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DES ROYSDE FRANCE, 

LEVRS COVRONNE 

ET MAISON, 

Enfemblc, le rengs des grands de France, par IcanduTillcr, Sieur delaBuf- 

. {jerc.Protcn otairc & Secrétaire du R oy, Greffier de foiî Parlement. 

li<t^. Itxfi . //. Yn'nn'l- Je € . pLVS /OS"- Ç*L- r^Scir. 

Vne Chronique abbregee contenant tout ce qui ejl aduenu, tant en fait de Guerre, qu autrement , entre 
les Rqys & Princes , Republiques & Potentats étrangers : Par M. I. du Tillet, Euefque "de 
Meaux frères. 





A PARIS, 

Chez laques du Puys^Libraire iuré* en l'Vniucfité de Paris, rue fain& 
Iean de Latran , à la Samaritaine. 




M. D. LXXX. 
AVEC PREVJLEGE T> ROY 

ORcfs'ET-J^CTTE' 
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AV TRESGRÈSTIEN ROY 

DE FRANCE CH ARLES N E VF I E S 
mvdunoftiimonjQm&âinSàgneun 

Es efcriptsdeschofespalIees,mefme- . 
ment domeftiques, font (Sire) non (cil- . 
lement tref-vtfles, mais tremèceflairés' 
tant aux Roys & F'rinces fouuerainsî 
iqueà leurs fubie&s. Car ( comme di& 
Polibe)ny a aux homes plus facile voyé F™ h 
a bonne mftitution.de vie «que la co- ^n». 
giioiflan cc du précèd ent /puisqu'il n'y 
a ~qïïé~3êuX moyens propofei à vng 
chafeun pour âmender Tes fautes : (dont nul eft exempt) l'y ni 
eft la Calamitéfuyte du defordre de foy-mefme,iaquellc doit 
cftre receuë pour fl eau & chaftynient de Dieu. Et près queJi- 
le fe to urne en £o fàifant à bie n , ce n'eft fans quelque dom- 
â mage & détriment , pàrquoy màlaifemënt eft de/îréev L au* 
tre moyen qui volontiers, & de bonne heure doit eftre cherr 
ché & embrafle , eft la feience des bons & mauuais .Gouuerr 
neurs, Se des femblàbles euènemens infailliblement enfuy- 
uis aux predecelTeurs , laquelle fert à chafeun d'expérience 
des bien & mal d'autruy, prouffîtant à foy fans aucune perte 
ne douleur. Et s'il veult, luy donne parfài&e cogjrioitiFanee &C 
ete&ion de-ce cjui luy eft meilleu r,ce que les anciens ont cor 
gneu. Es liurez des Roys & ParaJipomcnon, eft fai&é men- 
tion que les geftes & paroles * qui font les guerres, trai&és, 
ordonnances,&: polices,premieres & dernières des Roy s de 
Iudée, & Ifraël, eftoient amplement ejfiariptes: en Volumes 
de chafeu n regne,lohg temps a perdu s par.accidens fortuits; 
Fvn de leurs grands offices , cftoit celuy qui auôit la charge 
des commentaires. Iolàphat fils d'Ahilud Feut fous les Roy 5 
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*.itmjt Dauid & Salomon. Les Gentils n'en furent moins curieux 
xj* ^^diligcns. Le Roy Amiere dominant (îx vingtz Prouinces, 
4 . ne pouuant vne nuit dormir,fe feit lire les Annales du temps 
Hen*, «. pfeecdent , s y remémora le feruice de Mâfdochée efeript ez 
t. 3/2.^3 Cômentaires. Le Roy Daire feit rechercher la bibliothèque 
des liures gardez en Babilonc, pourtroauer le décret de la , 
SHtttm. ^^édification du temple de Iherufalem fait parle Roy Cirus. 
ly.ckio Iules Cefar en fon premier Confulat , ordonna que les a£tes 
des Sénat &: peuple Romains , fuffent rédigez en iournaux. 
Ses Commentaires de la guerre Gallique font ez mains de 
%Um. tous <l u * ^ es veulent voir. Appian Alexandrin recognoift 
qu'il a prins ez Commentaires de l'Empereur Auguftc ce 
T J£fj" qu'il a efeript des Illyriens &Peoniens. Apres la mortdudi£t 
Augufte fut publié audiét fenat le liurc efeript de fa main 
contenant heftat des recepte, defpcnfe , force, &C arméez par 
terre & mer, & alliances de fon Empire, auecques fon aduis 
de le réduire en certains limites , pour la conferuation d°ice- 
luy.Encores que voftre France (Sire) ait plus aymé les armes 
quejejs kttres , dont eft aduenu quéles crôniques îont cour- 
tes , en aucuns endroits ja bulcufes , & qui eft fort àblafmcr, 
dcfpuis leRoy Loys onziefme, n'y ena, tant le public a efté 
poftpoféau particulier par ceux qui aubient le moyen d'e- 
icrire au vray les Hiftoires des Roys fuccefleursrtoutesfois il 
eft demouré des fragmens de l'antiquité' fuffifans pour re- 
prefenter à tous , & leur faire aduouer qu'il) n'y a en Empire, 
Royaumc,ny Eftat fî bien policé que le voftrei qui eft le plus 
noble & ancien de tous, $c n'euft tant duré s'il euft efté dcC- 
féiglé. Ayant à trèf-grands labeur & defpenfe vifité defpuis 
mon inftitutiô en mon office l'infinité des regiftres de t voftrc 
Parlemët, recherché les librairies & tiltres deplufieurs Egli* 
(ès de voftre Royaume , & par permifsion du feu Roy voftre 
Père(queDieuabfolue) eu l'entrée du trefordé voz Chartres, 
%C tout veu par (on commandement , & fur fa déclaration 
qu'il portero-ic les frais & recompenfc de mes aydes(nece(Tai- 
reten gran di nombre pour tels œuures) i'entreprins drefTer 
par forme d'hiftoires ic ordre de règnes, t ontes les querele s 
dcceftetroificfme lignée régnante auèc fesvoifins,les Dom- 
maines delà' Couronne par Prou in ces, les loix ô£ ordonnan- 
ces 'de fpnis la Salique p ar volumes , & règnes , &• par recueil 
fepare ce qui concerne les pérfonncôû maifon Royales, & 
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la forme ancienne du gouuernemenc des trois Eftats &ordrè 
deluftice dudicl: Royaume, auccies changemens y furue- 
nus. Pline cft autheurque le Roy Alxandrele Grand def- 
pendic quatre-vingts mille talen ts > qui fo nt quarante huict 
mille efcus en voyages, & autres frais qu'il fallut faire pour a- 
uoirla cognoiûancc dés propriétés des animaux j dont 
Ariftote ayant celle charge de luy > compofa cinquante li- 
ures: La huitiefme part euft fourny a parfaire mefdicles 
ceuures,aufquels ie commençay Vacquer diligemment , &C 
prefentay à fa maiefté fîx volumes : les quatre defdi&es Jjue- 
reles, vn defdi&e s ordonna nces , &vn concernant les per- 
fonne&maifon loyales fMaisil rnaduint ce que maiftre 
GirarcTde MontâguSecretaire Se Treforier des Chartres du 
Roy Charles cinquiefme, cfcript en l'epiftre Luminaire de 
fon répertoire gênerai , & regiftre dtidià trefor codé par. 
A. A.que aucuns fes àntecefleUrs budi£t office auoient laifïe 
l'œuure par eux cômencé oiidicl: trefor imperfe£t,pour eftre 
furchargez defrais,ainfi ay-ie efté coritraift& faire.Car quel- 
ques volontez , qu'eulTent declairées, & commandement 
qu'euflcnt fouuent faîéts ledid Roy, & la Roync voftre mè- 
re de moyener les frais,recôpenfes de mcfditz aidés, & afKîn 
de parfaire lefdittes œuures, il n'en fortit aucun effecl:, & fuz 
abandonné o^reprochê d 'iceux aydes,qûeiauois longtemps^ 
nourris & entretenus partie du mien, partie d'éfperance de 
la di6te recompenfe. Ce que ie dis pour mon cxcule& re- 
gret infiny qui me demeure de n'auoir peu feruir tant que 
ie defirois à voftre couronne, n'attibuant à autruy le mal- 
heur (s'il y en a ) : ce nonobftant félon mon debuoiïf i ay feul 
tant, que i'ây peu continué, partie de mon entreprinfe, & la 
plus neceffaire , voyant que l'ignorance de la vielle &: bonne 
policé engendroit nouueautés dangereufes,Iefquellès font 
couftumieres entrer plus aifément es Royaumes & Eftats 
diui(^J^çommç cft maintenant le voftre , par p unition di- 
urne, qu iljau^tconfefler pour appclTerla grâce & mïïêrï- 
corHë1upfeme,dèTaqueITe la paix eîFdôn, ) qù^éncéûx qui 
(ont vnis,efquels'les pafsions cèdent à la raifon, & les necef- 
fitésceflent, que les Ethniques ont did: commander à leurs 
dieux,& les Chreftiens eftre furmontez par le leur. Iay am- 
plifié de moitié le recueil concernant les perfonne &mai- 
îbn Royales, & fi ie vis,ie pourfuyueray &C paracheueray ce' 
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qui touche les trors-Eftats ordre de Iuïrjûé' de voftre di<5fc- 
Royaume, pôutreprefenterià voftrtimaiefté,: comme en vu 
miroir le pà(ïe,depuis que voftrc Empire eft treichreftien,af- 
fin qu' elle ait dequoy tryerie bien du mal par expérience de 
plus de mil ans.Cepédant(Sire)i'ay pcnfê ne debuoir différer 
vous prefenter lediét recueil amplifié,auquelV4l 'vous plâift 
prcndreie loyftr d'en ouyr la lecture, vous trbuuerès- ea;cè 
quivlouieft le plus proche, vn prepatatif potfr4xien.com* 
mander à vos (ubieâs,qui fera ce qu'aurez après par lemenu; 
Aucuns (Sire) mont voulu donner crainte & faire retirer 
pour la rudcflè de monftile,& la delicateffe deplufieurs per- 
fonnes.d'auiourdhuy, ne pouuans rien fauourer s'il n'eft exa- 
étemét poly Ô£ lymé,s amufans plus auxparolles qu'aux fen- 
téces ôçàj i efcprce qu'au noyau^qui eft propre auxignoras,ou 
l'éloquence fans vertu a quelque pouuoir.Mais i ay confide- 
ré ÔC me fuis arrefté à ce que l'argument que ie trai&e n'a be- 
foing de fard ne autre àttrai£t que de fa force , & mon aage 
fS***' c ^ ura a y ^ er à mon excufe,parce que faintt lean Chrifoftome 
UvùZZ recite de Socrates appelé defon fai£fc deuant fes iuges , lequel 
commenceafadefence parfes mots : Vous hommes Athéni- 
ens oirez de moy toute vérité en vulgaires &C (impies paro- 
les,non vne oraifon côpofée dedic^iôs eileuée ou fardée d'au- 
cun ornement: Car ce que je vousdif ay eft mfte, &C nul d'en- 
tre vous en attende autre chofe . Aufli a mon viei aage ne 
conuiendroit comme à vng adolefcent entrer àvousauec- 
ques propos faindh. Enfeignant par là ledi6t Socrates qui e- 
ftoitmàiftre d'eloquence,combien il eftimoit l'vfage d'icclle 
bas & indigne,des chofes ferieufes & graues, la laiftant pour 
i.ietar.u exercice, côbat, &C ieu à laieunefle. Sain& Pol aduouant eftrc' 
idiot en paroi le,& difantquilne 1 eft en feience fai&afles de 
différence entre l'art de bien parler,& celuy de bien faire; ou 
en feigner.Quad les Grecs & Latins ont diffiny l'orateur ho- 
me de bien feachant bien dire,ils ont confefle que le bien di- 
re n'eft que la parure de la vertu,laquelle défaillant eft à mef- 

T^'cî^? P r ^ cr ^ au concra * rc 1* vertu feule eft forte. Demoftene di6t 
es c éjfr. c ç e }| 0 g U g t q U j donne bpn confeil. Les eferits pu- 

bliez depuis la diuifion ouuerte ,en voftre dict Royaume, 
ont efté farcis de celle grande & notable eloquence,laquelle 
°*afo Meflalàdiâeftre nouricede licence (par les fols appelez h- 
de berté) compaigne defeditions, incitatrice de peuple effréné 
TMitt - " pleine 
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pleine de defobeiûance tcmeraire,& arrogàntc,n«ftancà to- 
lérer ez citez bien conftituées* Et Ciccron dict quequicon- 00 J^" 
que s exercice en l'éloquence fans la fapience,eft à foy inutile,™/** 
éc à fa patrie mauitais citoyen. I^mcrlendray donques STre, th *w 
à Fa fby & vérité . YcÏÏFrë Hlcte maiefté fupportera, s'illuy 
plaid, le telle de mon ignorace, f euidence de laquelle ne rûe 
îerat griefue, fi ce recueuil vous eft agréable & proufi te à voz 
ïubie&s par la grâce de Iefus Chrift,ou quel en fera la gloire; 
magnificence, louanges bc grâces en tous ficelés. 

V ] oïire tref-humbleO 1 "*w f-obeiffant 
fibieâiGr femîttwduTtllit: 
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. . . i ' 

E l Oeuvre de Àppius Claudius, ne le faiéfde Cneus 
i Flavius furet onc fi agréables au tiers E fiât de %ome, 
que t cèunre& lefaift enfemble de fèu monfieurdu 
SVilkt, ÏProtonàtaire & Secrétaire du Roy , Greffier 
Ciuilen fa Cour de Parlement Je fint aux trois Efiats 
décèRoyaume i l'entreprinfe aufii.& tiffue en font grandement dif 
femblables.Ues Pontifies &la nobleffede Rome, tetrajfans par trop 
le tiers Efiatd'icelle Republique, oyat au premier prins en gréfœu- 
ûre dudicl Claudius, le defagreerent tantoft après par la deteftation 
en laquelle ils eurent le fait du Libertinjequel trouuant la na]?e mi- 
fè&le couuert drece\appella le peuple 'Romain au feftin qu'il Ga- 
rnit préparé, &* ou lefditts Pontifes vouloient efirefèuls afiis- Mais 
no^Roys non moins trefdebonnaires,que trefchrefiiens t ejr Aîeffei- 
gneurs ayans laconfèruationdeleurs Sacraires, n'eurent onc en tel 
defdaing,nul efiatdes fùbieftsde la Qouronne.Ains tout autrement 
ajfefîioneù enuers eulxleur ont gratieufèmetoëtroyéla cognoiffan- 
cede ce dôntlagarde leur eft particulière. Si que ayant ledicl fleur 
duTilletmis enfemble,0* digéré par ordre fuccefitf, ce quijè trou- 
ue efiarsey méfié en fi grand tas de [hartres & regifires en ce 
Royanme,& le tout comuniqué à l'vniuerfèldHceluy , jl en a non 
feulement rencontré le perpétuel adueu &faueurde leurs maiefié^, 
ains tapplaudijfementaufii de tous efiats generalem et quelconques. 
*Par ainfi ne mettray ie pas en me fines rang , la peine prinfe parle- 
dittQaudius, & celle que le feigneurdu Tillétà prins en redui- 
fant Cefi ceume^ fiant notoire laf référence des chôfes,aui illufirent 
lEftat, à celles qui nepeuuent cocernerque lès protocoles &• formes 
des demandesfins çr conc lufions C entre particulier sjtardeuant les 
luges.Si ne mettray ie pas pair àpairaufiije faiâfd'iceTuyfiéurdû 
billet nous communiquant ce Hure & le fatft dudift Flauitts pu- 
bliant celuy dudiiï Qaudius, 'veuï aduantage ,que noftre franc 
Franfoys a,nous baillant leften par dejfus le libertin c Romain ,fai- 
fantdon de ce quilauoit embled'autruy. Àdaisïay misenauant 
ceTdeux -parallèles, dyfiaralTefesÇfidirë ainfi le puis)pourmons7rer 
aufîi,à combien plus d'heur & de félicité à fuccedcla debonaireté & 
humanité paternelle denoz* Roy s enuers leurs fubiefts,que la ri- 
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gtmr®* fèueritê inconfiderie defdifts Romains entre eaxifeuls 
motifs. : ï wnedugrand&fye&able aage&duriedel'Emjnredè 
France^ autre m bref maladif *âage delà domination, qui fins 
fiefi^kemc ^B^tainuNèi mondtStfieurduTillet^ilviuoit, ne 
tneftieufs fisKnfans héritiers tomme du bien, ainfi de fa vertu* ne fe 
firvitfbutiiinefi foucientrfue ce labeur ahané par tant d'années* 
Jottapplaudy & fauorifé d'*vn tUtre héréditaire , amfti que la te* 
4a8wnfai&epAt Ta/mur, ç*r lefitrtdudi&Flauius Cobtindrent 
iadtsà l^ome.Ca eftèaffe%au pere,&eftajfé%à la pofterité déluy, 
que de leur race &* matfbnyffe ceft ceuure de»fi grande importance, 
& de trop plus que trefrecommandable mémoire &• feruice enuers 
cefie couronnejbubs tel tiltre & infcription qu'on peut voin Lequel 
eft comme vn portereau fans faft i &' bas a merueilles,mais le corps 
<&* la dedu&ion dethisloire eft comme vne Qour Jdmptueufè, & 
<vn Pourprisde Talats fi magnifique , qu'il n'a aucun fécond né 
fem viable. Qui eft la'cdufc que ien ay ce portereau voulu fesloner, 
ne plusauant aorner ,ipè,t ' Atctyte&eaiceluy ,pour ne ombrager 
à l'Auteur la modeftiequiî amen ainfiiefaite#n attendant a î ad- 
miration extrê me, en laquélleeha^un>aunt [intérieur defOeu urey 
quadfranchyT êJueil, die vmas &hoiàHiftoires,pQurlebon hlur 
& réputation de ce Royaume t eu]fem pafft par les mains dtvn tel ar- 
tifan,que ceftuy- cy: elles pouroiefoindulitablement marcher pair à 
pair auec les Hures des plus fameux Historiens, Çrecs& Latins: fè 
donnant icy euidemment a cognoiftre le deffault qui eft en i celles, 
ce que ceft Auiheur ,y eut bien fceu fuppleer , s'il eut eu le comman- 
dement Jie temps & le loifir de ce faire 'Si a ilneantmoins ouuert &• 
payé le chemin , que certainement fe doibt tenir par quiconques lé 
^voudra entreprendre. Et de ceft Oeuure comme du vray original 
ont eft é épuisés plufieurs qui ont osé coniparoislre. Mais il eft à 
doubter,que ouuert & frayé ne î ait ainfi que Jules Cefàf fèit aux 
< B^mainspourla narration de fèsgésles, l equel en toUur antUfer^ 
ma& contrebarr a à tous. Orfeient le nom , lelos ejr Tâmemoiré 
dudtétftêûrltutTïllet perpétuels en ce Royaume ^perpétuels foieni 
ils toutes parts ailleurs .S 'ouhaiÛ que ieluy fais pour guerdon de fes 
mérites ,par î adueu confentement & concours de tous, qui liront ce 
liure,comme ie m'affeure. Et à mefdicls peurs fes enfans,fbit au pa- 
reil, dscJ le grand mercy delà part de tous , dequoy non feulement ils 
ont esléautheurs de ¥ impreftton e*r communication de ceft ôeUurei 
ains nous en promettent encores d'autres de mefmeS mairi,&de pd- 
reille eftojfe, aymans &*%glans la grandeur de noslre nation, & te 
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fingulierprouffiB ejr fatisfaBion de chaJcun^JtremeslremftruiB 
de chofesde cequalifaeynon moins quefaifàst leur feu pere. Je qui 
ayreceu& ftipulédïeftxfîhautt * froment 'pour le Ikn&adwtnm- 
gede vous f Leïïeurs, vous promets auft&reçoyinmoysldleur 
rammenteuoir fans cejfe > pour hnuie que tay de vont procurer & 
communiquer par mon tmprepon.chofèqut vousajfeure &*arrefte 
en f opinion que pouuet> auoir pieça de moy , que te m'employee*?* 
firay fou/tours à publier Hures dont vous puiftez» tirer rare e&fe- 
gnale prouffiét. tA Dieu. 
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EXTRA I C T DV PRIVILEGE. 



A R lettres patentes du Roy nofire Sire donné à Paris lé Itingtiejhié 
Ijjplg <f<^4oufi itfZ.Jtgnée Brutard.Ilefi permis aux héritiers de feu Maiftré 
Jean du Tillet /Seigneur de laBufiere , Protenotaire & Secrétaire du Roy, 
Çreffier de la Cour de Parlement , faire imprimer par qui bon leur femblera , les 
Oeuures de leur feu pere , & defence a tous autres Libraires & Imprimeurs, de 
ri imprimer t ne faire imprimer lefdicles Oeuures ne partie d'icelles 3 pedantl'ejpace 
de dou^e ans , en paine de domagè , dcfj>ens & interejl , & confiscation defdiéls 
liures outre cens liures qu'ils payeront content ,fàns forme de procès à celuy qu'il 
ordonneront pour les imprimer comme plus à çlainaperten eft declafé efdiéles 
lettres. 

La Cour de Parlement ayant Ireulefdiélcs lettres de permi/fon ouylccon- 
fentementdu Procureur gênerai du Roy & le tout conjider'e y ladtÛe Cour en 
entérinant leJdiÛes lettres, à ordonné & ordonne, que lefdi&s impétrant iouiront 
de teffecl & contenu en icelles :faiél en Parlement le feiziefme tour d'Aoufk 
i 57 2.fgné. 



DcHeue^ 




[ Eu larcqucftc prcfcntéc en la chambre Ciuilc du Chaftclct de 
! Paris, aucc les lettres depermiffion du Roy , dudixicfme iour 
d'Àuft i578.fignéc Brulard,&arrcft de la Cour du iô.figncc de Heucz, 
ont efte enterinez,par le copfentement du Procureur du Roy du Cha- 
ftcletjfignéc de Ville monté,& par monficur le lieutenant Ciuil. 

Siguicr. 

Les héritiers ont permis à laques du Puy, marchant Libraire iuré de 
rVniucrfité de Paris , d'imprimer ou faire imprimer les fufdi&cs Oeu- 
ures de leur feu Pere, tant defoys que bon luy femblera, pendant le- 
dit temps de douze ans , comme fi le preuilege eftoit en fon nom pro- 
pre: faiéfc à Paris l'an & iour que deflus, 
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RECVEIL DES ROYS DE 

FRANCE, LE V R S COVRONNE 

ET MAISON. 

DE V OR î G 1 NE DES 

Françotii 

E VX qui ont éfcrit les François auoircfté d'o* 
I rigide vrays Germains, les ont plus honorez, 
que ceux qui les ont eftimez cftre venus des 
Troyés,puis que Phôncur n'eft deu qu'à la ver- 
tu.Car n'y a eu nation qui moins ait fouffert de 
corruption en fes bones meurs , & qui fi forte- 
i mét& longuement ait côferué fa libertépar ar- 
mes,quela Germanique , laquelle encoresau- 
iourd'huy feroit la mieux maintenue, fi elle c- 
ftoit vnie. Maisl' aUarice raci ne de t ous maux y 
eftant entrée Ja di uifio de religion à fuiuy par punitio , &apporté beau- 
coup de mutations,& diminutions des fieclcs paffez. Si Troyefut fo^uc 
DionPrufenfisadenié){àruineacftéfaplusgrande,ceIebratio pourl ac 
croûTemét du triûphe de la victoire desGrecs.Lcs Poètes dc{quels y ont 
vfé de leurs priuileges fans aftriction de foy , & leurs eferits réplis de do- 
ctrine & e!oqucnce,ont rendu perpétuité de mémoire aux Troyés,plus 
que les mérites d'eux ne de leurs videurs. Pour ce prononça iuftemét le 
Roy Alcxadrc voyant le tôbeau d*Achillcs(côme récite Ciceron)quc {à 
fortune eftoitbicnheureufed'auoirréncôtré Homère, crie de fes loua- ^ff^i 
gesjconfcflant fa renommée immortelle cftre mieux prouenuë del'cx- thlt. % 
cellence de l'entendement d'Homère que de fes faits. DelaùTons la co- 
paraifon des moindres eftats,& choifiuons la grandeur de celuy de Ro- 
me fouz les premiers Èmpercurs,la dominatio defqtiels n'a eu en ce mô 
defemblable, ne approcnartt.Tacite eft autheur qucXybere (buuerttes- ^îiwrtiu 
fois fortant du Scnat,s'efcrioit parlant des Sénateurs: Ô homes appareil- ^«"k* 
lez à feruituteî tant il fe fafchoit de leur indeuë patience & feruage, ores 
qu'il ne vouluft fournir la liberté publique.Se glorifient dôques les Ro- 
mains d'auoir efté captiuez par denus tous * lors que leur Prince a eu le 
nôparcil cmpire.La Germanie obftineepourfàlibcrté, ne peut onques 
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2 Recueil des Roys de France, 

eftrc entièrement fubiuguee par les Romains qui à ce trauaillerenr lon- 
gues annees^rapportans pertes & hontes énormes de leurs entreprinfes. 
>Au trait'e Qc que leurs hiftoriés ne dénient, entre autres ledit Tacite , qui les racô- 
dt! o<r- te i u fq UCS au t ^p S d c l'Empereur Traian , & confefle que les Romains 



mains. 



Traite 



mains. 



auoient triumphe mainteffois des Germains fans les auoir vaincus,&nô 
feulement ils fe font deffendus d'entrer foubs leur domination,maispar 
eux a efté l'eftat de Rome abatu & aneantija ville prinfc,arfe,& deftrui- 
tc.Cecy fufiife pour cofirmer la France à aduou'ér Ion cômencement de 
la Germanie,ne le pouuât auoir plus digne. Ceftc part a meilleure appa- 
rence que l'autre, qui d'elle mefme paroift cftre fongee & fabuleufc , ne 
ay at conuenâce aux hiftoires receuesj'authorité defquelles en pluficurs 

, des endroits y répugné , ainfi que doctement a n'agueres déduit Rhenan,& 

chofis cer- a p rcs j U y Althamer,dont ie me pafle pour n'emplir ce recueil de redites. 
Ctf»S- La conformité des loix,couftumes,& formes de vïure & parler des Ger- 
rtfurTad- mains & François,tant obferuces en la Germanie , que apportées & lon- 
u des or- g Ucmcnt retenues és Gaulcs,apres y auoir eftabli l'Empire de Fracc,ont 
argument nonfoible pour appuyer lanaturalité par l'expericce de tou- 
tes nations eftragcres,ayans châgé leurs demcurcs,foubsmcttans à leurs 
forces autres pays,efquels lesnouueaux hoftes amènent & gardent leurs 
meurs & lagages,iufques à ce que le laps du teps mefle les deux peuples: 
&c ainfi fouuét fe font nouuelles lâgucs corropues , & nouuelles inftitu- 
tions ciuilesjparticipâs des deux dechaflans, & aboluTans les premières. 
Scruiront d'exemple les lâgages vulgaires François , Tufcâ & Caftillan, 
ayàs cfteints ou bânis du populaire les Gaulois,E(pagnols & Latins.Ta- 
Lturedes c i tc mieux que nul autre nous a laifTé preuue des ancies meurs des Gcr- 
Germamt. j^^qu'il cft à propos toucher en bref, pour cognoiftre la côformité 
fufdite.Lefdits Ge,rmains ( dit-il) eftoicntgouuernez par Roys,lefquels 
eftoientehoifis pour leur noblc(Te:foubs eux eftoietlesDucsprinspour 
leur vertu,fuy uis & obéis plus par leurs faits infignes & exéples , que par 
au&orité ne commandement. Aprcs eftoient les Comtes & autrcsOffi- 
ciers inferieurs,deputez pour la garde des places & adminiftration de la 
Iufticc en chacun pays , ayans charge de là conduite des gens de guerre 
de la contrée à eux commife : & y auoit entre les Comtes prééminences 
&enuies, félon la faucur qu'ils auoient de leurs Princes, la grandeur & 
magnificence defquels eftoit d'auoir grand nombre de Comtes belli- 
queux & experimétez, fuft en temps de paix pour la fuite & réputation, 
fuft en temps de guerre pour la forcc.Lc principal fermét defdits Com- 
tes eftoit de deffendre & conferucr leur prince,&luy donner l'honneur 
& gloire de leurs faits-d'armes & vaillanccs.Par ainfi les Princes batail- 
loiét pour la vi&oireJesComtes & autres fuicts pour leurPrince,& leur 
eftoit reproche & infamie perpétuelle, s'eftre retirez de la bataille enla- 
quellcleur Prince auoit efte tue ouprins,quimouuoit plufieurs demou- 
rez d'vne armée deffaitc fc pendre & tuer , afin de mettre fin à leur hôte* 
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laquelle lekdechalFoit comme indignes des (àerifiecs & cofeils ou dict- 
tes publiques. Aux Germains perdre ou felauTerofter en côbattantfon 
bouclier ou pauois eftoit grande ignominie . Ils comptoient leurs ter- 
mes & delaizpar nombre de nuidts non de iours faifans cômencer cha- 
cun iour naturel par la nui&. Es accords des mariages les maris dotoiét 
les femmes, Leurs libcrtez n'auoicnt guercs plus d'auantage que leurs 
ferfs,(defq»dbils nefeferUoientquees chofes ruftiquesj fors les liber- 
tezd es Roys qui quelque fois eftoient efleuezpar defluslesnobles.En 
leurs qucreles leurs parens eftoiét necefïitez entrer , Ge bien y auoit que 
elles ne dutoienr,mais eftoienetoft appointées pour euiter aux diuinos 
du peuple, d'autant plus cfangereïifes qu'il eftoit viuât en liberté , & ma- 
niant les armes-.mais la réparation d'v n homicide fe faifoit (tant l'argent 
eftoit co urte en nombre de beft ail q uereceuoientlès parë hsdc l'occis, 
qui le conuertiflbientà leur commim proffit. A femblable,fors des cri- 
mes atroces qui eftoient ceux commis contre le publieront la peiné de 
mort cnfuyuoit des autres moindres maléfices , quand ils eft oient con* 
uaincus,n eftoiét punis par la iuftice qu'en amendes de nombre' de che^ 
uaux oû beftailjpartieappHquablcs auRoy, partie à celuy qui eftoit in- 
tereffé,oufesparens Jnltitutio d'héritier n'auoit lieu entre iesGcrmains, 
qui eftoierttxous ignorans des lettres, & adonnez entièrement aux ar-> 
mcs,iufqués às'armerentoutesafFemblees d'aflàircs ou feftins. Neant- 
moins eftoient fi peu corrompus de vices , queplusfaifoicntàeftimcr 
leurs bonnes meurs , que des autres nations les bonnes loix&conftitu- 
tionsefcrites.Lale&ure des loix Saiiquc,Gombettc& autres anciennes 
des François vérifie le rapport de leurs police & langue à celles des Ger* 
mains.Car combien qu elles foient Latines , font entremeflées d'infinis 
vieux mots Germains, & ladicte Salique originalemét eftoit en langue 
Germaniquè.En la librai rie du Chappitrc de Langres,y a vn f ort vieux 
liure des Concordances des quatre Euan gîtes , ayant en vne page le La - 
tin,^ e n l'autre la traduction en vieux bas Allemand, que fes anciens 
François apportèrent en la Gaule par euxeonquife : l'vfage de laquelle 
langue ils continuèrent aifément entreux par la domination qu'ils a- 
uoient tant en la Germanie où elle eftoit naturelle , que en ladiclre Gau- 
le,ou par l'aucl:orité ; de l'empire Romain , y ayant commandé plus de 
quatre cens cinquâte ans, l'y eftoit formé v n lâgage appelé Romamo ar 
ce qu'il eft tiré la plufpart du Latin qui eftoit le vulgaire des Romains: 
lequelRoman ne laifla de demeurer en ladite Gaule és paysquienv- 
foient au parauant^mefmes lefdi&s François,receurent pour les affaires 
publiques la langue Latine plus commune que les deux autres. Mais 
quand par les partages des enfans de L oys Débonnaire , Roy & Em pe- 
reur,l'eftat de France, efcheu au Roy Charles le Chauue,tutaccourcy 
{ans retour,peu à peu ladi&e langue Germanique s'enefloigna, & fut 
du tout bannie de ladide France , fors des pays de Flandres , & aucuns 
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voifîns où elle demoura , a par le temps cfté muec, comme il aduient à 
goures . Et en l a bafTe Bretagne , le Breton tonan t fuft apporté , Se a cfté? 
conferué iufques à prefem/par lesBrctonss'y cftans retirez foubs l'Em-; 
pereurValentinian fécond, chalTez en l'vfurpation de la grand Breta- 
gne par les Anglois,Saxons. Au regard de la conformité desmeurs,l'an- 
cienne façon des François eftoit d' achapter leurs femmes tant vefues, 
que filles: & le prix ail oit aux parens. d ; ellcs , deelaîrcz au quarante fixie- 
ylkrtie me titre de la dite loy S a liquçe ux dcfaillans,appartenoitauRoy.Licur- 
IU lurt& S uc R°y des Lacedemoniens , &Frothôn Roy de Dannemarch, efta- 
l'bljjhîn "de Mirent pareille loy en leurs Royaumes. Ceux de Thrace ( tefin'o in He-, 
$axon. rodote ) vfoient de fcmblablc ordonnance , laquelle eftoit au peuple, 
Ihlp? 10 ' cflcu.Il eft efcrjt au Genefè,que le Patriarche Iacofr ferait quatotze ans 
Laban fon bçaupere pour efpoufcr Rachel, encorcs celle loy dure entre 
les Iuifs.Eft apparent que la nation Françoife obftince àla liberté,vou-. 
loit entretenir Je mbyen aux hommes de choifir pour eux femmes fans 
auaricc â & contenir lefdi&es femmes enleuronicc : eftimansquela fer- 
meté & foy du mariage eftoit plus grande, quand par feule amitié,il e- 
ftoit fai&iquc pour les biens:& que lciprix de la femme payé par le ma- 
ryàfcsparehsjlareduifoitdutoutenla maifondudidt mary.Combien 
que les filles lors ne couftafTént à marier en France,ellcs ne laiflbient d'e- 
ftre héritières quant aux meubles & acquefts,exclufestoutenSoisdc_i'an-^ 
ciejt^trimo^n^quind y au ojjfjtfÉpBÉSBRffPs^ comme eft exptiméau 
iolxante deuxième : titr e de ladi&e loy Sal ique . Auffi n'eftoient les pre- 
fens des nopc.es prohibez aux parens , alliez & amys, ne mefmc à î'ac- 
cÏM.ch*. £ 0 fdce. Lédi(St Tacite narre la couftume des dons qu'elle faifoit à fon 
il£ G<r accordé . Sâin# Grégoire ArcheUefquc de Tours , & Aimoinc com- 
j.//W.f%. ptent,que quand madame Rigunce fille du Roy Chilperif, partit de 
S*' Paris pour aller en Efpagne efpoufer le fils de Lenaichilde Roy des Wi* 
iigots,elle a uoit fîx chariotsç hargez des prefens que les Roy &Roync 
fes pere & mere & Barons.de France iuy auoient faidfcs. Le temps auquel 
U'couftume de doter les femmes parles marys fut changée, n'efteo- 
gncu:bien eft certain qu'elle n'a eu lieu foubs la troifîerrte lignée regna- 
te. Y a titre en l'Abbaye fain&e Cornilie de Compicgne de l'an 1019. 
d'aucuns immeubles donnez par la Royne Confiance , femme du Roy 
Robert àladi&e Abbaye, lefquelseftoient venus de l'employ de l'ar-? 
gent de fon mariage. La loy des Grecs & Romains ayans eu relptfû aux 
charges du mariage^que le mary doit porter luy voulant fubuenirpar 
dot, fans luy faire attendre la fucceflion de la femme à efçhcoir, c- 
ftoit deflors receuc en ce Royaume. Et finablement la corruption des 
jncurs arcduiét en plufieurs endroi&s mariage à meftier^qui a beau- 
coup de mauuaifes fuytes.La nobleiie s'elt encëdêlbrdrc Iamieux con- 
tenue, faifànt plus d'eftat d'honneftes alliances de fon ordre, que de 
richefles hors iceluy.La communauté des meubles &acquefts d'entre 
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mary & femme femblc apportée delà Germanie, difant ledict Tacite ^ 
que la fe mme eftoit co mpagne de fon mary enjtoutes fortunes, tant en à" ?tr- 
paix qu'en guerre . Par ordonnance générale de Loys Débonnaire , & 
Lothaire fon fils Roys & Empercurs,cllç cft es pays couftumiers de leur ^Mur.s>. 
obei{Tance,non éspaysdedroiâ:efcrit,efquclslesWifigots dominans cha ?' 
auoientreceuleCodeTheodofien&loix Romaines qui leur demou- 
rcrcntpourcouftumes,apres qu'ils furent adiouftez à la couronne de 
France. Et autant des pays fubie&sau Royaume d'Arles qui eftoit de 
l'empire ,& vfoit dcfdidtes loix Romaines. Par lefdi&es vieilles loix 
Françoifcs appert , que les Françoi ^comptoient par nui&s, non p ar 
iouri que la punition des crimes eftoit taxée en certaines amendes, tant 
pour la partie ciuile que pour le fifque:que c'eftoit grande honteper- 
dre fon bouclier en là gUerrerque lésrofturiers-eftoienr de main-morte: 
quels offices éftoient Ducs,Comtes'& autres inferièursTeiix , & l'ordre 
mis poutappointerles querelles efquélles les parens iufques aufeptiemc 
degré entroient b on gré mal gré. Lé refte de la conformité des François 
auxGcrmains fera en chacun lieu p"rbj>re f fi ma Vie ne defattt^cy après 
declairé prou* confirmer l'opinion f qu'ils font Originairement partis de 
la Germante ; Leur premiere-demeotcî fus fur Wriuages,3{parlcslfles 
de la mer-Germanique yfçauoirefkl&blandé , Zélande & autres Ifles & 
limites maritimes aupresdes vicuxSaxons , & lors ils eftoient pirates, & 
saddonwoient à guerres naualcs.Toùt amïî quelcs autres périples de la 
Germante' ont elle couftumiers changer leurs habitations à diuerfes 
occafi ôns,Ia plus commune pour lafriandife du Butin qu'ils faifoient, 
en conquérant ou gaftant nouueaûx pays plus riches & fertils que les 
leurs,qui eftoient rudes,afpres & pauurément cultiuez,pour ce que leur 
affeclionj eftoit totalement de guerroyer 3 & moins cftimans legaing 
prouenant d"U reuenu des térres,ne les tenbient en propriété , mais en 
diuifoient l'vfage entre eux chacun an : qui les rendoit plus faciles à 
chercher nouuelles demeures i quitter lés leurs, ouïes accroiftre, eux 
fentans auok la force. Et.fbuuent ilsen eftoient contraints pour eux dé- 
c harger du peuple toft'm ultiplié ( qui aduient en climat froid plus que 
en chaud) o u pour fterilité'furucnant. Et lors ils- fe vuydoient de telle 

J) art qu'ils aduifoient eftrc rteceflaire , choifie car fort en chacun eftat, 
aqueHe en armes & foubs condui&e fortoit a fon aduenture ou en- 
creprinfé délibérée , ainfi que recitent Saxon en l'hiftoire de Danne- 
march,Paul Diacre en celle des Lombards, & plufieurs autres, qui font 
mention des-v uidang^s' faites aufl* par les Gaulois pour mefmc mul- 
tiplication de peuples ; Cè qui cft auflî aduenu àaucuns Afiatiq UCS. Ta- ^liurtiu 
ckeeftautheur,queThyrrene fils d'Atie,Roy deSarde,pafta en Italie ^ nn4U i- 
poufrdéchargter lepays î & deluyla mer Thyrténe fut nommée. Aufli 
lés François firent pluîïetirs faillies de leurs Iflcs&riuages en diuersen- 
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droi&s tant par mer que par terre. Et fur ce conuient entendre, que 
es Hiftoires approuuecs n'eft faidte mention d'eux foubs le nom de 
François, au parauantle temps de l'Empereur Galicn fils de Valerian^ 
quifutl'an de grâce deux cens foixantc , contre lequel ils furent adr 
herensàPofthumeen fon vfurpation des Gaules, comme recite Pol- 
lion . & après que ledicl: Pofthumefut vaincu, ne lanTcrcnt pourtant 
les armes contre les Romains ,& durèrent leurs guerres près de deux 
cens ans . Souuent les Hiftoriens Grecs & Latins les appellent Gctr 
mains , parce que pluficurs peuples afTcmblez, qui les premiers pat 
ferent le Rhin pour enuahir &polTeder la Gaule , fc nommèrent Gcr*- 
mains,mot compofé de Ger, fignifiant du tout, & man figni fiant hom- 
me, comme totalement & e ntièrement hommes. Toute Ja région 
fut appellee Germanie ^ & les habitans Germains , iulques à ce que au- 
tre aûemblee de diuers peuples de ladicte région, enuahifTant la hau- 
te Germanie prindrentle nom d'Alemans^auffi compofé de M, qui eftj 
tous,& man homm és,comme tous hommes.Ou^^r/^ «w^c'eftàdi- 
«fy* re,hommes de dîucrfes nations * Ce que confirme Agathic alléguant 
G«thiltu. le tefmoignaged'AfiniuSj & ledi& Tacite diâ des Germains , que c« 
nom eft de gcnt,non de nation j premièrement inuenté par les vaincus^ 
es aer- p U j s j- cccu p ar j es vi<5tcurs . De làVMmt que ceux de ladite haute Ger* 
manie furent appeliez Allemans : & à ceux delà baffe, demoura le noni 
de Germains,, iufques à ce que çeluy de François furuint de mefme £b 
çon que ceux des Germains & Allemans , quant diuers peuples con> 
federeZjfonis enfemble des lieux maritimes*firent leurs faillies > & eurét 
ce nom nouueau prins, poflible afind'ofter toute occafiô d'enuie d'en- 
tre eux-, &choifinonnorable. Car Franc en leur langue Germanique 
fignific libre , & Freien aufcn , libresieuncs hommes : ou bien Freien au- 
^«jmot compoféi lequel parla figure Synerefisa efté prononçé Franr 
fen y ôefignifie libre plus qu'homme . Iornand recite que les Gotsnom- 
moient leurs chefs pour leurs victoires %^4ufen., comme Demy-dieuxi 
ôc plus que hommes . Le plus vrayeft, & quipreuue que cefutcoilu- 
uion , & alTcmblec d'hommes de guerre 3 Fmenaufen lignifiant libres 
compagnies. Le priuilege otttoye par le Ro y Loys le Gros à la ville 
de Paris,a retenu le mot kAuÇî , q ui elt compagnie & focïété requife* 
l'cftranger pour marchander . Il y a vn art eft du Parlement de la Chan- 
deleur, mil deux cens foixanre quatre, donné au profit des habitans 
de Çormeilles: vn iuge du dixième Iun 3 mil trois cens quatre vingt & 
cinq , pour la ville dé Paris , contre celle de Rouen , & autres plu, 
ficurs , qui déclarent ledicl: mot *^4ufe , lignifier .compagnie ôc fo- 
ciété , requife par ledid priuilege pour marchander par la riuiere . 
En eft forty le pt ouerbe , d'auoir compagnie Françoifc . Les vil- 
les de la Haufc Thcutonique , font celles de la focicté Theutoni- 

que 



Des Getes. 



Digitized by Google 



Leurs couronne & maifon y 

que encores ainfi nommées .< Procopie énl'Hiftoire Gothique di&, 
que les François au parauant eftoiciit de petite réputation, appelez 
Germains prochains des Arboriques,auec lefquels après plufieurs guer- 
res , ils feirent confédération ^'alliance ,&déuindrent les deux peu- 
ples vn, de trcfgrande puifTance. Cela iuftifie l'aflemblee de diuers peu- 
ples . Aucuns autheurs ont ptins les Arboriqncs pour les Holandois: 
Armorique eftoit diction Gallique i fîgnjfiantdeustnt.ou proche delà 
mer 3 eftoit l'ancien nomde laBretaigne Gàlliq ue. Proçbpte qui eftoit 
Grec , & du temps de l'Empereur ! uftiniari , pourroit auoir. prins Arr- .: 
borique pour Armoriquc * &;erré railant lés François voifins des mari- 
times,nc fâchant qu'ils l'euffent. eftë d'origine , Nicephore en l'hi- 'JJ' 
ftoireEccleéâftiqucieft autheurque;lcs Vandales ioints aux Germains ?t 
appelez jErançoisjpaflerent le Rhin , le nom des Germains eft décla- 
ration qarik eftoyent de la.baifc Germanie, pour les.Rômàiasrayans 
long temps au parauant. diuifee en biffe & haute i non pas qu'il n'y 
euft cala baife autres peuples quelles François ; Le point j ou peu 
Hcs eferits du temps que le nomi ;des ; François fut commencé, a don- 
lie matière aux fables qui en onteftç forgées dés au parauant la con- 
quefte des Gaules '.. Qui croira qù^vri peuple fi fbible en' la; Germanie 
que les fDofmographcs ( niefme Tacite qui l'a eâa&ement déferite) n'en 
4yent daigne faire aucune mention, foit deûehn en cinquante oU 
foixante ansii fort & puiflarit , qu'il ait ofé & peu faire tefte à l'empire de 
Rome, cftànt encores en fà vigueur ? Il n'y a pas plus d'efpace'deTraian 
à Galien, qui forcé d'adhérer à l'opinion que ce fut nouueauiipmde 
diuers peuples aflemblez. & alliez , lefquels font deuenusvn peuple & 
grand eftat . En ce r oyaume y a exemple plus récent de la Normandie: 
ceux de Dannemarch,SUeffc& autres peuples voifins,feirent plufieurs 
faillies de leur pays j fegnans Charlemaignc,-Lt5ysDebonnaire;Char- 
les le Chauue , Loysle Begùe, & Charles le fimple, & enuahirerit la 
France & autres prouincéSjelquelles ils furent appelez Normans, de mot 
compafé North Septentrion, & mon homme,c'eft à dire, Hommes Se- 
ptentrionaux : lequel nom leur eft demeuré, & au duché.L'origine 
foubs ce nom ne fe trouuera point en la Germanie < Ledit Rhénan D " ehe fo 
parlant des Germains & Allemans exemplifie des bandes de gens de 
pied cftans en la baffe German ie, fe faifans appeler les Diables. Il y a éu 
de nos iours en France fix mille auanturiers François, prenans ce nom 
aifément réceu 3 parce que leursœ uures eftoient diaboliques. Si 
les Proteftans eufTcnt eu. victoire de l'Empereur Charles cinquième, 
& euffent fait vn dief,dbmi n ant fur leut alliance pour mieux fe confer- 
uer,teLeftat deuenu , euft par laps de temps fait o ublier ce que main- 
tenant chacun fçait , & lors on euft eu bçau chercher leur première de- 
meure . . . Les François fortis des ifles & riùages maritimes occupèrent 
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long temps les pays de Gucldres,Cleues,&Iuliers, ouîaplufpart. Et de 
là furent appelez Sicambrcs,parce que les Sicambres y auôycnt demou- 
ré,auant que l'Empereur Augufte,les ayant vaincus par Drufus, les euft 
tranfferez èn>la Gaule Belgique: Auffi la fable,que lefdits François édi- 
fièrent la ville nommée Sieambriceneft venue,&cftoitinuentee auant 
Fortuné Euefquè de Poi&iers , qui en vn epigrarame lotie leRoy Cha- 
ribert qui parlôit Latin; co mbien qu'il fuft veriu des Sicambres. Les 
hâtions pour fealter& faire craindre, inuentetent des faufles origi- 

litre 15, nés, lefqûe-lles leurs defeendans creûrent & publièrent. Ammian Mar- 
cellin , auant que les Fran çois obtinflfent la Gaule , recite que aucuns di- 
hiA^r, foientlcs Gaulois eftredeCcendus des Troy ensiles autres, qu'ils eftoient 

imrt 18. fortis des lieux proches de la mcr- ; Germanique. Ailleurs que les Bour? 
guignons {qui cftoyent vrais Vandales;) fe< vanteienc eftr e defeendus 
des Romains.Les Saxons fe glorifioicneeftre Venus des Macédoniens: & 

iMsGetts. j ornan( j dit^ que les Hunnès mettoient cri auantla façon-par laquelle 
il sauofentcfté engendrez des diables. Le ptinec_ du monde iregna nt 
furjeg jdolatres Jes retenoit en telieslënebres. Durant: les longues 
guerres des Romains & François, y eut entre euxdtuers traitez: & quel* 
que tenips'plufieurs François militèrent àlaiblde des Empereurs R©r 
mains,&? furent enJeur feruice domeftique. Siluain François fut coro- 
iïel ded'infanterie de UEmpereur Oonftance , &r fe craignanrdes calum-r 
nies qui luy furent faites en la cour dudit Empereur , fe retira à Coloi? 
gric,c5effâyavfurp«r l'Empire. Son ëntreprinfe fut incontinent abba- 
tue,& luy deffait. Mailobaude Roy des François,& Malarich aulïï Franr 
çois tcnoientdeux grands offices enla maifon dudkConftance,& flor 
riifoit en fon palais grande multitude de François. Ledit Roy Mallo- 
baude belliqueux & puiflant , fut par l'Empereur Gratian cnudy é auec 
le Duc Memneue contre les Lentjenfes ('peuple Allemant^ut victoire 
à Horbourg , en laquelle Priaire leur Roy fut tué, ainfi queledit Mar- 

j*' 1 *' cellin narre. Es guerres de nos iours ordinairement des deux coftez 
font inuitez & foldoyez Allemans, tel eft le meftier de la guerre es pays 
armez, & nonreduits à TobcnTancc d'vn feul prince. Entre les Fran- 
çois habitans en la Germanie y auoit diuers peuples & feigneuries 
foubs pluralité dé Roys , aduenue par le nombre des enfans def- 
dits Roys, entre lefquels l'eftat eftoit diuifé & partagé -également: 
comme depuis fut longuement ecluy qu'ils curent , tant és Gaules 
que Germanie . Et quand les vns eftoyent rabaifTez par la puifTance 
des Romains , les autres demeuroient en . leur entier \ tellement que 
les, François ne furent onques entièrement fuBiûguez . Les auantages 
que les Romains eurent fur eux durant lefdites guerres, n'ont eftéob- 

Dts ehtfis mis par les hiftoriens Grecs & Latins, & en a beaucoup aflemblé 1c- 

Gemaniq.^àit Rhénan , dont k me déporte: parce que ce n'eft de ma matière. 

Ceux 
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Ceux desFrançoisfqui vray-femblablemét ne furent pctis) ont èfté ou- 
bliez» pOJur ce quede leur part en celle faifon h'cftait rien eferit. Au re- 
gardées HeligaftoGlodomirjHuhiba^ Chroniqueurs, 
leur leâfiHéJes re^ieçfc & çondamne^aifàne cogn oiftre qu'ils font forgez 
à plai(ir*èâeorés,qR ll§ foient vieux^ToutCjffbis l'occupation desGàules, 
&feigneurieefooliepaTJcsF^ plus grand part 

de Ja Germsulie , çonfeiTeés par cousf&^durans iufcjues à prçfént efdi&cs 
Gaulcs,j»aiùfçftcntr.boianeur & ptbffic leur eftre a laiin.dcmourez des 
gûc«esld^s Romains.: . , , ; 

•:"} •..■iiop»:.' 1 .'. L • j'i ,': r '-' FMnçois. 

»V commencement chacun homme & chacune femme: 
pn-aùQi&ot qù'vnjionaîgroprc impofé , auecfignifiance de 
<ce quiieftoit defire àilaperfohné nommée, ou. d'autre oc- 
,cafioni&: eueiiemétlCq qui eft cogneiipar l'Efcnture fain- 
*c^eés Hébreux, & par les anciennes hiftoires es Gentils. 
Demofthcnfe recite ktoûJftCfmè des Athéniens , nbmmartsleurs fils ait c j£ 
nez. du nom de l'ayeul paternel , lefècbnddu nom dcTayeul maternel, 
&lcs&bfequensi S.ïehan ^ . 

Çhrifoftome improuue toute" iropofition de noms fortuité^cjOnfèillant /« r /« \.â 
que lés enfans parlafignificatiue foient admoneftez imiter les vertueux 
ceuures dénotez parleurs noms , ou lafoy & probité des feintes & ho- cL/& ' * 
norables perfonncsjdont ils portent les noms, fans fe fier en la feule ap-r . 
pellation inutile. Appian Alexandrin di& que les Romains n'auoient ^JJJJ 
qu'vhnom^Uicftoitla première couftume de tous hommes rapresen j^maint. 
prindrent deux^puis trois, & eurent cognoms àla mode des Grecs, im- 
oofez pour vertu ou paflion.Eutropc en fon hiftoire Romainc^adrefTeé 
a l'Empereur Vakns,declare les temps & manière ^ & que eux & les Sa- 
bins n'ayans auparauant que chacun. vn nom, seftans longuemët.guer* 
royez , par le traité de paix qu'ilsfirenr, accordèrent que les deux peu^ 
pies feroient méfiez pour n'eftre quVn , loirs ils multiplierét leurs noms: 
le Romain adioufta âufien çcluy d'vn Sabin , &;le Sabin celuy d'vn Ro-r 
maio:apreS;par les adoptàotfs & autres caufes , ils prindrent trois & qua-r 
tre noms, & plus. A femblable les François & Françoifes n'auoient an- 
tiennementquc chacun ou chacune yn nom de leur langue Vulgaire, 
& fignifianeepropre à leur charge oufouhait honnorable.Lefdits Rhé- 
nan & Althamer en interprètent aucuns, comme Pharamond,Childe- 
bert^LothairejDagobértjChdperiçjGrimoàld^Philibe^AnfigifejBer- 
trade , Gertrude , Adeltrûde, Rotdrude, Hcmintrudc, Ple&rudc & au- 
tres plufieurs. Et par ce qu'ils ne font plus en vfage,il fuffira déclarer 
•ceux de Loys & Charles communs à la troifieme lignée régnante. 
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Luitwïcb par corruption de langue conuertien Clodouec . Puis Clouis, 
& Loysfignifie homme dfoccellente valeur a u peuple : Luit eft peuple, 
î&ich homme excellent : jfÇarle par ladite corruption adoucy en Char- 
DtTyhnt lcs.fign ifie magnanime & genercux.S uctonc & AuJc Gclle dient que la 
E hiT»\' k mn * c des Claudes à Rome, printlc «>gnôm de Nerô,fignifiât en lan- 
UafZÏ* gue Sabine deriuce de la Greque^exccllemmét fort: l'Empereur Néron 
d'honorable le rendit odieux . Qua nd les fiefs furent faits héréditaires, 
& patrimj >njaux, foubs la féconde lignée des Chartiens , & que la no- 
blefle s'enveTtaffeu ree depuis l'an neuf cens , & fur la fin dé ladite fé- 
conde lignée, la nobTelïedcFrancTpnnT^ la plus part de leurs 
princi paux fiefs . Aucuns depuis ont impofe leurs furnoms à leurs 
fiefs, les faifans faire de rouftures fiefs, qui n'a gueres d'antiquité. Ce 
qu e deflus, empefc he que la grande antiquité d'a ucu ns de ladite no- 
tiléfle ne fe peut vérifier , y en a qui fe trompent , ayans des titres efquels 
font ces mots,Regnantnoftre Seigneur Icfufchrift , dont ils font faufe 
illation,quc leur maifon cftoit auant la paffio & noftrc rédemption , ne 
fcachansquex'eftoit vne façon de parler equipollcntc à celle qui eft cô- 
munc, lande grâce ou de l'incarnation noftrc Seigncur.Yavntitre en 
l'Abbaye du Bourg de Dcols en Berry,dc Eudc Aduocat, donnant à la- 
dite Abbaye quelques fcrfs,daté le itf.Ianuier , regnantnoftre Seigneur 
Iefufchrift,& ladite Abbaye ne futfondee que l'an ? z i. qui monftre la- 
dite vieille façon de parler.Encores que ladite noblcfTc , & après eux 
ceux desViiles , Païfans & ferfs euffent! prins furnoms , communément 
i.dacm- des villes , villages ou lieux dont ils efto ient^Céfar diftque les mariti- 
mtntaim. mes de la grande Bretagne furent prèfque nommez des noms des citez 
Belgiques,dont ils eft oient ncz,ayans pafle la mer) ou de leurs meftiers, 
ou autre occafion,fcar les rofturierscftojejitjorsi ncapables de fiefs, ôc 
n'en prindrerit leurs furnomsjjils n^îâlfferentpourTant leurs noms Bar- 
bares & Allcmans, iufques à ce que par deuotion particulière les noms 
d es fainjts & fàinct cs furent impolez tant aux nobles que rofturicrs. 
Mais il conuient entendre, que les furnoms des Seigneurs & Gentils- 
hommes n'eftoient continuez qu'au fils aifné qui heritoit au principal 
fief&les puifhezprcnoient leurs noms du principal fief de leurparta- 
ge.Comme en la maifon deChâpagne, Efticnnc frère puifné du Com- 
te Thibauld le grand,& fa dcfcentCjCUf ent le furnom de Sanccrrc^parcc 
que le Comté dudit Sâcerre Iuy efchcut pourpartage.Es arrefts des Par- 
lemens de la Chandeleur i z 5 4. & 5 5. appert que Hugues Comte de la 
Marche & Angôulcfmc,eut deux frères puifnez,Geoffroy de Luzigné, 
& Geoffroy de Valence qui furet furno mmez de leurs apennages , dura 
celle forme long téps,que la plus part dés familles n'eftoient cogneues 
qu e par l , cfcu& armoiri e,pour laquelle fi elle eftoit lors cntreprinfè,y a- 
uoit côtredit par armes ouprocez.Dcpuis chacû furnô a efté ordinaire- 
mét cotinué en fa lignee,cômci'armoirie pour meilleure cognoiflànce. 

Et 
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Ec neantmoins fuyuant celle façon ancienne, l'on voit auiourd'huy es 
aéles n'ayans trai&que pour les viuans,& qui ne vont à la pofterité , les 
puifnez gentilshommes le plus fouuent figner , & fe nommer des noms 
d esserres de leurs part ages , non dufurnom pate rnel, qui engendre des 
confufïons & incertitudes es familles. Audi aucuns tenans les terres ont 
prins les lurnoms & armoiries des ieigneurs dont ils ne font defeendus, ,. 
pour en eftreplus honorez.L'ordrc des Romains & autres,fefaifansnô- 
mer de leurs famillcs,non de leurs terres, eftoit plus certain . En la mai- 
fon de France eft demeuré quelque chofe de la fufdite vieille forme; car 
combien qu'à tous meilleurs les puifhez des Roys ait eftë referué pour 
leurs perfonnes l'honneur d'vfer du furnom de France , qui eft titre de 
grandeur & eminence : touteffois ledit furnom n'eft continué és enfans 
defdits puifnez,le(quels prennent celuy du principal titre de l'apennage 
de leur pere, & dure iufques à ce que la branche fine . Les aucuns Gafcôs 
& leurs voifins,ont long temps a,vfé de triplicité de noms,qui comme- 
ce eftre fuy ui ailleurs en la Frâce,couftumierc de prendre volontiers jes 
fa çons d'autruy,& laiiTerles licnn es. 

DES ANCIENNES LOïX 
des François. 

E S François ont deux anciennes îoix célébrées par tout: 
l' vne eft la Saliqu c^redigce par eferit régnant Pharamod, 
l 'an je grâce quatre cens vingtdeu xcnon que au parauant 
ils euflent vclcu ians ioix.Car celles desGcrmains dont ils 
eftoient,auoient au précèdent cfté déclarées par Tacite, ^r» traire' 
(& par la comparaifon baillée par Ciceron , des corps humains qui fans . Ger ~ 
entendement ne peuuent vfer de leurs parties, nerfs, {àng & membres, En l'orat- 
nul eftat peut vfer des fiennes fansloix)àceftc caufe nommées fonde- Jj* t mr A - 
mensparl'efcriturefain&e. Mais pour l'interprétation, reformation & io!pfki.in 
ampliation des couftumes & polices des François encorcs non eferites, terpretépar 
furent lors députez Wogaft,Bodogaft,Salogaft & Widogaft^ui n'e- s ' lmfmt ' 
ftoient noms propres dlhommes ,ains d'officiers , g ouuerncurs, Baillifs, 
ou iuges de quatre prouinccs,lefquels és trois Salinghain , Bodinghain , & 
Widinghain , c'eft à dire, pays des Saliens, Bodiens , & Windyens, alTem- annotations 
blerent les eftats, & par l'aduis d'iceux arrefteret , & rirent eferire ladi& e * Tacite 
l oy, com me de nos iours aefté obferué , pour reformer & rédiger en J^wT" 
p reuuc lit te ratoire les couftumes de France . Fut ladi&c loy appcllee 
Salique,du nom deldïcts Salycns,peuple François,nommé enAlemand 
dit Saelinzà caufe de la riuiere Sale , fur laquelle ils habitoient , en Fran- 
conie delà le Rhin. Lefquels Ammian Marcellin en fon hiftoire,recite ûwtvj. 
auoireftéchaftiez par Iulian l'Apoftat, parti de Paris pour celle entre- 
prit , par ce qu'ils auoient ofé aflàillir & vfurper le limite de l'cpire Ro- 
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main iufques à Toxiandric , lieu fis entre le Rhin, la Meufe, & le Liège . 
Ladite loy eferite foubs Pharà mod, en Alemand p remier & naturel lan- 
gage des François, ne fe trouue, ouy celle que les Roys Clouis, Childc- 
bert & Clotaire premiers de leurs noms , depuis le Baptefmc receu , re- 
formerent,ampîificrent , & firent rédiger en langue Latine , pour cftre 
commune aux Gaulois affubictisauxFrâçois. Lelquels Gaulois au par- 
auant auec la domination des Romains auoient reccu l'vfàgc de leurdi- 
£tc langue.N'eft befoin autremét prouuer , que la loy Salique que nous 
auons,n'eft celle de Pharamond,rors parle chappitre faifant mention 
des Eglifcs & miniftres d'icelles , qui e nfeigne quelle eft poftericureau 
chriftianifme des Franco is.T hierry Roy de la France Orientale, hls du- 
dit premier Clouis, députa en la ville de Châalons hommes (àgcs& 
expérimentez pour reformer les couftumes de fes fubicts î laquelle re- 
formation le Roy Childcbcrt pourfuyuit,Clotaire la parfeit,Dagobett 
premier l'amenda , & fit efcrirepàr la diligence de Claude Chade Indo- 
mague,& Agilulphe à ce commis. Et font les loix des François Ripuai- 
res,AHcmans,& de Bauierc,auplus près côformcs à la Salique: parquoy 
ne font comptées que pour vnc des deux loix anciennes des François, 
ores qu'elles foient à part de ladite Salique. La féconde ancienne loy 
des François eft la Gombcttc, fait e foubs GondcbauldRoy des Bour- 
guignons,augmentce par fon fils le Roy Sigifmond , plus approchante 
de laRomaine que la Saliquc,par corruption appellec Gombctte,com- 
me loy du Roy Gombàuld , mot abrégé de Gondebàuld . Et combien 
que lcftat des Bourguignons fuft peu après du tout abatu par les trois 
Roys frères, enfans dudid: premier Clouis , foubs le Roy Gundemaire, 
frère d'iccluySigifinond:parlamutatio ladite loy ne perditfon auto- 
rité en la Bourg oigne deuenuc France: mais y fut receuê' & entretenue* 
par les Roys François, qui y commanderenr, comme les loix Romaines 
és païs efquels les Roys Wifigots auoiét dominé- Apres qu'ils en curent 
eft é chafTez,!' Ab b é Anfigife, &Benoift Diacre deMayence, aflemble- 
renten feptliures plufieurs loix des Roys Charlcmagne, Loys Debon- 
naire,Lothairc , & Charles le Chauue,faites tâtpour le gouuerhement 
ecclefiaftique que téporel . Outre lefquelles y en a afTez d'autres du Roy 
Pépin, & d'eux mefines,celle des Saxons foubmis audit Charlemagne. 
En celle defdits Roys eft différence faite desprouinces de laFrance,rc- 
gies par couftumes,& celles régies par loy Romainc,qui monftre qu'cl- 
te y eft de long temps demourec pour couftume,noji par autorité de 
domination.Depuis elle a cfté receuc par toute ladite France , comme 
interpretatiue defdites couftumcs,quand,&comment,& del'vtilité ou 
domage,fera parlé en traitât l'ordre de la iuftice, & du contenu efditcs 
anciennes loix, en traitant le gouuernement des trois eftats de France. 
Et pourclorrc ce chapitre tro p y a d'edits, auflî ils font mal gardez : en 
tous eftats bien ordônez y a eu peu de loix bien aduifees & entretenues. 

DES 
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DES COURONNE ET MAISON 
de France. 
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E S François ont toufîours efté gouuerncz par Roys,cô- 
bienqueéshiftoircsapprouueesyen aitpeu de nomez 
auant Pharamund ou Waramund, Afcarich,& Ragaife, 
Roys des François , furent prins en guerre par Conftan- 
tin le Grand,eftât ieune : lequel fàtisfaifant à la haine ex- 
trême des Romains aux François, lesfeiten fpe&acle public deuorer 
parles beftes, comme il cft efcritparEutropc en fon hiftoire Romane. 
Le Roy Mallobaude ( comme a efté dit ou premier chapitre) eftoitdu 
temps de Conftance fils dudit Conftaiitin le Grand , & de l'Empereur 
Gratian.Les roys Marcomer & Sonnon freres,du temps de Valentinian 
lcpremier,furent aufii prins en guerre,l'vn fut relégué enTufcane, Tau- % 
tre fut deliuré fur la promefle qu'il feit de guerroyer les pays de fon frè- 
re: voulans les Romains femer vne guerre ciuile entre les François,pour 
plus aifémentlesdeffaire: mais en l'entreprenât ledit Roy fut tué parles ^ 
fiens de ce indignez.Saind Grégoire Archeuefque de Tours,recite que l °j e fi n 
Theodomer Roy des François, fils de Richimerc & Aftile fa mere^furet hi fi" rt - 
occis de glaiue,& fait mention de Chlogion Roy de Francc,duquel on 
ditleRoyMeroucceftredefcendu. Depuis ledit Pharamund, la eenea- -, , 
loeie des Roys de Fracc le trouue.il régna vingt ans, & fon fils Clodiontfrr* , . , 

, « ,/ , . . , / & / ^ & l "il Cipian &ouSa. J&^ji Ut Niel- 

le Cheuelu dixhuit:mais ne dominèrent es Gaules, encores que de long*** «•» 

temps auparauant les FrançoisyeulTentfai&plufieurs entreprinfes. De- 
puis que l'Empire de France y a efté eftably,la couronne a efté en trois li- 
gneesda première desMeroûiens du Roy Merouee,quiluccedacolate- 
ralement auditRoy Clodion,& futle premier qui tint pied ferme oudit 
Empire : EtàfemblableradiediondeValoisenlatroifîeme a dénoté 
mutation deIigne,non de lignée. La féconde a efté celle des Charliens, 
ainfi nommée de Charles Martel,lequcl Mcier^ou Maire du Palais,par fa 
proiiefTe& fortune feit le chemin àPcpin fonfils,pour prendre & tranf- 
ferer aux fiens la couronne,& en dechalfer Chilperic le dernier des Me- 
rouiens. Ainfi vint de Iules Cefa^qui ne fut que Dictateur, lenomdes 
Cefars aux Empereurs Romains . Etfuiuant cequieft eferit en Daniel, t. chapitre. 
que le Seigneur change les temps,inftitue & reiette les Roys, il ferma le 
pas par fa prouidéce & action fingulicre à* Charles Duc de Lorraine,on- 
cle& le plus proche héritier du Roy Loys V. du nom dernier des Cliar- 
liens J introduifit & feit couroner de Maire du Palais le Roy Hue Capet, 
a ia faict régner heureufement cinq cens foixâte feize ans fa poftcrité,& 
plus longuement que les deux premières enfemblc , ores que ce ait efté 
en Empire plus acourcy:lafaceparfapuhTance& grâce infinie durer iuf 
quesàion grand iour, ouquel tous règnes & Potentats terriens cherrôt, 
& ne reftera que le fié éternel. Pource fuffira premier qu'entrer en autres 
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matières , déduire la généalogie defdites trois lignées & des maifons de 
la Frâce fondues en iceilcs.Mô labeur(qui n'eft petitjpourra plaire & (er- 
uir en plufieurs endroits,tant à l'intelligence des tiltres, que querelles & 
differends.Etnefera Contre la religion des Roys trefehreftiens, puisque 
deux Euangeliftcs ont monftré l'honneur de l'antiquité, excellence & 
noblcife des famillcs,ne deuoir eftrc ôbmis: quand en efcriuant les ceu- 
urcs & paroles de noftre Sauueur Iefus Chfift ^qurauoitdidfon règne 
n'eftre de ce monde) , ils n'ont oublié fon humanité eftrc mue de royale 
lignee,& S. Ican Baptiftefappellé le Rozeau agité du vét ) eftre venu de 
celle des Preftres delà Loy,de laquelle femblablementeftoitdefcédule 
fils de l'Vlômc: pour nous monftrer qu'il cftoit feul vray Preftre éternel* 
& Roy des Roys,Seigneur des Seigncurs.Ie fupply chacû Lecteur m'ex- 
cufer(fi ayant tiré à parcelles le cotenu en ce recueil de tout ce q i'ay peu 
auoiren main,ie n'ay feeu toutrédre: ou fi en ladite généalogie fetrou- 
uequelquc erreur fuiuy par moy,&no inuété}& côfidercr qu'il eft pres- 
que impoflïble de la reprefenter toute au vray depuis vnze ces ans,& q 
cefte nation entieremét par le pafle adônee aux armes a efté négligente 
d'eferire , & q les guerres & autres calamitez que le téps amené en tous 
eftatSjn'ont permis que les efcrits,(fi peu qu'il y en a eu)foiet tous venus 
iufques à noftre aage. Ce cômencemét dônera occafiô a autres de plus 
grande fuffifanec que la mienne, chercher adioufter & améder , qui ne 
me fera grief, mais redeuace pour le zele q i' ay,fans pouuoir de tout at- 
taindre.Ilsn'aurotdefagreablcque ieleuraye moftré quelque chemin, 

Dr KOV M ERO V E E 

Erovee ou plus 
proprement Mer- 





mch t mot compo- 
fé de Mer 3 c'eft à 
direprefecl: ou perpofé , & 
meh homme cxcellët,qui eft 
homme excellent prepofé: 
régna tant en la Germanie 
uc en la Gaule , de laquelle 
il ne peut eftrc chafTé par lès 
RomainSjCome auoient efté 
fespredecefleurs , parce que 
leur Empire eftoitîiarToibly 
en Italie, Efpagnc & Gaule, 
par diuerfes nations belli- 
queufes& Germaniques, que 
Ethie Licutcnât gênerai au- 
dit empire fut côtrainr,pour 
refifter à Attila Roy des Hu- 
nes, 
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nes,appeller à fon fccours les François,Bourguign6s & Vifigots . Tous 
lefqueîsnouueHementauoient occupé la plufpart de ladite Gaule. Par 
leur ayde eut la victoire en la plaine de Chaalons enChampagnc. Apres 
laquelle il confeilla à Thorifmund fils aimé de Thierry Roy des Vifi- 
gots,occis en icelle , s'en retourner en Languedoc , ou eftoit la ville ca- 
pitale de fon royaume , de peur que fes frères , qui y eft oient demourez, 
s'en empara(fent,oyas la mort du pere:quiiuftifie la bataille n'auoir efté 
oudit pays de Lâguedoc.Dudit Merouee qui régna dix ans, & laifla fon 
fils Childeric premier du nom , fut fa defeente appellee des Merouiens. 
N'cft laRoyne nommee,non plus que de Pharamund & Clodion. 

T)V ROY CHILDERIC PREMIER. 

Igg^^tf HlLDERIC le 

premier efpoufa 
r? Q|%3g V Bafine femme de 
BhlïnroydeThu 
ringe, auquel il s'eftoit reti- 
ré, eftant pour lafciueté dé- 
pofé de fà couronne,baillee 
parles François à Gilles cô- 
mandant pour l'Empereur 
Romain à SônTons. Cela a 
donné matière à aucuns e- 
fcrire,que Merouee fans e- 
ftre parent de Clodion le 
Cheuelu , auoit efté efleu 
Roy des François : ioinâ: 
que par efle&ion aucuns és 
autres peuples de la Germa- 
nie ont efté faidts Roys par 
la deftitutiô de leurs prede- 
cefTeurs,tant és Gots, Lom- 
bards,que Bourguignons, lefquels (comme recite Ammian Marcellin ) 
appelloient leurs Roys Hendins , & félon la couftume ancienne les de- h ^ ,,re ' 
pofoientpourlesinfelicitez delà guerre, ou fterilitezaduenucs. Mais 
quand les François encorcs idolâtres, euffent eu celle façon, puis que 
ledit Clodion nefutdeftitué de fon viuant,fon plus proche héritier 
n'eufteftéreiec~té,auparauant que auoirfaillipourenchoifir d'autre: 
mefmement que ledit Merouee régna rantenla Germanie, que partie 
de la Gaule . Autre chofeferoitfi vne armée defdits François heureufe 
en la cohquefte de partie de ladite Gaule , fe diftrayant de l'obeiflTancc 
deleurroy commandant en ladite Germanie, auoit fur elle conftitué 
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lcditMerouec en ladite Gaule. Parquoy eftplus apparente l'opinion de 
ceux qui dient ledit Merouee héritier collatéral duditClodion. Sondit 
fils Childeric de ladite roy ne Bafine , laquelle Fayma durant fon exil , & 
fuyuitrcftituécnfon royaume,delaifleleditRoy de Thuringe fon ma- 
ry encores viuant, eut vn fils & deux fillesd'vne fut mariée àThierry roy 
des Oftrogots. Aimoine la nôme Andefledc . S.Gregoire Archeuefquc 
dcTourSjPappelle Alboflede,les autres Andechilde.L'autre fille fut La- 
tielde,de laquelle n'eft fai&e mention qu'elle ait efté marice.La diucrfi- 
té desnomseftprocedee,decequeles Latins n'ont fuyui la propriété 
de la langue Germaniquc,n entendant l'ethnologie defdits noms:com- 
me d'Harmantils ont FaicT: Arminius,& autres allez femblables. Le fils 
fut le Roy Clouis premier du nom .Mourut le perc ayant régné vingt 
quatre ans. 

DV ROY CLOriS PREMIER. 

n$ LoDOVEE,OU Clo 

uis,&Loys premier 
,JI§îS ^ece ndm,efpou(à 
à Soiflbns Clotild'e fille de 
Chilperic frère de Gundc- 
bauld Roy de Bourgoignc, 
chreftienne de Religion, fur 
promefTe de l'y lahTer viure. 
Auâtfe marier, d'vnc conçu- 
bine(qui n'elt nommée ) il a- 
uoit eu Thierry foh fils natu- 
rel, lequel hérita aucclcs légi- 
times, & eut pour fon parta- 
ge le Royaume d'Oftric, qui 
efl: la France Orientale . Et 

f>ourcequeMets en fut la vil- 
ecapitaîe,à la façon déparier 
du temps fut appelé Roy de 
Mets. De ladite Roy ne Clo- 
tilde ledict Roy Clouis eut 
quatre fils& deux filles.LVne fut Clotilde mariée à Amaury roy des Vi- 
figots.L autre fut Tichilde religieufe . Tritemius en met vnc troilieme, 
mariée à Ermanfroy roy deThuringe,quin'a apparence ., parce que le- 
dit Roy Thierry le defïit, & vfurpa fon royaume. Le fils ailhé du maria- 
ge de ladite roy ne Clotilde fut Ingomere qui mourut enfant,toft après 
îon baptcfme. L'autre fut Childebert Roy de Paris; l'autre Clodomire 
roy d'Orleans:l autre Clotaire roy de SonTons. Ledit roy Clouis l'an 15. 

de 
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de fon regne,apres la)gÉande vi&oire qu'il eut contre les A I lem ans , à la 
perfuafîon de la Royne fà femme fe feit Chrcftié,rcceut la vigile de Paf- 
quesle Baptefme à Rheims par le minifterc de S. Remy Archeucfque 
dudit lieu,en la compagnie de fes deux fœurs,ainfi qu'il eft narré en vne 
vieille Chronique Latine e fiant ou chap.de Chartres, fans nom de l'au- 
theur,& finifTant auRoy Charles le Simple. Saindt Grégoire Archcuef- 
que de Tours.dit qu'il ri y en eut quv ncjaquellc mourut toft après. Ne 
eft croyable que celle quieftoit mariée audit Thierry Roy des Oftro- 
gots Arien,commandant en Italie^ait efté baptizee auec ledit RoyClo- 
uisdequel augmenta grandement par armes,& côfirmapar vnion de re- 
ligion fon royaume.Mourut après auoir régné trente ans, l'an d. xini. 
fut enterré à Paris en l'Eglife Saindre Gencuiefue , qu'il auoit fondée au 
tiltre de S.^Pierrc & S.Paul:apres y fut enterrée ladiéte Royne Clotilde (à 
femme, qui mourut àTours, & leur fille CÎlotildeRoine desVifigots., 
laquelle mourut reuenant d'Elpagnc. 

DE THIERRY ROY DE METS, OV 

Ofiricjdepuis par corruption de langage 9 diSl Aufirafie. 

H i err y Roy d'Auftrafie,eft>oufalafillcde SigifinodRoydc 
Bourgoignejde laquelle il eutleRoyTheodobertfonfils,mou- 
rut après auoir régné Z3. ans,l'an cinq cens trente fept. 

Î)E fHEODOBERT OV THEVDE- 

bertRoyÂAuflrafiel 
HeodobERT Roy d'Auftrafie fils dudit Thierry^ut trois 
! femmes. La première fut Denteric, qu'il print ou chafteau 
de Cabrieres près Beziers^mariee à vn autre, duquel elle a- 
. uoit vne fille:ïefpoufa à Clermôt en Auucrgnc.cn eut fon 
' fils Thibauld:depuis la répudia , parce que de fufpitiô que 
ledit Roy aymaft fadi&e fille du premier mariage , la feit mourir à Ver- 
dun . La féconde femme dudit Roy fut Wifigarde fille aifnee de Vac- 
chon Roy des Lombards, qu'il auoit fiancée auantque efpoufer ladi&c 
Denterie , ainfi que recite Paul Diacre en l'hiftoire defdi&s Lombards. 
La troifiefme femme qu'il efpoufa après le decez de ladi&e Royne Wi- 
figarde ri eft nomec . De ces deux dernières rieutenfans . Mourut après 
auoir régné quatorze ans, occis par vn Taureau Sauiiageà^achaflc, fi 
Ion croit Agathie. 

DE TH1BAVLD ROY D'AVSTRASIE. 

i H 1 b A v l d Roy d'Auftrafie fils dudit Thcodobert 4 fut marié 
iàWalderade ou Wldotrade, la plus icune fille dudit Vaccho 
^ j Roy des Lombards, come tefmoigne ledit Paul Diacre, n'en 
laiflà enfahs. Mourut après auoir régné fept ans , & en luy finit la lignée 
dudit Roy Thierry d'Auftrafie. 
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DE CLODOMIRE ROY 
ttOrleans. 

Odomire, ouClodomirc, ou proprement Luitmcicr, 
quifignifie prcpoféou peupleJRoy d'Orleans.,filsdeClo- 
uis le premier, cfpoufa Gundiochc, de laquelle il euttrois 
fils/Thibauld^Guntaire & Cloauld.Thibauld aagé de dix 
ans^Guntaire de fept, furent tuez pat les Roys Clotaire & 
Childebert leurs oncles, & enterrez à lain&e Geneuiefue. Cloaùldcf- 
chappa^fe fit d'Eglife^ouqueleftat il fut enduré par fefdits onclcs^qui 
ne vouloient que le Royaume d'Orléans : & donnèrent audi&Cloauld 
quelques héritages pour fon entretien^qu'il lega àîEglifc de Paris . Fut 
enterré ou village de Nogent,de luy depuis appelé' laind Cloauldjdeux 
lieues dudicl: Paris , où fon tombeau paroift auée l'Epitaphe en lettres 
maiufcules.Ledi&Roy Clodomire auoit efté tué en la bataille contre 
les Bourguignons ou terroir de Viennois en Daulphiné.» ou lieu appelé 
Viforont. Ainfi fa defeente n'allaloin , & fon royaume vint aufdits Clo- 
taire & Childebert. 

DE CHILDEBERT PREMIER DV 
nom yRoy de Paris. 

•HlLDEBERT 
'premier du no 
Roy de Paris, 
'cfpoufa ^ul- 
trogothe,dc- 
laquelle il eut deux filles, 
nommées en la chartre de 
1 exemption de l'Abbaye S. 
Getmain des prez, ottroyee 
par S. Germain Euefque de 
Paris 3 & autres Eueiqucs., 
nommez.L'vneChrodcfin- 
te,l'autrc Chrofberge. Auflï 
Fortuné Euefque de PoicH- 
crs,en l'Epigrâme du Iardin 
de ladite Royne Wltrogo- 
the^drelTé par ledit Roy fon 
mary ,faià mention quel- 
le auoit deux filles : & en 
autre Epigramme faicl: du 
Roy Charibert,duquel fera cy après parlé,dit qu'il eftoit tutcur.,& com- 
me 
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me perc aufdites filles , & leur merc encore viuante . Elles n'heriterentà 
leur perc^uant au royaume -, quine tomboit en quenouille par la cou- 
ftume de la maifon de France. Sont enterrées oudit S. Germain. Lcdict 
Fortuné.çn l'Epigramme de 1'Eglifè de Paris , narre queleçlic-fc Childe- 
bert l'auoitfaiA baftir.Aum il fondajadifte Abbaye S.Germain, foubs 
lctitredeSiVinccnt-.& mortayantregné 4<r.ans/y fut enterré, &ladi&c 
Roynelàfcmmc. Succéda à Ca couronne le Roy Clorairc premier du 
nom. 

Dr ROY C LO TxAIR E 
premier du nom. 

LOTAIRE 

le premier, 
ou comme- 
cement roy 
dcSoiflbhs, 
puis de toute la France, eut 
cinqfemmesj Radcgunde 
fille de Bertaire roy de Thu 
ringe , laquelle fe fepara & 
redit rcligieufe à Poi&icrs, 
où çllefonda l'Abbaye fain 
&e Croix , fut enterrée à 
fain&eRadegundc, eftca- 
nonizec.Ingunde ( aucuns 
dient Gundioche ou Gon- 
thence ) vefuc de fon frère 
le Roy Clodomire, de la- 
quelle il eut cinqfils &vne 
filie Les fils furent Guntai- 
re aifné , Childeric , Chari- 
bert, Guntran & Sigiberr, 
& la fille Chlodcfinde.,mariec à Alboin roy des Lombards.La troifïemc 
femme dudicl: Roy Clotairc fut Arigunde fœur de ladi£te Ingunde, 
qu'il efpoufa viuante icelle Ingunde , laquelle l'auoit prié marier fadite 
fœur à quelque grand feigneur,& illaprintpourluy,difant à ladite In- 
gunde,quilauoitfai<5tcc dont elle l'auoitrequis. Dcladiéte Arigunde 
il eut vn fils nommé Chilperic . Sa quatrième femme fut Vnxine,& au- 
tres l'appellent Chimifene,de laquelle il eut vn fils nommé Chranne ou 
Chramire.Sa cinquième femme fut Walderade J ou W r ldotrade fille de 
VacchonRoy des Lombards, vefuedefon arrière nepueu Thibauld 
Roy d'Auftrafie , laquelle il efpoufa en prenant le royaume d'Auftrafie: 
mais après admonnefté par les Euefques, lalahTa, & bailla pour femme 
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au Duc Garïnalde.Defdits fcpt fils viuant ledici Roy Clotaire , m ouru- 
rent trois, Guntairc,Ghilderic & Chrarme , lequel fe rebella contre Ton 
perc, aydé defon beaùpere Wiliachaire Duc d'Aquitainc/& de Conan 
Breton.Fut prins en bataille, & par commandement dudit Roy fon pe- 
re,futbrufle auec Caldc fa femme, &fes deux filles.Ledit Roy -Clotairc 
eut deux autres filles, Nigegunde ou. Ingunde, mariée à Hërmegildc 
Roy des Vifigots , fils duRoy Hengilde: & Ingeltrude , laquelle vefue 
fondavnmonafterede Religieufesà Tours, fut merc de Bertrand Ar- 
chcuefque deBourdeâùx,& deBerthegunde . Outre lefdits feptfils lé- 
gitimes^ en eut deux qui fe dirent baftards dudift Roy :l'vnfutGon- 
douauld , lequel par ledict Roy fut par deux fois defauoiié , luy furent 
feschcueuxroignez,queceuxde lamaifon de France feulsportoient 
longs, & fut enuoyé à Coloigne poury eftregardé-.dontilefchappa, 
lai{ficroiftrefefdi6j:sclieueux:fe retira en Italie à Narfes qui y eftoit 
Lieutenant de l'Empereur.s'y maria, eut des enfans,puis s'en alla deuers 
ledi£fc Empereur à Conftantinople . Finablement retourna en France, 
futparplufieursfeditieux cfleué Roy à Briue la gaillarde enLimofin, 
fur vn grand pauois ou bouclier, & porté par le camp félon la manière 
lors vfitee de receuoir & couronner les roys des François: puis futprins 
àComminges,& occis par larmeedes Roys Guntran&Childebert,, 
defquels fera cy après fai&e mention . Ses deux fils fe fâuuercnt en Efpa- 
gne . Lautrefoy difant baftard dudi& Roy Clotaire,fut le Duc Ran- 
chinge, quiprint ce titre pour fortifier fà confpiration machinée con- 
tre lefdits deux Roys,pour vfurper leurs Royaumes,mais il fut tué félon 
fon mérite. Lediâ Roy Clotaire mourut à Compiegne, ayant 
regnéji.an/ut enterré à S.Mard deSoifrons,quilauoic 
commencé fonder . Ses quatre fils partagèrent la 
France , comme auoient Fai6fc ceux du Roy 
Clouis premier. 

DE 
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7)E CHJRIBERT OV ^ARIBERT R0? 
de Paris premier du nom. 

HàRibert, 
ou Aribert , pre- 
mier du nom , 
Roy de Paris, fils 
du Roy Clotaire premier, 
eft loué par ledi<& Fortu- 
né en l'Epigramme qu'il a 
fai& de luy , de douceur 
& manfuetude . Il eut qua- 
tre femmes . La première 
fut Ingoberge ouNigebri- 
de, delaquefie il eut vne fille 
mariée en Scandie , qui eft 
Noruege , au fils d'vn Roy 
dudi&pays , qui n'eft nômé. 
Lediâ: Roy Cnaribert répu- 
dia fadite première femme, 
& elle veteut bien foixante 
dix ans. Les féconde &troi- 
fieme femmes dudiâ: Roy 
furent deux fœurs , Mcroflede & Marcoueife , filles d'vn cardeur de lai- 
nes, &deleurviuantefpou{à là quatrième femme Thcudichilde, fille 
d'vn bergier , de laquelle il eut vn fils qui mourut ieune viuât ledit Roy 
fbnpere. Auoieritlefdi&es trois dernières femmes de fi petit lieu efté 
oufèruice de laRoyne Ingoberge : Etpour leur beauté fediét Roy les 
ay ma iufques à les elpoufer. Il eut deux autres filles , Bertheflede ou Ber- 
tichilde, religieufe oumonaftere qu'Ingeltrudeauoitfondéà Tours, 
près fain& Martin, à laquelle ledit Fortuné Eucfque de Poi&iers feit vn 
Epigramme, & Chrodieldc religieufe à (àincte Croix duditPoi&iers. 
Mourut ledit Roy Charibert à Blaye fur Gironde, y eft enterré en l'E- 
glife fain£t Romain . Et parce qu'il ne lailTa aucun fils,fes frercs,mefmc- 
mcntSigibertRoy d'Auftrafie,& ChilpericRoy de Soiflbnsfe guer- 
royèrent pour auoir fon Royaume. 
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DE GVNTRA H ROY 
ctOrltans. 

Vntr an Roy d'Orléans, aufli fils dudit Roy Clotaire 
premier, eut Gondebauld fon baftard de Venerande (à 
concubine, férue del'vn des officiers de famaifon, &fuc 
marié trois fois.Sa première femme fut Marchutrude fille 
de Magnacaire , laquelle après auoir eu dudit Roy vn fils 
(qui n'eft nomméjfeit empoifonner ledit Gôdebauld.,& (côme eft vray 
femblable)par punition diuine lefîen mourut.Toft après leditRoy ad- 
uerty dudit empoifonnement répudia ladi&e Marchutrude, &parfu- 
fpition & courroux exerça vengeance contre (èspere & deux frères in- 
nocens.Sa féconde femme futMarcoueife feeur de Meroflede,lefquel- 
les deux feeurs ledit Roy Charibert fon frère auoit ( comme didaefté) 
efpoufees.Et pource S.Germain Euefque de Paris excômunialedit Roy 
Gûtran,qui ne la voulut dclaiflcr,mais elle mourut.Sa troifieme femme 
fut Auftrigilde ou Auftrichildc, autremét Bobilonc , qu'il faut entédre 
parfobriquet,non par furnô,de laquelle il eut deux fiIs,Clotaire& Clo- 
domire,qui moururét de maladie,ainfi qu'il eft efcritparpunitio diuine 
pour la vengeance prinfe cotre Magnacaire & fes deux enfans. LaRoy- 
ne Auftrigilde venant à mourir, pria ledit Roy fon maryquilfeifttuer 
fes deux Médecins, parla faute defquels ellefe plaignoit mourir, ce qu'il 
feit après la mort de ladi&eRoync. Le voyant veufuelaRoyne Thcu- 
digilde veufue dudit Roy Charibert fon frère , le voulut efooufer. Ce 
qu'il feignit pour auoir fes meubles, defquels eftant (àifi, ou lieu de i'eC- 
poufer la feit Rcligieufc à Arles , ou elle mourut . Ledit Roy Guntran 
n'ayant qu'vne fille Clotielde , comme recite ùinù. Grégoire Ar- 
cheuelque de Tours en fon hiftoire, adopta Childebertfon 
neueu Roy d' Auftrafie fon héritier ou Royaume d'Or- 
leans.Mourut après au oir régné trente trois ans le 
vingtfeptieme Mars cinq cens quatre vingts 
dixfept.Fut enterré ou prieuré fain& 
Marcellez Chaalons, qu'il 
auoit fondé. 

T>E SIGI- 
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DE SI G l BERT ROY 





Igibert, 
roy d'Auftrà 
fie , aufli fils 
dudiclt Roy 
Clotaire pre- 
mier, cfpoufa Brune feco- 
de fille d'Athanagilde roy 
des Vifigots,& de la roy ne 
Gadfuinde.,& l'appelaBru- 
ncchilde,apres que de l'er- 
reur Arien elle fut conuer- 
tie à la vraye religion. De 
elle il eut vn fils Childe- 
bert.Durant la guerre qu'il 
eut auec fon frère Chilpe- 
ric pour le royaume de Pa- 
ris,il fut à Vitry pires Tour- 
nay,par l'armée efleuéfur 
vn pauois , & faicl: Roy de 
Soiflbns , ou lieu dudi<£fe 

Chilpcric.-mais oudi& lieu 

il fut tofi: après tué par deux aflaffihateurs, pratiquez par la RoyneFire- 
degonde femme duditRoy Chilperic, ayant ledit Sigibert régné qua- 
torzeans^vefcuquarâte.Soncorpsfut premièrement enterré ou lieu 
de Lambrias près Douë,depuis porté audi&S.Mard deSohîons. Illaif- 
fa des filles,dont les aucunes pendant que leur mere Brunechilde fut re- 
léguée à Rouen, eftoient gardées à Mets par cômandement dudit Roy 
Chilperic. L'vne defdites filles fut Ingunde, mariée à Herminichilde, 
l'vn des fils de Lennielde ou Lemnigilde Royales Vifigots, frère du roy 
Athanailde , de laquelle en eut Vn fils , & dechàfleé d'Elpagne/e retira 
en Am-ique,où elle mourut,& fut enterrée .Sondit fils fut mené à Çofj- 
ftantinople à l'Empereur Maurice . L'autre defdites filles Clodofînde 
fut accordée à Antharis Roy des Lombards.* & mariée à Rieha- 
rcdeRoy des Vifigots, fils duditRoy Lennielde. 
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DE C Hl LPERIC ROY DE 
SoiJJons premier du nom. 





[H I L P E RIC 

jRoydeSoilTons, 
Ipremierdunom, 
auffi Fils dudicl: 
Roy Clotaire premier,eut 
trois femmes,deux de bat 
fc codition,& vnede mai- 
fon royale. Andouerefut 
la première, de laquelle il 
eut trois fils,& vne filleBafi 
ne , laquelle il meit religi- 
eufe à S. Croix de Poitiers, 
irrité de ce que la Royne 
fa m ère Tau oit tenue fur 
les fonds baptifmaux: 
dont après il la voulue 
tirer pour la marier au fils 
dudict Lennichildc Roy 
des Vifigots, ce que (àinte 
Radegudeémpefcha. Les 
filsfurétTheodobcrt,Me- 
roucc,& Clouis:Theodobcrt fut tué en bataille par les Ducs & capitai- 
nes de Sigibcrt Roy d'Auilrafie, à quatre lieues près d'Angoulefme, en- 
tre la riuiere de Charente,&laforeft:enterré en FAbbaye& Eglifc fain& 
Cibard,lezledid: Angoulefme. Merouee pourauoirefpouféladicle 
royne Brunechilde à Rouen, fut premièrement fai&moyne oumona- 
ftere d' Anuifole , pays du Mayne , puis tué en Champagne, après auoir 
efté prins,ainfi que les vns dient, par vn de fes gens auquel il le comma- 
da:les autres par le commandement de la Royne Fredegondc fa mara- 
ftre.Clouis fut auflî tué en prifon,ou lieu appelle Noceto près la riuiere 
de Marne, parle commandement de ladi&e Royne Fredegonde,qui 
vouloir que fes enfansfeulsregna(Tent:&luy feit lauTer le glaiuc enU 

f>laye,pourperfuaderqueluy mefmes s'eftoit occis, fut enterré oudi& 
ieu de Noceto : mais depuis ledicl: Roy Guntran , feit tranfporter fort. 
corps,& celuy dudiffc Merouee à S.Germain des prez . Semblablement, 
ladite Royne Andouerefut premièrement reléguée au Mans, & après 
tuee par la malice de ladite Royne Fredegonde , amyc dudid roy Cnil- 
pcric.La féconde femme duquel fut Galfonde ou Gachilifinde, fille ait 
nec d'Athanagilde Roy des Vifigots , (œur de ladite Royne Brunechil- 
de . Ledidt Fortuné Euefque de Poi&icrs , en fon Epigramme l'appelle 

Gelcfinte 
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Gclefuinte, dit que Ces nopees furent fai&es àRou'én^quillâveitpaflet 
audit Poidriers en vn chariot, duquel les roiies eftoient argétees : qu'el- 
le &fadicT:efœurBrunechildceftoientncesàTolede.Ledi(StRoy Chil- 
peric par l'artifice de ladi&e Fredegonde la print en telle haine, qu'il la 
feit eftrangler en fon liâ 4 & n'eut d'elle aucuns enfans . Ladi&e Frede- 
gonde née àHauaucourt en Picardie,de petis parens,fut la troifieme & 
dernière femme dudid Roy. D'elle il eut cinq fils & vne fille.Les fils fu- 
rent Sanfon, Clodoberr,TheodoreouThierry,Dagobert,&Clotaire. 
Sanfon,Clpdobert, Théodore & Dagobert moururent auât ledit Roy 
leur pere,de fleures & flux de ventrejes trois en vn an.Clodobertfcom- 
me récite ledit Fortuné en fon epitaphejmourutaagéde quinze ans,& 
fiit enterré en l'Eglifc fainft Crefpin à Souîons. Théodore mourut à 
Brenne enChampagne,& fut porté enterrer en l'Eglife fain&Denys en 
la ville de Paris.Dagobert mourut toft après qu'il fut né, ledicl: Fortuné 
afaid fonepitaphe. La fille fut Rigunce,enuoyee en Efpagne pour e£ 
pouferlcfilsdéLennichiJde Roy des Vifigots. En y allant elle fut de- 
trouflèe àTholofe. Saind Grégoire Archeuefque de Tours tefm oigne 
Jcdi& mariage. Apres-que lcdi& Roy Chilperic eut régné vingtquatre 
ans,la Royne Fredcgonde fafemmej par l'aide de Landry le feit tuer par 
Fouques,lors que le foir reuenant de la chaiTe à Chelles il defeendoit de 
cheual . Fut enterré à Sv Germain des Prez,où ladite Fredcgonde ayant 
vefeu grand aage fut après enterrée . Et d'eux demeura ledid Clotairc, 
lors de la mon dudift Roy fon pere, aagé de quatre mois feulement. 

7)E CHI LDEÊERT SECOND DV 
nomyRioyiïAufbraJte&ÂOrlcans. 

Hildebert fécond du nom,de par fon pere le Roy 
Sigibert,roy d' Auftrafie; & de par fon onclcle Roy Gun- 
tran,Roy d'Orléans .-fut baptifé par Ageric Eucfque de 
Verdun, efpoufaFaileubc ou Sedelcube, de laquelle au- 
cuns dient qu'il eut deux fils & vne fille : Les fils Theodo- 
bert & Thierry , la fille Teudeline. Autres dient que Theodobert cftoit 
baftard^nay d' vne concubine,non de la Royne Faileub e. Qui a apparé- 
çe proche de verité,d'autat que la Royne Bruneçhildc leur ay eule, per- 
fuada à Thierry que Theodobert n'eftoit fon frère: ce qu'elle n'euft peu 
fiils eulfent efté de mefmc mere , pource Thierry ne craignit faire tuer 
Theodobert,& vouloir efpoufer fafillc.Sainâ: Grégoire de Tours reci- 
te que ledit Roy Childebert eut vn autre enfant , fans déclarer fi c'eftoit 
fils oufille,&que toft après fanahTance il mourut.Ladite Royne Faileu- 
bc fonda vne Eglifc ouforfbourgdelaville de Geneue. Mourutlediffc 
Roy Childebert aagé de vingteing ans,apres auoir régné dixfept.Efcrit 
Aimoine qu'il fut empoifonné auecladiâe Royne fa femme : ce qu'ils 
moururent tous deux en vn iour le feit croire. 

C 
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DE THEO DOBERT, SECOND ( 
du nom Roy d'^ufirafi^. 

Heodobert fécond du nom Roy d'Auftrafie,fils du- 
dit Roy Childebcrt fecôd : Fut baptizé par Margueric Ar- 
cheuefque deTrcucs . Commença régner l'ann.defôn 
,aage, foubslatutelcdc laRoyneBrunechildefon ayeule, 
' efpoufa Bclichilde,laquelle auoit efté de férue condition, 
achetée d'aucuns marchans, & nourrie par ladite Roync Brurtechildc 
qui engendra entre elles émulation , quand ladite Belichilde fut deue- 
nuë Roync : & futcaufe que ledit Roy Theodobert la tua,& efpoufa 
Theudichilde,de laquelle ledit Fortuné Euefquc de Poi&iers a faicl: vn 
Epigramme J & en iceluy la célèbre ùTuë de grande noblclTeiqu'il décla- 
re en fon epitaphe,difant que fes perc, frere, mary , ayeul & anceftres e- 
ftoient Roys,& qu'elle mourut aagee defoixante quinze ans. D'elle le- 
dit RoyTheodobert eut deux fils & vne fille.L'vn defdits fils n'eft nom- 
mé,l'autre fut Meroueedaditc Royne Brunechilde les feit tuer en la vil- 
le de Mets,apres que ledit Roy Theodobert leurpere vaincu, premiè- 
rement par fon frère le Roy Thierry en la Champagne deToul, puis 
près de Coloigne prifonnier, fut enuoyé à ladite Royne Brunechilde, 
& par elle faid moyne à Chaalons,apres tué ayant régné dixfept ans . Sa 
fille cft nommée par leditFortuné en fon Epigramme du baptiftaire de 
Mayence,qu'il di&auoireftéconftruit des biens de Bcrthoare fille du- 
ditRoy Theodobert. Elle fut accordée àÀdalualde fils d'Agilulphe 
Roy des Lombards, qui eftoit encores fort ieune: & depuis leditRoy 
Thierry la voulut elpoufer. Ce que ladite Royne Brunechilde empçf« 
cha,luy remonftrant qu'elle eftoit fa niepce.Dont ledit Roy Thierry fc 
courrouça contre ladite Royne Brunechilde,luy reprochant, que pour 
luy faire confentir la mort dudit Roy Theodobert , i'auoit afTeuré qu'il 
n'eft oit fon frere:& après pour empefeherfon mariage,difoit que ladi- 
te fille eftoit fa niepee. 

DE THIERRY SECOND DV 
nom,Roy cfOrleans & di^ufirafi^. 

Hierry fécond du nom, ou commencement Roy d'Or- 
léans, qui eftBourgoigne, de par fon pere le Roy Chiidebert 
^ j fecond,puis Roy d'Auftral(ie,par les victoires qu'il eut contre 
fon frère le Roy Theodobert , fut baptifé par Vcran Euefque de Chaa- 
lonsrcommen ça régner en Bourgoigne l'an dixième de fon aage,foubs 
la tutele de ladite Royne Brunechilde. Efpoufa Hermenberge fille de 
BertricouDctpricRoydesVifigots,auec laquelle peu après il feit di- 
uorce:& de diuerfes côcubines il eut quatre fils naturels, Sigibert, Cor- 

be, 
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be,Childebert &Merouee . Apres la mort de fondit frère le Roy Théo* 
dobert,ainfi qu'il fe preparoic faire la guerre au Roy Clotaire le Grand: 
mourut à Mets ledit royThierry de dhTenteriejayat régné i8.ans,& diét 
aucuns que ladi&e Brunechildefonayeule, indignée dece qu'il l'auoit 
outragee^iors quelle le diffuada d'efooufer fa niepce fille du RoyTheo- 
dobert par crainte ou vengeance le feitempoifonner. Apres luys'efFor- 
cea ladite RoyneBrurtechilde faire régner en Auftrafîe &Bourgoigne 
Sigibert fon filsaifné,mais ledit roy Clotaire le vainquit. Les vns dient, 
qu'il s'éfuir,& que onques puis ne fut vcu: les autres.,qu'il fut prins par la 
trahifon des fiensj& après occis parle commandement dudit Roy Clo- 
taire , lequel auffiprint fes trois frères , Corbe ayant efté Maire du palais 
duditroy Thierry fon pere,&Childebert furent occis: à Merouee fut la 
vie feule fauuee par ledit Roy Clotaire , pour ce qu'il l'auoit tenu fur les 
f ons.Lefdits royaumes d'Auftrafie & Orléans retenus par ce moyen. Le- 
dit Clotaire fils du Roy Chilperic premier du n om,à caufe de luy roy de 
Paris & SohTons,regna ert toute la France l'an 28.de fon regnej&condâ- 
na ladite Royne Brunechilde eftre tirée & démembrée par cheuaux non 
domptez. Apres l'exécution faidtelan (îij.permeit quelle fuït enterrée 
à S.Martin d'Auftun,qu'elle auoit fondé . Encores auiourd'huy fon tô- 
bcau y eft veu.Elle auoit faid mourir plufieurs Roys & enfans deRoys. 

"DE CLOTAIRE LE GRAND SECOND 

du nom t Roy de France* 





Lot ai k e le 
Grand fecod du 
nom,roydetou 
te la France, eût 
fon fils Merouee , qui fut 
tué en la bataille près Eftâ- 
pes , par l'armée de Theo- 
dobert fécond * roy d'Au- 
ftrafîe.N'eft efcrit s'il eftoit 
légitime ou baftard , qui 
eft le plus vray femblable, 
par ce que ledid Roy ne 
eut que deux femmes . La 
première fut Bertrude, ou 
Beretrude . Ledift Fortu- 
né Euefque de Poi&iers, 
ou chant nuptial qu'il feit 
de ce mariage , l'appelle 
G ij 



Digitized by 



Google 



2 8 Recueil des Roy s de France, 

Bilichildc,difant quelle eftoit de Saxe,de la lignée d'Athanagilde Roy 
des Vifigots,dominant en E(pagne,& nomme ledit Roy fon mary Clo 
tachaire. Telles diuerfîtez de nomsprouenoient des façons de parler, 
comme l'on voit encores,que pour Iehan on di& Ianot: pour Nicolas, 
Colin-.pour Pierre,Perot:& fcmblables, qui <?ouftumierement font dô- 
nczdésl'enfance:& les Gaulois ne parlans rAlemâd,facilement détour- 
noient la propriété defdits noms. Ladite Royne Bertrude fut û bonne, 
quelle fut aimée &eftimee de tous.LeditRoy en eut fon fils Dagobert ; 
& fa fille Blitildc mariée à AufbertDuc en Auftrafic. La féconde Femme ] 
fut Sichilde , de laquelle il eut vn autt c fils nômé Aribert ou Charibert. 
Mourut ledit Roy Clotaire , ayant régné quarante quatre ans, l'an 630. | 
Fut enterré oudit S.Germain des Prcz,lez Paris . Auoitfix ans deuant fà s 
mort faictroy d'Auftrafie fon fils Dagobert,& fut le premier qui de fon \ 
viuant feit couronner Roy fon fils . Mais il le feit en le mariant à Come- ( 
trude,fœur de ladite Royne Sichilde fa maraftrc: luy baillant pour con- j 
feii Arnould Enefijue de Mets,& Pépin Duc . Neantmoins s'en repentit j. 
apres,& eut débat a fondit fils,qui fut pacifié. 

DV ROT V^GQBERT * \ 
premier du nom. 





Agober t, 
ou plus propre 
ment Degau- 
bert,eut deux 
femmcs.Laprc 
mierc fut ladite Cometrude 
qu'il efpoufapar le commâ- 
demét du roy fon pere àcli- 
chy près Paris, ou auoit pa- 
lais royal, auiourd'huy y eft 
lamaifon faindfc Ouen.Son- 
dit pcr e m ort , la laifla à Ro- 
milly aufli près Paris , par ce 
qu'elle eftoit fterile , & ef- 
poufa Nantil de , de laquelle 
il eut fon fils Clouis, l'an iz. 
de fon règne. Au patauant 
deRagnetrude fa concubi- 
ne , il auoit eu Sigibert fon 
f =- a - baftard, duquel Aribert fut 

parrain.Cedi&Roy incontinent après le decez defondid pere leua ar- 
mée, 
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m ee,& s'empara»de toute la Francc,pour s'y confirmer:en vifita vne par- 
tie,adminiftrant en perfonne,& faifantadminiftrèr en fa prefence bon- 
ne iuftice,fçachant qu'elle eft le vray & plus grand moyen pour conte- 
nir fes fubiets en obeiflanec . Aores qu'il veit fon eftataflcuréjilfcit par- 
tage à Ton frère Aribert,non égal > comme eftoit accouftumé: feule- 
îTi ent luy bailla en titre de Royaume les pays de Tholofe^Qucrcy, Age- 
noySjPcrigortjXain&onge , & autres de là iufques aux monts Pirenees: v 
En trois ans lediéfc Aribert amplifia fon Royaume de tout le pays des 
Wafcons, qui maintenant font les Bafques. Mourut ledit Roy Aribert 
l'an huitième du règne deDagobert,delauTé fonfils Chilpcric enfanr, 
quinevefcutgueres après luy. FutleditRoy Dagobertfufpitionnéla- 
uoirfai&empoifonnerpour régner en toute la France . Furent lefdi&s 
R.oys Aribert & fon fils enterrez audit Tholofe. L'an dixième du règne 
dudi&Dagobert, pour ladefenfe duRoyaume d'Auftrafie contre les 
li^inides ou Velatabes,autrement appeliez Wilces ouWendcs, nation 
desSclauinSjVenusdeScythiejàlarequefte des fubiets il feit couron- 
ner Roy d'Auftrafie Sigibert fon baftard , & luy bailla pour Confeii 
Cunibcrt ArcheuefquedeColoigne,&leDuc Anfegife ouAufchife. 
Mourut le Roy Dagobert à Efpincuil près Paris d'vne duTcntcrie, ayant 
regné quinze ans. Fut enterré à fainà Denis en France, qu'il auoit 
fondé : auffi fut ladite Roy ne Nantilde morte peu après 
• liuy.L'hiftoire de Verdun fai&mention de Grimon, 
autrement appelé AdeIgife,Diacre.,neueu dudit 
Roy Dagobertjcquel feit de grands biens à 
l*Eglife dudit Verdun,qui eft di& 
pour enquérir. 

.C il) 
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DE CLOVIS, OV LOTS, PREMIER DK 
nom t Roy de NeH]hic 3 puT s leuftrie i qme]ï France Occidentale. 



Lovis , ou 
Loys,fils du- 
ditroyDago- 
bert premier 
du nom, deu- 
roit eftrc le fécond. Car Clo 
uis& Loys-eft vn mcfmc no. 
Et le premier Roy chreftien 
la précédé. L'ignorâce a fait 
ceftuy-cy premier du nom, 
&fautfuyure l'erreur, pour 
euiter la confufion qui ad- 
uiendroit du nombre chan- 
gé en lifant les hiftoires frâ- 
çoifcs . Ledit Roy régna fur 
toute la France , fors i'Orié- 
talc, appellec Oftric ou Au- 




ftrafie,qui fut foubsmifc 



e à 



fon frère baftardlc Roy Si- 
gibcrtjdés le viuant du Roy 
leur pere,comme diâ: a cfté.Et par ce que ledit roy Clouis eftoit enfant 
quand il vint à la couronnc,Ega Maire du Palais de Dagobert, fut con- 
tinué au fils & fon tuteur . Trois ans après luy le fut Erchinoaldc , tous 
deux vertueux & bons adminiftrateurs du Royaume. Ce Roy Clouis 
efpoufa Batilde,qui eftoit de la maifon &j lignée de Saxe: en eut trois fils 
Clotaire,Childeric & Thierry.Mourut en la fleur de fon aage, ayant ré- 
gné dix feptans.Fut enterré à S . Denis en France . La Royne Batildefà 
vefue,fc rendit religieufe à Chelles,qu elle fonda,ayant pour ceft effecl; 
obtenu le palais du Roy fon fils aifné : y eft enterrée, canonizee, & vul- 
gairement appellee fain&e Bautour. 

DB SIGIBERT SECONV DV 
nom Roy d!Ls4uftraJte f 

Hgibert fécond du nom, Roy d'Auftrafic, fils baftard 
> dudit Roy Dagobert premier: fe voyant fans fils,& mené 
| par Grimoald Maire de fon palais , fils de feu Pépin aufll 
'Maire dudit Palais, ad opta lldebert fils dudit Grimoald 
? fon héritier oudit Royaume d'Auftrafîe. Apres laquelle a- 
doption ledit Roy eut fon fils Dagob ert, & ayât régné dix ans mourut. 

Ledit 
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ledit Grimoaldpour vfurpcr ledit Royaume feit moyne ledit Dago- 
bert,& mener par DidonEuefque de Poi&iers en Efcoflc^ afin qu'il ne 
paruftplus,&cnfonlieuregnerleditIldebert en Auftrafîc. LesFraçois 
fubic<Sts audit Roy Clouis encores viuant, ne voulurent permettre la- 
dite adoption ou dilpofition du Royaume, appartenant au plus pro- 
che dufangj&dctefterentmcfmes plufîeurs Auftrafîensl'cxheredation 
dudit Dâgobertfils dudit Roy Sigibert,en vindrent aux armes.Ledit II- 
debert fut occis en la bataille.,& (on pere Grimoald prins , men é à Paris, 
&rpunyparfuppliccdefatrahifon, & crime de lefc Majefté : Mais le 
Royaume d'Auftraficnefut pourtant rendu audit Dagobert fils dudit 
Roy Sigibert,ains à Childeric fécond filsduditRoy Clouis. Combien 
que Yues Euefque de Chartres, & aucuns autres anciens croniqueurs le 
mettent tiers,& Thierry fecôd,pource qu'il querela laNeuftrie & Bour- 
goigne après la mort du Roy Clotaire tiers. 

DE CLOTAIRE TIERS DV NOM, 

Roy de Neuîbrït & Bourgpigne. 



Lot a i r e 
tiers du nom 
fils aimé du- 
dit roy Loys 
premier, fut 
Roy de Neuftrie & Bour- 
gogne. Mourut & fut en- 
terre à Chelles, ayant régné 
cinq ans . Y a tiltre à S. De- 
nis en France, datte l'an cin- 
quième defon regne,& tou- 
tefois aucuns cfcriucnt qu'il 
ne régna que trois ansjes au- 
tres quatre. A luy commen- 
ça la nonchallance des Roys 
de France, &la fupremeau- 
âorité des Maires de leurs 
Palais récitée par Eginard 
en la vie de Charlemaigne, 
Erchinoalde fut Maire de 
fon Palais: luy mort, le fut 
Ebroïn, 
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T>E CHILDERIC SECOND DV NOM, 
premièrement Roy iïAuflrapefuii de toute France. 

JHilderic 
'fécond du no 
fecôd fils du- 
fdit Roy Loys 
premier , fut 
ou comencemétRoy d'Au- 
ftrafîe . Son frère aifné mort 
y .eut guerre pour Neuftrie 
& Bourgoigne, entre luy & 
Thierry fon frère , par l'am- 
bition dudiâ: Ebroïn . Le- 
quel fçachant que Wlfoald 
cftoit Maire du Palais dudit 
ChildcriCj pour demeurer 
Maire d u Palais de Neuftrie 
&Bourgoignc ,tintlepar- 
ty de Thierry contre ledicl: 
Cnilderic, renfeitreceuoir 
Roy,quifut dcbatu&com 
i batu , & aydât leur mauuais 
gouuemeitiçnt la victoire fut pour ledit Childeric. LefHi&s Thierry & . 
Ebroïn prins,furent fai&s Moynes. Ledit Thierry à faind Denis en Frâ- 
>cc,& ledit Ebroïn à Luxeu.Apres auoir ledit Childeric régné douze ans 
par le confeil dudit Wlfoald & plufieurs b ons Euefques , dont fain&s 
.Legierd'Oftun & Lambert du Trai& eftoient, ilfutoccisenlaforeft 
. Lanconis près Chelles^ainfî qu'il chafloit,par Bodillon , qu'il auoit par 
: indignation faid foiietter JL & en l'inftant par luy fut tucc la Royne Vlci- 
deou Blitiide (à femme, gro(Te d'enfant. Qui monftre que ledit Bo- 
dilloneftoit attitré pour faire régner ledit Thierry en fe vengeant. Le- 
. dit Wlfoald fefauua en Auftrafîe. Lefdits Roy & Royne furent enterrez 
à$ain&Çermajn des Prez, 

• . 'V,-.. :, ' . • \ DE 
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DE THIERRY TROISIEME DV 
nom Roy de France. 
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Hier r y 
troifieme du 
nom troifie- 
me filsduroy 
Clouis , ou 
Loys prcmier,aprcs la mort 
de fon frère le roy Childc- 
ric fut tiré dudit faint Denis 
.en France,& fai&roy foubs 
Ha condui&c de Lendefilc 
JMaire de fon Palais, ou lieu 
dudit Ebroïnjequel efcha- 
pa de Luxeu : tua proditoi- 
remét ledit Lendefile, feit 
maux & végeanecs innume 
rables^ayantreprins l'office 
de Maire dudit Palais, fut 
meurtri comme il meritoit 
par Erméfroy,& epfon lieu 
Varrato ou Garacofutmis, 
fur lequel fon fils Giflemat l'vfurpa. Sa mort fubite furuenuè* fut l'office 
rendu au père. Apres luyBerthaire gendre dudit Varraton Iefut,parfà 
mort Pépin le fécond l'eut,&y meit fon Lieutenant Nordobert retour- 
nant en Auftrafîe,qu'il gouuernoitauparauanAAinfiil fut Maire du Pa- 
lais de toute la France , parce que lcfdits Maires regn oient par effecSt , & 
les Roys n'auoiét que le nom.Ils font méfiez auec eux.Ledit Roy Thier- 
ry de la Royne Clotilde ou Glodoilde fa femme eut deux fils , laifné fut 
Clouisjc fécond Childebert . M ouruticeluy Roy Thierry ayant régné 
dixneuf ans/ut enterré à faincl: Vaft d'Arras. 



Digitized by 



Google 



34 




Recueil des Roys de France, 

DV ROY CLOVIS OV LOYS 
jeconddunonu. 

E RoyClouis fécond & fon Royaume furent gouuernez par 
ledit Pépin le Gros Maire de fon Palais, ayant régné trois ans 
mourut. 

T>V ROY ÇHILDEBERT 
tiers du notru. 




E Roy Childc- 
bert tiers dunô, 
furnomé le Iu- 
fte , fut Roy a- 
pres fon frerc le Roy Clo- 
uis fecond.ledit Pépin fut 
Maire de fon Palais , exer- 
ceât l'office par ledit Nor- 
l dobert.-parfamorty com 
'mift ledit Pépin fon fils 
Grimoald, lequel fut tué 
en la ville du Liège , & E- 
glife feint Lambert, viuât 
fon pere.'delauTé Thco- 
doal fon fils^ui ieunc eut 
ledit office oulieutcnan- 
ce d'iceluy , foubs l'au- 
«Storité dudit Pépin fon 
ayeul,qui mourut l'an fui- 

iuantjquelon coptoitfcpt 

cens treize en Dcccmbrc.Mourut ledit Roy ayant régné dixfept ans, fut 
enterré à Cancy en rEglifefain£tEftienne . LaifTadeuxfils,Da2obert& 
Daniel,quifutdereftatEcclefîaftic, puis fai& Roy fut appelle Chilpc- 




nc. 
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DES ROYS DAGOBERT ET CHILPERIC 
féconds du nQm,fhrcs»& Clotaire quatrième du nom. 
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E Roy Da- 
gobcrt fé- 
cond du no, 
fils aifnédu- 
dit Childe- 
bertticrs^fut 
&foneftat gouuerné par le- 
dit Thcodoald Maire de fon 
Palais j mais diminué par la 
mort dudit Pépin fon ay eut» 
fut cmpefché par vne fa&io, 
laquelle efleua r oy ledit Da- 
niel homme d'Eglife , frère 
dudit Dagobcrt fecod , l'ap- 
pella Chilperic fécond du 
nom,efleut Maire de fpti pa- 
lais Ramenfroy. De là: fut la 
France en guerre ciuile, en 
laquelle fe méfla Charles 
Martel baftard dudit feu Pe- 
pin,quii'auoit faid gouuerneùrd'Auftrafiç . Mais Plc&ode veufuedû- 
ditPcpiïi, afin que Theodoaldfils de fon fils gouuernaft toute la Fran- 
ce,auoit fai& arrefter prifonnier à Coloigne ledit Charles Martel: dont 
euadéprintlesarmesicontre lefdits Roy Çjiilpcric & Ramenfroy, qui 
auoient humilié & chafleleditTheodoald. Et parce que ledit Roy Da- 
gobertfecondayantregnéquatreans, mourut ou cinquième, fut en- 
terré audit Cancy , delaiflefon fils Thierry furnommé de Chelles, parce 
que dés fon enfance il y fut nourry. Ledit Charles Martel videur efleua 
Roy Clotaire quatrième du nom , perfuadant qu'il eftoit quatrième fils 
dudit Roy Thierry tiers : ce que afferme l'hiftoire d'Adam clerc dcl'E- 
uefque deClermont. Y a titre de Pépin Roy pour l'Abbaye fainr Dcnys, 
faifant mention dudit Clotaire Roy,qui ne régna que deux ans : fut en- 
terré audit Cancy. Apres fa mort ledit Charles Martel s'accord a auec le- 
dit Roy Chilperic , fut Maire de fon Palais , & donna auditRamenfroy 
la ville d'Angicrs. Mourut après à A ttigny ledit Roy Chilperic, &fut 
enterré à Noy on. 
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DV ROY TMlERRY QVA TRIE M Ë 
du nom ifurnommidt C belles. * • 

E Roy Thi- 
erry quatriè- 
me du nom, 
furnômé de 
Chclles , fils 
de Dagobcrt le fécond , fut 
foubs la puuTance & gou- 
uernement dudiâ: Charles 
iMartel. En vn titre de fain& 
'Germain des Prcz, cft men- 
tionné, qu'il auoit femme 
& plufieurs enfans:defqucls 
l'aifiié fut Childcric troifie- 
me du nom. Mourut ledi& 
Roy Thierry ayant régné 
quinze ans, en Iun,l'an 741. 
nit enterré à fainctDenis en 
Frâce.Et peu après luymou- 
rut ledi£t Charles Martel, à 
Carify , auflî enterré oudiâ 
{ain(aDenis.Martelncfutfurnom,&naefté continué à lapofterité, 
ainsfobriquetperfonneldela comparaifon du marteau, qui dompte 
& brife le ter.Ou cinquantième chappitre de Ieremie, Nabuchodono- 
for Roy de Babilon,eft appelé le marteau de la terre vniuerfcl- 
le par mcfihe raifon . Ores qu'il n'y euft furnoms,y 
auoit des adie&ions , le Grand, le Chauue, 
Bras de fer, & autres. 

DV 
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troifiemedunonu. 
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È RoyChilderic, 
trentième du no , 
fils aune dudit roy 
Thierry de Chel- 
les , fut fept ans foubs lau- 
ctorité &gouuernemétdc 
Pépin & Carloman enfans 
dudit Charles Martel , qui 
leur au oit diuifé & partagé 
ledit office de Maire du Pa- 
lais rendu héréditaire , & 
foubs ledit Pépin fèul deux 
ans,auquel ledit Carloman 
quita fa part, & fe redit reli- 
gieux de l'ordre S.Bcnoift: 
premièrement au mont Se- 
rapte, qu'il fondât puis ou 
mont Caffin l'an 747. La 
nonchallancc des Roys de 
France du tout adonnez à 
volupté Ce defehargeans de leur office és Maires de leur palais, les rendit 
fi dédaignez, & lcfdits Maires fi puilTans & au&orizez entre les fubiets, 
gaignez par les bicnsfaids:mefinement ceux ayans la force, aufquels les 
biens des Eglifes auoient efté départis par aucuns defdits Maires pour 
recompenfe,qu'il fut facile audit Pépin prendre la couronne par la vo- 
lonté defdits fubiet^ou la plufpart . Et pour ofter le blafme du pariurc 
& infidélité, fut aduifé enuoycr au Pape Zacarie, Vegard Euefque de 
MPitzoburg,&FulradChappelain dudit Pepin,pour obtenir abfolutiô 
aufdirs fubiets,du ferment faiéfc audit Roy£hilderic,& approbation de 
l'élection en Roy fai&e dudit Pépin . Ce qui fut accordé par ledit Pape* 
& mandé àBoniface Archcuelque de Mayencejegat du fiege Apofto. 
lique,facrer & couronner ledit Pépin . Ce qu'il feitfapres que ledit Roy 
Childcric depofé, eut efté veftu moync, ayant régné neuf ans ,) à Soit 
fonsjan 75i.pour confirmer ladite tranflation decouronne,quicuft ai- 
(ement efté prinfe pour vfurpation & tyrannie,fut l'au&orité de l'Egli- 
fe appellcc & interpofee , les (acre & vn&ion qui eftoient du vieux Tc- 
ftamenLappliquees,de{quelles la lignée des Merouiens n'auoitvfé,& 
print fin oudit Childcric,ayant régné trois cens ans. Qui doit feruir de 
bon exemple à tous Roys quelques grands qu'ils foient,de ncmefpri- 
fer leurs charges,les exercer & adminiftrer félon le commandement de 
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Dicu,fans s'en repofer dûtout fur autruy:car ils font refponfables au roy 
des Roys,non feulement du mal qu'ils font , mais de celuy qu'ils endu- 
rent,ayans pour y remédier le glaiuc en la main.Et aduient fouuent que 
leurs miniftrcs , aufques ils donent ou foufftent entreprendre trop grâd 
pouuoirenabufent,l'eftendent contre lefdits Roys a leur ruine ou no- 
table diminution.Pour ce l'enfeignement; d'Ariftote eft trefbon, de dé- 
partir par les princes fouuerains les charges de leur eftat, fans en laiifer 
tropàvn. En pluralité,y a moins de danger. • 



D V ROY PEPIN, 
fes t^intecejfeurs. 



ET 





E s Croniqueurs 
ont deduicî: lage 
nealogic dudict 
roy Pépin, pour perfuader 
que ladite lignée des Me- 
rouiens auoit cfte conti- 
nuée en luy : mais par ce 
que c'eft du cofté des fem- 
mes j qui font de toufiours 
exclufes delacouronnede 
France,eft force confefTer, 
que c'eft autre lignée & 
tranflation de ladite cou- 
ronne.Ceftefecôde lignée 
a cfté appellce des Char- 
liés,de Charles Martel, qui 
accreut par armes fa mai- 
fon fi hautement , que cel- 
le defdi&s Mcrouiens en 
tomba, non de Charlema- 
gne. CydefTusaefté dict,quelcRoyClotairclegrandperedeDago~ 
bert le premier eut fa fille Blitildc mariée au Duc Aufbert ou Albert, 
dont vint Arnolde,autres diét Buotgife: & d'Arnolde ou Buotgife vin- 
drent(àinâ:ArnoulEuefqucdeMets,& Clodulphe. Ledit fàinct Ar- 
noul auant qu'eftre d'Eglife^auoit efté marié, & eu quatre fils. L'vn fut 
Fcudulphe ou Flodulphe,l'autre Anfigife,l'autre AiftulpheEuefque de 
Mets,l'autrc Galcife,ou Galchifon,ou Walchifon , lequel fut pere de S. 
Vandrille : Feudulphe fut pere de Martin Duc d'Âuftrafie,auec Pépin le 
Gras ou Gros.Ledit Martin fut tué en trahifon par Ebroïn Maire du Pa- 
lais de Ncuftrie,regnant Thierry 3. du nom. Anfigife efpoufaBegguc, 
fille dudit Pépin le Gros , Maire du Palais d' Auftrafie , laquelle vefuc {è 
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rcndicrèlîgicufc.LcditiPdpirtcIcfifémme ItteeUtvrt aûtf dfiiîçSè v« fiist 
la fille fat fain£te Gertru , religieufe & Abbelle de Ny Uéilc ^monàfteré 
fondé par ladi&e Itte (à merè.Le fils futGrirrtôald Maire ou Palais d'A r iff 
ftrafic^y régnant Sigibert fccpnd du ri om .Et p ource qu'il v ôùlùcdeshel 
riterDagobertfilsdudttxdy, &faire régner en Auftrafie fon propre fils 
debcrt,ilfur puny iufterhét,regnant Clouis où Loys premier d u nora'i 
&.fonditfilsïldebcrt occis,comme di&a eft&en fon lieu. A u-moye dei 
quoy fucceda auditPepin ledit Anfîgife {ongendre. Maire dudit Palais 
d'Aùftrafîe: lequel Cnnduyn fbn Hil«ul qu'il auoit nourry &efieuéâ 
grands eftats & honneurs tua.Defdits Anfigife&Beggué vintPcpiqfe^ 
coud leur fih,pr emieremenr Mairfc du palais d'Auftrafiejpuis de to utë la 
France,rcgnant Thierry tiers , Clouis fécond, & Childebere tiers. Ledit 
Pcpin efooùfà Prc&cudc , en eut deux fils,raifnéfut Dreux,te fécond fût 
Grimoald:Drcuxfurpucde Champaigne,cfpoufa Àuftrude fille de 
"SÈParatoniMaire du palais de Neuftric^de laquelle il eut Hugues fon £âs[ 
Mourut Dreux viuant fon pere, Grimoaid fut liéutenant dè fon pere en 
l'office de Maire du palais de Ncuftrie , régnant £dit Childcbert tiers.» 
efpoufaTheodofindefHIe deRabbodcDucdcFrize, & fut occis par là 
iafouzic defa femmc,&raydé de fon beaù-pereidelaifle Théodoald fôri 
fils aufii lieutenant dudit Pépin fon ayeul oudit office ; & après femotÉ 
fucMaireidudit palais , cinpefchéparRamcnfroy , comme di& a eftéi 
Ledit Pépin fcconcLd'Arpaïde (à concubine, eut fon baftard Châties 
Martel , lequel Rigobcrt Arçhcuefque dcRheims tmt ftirfônds . Se 
trouue queleditCnarles Martel eutvn frère le Duc Çhildebrand,y a ap- 
parence qu'il fuft baftard,nay d'autre concubine. Ledit Charles Marte! 
eut quatre fils & vne fille : Sigibert en fon hnltoire la nomme Lan drade, 
Aimoine l'appelle Hiltrude , fut rauie pair Odilon ou TaffiTon , auquel 
Pépin depuis Roy feitpoutce guerrc.En vindrent deux fils, lvn Taffilo 
que ledit Pépin feitDucde Bauiere , & par grande ingratitude fe rebel- 
la tant contre ldy que contre le Roy Charlemagne fôn fils.L'autre Cro- 
dogande Eùefquc de Mets,fondàteur de l'Abbaye de Gorze en Lorrai- 
neXes fils dudit Charles Martel furent Carloman aifné : le fécond Pé- 
pin le Bref, ou le Petit : autres luy donnent titre deDcbonnâire,qui eft 
humainrGillcs que ledit Sigibert nome Remy Arçhcuefque de Rouen, 
& GrifFonqui fut de la concubine Soanachilde,niepce dudit Odilon 
Duc de Bauiere tauffi y a apparence que ledit Archeuefquc de Rouen, 
fuft baftard . Cat lcdic-t Charles Martel pere , diuifà fes eftats & biens à 
Carlomart & Pépin legitimes,& ne donna rien aux deux autres: lefdi&s 
deux légitimes feirent leur partage ou vieux Poi&iers. Apres que ledit 
Carloman eut abandonné le monde , & fut entt é en religion , ledit Pé- 
pin demourafeul Maire du Palais du Roy Childeric troifieme, donna 
en paix faifànt à fon frère Griffon douze Comtés en Neuftrie, entre les 
riuieres de Seine & Oyfe, en titre de Duché, nommé le Duché d'Enteli- 
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quieftôir defoubs'mèttrc douze Comtes 
§,yn Puché,«T^utefFoisiedk Griffon nes'en contenta, fe rebella/ ut tué 

{îatTh'codinJans le commandement UuditPepihXequeLdéucnu Roy 
*-ftfr7.5»l4CréA; couronne par leotcgat ApoftoHque Boniface Arche* 
u efque^de Mayence.Le futdeœcheiïc ;k84uill^^753-audeià-femmc 
BertheouBertfade,ôtfes deujx fik J'aifeé Châties après furnomméle 
Gralîd>&5Gatloman,e.ni!Eglife fainft Denis en EranccjparJeiÈape Eftiè* 
jieiqui deftors lcfek prince <&de£ehfeUc de l'Egiife deRome,lâfoub* 
ftçajyant de l' obeuTanee de l'Empereur de Grcce^cjiri he la dcffendôit de 
l-ôftpiçflwè-jdtt Lombards : maudit tous les fubicts qui-âceepteroient 
Roys èp Fr ace d'autre lignée, que selle duditPepiri,tant quelle: dure* 
$ài%y$c ce&xquid'ailleurs prendroientladiâte cour onne.Lcdit Roy Pé- 
pin fut le premier làcré , qui a efté continue; àtous les Roys fuccclleurs: 
fut ledicfc facre faid par le Pape en pet fonnè , ou par fon aùétôrité, non 
par l'Archeuefque de Rhcims, qui neanunoins a maintenu àùoir ce pri- 
uilege Papal depuis le Roy Clouis premier chteftien.Les Annales dieht 
quçleditPepin felôfta couftume des François, après fon facre fut efle- 
ué ou throfne royal,peut eft re qu'il fut porté par le camp fur y n pauois, 
félon l'ancienne façon depuis dekùTce,ou lieu de laquelle ou facre il eft 
monftré au peuple & alfiftancé , laquelle en ligne d'approbation & vo- 
lonté jCrieViv E le R 0 y. Ledit Pépin viuautledit Charles-Martel 
fonpere/utpar luy enuoyéàLuitprand Roy des Lombards^ lequel luy 
couppa vn peu de lès cheueux, en ligne qu'il le tenoitpour fils,felon la 
couftume defdits Lombards.Lcs Roys de celle féconde lignee,ne por- 
tèrent les treslongs cheueux,commc celle des Merouiens, qùiauoit ap- 
porté la façon de la Germanie . Ezportaux de fain£fc Denis en France,& 
jàinâ: Germain des prez,elle eft viliblc en aucunes ftatues defdits roysv 
Eginard feerctaire de Charlemaigne , en fa vie recite ; que leldi&s Roys 
Merouiens portoient les longs cheueux, dont on peut inférer, que les 
Charliens ne les continuerent.Bien y a en aucuns feds desRoys fuceek 
feUrs,mefmes de latroifieme lignée , des pourtrai&sayans les cheueux 
pendans iufques aux efpaulesrmais lafaçon defdits Merouiens eftoit au- 
tre. Ledit Roy Pépin eutvn troifieme fils, nommé Pépin, qui mourut 
viuant fon pere,l an troifieme de fori aage.Eut aulïî fa fille vnique Gifle 
religieufe.Son frere.Carloman mourut de fieure à Vienne en Dauphi- 
né;fut porté enterrer au monaftere où il auoit prins l'habit. Lediâ: Roy 
Pépin ayant vefeufeize ans & demy Roy , mourut à Paris d'hy dropific, 
le x 4.Septembre,autres4ient OdtobxeJ'an 768.Fut enterré à S.Denis. 
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DV ROT C iA RL OMAN 
premier du nom. 
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E Roy Carlo- 
man premier 
du nom , fils 
puifné dudiâ: 
Ro'y Pepin,fut 
courônéàSoiflbns:eutpour 
fon partage cel uy que fon 
oncle Carloman auoittenu 
en titre de Maire du Palais. 
De la Royne Berthe fa fem- 
me il eut deux fils , dont l'vn 
eft nommé Adalgaife par 
Platine en la vie du, Pape 2a- 
carie premier. Ayant régné 
vn peu plus de trois ans,mou 
rut à Salmoniaco , le 4. iour 
deDecembre,i'an 77i.Ladi- 
te Royne Berthe fa vefue.,par 
enuiequ'cllc p ortoit à la r oy- 
^ — ne Hildegarde femme de 

Charlemaign.e fa belle fœur,& mauuais confeil d'Andoaire ou Amner, 
fe retira auec fesenfans àTaffilonDucde Bauiere,puis àDifîerRoy des 
Lombards.pour par leur ayde faire régner fefdits enfans en Frâce; donc 
vint la gucrre,ainfiquil eft au long narré par Bonefin en fon hiftoire de 
Hongrie.Lc rebours aduint,par ce que du confentement des François, 
ledit Charlemaigne fut fai& feuiRoy de toute la France: & après àVe- 
tonne il printfadite belle fœur& fes neucux,fens leur rendre leur part du 
royaume. 
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* DE CHARLEMA1GNE, ROV 

& Empereur. 

HARLE- 

MAIGNE,fiIs 

aifné dudi<5fc 
Roy Pcpin, 
fut courôné 
à formes . Eut pour fon 
partage,fai& le p.O&obrc, 
ouditan 768. ecluy que fon 
pere Pépin auoit eu au com 
mencemet, & après la retrai 
te de fes belle-fœur & ne- 
pueux,futRoy en toute la 
Frâce,presdc m oitié par luy 
augmentee:puis par le Pape 
Léon couronné le premier 
Empereur d'Occidét. Il eut 
quatre femmes : la première 
fut Théodore fœur ( les au- 
tres dient fille) dudit Didier 
roy des Lombards, qu'il ré- 
pudia vn an apres,& n'en eut enfans. La féconde fut Ildegarde de Sueue 
de laquelle il eut quatre fils & trois filles:les fils furent Charles aifné, Pe- 
pin,Loys & le Iumeau^qui n'eft nommé^par ce qu'il mourut en nahTant 
àChafleneuil en Agenois.Les filles furentRotdrude aifnee,laquelle ac- 
cordée àCoftantin Empereur de Grèce , fils de Léon quatrième du nom 
Empereur , & de Irène Impératrice : mourut auant que l'efpoufer,lc 1 3. 
I lin, l'an 8 1 o.Berthe & Gifle qui fut baptizee à Milan, par Thomafs Ar- 
cheuefque dudit lieu,l an 78i.ouquel an à Rome Pape Adrian auoit ba- 
ptizé Ledit Pépin , & facrez & couronnez Roys iceluy Pcpin d'Italie , & 
Loys d'Aquitaine. Ladi&e Royne Hildegarde mourut aThionuillelc 
dernier Aurill'an 783.^ enterrée en l'EglifeS.Arnoul de Mets.Latroi- 
fieme femme fut Faftrade qu'il eipoufa à Wormes ouditan: & eftoit de 
la France Orientale, fille du Comte Rodolphe ou Raoul: en eut deux 
filles Thedrade religieufe,à laquelle fes pere & firere Loys donnèrent le 
monaftere d'Argcntcul près S.Denis en Frâcc,eftant lors de religicufès, 
ainfl qu'il appert par vn titte- dudit S.Denis : & Hilderarde, laquelle eft 
appellce Royne parvn titre de Charles le Ghauue fonnepueu^ouquel 
eft aufli fai&e mention de ladi&e Berthc fon autre tante , laquelle ainfî 
qu'il eft eferit en vne Chronique eftant àfain£t Victor lez Paris , a- 
uoit efpoufé Angilbcrt,duquel elle eut trois fils.Ladi&e Hilderarde ne 
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fut mariée viuant fondit pere,& n'eft efcrit à quel Roy après elU^it ma- 
riée :poflible que ceft titre que les filles des Roysprcn oient euâns ma- 
riées a autres que Roys. Ladite R oy ne Faftrade m ourut à Francfort, fut 
enterrée à faincî Alban de Mayence l'an fept ces quatre vingts quatorze. 
La quatrième femme fut Luitgarde, Alemande de nation , de laquelle 
il n'eut enfans:Elle mourut à Tours le quatrième Iuinl'an hui£tccns,y 
fut enterrée en l'Eglife faind Martin . Apres fon dccez ledit Charlemai- 
gne ne fe voulut plus marier, mais eut quatre concubines : l'vne futMa- 
thalgarde , d'elle il eut fà fille naturelle Rothilde : l'autre fut Gerfuinde, 
qui eftoit de Saxe, & en eut autre fille naturelle Adeldrude : l'autre fut 
Régine ouRegie , de laquelle il eut deux baftards, Dreux que fon frère 
Loys débonnaire, Roy & Empereur , feitreceuoir Euefque de Mets le 
douzième iour de Iun l'an huid: cens vingt-trois, & vn autre nommé 
Hugues ou Hue . La quatrième concubine fut Adellinde, de laquelle il 
eur autre baftard nommé Thederic ou Thierry. Quand/il eftoit marié il 
auoit eu d'autres concubines qui ne font nommées , de l'vne ileutvne 
fille naturelle Rothaide,enterrce oudit fainft Arnoul de Mets: d'vne au- 
tre il eut vn baftardnommé Pepin,beau de vifage , mais boiTu & malin: 
car il coniuracontre fon pere pour vfurper le Royaume, en fut puny, & 
faitmoync ou monaftere de Pruine . Ledit Antoine Bonnefin en fadite 
hiftoire d'Hongrie,dit qu'il eut vn autrebaftard nome Charles,qu'il feit 
Lieutenant de fon armée contre ceux de Dannemarch , & qu'il mourut 
viuant fon pere.il ppurroit auoir erré , parce que ce fut le légitime aifné 
Charles, quil'an huicl: cens hui<St fut enuoyé contre GodefroyRoy de 
Dannemarch,& mourut le quatrième Décembre l'an huid ces onze : & 
Pépin fecôd fils dudit Charlemaigne eftoit decedé à Milan le xv.Iuillet 
J'an 8 1 o. tous deux viuant leditpere, & fut enterré ledit Pépin oudit 
Miian.De luy demourcrét vn fjls & cinq filles , le fils fut Beruhart que le- 
dit Charlemaigne feitRoy d'Italie l'an huiû ces treize. Les filles furent 
Adelhaide ou Adelheid, qui eft Alix, enterrée oudit fainifr Arnoul, A- 
tale, Gundrade, Bcrtaide, &Thedradc, leiquellcs ledit Charlemaigne 
feitnourrirauecfesfillesquieftoientfortbelles, &tant en aymalapre- 
fence , que, fors laifnee , accordée comme dit a efté , il n'en maria aucu- 
ne. Dont & de la mauuaife compagnie & exemple de fes concubines 
elles furent fcandalizees.Le pere fut adonné à l'afciuctéiqui feit fa court 
Jiccntieufe : toutefois il n'oublia pour celafes affaires , car il polTeda les 
femmes, & ne felaiiTapolTeder par elles, La première chofe que feit 
Loys Débonnaire après la mort de fon pere, fut de nettoyer & refor- 
mer ladite court de celle ordurè^ cognoifTant qu'elle infecte commu- 
nément l'Empire ou Royaume. Ledit Roy Beruhart pour rébellion 
qu'il feit audiâ: Loys Débonnaire, Roy & Empereur, futpuny, eut 
premièrement les yeux creuez par Bermund gouuerneur de Lyon, 
puis fut mis àmort, & de luy vint Pépin qui eut trois fils , Beruhart , Pe- 
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pin.&lfceribert Jequel fut enncmy de la poftcrité dudit Loys Débon- 
naire. TualeComte Raoul de Cambray, fils de Baudouin premier dn 
nom Comte deFlandres, & fut tué par vnfatellite de Baudouin fécond 
aufll Comte de Flandres, frère dudit Raoul . La Roy ne Berthe mere du- 
dit Charlemaigne eftoit morte dés l'onzième luillet, l'an fept cens qua- 
tre vingts trois.Taflilon Duc de Bauiere, coufin germain dudit Cnar- 
lcmaignefcommeditaeftéjàlaperfuafiondefafemmeLuitbcrgues'e- 
ftoit rebellé contre ledit Charlemaigne qui luy auoit pardonné : pour 
lafeconde rébellion fut condamné à mort, & par clémence luy fut la 
vie fauuee, furent luy &fon fils Theodon faits moy nés. Le Comte Gc- 
rold conftitué gouuerneur de Bauiere , après occis en la guerre desA- 
uares,qui font les Hunnes. Ledit Charlemaigne auoit vn autre coufin 
germain nommé Beruhard 3 qui eut fon fils Wallon. N'eft efcritdequi 
eftoit fils ledit Beruhart . Eftoit nay ledit Charlemaigne à Ingelhein 
près May ence, feit receuoir & couronner Empereur, de fon viuant , le- 
dit Loys Debônaire fon fils oudit an huit ces treize.Mourut d'vnc pleu- 
refie à Aix la Chapelle , aagé de foixante douze ans , le vingtliuictieme 
Ianuier l'an huift cens quinze, après auoir régné quarâte feptaris,& efté 
Empereur quatorze. Y fut enterré en la chapelle qu'il auoit fait baftir. 

DE LOYS DEBONNAIRE 
Roy & Empereur. 

Oys Débon- 
naire Roy & 
Empereur fut 
^ ^ couronné par 
lcPapeEftienne enl'Eglifc 
de Rheims, & pource qu'il 
fut deftitué par aucuns fes 
enfans, il fut reftitué en fa 
domination à fainct Denis 
en France,& àfaincl: Eftien- 
ne de Mets, derechef cou- 
ronné.Eut deux femmes , la 
première fut Hermengarde 
ou Irmingarde, fille du Cô- 
te Ingran , de laquelle il eut 
trois fils & vne fille , Adpai- 
de ou Alpheide mariée à 
Bego,&luy donnal'Empe- 
reur fon pere l'Abbaye faint 
Pierre de Rheims , lorsque 
on commença bailler en commande aux perfonnes layes les bénéfices 
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réguliers, ainfi que récite Floard en fon hiftoirc dudit RhemiSv Dudit 
Bcgo elle eut deux fils,Lecard & Ebrard.L'aifné des fils dudit Èmpereûr 
futLotaire £mpereur,Loys Roy de la Germanie , & PepinRoy d'Italie". 
Mourut la. Roy ne Hermégarde à Angiers le fixieme O&obré l'an huicl; 
cens dixjiuit, y fut enterrée. La féconde femme dudit Loys Débonnaire 
futludkhj fille du Comte Welphon ou\^clpe , qui fut Comte deRa- 
qçnlbergue, laquelle il efpoufa l'an huit cens dixheuf, & l'an huit cens 
vingt-trois à Francfort o:u Palais neuf,en eutfonfils Charles,furnommé 
leCnauuc,Roy de Frâce.Ledit Lotaire fils aifhé auoit elpouféàThion- 
uille en Octobre l'an huit ces vingt vn, Irmingarde fille du Comte Hu- 
gues : & ledit Pépin auoitefpoufé l'an nuit cens vingt deuxla fille de 
Thietbert Comte Matricenfc: eftoit de petite ftature , fort beau de vi& * 
ge. Sonpereledeftinantà l'Eglifel'auoit baille ànourrir&inftitucrà 
Dreux Euefque de Mcts,qui eftoit fon oncle baftard ; mais ledit Lotaire 
fon frère aidé, g e&ufe de fa beauté l'en auoit tiré, fut du tout volu* 
ptueux, perdit lefens, mourut viuant fondit perc, fut enterré à {âinctg 
Ragonde de Poi&iers. De fadite femme laiffa deux fils; l'aifné fut Pebih 
Roy d'Aquitaine après fon pere: le fécond fut Charles . Parce qu'ifs fë 
gouuernerent mal,&opprimcrent les Eglifcs comme leur pere, auquel 
yen a remouftrance. d'aucuns Euefques aiTemblezà Aix la Chapelle", 
imprimée auecles Conciles , Dieu permit qu'ils fufTentprins en guerre 
par Charles le Chauue Roy de Frâce leur oncle,dcftituez deleurs eftats; 
& faiâs moyneSjPcpiri à S. Mard de SohTons,dôt il efchappa , & reprins 
fut détenu à Senlis: ledit Royaume d'Aquitaine qui contenoitBifcayc, 
& les cottqueftes d'Efpaigne réunies à la France, ores que dudit Roy Pé- 
pin y euft deux filles mariées aux Comtes Reginart & Girard , comme 
recite Aimoine.Mourut ledit Loys Débonnaire en l'Ifle près Ingelhein 
le vingtiefme IuinJ'an huit cens quarante,apres auoir régné vingt cinq 
ans,fut enterré à fainâ: ArnouldeMetsauecfamcre. L'an fuiuantl'oeu^- 
ure mémorable de Foruiere fait à Lyon du téps de l'Empereur Adrian, 
tomba.Ledit Empereur Lotaire outre l'Empire & l'Italie, eutpourfon 
partage la part de France , d'entre les riuieres de Meufc & Rhin , & por T 
tion de laBourgoigne,dont eftoit la Proucnce. A fes trois fils feit parta- 
ges, à Loys aifné donna l'Empire & Italie, à Lotaire fécond donna le 
Royaume de Lorraine,entrel'Efcau & le Rhin:dc luy futle pays appelle 
Lorraine:à Charles troifieme dôna le Royaume de Bourgoigne & Pro- ^ 
uence.Mourut ledit Charles fans enfans, parquoy «fon partage retourna 
à fes deux freres:fçauoir eft, à Loys la Prouence,& à Lotaire Ta Bourgoi- 
gne. Ayant fait lefdits partages fe rendit religieux à Pruine , pour faire • 
pénitence de fes péchez: mefmemét des defobeùTances fai&es à fon pe- 
re, & que pour eftrc fecouru contre fes frères Loys & Charles le Chau- 
ue , il auoit rendu à partie des Saxons , faits chreftiens par Charlemagne 
fon ayeul, leur idolâtrie, à laquelle retournez fe nommèrent Stellingue, 
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vîuans en liberté de confeience de telle religion que chacun vouloir, 
chaflTerent partie dé la Noblefle de Saxe : aum qu'il s'eft oit contre fcfdits 
frercs,aydé des Normans idolatrcsjeur permettant offenfer & afluie&ic 
par armes les Chreftiens . Mourut oudit monaftere le iour fainct Mi- 
chel. Son fécond fils Lotairc auoit elpouféTietbergcfœur de l'Abbé 
Hubert,que ledit Roy feit Duc d'entre faind Claude & les Alpes : mais 
après auec elle il feit diuorce., & cfpoufa Waldrade fa concubine., fille de 
Bofon,de laquelle il auoit vn baftard nommé Hugues,qui coniura co- 
tre fon coufin l'Empereur Charles le Gras, pour vfurper la Lorraine, 
vaincu eut les ycuxcreuez,& fut fait moine audit Pruine.Paul Emile dit 
que ledit Roy Lotaire eut vne fille Gifle mariée à Geoffroy Duc des 
NormâV.Il fut excommunié pour ledit diuorce par le Pape, & ou voya- 
ge qu'il feit pour ce à Rome , tomba malade à Plauance,perdit l'enten- 
dement^ mourut.Fut enterré à faind A ntonin foritourgs dudit Plai- 
fanec l'an huit cens foixante neuf,en Aouft, ouquel an le feptiemeSe- 
ptembrclc Roy Charles leChauuc fon oncle fut couronné & facréRoy 
de Lorraine àSainéfc Eftienncde Mets, par Huicmar Archeuefque de 
Rhëims , aflïfté des fuffragans de l'Archcuefché de Treucs, lors vacante, 
fœur de celle dudit Rheims par couftume & priuilege : Mais le Roy 
Loys de Germanie,autre oncle dudit Roy Lotaire , en demanda fa part: 
& le quatrième Mars l'an huit cens foixante dixjcfdits oncles s'accordè- 
rent^ partagjerent ledit Royaume de Lorraine . Les lots eferits en l'hi- 
ftoircd'Aimomemonftrent quelle en eftoit l'eftendue, de laquelle e- 
ftoient Côloignc, Treues , Vtrech , Strafbourg , les deux parts de Frizc, 
# autres pays,villes & lieux. L'Empereur Loys frere dudit feu Roy Lo- 
taire fcpretenditlc plus proche en lafucceflion, enuoyaEngelbergela 
femme pour remoftrer fon droift , n'en eut lors raifon dudit Roy Char- 
les le Chauue. Ledit Loys Empereur de ladite Engelberge eut fon fils 
Loys,& Hermengarde fà fille mariée à Bofon frere dèRichildc, femme 
dudit Roy Charles le Chauue,qui par reftitution le feit Roy de Prouen- 
cc & de la haute Bourgoignc , auparauant l'aùoit fait Comte de Bour- 
ges,gouuerncur d'Aquitaine , & grâd Crfambrier de fon fils Loys le Bè- 
gue . Apres que ledit Charles le Chauue fut Empereur il le feit Duc de 
Pauic, &gouuerneur d'Italie. Ledit Bofon auoit vn frere Richard qui 
futDuc de Bourgoigne , Comte d'Auftun : dcfdits Bofon & Hermen- 
garde vint Loys,quifutprins en guerrc,eutles yeuxercuez -.Mourut le- 
dit Empereur Loys ayant régné vingt ansj'an huiâcens foixante feize, 
fut enterré à Milan. Ledit Roy Charles le Chauue fut par fa mort efleu 
Empereur, & couronné par le Pape Ieanhuictieme, approuuépar les 
Eftats d'Italie l'an huit cens foixante dixfcpt,en Feuricr,reie&é le nls du- 
dit Empereur Loys poiîr le mauuais gouuernement defonpere&de 
luy : Ainfi finit la pofterité mafeuline dudit Empereur Lotaire,fils de 
l'Empereur Loys Debônaire , nerefta que celles des Roys Loys de Ger- 
manie 
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manie,& Charles le Chauue. LeditLoysroy de Germanie eut trois fils? 
l'aifné fut Loys qui efpoufa Eminc,de laquelle il eut deux filles , Placide 
femme de Côrad Duc d'Auftriche,qui n'en eut enfans: &Matilde fem- 
me de Henry Duc de Saxe & Turingc. Mourut à Francford , fut enterré 
ou monaftere faintNazaire.Sa femme Emiffe mourut à Regenfpurg.Le 
fécond fils fut Carlo man, qui eut vn fils ArnouJ Empereur, &vne fille 
queThibauld efpoufa.Ledit Empereur ArnoullahTadcux fils,Loys tiers 
Empereur, qui efpoufa Luitgardeîœurde Bruhon& Othon Ducs de 
Saxcm'en laiûa erifans : & Conrad pere de l'Empereur Conrad premier, 
dernier de ladefeente mafeuline de Charlemaigne ,qui eutfon frère E- 
btad ou Euterhard , ouquel a efté continué ladicte pofterité de Charle- 
maigne fans l'Empire. Car ledit Conrad choifitfon fuccefleuren l'Em- 
pire Henry premier Duc de Saxe,quieipoufaMahauldfœur de Winde- 
kind,Immet & Reginbern^tous enfans de Th,eoderic,defcédu du grad 
Duc de Saxe Wïndckind : lequel fouftintla guerre contre ledit Charte-* 
maigne par trente ans . En eut ledicl: Empereur Henry trois fils & deux 
filles.l'vne Gerberge mariée deux fois. La première à Giflebert Duc de 
LorraincdafecondeauRoy Loys d'Oultremer '.l'autre Haluidc femme 
de Huguesle grand pere du Roy Hue Capet. Les fils furent Othon pre- 
mier Empereur,Henry Duc de Bauiere,& Brunon Archcuefque de Co- 
loigne.Ledit Henry Duc de BauierecutBauiereàcaufe defafemmefil- 
led'Arnoul Duc de Bauiere,qui laifla fon fils Arnoul le Icune , lequel en 
futdeshcritéj&BouchardDuc de Sucue ou Alemaigne efpoufa la fille 
dudit Duc Henry, L'Empereur Othon premier efpoufa Edid fille d'Ed- 
mund,& fœur d'Adalftan Roys d'Angleterre : & en eut fon fils LindulÇ 
pere de l'Empereur Othon fecond,& fa fille Luitgarde, femme de Con- 
rad Duc de la France Orientale . Par ce que les fuldits au parauant ledicl: 
Henry premier cftoient du fang de France , ores qu'ils n'y ayent régné, 
mention en a deueftrefaide. Letroifieme fils duditLoys Roy deGer- 
manie,futCharlesfurnommé le Gras(parcc qu'il l'eftoitjfut Empereur, 
& régna en France, pourceeftrcferué en fon ordre. Ledicl LoysRoy 
deGermanie,mourutl'an 877. le 5.0&obre,& fes deuxfilsLoys & Car- 
loman moururent en cinq ans. ♦ 
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DE CHARLES LE QHAVVE 
Roy & Empereur. 





H a R le s 
le Chauue, 
quatrième 
fils dudicl: 
LoysDebo 
naire, fut filleul de l'Em- 
pereur Lotaire fon frerc 
aifné , fon tuteur & prote- 
cteur ordonné par le pere, 
accepté & iuré par ledit Lo , 
!raire,puiss'en repentit, in- 
(ligue par fon confeil.Dôt 
ledit pere aduerty, à laper- 
fuafion de la Roync Iudith 
meredudit Charles, efleua 
BcruhardDuc de Septima- 
nie , qui cft Languedoc ; le 
feit grandChambrier& fé- 
cond du Royaumc,luy co- 
ntenant ledit Charlcs.L'in- 
diferete adminiftratio du- 
dit Beruhard fut couleur d'armer les fils du premier mariage cotre ledit 
pere,Iudith leur maraftre, lefditsCharles,Beruhard & autresdedit Beru- 
hard fefauuaen Lâguedoc. Apres q ces troubles furet pacifiez,la crain- 
te que lefdits fils defpoiiillafTcnt ledit Charles après la mort dudit pere, 
des partages diuers qu'il luyauoit faits, dont l'vneftoitd'Aquitaine/ut 
ledit Lotaire rriadé^ vint àWormcs,fut laNeuftrie bailleeaudit Char- 
les^ promit ledit Lotaire laluy coferuer : mais après la mort dudit pere 
ils en vindrent tous aux armes,fut ledit Lotaire vaincu en Auxcrrois.Fi- 
nalement y eut accord & entreueuë defdits frères , en fifte appellec An- 
fille près Mafcon t où ils feirent leurs partages. Par ccluy dudit Charles 
fut la France accourcic . Incontinant après il s'alla marier a Carifiaucc 
Hermcntrude, qui cftoit fille de Vodon & Ingcltrude, & niepee d'Ad- 
halard, lequel auoit eu tel crédit aucc ledit Empereur Loys Debonnai- 
rc,qu'il ne faifoit que ce que ledit Adhalard vouloir , & pour faire amis 
ay mpit mieux coplairc aux particuliers defirs que procurer l'vtilité pu- 
blique.pource en dillribuant le public en vfages priuez, tant en l'ordre 
Ecclefiaftic,quctcmporel;diminua grandement lcftatj&acquift pour 
luy faueurfi cxccfliuc^qu'il tournoitpartie dupcuple oùil vouloit,pour 
s'enprcualoir. Ledit Roy Charles print fon alliance, furent lesnopecs 

faites 
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faites le 14. . Dcccmbre,Pan 84 4_.De ladite Hermétrude (à première fem- 
meJeditRoy eut quatre fils, Loys leBegucaifné,Lotairc quimourut 
.ieune viuant fort pere,Charlcs Roy d'Aquitaine , (lequel Aulbintua en 
lutant fans le cognoiftrc,)&Carloman,quifut Diacre ordonné par Hil- 
degairc Euelque deMcauxrmais il côiura contre fon pere , parpunition 
eut tes yeux creucz,& fut mis en l'Abbaye deCorbie,où il mourut. A ut- 
il eut vne fille Iudith, mariée premièrement àEdelboIde ouEdeulphe 
Roy d'Anglcterrc.-puis àBaudouyn furnommé Bras de fe^prernier Co- 
te de Flandres.La féconde femme dudit Roy Charles le Chauue,fut Ri- 
childe ou Richcuil,hiepce de la Roy ne Therberge, delahTec du {ccond 
Lotaire Roy de Lorraine., & fœur de Bofon , auquel ledict Roy Charles 
donna l'Abbaye de S.Maurice de Chableys:& après l'efleua hautement 
comme aefté di6t cy défais . Lefdits Bofon & Richilde eftoient enfans 
du Comte Bouine,& de la fœur de ladite Roy ne Therberge. De ladi&c 
Royne Richilde ledit Rpy Charles eut deux fils, qui ne font nommez, 
par ce que nul d'eux vefcutlan.MourutàMantouëempoifonnéparSc- 
dechic Iuif fon Médecin. Ledit Charles le Chauue ayantregné en Fran- 
ce à compter de la mort de fon pere 38.ans,&efté Empereur peu -de 
tctnps.Mourut l'an 878,1e é.Oâo.bre, fut enterré à Vcrfay en l'Eglife S. 
Eufcbe , & feptans après transféré àS . Denis en France. Yà titre en l'E- 
glife faind Denis dudit Roy , datté à Compiegnele iz. Ser)tembre,l'an 
45.de fon regnc,oi|quel il recite quilnafquitlci3. Iunrfut iàcrélelîxie- 
mc dudit moys:reftitué en fon royaume (duquel fon frereioys Roy de 
Gennanierauoitaubiuspresfpoliéjleij.Ianuien&laRoync • ' 
Hirmintrvide fa femme, nafquit le 17. Septembre: & il 
lefpoufa le 13. Decembre-Elquels iours il veut eftre 
fai&es oraifons &aulmofnes, qu'il a fon- 
_ decs (pcciales pour leur obit. 
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DE LOTS LE BEGPE, 
Roy & Empereur. 

O y s le Bè- 
gue fils ai£<. 
né dudift 
Charles le 
chauue,fut 
Roy, &c L& dernier Empe- 
reur des Roys de France. 
Eut deux femmes, la pre- 
mière fut Aufgarde,qu il 
répudia, & efpoufa Adcl- 
heit ou Alix^de laquelle il 
eut fon fils le Roy Char- 
les le Simple. L'hiftoire de 
Verdun dicl: qu'il cftoit 
nay viuant fon pere : mais 
lors de fà mort encores au 
berfeau . Les autres,dont 
eft Witikind , dient qu'il 
futpofthume. Eutauflî 

lcdi&Loysle Begùcvne 

filVc mariée àTUchard Roy de Bourgoigne , dont vint le Roy Raoul de 
Frâce, filleul & nepucu dudit Roy Charles le fimple. Auoit ledit Loys le 
Bègue deuxbaftardsjLoys l'aifné &Carloman puifné. Mourut non fans 
fufpitiondepoifon, à Compiegnc le iour du Vendredi Saind, trezie^ 
me AuriU'an huic* cens quatre vingt,fecond de fon règne. Y fut enter- 
ré en l'Eglife S.Cornille, 

DES 
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Leurs couronne & maifon. 51 

DES ROYS LOYS ET CARL0M4N. 

AR le dccezdu- 
dit Loys le Bègue 
aduinc la malédi- 
ction du Royaume , du- 
quel le Roy eft enfant, tac 
y eut de diflentions & di- 
uifions entre les grands, 
pour faire Roy à leurap- 
I petit: combien que par la 
loy du Royaume , ils en 
euiTent vn , & qu'il ne fal- 
lu»*: que pouruoir à la ré- 
gence & gouuernement. 
Mais la guerre que les 
Normâsraifoient en Frâ- 
ce feruoitde coulcur.Les 
vns appellcrentle Roy de 
Germanie Charles legras,. 
fe couurans de fa puiflàn- 
ce & que l'vnion de la Frâ 
ce à la Germanie eftoitlorsncceflairc contre lefdits Normans: il en rc- 
couuralapartdu royaume de Lorraine, &fe contenta. Bofon Roy de 
Proucncefe déclara Roy deBourgoigne.Les plusaduifez craignâsque 
la couronne fuft transférée par le moyen de ladite vnion , feirent (àcrer 
& couronner en l'Abbaye S.Pierre de Ferrieresjefdits Loys & Carlomâ, 
baftards dudicl: Loys le Bègue, par Anfegife Archeucfque de Sens, les- 
quels à Amycns partirent le Royaume. Audit CarlomancfcheutBour- 
goigne & Aquitainc-.lerefte à Loys qui mourut à Tours, l'an 884. pour-, 
fuyuantla fille deGermund par ieurlaquelle fuyant fe retira en la maifon 
de fon pere,& ledit Loys emporté de roideur par fon chcualj fut froifTé 
en ladite porte,& porté enterrer à S. Denis . Demoura ledit Carloman 
Roy feul.Auoit viuâtfon perc efpoufé la fille dudit Bofon R-oy de Pro- 
uence.Mourut l'an 885.au(fi par accident enlaforeft Bafine,chaflant & 
voulantenferrervnfanglier,&Bertoldquieftoit de fa compagnie, le 
voulant femblablement enferrer, blelïaleditRoy en la iambe, dont il 
mourut feptiours après, delauTé fon fils Loys, furnommé Fait-neant, 
qui tira de Chelles vneNonnain qu'il efpoufa, ainfi qu'aucuns Chronir 
queurs dientjes autres le dénient. Vray eft queCharles le Simple fut fils 
de Loys le Begue,non de luy,ce que aucuns ont efcrit.LeditRoy Carlo- 
man fut enterré audit S.Denis. 

E ij 
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52 Recueil des Roys de France, 

DE CHARLES LE GRAS, ROY ET 
Empereur. Et Eude Roy. 

Es dits deux 
baftards morts,la 
France retourna 
en plus grande confufîon, 
qu'elle n'auoit efté après le 
dccezduditLoys le Bègue, 
les Normans l'enuahiflans 
& opprimans en plufieurs 
endroids . Pour fa defenfe 
ceux d'Auftrafïc voifins du 
dit Charles le Gras Roy de 
Germanie , & Empereur, 
l'appellcrent & couronnè- 
rent Roy de France,fe fon- 
das fur l'imbécillité dudit 
Xoys Fait-neant,& la ieu- 
nefle dudit Charles le fim- 
ple : & touteffois il deuint 
tel , qu'il fallut qu'il laiflaft 
l'Empire àfon nepucu Ar- 
noul qui fut fon curateur. Audit Charles le Gras ne voulurent g'ueres o- 
beir ceux de la France Occidentalc,lefqucls feirent facrer & couronner 
Roy par Gaultier Archeucfquc de Sens, Eu de fils de feu Robert Comte 
d'Anjou, malgré Baudouin Cote de Flandres,& Fouques Archeuefquc 
dcRhcims , qui y refiftoient,pour ce qu'il n'eftoit de la lignée de Char- 
lemaigne. En l'Abbaye S. Bénigne de Dijon y a tiltre dudid Charles le 
Gras de l'an 885. daté le 5-dcfon empire d'Italie, quatrième de la France 
Orientale,& premier de la Gaule:ainfi il nomme la France Occidentale, 
& l'Alcmagnc France Oricntalc,(c glorifiant d'eftre Empereur de ladite 
France &Gaule,cômc de l'Italie,fans prendre titre de la Germanic.Ceux 
de Bourgoignc appcllerent pour régner en FranceGuy duc de Spolete, 
qui fedifoitEmpereur,le feirent facrer &courôner à Langres par Ger- 
lon Euefquc dudit Langrcs:mais fçachant le courônement dudit Eude, 
fe retira incontinent fàns entreprendre dauantage . Deux ans après que 
ledit Eude eut efté facré,il fut réduit àregner feulemét en Aquitaine.Et 
combien que depuis le couronnement dudit Charles lefïmple, il y euft 
toufiours guerre entre eux: touteffois ledit Eude venantàlamort,feit 
déclaration publiquc,que ledit Royaume appartenoit entièrement au- 
dit Charles le Simplc.il mourut à la Fere le i.iour de Ianuier l'an 8 9 ?.Fut 
enterre à S.Denis. A l'endroit de Hue Capet fera deelairec fa ligncc.Le- 
dit Charles le Gras fut deftitué le 6 .Octobre l'an 890. 

DES 
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7) ES ROTS CHARLES LE SIMPLE, 

Robert & Raoul. 



53 





E Roy Charles 
furnomé le Sim- 
ple, pour ce qu'il 
iefloit,fut{àcré & couroné 
à Rheims aagé de douze 
ans., Tan 8 9 2. par Foulques 
Archeuefque de Rheims. 
Eut deux femmes, la pre- 
mière fut Fredcrinc de no- 
ble lignee,quil efpoufapar 
l'aduisde fes eftats,ainfi que 
il appert par vn titre de luy, 
eftât à S. Cornillc de Com- 
piegne,oùy a autre titre fai 
fantmetion de lachappel- 
le S. Clément duditConi- 
piegne , fonjiee par ladi&c 
royne Frcderine. \& tecôn- 
de femme dudit roy fut O- 
ginc ou EdginefœurdcE- 
photanfo ou EKtan^S: filière Eatunar& bu Edouard roys d'Angleterre: 
dp laquelle il eut fils & fillç.Lc fils futie roy Loys d'OutremcrJa fille fut 
Giflc^ucRollou bue deNormandie cfpoufà, quand il fe feit baptizer 
par Frac on Archeucfijuc de R.ouen, & nômer Robert, oar Robert frère 
dudit! HtyEudefon parrain J an ?ix .après aubir répudie Pope fafemme 
premicrçjdc laquelle il auoit îenrans . &i ladite Gifle morte lareprintJEn 
dotd'iceJleGiûdnfuclaiffele pays de Normandie ia occupé. Dtfdiâs 
ducs Rol|on& Pope font dcfccnduS les ducs de Normâdic,dcpuis roys 
4'AngJçterrc.Lcdit roy Charles le Siro|>lc,euc vn baftard nomméRori-* 
con,qni l'an 949.61* efleu Eùcfquc 4c Laon. LcdiâRoy Charles ieune 
d'ans,cfl$uaparf^ur de licii médiocre Haganon entre les grands dé 
fon royaume,qui eDuicux's'cn dcplcarcnt à plaignirent: mais il le fou- 
ftint contre eux,ÇeHe occafibn fèruit aux principaux conduits par tref- 
gran de ambitionne la coùnanfte.Lc mal vint fi auant qusrSoifTonsJan 
fio.h plufpart dçî Comtbsilc France ouuertemcnt abandonnèrent le» 
die Roy .Peu après la réconciliation fut fai&c pàt le moyen efHcrmicu 
ArcHeueiquc de Rheims ; mais eflcfnt romppelan 9*1 . La caufe fut le 
don quç fcitlcdirRoy en feûcur dudit Hagaxwîn tic l'Abbaye de Chel* 
les,I)ïfttthc à Rhotilde tante dHccluyiray , & belkmere de Hugues fils 
de Robert, faift Maire dûpalais &Pu^3dc ^iànccparlcfeuroy Eudc 

E iij 
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5 4 Recueil desRoys de France, 

fon frère , lefquels pcre & fils au pàràuant ennemys dudi& Hâ^anon e- 
ftoienc les plus puiflàns du royaume^ant à caufe de l'au&orite qui leur 
eftoitdemouree dudit Roy Eude, que de l'alliance qu'ils auoyentaucc 
Richard Roy de Bourgoignc,àbondroi<5t. appelle le lufticier, fils de 
Thierry qui au oit querellé ladite Bourgoignc cotre Bofon Roy de Pro- 
uence,& Ion fils Loys, lefquels dcçcdez ou abatus auoiteu l'aduantage. 

Eftoit riche de trois fils 
' t Raoul aifné gendre dudit 
Robert > qui fut couronné 
Roy de France, Bofon roy 
de la haute Bourgoigne,& 
Huguesou HueCapet duc 
de la baffe, & auec Herbert 
Comte de Vermàdois,qui 
auoit efpoufé lafillc dudit 
Robert : combien qu'au- 
cuns (dot eft Witikind ) en 
fonhilïoire Saxoniquc pre 
juier liurej ayent çfctit que 
ce fut la fille de Hugues le 
. pra.nd, ^ui lors eKoit trop 
.;ïéunç^ ÂîàtrcS, que le Roy 
^T^oberi audit efpoufé la 
«fcéur '4mtic Côte Herbert* 
T qui nVapparencey&jla pre- 
mière opinion eft Ja plus 
-: certaine/Comme ifcfcra dit 
cy après . En proportionles chefe membres doiuent conuèflfri la difc 
conuenance eft monftriïeufe ôi riepeut fubfïfter . Ledi& Roy cônfeillé 
par ledit Haganon de refifter àtfeèfc faction defobei(rante , fe déifiant 
des fiensjpafla laMeufe aùec icditHaganoh,pour atroir fecours des Lor 
rains&Allemans.Duraotfonali>fe^ 

feit en l'Eglife S. Rentydé Rhcims > facrer & couronner Roy<leB?ancc 
ledit Robert par Hermien Àrcheùefque dudit Rheims , lequel mourut 
trois iours après , & fut attribué à iagemcntdiuin . Ledit Robert ne fut 
gueres RoyJRat tué l'an .9a3.cn la bataille deSoiffonsygàignee patfadite 
ra&ion contre Icdidroy Charles ; qui abandonné defdits Lorrains par 
mauuais & defefperéconfeiljpratiquarayxIedesNormans^ayahs couru 

6 pillé la plupart de laPrance.iCeta irritaincorcs plus fes fubiétspoul- 
fez par ladite faâion. Laquelle ayant befoin dcche£,& ne voyant pour 
fôn bas aage moyen de fiurc recèmoir Roy ledit Comte Hugues, (fis ai£ 
né du feu Roy Robcrtimanderent quérir ledit Raoul,gendrc dudit roy 
Robert,ncpûeu & filleul duditRoy Charles: le feirent làcrer tecouron- 
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ncr Roy de Frlce en l'Eglife fàinct Mard de Soiflbns.Cc fai&,Iedit Her- 
bert Cote de Vermandois pour affeurer la couronne dudit Roy Raoul, 
& venger làmortdudit Roy Robert fon beau-pere, enuoya Bcruhard 
foncoufin&: autres Ambafladeurs, ignoransfatrahifon, deuers ledit 
Jldy. Charles, qui fçachant fà dcftitutiôn s'eft oit retiré outre Meufe, 
pour le perfuader retourner & venir à luy à fcureté,fûr promeffe de le re- 
feituer en fqn honneur,& pacifier à fes fubiecîs.LeditRoy par trop gra- 
de facilité fur les fermens dcfdits AmbafTadèurs,vint petitement accom 
pagné à ùmék Quentin, où ledit Comte Herbert le receut , feit prifon- 
nier, & enuoyafoubs bonne garde à Chameau-Thierry, appartenant à 
îceluy Comte.Le détint iufques à l'an neuf cens vin^t fept,que diuifion 
fouidit entre lefdits Roy Raoul & Comte Herbert,a caufe du comté de 
Laohqu'ildemandoit pour fon fils Eude,& ledit Roy Raoul l'auoit dô- 
néa l'vn des fils du Comte Rotgaire.Celà feit faintemét deliurcr de pri- 
fan ledit Roy Charles par ledit Comte Herbert, le mener quant &Iuy 
audit faind Quetin,& eferire au Pape Iean onzieme,que obeiffarit à fon 
commandement fai<St,fur peine de cenfures , il l'auoit reftituc en fes ho- 
neur & liberté. Mais l'an neuf ceffs vingt huiâ: ledit Comte Hugues fils 
dùdit RoyRobcrt,parcnt &amy commun defdits Roy Raoul &Çom- 
te Herbert, les accorda. Fut ledit Roy Charles remis en prùon, dela- 
quélleii n eftoit efchappé; Etoour faire croire qu'il auoit confenty que 
loditRaoul rçgnaftjfe pacifia a Rheims auditRoy Charles , luy bailla la 
iquïffance d'Attigny durant fa captiuité , en laquelle il mourut à Peron- 
nel'anneuf cens vingp neuf le feptieme OcT:obré,apres auoir régné on- 
ze ans feulement en liberté . Ledit Roy Raoul auoit dés l'an neuf cens 
vingt quatre,donné ledit Perône audit Comte Herbert. De tout ce que 
dcQus eftaurheur croyable(pour eftre du tempsJFlodoard Preftrc de la- 
dite Eglife detRheims . Iceluy roy Raoul de fa femme Emine eut fon fils 
Ijoys^qui moujrut auant luy , & le pere mourut l'an neuf cens trente fept, 
a^anjregnétplus de douze ans. Fut enterré à Sain&e Colombe lez Sens, 
près fon pére le Roy Richard : luy & ledit Roy Robert furent vfurpa- 
tturs & tyransjcontre le vray Roy, & ne font nombrez . Ladicte Roy ne 
pgjne l'an neuf cens cinquante vn feitvne trefgrandc indignité régnât 
(oh fils Loys d'Outremer: Car elle efpoufa Herbert Comte de Verman- 
dpjs,fils aifné de celuy qui auoit fàid mourir en prifon ledit Roy Char- 
lcsjjc Simple fon premier mary:dont ledit Roy Loysfe courrouça,& luy 
pfel'ÂbDâY-eNpftre Dame de JLaon,là bailla à fa femme la Roync Ger- 
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DF ROY LOYS DOFTREMEK ' 

Près le de* 
ccz dudi& 
roy Charles^ 
le Côte:Hur 
gues dmifé 
aucc ledit Comte Herbert 
fon beau frère, voyant que 
ledit Roy Raoul n'auoit 
laifle enfans, craignit d'en* 
treprendre fe Faire Royyay* 
ma mieux régner fou bslë 
légitime Loys fils dudi6t 
Roy Charles lç Simple , le- 
quel laroyne Oginc fa mc- 
re auoit lors que fon perc 
futprins, {àuuéen Angle* 
terre; pourec fut appelle 
d'Outrcmer,combicn cjue 
il feuft nay en France.L'cip 
uoya quérir lcdict Comté 
Hugues par Ambaflooeurs 
folemnelsjdefqucls le Roy Elftan fon oncle print ferment /& le feit cô* 
duire honnorablcment par aucuns Prélats & Barons A nglois. Ledit Co* 
te Hugues^utres Princes & Seigneurs de France le reccurent fur la Gre~ 
ue près Bol oigne,à la défeente du Nauirc.Dc là le menèrent à Laon t ou 
il fut (acre & couronné par Artalde Archcuefque de Rhéims , en la pro . 
fence des Princes de France & de plus dé vingt Euefques. Ledit Comte 
Hugues Maire du Palais auoit prinsle gouuernémcnt du &ôyâume,«ta 
uint fi puiirant,qu'il fut furnommé le Grand , tint ledit Roy en bride, 6c 
quelquefois le guerroya . Ledit Roy l'an neuf cens trente neuf efpoufà 
Gerbcrge veufue de Gilbert Duc de Lorraine , fille de Henry premier^ 
foeur d'Othon premier Empereurs. Ledit Duc Gilbert pourfuiuy parles 
gens dudit Othonprcmier^eftoità cheual gettieti vn bafteau,quifur- 
chargé enfonça dans le Rhin,& noyé celle année : delâiffé fon fils Hen- 
ry , le gouuernement duquel & desLorrains fut -donné parj'Empcfeur 
Othon premier à Eudc fils de Ricnyn: & après leur decez fut fait Di)C de 
Lorraine,Conrad gendre dudit Empereur. Et ne faut entédre le Duché 
de Lorraine comme il eft auiourd'huy , maisl'eftcnduc du Royaume de 
Lorraine. D'elle il eut cinq fils & vnc fille, laifné fils fut le Roy Lo- 
tairc nay l'an 9 4 1. à Laon . Fut fon parrain Guillaume , furnommé 
longue Efpee, Duc de Normandie , le fécond nay oudit Laon l'an neuf 

cens 
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cens quarante cinq: FutCarloman oftage pour ledit Roy fonperepri- 
fonnicr des Normans, mourut àRouen de maladie. Le tiers Loys, que 
ledit ÀrtaldcArcheUefque tint furfonds ,nay Tan neuf cens quarante 
hui&,mourut aagé de fix ans oudiâr Laon. Les quatrième & cinquiè- 
me furent Charles & Henry ,nays d'vnc ventrec, Tan neuf cens cinquâte 
trois,mourut ledit Henry toft après qu'il fut baptizé. Ledit CharlesDuc 
de Lorraine fut furnome le Ieune , parce que Carloman & Charles neft 
qu'vn nom,commc Ichan & Iehanin,Thomas & Thomaflln , laques & 
laquemar,& femblables. L'ignorance de ce a fai& errer ou nombre, & 
v ne compter entre les Roys Charles les deux Carlomans de cefte fécon- 
de lignee,lesmcttans en nombre(comme Ion deuoit ) le Roy Charles à 
prefent régnant fèroit l'onziefme çlu nom. Iceluy Charles par la haine 
queluy porta (à belle fœur la RoyneEmine femme dudit Roy Lotaire> 
qui ne luy feit partage en France: & par pauureté fut contraint fe retirer 
à l'Empereur Othon fecod,fon coufin germain, qui le feit Duc de Lor- 
raine:Efpoufa la fille de Herbert Cote de Troyes , qui eft Champaigne, 
de laquelle il eut deux fils & deux filles. Les fils furent Loys & Charles, 
qui ne lai(Terent enfans ,Sigebert en adioufte vn troifieme Othon , qui 
futDuc de Lorraine,apres luy mort fans enfans, fut Duc par don Go- 
dcfroy,fils de G o defroy d es , Ardenn es . Les filles dudit Duc Charles fu- 
rent Haruidejes autres dient Geberge & Ermégarde: Geberge fut mè- 
re de Henry laifné de Bruxelles, qui eft Braban. En eut Lambert & Hen- 
ry le Ieune, & Mahault femme d'Euftace Comte deBoloigne , pere de 
Godefroy de Buillon,& Baudouin Roys de Ierufàlem,& EuftaceCom- 
tedeBoloigne:Ermengardc fut mère d'Albert Comte de Namur, le- 
quel cutfon fils Albertauffi Comte deNamur,& en defeédit Baudouin 
Comte de Haynauperc de laRoyne Yfabcau, femme du Roy Philip- 
pes Augufte , comme il fera déduit en fon lieu . La fille dudit Roy Loys 
d'OutremerfutMatilde, de laquelle fut parrain ledit Conrad Duc des 
Lorrains, l'an neuf cens quarante hui& . Elle fut mariée à Conrad Roy 
de la haute Bourgoignc, eut de fon frère le Roy Lotaire en mariage 
Lyon qui eftoit de la France.De fondit mariage vindrent Raoul Roy de 1 
ladite Bourgoigne,&fes deux fœurs,Berthe mariée à Odon ou Eudes, 
fils de Thibault Comte de Chartres, appelle le Tricheur, &delafœur 
d'Herbert Comte de Troyes. L'autre feeur duditRoy Raoulfut Gifle 
mariée deux fois,premierement à Erneft Duc deSucue, duquel elle eut 
deux fils, Erneft &Herman. Secondement à Conrad Empereur fils de 
l'Empereur Othon tiers,dont vint l'Empereur Henry tiers,ouquel ledit 
Roy Raoul fon oncle n'ayant enfans de la Royne Ermcngarde fa fem- 
me, donna ledit Royaume delà haute Bourgoigne par la tradition de 
la lance fainct Maurice, qui eftoit l'enfeigne dudit Royaume de la haur 
te Bourgoigne,laquelIe fut par ce moyen mile en l'Empire. Eut aufïi le- 
dit Roy Loys d'Outremer vn baftard nommé Arnoul , nay auantles en- 
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fans légitimes , fut Archeuefque de Rheims depofé par le Roy Hue Ca- 
pct, après reftitué par l'audtorité duPape . Iceluy Roy Loys régna touf- 
jours en troubles,a caufe de la trop grande puùTancc d'aucuns £es fuiec'ts 
alliez enfemble dés le commencement defon règne : il fallut pour ne 
mal contenter ledit Duc Hugues le Grand qu'il fe pacifiait auec ledit 
Herbert Comte de Vermandois qui auoit détenu prifonnier iufquesà 
la mort le Roy Charles fonpere: Et après qu'il fut mort l'an 943. &en- 
terré à faind Quentin,qu il receuft en grâce fes enfans , les Comtes.Her- 
bert& Adalbert,aucunsdietRobert,quieft bienloingdc cequequcl- 
ques vns ont fabulé que ledit Comte Herbert pcre fut pendu. Encores 
1 an neuf cens quarante cinq par la menée dudit Duc Hugues , ledit Roy 
Loys fut fait prifonnier à Rouen,moycnnant hoftagcs, après deliuré es 
mains dudit Duc Hugues qui le bailla en garde à Thibauld Comte dç 
Chartres, où il fut détenu iufquesà l'an neufcensquarâtefix, qu'il fut re- 
mis en fes liberté & honneur,IanTant Laon oudit Duc Hugues. Venant 
ledit Roy Loys dudit Laon àRheims l'an neuf ces cinquante quatre , en 
fon chemin reco ntra vn Loup,apres lequel il piqua fon cheual,cheur,& 
fut tout froifle,& porté auditRheims. Y mourut le 15. Octobre, ayant 
reg n é dixhuid: ans,fut enterré à fain & Remy dudit Rheims. 

DES ROYS LOT J 1 RE ET LOYS 

cinquième du norru. 

E Roy Lotairc 
aagé de treze ans 
parla faneur du- 
dit Hugues fut 
oudit an neuf censcinquâ 
te quatre , le trezieme No- 
uembre, facré & courôné 
Roy à faindt Remy par le- 
dit Àrtalde Archeuefque 
de Rheims , affiftans Bru- 
non Archeuefque deCo- 
loigne, frère de l'Empe- 
reur Othon premier, au- 
tres Euefques& Princes de 
Fràce & Aquitaine.En eut 
ledit Duc Hugues l'Aqui- 
taine & la bafleBourgoi- 
gne, diuifec entre luy ôc 
HueCapet frère du Roy 
Raoul , la part duquel eut 
Gilbert après luy, que le- 
dit Roy Lotairè luy donna . Mourut iceluy Duc l'an neuf cens ciïiquâte 

cinq 
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cinq,le premier Iuillet,& fut enterré à faindt Denis . La liberté &au<Sto- 
ritéduditRoy n'en futrecouuertercar les enfans dudit Ducfeircnt tefte 
audit Roy, qui fut contraint les gaigner par biensfai&s . L'an neuf cens 
foixantedonnaàHueCapet laiinéToffice deMeier ou Maire du Palais., 
& à ce qu'il tenoit adioufta Poi&ou.feit fon frère Othon,Duc de Bour- 
goignc,Ie mariant auec la Ducheffe.C'eft chofe trefdâgereufc aux Roys 
& Princes fouuerains lahTer croiftre chez eux des factions, pour quel- 
que caufe que ce foit , iufqucs à eftre contraints de les endurer : car ils ne 
dominent apres,quc tant qu'il plaid àautruy.Dôt n'eft befoin chercher 
ailleurs exemples,combien qu'il y en aytlargemét. Les faûions récitées 
par Iules Cefar ou fixieme de fes Commentaires, auoirefté en la Gaule, 
éscitez,pays,&prefqueen toutes les maifons, luy donnale moyen de 
la réduire en prouinceRomaine.les factions d'Italie y pntfait dominer 
les eftrangers. Ledit Roy Lotaire elpoufa Eminc fille de Lo taire Roy d'I- 
talie &d'Adelheit,laquelle fut en fecôdes nopees Impcratrice.lje ladi- 
te Royne Emine il eut fon fils Loys, qu'il feitfacrer & couronner Roy 
de fon viuantY a titre en l'Eglife de Paris defdits pere & fils regnahs en- 
femble: leditpere mourut à Rheims l'an neuf cens quatre vingts fix, le 
dixième Mars,ayant régné trente deux ans. Le Roy Loys cinquième du 
nom fon fils,n'ayant après fondit pere régné gueres plus d'vn an , mou- 
rutlcvingtdcuxieme Iun,nonfans fufpition depoifon, futenterréà* 
ùdnék Cormlle de Co.mpiegne . A efté le dernier de la lignée des Char- 
liens, laquelle ne dura cjue deux cens trente cinq ans, & celle desMe- 
rouiens n'en auoit dure que trois cens : ainfiles deux enfcmble ne durè- 
rent que cinq cens trente cinq ans. Apres le decez dudit Roy Loys cin- 
quieme,Arnoul fon oncle baftarjd | félon l'hiftoire de Verdun ) ramena 
Charles Duc de Lorraine en Franc e pour l'y faire regncr,la courône luy 
appartenant,comme au^plus proche, & frère du' feu Roy Lo.t'aire , prin- 
drét Laon,& Adalberon Euefque dudit licu^lequel efchappa de prifon; 
fe retira à Hue Capet Maire du Palais,quier)îpe{choit que redit Charles 
feuft reçeuRoy , parce qu'il auoit tenu le party des Alcmans iontre les 
François. Aupit ledit Hm? Capet lès. force & faueur du Royaume ,voui 
lant, fansVenir aux ar^s^rendre la couronnepar accords , craignant 
due lefdits François au$€:k~temp$ rec.pgneuflen.t la iufticèideila cauïtf 
dudit Gharlcs,pàr le moyen dudit Adalberori Euefque de xobrt: eflaya 
gaignerkidït Arnoul auquel il donna rArchcùefché de Rheims j afia 
qu'u l'acc<xrdaft aueç ledit Charles ; fon frère: mais le morceau rt'eftoit.âifc 
fé à départjrrparçe que la reconciliation ne le feit.;. Ledit Hue Capet à^U 
pella ledit Arnoul trahîftre. &. parjure : &fçachàritquc lèfditsChaî-leséÈ 
Arnoul fefioicnt dudit AdalbcroaEuelquc^dcfoem , &fe&rudien<dï 
luy, le pratiqua, & il ttôuuale mby en d'introduire de fttà'cï ledit Hué 
Capet en ladite ville detaon ,oûiilprintlefdits Charles & Afnôul i tint 
ledicCiiarlesprifonnierà Orléans tant qu'il vefeut, metiàflfà ledit Ar* 
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noulde luy faire creuer les yeux, par celle crainte confefla ledit Arnoul 
eftre pariurc, &auoirfauiféfafoy audit Hue Capet, pourccfutdepofé, 
&enfonlieufai& Archeuefque deRheims Gilbert:mais après ledit Ar- 
noul fut reftitué, ledit Gilbert fai&Archeuefque deRauenne, puisPa- 
pc:dcuintRoy ledit Hue Capet . Eft à propos déduire fes généalogie & 



règne. 



Dr KOY'HVB CJPET, ET 
fcsiAnteceffeurs. 





Egna n t Char- 
les le Chauuejroy 
&Empereur,y eut 
en France Robert le Fort, 
Marquis, hTu de l'vn des 
Princes de Saxejcquel fut 
tué auec Ramnoul Duc 
d'Aquitaine,en labataillc 
qu'ils donnèrent auxNor- 
mâs , encores idolâtres*, & 
de luy demeurèrent deux 
fils , Èude tuteur du Roy 
Charles le Simple , depuis 
Roy ,'& Robert ordonné 
par fôn frère Maire du Pa- 
Iais. > âprcs',& par vfurpatiô 
couronné Roy : fut occis 
en la bataille de SohTons, 
comme dira efté ou cha* 

pitre du Roy Charles le 

Simple. Le Comte Herbert de Vermâdois eftoit gendre dûdit Robert, 
combien qu'aucuns ayentcfcritque ledit- Robert aùoit tfyéx&Mc&at 
dudit Comte Herbert: Carenrhiftoire dud^t ; P4édoard lcs erifàns dùdit 
Comte Herbert font toufiours nommez nepucUZ de Hugues le grand, 1 
fils dudit Robert, 'duquel vindrent vhfils & vncfille,la RoyneEmine 
femme de Raoul Roy de Franccdc fils fut Hugues le Grandi autrement 
afepelïél'Abhé , pource qu'il tint en commande plufieurs A1>bayes ri- 
ches : Entre autres celles de fain& Denis en France, :fainâ: Germain des 
grez près Padsj& fain& Martin de Tours,come fes pere & ayeul auoienç 
fâ.i&.I?es biens delquelles par la licence du tempsfnon par hcrefic,com- 
mc de nos ioiucs eft aduebu ailleurs qu'en Frâcc ) les Princes & Seigneurs 
fcmaintenojét forts , de cntretenoicntlcurs capitaines & gens de guer- 
re, que Dieu permeit eftre employez contre ics roys ordonnéz de Dieu, 
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protecteurs de l'Eglife, en ayans cotre leur deuoir endure foppreffiôn; 
Laforce de transférer la couronne des Charliens comme celle des Mc- 
rouiens,aeftéparles biés de l'Eglife : &neantmoins ceux quifuccederet 

( à ladite couronne,infpirez de Dieu/urcnt grands protecteurs & reftau- 

rateurs de ladite Egli{è,qui manifefte le iugemét.Les Roys Pepin,Char- 
lemaigne,&Loys Débonnaire furent par fain&esconftitutions entiers 
défendeurs de ladite Eglifc,8rdiligés reitituteurs des biens d'icclle. Ledit 
Hue Capet dcuehuRoy,les Roys Robert , Hèry & leur pofterité fe font 
monftrez Tréfchreftiens : Les premiers ont fait rédre tant qu'ils ont peu 
les biens occupez par don ou tolerâced'eux ou leurs predece(Tcurs,ainfi 
qu'il fera amplement déclaré en l'eftat de l'Eglife gallicane . Ledit Hu- 
gues le Grâd fut Maire du Palais,eut deux femmes:l' vne fut fille du Roy 
Edouard d'Angleterre , fecur de la Roy ne Ogirte femme du Roy Char- 
les le Simple,de laquelle il n]e<Jt enfans:I'autre futHalinde feeur de l'Em- 
pereur Othon premier, &: de laRoyne Gerberbe femme du Roy Loys 
d'Outremer, qu'il efpoufal'an 938. En eut fix fils & deux filles : l'vnc fut 
mariée l'an 954,auComte Frédéric frère d'Adelberon Ëuefque de Mets, 
auquel par la destitution de Brunon Archeuefque de Coloigne Duc de 
Lorràine/utcômisle gx>uuernement des Lorrains la 959. l'autre nômec 
Emine-fut mariée l a 9<>o.àRichard I.du nô duc dcNormâdic,&mourut 
(ànsetffans.Le fils aifné de Hugues le Grâd fut Hue Capet déclaré Roy 
à Noyô,puis facré & côurôn é à Rheims l'an 988. feiede Ion viuât courô- 
ner & facrer fon fils Robertrchofe frequéte és Potentats nô encorcs a(Tez 
afTeurez,& rare és inueterez,y a plufieurs titres de Hue Capet & Robert 
regnasenfemble. L'autre fils de Hugues le Grâd fut Othô duc de Bour- 
goignê,à caufe de fa femme,fille de Hugues duc de Bourgoigne.M ou- 
rutJedit duc Othô la 965. & lesBourgùignôs fefoumirét à Hue Capet 
&àEude fonautre frère, par la mort duquel fut duc Hery autre frère de 
Hue Capet,qui efpoufa Geberge vefue, ây ât de fon premier mary vn fils 
Othe Guillaumc,appellé l'Eftrâger,Côte de Bourgoigne:lequel après le 
deCezdudir Henry fon beaupere,aduenu àPoilly fur la Saône la 996. & 
dé Ton filsEude deBeanne mort fans enfans,qucrella le duché,&fe nôma 
tatqu 'il vefcut(quifut iulqu'é Septébrc la iozy.Jduc & côte de Bourgoi 

\ gne,ainfi qu'il appert par fon epitaphe eftât ou cloiftre de l'Abbaye S.Be 

nigne de Dijo où il eft enterré . De la fœur de Bruno Euefque de Lâgres il 
eut vn fils appelle le Côte Rainalde de Bourgoigne,quie(pou{à Alix fille 
de Richard Il.du nom duc de Normidie.En eut deux fils, Guillaume & 
Guy deBourgoignc.En la guerre queOthe Guillaume mena au roy Rô- 

' bertpour ledit Duché, il eut de fon party ledit Euefque Brunon &Eudc 

premier du nom Côte de Blois & Landry Côte de Neuers , & ledit Roy 
eut du fîen Hugues Euefque d'Auxerrc furnomméAlbicontc,qui eftoit 
Côte de Cbalon, coufin de la royne Côftance femme dudit roy, & pre- 
tendoiedroid audit Duché-.Ja victoire fut pour ledit roy. Son fils aifné 
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môfieur Henry de France eut ledit duché,dcuenu roy le bailla à fon frè- 
re môfieur Robert de Frâce.Ledit duc Richard de Normâdic,n 'ayât en- 
cores l'alliacé du cote Othe Guillaumc,feruitleditroy en ladite guerre. 
Ledit Hugues le Grâd eut deux autres fils d'Eglife , l'vn fut Hugues qu'il 
feiteflifeenl'aage de cinq ans Archeuefquc de Rheims,& fut déclaré v- 
furpateur Se excômunié tàtpar l'EglifeGallicane,que par le Pape.L'ob- 
tint cotre luy ledit Artalde , &nc pouuâtapres le decez.dudit Artalde y 
eftre receu,fon autre frereOdalricy fut eleu &côfacré le lourde laNati- 
uité noftre dame,l a «^.Leditroy Hue Capct cfpoùiàAdelays > aihfieft 
nômee en aucûs titres dudit roy Robert fon fils, eftâs ou threfor de l'Ab 
baye S.Dcnis,eftefcrit qu'elle eftoit defcëdued'vncligneetrcfnoble des 
parties d'Italié,fans déclarer de quelle maifô elle cftoit.Bië a dit Gaguin 
q ledit roy Hue Capet auoit eu ledit roy Robert de laiille du roy Edou- 
ard d'Angleterrc,ailleurs ne l'ay leu,& ne côuientà ce que de/Tus . Il eut 
vne fille madame Hawide de Frâce, mariée à Raginaire,qui eft Régnier 
lefecôdcôtedeHaynau.Ya titre en l'abbaye deLagny,par lequel le roy 
Robert appelle fon neueu le comte Efticne,fils du çotenerbert:lefqucls 
cotes pere & fils furet reftaurateurs de ladite abbayc,qui eft en Brie. L'hi 
ftoire de Verdû narre qu'enuirô l'an ppi.mourut Herbert côte deMeaux 
&Troyes,qui eft Brie& Châpagne.Eftoit venu dudit traiftre Herbert, & 
de la tâte dudit roy HueCapct,pour ce qu'il tenoit le germain fur luy & 
fon fils,felô la façô de Bourgoigne les appelle fesnepueux. Ledit traiftre 
Herbert,à caufe du cote de Brie eftoit feigneur de Chafteauthierry,auâc 
luy y auoit eu vn des fils du roy Richard pc Bourgoigne,nômé Hue Ca- 
pet Duc de la baffe Bourgoigne , comme aefté dit ou chapitre des roys 
Charles le fîmplc,Robert&Raoul.Aucûs ont efcrit,que le fobriquet de 
Capet fut dôné,pour ce qu'en ieuneffe & par ieu,ledit roy eftoit eooftu 
miet d'ofter les chapperôs àfes côpagnôs.Ya plus d'apparéce qu'à tous 
les deuxfufditsilaitefté dônépource qu'ils eftoiétcapiteux,comme au 
roy Loys Hutinje fobriquet de HUtin.Tât puilTans fuilent les princes ils 
eftoiét lors marquez de leurs vertus ou vices,la liberté ne foufFroit l'adu 
lation. Apres auoir ledit roy huc Capet régné cnuirô 9. ans, mourut l'an 
976. fut enterré à S.Denis. Aucuns flateurs ont coulouréfon fai&, eferi- 
uans qu'il eftoit de par fa mereHawidc defeendu de la lignée des Char- 
liens: car elle eftoit fœur de l'Empereur Othon premier, ignoransque 
le dernier Empereur de la defeente de Loys Débonnaire fut Conrad 
premier , lequel transfera l'empire à Henry premier eftant de la màifon 
de Saxe, pere dudit Othon, &c de ladietc Hawidemere dudit Hue Ca- 
pet. Ainfi elle eftoit venue de ladite lignée de Saxe , non de celle defdits 
Charliens : & quand elle en fut defcenduc,la couronne de France n'a ia- 
mais admis les femelles, & n'y pouuoit de par (àdi&e merc prétendre 
droict.Ledit Hue Capet mieux fondé fur ce qui eft eferit en Iercmie tj. 
I'ay faitf dit leCreateur) la terre,les hômes& les beftes qui font fur la face 
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de la tcrre,en mes grande force & bras eftendu,les donne à celuy qui me 
plaift^pource maintenant i'ay donné toutes fes terres ez mains deNabu- 
chodonoforRoy deBabylone mon feruiteur.Et en Ezechiel z Ledit 
Roy & fon armée m'ont ferui cotre Tyr,ie leur bailleray l'Egypte, & les 
defpouilles pour leur lôyer.Et toutcffpis il appert en DanieFcombié le- 
dit Nabuchodonofor eftoit tyran, aufli fà perfonne fut punie \ & fa po- 
fterité defFaite par Cyrus roy desPetfes , duquel la defeéte fut ruinée par 
Alexandre le Grand,fes fuçcefleuts par les Romains, & l'épire de Rome 
parles Germains,c6meeftdid par Iercmiejo.&ji.ch.C'eftla vengean- 
ce du Seigneur,lequel quand les temps font venus ouure fon threfor,&; 
en tire les vafes de fon ire:& fouùerit la punition des péchez des roys elt 
différée àleurs fucceffeurs^corne #c l'idolâtrie de Salomô 3. des Roys iL 
& /i.Par ce que la fapiéce deDieïi par la b ouche dudit Salomon affermé 
que c'eft fon œuure que les roys ïçgnent , le confeil ordonne les chofes 
iuftes,& les princes a4miniftrét drpidfcementles principautez. Nul peut 
douter qceftç tranflatio de la courpne de Frâcc ne foit œuure diuin^puis 
que cette troifieme ligncea défia tant duré & plus fagement gouuerné 
les fuiets que les deux premières, àb^tues quad elles ont efté;Éfop defrei 
glees, qui eft bon mirouër pour cefte. cy. Ioinc-fc l'enfeigriémçnt de Da- 
uidRoy & Prophete;J}fal,z. Entendez vous Roys,feruez le Seigneur en 
crainte,^ vous refîouj,ffez. en tremeurJEn la Sapience <>.ch. eft adioufté: 
Trefdur & horrible iugement fera fai<St à ceux qui font prepqfez , & les, 
puifTans feront puU&mmc/ït tourme^ 

afaitle grand &lcpetk,n^uraaçceptip deperfqnnes.A ypugrpysfoAtf 
ces paroles^afin que apprenez la iapieçe,& n y faillezdes aduertir,& prjet 
Dieu qu'il leur en face Ja grâce , eft les bien feruir , n on les flatter ou mat 
confeiller,dont ruine yjent. Procopie disque le Prince eft ptudent,le- zwei.ii 
quel conipinft tellçmét fa puiflanec auec iuftice,qu il neftime luy cftrc £f^k # 
bienueillantjceiuy quientoutes chofes luy coplaift:au contraire ne s'qf; 
fenfedeccluyquicQtredi&favpta^ 

rant lès afFaires,monftre ri 'y aupu? aucun- péril fôrefifter quelques fois à| 
fes confeils,qui fe doit toufiours faire par ttesj>vjriible & rajfoji^ajble réf. 
monftrance/\^itikind di&,qUe.les,$axons auparavant eqnlpagnons 8e, 
amys des François^depuisleur conquefte faite ; par Çharlem^fledeuin-i fj^fj™ 
drentfreres^ Yripeuple a,uec lefdits François,^ que le? Empereurs He« 
ry &Othpn premiers qui eftoyerit princes Saxons s'intitulpient roys ou 
Empereursde Fracc^nonde Saxe, f ou Germanieicobien qu'ils nefufTene 
de la defcefite dudit Çhariemagne» Parquoyn'efteftrange qtw jefdiâp 
Frâçpis a'yét enduré leurs rpys denatiô SâxpniqueûoMfc que aucûs des 

f)remiers roys de Rome, fureceftrag«rs[.Les Mesoujens furent gras roys, , 
esCharl jç$ $£Çgtfc i $&p&pw9WP Ont vo ulq eftre tenus p onjidcfccdus 
des Meipuiç§ n pur la fayeur^antiquité de leuè çmpire.Le femjjlable a 
dcjcjîBRç.ic ï&ic£sp« . Le naturel; des pr£§ cMudiçux de gtafc 
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DV ROY ROBERT. 

Velqve di- 
; ucrfité qui foie 
es Chroniques 
& Annales pour 
les mariages & enfans du 
roy Robert,il cft force re- 
cognoiftre, que la Roy ne 
Conftâce fille de Guillau- 
me cote de Prouecc, & de 
Blâche fœur de Foulques 
nerre,comte d'Anjou , fut 
fa feule femme légitime, 
laquelle furuefquit le Roy 
fon mary;& vindrét d'eux 
quatre fils & vnc fille: l'ait 
né fut môficur Hugues de 
France,couronné à Com- 
piegne roy aagé de 10. ans 
qui décéda viuant fon pc- 
re:fùt enterré à S. Cornillc 
de Compîegne.Lc fécond fut monfieur Henry de France : durant la vie 
dc.fon pêrcDùc de Bourg'ongnc , ainïl qu'il eft porté j>ardeux titres de 
f Abbaye SiBenigne déDijonjdarcz dcj'ah ibij.cV après le decez de fort 
pere, fut R oy I.dunomXc tiers fut monfieur Robert de FrancCjqui eut 
du roy fon frère léDuché de Bourgoigne en appéhnage . te quatrième 
futmonficur Eude de France, Euefque d'Auxérre, qui mena parle pays 
de Caux partie de l'armée du roy Henry fon frère, côtre le baftard Guil- 
laume duc de Normâdie.La fille fut madameAlix de Fracejmariee^felo 
Aimoinc)àRcgnauldCôtc deNeuérs.Les autresfdefqucls l'opinion eft 
plus certaine)diét à Bàudouyn,furnôme de l'Ifle,Gôtede Fladres, la fille 
du Côte de Noyon,de laquelle le roy Robert eut Amaury,pcre de Simo 
& Amaury de Môtforti & dont eft venue la maifon de Môtfort l'Amau- 
ry,nc pcut4iubireftéroine,mais feulémétamyedu roy:carpuisq laroy- 
neConftance fut veftfe du roy Robert,fi la fille dudit Comice <le Noyô, 
euft éfté femme legitime,elle euft efté la prcmiere:& Amaury fils légiti- 
me du premier li&jn'cuft cfté exclus dé la couronné par Hèry aifncdu 
fecond.Ny aapparécé à ceux qui ontéferit que le roy Heiiryéftbit puîfc 
né de fon frère Robert,&quc par le téftamét du pere,il fut préféré & ap- 
pelle, au r oyaum e:d b ht prôeed a le difcord de IWf oynè Côftari Ce vcfuéj 
&de fon fils le roy HcnryXes titres fùfdïts dé PAfcbayc SiBcnîgnejmoti- 4 
ftrent afTez que Henry eftoit t'aifrié /& pour ce vîuantlé péré tmt le0Û* 
ché de Bôurgoignc,& aptes fon decez la couronne . Ioîntfle titrëdudit 
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roy Robert,eftant en l'Abbaye de Lagny , daté i oi8.ouquel fes trois fils 
font tefinoins foubfcrits par leur ordre, Hugues,roy couronné Henry 
&Robert.Le différée delà mere & du fils vint de la trop grade audtorité 
& biens qu'elle vouloit tenit fur le roy fon fils , qui ne le voul ut fouffrir, 
come recite frère André.Côuiennertt auffi plufieurs autres hiftoriéY,quc 
elle fut extrême & difficile.,mefme du viuant du roy fon maryjequel iou 
uent aduertiffoit ceux qui receuoient fes bienfaicîs , qu'ils fe gardaffent 
que Conftanceffans la daigner nommer roynejle fçeuft.N'eft croyable 
que l'ordonnance eferite d'vn pere roy fuft fuyuie,& endurée après luy, 
appellantfon puifnéàla couronne,& en déboutant l'aifné . Car ladicie 
couronne efcheoit au plus proche d'icelle parla loynon pardilpofitiô, 
de celuy qui eft adminiftrateur feulement, non proprieraire. Ledit Roy 
Robert ayant régné 34.ans, mourut à Meleun, l'an 1030. fut enterré à S. 
Denys. 

DE LA PREMIERE BRANCHE 
de Bourgoigne^. 

On s 1 evr Robert de France,Duc de Bourgoigne, eut 
le Duché pour fon appennage du roy Henry I. fon frère. 
Le tint depuis la io3o.iufques à.i'an/o75.qu'il deceda, fut 
enterréàSemur . Et pource qu'il vefcutlonguement,fut 
furnommé Robert le vieux:qui a dôné matière d'eftimer 
paraucuns,qu'ilfut aifné duditroy fon frère . De laDuchefle Amengar- 
de fà femme il eut deux fils,Héry & Hugues de Bourgoigne. Henry fils 
aifhé mourut auât fon pere,delai(fez deux fils Hugues & Eude de Bour- 
goigne.Hugues aifné premier du no,tintle Duché après fon ayeul.de- 
puisl an io75.iufques à l'an 1097.& de ducheffe Yolâd fa femme n'eut 
aucuns enfans.Elle decedee fe rendit religieux à Cluny,où il eft enterré. 
Y a plufieurs titres efquels il eft nommé Hugues Duc &moyne,qui ne 
conuiétau vœu monachal,& enfeigne qu'il nefeit profeffion , mais ve- 
feut oudit monaftere , retiré des affaires mondainsroù s'il la feit (ce que 
fon epitaphe portejce fut peu auant fa mort. Eude de Bourgoigne I.du 
nomfonfrerejuy fucceda,& tintle duché depuis l'an io97.iufqucsàl'a 
noz.qu il mourut allant en Ierufalem, ayât laifle le gouuernement de fa 
terre à Hugues fon fils aifné. Il auoit vn autre fils Héry de Bourgoigne. 
Fut ledit duc Eude premier fondateur de Cift eaux en l'an io?8.Hugues 
lècond du nom,tintle Duché depuis l'an noi.iufquesà l'an 1133. qu'il 
mourut ayant laiffé de laDuchene Mahauld fafemme,deux fils Eude & 
Alexandrede Bourgoigne . Eude fécond du nom, futDuc depuis l'an 
1 1 3 3. iufquèsàl'an vnze; cens foixante quatre . Et de la Duchefle Marie 
làfemme,eutfonfilsHugues deBourgoigne,lequeltroifieme du nom, 
fut Duc depuis l'an vnze cens foixante quatre , iufques à l'an 119t. 

F iij 
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qu'il mourut le 8. Aouft, outre mer, ou voyage que le roy Philippcs au- 
gufte printla cité d'Acre contre Saladin . Fut enterré à Cifteaux. Iceluy 
Hugues Ill.auoit l'an fait autre voyage en Ierufalé, & à fon retour 
fondé la S.Chappelle de Dijô. Il eut deux femmcs.La première fut aux 
de Lorraine,delaquelle il eutdeux fils Eudc & Alexâdre de Bourgoigne. 
La féconde femme fut Beatrix fille du Daulphin de Viennois, Comte 
d'Herby.Il donna l'an 1 1 7 9. à Gaultier Euefque de Langresfon oncle, 
leCôté de Langres, par la volonté de Henry Comte de Bar, qui y pre- 
tendoit droict . Eude I|I I. du nom , fut Duc depuis l'an 1192. iufques à 
l'an izi8.qu'il dcceda,& fut enterré à Cifteaux. Il accorda la Roync Ma- 
hauld vefuede Philippes d'Al(àtie,ComtedeFlandres,&eutdeuxfem- 
mes.La première fut fille de Thibauld le Grand, Comte de Bloys,de la- 
quelle il eut vn fils Ichan,qui mourut auarçt fon pcre,fans enfans,& trois 
filles; l'vne femme du Comte de la Marche,l'autre femme du roy Raoul 
d'Alemagnc,ces deux ne laiflerent enfans.La tierce fut femmede meffi- 
re Iehan Brichemel de Chalon , dont vindrent plufieurs enfans centre 
autres médire Iehan de Chalon Euefque de Langres,&meflîre Hugues 
de Chalon , perc de meftire Iehan de Chalon ueur d'Arlay . L'autre 
femme dudit Duc Eude tiers fut Alix deVergy,de laquelle il eut fon fils 
Hugues de BOurgoigne,qu'il laùTa en bas aage ou gouuerncmeht de (à 
mere,& fut le quatrième Duc de fon nom,depuis ledit an 1 it 8. iufques à 
la i273.qu'il mourut,fut enterré oudit Ciftcaux.Luy & fadite merc 1230 
fondèrent les Iacobins de Dijon rauffi il acquift le Comté de Chalon 
par efchange de Iehan comte de Bourgoigne & Chajon : fon gendre, 
fils d'Eftienrie côte de Bourgoigne,ficur de Salins . De la DucheiTe Yo- 
land de Dreux, fà première femme , fœur du comte Iehan de Dreux pre- 
mier du nom,il eut trois fils& deuxfillcs:raifné fut Hugues de Bourgoi- 
gne , qui efpoufa Mahauld fille aifnec d'Archambaud de Bourbon le 
ieune,comtefTe de Ncuers , Auxerre & Tonnerre:& en eut quatre filles, 
Yoland,Marguerite, Alix & Iane de Bourgoigne,qui mourut ieune.Par 
arreft du Parlement de la ToufTaints 1273. furent raids les partages des 
trois fœurs reftâs, Yolâd qui fut cote/Te de Neuers,efpoufa en premières 
nopees monfieur Triftan de Frâce , fils du Roy S. Loys : lequel mourut 
à Thunes auec le roy fon perefanslauTer enfans,& (à vefueYoland fe re- 
maria à Robert de Flandres, fils aifné du comte Guy de Flandres. Mar- 
guerite de Bourgoigne comtelTe dcTonnerre, dame de Montmiralou 

, Perche;futRoyne de Sicile, féconde femme duRoy Charles deSicile, 
frère S.LOys,qui au parauant auoit efté marié auec la royne Beatrix,com 
telTe de Prouence/œur de la Royne Marguerite , femme dudit S. Loys. 

. Alix de Bourgoigne,comte(Te d'Auxerre,DamedeS. Aignen en Berry, 
efpoufa Iehan de Chalon, fieur de Rochefort en Bourgoigne, & eut 
de luy Guillaume de Chalon, comte d'AUxerre. Eude pere de ces trois 
fœurs,eftantvefuefeit voyage outremer, ou il mourut. Iehan de Bour- 
goigne, 
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goigne,futle fccond fils de Hugues quatrième du nom , Duc de Bour- 
goigne efpoufa Agnes féconde fille d Archambauld de Bourbon le ieu- ( 
nc,qui eut pour fon partage latcrredcBourbon:& d'eux vint Beatrix de 
Bourgoigne,feule héritière de fespere &mere:car fonpere mourut toft 
apres,& a gnes vefue fa mere fe remaria au comte d'Artois Robert I I.du 
nom,nepueu de S.Loys:duquel ne demeura enfans,& fut Beatrix fille & 
Héritière vnique mariée à môfieur Robert de France,côte de clermont 
en Bcauuoifîs,fiis du roy S.Loys.Lc troificme fils de Hugues IlII.du no, 
Ducde Bourgoignc & delà ducheffeYolâd de Dreux,fut Robert Il.du 
nom par ordônance de fonpere duc après luy,no fans debat:car le Com 
te de Flandres, fécond mary de Yoland, fille aifnec dudit Eude fils aifné 
dudit duc Eude quatrième ayât des enfans,qucrella ledit duché deuant 
leditRoy Sain& Loys : mais la difpofition du perc eut lieu^efmement 
contre les defeendans des filles exclufes de l'apennage. La fille aifnec d'i- 
celuy Duc Hugues quatrième du nom & Yoland de Dreux fut Alix de 
Bourgoigne,mâriee au Duc Henry de Braban. La féconde fut Marie de 
Bourgoignc,mariec à Guy vicomte de LimogesrDe la ducheffe Beatrix 
fafeconde femme , ledit Duc Hugues quatrième du nom eut vn fils & 
quatre fillesrLe fils fut Hugues de Bourgogne ficur d'Aualon , Chauai- 
gnes, Montréal , Monbar, & autres terres à luy d clauTees par le teftamét 
du perc. Y eut plaincte fai&e au Roy Philippes tiers , du demembremét 
exceffiffait du Duché de BOUtgoigne,par le partage ou appennagefait 
audit Hugues puifné,recitee en vn arreft du Parlement de la ToufTaints 
mil deux cens quatre vingts quatre. Les quatre filles furent Beatrix de 
Bourgoigne,fcmme de Hugues le Brûn,comte de la Marche & Angou- 
lefme , Yfabeau accordée au fils aifné de Robert de Flandres comte de 
Neuers,mariee au pere de Geoffroy de Brabi fieur de Vierron, Margue- 
rite femme de Iehan de Chalon comte de Bourgoigne , fieur de Salins, 
& lehanne de Bourgoigne ordonnée par fon pere eftre Religieufe. Ro- 
bert fécond du nom après fon perc Hugues quatrième fut Duc de Bour- 
goigne,depuis l'an mil deux cens foixante treze , iufques à l'an mil trois 
cens neuf qu'il deceda,& auoit de Madame Agnes de France fa femme, 
fille du Roy SaincYLoys,plufieurs enfans, entre autres cinq fils & quatre 
filles. Les fils furet Hugues Duc cinquième du nom, Eude après luy Duc 
quatrième du nom,Robert Comte de Tonnerre qui efpoufa Iehâne de 
Chalon , mourut fans enfans , Iehan qui efpoufa Alix fille d'Othe com- 
te de BOurgoigne,& Loys de Bourgoigne qui efpoufa Mahauld de Hài- 
nau , prétendit le Royaume de Salonique , principautez d'Achaye & la 
Morec,parce qu'il mourut fans enfans,fon frère ledit duc Eude quatriè- 
me luy fiicceda,& l'an 1310. tranfporta pour quarante mil liures lefdicts 
droi£b à Loys comte de clermont,fieur de Bourbon : Laifiiee des filles 
dudit Duc Robert fecod fut Marguerite de b ourgoigne première fem- 
me du Roy Loys Hutin.La féconde fut lehanne Roy ne de France , fem- 
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me duRoy Philippes de Valoys, l'autre fut Blache de Bourgoigne fem- 
me d'Edouard , fils aifné du comte de Sauoye : L'autre fut Blanche de 
Bourgoigne , femme du comte de Bar. Hugues cinquième du nom fils 
aifné de Robert fécond fut Duc,depuis l'an 1309. iufques à l'an 1 jij.que 
il mourut fans enfans,fut enterré à Cifteaux. Il au oit fiâcee Madame Ca- 
therine Impératrice de Conftantinople, fille de monfieur Charles de 
France Comte de Valoys,puis fiança Madame Iehanne de Frace fille du 
Roy Philippes le Long,& mourut auant que Pefpoufer,luyfucceda fon 
frère Eude quatrième du nom, qui fut Duc depuis l'an 1 315. iufquesà 
l'an mil trois cens quaranre neuf qu'il deceda, il auoit efpoufé ladite ma- 
dame Iehanne de France fille aifnce dudit Roy Philippes le Log^fiancce 
par fon frère Hugues Duc de Bourgoigne, &àcaute d'elle fut Comte 
de Bourgoigne & Artoys Palatin. En eut deux fils , Philippes aifné & Ie- 
han de Bourgoigne.il fonda l'an mil trois ces trente deux les Chartreux 
de Beaune,fes deux fils moururent de fon viuât,ledit Philippes l'an 13 46. 
& de luy marié à Madame Iehanne de Bouloignc depuis Royne de Fra- 
ce^ femme du Roy Iehan,vindrent vn fils & vne fille.Le fils fut Philip- 
pes de Bourgoigne qui fucceda à fes ayeul & ayeule,& fut Duc & Com- 
te de Bourgoigne & Arthoys depuis l'an 1 3 4 9. iufques à l'an 136t. qu'il 
deceda le tu Nouembre , fans laifTer enfans de la DuchefTe Marguerite 
fa femme,fille de Loys Comte de Flandres.Sa fœur fut Iehanne de Bour- 
goigne , que le Roy Iehan retira des mains d'Amé Comte de Sauoye, 
moyennant quarante mil florins : Et pource quelle mourut auànt fon 
freréjle Duché cfcheutau Roy Iehan par rctouràlacouronncjdefaillât 
les mafles,non pafproximité de lignage : combien que ledit Roy feuft 
fils delaRoyne Iehanne de Bourgoigne fœur de l'ayculj& tante du Duc 
Philippes de Bourgoigne: car ladite Royne Iehanne de Bourgoigne eut 
fa fœur aifhee Marguerite de Bourgoigne, première femme du Roy 
Loys Hutin,dont vint Madame Iehanne de France Royne de Nauarre, 
mere de Charles premier Roy de Nauarre, auquel^fi femelles & defeen- 
jlans d'elles eulTentfucçcdé ) euft ledit Duché appartenu , &il le debatit 
eftant defcédu de laifnee,mais leditretour l'cmporta.Rétra ledit Duché 
en la maifon de France,& finit la première branche de B ourgofgne* 

DE LA BRANCHE DE MONT- 
fortït^immlry. 

Ombien que Amaulry fils du Roy Robert ne puilTc 
eftre tenu pour légitime , comedit a efté ou chapitre du- 
dit Roy Robert, & que ien'eulTe propofé méfier Iesmaf- 
les illegitimesde cefte troifieme lignec^qui ne les a voulu 
aduouer,aucc ceux du fang Royal,ie fuis meu parler de là 
defeente, parce que par a&es magnanimes & grandeur de fortune elle 
s'eft monftrce cjigne de la maifon de France.Mais pour euiter confufion 

conuient 
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conuient entendre qu'il y a deux familles deMontfort:de l'vne en Nor- 
mandie fut chef Turftcn ou Triftan de Montfort,dicl: de Baftenbourg, 
qui eut deux fils &vne fille, Gifle de Montfort maricee àvn Chcua- 
lier Breton, auquel le Duc Richard donna Monftreiul, & d'eux eftde- 
feendue la maifon Ses Geroys. Les fils furent Guillaume Bertrand 
Hugucsdc Montfort premier du nom, duquel vint Hugues fécond, 
marié deux fois:la première à la fille de Richard dcBelfay, de laquelle il 
eut vne fille , femme de Gilbert de Gauz : de la féconde il eut Hugues 
tiers du nom,&Robert qui moururét fans cnfans^lcur feeur fut héritière, 
D'elle & dudict de Gauz vint Hugues de Gauz,quie(poufa Adeline fil- 
le & héritière de Robert Comte de Meullant, dont vindrentRobert 
Comte deMeullant & fes freres,& fondit celle maifon de Montfort par 
femme en celle de Mcullant. De ceux cy n'eft noftre matière : mais de la 
branche d'Amaulry fils naturel du Roy Robert 3 qui auoit fait clorrela 
villedeMontfprtj&en donna la terre à fondit fils naturel, duquel vin- 
drent deux fils & vne fille. Laifnefut Simon premier du n o m, 1 autre A- 
mauloy,la fille fut mariée à Huon fire de Crecy , fils du Cote de Rochc- 
fortjgrand.Maiftre de Frâce. Ledit Sim on eut trois femmes,les deux pre- 
mières ne font defighees: de la première il eutfils &fille, le fils fut A- 
maulry Comte de Montfort , la fillefut Ehzabeth de Montfort, la troi- 
fiemefemme fut fille de Richard Comte d'Eureux, baftard de Robert 
ArchcuefquedeRoucn # fils du premier Richard Duc de Normandie. 
Là mère dudit Comte Richard fut la veufue feu Roger de T«eny por- 
t'enfeignè héréditaire dudit Norman die^defcendu deMalahulcc oncle 
paternel de Rollon pTemierDuc dcNormandie.D'ellc leditSimon eut 
fils & fillcje fils fut Amaulry, de par fa mere Comte d'Eureux , la fille fut 
BertradeouBcnhe,marieeàFouques-Rechin Comte d'Anjou,defquels 
i dirent Baudouin & Amaulry frcres^Roys de Ierufalem. Amaulry Com- 
te de Montfort fécond du nom,éut fils & fille Comtefle deMeullant: le 
filsfutSimbn fécond du nom,furnomméleChauuc,Comtede Mont- 
fort,quie{poufaAmiciefœuraifnee, & héritière de RobertGomte de 
Liceftre,& de Rogier Archeuefque de fainct André en Efçofle, dcfquels 
& de leurautre fœur,femmede Mefiïre Eftiéne de Quincyjeftoitayeul 
Robert Comte de Meullant . Ledit Comte Simon le Chauuc eut deu* 
fils,! aifnëfut Simon tiers du nom , Comte de Montfort &'Lrceftre^â£ 
Guy deMontfort Comté de Sidonie ou Sagefté en Leuat. Ladite Ami- 
cicleur mcrévdufuéife remaria au fire des Barres, & en eut m eflire Guil- 
laume des Barres , le plus renomé Cheualicr qui feuft foubs le Roy Phi- 
lippes Augufte. CcGomtcSimônefpoufaÀuXj&futchefdelaguerrct 
contre les h crctique& Albigeois régnant ledit Augufte. Apre$ merueil- 
leufes&infigncs victoires & conqueftes des Duché de Narbone^com- 
té de Tholofe,& autres-grandes feîgneuriesidefquelles il futreécu à bo- 
rnage par ledit Roy^f ut tué ou fîcgedudit TholofcIllaifTâ Quatre fiW& 
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vne fillcjaccordcc à laques fils aifné du Roy Pictre d'Arragon , qui laiflà - 
de l'efpoufer,pourcc que leditRoy fon pcft fut tué en la bataille d'entre 
Tholofe&Murcl,cn Septembre mil deux cens treze, ou eftoitchefde 
l'armée de la Foy ledit comte Simon . Les fils furent Amaulry tiers du 
nom,comte de Montfort,Simon,Guy J & Philippes de Montfort.Lcdit 
comte Amaulry céda au Roy Loys huitième du nom, les conqueftes 
fufdites,rut fait Conneftable de France, & mourut à Rome retournant 
d'Outremer.Il eut deux fils , laifné qui n'eft nomméfut Comte de Mot- 
fort pere de Iehan Comte de Montfort,qui de Ichâne de Craon fa fem- 
me laifTa fa fille, & héritière vnique Beatrix de Montfort femme de Ro- 
bert quatrième Comte de Dreux , par elle la maifon de laifné de Mont- 
fort fut fondue en celle de Dreux . Le fécond fils dudit Conneftablc fut 
Iehan de Montfort Comte deSquiliace qui mourut en Chipre, où fa li- 
gnée opulente a eu longue durée . Simon frère dudit Comte Amaulry 
Conneftable,ofFenfé du Roy Saintt Loys & de la Roync Blanche fa me- 
re,quiempcfcherent qu'il n'efpoufaft Iehannc ComtefTe de Flandres & 
Haynau , veufue du Comte Fcrnand fut retiré en Angleterre par le Roy 
Henry troifieme , lequel luy donna en mariage fa fœur madame Eleo- 
nor d'Angleterre veufue de feu Guillaume Marefchal Comte dcLicc- 
ftre,le feit grand Senefchal ou Marcfchal d'Angleterre. DeladiteEleo- 
nor il eut quatre fils & deux filles:les fils furent Henry, Simon, Guy,& 
Amaulry de Montfort.LVne des filles fut Eleon^or de Montfof t,fcmmc 
d'Othin prince de Gales , l'autre fut Péronnelle de Montfort femme de 
Pierre de Cour tenay {leur de Gouches,puis de Henry fieur de Suillyren- 
tra ledit Simon Comte de Lyceftre en guerre ciuile contre ledit Roy 
Henry,le deffeit en vne bataille &print prifonnier, enfemble Richard 
frere,& Edouard fuVaifné d'iceluy Roy., lequel Edouard êfchappa de 
prifon,& gaignal'autïe bataille l'an mil deux cens foixante trois jcnla- 
quclle ledit Simon Comte de Licéflrc &Héry de Montfort fon fils àif- 
né furent tuez,(ès autres trois fils fe retirèrent en France , eftoit Amaulry 
homme d'Eglifc treforier d' Yo.rt. Guy fieur de Bey ne & Simon eftoict 
Cheualiers:Et pource que le Roy Sainct Loys ne les voulut fecourir cô-: 
tre le Roy d'Angleterre , Guy de Montfort fe retira au premier Charles 
Rpy de Sicile frerc dudit Sain& Loys,qui luy feit efpoufcr lafille-dtt cô- 
te,Raoul de Languillare,6e; l'ordonna gouuerneur de Tufcane:Pôur vé- 
ger la mort de fon pere aduenuë par le moyen &c conlcil.de Richard roy 
d'Alemàigne,frere duditRoy d'Angleterre ,4edit Guy de Motfort tua 
en rEglife&in$: Laurc.ns de Viterbe l'an mil deux cens foixati te dixHe-: 
ry fils dudit Roy Richard , depuiséftant prias en guerre auectiutrcs pri* 
fonniers qui furent mis à rançonne peut eftrc dcliuré,& mourut en pri- 
fon en Sicilçppur la haine qué luy portoit ledit Roy d'Angleterre. Laif- 
fe ledit Guy plufieUrs enfans,en tre autres Philippes de Montibrt,&y«ie 
fille Anaftaife de MjontfprçiÇomtçflç de Nollc fejnmedeRàmaiodes 

Vrfîns. 
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Vrfins . Des fils eftdefcendue la maifon de Montfort ou Royaume de 
Naples,qui a longuement duré;& tenu le Comté de Campobafle. Guy 
de Montfort frère du comte Amaulry Conneftable,& fils du comte Si- 
mon tué à Muret, fut comte de Bigorre & Vicomte de Marfan , à caufe 
de Péronnelle fa femme , laquelle auoit premièrement efté mariée à Ga- 
fton de Bcarn^duqucl elle n'auoit enfans, '& iuy fut impofé quelle auoit 
après c(pouféNinion Sance comte de Sardaigne,ncpueu du Roy d'Ar- 
ragon,qui eaufa grand procez après le decez d'elle pour ledit comté de 
Bigorre:car il viuoit lors qu'ellefe maria audit Guy de Môtfort , duquel 
elle eut deux fiHqs,Alix &Perônelle de Montfort. D'Alix vindretdeux 
fils & deux filles:le filsaifné fut Efchinat , le fécond Iourdain de Chaba- 
nes, mourut Iourdain leiRremier,, après mourut Efchinat comte deBÏ- 
gorre , tous dcuxfans en fan s, Auoit ledit Efchinat donné fon comté à 
Simon de Montfort fils deSimon de Môtfort comte, & madame Eleo- 
norcomtcfTedeLiceftre : Lequel Simon donna fon droiâ; à Thibault 
feptieme du nom, Roy deNauârre,comte de Champaigiie & Bric,on- 
cle de laRoyne Iehanne femme du Roy Philippes le Bel. Les deux filles 
de ladi&e Alix de Montfort furétX-ore VicomtefTe deTurenne, & Ma- 
hauldcomteffedcThietcfemme de meflîre Philippes de Flandres . De 
Péronnelle de Montfort mariée à Raoul TefTon vint meflîrc Guillaume 
Te(Ton Cheualîer. Apres le decez dudit Guy de Montfort ladicte Pcrô- 
ftelle comtefTe de Bigorre fc remaria à melfire Aimery de Rancoignes, 
duquel elle n'eut cnfans,puis fe remaria à Bofon de Mathas fon cinquiè- 
me mary ,& en eut y ne fille Mathe mariée à Gafton de Bcarn , dont viri* 
drent quatre fillesrl'aifnec Conftance Vicomteflfe de Marfan, l'autre cô- 
tefle d' A rmaignac , l'autre Marguerite comtelTc de Foix , l'autre Guille- 
mette femme de monfîeur Pierre d'Arragon.Philippes de Môtfort aufli 
frère dudit comte Amaulry Conncftablc, &ms du Comte Simon tué à 
Murct,fut fîeur de la Ferté-Alcps, & pluficurs terres en Languedoc de la 
conquefte faidte fur les h é rétique s Albigeois,accompagna le Roy faint 
Loys ou voyage d'Égypte,& depuis y feit autres voyages & fecours, 
ayant grandes charges , où il acquift beaucoup d'honneur & ré- 
putation . Fut Marefchal du camp dudit premier Charles 
Roy de Sicilc,& caufe de la victoire qu'eut ledit Roy 
contre Maufroy.LauTa deux fillcsyla mere du 
Comte de Comminges,& Eleonor 
de Montfort femme du Com- 
te de Vcndofmc. 
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DV KO Y HENRT PRE- 
mierdunomj. 





E Roy Hen- 
ry premier 
de Ton nom 
eutdeuxfem 
mes. La pre- 
mière fut la Royne Ma- 
hauld,niepce de Henry fc^ 
cond du nom Empereur 
d'Alemaigne, de laquelle il 
eut vne file qui mourut 
enfant, & la Royne mere 
nevefeut gueres après, la- 
dite fille n'eft autrement 
nommée es Croniques ou 
titres que i'ay veus. La féco- 
de femme fut laRoyne An- 
ne fille de Georges Roy de 
Ruflie, qui eftMofcouie, 
& en eut trois filsjaifné fut 
le Roy Philippes premier 
du nom,facré & couronnéRoy en l'aagc de fept ans, viuant fon pere , le 
iour de la Pentecofte l'an mil cinquante neuf , l'autre fut monfieur Ro- 
bert de France qui mourut ieune, & l'autre monfieur Huaues de France 
appelle le Grand,pourcc qu'il l'eft oit de ftature, Comte de Vermadois. 
Ledit Roy ayantregné tréte ans mourut.fut enterré àfainaDenis,laif- 

fa tuteur de fes enfans mineurs^ Regent en Francc,Baudouïnfurnora- 
mé de l'Ifle Comte de Flandres. 



DE 



LA BRANCHE DE 
Vtrmanioii. 



On sievr Hugues de France , àla requefte des Barons 
deVermandois,efpoufaAdclle(ouAlixJfiUedu dernier 
Herbert Comte de Vcrmandois & de lafille du Comte 
de,yaden,& hérita à fon beau-pere : combien qu'il euft 
«rem***? Eudeîoh fils qui fut déshérité du Comté par le confeil 
defditsBarons.pource qu'il eftoitdepetitentendement,& fans gouuer- 

nement : toutesfois il fut marié auec la fille d'vn Cheualier de Verman- 
dois,qui n'eft nommé,&en eut vnfilsappelléFarieperedelehande 
faind Simon,dont eft defeedue la maifon de fainft Simon. Ledit mon- 

, heur 
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fleur Hugues deFrance,de fa femme laifTa trois fils & trois filles. L'aifné 
fut le comte Raoul de Vermandoisj appelle le Vieil , pour la différence 
de Raoul fon fils; le fecod fut Simon deVermandois Eucfque de Noyô» 
foubs lequel eftoit Tournay : le tiers fut» Aymery comte de Chaumont 
ou Vcxirr, duquel vint Hugues de Ghàumoric.Gonneftâble de France. 
L'aifnee des filles fut Mahauld de Veimandois, femme de Huon fire de 
Baugency :1a fec aride fut femme de Boniface^Marq-uis en Italie,fans au- 
trement le defigrrer. Vray eft qu'ence temps fe trou uc, qu'vn Boniface. 
cftoitMarquis d'Anconne^Pife &Luques,qui r eft did pour enquérir. La 
troifiemefut Elizabeth dè Vcrmandois,maricc dcuxfoisjpremiereméç 
à Robert comté deMeullant, dont vindrent trois fils ôc trois fillçs: les 
deux fils iumeaux furent Valcran; comte deMeullant,& Robert comte 
de Glocéftre en Angleterreie tiers mourut viùant le pcr.e . t'vnc des fii-j 
les fut Elizabeth deMcullant ,.fcmmc_du comte Gilbert, defeendu, de 
Geoffroy comte d'Eu^baftard du pnémier Richard Duc dcNqrmandie.. 
Secondement ladite Elizabeth de V4rraanddis 5 fut mariee'à Guillaume, 
de Varéne/econddu nôjcamte dcSurreye:& d'eux vindrét Guillaume 
tiers comte dé Sùrréye, & deuxfillck. i'gifneéferiîme de Rosier c,qmj£ 
de ^aruicJcy faut entendre, queles Normal epjànd le pàysïeur fut 4er! 
laifTé parle Roy>GhàrIesle; Simple^y tkidrcniJcs grans nefs -Et lors que. 
leur Duc Guillaume le Bàftaard conqraift l'Angleterre, iiMoompcûfà lçfr 
ditsNarmans;ayàris faid bon dcuok eh ladite côqûeflîëV&Hugues M 
Mcmtgbmciyîdotnriales.Gamte2 d'Arondél &, Salfberyi Al iHenry .frè- 
re du Goimte RdBcft de Meullant le Comte de Waruit.Atfdit Comte 
Robert deMcullant, le Gômte de;Gloceftren AGuillajLÉme Dofber- 
ne, le Comté de Hereford. A Guillaume de.Warenne, le Comté de 
Surreye.ARamnouUe Comté de Ceftrie.A Vallein,le Comté de Hun- 
tiridoune,que fon gendre Simon de Seniis tint après luy. A Robert de 
Monbray,le Comté deNorthumbellan. Et de fa defeentea efté Tho- 
mas, de Monbray Comte de Notinghain , Marefchal d'Angleterre. 
A Waiet Breton le Comté de^JSLojrd^it^: & à autres ayans aydé à ladi&c 
conquefte pour confèrrî&^'gu^^^ Anglois vaincus, 

tant que des {iem,di(lr^É^^^^ùxX]^f»& biens : & d'eux font 
plufieurs familles honofalfrl&ï^s^ fçauoir eft celle de 

Gournay,Mortcmer,D^ïB^^ 

autres d'origine Normarift|k^^§]ç^â;l^ guerre en France , & leur 
vaillance a efté attribuée au^A^te§|te^fâi^o%rce eftâtincogneue pour 
eftre efloignec , & leurs naifDiSîsuïî TaP^ue demeure Anglefches . Par 
occafion & monftrer que les ms^ahms des potentats agrandirent les 
petits, & appetifTent les grands f^Jie deflus foit diâ . Pour retour- 
ner à ladi&c branche de Vermandois : après le decez de Hugues le 
Grand, (qui fut ou voyage de Ierufalem, la Comteffe Adèle faveufue 
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fe remaria auComtedeClenriontenBcauuoifis, duquel clic eutMar- 
gucrite fa fille,femme de Charles , furnommé le Bon , Comte de Flan- 
dres .Raoul le Vieil Comte de Vermandois,futSenefchal(qui eft grand 
MaiftrcjdeFrance.Repudia Elconorlà première femme^duqucldiuor- 
ceyeutinterdidbj&lcblafmeS.Berriard en {esEpiftrcs,ti£.& no,& ef- 
poufa Alix de Poi&icrs(laquellc Paule Emile nomme Pernelle)fœur de 
ïaRoyneEleonor,prcmierefcmmeduRoy Iloys lcleune:eneut vnfils 
& deux filles qui demeurèrent en la tutele de Valéran Comte de Mcu- 
lant leur coufin germain,Le fils fut Raoul le Ieunc , Comte de Verman- 
dois,qui mourut fons au oirefté marié ,&luy fucceda iàns controuerfe 
fafeeur aifnee Yfabeau de Vcrmandois , femme de Philippes d'Alfa tic, 
Comte de Flandres. Qui fe voyât n'en auoir enfans pourretenir le corri- 
téjc fe feit donner par ledit roy Loys le Ieune, & confirmer le don parle 
Roy Philippes Augufte fon fils îencorcs mineur d'ans;Mais après le rrefc 
pas de la ComtelTe Yfubeau , fourdit guerre pour raifon dudit Comté 
de Vcrmandois entre lefdits Roy PhilippeAugufte, & Comte de Flan- 
dres. Finalement par trai&ez fai&s tant aucc Elconor de Vcrmandois, 
fœur du Comte Raoul le Ieune,& de ladite comteffe Y(àbcau,quoauec 
ledi& comte de Flandre? , fut paix fai&e,& vint après leurs dccczlediâ 
comté à lacouronne,lorscftant de grande cftenduëj&en eftoitk payi 
de Vâlois. Ladite Elcori or fut mariée quatre fois (ans en laifler.enfansi 
La première a Geoffroy fils de Baudouyn comte de Haynau . Laiccon- 
de à Guillaume comte de Neucrs.La troifieme à Mathieu comte 
de Boloigne,rrerè dudit Philippes comte de Flan.drcs.Et . 
la dernière à Mathieu comte de Beaumontfur 
' : Oizc: en eUc final» branche de Ver* : 

mândois. ! . \ 
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premier du nom. 
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*E RoyPhilippes 
premier du nom, 
elpoufa laRoyne 
Berthe,filledeFlo 
renc Comte de Holande& 
Frife â & de fa femme Gertru 
dejlaquelle veufue fe rema- 
, riaà Robert furnommé de 
Frifè t Comte de Flandres. 
Partant laditeRoyne Berrhc 
cftoit fœurde par mere de 
Robert furnommé de Ieru- 
falem, Comte de Flandres. 
D'elle ledit Roy eutfonfils 
le Roy Loys le Gros,& fa fil- 
le madame Confiance de 
Frâce,mariee deux fois^pre- 
mierement àHuguesCom- 
te de Châpagne : mais pour 
parenté ils furet feparez, co- 
rne recite YuesEuefque de Chartres,en fon epiftre 155. Secondement à 
Bohemond Prince d'Antioche,fils aifnéde RobertGuifcard,Comte de 
Salerne defeendu des Normans.LeditRoy print après à contrecueur la- 
diteRoyne Berthcja relégua à Monftrueil fur la mer,qu'il luy auoit afli- 
gné pour fon douaire. En fon lieu entretint Bertrade., femme de Fou- 
rnies Rechin Comte d'Anjou , de laquelle il eut deux fils & vne fille.Les 
fils furent Philippes & Fleury . Philippes eut dudit Roy fonpere la terre 
deMehunfur Yeure^confifquce , & efpoufa la fille de Meflire Gaultier 
Tron/rcau,firedcMondehery,parefchange dudit Montlehery eut le- 
dit MchunJDurant le règne de Loys le Gros , il perdit fa terre pour infi- 
délité^ luy fut faide grâce de (à vie. Autre chofcn'eft eferite de luy,fa 
fùitCjpu de fon frère Fleury.La fille dudit Roy & de la Comte/Te Bertra- 
de fut Cecile,mariec en premières nopcesàTancrede nepueu du fufdit 
Prince d'Antioche, gouuerneur de la principauté. Et en fécondes non- 
ces à Ponce fils de Bertrand Comte de Tripoly en Syrie , qui eftoit de la 
lignée des Comtes de Toloze . L'an mil cent Iehan & Benedid: Cardi- 
naux & Légats du Pape Pafchal fecond,enuoyez en France,afTemblcret 
les Prélats à Oftun,à Valence & à Poi&ïers, après auoiradmonneftéle- 
ditRoy de reprendre ladite Royne Berthe,& laùTcr Bertrade,les excom- 
munièrent^ interdirent le royaume:dont ledit Roy fe courrouça:mais 

G ij 



Digitized by 



Google 



7 6 Recueil des Roy s de France, 

en fin il obeift . DefignaRoy &appellaenl'adminiftration de (on viuât 
fon fils Loys le Gros , fans le faire facrer & couronner . Mourut le pere à 
Melcun ayant régné 49. ans, le z^.Iuillet, 11 09 . Futfuyuantfon ordon- 
nance enterré à S.Benoift fur Loire. 

T>F ROY LOYS LE GROS. 

E Roy Loys le 





Gros, ( fon pere 
mort ) fut facré 
& couronné à S. Samfon 
d'Orléans par Gilbert Ar- 
cheuefquede Sens > & fes 
fuffragans,en Aouft oudit 
an 1 109 . Fut viuant fondit 
pere accordé à la fille du 
comte Guy de Rochefort 
Senefchal ou Grand-mai- 
ftre de Francc,mais ne l'ef- 
poufà, pour ce que ils fe 
trquucrent parens en de- 
gré prohibé , & fut le ma- 
riage nôfa confommé,dc- 
claré nui par ledit Pape Pa 
fchal fécond, ou décile de 
Troyès enChampagnc,& 
après il èfpoma la royneA- 
dcline bu Alix fille de Hu- 
bert Côtede MaurienncfquieftSauoyejdelacnielle il eutfix fils & vnc 
fille.L'aifné fut monfieur Philippcs de France, couronné Roy viuât fon 
pere,& mourut à Paris d'vne cneute de cheual , fut enterré à S.Denis. Le 
1 1. fut le Roy Loys le Ieune,aulu courôné viùât le pere,appellc le le une 
parce qu'ils eftoient deux de mefme nom régnas enfemble. Le tiers fut 
môfieur Henry de France,religieux de Cleruaux, Euefque dcBeàuuois, 
puis Archeuefque deRheims.Le quâtricmefut môfieur Robert de Frâ- 
ce,Comte de Dreux. Le cinquième, monfieur Pierre de France, fire de 
Courtenay.Lefixieme môfieur Philippes de France,grandArcnediacre 
de Paris, Abbé de S.Spire de CorbueiUequel efleu Euefque de tfaris,ce- 
da à la vertu & doctrine de maiftre Pierre Lôbard fon coélen (tât dignes 
exéples auoit en l'Eglife,lors quelle eftoit bien ordônée.)La fille dudicV 
Roy fut madameCôitance de Frâce,marice deuxfois,premieremét à Eu 
ftace côtede Bolognç,filsd'Eftiéne,roy vfufruitier d' Angletcrre,duquel 
elle n'eut enfans.Secôdemét à Raymôd côte Tholofe,enterré a Nifmcs, 
ayeul du dernier côte Raymôd deTholofeiappelleelaroync Côftance, 
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combien qu'elle neuft clpoùfé aucun roy fuyuantlacouftumelors ob^ 
feruce , de laquelle feiaparleourhappitrede Mèfdames filles de France^ 
Mourut IcditRoy le premiera our d ' Aouft,i an 113 *rià Paris, ayant régné 
t8.ans.Fut enterré à S.Denis.XaditcRoyne Alix mourut après ledit roy, 
fut enterrée à Montmartre. . 

DE LA BRANCHE DE 
Dreux. V 

O n s i e j v R Robert de France C omte de Dreux,du Per- 
che &rde Brenncy fieur de Vienne en Daulphine , Braye- 
comtc-robcrt,Torçy 6c Chailly félon l'hiftoire de Guil- 
kume de lumegés,addrcuee à Guillaume Roy d'Angle- 
terre,eut le Comté de Dreux en appénage:efpoïua la vef- 
ueRotrouComte dù Perche mort ou fiege du chafteau de Rouen : la- 
queUeauoit deux filsduditGomteRotrourn'eft nommée par ledi<& de 
lûmes es.Toutcffois il eft certain qu 'il éfpaufa A gries Comteflè de Bre- 
ne*!' an 1153.fi ceft ladite veruc,ou s'il eut deux rcmmes(qui a apparence) 
ie ne fçay.De ladite Agnes il eut cinq fils & vne fille: les fus furet Robert 
aimé^Philippes Eùefquc de Beauuais > Henry Eucfque d'Orléans , Guil- 
laume dcDrcux fieur defdits Brayc,Torçy & Chailly,& Iehâ de Brenne. 
Tous ces cinq fils font nômez en vn titre de l'Eglife de Paris de l'an 1180. 
la fillcfut Aine de Dreux,femmc de RaouMïre dcGoucy.Fonda ce pre- 
mier Comte de Dreux l'Abbaye S.Picrre de Vienne, y eft enterré. Sadite 
femme laComteÛe Agnes fonda celle de Brenne , bii elle gift. Robert 
fécond appelle le Ieune^Comte de Dreux,e(poufa Yoland fille aifnee de 
Raoul,fire deCoucy J & d'Agnes fille de Baudouin Comte de Haynauj 
de laquelle il eut quatre fils & fix filles . L aifné fut Robert de Dreux, fur- 
nommé GaftebledjComtedeDreux&deBrénctroifiemedunom. Le 
fécond Héry Archcuefque de Rhcims.Le tiers Ichande Dreux furnom» 
mé de Brenne,parçe qu'il y fut nay,fire de Vienne,qui elpoufa Alix Co- 
teiTe de Mafcon:& n'ayans enfans vendirent leur Comté au roy S.Loys. 
Le quatrième fut Pierre de Dreux^did Mauclerc,Comtc de Bretaigne,à 
caufe de fa femme.L'aifnee fille fut mariée au cote de Bourgoigne, fieur 
de Salins. La féconde au comte Henry de Bar. La tierce Yoland fut ma- 
riée au cote d'EUjd'cux vint Marie femme demonfieur Alphonsfilsdu 
roy Iehâ d'Acre,& de Ieru{àlem 3 bouteillerfqui eft grand Efchançojde 
France. La quatrième fut AbbefTe de Foteuraud.La cinquième Yfabeau 
fut femme du Comte de Roucy. Lafixieme femme du fieur du Cha- 
ftcl,mcre de Hugues du Chaftcl,qui querelalafeigneurie de Sorel con- 
tre fon oncle Robert, Comte de Dreux fécond, lequel Comte & (à 
femme Yoland font inhumez en ladite Abbaye deBrenne.Robert tiers 
du nom, comte de Dreux & Brenne , elpoufa Eleonor fiHe& héritiè- 
re dufirc de fainft Valéry , dont il eut trois fils & vne fille . L'aifné fut 
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Iehan premier du nom^Côtc de Drcui Je fécond fut Robert de Dreux: 
letiers Pierre de Drcux.La fille-fut Yolàndde Dreux;fcmmc dé Hugues 
quatrième du nom Duc de iourgôignc » Ledit Robert tiers Comte de 
Preux& fafemmc(bqueUcfcicmariaà HÊry fieur de SuillyXont enter* 
rez en l'Abbaye de Brenne.Iehan premier du nom > Comte dcDreux & 
de Brenné,(irc de S.Valery,e{poufa Marie de Bourbon,troificme fille de 
Archambauld le Grand,fire de Bôurbomde laquelle il eut deux fils & v- 
ne fille. L'aifné fut Robert quarriemedw nom Comte de Dreux . Le fé- 
cond futfrere Iehan de Dreux,de l'ordrcrdes Tépikrs.La fillefut Yolad 
qui efpoufa en premières nocesAmaulry fire deCrao,& n 'en eut enfans. 
En fécondes noces elle efpoufa Iehan Cote de Dâpmartin , duquel elle 
eut Regnauld côte de Dâpmartin: cllefurdamedcS; Aubin,& de Dun 
en CauxJchanLdu nô Comte dcDrcux,mouniten l'Iflc dcChypre,ou 
premier v oyage du Roy S. Loys & y fut cnterré:fàféme gift en l'abbaye 
dcBrene.Robert dcDreux frère du cote Ichari prêmier,efpoufaClemé- 
ce Vicôteuc deChafteaudunrde laquelle il eut Alix fa fille vniqueVi* 
comtciTe de Chafteaudun, femme de Raoul de Clermont, fieur de 
Nefle,conneftabledeFranceauimourutcn la bataille de courtray.Et 
après l'efpoufa Guillaume deFlàndrcs,frerc du comte de Flandres. Ro- 
bert de Dreux Vicomte de chafteaudun mourut anifi en l'iflcdechy- 
preduy &fadite femme font enterrez en ladite Abbaye de Brenne. Ro- 
bert quatrième, comte de Dreux & de Brenne, fire de fiihû Valcr$ 
efp oufa Beatrix fille de Iehan,comtc de Motfort l' Amaulry , 6c de Ieàn- 
ncdeoraôn. Dont il eut deux fils & trois filles .l'aifné fut Iehan fécond 
du nom comte de Dreux : l'autre fut Robert de Dreux ficur de cha^ 
fteauduloir,qui mourut fans enfans. La fille aifnee fut laRoync Yoland 
mariée premièrement à Alexandre Roy d'Efcoffe, puis à Arthus fils ait 
nc& héritier de Iehan fécond Duc dcBretaigne. La féconde fille fut 
Iehannc de Dreux, mariée en premières nopecs àlehan comte de Rou-? 
cy, auquel par le comtede Dreux fut tran (porté le comté deBrennes, 
qui eft demeure cnlamaifbndeRoucy iulques à Iehannede Roucy, 
mariée à Mcflîre Robert de Sarrebruche, Damoifeau de cornmercy : & 
en la màifon de Sarrebruche iufques à Guillemette de Sarrebruche, ma- 
riée à meffire Robert de la Marche fieur de Florcngcs,Marefchal de 
France, laquelle l'a porte en la maifon de la Marche.En fecôdes nopees 
Iehanne de Dreux efpoufa Iehan de Bar, fieur de Puifaye, fils du comte 
Thibauld de Bar: duquel elle eut fà fille vniquepernelle deBar.Larroifie 
me fille fut Marie de Dreux , mariée au firç de Montmorency : ledit Ro* 
bert quatrième du nom, comte de Dreux eft inhumé en ladite Abbayo 
de Brénc:fcs femme & fille Marie dame de Môtmorency à Haultebruye- 
re.Ichan fécond comte deDreux , Ponthicu & Ioigny, grand châbricr 
de France efpoufa en premières nopecs Iehanne de Beauieu , fille d'Ym- 
bertdcBeauicUjfiredeMÔtpenfier&Hermant & d'Yfabeau dcMclou 
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dame de S.Mot ife en Pui%e.D'.cttc ilcut quatre filsJtàbertJehâ^Pierre 
& Simon dePreux,&ynefillcBeatrix deDreux. Enfecôdes noceslcdit 
Comte Jehan fècôdefpeufa Péronnelle de Suilly ,foei»de Héry ficur de 
Suilly, veufue de Geoffroy de Luiignem, de laquelleil eut vnc fille le- 
hanne de Dreux , femme de Loys Vicomte de Thouars .Mourut ledit 
Oomtelehaniêcond.lclèptieme Mars miltrois cens neuf, eft enterré à 
Longcharpp près {àin&Cloud.Son fils aitoéfut Robert cinquième Co- 
tede Dreux,qui efpoufa Marie d'Anguié.d elle eut des enfans qui mou- 
5U*eHt># luy fuç<îedaa«ç<imté/on frère lehan troifîeme du nom Com- 
tQ^èDrêur^eurdeMootpenfiçr^ qui eutffon fils lehan de Dreux: & 
pqurce qu'il mourut hç comté vint à Pierre leur troifîeme frère , qui eut 
d$u* femmes . La première fat Yfabeau derMclcun , de laquelle il n'eut 
eaf ansLaiççondc fus Yde deRofoy,de laquelle il eut fa fille vnique Ie- 
feanne deDreux, & fa veufueJc remaria, à m eflire Mathieu deTriefire 
dfcYauuain & de Beyne Marefchal de Francc.Iehâne de Dreux fille vni- 
qSfcdc Pierre Comte de Dreux mourut fans enfans,& luy fucceda fatanr 
te lehanne de Dreux première femme de Loys Vicomte de Thouars,le- 
quel après elle cfpoufa Yfabeau d'Auaugour . De Loys Vicomte de 
Thouars & Jehane de Dreuxyint Simon de Thouars Comte de Dreux, 
quj^ipoufaJçhanne d'Artoysjfillc de lehan d'Ârtoys comte d'Eu . Les 
{eeurs & héritières de Simô de Thouars mort fans enfans,Peronnclle de 
Thouars femme de meffireTriftânRouatilt Vioomte de Thouars, & 
MîteguerjlwdeThouafs femmerde mcflîre Guy Turpin fieurdcCrnîe, 
apportèrent au Roy Charles cinquième leurs parts du comté: ainfila 
kgnec des aidez Comtes de Dreux vint en filles;& le comté par acquifi* 
«on à la couronne. Le quatricmejfils de Jehan fécond comte de Dreux 
fut Simon de Dreux, lequel mourutauant fon frère Pierre Comte de 
Dreux.Ec pource qu'en ligne collatérale reprcfentàtion n'auoit lieu, fes 
enfans furent excludsdudit comté par leur tante lehanne de Dreux & (à 
descente ûifdite. Dudit Simon de Dreux vint Ichan de Dreux fîrede 
Beauflart,Chàftcauneuf, & Senôchcs,quieut fonfils Gauuain de Dreux 
ficur de Beauflartjdont vindrent trois fils & vne fille Philippe de Dreux, 
m»rieeàNicoleBeucnet fîcur de Meufi & de Louye en Normandie. Us 
curent Iehâne la Beuchette leur fille Vnique,qui n eut enfans. L aifné fils 
dudit Gauuain de Dreux fut Simô de DreuX^marié à Iehânede Vendo£ 
me qui nclaûTa enfans,côfifqua fes biens,ây ât tenu le party des Anglois 
& Bourguignons, &foubs eux eftéBailly de Cbartres.Le fécond fils fut 
lehan de Dreux fièut de Houlcbec marié à Ieâne du Pleifis mourut fans 
enfans.Le tiers fut Gauuain de Dreux fire de Beu,quiefpoufa Ieâne De£> 
ncual,& en eut Robert de Dreux,auquel le Roy Charles feptiem e dôna 
de laconfifcation de fon oncle Simon de Dreux mille liures détente , & 
porte le donque les plaines armes de la maifon de Dreux luy cftoient ef- 
cheuës . Ledit Robert de Dreux efpoufà Guillemettc de Segrie , en eut 
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cinq fils & vne fi^c'Catherine de Dreux , femme de meflire Henry Car- 
bônetfieur dé SoutdeuahLefils aifnéfut lehari deDreuxiîéaîdeBeauP 
fàrt,marié à Gilctte Picart fille du fieur d'Eftelan, dot vint Catherine de" 
Dreux femme de meflire Loys de Brefze grand Senefchal de Norman- 
die,& n'en eut cnfans.Le fécond fils fuc Gauuain de Dreux fieur de Mu- 
fy,Baron Defneual,marié à Mâgdaleïne de Hàmes,dont vint Nicôlas^e 
Dreux marié deux fois,premieremcnr à Catherine de Bre&f niepce^û-i 
dit grand Senefchal, fecondemét à Charlotte dé MoUy/aé'kiffa^uc^nsr 
enfans.Le tiers fils fut laques' de Dreux fieAltdeBônmefniU duqû<?lrfolve 
iflues deux filles, Anne de Dreux femme^dufieur de Hcrbauk, &é<&k& 
lotte deDreux femmedufieurdela Meilleraye? 3*[ûfdits Gàùùain Wl&i 
ques de Dreux frères leur tante Philippe* éêDïémitÛOhnA.Lé quatifoo 
me fils fut Perceùal de Dreux fîcûr de Picrcourt; £c cinquième Lbyslate 
Dreux fieur de Biuille & Beruille. Se trouue Robe? t dé Dreux firedé'Étëtf 
& deBaigneauxfouucrainCqui eft gràndjMaiïtretàe Frâcc foubs teftfey 
Philippes de Valois , lequel par le Comte de Dreux Robert cinquleîfi^ 
du nom,cn vn titre de l'an mil trois cens vingt cinqeft àppellé'fônédûtt 
fin,quimonftre qu'il eftoitvenu de Iehan premier Comte deDreux }Qè 
fourcene m'eft autrement cogneuë. LeCômte Iehan troifiemel ? anituT 
trois cens trente vn l'ordonna executeur defon teftamét. Le^kRobWf 
fîre deBeu cipou&Beatrix deCollandon veufue payant dè-fôn>pfccn*&i* 
mary Girard fleur de Collândon grand Ârchidiacré dé Paris , d'eux 1 Vin*- 
jdrent fils & fille , Beatrix de Dreux femimede Thibault Baron dé Ma,3hc^ 
félon fieur de Durtal : dpnt vindrent, entre autres enfans, Beâtrîx & 
rie de Mathefelon Religicufcs à Poiffy^ lié fils fut Rol>ertde Drcux'firél 
de BeUjBaigneaux &Beauuoir ,quiefpoufa Yfabeau deSaquinuille : Eft 
eut fils &fille,Iehanne deDreux , du fils duquel ien'ay trouue le nom, 
vin drentRobeit deDreux fieur de Baigneaux, & Guillaume de Dreux; 
Le laps du temps & diminution de biens ont réduit ou rang des gefl- 1 
tils-hommes aucuns de cette branche > & de celle de Couakriay veriVâ^ 
blcment iflus du fang de France. A quoy a fort aidé que lors du cômên-î 
cernent defdittes branches, l'âu&orité des R oys eft oit moindre qu'elle» 
n'a depuis efté:qui paroitt en ce que leurs puifnez, ou defeendans d eUxy 
prenoient autres armoiries que celles de la maifon de France, laquelle 
grandie ne s'eft plus faiéfc : & ont les Princes du Sang efté maintenus en 
leur rang, ores qu'ils n'ayent èfté opulens en biens . AfTez y a en de mai* 
fons Royales abatué%dont les defeendans pat neceflïté font tombez de 
leurs râgs. Tacite recite liure ii.de fes Annales,que Pallas &FeIix, liber-- 
tez de l'Empereur Claudius,cft oict venus des Roys d'Arcadie. Les deua? 
Euangeliftes en la généalogie de Iefus Chrift nomment le grand nôbre' 
desRoys, defquels eftoient defcenduslafacree Vierge &Ioïeph, qui» 
fut charpentier. Ce bas eftat recompéfé des vertu &probité neles aprfc 
uez de l'honneur du fang Royal. - 
• ' DE LA 
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DE LA MAISON DE BRETAIGNE, 

yjfue de la branéhe de Dreux. 

S t bcfoin dépcfcher ladefcente de Pierre deDreux,di& 
Mauclçrc, & par quel moyen il fut Comte de Bretaigne. 
Les Bretons à grand tort l'appellerent Mauclerc ("parce 
1 qu'il feit ho mage du comté de Bretaigne au Royjfe vou- 
lans exempter de la couronne : combien que d'ancienne- 
té ils en feuffent fubie<5b,<&: la recogneuflent fans moyen iufques au téps 
du Roy Charles le Simple^qui parle traicté fai& auec Rhollon fon gen- 
dre Duc deNormâdieJuy lauTa l'hommage dudit comté de Bretaigne, 
& deuintarrierefief de ladite couronne . Depuis aucuns comtes du dit 
Bretaigne fe rebellcrcntcontrc les Ducs de Normandie: parquoy lefdits 
Bretons euffent bien voulu defaduoiier lefdits Ducs pour feigneurs de 
£ef,& ledit Roy pour fouuerain. Ledit Pierre Mauclerc mieux aduiféfè 
tira defdiâs Ducs , & recogneut ledit Roy, rcmettât fon comté en l'au- 
ftorité première de fief immédiat de ladite courône.Afin de déclarer le 
moyen par lequel il eut ledit comté , Eftienne Comté de Bretaigne eut 
trois fils,laifné fut Geoffroy Bottercl.le fécond Alain,le plus ieune Hen- 
ry, aufquels le pere feit leurs partages . A Geoffroy donna le comté de 
Pointieure,à Alain ecluy de Richement en Angleterre, que Guillaume 
le Baftàrd Roy d'Angleterre,Duc de Normandie,auoit donné au Com- 
te dcBrctaignepourlefecours qu il luy auoit fai& à laconquefte d'An- 
gleterrcA Héry donna Tretorie,Goelon,& autres terres. Le côte Geof- 
froy Bortereleutfon fils Ruaion,duquel vint Geoffroy Comte de Poin- 
tieure , lequel n'ayant enfans, donna fes biens à fon coufîn Alain fils du 
comte Henry de Trctorie. Ledit Alain comte de Richcmôt fécond fils 
du comte Efticnne,efpoufa la fille de Conan le Gros comte de Nantes-, 
& en eut fort fils Connan le ieune , qui ne lahTa qu'vne fille fon héritière 
Confiance, mariée à Geoffroy frère du Roy Henry tiers du nom Roy 
d'Angleterre : Lequel par l'aduis des Prélats & Barons de Bretaigne l'an 
mil cent quatre vingts, feitla loy que le fils aifnéheriteroitàtoutpour 
conferuer lesmaifons.Auparauât ledit comté mcfmes eftoit partagé , & 
chacun des enfans auoit fon partage en titre de Comte. Dcfdits Comte 
Geoffroy & Confiance comteffe vindrentfils & fille, Arthus &Eleo- 
nor. ParledeçezduRoy Richard d'Angleterre, furnomméCœur de 
Lyon , le Royaume d'Angleterre appartenoit audit Arthus fon nepucu 
Comte de Bretaigne:mais fon autre oncle Iehan furnomméfans Terre, 
ïvfurpa, feit noyer Arthus,& mourir en prifon Eleonorfaniepce.Con- 
ftaoceÇomtefTe de Bretaigne veufuc,dudit Gcoffroy,efpoufa en fécon- 
des nopees Guyon Vicomte de Thouars ; lequel auoit vne fœur qui fut 
mariée au fieurdeTournemine. Du mariage d efdits Vicomte & Con- 
fiance vindrent deux filles, Alix & Catherine femme de meffire André 
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de Vitré , dont vint Philippe femme de Guy fîre de Laual,fils de meffire 
Mahieu de Montmorency Conneftable de France, & de l'hêritierc de 
Laualfafeconde femme, Henry Comte de Tretorie troifiemc fils du 
Comte Eftcnine de Bretaigne efpoufa Mahauld: en eut trois fils, l'aif- 
né fut Alain, les deux autres Eftiennc & Connan . Alain fut Comte de 
Pointicure,par don du Comte Geoffroy fon coufin, & eut de P.fà fem- 
me Henry d'Auaugour fon fils aifné,auquel fut accordée ladite Alix fil- 
le aifncedudit Guy deThouars & de Conftance , qui eftoit appaifcrla 
querelle du comté de Pointieurc,que ladite Conftance pretendoit pat 
fucceflion,eftant plus proche venue du fécond fils dudit comte Efticn- 
ne , & debatoit ledit don faid au fils du ttoifieme : mais ce mariage fut 
rompu,& efpoufa ladite Alix ledit Pierre de Dreux, à caufe d'elle comte 
de Bretaigne-.lequelfpolia ledit Henry d'Auaugour des terres de Lâbal- 
le,Iugon,Montcontour,Guignegand& autres. Parlaquerellcfufdi&e 
y eut gros proccz.Lcdit Pierre de Dreux de fadi&e fem me eut vn fils Ic- 
han appcllé le comte Roux,& vnc fille Yoland accordée à monficurlc- 
han de France frère S.Loys, qui ne l'efpoufa pource qu'il mourut ieune** 
& elle fut mariée à Hugues le Brun fils du côte delaMarchc& Angou- 
lefme.Iehan premier du nom comte de Bretaignc efpoufa Blanche fille 
deThibauld fixicme,comtc de Châpagne & Brie,& defa féconde fem- 
me fille deGuichard de Beaujeu, auquel Thibauld après efcheut le 
Royaume deNauarre. De ladite Blâchc il eutfix fils & deux filles,' Paifné 
fut Iehan fécond du nom premier Duc deBrctaigne: le fécond fut Pier- 
re, qui mourut ieunc^eft enterré aux Cordeliers à Paris . Les autres qua- 
tre rurentThibauldraifné,Thibauldleicune,Nicolas&Robërt:La fil- 
le aifnee fut Alix,marice premièrement à Iehan dcChaftillon comte de 
Bloys&Chartres,puis à Bouchard comte deVendofmc; lafecondefut 
Eleonor^qui mourut icune.Ieanl I. dunom,prcmier Duc de Bretaignc 
efpoufa madame Beatrix d'Angleterre fille de Henrytiersdunom Roy 
d'Angleterre,fils du mauuais Roy Iehâ,de laquelle il eut trois fils & trois 
fillcsî'aifnéfut Artus premier du no, Duc de Brctaigne : les autres d'eux 
Iehan comte de Richemont& Pierre de Bretaignc. L'aifnee fille fut Blâ- 
chc femme de Philippcs d* Artoys , filsaifnédu fécond Robert Comte 
d'Artoys:Lafeconde fut Marie femme de Guy de Chaftill on Comte de 
faine* Pol,frere du Comte Huon de Bloys.La troifieme fille fut Nônain 
à Fonteurault. Mourut ledit Duc Iehan fécond à Lyon l'an mil trois ces 
cinq,ou couronnement du Pape Clément cinquième. Artus premier 
du nom Duc de Bretaignc efpoufa en premières nopees Beatrix Vico- 
tefTc de Limoges,& en eut trois fils , Iehâ troifieme du nom Duc de Bre- 
taigne,Guy Comte dePointieure, qui efpoufa la fille vnique de Henry 
Baron d'Auaugour,dont vint vne feule fille nomee Iehanne la Boitcufe, 
accordée au premier RoyCharlcs de Nauarrejinariee à Charles de Blois: 
le troifieme fais fut Pierre de Bretaigne qui mourut ieune . En fécondes 
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nopces ledit Duc Arthus efpoulàla Royne Yoland veufue du Roy Ale- 
xandre d'EfcoflejCdmtefle de Montfort l'Amaulry , foeur de Iehan fé- 
cond comte de Drcux,de laquelle il eut partie dudit côté de Montfort, 
l'autre partie fut deliuree à la comteffe de Roucy fœur de ladite Royne. 
Et de celte féconde femme il eut vn fils appelle Iehan deBrenon com- 
te de Montfort,& quatre filles . La première lehâiie de firetaigne accor- 
dée à Iehan de Bretaigne Vicomte de Limoges,marieeà Robert de Flâ- 
dres fieurde Caûel, Alluye & Môtmiral,fils puifné du comte Robert de 
Flandres:la féconde Alix de Bretaigne femme du comte de Vendofine: 
la troificme Beatrix de Bretaigne , femme de G uy fire de Laual : la qua- 
trième Marie de Bretaigne Religieufe à PohTy.Aux enfans dece fécond 
mariage, du confentemet de ceux du premier lift, le pere feit prouifion 
& partage authorifé pararreftdu Pàrlemét de l'an 1311. Le duc Iehâ troi- 
fïeme du nom Duc de Bretaigne eut trois femmes.La première fut Yfa- 
bcaù de Valoysfille de monsieur Charles de France comte de Val oys. 
La féconde fut madame Yfibel de Çaftille fille de Sancc quatrième du 
no Roy de Caftille,&la tcoifieme futïehanne fille de Guy comte de Sa- 
uoye.D'cllcs n'eut aucûs enfins, auraoyédequoy après fondecezy eut 
grand proicez entre leditCharles de bIojs fils puifné de Loys comte de 
Bloys, & de Marguerite de. Valoys ma gyde ladide Iehanne la Boiteufe^ 
& Iehan c omte de Montfoir oncle d'icelle Iehanne pour raifon du Du- 
ché dé BretaigtietLc(Juclipararreft duRoy feanten fon Parlement, gar- 
ny dejî^airs , dbdné à Cooflaris le fèpticme Septembre 1341. fut adiugé 
aufdils Charletfdc Bloys & fa femme ; mais ledit Iehan clc Montfort par 
armésfe maintînc'Duc auecl aide des Anglois; & après luy le Duché de- 
ineuraafon filiprtrai&é&âccord faic* auec la veufue dudit Charles 
desloys, &arnresiubfequchsfaic^saueciles fuccelTeurs. Aladiûe xcu£- 
ueeA»ientdfemeurczdeux^ls& vnc fille, la Royne Marie femme du 
premièrLoysR©y de SicileDuc d'Aâjou. Lei& aifné foc Iehan de :sre- 
taignc^V^omtttdfc Limoges , qui lut^it accorde Iehantte de Bretaigne 
fetutô^ee dadic Iehan deMoncfoft, & efpoufa Marguerite de Cliflbii 
dâftî<^cWwï£&Moiarfâ^ 

nfeÛjabléde Ff anbe^fcBur^ ©éatrix de ciifTon femtné duiire de Rohaa-. 
EnS&miaïieihV&ns les^îio^deiquélleilehanne de Bretaigne fut fem- 
tùeiàwmwéè seileuillc. Lesfils furen^-Oliuier jïehan,Charles , «Se Guil- 
laume de Bretaigne : leqaeifàrnom4a defeente dudit charles de Bloys 
prân»<tc^arfô*n>fe, comde auoic frçiâr ceile de/Pierre de Dreux di<5t 
Matietetdchofe jilus cduftïjttttere que raifonnabte à'cèox fcjui ont me- 
res &jdusinfÏ!ga€S & ^pulqntefrfarnilles que|»eTés . Olftitir efpoufa Ic- 
hanne^de Lakintdn-eut enfôçs, b[ui iwwiruïenf féns enfans Jehan efpou* 
là Marguerite (^éhauuigtt^h'èîi^utteriÉiiK: charles cfj>èa&Yfabeau 
it V^fln^clonr vïnfc tastmlte vnîque Nic<e4e ide Bretaigne , mariée à 
raeJ^&han : dc fetolfe fitfû£d&Boufiac, duien i eut deûât^fils & quatrè 
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filles,Claude de Brofle Duchcflc de Sauoye, Paule comtefle de Neuers, 
Bcrnarde & Helaine marquifes de Montrerait . Le fils aifné Fut Iehan de 
Broflejquiefpoufâ LoyfedcLaualrd'cuxvindrct René comte de Poin- 
tieure & quatre filles,la femme du comte de Gencue,cdle du Marefchal 
deRieux,& deux autresXefecôdfilsfutAntoinedeBroucchcualicrde 
Rhodes.Guillaume de Bretaigne quatrième fils defdits Iehan de?Brétai- 
gnej& Marguerite de cliflbn efpoufa Ylàbcau de la Tour : En eut trois 
> filles,Françoifc femme d'Alain lire d'Albret,& les dames de Balon & de 
Montforr.LeditGuillaume fut par fes frères baillé oftage au Duc.de Bre- 
taigne,qui le tint z8.ans prifonnier,y perdit la veuë:le fecôd fils dcChar- 
lcs de Bloys & Iebane dcBretaigne fut Henry de Brctâigiuc.Lë fufdit Ic^ 
han deMontfortfutle Illi.dunom duc deBrctaigne;, quiféithomage 
de fon Duché au Roy Edouard 1 1 1. d'Angleterre, côme Roy de France, 
dont il au oit ja prirïs le titre:Efpou{àiedit duc Iehan Matgueritc fille de 
Loys,fîls aifné deRobertl I I.du nom côte de Flandrésyde laquelle il eut 
Iehan V.du nom duc de Bretaigne.» marié deux fois . La première à mat- 
dame Marie fille du Roy Edouard JH.d'Ahglcterreilafccode fois ^ma- 
dame Iehâne de Nauarre fille de Charles Ldu no roy^dc'Nauarre > de la- 
quelle il eut trois fils & quatre fillesi& fe remaria fa vcwfucà Héf y J 1 1 L 
du nom Roy d'Angleterre,furnômc de Laricaïbe, dugudi elle il eut en- 
fans:& parfon teftamentidôna au Duc, fonfiisaifoejc «chanté doRichc T 
-mont,& tousfes meubles &acqucfts . -LcdBr;fils aide fat IehaûlY! J. du 
noiriDucde Bretaigncdc fécond Arcusi Goimeftable dftffr^ce DUcapréj 
fon frere aifné ,1e 1 1 I.Richard comte ti'EQiàropcs iàenr^de cliffori , qui 
efpoufa Marguerite d'Qrleançfille de môûjeHE Lo.ys deFrâceDued'Or- 
leans,& de madame Valcntine de'Milan v &riuy 'fùt en mariage donnéle 
comté jde Vertus. D'elle il eutFrançois deficc^igne jcoînte _d'£ftarap.cs 
j& Vertus^ûis buÇjVJiatf trè fils qui mtfurujt kurie&: trois fillesd'v^tèar 
-therine deBretaigne femnie.de jGAiilaujtffe. de chàloo^eur d'AfiguçJ^ 
puis princeld'Drengèd'autre Abbeflc de Fojucuraulrfc Wroifefne Yfa T 
Jbcande Bretaigne mourut ieune ,4aiïh«ofitlçsdc Iehànièinqwa!iftei>^ 
■deBretaigne ftic Marie fctti me d'Alain- Y^wtede Roban, :;WfçGQtfr 
.de; fut Marie deVBrewi^efemntà^ 

Icnçorii larçoifieme Blanche •de'Brotài^rtciffàtfdmnàede Jdbap iu9f(& 
te d'Arraaignac, lcquc|£e rémwiaà madame .Yfabeiu(cLà.Hayàiiéàfi)y« 
du,Rby;PHtHppes de : Nauarre* iàfquatcieme fut Bonne de B*is*ftign4 
roàriee au MieomttfsaVLomm^ighei fikajfnér dudi<a^mee<^ wfa* 
gnae.: Le PuciJehariiixieme d»inpm ^^àtïm^^^^hÂmiM 
France fille du Roy GlwWfixieraé;y.'&^ 
cond du nom Roy.d'At^lemflc^fnls^u^^ 
fa. madame; ichanne ds $m&<&wfe.CQttà$$lé d'içejUiy RctyCharjea 
(mêmes, de ; laquelle ,^ D toti ttebt€l«/ #!?fa*X : £lle$;.- J>'atfnécfek fut 
Françqys premier du.ttpjft Pu&àfi.Met&igjfœ, qww&içm&ffâçfr 

Lapre- 
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i^>remierc fut madame Yoland fille du premier Loys Roy: de Sicile, 
Duc d'Anjou^e laquelle il n'eut enfans. Lafcfcôdé fût madame Yfabel 
fille de Iafmes premier ,du nom Roy d'Efcoffc , fœur de madame Mar- 
guerite d'Jfc.pffç première femme du Roy Loys onziefmc . Le fécond 
tut Pierre de Bretaignefieur de Guingamp:Lc tiersGilles fieur de Chan- 
tocé.Picrrç de Bretaigne efpoûfeFrançoife d'Amboife fille vftique de 
Eoysd'Amboifc Vicomte deThouars & de Marie deRieux . Gilles de 
Bretaigne eipôufaFraBiçoife de Dihan damé de Chaftcaubr,iand,Mon- 
tafilland &BeaumanomlcDucfonircre le feit tuer, pource qu obftiné- 
ment il tint le party des Anglois contre le's R-oys & Duc.Ccsdeux n'eu- 
rent enfans.I^filleàifheefut Yfobcau de Bretaigne fiancée au roy Loys 
fécond de Skik,Duc.d'Anjou/mariec au comte Guy de Laual , lequel 
enifecondes nopccsefpoufala veufuc du fufdit Gilles de Bretaigne . La 
féconde fille fut Marguerite de Bretaigne accordée audit comte de La- 
ualqu ellcn'cfpou{à,pource qu'elle mourutieune. Le Duc Fraçois pre- 
mier de fa femme ne lama que trois filles,Marguerite,Marie fautres diét 
Catherine) & Françoife deBrefaigne.-Marguerite de Bretaigneefpoufà 
François de Bretaigne comte d'Eitampcs, fils aifnédc Richard comte 
d'Htampes fieur de ClifTon , frère du Duc Iehan fixiem e . Marie Ou Ca- 
therine de Bretaigne efpoufaléhan fieur de Rohan Vicomte de Xeon, 
fils d'Alain Vicomte deRohan t Françoife de Bretaigne fut femme de 
Jehan fils aifné du fircd'Albrct. Apres le decezduDuc François premier 
foh frerc Piètre fut Ûuc,fuiuant le traitté faicVpâr Iehan cinquième duc 
dèBrctaigne,aûcc Ichane de Bretaigne comte lié dePointieure,à Guer- 
landeleix. Aurili3^4. que ledit Duché nç viendroit delà en àuantàfe- 
mcllesjtant qu'il y auiroit hoir malle defeendant de malle en la lignée de 
Bretaigne. Ecpource qu'il ne laifla enfahs , ledit Duché vint, après luy, à 
Arthus fon oncle paternel conneftable de France, fécond du nom • Le r 
qdclaùoit cfpoufé en premières nopees la fille aifnee du duc Iehan de 
Bburgoigne,vefuc demonfieur Loys defrâce, Duc de Guyenne,Dau- 
phin de Vlenhois,fils du Roy Charles fixieme. En fecôdes nopees auoit 
efpoufé la fille du fire d'Albret: en tierces Catherine de Luxembourg fil- 
le dn Comte de S.Poly&ne laiffajaucunsenfanSjVint ledit Duché pàrfori 
dêcez à François fecôd du nom comte d'Eftampes^le plus proche àfuc- 
cederpar ledit traitté de GÛerrade. Apres la mort delà femme la ouchef- 
{c Marguerite, il cfpoufa Marguerite feeur du côte de Foix , de laquelle 
ileut deux filles : L'àifnee fut la Royne Anne accordée au prince de cal- 
tcs,fils aifné du roy Edouard IIILd'Àngleterrc,& femme des roysChar- 
lethui&ierne &Xoys douzième , mere de la Royne Claude femme dii 
Roy François premier.La féconde fille duDuc Fran çois fécond fut Yfa- 
b eau de Bretaigne, qui mourut ieune. Par ce que deflus appert quela 
maîfondcl Bretaigne depuis Pierre de Dreux ,di<StMauclerc , àeftévne 
branche de celle de Dreux ylfue du fang & maifôn de Frâce , en laquelle 
-. • H 
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clic cft rentrée paclâfufdkeB.oyne Claude , &4feR©y Hënf^tked fôri* 
filsj&iieriticr.Ledit Duchéàla requsftcj & par l^dûisdé&Ete^cBrè- 
taignevny à k couronne régnant ledit François premier: : :: 

de la branche de corKTEMxr. ; : ^ 

1 1 m p. i n e en fon hiftoi re Frâçpife cftauthak que Arfttsti 
(fitsdvn Chaftcllain ou capitaine dc : Chafteiiî^regn^rUi 
fut .raid: Cheualier,& fof tifia Courtenay. H eût de fafertt* 
' me,eftant de noble lignecnon riômee Iofceiin de CdutJ 
î tenayjcqueleipoufàlafillcdu Côte de Ioigriyi Geoffroy 
dcFrerolle en premières nopees, & d'elle eut deuxfils, Guy &Ramard 
Comtes de Ioigny.En fécondes nopecs cfpoufàY'iâheati fiûéde Milon 
de Môtlehcry,de laquelle ileut trois fils^Milon dp Courtenay', lofe clin 
Comte a"ElTe en Leuant : la lignée duquel y feign^nriàloBçUôm'ent ^ 
feitent tous de grands faiéb : le tiers fils fut Geoffipy dc<Ihamj>lây:î^Ktf 
Ion de Courtenay elpoufa la feeur du Comte de Netrers: d ? efle eut crois 
filsjGuillaumejIofcelin^ Ramand ouRegnaumyduqueLvihdrétdeo* 
fillcsd'aifnee Yfabeau dame de Courtenay & Montargis^rjudmonficuï 
Pierre de Frâce fils puifiié du Roy Lôys le GtoSjcfpouîa &,plrinç leswotàb 
&armesdefafemme.Ppnrcetcommceftapparetft)qu^ 
dee à celle charge : la féconde fut femme d'Aualon de Suilly.Milondà 
Courtenay eft enterré cri l'Abbaye de Fbntainejfehan, diocéfe dèSataJ 
fondée par celle première lignée de Courtenay , ou Ion voit due fefeu 
dudit monfieur Pierre de France & fàdefcéte cft femblableà çciuy deiâ 

{>remiere lignée de Courtenay,quiport6itd'oràtroistorteaurdc^ueBi 
es. Mondit fieur Pierre de France feit le voyagc;d'Outremcrl'an i i'pjQ 
& le furuefquit fadite femme , dé laquelle il y a titre de l'an i a 8 7. D'eu£ 
yffirent quatre fils & yne fillejAdalumesfqui eft Alixjde Courtenay ma-, 
rieeà AymarComte d'Angôulcfmejdont vintYfabeau roytoc d'Angle?* 
tcrre,femmc du Roy Jehan d'Angleterre furnommé fans TerreJaquetlS 
en fécondes nopcesefpoufe le ComteHugués db lâMacche>& Angau-j 
lefme.Le fils aifné dudit môfieur PierredeFrâce '& dTfitbiafcjdcCoijb 
tenay , fut Pierre fieur de Courtenay , ■ qui eii prçînkres nopeos efpobfài 
Agnes filleynique,& héritière 4e Guy pn Comte de Neucrs^dclaqueUb 
il n'eut qu'vnc fille , Mahauld' ComtejTe de Neuers. & Torinerreidaine 
d'Auxerrcaccordee à Philippes de FlandresCôtc deNaihuriqui la tjvfit^ 
ta,& le Roy Philippe? Auguîte la maria à Hctnicu fils de QcoÉftoy éSs 
Gyem,fieurdeComè.fur Loire &Douiioysi& eiicutlcditRoy pbùr/<Ad 
rachapt qu'elle luy dçuok la feigneurie-de Gycm.Ladite Mahauld vdu£( 
ue,fe remaria à Guy Cpmte^c ; j<orefts>duqucl elle n'eut enfans :pôurcfî 
que Pierre fieur de Courtenay i beau^perc audit Hernieu ,,YOi£tuciouyfi 
corne bailliftre des biésdefafijle,fe meut guerre entre luy Sîfeîn godre? 
qui le côbatit deuant l'Abbaye Sv taures; mais pari'au&orite duditRoy; 
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fut fai&e paix entre eux,& accordé que lëperc iouyroit durantfaviedé 
Tônerre & Auxerre,qui fut lots érigé en comtéXedit Comte Hernieil 
de fa femme ne laifla qu vnefille Agnes 3 accordée à monficur Philippe* 
de Francefrere aimé duRoy S. Loys,& audit Roy SXoys, mariée à Guy 
de Chaftillon fils aifné de Gauchier de Chaftillon Comte de S. Pol, qui 
mourut auantfonperc. Etpourcequéparlâ couftume reprefentation 
en ligne dire&e n'àuok lien oudit pays,fes ehfans n'eurct le c omté, ains 
y hérita fon frère Hugues de Chaftillon peredu bon ComtcHuonde 
S.Pol,auquel après efchcut le comté deBloys; &lôrs il dônaccluydeS. 
Pol à fonfrercpuifné.Dc ladite Agnes ledit Guy de Chaftillon laifTafils 
& fille,lc fils fut Gauchier dbGhaftillon fite de S. Aigneri * marié à lehiU 
ne de Bologne fille vnique<le monficur Philippes de France Comte dç 
Bologne: la fille fut Yolidfemme d'Archambauld de Bourbon le ieu* 
ne , laquelle hérita aies perjê'& ayeule . Enjècbndes nopc'esledk Pierre 
Comte d'Auxerrejlieur déCourtenay, efpoufa Yoland fœurdu comté 
Baudouin de Flandres &Hàynau, laquelle auoit efté acçprdee à Henry 
le Large comte daChâpagàe&î Bric. Apres le decez du fufdit Baudouin 
deFlandreSjdeuepuEm.perdoV de Côrtftaritinople,& de Henry fonfrcf 
re quifutEmpereutlaprcsby , aleur&te-foenr Yoland efcheut l'Empire 
de Grece:fut for/raary Empereur à cau{è d'elle , d'eux vindrent deux fils 
& deux filles.En vn titre dei'ân ï % raeftfaic"re métion de Pierre homme 
d'Eglife, fils dudit Pierre detOourtenayQpmte dcNeuers, Tonnerre & 
Auxerre i mais n'citpofTiblc ^u'il nefhift baftard , car iln'eftoit dupre^ 
micr mariage, duquel n'y. eut qu'vnefillehcritierc defdits cotes, mariée 
l'an ii99.S'fleuft:éfté dufecond il eufteftétropïeune pour cftre d'Egli- 
fe : & ledit Empereur ayant peu defijs ; n'en cuit mis aucun à l'Eglilè v 5e 
trouuc aufli vne* fille dùdit Empere\ii' femme de Raoul fieurd'IflToUjU 
dun y y a apparence qu'eltefeuft baftarde par les hauts mariage* des fil- 
les légitimes, dèfquelles madame Yoiàndaifneé fut royne d'Hongrie. 
La féconde fui femme ducôte de Vienne en Alemagne Jqui eft Auftri- 
che.Le fecôd fils dudit EmpeTeutfacPhilifpes' Marcpis deNamup>iqui 
ne laùTa^nfans : laifné fuc Robert , reeenEmjpcreur aptes limort qû ca* 
pttùitfé de fonpere adueaiuë par lawahilim xtenTheodore Lalcarisf E>ç 
Robèitvittt ion fils Baudoin Empereur de Gonïtâtinopfe , & vbctôîle 
madame Elifabeth premièrement femme deGâuchiernlsducomtcde 
Bar far Seine,qui mourut outremer fans enfans . Secondement de Eude 
fieurdcMontagu en Bourgôigric duquel elle eut pluficncs fils&fillesj 
& efcriuit ledit Empereur fon ïœrôàk Royhe Blanche mère du Rdy S. 
Loys l'an ii4^;qu4iauc^âi(^trâic>é^'ammé! suec le S'^ulda de Yeon* 
lcpluspuiffantprmce desiri^ 

dan luy auoit demandé fcvne defësîrtépces pour eftre là femmcàcqn- 
dition qu'elle & toute fa fatfatte^âurrdieneviure en Jéurfoy Chréftié- 
ne, à laquellequand ellejvôûdfoit r4noncer ledit Souldàn nefendu*e~ 

. H ij 



Digitized by 



GooqI( 



88 Recueil des Roys de France, 

roit : car il eftoit fils d'vne Grecque Chrcfticnne que fon pere auoitef- 
poufce,& toute fa vie tenue pour fa femme viuance en Ja loy Chrcftien- 
nc: Chofe qui n'eftoit noHuelleéspays dcdelà^dii plufieurs princes 
payens ont leurs femmes baptifees perfeucrans en làfôy de Iefus Chrift. 
Auffiauoit accorde & promis ledit Souldan qu'il feroit pourl'amout 
de fadite future cfpoufe édifier, fonderoit& dotteroit en toutes fes ci- 
tez Eglifes qui feroient fubic&es au Patriarche de Conftantinople. Par^ 
quoy ledit Empereur prioyt ladite Royhe induire lefdits fieur de Môt- 
agu & fa femme qu'ils cônienthTent le mariage de l'vnc de leurs filles a- 
uec ledit S ouldan , & TenUoyauent audit Empereur Baudouin . Ge que 
ladite Royne Trefcbreftienne difluada.Iceluy Empereur Baudouin cC- 
poufa madame Marthe(felon toutes les hiftoires,) mais en aucuns titres 
duditTrcfor elle eft nommée Marie fille dcïehan deBrenneRoy de Ie- 
ru(àlem y^bde madame Berengairc fille d'Alphdns néufieme Roy de 
LeonjUiepcc de ladite Roy ne Blanche merè S.LoysiFut ledit Empereur 
Baudouin dechaflfé de fon eftatyfurpc par Michel Pâleologue,engagea 
les fain&esReliqucs,que ledit R,oyS.Loysdc fon conièntement dekn- 
gageacnlun i z 47. Il ne laiffaqu'vnfilsPhihppesi qui s'intitula touCr 
iours Empereur de Românie, &ëïpouGiniadame Beacrix de Sicile fille 
du premier Charles Roy de Sicilc,,de laquelle il eut fà>fiUe vnique mà-r 
dame Cathcrmëjaquellc fc prétendit j ôcSiit par IePape Boniface VIII. 
déclarée Ertiperierc de Conû^ptinople, fut mariée à riiorifîeur Charles 
4çfrançe Comte de Yftloy , js J rVcxciluRoy:Ph : ujppes leBcl. Ainfi fina efi 
fille la branche de raifné'dcGbûrtcnay qui tint l'Empire de Grèce . Le 
fécond fils de monfieurP^crrédç FranccISe <Xfàbcau de courtenay , fut 
JVp.bert de courtenay ,bûutdHcr(1c|uiil^ 

xjueî elpoufà Mahauld dame de Mchun fur Yëure:Il fut en la guerre fai- 
te.contrc les hérétiques Albigcoyjs, & vcfàjc longuement . De luy vin- 
.dret fix fils ôc vne fiÛe, Yfabcau dejC.ourtch»y mariée, à Ièhan comte de 
aoîï.îjgQignei.Çalatin.Y à yn titEc^Trefo^djeschartrés;faifantmeti[on 
dyi\e autre fille duditXohert de 'QQÙttcnay koureiller, Agnès de<jour^ 
tenay accordée au fils aifne de Guillaume deFrefncsjmaisiepetitïnaria- 
gtfqu'elketfti&qucfanififiey^ 

eftoit baftardeu Le fiis aiu^édudiiiRobiefftfde cotffteriay boùteiUcr djK 
Fra«ce,fut Pierre de courtenay marié deux fois: Premieremet à, Agnet- 
çe dç Ioigny,foéur & héritière de Gauchier.deJ.oigny ; de laquelle jl eut 
vné fille , Perretté de courtenay dame de chafteauRegnard . Seconde-* 
métà^eroqnelledeMôntfort,!^^ de 
iiceftrejj.dè.laquelle ile^kYflca'utitffille Amtcic de Courtenay > qui fut 
féconde femme de Robert fi^od>eo.mte^îAf toys» &ifuç feule ou prin- 
cipale héritière de fon pereicareîlÊ eut Gouçhtjs&Meihunjqui en: argu- 
ment que Perretté de courtenay m fot jtiitëMk * ou mourut fans enfant 
Ladite deMôtfôrtfè refcniriaàHcwydc S«iliy;Lc fecodiUs dudit bou* 
il * * ' tciller 
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teillier futPhilippcs de Courtenay fieur de Châpmolin >& dc.chafteàu 
Regnard qui mourut fans enfans. Le tiers fut Raoul de Courtenay , du- 
quel n'apparoift qu'il ait eu détecte. Le quatrième fut Robert de Co.ur- 
tenaycuefquc d'Orléans. Le cinquième fut Iean de Courtenay arche- 
ucfquc de Reims. Le dernier que le pere auoit deftinéàl'eglife & n'en 
voulut eftre fut meflirc Guillaume de Courtenay cheualier fieur de Châ 
pignellcs & de laFerté de la LoUpiereJ, que luy donna le côe de Sancer- 
rc.Il fut marie deux fois/apremiere femme fut Marguerite dame de Ve 
nify; la féconde rut Agnes dame de Charenton , fœur de Guy de Tocy, 
fieur de Bacane,& deR^gnauddeTocy fieurdeChamproux. Auoitla- 
ditc Agnes auparauât eilé mariée à Guillaume de Culant , en faueur du- 
quel mariage îamere luy donna les terres de Charenton, Sagonne, Au- 
iac,Baules,Beccy,chalteaufur Allyer,Euouldrc & l'eftâg deXainconis, 
quiluy demourerent par le partage fait auccques fes frères: fut Guillau- 
me de Courtenay enterré en f Abbaye de Fontaine-Iean.De luy demou 
rerent trois fils & trois filles,l'vne Mahauld de Courtenay , coteïTe d'Au- 
xerre,&Theatiiie femme premièrement du comte d'Auxerre,puis de 
Philippes de Flâdres,lequel après efpoufa Alix vicomtefle de Chafteau- 
dun. Y a filtre de l'an i 3 o 8.en Noucmbre.du don fait par Ieâ de Chalon 
comte d'Auxerre , héritier en partie de ladite Mahauld comtefTe deTo- 
nerreà Iean de Courtenay, feigneûrdcChipignelles fon nepueu , de la 
Mothe lefcChampignelles,&la Ville- îleutue des Geucsdelafucceffion 
de ladite Mahauld: ï'autré fur femme du filsaifnéde meffire Raoul d- 
Eftrec marefchal de France. Et l'autre Yfàbeau de Courtenay fut mariée 
à Guillaume de Bourbon fieur de Btctfay* Les fils furent Robert, Pierre, 
& Iean de Courtenay: Pierre mourut fans enfans , & luy fuccederent fes 
frères r obert & Icâ.Robert fut archeuekjue de Reims qui feit l'an J306. 
fon ffete Iean gouuemeur du temporel de I'Archeuefché. Ledit Iean de 
CourtcnayfutfieurdeChâpignclles &delaLoupicre, & efpoulà Iean- 
nc de Sancerre fille d'Eftienne de Sanccrre fieur de S. Briçon fur Loire, 
dont il fut fieur après fon beau-pere,&rtiepced'£ûicnne comte de San- 
ccrre.D'eux vindrent fix fils & vne fille Ieannede Courtcnayde fils aifiié 
fut mefiîre Iean de Courtenay cheualier fieur de Champignellcs Ôciàint 
Briçon. Les autres furet meflire Philippes de Courtenay aufli cheualier, 
Robert de Courtenay chanoine de Rcitns,&Sens:Guillaume de Cour- 
tenay , Chanoine de Rheims & Momfaulcon, Eftienne de Courtenay, 
Chanoine de Rheims &Laon: Et Pierre de Courtenay fieur «l'Aultry, 
& Coutdefbarres , qui ne laifla qu'vne fille Ieâne de Courtenay femme 
de meflire Iean de Beaumont. Les (ùfdits fix fils &fiUereircnt leurspar- 
tages Tan 1 3 1 8. Leur pere auoit «vendu i ¥ eueique de Bayeux l'hoftel de 
Cluny fis à Paris,iors appelé lamaifon des Usermes , ayant appartenu à 
leur oncle archeuefque de Reiras,& ratifièrent les enrans la vendition 
l'an 13x4. Meflire Ieâ de Courtenay fieur de Chasnpigntlles &S.Bricon 

H iij 



Digitized by 



Google 



po Recueil des Roys de France, 

cfpoufaMàrg^efttedeS.Verain,en eut deux filsdaifné fut Icâ de Cour- 
tenay , fieur de Champignelles & S.Briçon , qutmourutfansenfans, Se 
luy fuccedafon fferc Pierre de Courtcnay,fieur de Chapignelles, S.Bri- 
çon,Milly & Bleneau,àcaufe d'Agnes de Melcun fafemmc,dame dudit 
* v ^»-h-^.-W>î- Bleneau.de laquelle il laifïa deux hls & deux filles . L'aifné fut meflîre Pi- 
<M*r<o - •» crredeCourtenay^cheuâlie^quiefpoufaleanneBraqueihllede meflîre 




BlanchetBraquCjCheualierjfieurde S.Morife fur ÎAueron, maiftre d'ho 
ftel du roy Charles VI.de laquelle il ne laiflaqu'vn fils Iehan de Courte- 
nay,fieur deChâpignelles,S.Briçon J S.Morife,Galtas,& autres plufieurs 
terres,qu'il vendit toutes, & mourut fans enfans& fans terre . Il auoit ef- 
,i >/ t ^ c ycÀ<jh-(ûn poufepatheri«e de Saligny , laquellej^remariaà mejGGj^uillaumc der 
J ^^im. *" ColUg«f^ui£uriwufc d'elle fiui^hamileïfïwrOin^&AUlant. 

■? V4.U.10 J<t-mi' O J '4 „ -11- 

> Parle decez dudit Iena de Courtenay ,pour tout héritage les pleines ar- 
»Vvymes delà maifon de Courtenay , vindrent à fon oncle mefsire Iehah de 
Courtenay,cheualier fieur de Bleneau,fecôd fils defdits Pierre de Cour- 
tenay & Agnes de Meleun.Leurs filles furent Agnes de courtenay J dam& 
de Mairoy, & Marie de Courtenay , femme de mefsire Guillaume de la 
Grange,cheualier.Mefsire Iehan de courtenay fieur de Ôleneau,efpou- 
fa Catherine del'Hofpitaljfille de meGireFraçois de l'Holpital, fieur de 
Choify J & de catherinel'Orfeure.D'elle il eut cinq fils & trois filles,l'aif 
né fils fut Iehan de courtenay,fieur de Bkneau. Les autres Guillaume & 
Regnauld de courtenay ,fieurs d'Arrablay, Pierre de courtenay fieur de 
la Ferté,la Loupiere,& charles de c ourtenay fieur de Rômcrie. Les filles 
furent Agnes de courtenay , femme de Iehan de S.Pierre, efcuyer, Yfa-j 
beau de courtenayjfemme de Iehan des Sours, efcuyer, & Catherine de 
courtenay.La defeente duditGuillaume de courtenay,fieur d' Arrablay 
cft faillie:celle de Pierre de courtenay, fieur delà Ferté dure . Sa femme 
futPerrinede iaRoche^fille du fieur de la Roche fouzLitry,de laquelle 
il eut trois fiisd'aifnéfut Hector de courtenay, marié à Claude d'Ancia- 
uille,dôt eft venu René de courtenay.LefecôdRené de courtenay^fieur 
de Cheuillon^qui a eu deux fils laques & Guillaume de courtenay .Le 3. 
fut le feigneur du Boutin^de luy & Claude du Mefnil-fymon, fit femme, 
font ifTus trois fils^FrançoisjLoup, & frère Claude de courtcnay,cheua- 
her de l'ordre S.Iehan de Ierufalé . Iehan de courtenay ,fieur de Bleneau, 
efpoufa Marguerite de Boucard, fille du feigneur de Blancaforr,dc la- 
quelle il eut vn fils Ican de courtenay , aufïi fieur de Bleneau,marié deux 
fois.premierementà Catherine de Boulenuillier, puis àMagdalene de 
Bar, de laquelle il eut quatre fils. L'aifné,mcffire François de courtenay, 
chcualier fieur de Bleneau . Les autres Efine, Philippes & frère Iehan de 
courtenay,cheualier dudit ordre S.Ieâ de Ierufale.Ledit Frâçois de cour 
tenay futmarié deux fois:du premier mariage n'a eu que filles.Du fecôd 
a eu des fils encores mineurs dans. Lapofterité de Robert de Courte- 
nay ,Bouteiller de France, defpechec , reftent les deux derniers fils, 
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de monfîeur Pierre de France & d'Yfabeau de Courtenay qui en eurent 
quatre commeditaeftc.Le 3.fuc!eâ de Courtenay, duquel l'obligation 
qu'il feit l'an i zz i.aù roy Philippes Augufte pour {à niepce Mahauld co- 
tefle de Neuers,eft ou trefor desChartres.Le 4-fut meflire Guillaume de 
Courtenay cheualier,fieur de Tanlay,qui de fa femme Adeline(ou Alix) 
eutplufieurs enfans:l'aifné fut meflîreRobert fire de Tanlay. Les autres 
mcflïrelean de Tanlay JPhilippes deTanIay,fieurdeRauiercs&S.Vine- 
mer,& frère Ican de Tanlay doyen de l'Abbaye de Quincy lez Tanlay. 
Robert fils aifné dudit Robert de Courtenay, lire de Tanlay, eipoufe 
Agnes de S.Yô.Ledit Philipes de Tâlay efpoufaPhiliberte de Chafteau 
neuf en eut deux fils & vne fille Iânc de Tâlay mariée deux fois,premie- 
rement à Ican de Chauuigny fieur de Sotour,puis àHugues Poftel. Les 
fils furent Pierre de Tanlay , qui mourut fans cnfàns auant fon perc : & 
Eftienne de Tanlay lequel efpoufa Marguerite de Valéry , en eut fa fille 
vniqueleanne de Tanlay, mariée deux foisipremierement à Guillaume 
filsde Ieâ de Blaifi,puisaRobert de chaluz.LaditePhiliberte de chafteau 
neuf fe remaria à Pierre de la Ferté,dit le Begue.La defeéte dudit Guillau 
me de Courtenay print lefurnô de TâIay,ou pource qu'il fut ainfi accor 
dé par fon mariage, ou pource que c'eft oit chofe lors accouftumee que 
les aifnez ayans filles aucuns puifnez prenoy et le nom de leur partage, 
ainfi qu'il a efté plus amplement déclaré ou chapitre des noms & furnôs 
des François. Et ceci auroit lieu fila feigneurie de Tanlay cftoit le par- 
tage dudit Guillaume de Courtenay : mais fi elle appartenoit à fa féme 
ceauroit efté par accord de mariage queles defeendans auroyent prins 
lefurnom deTanlay : continuerêtneantmoinsl'efcu & armes de Cour- 
tenay,portans cinq lambeaux dazur pour la différence dudit Robert de 
Courtenay Bouteillier de France, & là pofterité qui en portèrent trois, 
tant qu'il y eut malles en la defeente de leur aifné. Pierre de Courtenay 
auquel vint l'empire deGrecc.Eftle champ de plufieurs tumbes defdits 
fires de Tanlay, enterrez audit Quincy femé de fleurs de Lys, pour mo- 
ftrer qu'ils eftoy ént fortis de la maifon de France. le trouue par les tikres 
ceux qui defeédirent dudit Robert de Courtenay Bouteillerde France, 
auoir efté aparenté par les rois iufquesaCharlesVI.il y a en Angleterre 
vne lignée certainemét fortie de France, & de la maifon de Courtenay: 
le doubteferoit de la première ou de la féconde pour les furnom & ar- 
moiries des deux lignées femblables; mais n'eftant la fource de celle de 
Angleterre trouuee en la féconde qui eft du fang de France,force eft la 
recognoiftre de la premicre,&yaapparence quelle ait efté des comtes 
d'Eue retirée en Angleterre, ou elle eft de lôguc main plantée en gran- 
deur, car fc trou ue entre les Barons reformateurs du Royaume d'Angle- 
terre y régnât Edouard I. Hugues de Courtenay, Les Çroniques portée 
que meflire Bertrâd du Guefclin nouuellemet fait conneftabk deFrâcc 
en la rencôtre du pas pont volant ou Mayne eut entre autres prifonniers 
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mefllrcPRilippe deCourtenay,cheuaiier Anglois. Eftoientauec Edou% 
ard prince deGales,fils aifné d'Edouard riers du nom^roy d'Angleterre, 
en la iournee de Nauarret,qu il gagna pour le roy Dompietre contre le 
Roy Henryde Caftille, meflires Hue Dcnis,& ledit Philippes de Cour- 
tenay chcualiersAngl ois. La fille dudit prince dcGalesfœur de Richard 
II.Roy d'Angleterre, efpoufavn delà maifon dcCourtenay d'Angle- 
terre,qui n'elt nômé,& mourut ieune. Sa vefue fe remaria au Comte de 
S.Pol.Regnant CharlesVI.en Fr£ce,Guillaume de Courtenay eftoit Ar- 
cheuefque de Cantorbcry,&mefllre Pierre de Courtenay vint deman- 
der le combat contre Guy fieur de la Trimoiiille,eftoit capitaine de Ca- 
lais,lieutenant pour le roy d'Angleterre ez parties de Picardie,Flandres 
& Artois.Du temps du roy Charles VII. mefllre Thomas de Courtenay 
eftoit Côte d'Eucher,& eut deux fils,Edoiiard comte d'Eucher, & Pier- 
re de Courtenay Euefque d'Oxfort . Ledicl: Edouard de Courtenay eut 
fon fils Guillaume de Courtenay, Côte d'Eucher , qui elpoufa madame 
Catherine d' Angleterre,fi lie du roy Ed oiiard 1 1 1 1. du nô,& d'eux vint 
Henry de Courtenay ..Marquis d'Excéftrc^peredufcu millort de Cour- 
tenay. 

DVKOY LOYS LE 1EVNE. 

ERoy Loysleïeune 
eut trois femmes.Lâ 
première fut la roy- 
neEleonor fille aifnce & he 
ritiere de Guillaume Duc de 
Aquitainc,c6te de Poi&ou: 
lequel mott à S.Iaques en Ga 
lice le iourde Pafques, ledit 
Royefpoufaà Bordeaux fa- 
di&e fille aifnee: d'elle il eut 
deux filles.L'aifnee Fut mada 
meMarie de France, femme 
de Henry le large comte de 
Champagne & Brie. La feco 
de fut madame Alix de Frâ- 
ce,femme deThibauld IIII. 
du nom,comte de Blois,fre- 
r c dudit Côte Henry. Apres 
le diuorce faicl: à Bàugençy 
pour parété,auec ladite roy- 
ne Eleonorjaquelle fe remàrià àHenry ï I. du nom , roy d'Angleterre, 
ledit Roy Loys U Ieune elpôufoà. Orléans , où fut couronnée par Hu- 
gues Archeucfque de SensJaRôyne Confiance fille d'Alphôns/eptie- 
me du nom, Roy , qui s'intitula Empereur d'Efpagne , & d'elle eut vne 
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fille, madame Marguerite de Francc,marice en premières nopecs àHen 
ry tiers du nom,furnommé CourtmâteliRoy d'Angletcrre,qui fut cou- 
ronné viuant fon pere. Ledit Roy Henry tiers mourut auant fon pere,& 
auoiteu en mariage le Comté du Vcxin. En fécondes nopecs elle fut 
mariée à Bclas Roy de Hongrie, & veufuedeluy s'en alla outremer, 
mourut à Acre. Ladite Royne Confiance fa merc mourut en trauail de 
ladite fille.La troificme femme dudit R oy Loys le Ieune,qu*il efpoufa à 
ParisjOii ledit Archeucfque de Sens la couronna, fut la Royne Alix fille 
deThibàuldlcGrand,Comte,deBlois,& Champagne, pere des fufdits 
^Jeux gendres dudit roy,Comtes de Bloys & Champaigne. D'elle le zi. 
iour d'Aouft l'an n66.il eut le Roy Philipocs Augufte,couronné viuant 
le Roy fon pere,le iour 4c laiToùflain<5ts a Rheims 1179. par fon oncle 
maternel Guillaume aux belles mains , Cardinal faincTre Sabine , Ar- 
cheuefqueduditRheims. Et lors ledit fils eftôit aagé de treze ans trois 
mois neuf iours.Aulu* eut leditRoy Loys de ladite Royne Alix deux fil- 
les : l'vne madame Adelc.fou Alixjde France i accordée àRichardDuc 
d'Aquitaine,Çomte de Poi&oupuis Roy d'Angleterre premier de fon 
nom,fecond fils dudit Roy Henry fécond d'Anglcterrerlequel Richard 
irrité contre fon frerc leditRoy Philippes Augufte , refufà icipoufcr,& 
printBerengairc filledu RoydcNauarre. Fut ladite madame Alix ma- 
riée à Guillaume Comte de Ponthiëu.L'autre fille defdits Roy Loys , & 
Royne Alix,fut madame Agnes de France,accordec dés l'aage de huiâ: 
ans,puis mariée à Alexis fils d'Emanuel Empereur de Grece,qui le fut a- 
pres.fon pere.'Mourut à Paris de paralyfîe leditRoy ayant régné 4 3. ans, 
lcleudi x8.Septembrc,l'an,i 1 8 o.Fut enterré à Barbeau,qu'il auoit fon- 
dp.Ladite Royne Alix mourut à Paris en AûrïT,i f zo5.Fut«nterree à Pon- 
tigny près fon père. Ledit rpy eut vn baftard Ph'ilippes D oy eo de fainâ: 
Martin deToûrs,qui mourut auantle pere.N'eft cornïèpoùrcc que ce- 
ftetroiiîeme lignee,naduouë baftards bien baftardes. 
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T> V ROY PHI LIPPES 




E Roy Philippes 
âp Augufte,ouDieu 
a£g donné , eut deux 
femmes légitimes . La pre- 
mière fut laroyneYfabeaù 
fille de Baudouy n 1 1 1 1.du 
nom , Comte de Haynâu, 
qu'il efpoufâ à Bapaulmes, 
le LundiapresQuafimôdo 
oudit an 1 1 8 o. amena à S. 
Denis en France, où tous 
deuxfurent couronnez par 
Guy Arcbeuefque de Sens, 
le ioùr de l'Afcenfiod. i?. 
May enfuyuant,viuant en- 
ebres ledit roy Lôys le Ieu- 
né . ; En raueur du mariage 
Philippes furnommé d'Aï- 
fatic, Comte, de Flandre s, 
donna àJàditeRoync'YGu - 
beau le pays dArthois. De 
«lie ledit Rôy eut à Paris le 
iïxiemc Septembre- rrity.le 
Rby Loys' hùi&iefnc du 
nom , ppre de faincli Loys . 
Ladite Roytfe mourut bu- 
di& Paris , le vingtième 
iourdcFeurier,.vnzc cens 
quatre vingts neuf. Y fut 
eiiterrceen l'Eglife cathé- 
drale. La féconde femme dudi&'fcoy, qu'it-cipoufa à Amyens,Tan 
vnze cens quatre vingts tréie, couroTtffa iledift Guillaume Car- 
dinal , Arcbeuefque de.Rhehns^^nçlc maternel d'iceluy Roy , fut la 
RoyneEngeberge,fœurdç Çayjv^ôy dçpat)nemarch,laquelle après 
il print en haync.,& accorda efpâtf|ïr fe^tte 4 U Landgraue de Thurin- 
ge.Puis feit diuorcc auec ladicïetifcfcgçlferge, foubs couleur d'affinité, 
par fentence dudit Guillaume Cariai , Légat en France. Mais ladi&e 
fentence fut reuoquec par le Pape Innocent troifîemc, comme donnée 
.fans ordre de iuftice . Et pour ce que ledit Roy incontinent après la (en_ 
tence fe tenant délié,auoit efpoufé Agnes(appellee crronément parlc s 
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Crénidjûeurs Martejfille du Duc de Ktaf au«>qui eCtaJe jfc efcnrieigneuL 
lie ioiirôbeen titre de Marquùat au Réjea&éxleïBfcxheiaiieiHejhcjùelle ii 
eut fils ihlDiîfîeurPhilippcsdcFr^ 

oie Mariede Franchies Rojr & RoyauiaMjfurét iiibrdi£ts. Apres reprint 
ledit roy à SoùTons ladite RoyncErigeb^rgc Ja^àftHe f&rpatiemmcnt 
& fàiriâfcmét auoitp orté fon afflidiom^adite' Agnes delamecne tarda 
guercs sbmourir d'énuy àPoifTy : &rpdurifr butine foy fondcofur ladite 
fentenee par bulle & au£toritéjduditPapcrInnoçofat: l'es l\r!cîieué(quct 
de Bout gesiSenSjEuèïqueidje Paris y T^èrouene,Bî oy on^oifforrçjBean 
uais,Clermom,I^on,Troyes,Orleasi Auîxbrre^eaûx 1fc hJéjaefs,deela-> 
rcrent IcfHîts fils & fille defditsioy & Aigri eslegitimcs:Fùc ladite fille ac^ 
çordecà Artus Comte.de BroÉàgne,qaà£ut meurtry aaâtqpcJkt^>oufcr: 
& mariée deux foi3jpccmiecemchtà Phitippcs Comte de Naipur » frère 
fleBaudouyn Empereur de-Grece,Côtc de Flandres, puis à Henry Duo 
jàe Loi»ine,comméappert6atîestitrcs ! datbrcfoji deieharrres^oRoyi 
quelque chofe que dient lcuiib Chrbrçicjueurs£que r ce fut à Heriny Duç 
de Louuain(qui eûVBrabanj.Ledit Augùfte eut y hbadàrdjjdmmë Pier-* 
re Chariot, que le Pape Honore tiers légitima. Gnillaumele (Breton fon 
précepteur lay adfceUafon hifteure iaii&àn p oëfîei desiai&Kdndir R<$y 
peréjen laqueUe iljfcpite que JëditPicïrc. Chariot abort Ibts'quinze ânsî 
& eftpittbwCoricrd'Yne Eglifelàns lirio^mcneftoitd'autrémete que 
&*tite Agnes^qui tint lieu de Roy we.Maium ledit Roy de fîcurcsàMâ- 
' ^ayanti»gr^ 43ians,lei44uillet,iii3.Eut.enterré àS.Denis.;Nommé 
Augu(k3>u'ConquçrâtipO^ fe$ vaill&î*çes& coriqueftes:âcDiiBu^don- 
né,pouftk$ oraiTonsàiâesi;1>ieu pàs tout le Royaume ,qu il donnaft 
fils a'uRpyifoitperc.,-. •:r>:ili ■ ■ /liu^ . "• •/••nrô,. : : --"^ \ .'?/ 
:i) f £ LA' BRANCHE BÈ BOLOGNE, / ) 
Çfjles Comtes. de;Boiogme& Auuergntj, - , \ h- ... >j 
E S pays de Bol6nnois^;Ppl,Guyncs:^Àrthoisiçftoicnt 
decéluy de Flandres j lorsque le Roy Charles le Gbauua 
L'erigeàenCornté.pourBa^douynl.dùnom^furnbmmé 
Bras dfe fer,quiauoif elpoufé madame IuditbdeErâce fa 
fille.Ledit Baudouyn Leucfon filsBaudouyn Il.dn nomj 
furnomme le Chauue^Comté de Flandree^ lequctdc là femme ElSru de 
fille d*Elfirede Roy d!Ànglet5crte,eut deu3rfils.Laiûiéfutle Cote Arnold 
de Flandres I.du nom.Le fécond fut Adolphe» qui eut en parta£eBoJ<» 
|>ois &S.P<>1 erigezeh Corntez pour luy.En fut le premier Gbntee,iniiii 
par ce qu'il mourut fans enfan^;IefditsComtez retournerét audir<Com- 
teArn oul/on frere,lequel en iqyt , & après luy fori fils Baud ouy n Hlldti 
nom,& Araoul Il.du nom , dhde fon hissons Comtes de Elarickes.Les 
tindrent iulques à ce que cotrejéddt AruwlII.Lotaire roy de France eutl 
guerre,dufant laquelle il s eippate defdits Cotez., &les donna aux deux! 
enfans de Guillaum£.tGomte dtfPonthiéu .Par traité depuis faift auec 




Digitized by Google 



9*5 Refciâeil de&Roys ;de France, 

ledit (obmtc rAaiojdlfccond^lcfdksdorii furent confirmez; à ia char* 
:ge de lescenir du abitice de rFlatndrcs , fçauo^r eft Bbloigne cil nc£&& 
Pol enarricfeficf*piDiè que celuy qui eut ledit S. Pol eftoit le fils puifné 
.dudit comté, de PontMcuvL'ùifiaBjnommi Ernicule,ayant celuy de Bou- 
logne ciic vnc fille vriiftue Mahaujtf ,camteucdc Bologne,marice à A* 
dolpheprelmcrcomçe de Guynes.Icy conuient entendre quelédit Bau 
doiiin le GhauueoôrntcdeMàndres, donna la terre de Guynescnma^ 
liage àfafillc'Elftrude/cmmct^eSifrid chcualier Norman d,pour ledit 
Adolphe leur fils fut Œuyricseriçé en comté.DeGJits Adolphe premier 
comte de<îùynes,&Mahauldcomtefle dcBologne,vint Raoul comte 
defdïtes comccs,quicfpoufa RQfîdlè fille dû côte de S. Pol. En eût deux 
fils . Euftàce premier dunom, comte de Bologne^&Geoffiroy Êuelque 
de PariSjigrand Chancelier dcPcahcc . Euftace comte de Bologne offrit 
combatte en camp clos pour la querelle qu'anoit Baudouin dcPlfle, 
çomtc Marquis de Flandres^touchant le chafteau de Lens,contre l'Em- 
percut Henry tiers duirom,&luy;donnaledit comte Baudouin le com- 
té de Scirbiu,ainfi qu'il eft recitéçn vn titre du threfor de l'an ïoji». Ledit 
comte Euftace cfpOufaîIde foejprlde Godeffroy ouGozclloitkBofluî 
Dud de lorraine. En euttraisiïis,Godcfroy deBuiUonJiàuldoiiin ÔÇ 
Èuftace. Godefroy de Buillon 5 &Bauldouin furent Roys deleroialem^ 
l'vn après l'autre. Euftàcc fécond du nom leur frère , fut comté de Bol 6* 
ericme laùTaqu vné fille Coahalde. Y a titre d'Eftienne qui fefp&ufa 'él 
ran ii^linfcréenVnarrcftduParlcm^ mention de£i ' 

dits Erràcùle^Euftace le Vicux,&JÉuftace le Icunè,comtes de Bologne, 
liadito Cbahalde : ComtefTe de>Bûlogne' i fut femme dudit Eftienne r oy 
vfuffructier d' A ngletcrre,fils puifné d'Eftiéne comtede Blois & Chairi 
pagne ,'&f(f Alix fils de-Guillaume leBaftârd,Duc de Normandie t qui 
conquift Angleterre. Defdits Roy Eftienne & laRoyne Coahalde (à 
fcmmèjComteflfe deBolognc,Vindrcnt deux fils,& yne fille. L'aidé fut 
Euftace tiers du nomiComtedeBologne,qui elpouià madame Conftâ- 
cc de France,fillc du Roy Loys le Gros.be fécond fut Guillaume de Bo- 
lôgnc.Lafille Marie de Bologne fut religjicufc & AbbclTe en Anglctcr- 
re.Parccquc fes deuxfreresmoururétfanscnfans,Matthicu fils de Thi- 
erry d'Alratie,comtc de Flaridres,&frerédePhilippes dlAlfatieauffi cô- 
te de Flandrcs,Ia tirade religion, & Mpoutà. Ledit Philippes d'Alfatie, 
comtcr4eFlandres,n ayant cnfans,enfaueur du mariage de faniepee y- 
fàbeau de Hàynau,auec leditroyPhilippcs Augofte, comme di&aefté 
ou chappitre dudit Roy,donnalè pays d , Arthois ) & depuis par traitez 
les hommages de Bologne,cuynes & S;Pbl, demeurèrent à Jalèigneu- 
tie d'Axthois , laquelle fut érigée en Comtépour monlîeur Robert dt 
Fraiice,frere du roy fain&Loys.Dont cft ad uenu que lesComtez de Bo- 
logne 8t Guy nes,furent mouùans de celuy dArthois,& S.Pol dudit Bo^ 
logne diftrai&s duComté de Flandres.Et le Roy Loys X I. tenant ledit 
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Comté d'Artoisjtnouuaht de fa côurônc^recojrneutdc noftreDârricdc 
Boloigne,le comté dudtit Boloigne , qui fut deuote recognoiffancc de. 
lagracedeDieu,côrhe celle de lacourônc,fans l.'aduouèr d'aucune do- 
mination temporclle.Defdits Matthieu comté>& Marie côtelTe de Bo- 
loigne vindrent deux filles^ Ide aifiiee, & Mahauld puifneè . Fut ladite 
Marie leur mere p$.r cenfures ccclefiaftiqués contrainte s en retourner 
en fafehgion:&Iedit cote Matthieu fe remaria à Ele on or, féconde fille 
dé Raoul côte de V ermâdok. Y à titre duditjylatthicu comte de Boloi- 
gne,4àfté de l'an iUi.inferéoudit atreft du Parlement des b&aues delà 
Touflaints ii99.:kfdites Ide &:Maha;ùld de Boloigne furet légitimées: 
Mahâujd efpoui? t^éry Dù£ de Lorraine , qui quita fa part du comté; de 
Boloigne pobrjîx cens hures parif.de rente a{TignecfurCalais,ran 1*04. 
En l 'accord y a certaines çônuensionis. :pfour îerecouureménr d'aucunes 
fei^neuries,fizçs!en A5ngletèrrc,pretenduës; pat lçfdites feeurs. Id.e corn- 
tefle de Boloigne fut mariée-deux fois': la première à Bettulphe Duc de; 
2eingiç:la(èe6de àRegnâuldCômte déDampmartin^duiquelellceut 
fa fille MahauljdGomten'e 4ç Bolbgne &c Dampmartih, laquelle fut nia 
jiee deux fois-.pirefnièremenç à-mofiekf Philippesdc Frâce,fils puilhé dtt 
roy Philippes Augufte.Porteletraité de ce mariàge,fai&en : Ap.uft itou 
cftàntoudit threfôr des éhartres^qu'elle eftoit fillevnique.Ledit roy do- 
na à fondit fils puifhéen a'pp'ennagejemre autres chofesle côféde Cler- 
monténBeauuoifis,&rhômage que ladite Mahauld en feit au Roy S» 
Loys,ayât confirmé ledit don,daté en Iâuier 1a.33.eft ouditerefor. Secô* 
dément icelle Mahauldfut mariée à monfieur.Alphons , fils d'Alphons 
ll.du nô ) royj& dé "ViPraque royne de Portugaise luy n'eut énfans. Elle 
l'efpoufa par le vouloir du roy S. Loys, & de la royne Blâchefa mere, qui 
en Feurier iz^.auoient prins de ladite Mahauld obligatiôjqu'elle ne fe 
marierait fans leujr côgé.Lefdites roines Blâche çVWraque eftoiét fœurs 
filles d* Alphôs VUI.du nô,roy de Caftille:partât ledit Alphôs fecôd ma 
ri de ladite Mahauld^eftoif nepueu de ladite royne Blâche ; De fonpre-f 
micr mari ladite Mahauld côtelTe de Bologne , eut leur fille vnique Iane 
de Bologne.Par ce que quâd fon pere môfieur Philippes de Frâce mou? 
rut elle eftoit fort ieune , la mere en Feurier 12.33. palTa obligatiôaUfditl 
roy S. Loys & royne Blâche , de ne marier fa fille fans leur vouloir & cor 
fentemét,& de ne latranfporter fans leur congé, hors des côtés de Cler- 
môt en Beauuoifis J & Dâpmartin,& la rédre au roy ou lieu de Fontaines 
quinze iours après qu'il luy fèroit cômâdc:de(quellespromelTes elle dô^ 
na pièges iufqu a dix mil marcs d'argét:en font toutes les obligatiôs ou- 
dit threfor.Ladite Iane de Bologne l'an 1 2jé.fut accordée par mariage à 
Gauchier de Chaftillô,fire de S. Agné, nepuçu de Hugues de Ghaftillô, 
côte de Blois & S.Pohl'ayât efpoufee fut tué outremer,au premier voya- 
ge que feit le roy Si Loys , & fa vefue mourut auat la côteffe Mahauld fa 
mere, fans lauTer enfans.Fink fans aller loin la brâche de môfiéur Philips 
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pes de France,c6te de Boloigne. A ladite mere fa fille auoitdoné fa moi- 
tié des acquefts faits par fon pere.Ladite côteffe Mahauld decedeeapres 
fa fille,pariugemcnt du parlement des o&aues de la Touflain&s 1167. 
lefdus acqueus furent adiugez cotre ledit Roy, au moyen de ladite do- 
ttatiô à Mathieu fîre de Trye & de Mouchy, comte de D jpmartin,Guil- 
lâume,Bauldouyn &MicheldeFyennes,Enguerrand,& Regnauld ac 
Picqucny héritiers deladiteMahauld.il eft certain queàfaditeMahauld 
fucceda oudit comté deD'ampmartin,ledit fire de Trye, qui eut fon-fils 
Iean comte de Dampmartin,quiiuftifiequ ellen'auoit fœuncarfielle en 
eufl: eu,elle ou&s enfans y eufient herité,non ledit dé Tr ye:cncorcs n'ay 
peu trouucr quiluy fucceda ou comté de Boloigne. Y a deux arrefts,l'vn 
du parlement de la noftre Dame de Septembre 1 159. par lequel appert 
qu*ily auoit débat pour raifon dùdit comté dé Bôlogne,cntre les com- 
tes de S.Paul & de Dampmartin.L'autre eft du parlement de la Chande- 
leur enfuyuanf,ou pour la faifie dudit comté de Boloigne y auoit diffe^- 
fét entre ledit Comte deS.Paul,à caufcdefarcmmed'vnepart, & dame 
Marie vefue de l'Empereur Othon.Eft afTez vérifié queceux de Fyennes 
cftoy ent parensd'Euftace fécond du nom,comte de Boloigne par le fil- 
tre de luy, datteenluilletmz. ouquel Conon de Fyennes, Euftace& 
Rogierde Fyennes fes cnfans,fonr nommez tels : ledit différent ne dura 
kmguemét . Y a vn compromis par arreft dudit parlement de 1 an 1175. 
aùDucdeBourgoigne^udifferenrquieftoit pourlafomme de qua- 
rante mil liures entre le Duc de Braban & le Comte de Boloigne, îans 
qu'il foitnommé,ne prenne autre qualité , que de comte de Boloigne. 
Et parce qu'il ne tarda gueres* que les comtes de Boloigne ne feuUent 
comtes d'Auuergne, eft befoing cntremefler les comtes d'Auuergne. 
Par les Annales eft cogneu que Ythier fut fait comte d'Auuergne par 
Charlemaigne, Gueriri eftoit comte d'Auuergne ioubs Loys Debônai- 
re. Bernard &*Eftienne tué par les Normans furent comtes d'Auuergne 
régnant Charles le Chauue,& lors comtes n'eftoyçt que offices^Depuis 
qu'ils furent deuenus fiefs patrimoniaux , eft faite mention de Robert 
comte d' Auucrgnc,qui eut quatre fils, Guy aifné cote d'Auuergne , Guy 
fccôdqui cfpbufalacomteffede'Neuers,&mourutfans enfans, Robert 
Euefque de Clerm6t& Guillaume d'Auuergne fieur de Chaftel-vffon, 
pere de Robert d'Auuergne aufli fieur deChaftel-vffon.Guy aifné com- 
te d'Auuergnc efpoufa Pernelle de Chambon,cn eut Guillaume comte 
d'Auuergne qui ne laiffaqu'vne fille mariée à Robert comte de Boloi- 
gne qui fut le premier côte des deux comtez de Boloigne & Auuergne. 
Eut de fadite féme deux fils,l'aifné futRobert Il.du nô,comte de Boloi- 
gne & Auuergne matié à Bcatrix héritière auec Mahauld,féme de Guil- 
laume de Bourbô,fieur de Beccay (qui eftoit de la maifô des a rchâbaùlds 
de Bourb6,nô de la maifon des princes du fang)du fieur de Môtgafcon. 
Le fécond fils du Comte Guy,fut Loys de Bologne,fieur de S.Maurice, 
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& Valourc en Auuergnc.Dudit Robert II. du nô, comte de Pologne 6c 
Auuergnc,& de fa femme vint Robert IH.appellé le Grand côté de Bo- 
logne & Auuergne, marié deux fois.Sa première femme fut Blanche de 
Clermôtjfille de môfieur Robert de Frâce jfils dudit roy S. Loys,Comte 
deClermot en Beauuoifis,duqucl cftuTuelabrâche de Bourpon.Apres 
le decez de Blâche deClermot aduenu viuât ledit côte Robert perc,fon- 
dit fils Robert le grâd,fut accordé en Mars^u.à Catherine fœur de Ieâ 
Daulphin de Viénois,côted'Albon,fieurdelaTour,& efpoufa i$it£z 
féconde femme marie de Flâdres,fille deGuillaume de Flâdres& d'Alix 
de Clermôt,dame de Nefle,VicomtefTe de Chafteaudun, qui eftoit fille 
aifoee de meflire Raoul de Clermont,fieur de Nefle,Côneftable de Frâ- 
ce,& d'Yfabeau fille de lehâ comte de Haynau, laquelle Alix auoit efté 
remariée à Iehâ de Chalonjîeur d'Arlay. De cefte féconde femme ledit 
côte Robert Ill.du nô,eut quatre fils & deux filles. Les fils furet Guy ap- 
pellélc Cardinal de Bologne,Iehâ Robert &Geofrroy de Éologne;L'v- 
ne des filles fut Mahauld deBologne,femme du cote de Geneucd'autre 
Marguerite de Bologne religieule, Guillaume côte de Bologne & Au- 
uergne,filsdu premier mariage du cotcRobert le grâd^efpoufàMargue 
rite d'Eureuxjfille de môfieur Loys de Frâce cote d'Eureux,qui eftoit fils 
du roy Philippes Ill.du nô,fils S.Loys:&en eut là fille vnique Iehâne co- 
tefle de Bologne & Auuergnedaquelle fut mariée deux fois,la première 
à Philippes fils aifné d'Eude IlII.du nô JDuc & côte de 6ourgoignc,du- 
quel elle eut fils & fillc.Le fils fut nômé Philippes ,cô me le perc.La feco- 
de fois elle fut mariée à môfieur Iehan de Frâce , Duc deNormâdie,de- 
puis roy Iehan:& lors elle fut royne de France, mais n'eut enfans dudid 
roy.Par ce q ledit Philippes Duc & côte de Bourgoigne fils du premier 
mariage de ladite royne Iehanne côte/Te de Bologne mourut, & fà fœur 
eftoit decedee auât luy tous deux fans enfans , viuante ladite royne leur 
mere,par le decez d'elle lefdits côtés de Bologne & Auuergne efcheuret 
à Iehan de Bologne barô deMôtgafcô,fils du fecôd mariage de Robert 
le grand cote defdits Côtez:& à Geoffroy fon plus icune frère pour par- 
tage furet lauTees les feigneuries deMôtga(con,Rochefanne,Boutônar- 
gues,S.Bonet,Nouanfailles & S.Doleges., mêbres dudit Côté d'Auuer- 
gnc.Ledit Iehan I.du no,comrc de Bologne & Auuergne, efpoufa lane 
de Clermôtjfille de Iehan deClermot frère de Loys de Clermont I.Duc 
deBourbon,& en eut Iehâ & Marie deBolognejmariee àRaymondVi- 
comte deTurenc. Iehâ II. du nom, comte de Bologne & Auuergne ef- 
poufa Eleonor de Cominge , fœur de Marguerite côteue de Comingc, 
mariée à Mathieu de Foix,toutcs deux filles de Pierre Ray mod côte de 
Cominge,&dela fille du côte de Foix.Defdits Iehâ Il.côtede Bologne 
&Auuergnc,& Eleonor deCominge vint leur fille lane côteue de Bolo 
gne & Auuergnejaquelle fut mariée deuxfois : premieremêt à môfieur 
Icâ de Frâce duc de Berry,frerc du roy Charles y. fecondemét à meflire 
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Guy fieur delà Trimoùillejn'eut enfans de l'vn ne de l'autre. Parfon de- 
cezlefditescomtezefcheuretàladefcente duditGeoffroy de Bologne, 
Baron deMontgafcon,dernier filsduditRobcrtle Grand,Côte defdits 
cotez, lequel Geoffroy auoit eu deux femmes,l'vne lehanne la Boutcil- 
lere,vcfue d'Ymbauid du Pefchin , delaquelle il eut fon fils Antoine de 
Bologne,accordé à lehanne Flotte , qu'il n'cfpoufa par ce qu'il mourut 
ou voyage d'Hongrie.L'autre fut Iehâne fille du Comte deVentàdour, 
de laquelle il eut fa fille Marie CôtefTe de Bologne & Auucrgne, mariée 
à Annet Baron de la Tour:côtre lequel ledit fieur de la Trknouïlle que- 
rela lefdits Comtez,qu* il s'eftoit faùSt donner par fà femme. Defdits Ba- 
ron de la Tour & Marie ComtcfTe de Bologne vindrétvn fils & deuxfil- 
les,ïehanne femme de Berauld le Ieune , Daulphin d'Auuergne,& Yfa- 
bcau femme du fieur de Chalençon.Le fils fut Bertrand I.du no, Comte 
de Bologne & Auuergne,Barô de la Tour, qui cfpoufàlaquette du Pe£ 
chin,en eut deux fils & quatre filles. L'aifné rut Bertrad Comte de Bolo-* 
gne & Auucrgne Barô de laTour. le fecôd fut Geoffroy Baron de Môt- 
gafcon,marié deux fois,premicrement à lehanne de BoufTay, feconde- 
mentà Anne de Beaufort,de laquelle il eut enfans: mais celle maifon de 
Montgafcon tomba en filles.Les filles dudit Bertrad I. Comte de Bolo- 
gne & Auuergne,furét l'aifnee Gabriele de la Tour,femme de Loys de 
Bourbon Cote de MontpenfierJ'autreYfabeaude laTour,mariee deux 
foisda première à Guillaume de Bretagne Comte de Pointieure,la feco- 
de à Ameniou d'Albret fieur d'Oruahl'autrc Loyfc dcIaTour,auffi ma» 
riee deux fois,prcmiercmét à meffire Claude de Mçtntagu, puis au fieuf 
de Crequy.Pautrc fut religieufe & AbbefTe de CufTet. Bertrand Il.du no 
Côte de Bologne & Auuergne,efpoufa Loyfc de laTrimouille, fille de 
George fieur de laTrimoiiille & de Suily,moyennatlequel mariage fut 
la querelle defdits comtezappaifee, & demeurerét paifibles audit côte. 
Bertrand qui print le comté de Lauragues du Roy Loys X I.enrecôpen- 
fe de celuy de Bologne. Eut de ladite Loyfe de la Trimouilie fa femme, 
vn fils & quatre filles.Le fils fut Iehan Comte d'Auucrgne & Lauragues. 
Les filles furent Pvne lehâne femme du fieur de S.ValicrJ'autre Françoi- 
fc femme de Gilbert de Chabanes,fieur de Curton: l'autre Anne mariée 
deuxfois,premierementà monfieur Alexâdrc d'EfcofTe Duc d'Albanie 
freredu roy Iafmcs(qui eft Iaques)d'Efco(Te: fecondement,au côte de la 
Châbrc: l'autre futfemme de Claude Baron de Couches en Bourgogne 
fieur de Blcfy.Iehan Comte d'Auuergne &Lauragues,efpoufa lehanne 
deBourbon,fœurduComtedeVédofme,vefuedefeuIehanII.dunô, 
Duc de Bourbon., delaquelle il eut deux filles.l'aifnee fut Anne comtefTe 
d'Auuergne & Lauragues , femme de Iehan Duc d'Albanie,d'eux ne de- 
meura enfans . La fecôde fille fut Magdalene mariée au feigneur Laurés 
de Medicis Duc d' Vrbin , delquels eft venue leur fille vnique la Royne 
de France Cathcrinemere du roy Charles IX.àprefent régnant. Ainfî eft 
finie en femmes la maifon de Bologne & Auuergne. 
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BV ROT LOYS HVÏCÏIEME 
du nom, Pere fain&Loys. 

ERoy Loyshui- 
., ftiemc du nom, 
pcreS. Loys,e£ 
poufà l'an 1100. 
la Roy rie Blanche, fille de 
Alphons VIII. du nom, 
roy deCaftille,&dela roy- 
neEleonor fille de Henry 
1 1. Roy d'Angleterre, fu- 
ret tous deux couronnez à 
Rheims,le zi. Aouft 11141 
D'elle il eutfîx fils & deux 
filles . L'aifné fils fut mon- 
fieur Philippes de France, 
qui mourut ieunerauoit ac 
cordé Agnes fille deHer- 
nicu Comte, & Mahauld 
de Courtenay Cptefle de 
Neuersiviuant (on ayeiil le 
Roy Philippes Augufte, 
comme aulfi elle fut accor 
dee au Roy S. Loys : mais 
elle n'elpoufa ne l'vn ne 
l'autre.Ledit monfïcurPhi 
lippes deFrance eft enterré 
artoftre Dame de Paris. Le 
fécond fils dudit roy Loys 
VlII.fut le Roy S.Loys. Le 
tiers monfiëur Robert de 
FranceComte d'Artôis.Le 
quatrième monfieur AipHons de Frànce,Comte de Poi&iers &Tholo- 
fe.Le cinquietne,moiafiêuïChàtle^de France,Comte d'Anjou, le May- 
ne & Prouerrce,puis ro.y $t Sicild& Naplesî Lé fixiem e,monfieur Iehan 
deErance,quimour4it teune,ayanfcefté accordé à Yoland fille de Pierre 
deDreux,dic%K4aucleyc,Gome4eBretagne,combien que leRoypc- 
re par fon teftament eùft ordoné que luy & tous les autres qui naiftrôiêt 
après fuflenrd ! Eglifc.Djc lrvne des filles qui mourut ieune,ië n 'ay peu ap : 
pr^rcleaioh^L'autréfomadame^fabeauide France religieuieàLôg- 
champpres S;.Glpffdiàyânt cflre aecprdec à Hugues fils aifné de Hugues 
4o fcuzigrienCote de la Marche & Ahgoulefmc J & de la royne Yfabcau 
d'AiigletcrxçiMburutléditRoyàMohtpenfier ayant régné trois ans,& 
.'-•ù.wi I iij 
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enuiron quatre moys,le Dimanche d après lés Octaues de laTouffaints 
jiitf.fut enterréà S. Denis . Ladite Royne Blanche fa veufue, mourut 
l'an i zji.fut enterrée audit S.Denis.Iceluy roy Loys VII I. viuant ledicl: 
Royfonperefutdcclairé & reccu à Londres Roy d'Angleterre par les 
fubiets,oulieu duRoy Iehan (ans terre qui en fut priué:mais par {à mort 
furuenuè,lefdits fubiets s appaiferent à fon fils le Roy Henry tiers du no* 
& renuoyerent ledit Roy Loys en France . Les Croniqùeurs fe font tra- 
uaillez pour néant de monftrer que en luy la couronne eftoit retournée 
à la lignée des Charliens , & continuée en fa pofteritc , comme s'ils vou- 
loient fauuer la tranflation de ladite couronne au roy Hue Capet,& aux 
fiens depuis ledit Roy LoysVIII.duqueria Royne merc eftoit defeéduc 
de Charles Duc de Lorraine,vray Roy {ans la force dudit Hue Capet, ce 
qui eft veritable.Car comme dit a efté ou chappitre du Roy Loys d'Ou- 
tremer,d'Ermengarde fille dudit Charles Duc de Lorraine, vint Albert 
comte de Namur , qui eut autre Albert auflî comte de Namur , pere de 
Godeffroy aufli comte deNamur,marié deux fois.PrcmierementàMa- 
hauld de laquelle il eut deux filles . L'vnc femme de RogierdcRofoy: 
l'autre femme du fire d'Éfpinoy. Secondement àYoland^dont vindrent 
deux fils & trois fillcs.Le hls aifné fut Henry cote de Namur,& de Luxé- 
bourg,qui perdit la veue par vne maladie:pource fut appelle Henry l'a- 
ueugle.Le fécond fils fut Albcrt,qui mourut icune.L'aàheedes filles fut 
Alix femme de Baudouyn tiers du nom,comte de Haynau. La féconde 
fut femme de Bertoul Duc deThuringe.La tierce fut femme de Menet 
iîer ou Manafles cote de RethcilLeditHenry comte de Namur,n'ayant 
enfans voulut que après fa mort fon comté fuft audit comte Baudouyn 
de Haynau,qui auoit (à fœur aifnee à femme ; à la charge de recompen- 
ferfes deux autres feeurs. Et ledift comte Baudouyn tiers de ladite Alix 
eut quatre fils & trois filles.L'aifneefut Yoland mariée deux fois: la pre- 
mière à Yuon le Vieil comte de SoùTons,dont n'y eut enfans. La fécon- 
de fois au comte de faindt Pol . L'autre fut Agnes belle de vhage , mais 
boiteufe,femme de Raoul fire de Coucy. La tierce fut Laurence mariée 
deux foisjpremierement à Thierry Comte Daloft jficurdeWaife , fils 
de Yuon de grand pré,duquel n'y eut enfans. Secondement àBouchard 
de Montmorcncy,& en eut Mahiéu de Montmorency,qui fut Conne* 
ftable de France.Les quatre fils furent Baudouyn,Godefroy , autre Bau- 
douyn & Henry .Les deux premiers moururét icunes fans enfans,com- 
bié que ledit Godefroy eut efpoufé Eieonor de Vermâdois: Baudouyn 
ftit enterre à Beins,&Godefroy à M6s,6u chœur S.Waudré. Baudouyn 
furnomé le Courageux.IlII.du nom, rut Comte de Haynau & Namur : 
efpoufa Marguerite d'Alfaie/ceur dePhilippes d'Alfatie,C6tc de Flan- 
dres. Apres fa mort fut ledit BaudouynCôtc de Flâdres,de par elle:de la- 
quelle il eut trois fils & deux filles.Les fils furent Baudouyn V.du nom, 
Côte de Haynau & Flâdres^uis Empereur de Grecc,PhilippesjCptc de 

Namur, 
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Namur,& Henry aulfi Empereur de Grèce après la mort de fondit frerc 
aifoé.Lcs jdeux filles furent Yfabeau Royne de France mere dudict Roy 
Loys VU I. & Yoland femme de Pierre de Courtenay comte d'Auxer- 
rc.Encores qu'elles foient defeendues dudit Charles Duc de Lorraine: 
c eft de ladite Ermcngarde (à fille : & la couronne de Frâce n'a iamais re- 
ceu femelles ne defeen dans d'elles : & quand elles en euflent eftécapa-^ 
bles,c'euft cfté ou défaut des mafles. Ledit comte Baudouin cinquième 
frère de ladite Royne Yfâbcau l'excluoit,& de l'autre fille dudit Charles 
Duc de Lorraine eftoict venus les Ducs de Braban . Le titre de cefte troi- 
fieme ligneeregnante , eft de Dieu qui l'a faide tant durer & profpercr: 
n'en faut chercher d'autrejmais y obéir : qui y refifteroit, refifteroit à la 
puuTanceDiuine. 

DE LA BRANCHE D* ARTOYS. 

I O N s 1 e v r Robert de France Comte d'Artoys cipoufe 
I Mahauld fille du Duc de Braban.,de laquelle il eut fon fils 
! Robert fécond du nom comte d'Artoys , & fa fille Blanr 
chc d'Artoys mariée deux fois : Premièrement à Henry 
Roy.de Nauarre,comte de Champagne & Brie , dot vint 
laRoyne Iehanne femme du Roy Philippes le Bel: Secondement à mÔ* 
ficur Edmont fils puifné de Henry tiers dix nom,Roy d'AngleterrejCO- 
tc de Lancaftre , duquel elle eut trois fils , Thomas comte de Lancaftre^ 
Henry & Ichan de Lancaftre fieur de Beaufott &Nogent Lartauld : Fut 
monucurRobertdeFrancctuéàlaMaflbûrreoutremcrj&fàveufue e£ 
poufa Guy de Chaftillon comte de lainc~tI*ol . Robert fécond du nom 
comte d'Artoys fut marié trois fois: Sa première femme fut Agnes de 
Bourbon fecôde fille cfArchambauld le ieune,fire de Bourbon , veufue 
de Ichan de Bourgoigne fécond fils de Hugues quatrième du nom duc 
de Bourgoigne,de laquelle iln'eut enfans.La féconde futAmice fille de 
Pierre de Courtenay, firé de Couches & Mehun fur Yeure , laquelle 
auoit efté mariée par paroles de prefent ('fans eofommation toutesfois) 
aùec moniteur Pierre de Naùàrre , fils de Thibauld fixieme Roy de Na- 
uarre,comte de Champagne & Brie v D'elle il eutileux fils & deux filles: 
le fils aifhc fut Philippes d'Artoys,qui m ourut auant fon père l'onzième 
Septembre mil deux ces quatre vingtsdixhuit, fut enterré aux ïaeobins 
à ParisiLe fecond mtRobertd^ArtoyS qui mourut fans enfàns-.la fille fut 
Mahauld féconde femme déOthe cômtedeBourgoigne,quiauoit au- 
parauantefté marié à l'aifiiee-des filles du comté Thibauld de Bar:L*âu- 
trerîHefut Blanche d'Artoys c^mtefle de Rofnây. La troifieme femme 
dufecodRobcrtd'Artoysrut Marguerite filledé Ichan comte de Hay- 
nau,laquélïe le fuf uefquiî,&itfen laifïàenfans . Robert fécond du nom 
futtuéparlesFlamens en la bataille de Courtrày , régnant Philippes lé 
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Bel. Philippes d'Artoys fon fils aifné auoit clpoufé Blanche fille de Iéha 
premier Duc de Bretaigne , laquelle mourut ou boys de Vincenes le 19; 
Mars i3i7.Fut enterrée aufdits Iacobins àParis.D'cllc il eut vn fils&qua- 
tre filles : le fils fut Robert d'Artoys tiers du nom comte de Beaumont 
le Rogier:L'vne des filles Marguerite d'Artoys femme de môfieur Loys 
de France côte d'Eureuxd'autre fut Iehâne d' Artoys femme de Gallon, 
fils aifné de Rogier cote de Foix: l'autre fut Marie d'Artoys fecôde fcn% 
me de Iehan deFlâdres.comtc deNamur: l'autre Yfabeau d'Artoys Rc- 
ligieufe à Potffi. Apres lajnort du fecôd Robert Comte d'Artoys, pour- 
ce qu'en Artoysreprefentation n'a lieu en ligne directe , &que Philip- 
pes d'Artoys cftoitmort auant fon pere , & que Artoys eftoit l'héritage 
de la Roync Yfabeau^duquel les filles cftoient capables : letiersRoberç 
d'Artoys ne'fuccedaàfonayeul ou comté : mais fut fa tante Mahauld 
d'Artoys^ luy fut pat iugement arbitral dudit Roy Philippes le Bel do 
néà Afnieresle ^.Octobre ^op.&arreftduRoy Philippes le Logfeant 
en fon parlement en May yig.adiugé ledit comté contre lèdittiersRo- 
bert d'Artoys. Mahauld comtelTe d'Artoys eut fon fils Robert de Bour- 
goigne mort ieune& deux filles : l'aifiicefut laRoynelehanne femme 
dudit Roy Philippes le Long ComtelTe d'Artoys & de: Bourgoigne: la 
féconde fut Blancheprcmierc femme du Roy CharleS'le Bel^quel ma- 
riage fut anullé pour parenté & alliance . .[Ladide Mahauld eft enterred 
aux Cordélicrsà Paris. Robect d'Artoys tiers CÔte de Beaumont éipou-; 
fa khanne de Valoysfonir du Roy Philippe de Valoys, de laquelle il 
eut deux fils & vne fille :L'aiûîé fut Iehan d'Artoys Comte d'Euue fecôd 
Charles d'Artoys Comte de Longueùille , puis de Pczenas;qui elpoufe 
Iehanne de Baucay niepçe. dfc mcflïrè Guillaume de Bancay fiéur de la 
I4o the 3 Frelheau & Noiiaille . lia fille fut Catherine tfActoys; mariée 
deux foisl'vne au Comte d'AumàleJautrcà /IchàndcBOurbônéréredu 
Roy laques Comte de la Marché. Iehan d'Artoys Comted'Eu eut deu» 
fils & ynefillejJehanned'Artoys femme d« Simon de! ThouarsComto 
de Dreuxdontne vint enfans.Le fils aifiiéfut Philippes d'ArtôyàCônèn 
fiable de France , qui cfpoufa Marie 4e Berry fille deircQnficurfeihande 
Èrance Duc de Berry. Enéutvhfils& yncfillé,Bonjitjd'Artoy3&cond« 
femme dû.Çpjwte dé Nçuérs, Pfejlippes der Bourgoii^he:fils puifné èa 
Duc Philippes de Bourgoigne appelle le Hardy.Lc fils fut Charles.d'Ar4 
tpys Comte d'Eujprifonnier des Angloys àlaiournee d'Azineburt dc«i 
tenu vingt trois ans, lequel eut deux tarîmes /La première iiUc éafieuf 
de Saueuzes :lafeconde c Helene'd€ Meleiiin]fille du fîelir d'An t oing lètf 
Tournay . Et parée qu'iln en eut erifansi&mourut en Juillet i^rçur.: Sonf 
nepucu Iehan de Bourgoigne Çq'te de ISfeuors fut fortheritiér^î& Cote 
d'Eu . Ainfi fina en fille cette branche d'Artoys : parcé que le lècond fils» 
de Iehan d'Artoys Comte d'Eu, iiî^mé comme foj» peré Iehan d'Aw. 
toysfieurdcPeronnenelailTaenians. J - • . .i-ii.. . c! •;: r.-A 
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DE, LA BRANCHÉ ET COMTÉS 

dcTholofe, 

O; N s i e V R Alphons de france Comte de Poi&ou & 
lTholofe,futaccordé à Yfabeau fille de Hugues Comte 
' de Ia.Marchc ficur deLufignen , &cfpoufa Iehanne fille 
vniqué & héritière du dernier comte Raimond deTho^- 
lofe , de laquelle il n'eut enfans, & vint le comté dé Tho- 
lofeapres leurdecezàla couronne , fuiuant le trai&fédepaix & mariage 
fai& aùec le fufdicçomtè Raimond. Au(fî retourna à la eourônne le co- 
téde Poictou fqt adiug4 pàr arreft du parlement au Roy Philippcs 
tiers du nom,cQntr^ Je RjcJ^Charlcs premier de Sicile, N'alla plus auant 
la branchedu fufdirmo'n!fif t ur Alphons de France, maispource que le 
comté demeura auRoy.,à bon droi& -, l'ayans ledit Raimond & fon pè- 
re confifquépoUr crime d'h^refie, Simon comte de Montfort l'ayant 
conquisjlbn fils Amaulry l'ayant tranfporté au Roy^uifeit grâce audit 
dernier Raimond par ledit traide dp paix de le luy rendre , à condition 
du retour audit ROy,fi ladite fille vnique n'auoit enfaris dudit Alphonsi 
Ne fera impertinent rouchef la geneaiogiê des Comtes de Tholôfe, la 
maifon defqueli* çft fond lie pbur les biens en celle de Fran ce . Aimoiric 
eftautheur que CharlemaignèfeitÇotfon comte de Tholofej après le 
deftitùa,parcc que c'eftoit office,& meit en fon lieu Guillàume.Du téps 
de Loys Débonnaire Beregiet eftoit comte de Tholofe:foubs Charles 
le Chauue, le fut Bernard auquel ledit le Chauue adioufta CarcafTonne 
&Rhodés. Safemmefut Dhuode ou Dhuodaine, fôeur d'Anbert: d'el- 
le il eut deux fils & vne fille, & là pofterjté dudit Bernard tint ledir comi- 
té en office ou commencement, puis en fief. Le fils aifné fut Guillaume 
comte de Tholofe, auquel elle adrefla vn liure Latin pourfon inftitû- 
tion^qu'elle intitula ^<*»#e/,oàellenomméles anceftresdcfèscnfarisi 
tant femmes que homes,ceux qui cnfuiuent Guillaumè,Thierry,Gothi- 
zelin^aruairejChungundejCariberge^itliburge & Rothlinde.. La 
fille fut mariée au comte Walgrin d'Angoulefme & Perigort, à laquel- 
le fut baillé le pays d'Agenoys en mariage. Apres Guillaume fur comte 
de Tholofe Ponce:apres Ponce, Aimery:apres Aimcry^Raimondrapres 
Raimond autre Guillaume : duquel y a titre ouditthrefor des Chartres 
de l'an mil quatre vingts,par lequel il eft intitulé comte & Duc de Tho- 
lofe, Albigeôys,Quercy,Pe^gort,Carca{s6nc,Agenois,Aftrac & Rho- 
dés : & fai£ mention de Ponce grand prince & Duc d'Aquitaine fori 
triayeul, fondateur de l'Abbaye de faincl: Pons en Languedoc , depuis 
érigée en Euefché: d'Emine femme d'iceluy Comte Guillaume troi- 
fîcme,fille de Robert comte dcMortaingjfrcrevterin de Guillaume le 
Baftard Duc deNormandie,qui conquift Angleterre; deRaimond co- 
te de faindt Gilles frère dudit comte Guillaume & de Bertrâd , fils dudit 
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Raimond,quic{poufaElecT:couElene, à laquelle il donna en Iunmil 
quatre vingts quinze, les comtez de Rhodez ,Cahors,Viuieres, Aui- 
gnon & Dyne. A ce que deflus paroift que Tholofe & S. Gilles eftoient 
deux comtez différent oû(qui eft vray temblable) que celuy de S.Gilles 
feuft vn partage tiré en titre décote de celuy de Tholofe . Il eft cogneu 
|>ar toutes les niftoircs delà première conquefte de la terre Sain&e, que 
ledit Raimôd fut comte de Tholofe après fondit frère Guillaume , non 
parfucceffion : car ledit Guillaume laifla vnc fille mariée à Guillaume 
Duc d'Aquitaine côte dePoi<Sticrs,ayculdelaRoyne Eleonor. Et eut, 
à caufe d'elle, le comte de Tholofe, qu'il vendit ou engagea audit Rai- 
môd comte de faincl: Gilles: lequel feit le voyage d'outremer aucc Go- 
defroy de Buillon;& les autresprinecs Tan mil quatre vingts feize,auoit 
en fa compagnie fon frere Hugues, & fut iceluy Comte Raimondde 
Tholofe ôc fàin<Sfc Gilles fài<5t fieur de Tripoly en Syric,feit baftir le cha-» 
fteau appelle le mot Pèlerin. DefàfemmeGeloirefillebaftardcduRoy 
Alphons fixieme de Caftille,laquellc le fuyuit oudit voyage, il eut deux 
filsj Ildephons (qui eft Alphons fufnommé Iourdain, parce qu'il fut ba- 
ptifé ou flcuUc Iourdain ) lequel fut comte de Tholofe après fon pere 
decedé en Syrie l'an mil cent cinq, &fon nepueu Guillaume Iourdain 
tint l'eftat de Tripoly iufques à la venue de Bertrand , l'autre fils dudic 
Raimond comte de Tholofe &Tripoly.Ledit Bertrand Comte de Tri- 
poly eutfon fils ôc héritier Ponce , marié à Cécile fille baftarde du Roy 
Philippes le premier , veufuc de Tancrede, de laquelle il eut Raimond 
Comte de Tripoly , qui efpoufa Hodicrne fille puifnee de Baudouin fé- 
cond Roy de Ierufalem,foeur de la Royne Melinzcnde femme de Fou- 
ques d'Anjou Roy de Ierufalem . D'elle il eut vn fils Raimond le icune 
Comte de Tripoly, & vne fille Melinzende accordée à l'Empereur de 
Grece,quiapres n'en voulut : au moyen dequoy fourdit grande diuerfî- 
té entre fonditfrere Côte de Tripoly, & le fufdit Empereur . Raimond 
le ieunccfpouÊiEfchine veufuc de feu Gautier prince de Galilée, de la- 
qûelle il n'eut enfans:maisellc enauoitdefon premier mary. Pourl'en- 
uic qu'il eut fur Guy de Luzignen fils de Hugues de Brun Comte d'An- 
goulefme, parce qu'il àuoit efooufclafœur & héritière de Baudouin 
quatrième Roy de Ierufalem, il s'accorda à Saladin, qui fut caufe de la 
perte de la terre Sain&c pour les Chreftiens. Sa fin fut qu'il fut trouué 
mort dedans fon lift : ainfi faillit la branche des Comtes de Tholofe te- 
nans le comté de Tripoly , refte reprendr%cellc qui tenoit le comté de 
Tholofe. Ildephons Comte dudit Tholofe de fa femme Faidice ouFai- 
fitc, eut fon fils Raimond Duc de Narbonnc Comte dudit Tholofe , & 
Marquis de Prouencc, qui efpoufa madame Conftance de France fille 
du Roy Loysle Gros, & vn autre fils nommé Alphons . Tous les hifto- 
riens conuiennent qu'il y eut guerre pour raifon du comté de Tholofè, 
entre le Roy Henry fécond d'Angleterre fils de Mathilde, ôc ledit Côte 
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Raimorid,mais ils ne s'accôfd ent de la caufe & querelle . Les vus dient 
que le Duc Guillaume d'Aquitaine ayant efpoufé la fille éc Raimond 
Comte de Çaincl; Gilles ScTripoly, occupa pour vntempsle comté de 
Tholofe comme gendre,puis le rendit à AlpHons fon beaufrere : & 1er 
ditRoy Henry mary de la Royne Eleonor descendue duditDucGuil- 
laume,prctendoit que ce n'eftoit occiipation a &que la reftitution auoit 
efté inhifte.Ceux cy errent en la gencalogiercar ledit Duc Guillaume e£ 
pôufaîà fille vhique du Comte Guillaume de Tholofe , non dudit Rai- 
mond Comte de fàinâ GiUes. L'Abbé Robert domeftique dudit Roy 
Henry ,Sigibert& aùtres,en leurs Croniques vrayes en ceft endroir,diét 
que ledit Comte Guillaume,frere aifné dudit Comte Raimond,laiflTa fa 
fille vnique& héritière femme dudit Duc Guillaume ^ayeul de ladicte 
Royne Eleonot Femme etuditRoyHéry. Lequel Duc Guillaume trans- 
porta le comté de Tholofe auditkaimond Comte de fainâ Gilles ,1e 
fucceffeur duquel maintenoit auoir efté vendition : & ledit Roy Henry 
pretendoit n'auoir efté qu engagemét,& le vouloit r'auoir pour la roy- 
ne fa femme^e qu'il ne peut.Lcdit Comte Raimond gendre dudit roy 
LoysleGros,cut trois fiU,Raimond,Taillc-fer,& Baudouyn. Raimond 
Côte de Tholofe eut quatre femmes : La première fut Ermenzinde fille 
du Comte Bernard Pelet , & de Beatrix ComtelTe de Melgore , laquelle 
Beatrix auoit de fon feu mary Raimond Comte de Prouence,vne autre 
fillcnommee Doulce-.dônafon comté de Melgore à fadite fille Ermen- 
zinde en faueuif du mariage dudit Comte de Tholofe, lequel doua lai- 
dite Ermenzinde du Comté d'Vfez. Aufli ladite Ermenzinde auoit eu 
Pierre Bermund fon premier mary,duquel elle auoit vn fils. La féconde 
femme dudit Comte Raimond fut Beatrix fœur de Trancauel Vicom- 
te de Beziers, laquelle auoit au parauant efté mariée au frère du Comte 
Raimond Berengicr de Barcelônc,& en auoit vn fils Raimond Beren- 
gier.D'elIe ledict Comte de Tholofe eut vne fille mariée au Roy de Na- 
uarre,qui la dclai(Ta,& fut remariée à Pierre Bermund de Salnye.La troi- 
fieme femme dudit Comte deTholôfe fut la Royne Iehanne fille dudit 
Roy Henry fécond d'Angletcrre.,vefue du Roy Guillaume de Sicile,de 
elle il eut deux fils & vne fille: l'aifnéfut le dernier Raimond Comte de 
Tholoferle fécond fut Bertrand dé Tholofe qui efpoufa la fille deMat- 
froy de Rabafteux:eut en mariage les terres de Brunequel,Montecler,& 
& Saluagnac Fut ledit Bertrand pendu & eftranglé à Montauban par le 
commandement du Comte fon frère, pource qu il s'eftoit retiré de fes 
herefïe & party , au Comte Simon de Montfort ( tant Sathan ofte des 
fiens tout droicl: de nature :) La fille fut femme de meffire Barrai Del- 
baux prince d'Orengc, dont vint Cécile femme d'Amé Comte de Sa- 
uoye,Marquis d'Italie . La quatrième femme duditComteRaimôd fut 
madame Eleonor, fœur du Roy Piètre d'Arragon fécond du nom. Le 
dernier Comte Raimond de Tholofe eut deux fcmmes:De la première 
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Sancyc,au{fi fœur dudit Roy Piètre d'Arragon , il eut Iehannè (à fille v- 
nique,mariee (comme di6t a efté ) audit monfieur Alphons de France, 
frereS.Loys. La féconde fut Marguerite fille duÇomce Hugues delà 
Marche & Angoulefme ) & de la royne Yfabeau d\Angleterre,delaquel- 
le il n'eut enfansraufli il fut feparé d'auce elle pour parenté, par fentence 
des deleguez,confirmee par le Pape Innocent quatrième. Ledit Comte 
fe voulut marier pour la troifieme fois à Beatrix . quatrième fille de Rai-: 
mond Berengier comte de Prouence,& de Beatrix. fille du comte de Sa- 
uoye^doni ilseft oient d'accord: mais ne pcurent obtenir la difpenfe de 
la parenté proche qui eftoit entre eux,& cependant leditComte de Pro- 
uencemourut,& tout fut rompu. ; - 

DELA PREMIERE BRANCHE 
d'Anjou. 

On siEVR Charles de France, eut les Cbmtez d'Anjou 
& du Maine pour fon appennage , & celuy deProuencc 
de par fa première femme laRoyne Beatrix fille quatriè- 
me defditsRaimond Comte de Prouence, & Beatrix de 
Sauoye . Depuis fut par le Pape Vrbain quatrième inuefti 
des Royaumes de Sicile& Naples,& saccreut du titre de Roy de Ierufa- 
lem,par la ceflîô que luy en feit Marie fille de Frédéric , prince d'Antio- 
che,baftard de l'Empereur Frédéric fécond, laquelle le pretédoit par le 
moyen qui enfuit. Le R oy de Ierufalem Iehan de Brenne,de Marie roy- 
ne de Ierufàlé fa femme,fillc de Cônrad fils de Guillaume le Ieune,Mar* 
quis de Montferrat,& de Sibillc fœur de Baudouyn quart du nom,Roy 
de Ierufalem:eut vne feule fille madame Yoland , qu'il maria pour eftrc 
fecouru,auec ledit Empereur Frédéric fecond,& luy bailla le Royaume 
en mariage.D'elle ledit Frédéric eut vn fils , Conrad Roy de Ierufalem, 
Naples & Sicile ; duquel vint Conradin qui voulut recouurer leftat de 
Sicile,fut vaincu par ledit monfieur Charles de France , prins & exécuté 
à Naples,& par fa mort ladite Marie fa tante, fœur dudit Conrad,fe por- 
ta Royne de Ierufalem,lequel titre a efté retenu & continué és deux bra T 
ches d'Anjou. Ledit Charles premier Roy de Sicile,de fapremierefem- 
me eut fon fils vnique Charles fécond , prince de Salerne,apres fondiéfc 
pereRoy de Sicilc,eftoit boiteux. D'elle eutaulïï deux filles, l'vne ma- 
dame Beatrix de Sicile , mariée à Philippes fils de l'Empereur Baudouyn 
de Grec£, qui eftoit de la maifon de France, & branche de Courtcnay, 
dont vint Catherine Emperiere de Conftantinople, féconde femme de 
monfieur Charles de France,Comtc de Valois. L'autre fille fut madame 
Blanche de Sicile, femme deRobert , fils aifné de Guy Comte de Flan- 
dres.La féconde femme dudit premier Charles Roy de Sicile,fut la roy- 
ne Marguerite ComtelTe de Tonnerre,feconde fille de Eude Comte de 
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Neuers,fils de Hugues quatrième du nom,duc de Bourgoignejaquellc 
furuefquit lé Roy fon mary,fondârHoftel DieudeTonnerre J où(eû:âc 
vcfue)ellcfcretira,& feruitkspauuresiufquesàfamort. 

H.a r les fécond du 
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nom Roy de Sicile,ef- 
poufalaRoyne Marie, fille 
d'Eftiéneroy deHôgricde 
laqlle il eut neuf fils & cinq 
filles.Le fils aifné fut Charles 
furnomé Martel,qui fut coii 
ronnérdy de Hongrie après 
le decez dudit Roy JÉftiêne, 
& mourut auant les Roy & 
royne fes pere &.mcre.Le fé- 
cond fut môfieurko.y's de Si 
cile , Gô/delier , Euefque de 
Tholofe l encor n'eftoit Ar~ 
cheuefché)qui efteanonizé, 
Le rictsimonfîeur Robettj 
Dué de Calabrc^Roy de Sir 
cile après fon pere. -Le quart 
moniteur Philippes deSieif 
le,prince de Tarente, qui ca 
fecôdesnopcesefpôufa Gàr 
therinc de Valoys-ylniperS) 
trice de Conftanunople : & 
dé fon premier tnariage,à> 
Uoit fon fils aifné:, Charles 
prince d'Achayé f qui eft h 
Moreé^tequel ajpffordalehân 
ne jde^iloysj fffifotridc ladite^ 
Impératrice de per« & merci 
mais il fiittué à h iourneédià 
Moïijccatin, &jfdnftere Phi* 
lippci.dè Tarenic ,«efpouia 
B'catbiriic BomfcoJO^ fille de 
tajo^remicr d^uc. de Bourr 
bbui.Ûônr Vin^rçot Robert 
fon fils aifné, 'par le teftamét 
dudif roy fon ayeul,inftic\défo>n k*ftitt^'vniueijfei,iioy snjary de la roy- 
ne lêh^rtffc premkré,& PhilippeSjtb'O^ 
cinqïïiciw fut mohfieur Iëh^ 

rec^'i mourut îcane. Les âtarcs>quat*c<fils fûreiîc! ^T&nfWuar.Triftan dei 
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Sicile , qui nafquit en Catalogne , pendant que le Roy fon perc y eftoit 
prifonnier,pource fut nommé Triftan, monfieur RaimondBelinger 
de Sicile,quifut Regent de la Vicairie, monfieur Loys de Sicile,Duc de 
Duraz,& monfieur Pierre de Sicile, furnommé Tempefte, Duc de Gra- 
uyne . L'aifnee fille du Roy Charles fécond de Sicile,fut madame Mar- 
guerite de Sicile,premiere femme de monfieur Charles de Frâce,Com- 
te de Valoys,à laquelle furent donnez en mariage les Comtez d'Anjou, 
&du Mayne. LafecondefutlaRoyneBlanchejfemmeduRoy laques 
d'Arragon.La troifieme fut la Roy ne Eleonor femme du Roy Frédéric 
de Sicile . La quatrième la Roy ne Marie femme du Roy de Maiorques. 
La cinquième, madame Beatrix de Sicile, mariée premièrement au fèi- 
gneur de Ferrare Azzo,Marquis d'Efterpuis à Meflire Bertrand delbaux 
Comte de Montcaueaux,qui eftoit de la maifon des princes d'Orengc, 
& en vint vne fille mariée à Humbert Daulphin de Viennoys.Et tierce- 
ment ladite madame Beatrix fut mariée à Robert Dauphin dcVienoys. 
Combien que Charles Martel fuft couronné Roy de Hongrie, viuans 
les Roy & Royne fespcre& mere , toutefois il n'eut la iouy (Tance du 
Royaume : efpoufa madame Clémence, fille de l'Empereur Raoul le 
Roux, & d'elle il eut fon fils aifné Carobert, nom compofé de Charles 
& Robert, & fa fille la Roy ne Clémence, femme du Roy LoysHutin, 
laquelle porta le furnom de Hongrie,non de Sicile. Qui confond Paul 
Emile , & les autres qui ont eferit qu'elle eftoit fille du Roy Charles fé- 
cond de Sicile . Aufii en vn titre du threfor des chartres du Roy parlant 
de fon doiiaire,elle eft nommément déclarée fille duRoy de Hongrie. 
Carobert eut trois fils , l'aifnéfut le RoyLoys de Hongrie. L'autre rutlc 
Roy André de Sicile,prcmiermary de la première Iehanne royne de Si- 
cile. Le tiers fut monfieur Eftienne de Hongrie . Les deux puifnez mou- 
rurent fans enfans. LeRoy Loys d'Hongrie de la royne Yfabeaù fà fem- 
me,laûTa fa fille vniqueappcllee parles Hôgres, Le roy Marie, pour de£ 
auoiier de parole lafubieâion légitime à vne femelle. EllcefpoufaSi- 
gifmond Marquis déBràndebourg,fils de l'Empereur Charles quatriè- 
me Roy deBoheme,&£mpereur après fon pere,Roy deHôgricdepâr 
fà femme. Ainficcfte branche venue de la maifon de France,tenant la 
couronné dcHongrie; entra barfemme en la maifon de Luxembourg. 
Robert troifieme fils de Charles fécond Roy de Sicile tint le Roy aume 
de Sicile pariugement du Pape Clément cinquieme^qui le preferaà fon 
nepueu Carobert.Ilefpoufà madame Sancie,fille duRoy d'Arragon:en 
eut vn fils,appellé moncur Charles de Sicile^ Duc de Calabrc, que l'Em- 
pereur Henry feptieme dunom , voulut marier auée fa filletmais lediéfc 
Roy Robert qui demandait le Vàc&tiat de l ! Empire en Tufcane, pour 
fondit fils,& qu'en Lôbardiefufcnro autre vicaire,nô fufpc£t audit roy: 
ne fe peut accorder aueciedit Emjpereur , &, efpoufa ledit Duc de Gala- 
bre Marie de Vàloys^fiuMto mottfîeur Charles de France côte deYalois, 
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delaquelle il n'eut aucuns enfanstmais d'autre mariage il eut trois filles, 
& mourut viuantlc Roy fonpere . Laifnee fille fut la Roy ne Ichannc 
première de Sicile , que Ton ayeul ordonna eftre mariée auec André, fé- 
cond fils duRoy Charobert de Hongriercc oui fut faic"fc,& ellele feit e- 
ftrangler.En fécondes nopces elle efpoufa &reitRoy,Loys de Tarentc, 
fils de monficur Philippes de Sicile,princc de Tarente,frcrc du roy Ro- 
bert de Sicilc,& de laniepce du Roy de Hohgrie.En tierces nopces elle 
cfpoufa monfieur laques deTerrafcon,infant de Maiorques,auquel elle 
ne bailla titre que de Duc de Calabrc.En quatrièmes nopces elle éfpou- 
fa Othon duc de Brunfuich,&fut par le Pape Vrbain Vl.priuee du roy- 
aume,duquel fut inuefty le roy Charles de Duras^fils de Loys de Duras, 
frère duroyRobert,quiiuftementlafeit mourir, n'ayatclle aucunsen- 
fans.il auoit efpoufe la Royne Margueritc,fille de la fœur de ladite roy- 
ne Iehanne première, de laquelle il eut vn fils, monficur Laodiflaefqui 
eftLancelot)de Sicile,& vne fille madame Iehâne de Sicilc.Lc roy Lao- 
diflae fut inuefti du Royaume pat ledit Pape Vrbain,& marié deux fois, 
premièrement à la fille de Maufroy deClermont en Sicile,qui eft famil- 
le venue de France,& fut côuroné Roy de Hon grie,toutcftbis il ne gar- 
da ccft eftat . Secondement à la Royne Marie , vefue feu Raimond del- 
vaùx,au paraUant DuchefTé deTarerite.Et pource qu'il np laiflà enfans,(à 
fœurlehanne de Sicile jiutiement de Duraz, vefue du Duc d'Efterlich, 
apfpellee laRoyné Iehanne féconde, tint Roy au me après luy,&l'e£ 
poufa Royne laques de Bourbon , Comte de la Marche. Et n'ayant en- 
rans,adopta ladite Rôyme Iehanne Roy de Sicile premièrement mon- 
ficur Alphonsd'Arragon ,.puis le Duc R-en'éVcT Anjou, quiprctendoitle 
Royaume par l'adoption que la première/ fyoyne Iehanne auoit fai&e 
de monfieur Loys dcFrarice,fils du I^oy IehanDuc d'Anjou. Ainfiprint 
fin en, elle la première branche de Sicile &\Anjou,eftant de la maifon de 
France. La féconde fille de Charles Duc d^Ç^^re* fceur de la Royne 
Iehanne première, &j:Marie de Sicile, femmcd^Loys, Duc de Duraz, 
duquel elle eut trois filles: L'aunce femme deittonfieurLoys deNauar- 
Ec^QomtedeBeaumomt leRogicr. La feconâei&snroc dcCan,fièurde 
L'cfcale.La troifieme,la Royne Marguerire^fcfctme duditRoy Charles 
deDurasXa troifierae fille dudit Duc de Ca^bre,fut madame Marguc- 
ijte de Sicile>cxecutffcTàucc là Royne fa fo^aiihëe, complice de fes 
crimes. .,':-.>•;. :!.•• .:•-/' 
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E Roy S. Loys, 
nafquic le iour S. 
Marc , z j. Agril, 
l'an 1115. fut facré & cou- 
ronné aagé de douze ans, 
ou cnuiron,le premier Dé- 
cembre nzé.àRheimspar 
l'Euefque de Soi/Tons , le 
fiege Archiepifcopal du- 
dit Rheims vacant. Accor- 
dé parle roy PhilippesAu- 
gulîefon ayeul,auecqucs 
Agnes fille de Hcrnicu Cô 
te , & Mahauld Coteflè de 
Neuers . Efpoufà la Roy ne 
Marguerite, fille aifnee de 
Raimdnd BerégierComté 
dcProuence,& Beatrix fil- 
le du Comte de Sauoye jde 
laquelle il eut cinq fils & 

2uatrefilles.L'aifnérucmô- 
eur Loys de France j,qm 
mourut aagé de dixhui£c 
ansjviuanx Ton père, ayant 
cftéaccordé à madameBe- 
rengaire de Gaftillc /fille: 
aifnee d'AIpkaris dixième" 
Roy /& Yoland Royncfl'ci 
Caftille. Fut enterré enîfcE* 
elift de MaubuiuonpresÊontoifc.Lc fécond fut leRoy- Phïlippcs*îfcï» 
au nom,furnommé le HarêdyiLc tiers môfieur Pierre def rance, qui'hitf 
lcComité d'Àlctfçon en ap^ehnage , &'efpoufaIehanneComre^e T dfe 
Bloys & ChartresjfiUe de fenan de Chaftillon, Comte doGdits Comttz# 
& d'Alix fille de lehan fecondDuc de Bretagnem en eut enfans,& parifà* 
mortaducnuc cnSiciie,raim83.1eComté d Alcnçon retourna à lacou- 
ronne.Le quart fut monfieur Robert de France,Comte deClermonten 
Beauuoifis , qu'il eut pour fon appennage . Le cinquième fut monfieur 
lehan de Francc,furnommé Triftan , pourcc qu'il fut nay en triftefie en 
la ville de Damietc, lors que le Roy fon pcrc fut prifonnier du Souldan. 
U efpoufa Yoland de Bourgoigne , ComtefTe de Neuers , de laquelle il 
n'eut enfans a & mourut ou camp deuât Carthagc, peu auantle Roy fon 
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pere.Sa vefue fe remaria au Comte Robert dé Flandres , partant mefdits 
îieurs Pierre & Iehan de France ne feirent aucune brache,& n'y a eu que 
celle dudit monfieurRobert , de laquelle feràtantoft parlé . Les quatre 
filles dudidfc Roy S, Loys furent madame Bjanche de France , mariée à 
Fernand fils aifné dudit Roy Alphons dixième dcCaftille,& de Leôn,fe 
nommant Empereur,laquelle vefue' fe rendit Religieufe à (àiri&Marcel 
lezParis,mourutle;>-.Iuh,lan 1312. eft enterreeaux CordeliersduditPa- 
ris.L'autre fut madame Yfabeau de France, Roy ne dé Nauarre, femme 
deThibauldfeptiemeduJiom,RoydeNauarrc,Comte de Champa- 
gne & Brie.L'autrcraadameMarguérite deFrance,duchéfle de Braban. 
L'autre madame Agnes de France , femme de Robert fécond du nom, 
Duc de Bourgoigne.Ledit Rôy ayânt régné quarante quatre ans, mou- 
rut dé diflèriterije en fori camp deuant Carthage, le 25. Aouft , mil .deux 
cens fcptantciFut apportéfon corps en France,& enterré à faincl Denis. 
Ladite roy ne Marguerite fonda le* Cordelières S. Marcel lez ledit Paris. 
Y vefeut vefue, & mourut l'an mil deux cens quatre vingts quinze . Fut 
enterrée oudit S.Denis.;; 1 

DE LA BRANCHE VE.pLERMONT, 
deftukapp£llee:de Bourbon. 

O v R c E qu'en cefte branche le nom deBourbori a. 
efté rendu célèbre, par toute la terre, félon letcfmoi- 
gnage.de plufieurseftrâgers , entre autres de Balde Pe- 
rufîri Iureconfultétref renommé : ne fera hors de pro- 

f>os, commencer par quelque déduction delà genea- 
ogie de la première maifon de Bourbô, di&e des Ar- 
chambaulds,fi ancienne, qu'elle eft demource cogneuë dés l'an 959. ré- 
gnant Lotaire,par titré de l'Abbaye du bourg de Deolz , faifant mentio 
du Vicomte Archambauid & Rothildefa femme, laquelle donna à la- 
dite Abbayéjl'Eglife dOfches de Bourbon.Les hiftoircs de France reci- 
tent la guerre que feit le Roy Loys le Gros , contre Haymon de Bour- 
bon>appellé Guerre- vacht,qui vouloir déshériter Archambauid fîre de 
Bourbon fon nepueu. il fuffira rendre compte depuis Archambauid fî- 
re de Bourbomlequel éfpou&laiihcc des troislfilles demefïireDrcux de 
Mcllou, ConneftabledeFrance,&delafiIIeaifnee & héritière vniuer- 
felle de mefliré Iuhez de Mayenne , & d'elle eut trois fils & v ne fille, 
Marguerire de Bourbon, femme du Comte de Folcalquier. Le fils aif- 
né fur Meflîre Archambauid firc.de Bourbon , furnommé le Grand. 
Lés autres deux Guillaume & Guy . Guillaume fîre .de Damp-pier- 
re , cfpoufa Marguerite ComtefTe de Flandres , & Haynau , fécon- 
de fille de Bauldouyn EmpereùrdeGréce „ De luy font defeendus les 
Comtes de Flandres , lefquels fe tindrent aii furnom de Flandres, 
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à caufc de ladite ComtefTe Marguerite, qui auoit titre plus honnorablc 
que fon maryjcquel auoit laifle celuy de Bourbon, pour prendre celuy 
de fon partage , qui cftoit la feigneurie de Dam- pierre en Champagne, 
(telle cftoit la façon du temps).Guy fire de S.Iuft en Champagne ne fut 
marié,au moyen dequoy fa terre retourna à fa fouchc , fçauoir cft lade- 
feente dudit Archambauld le grand fon aifné , lequel laùTa pluficurs fils 
& trois filles.L'aifnce fut la royne Marguerite,fcmmc de Thibauld VI. 
dunom,Roy deNauarre,Comtede Champagne &Brye. La féconde 
fut femme du fire deMercueil.Latroifieme Marie de Bourbon,femmc 
de Iehan premier Comte de Dreux.Le fils aifiié fut Archambauld le ieu- 
nefiredeBourbon.Les autrcsfurcntGuydeBourbon,DoyendeRoue, 
Dreux deBourbon, Guillaume de Bourbon fieur de Bcccay,quieut 
deux femmes, Yfab eau de Courtcnay , & l'heritiere en. partie de Mont- 
gafcon.il laiffa vn fils Guillaume deBourbon, auflî fieur de Beccay,qui 
efpoufa Liques fille deGirard fieur deWarénes.AutreGuy de Bourbon, 
fut femblablemét fils puifné dudit Archambauld le Grand, duquel vin- 
drent plufieurs fils & filles.L'aifné fut Archambauld de Bourbo, au pro- 
fit duquel fa foeur Marguerite femme de loflerand le Gros,fieur de Brâ- 
ceduns,renonçaau droi<5t qu'elle auoit en la terre de Bourbon, àlachar 
ge que s'il mouroit fans enfans,fa part viendrait aux autres leurs frères & 
fœurs. Archambauld le icune fire de Bourbon,fiIs aifné d'Archambauld 
le Grand , efpoufa Yoland fille de Guy de Chaftillon , & Agnes fille de 
Hernieu Côte deNcuersten eut deux filles,Mahauld & Agnes dcBour- 
bon,mariees à Eude& Iehan fils aifné & fécond de Hugues quatrième 
Duc deBourgoigne,comme il a efté did en celle brâche.Defdifs Iehan 
de Bourgoignc, & Agnes de Bourbon , vint leur fille vnique Beatrix de 
Bourgoigne,laquelle à caufe de fa merc , par partage faiéi auec ladi&e 
Mahauld , fut Dame de la baronnic de Bourbon , Princeiïe du fang de 
France de parfonpere,& efpoufa monfieur Robert de France, fils du 
Roy S.Loys,qui eut pour Ion appennage le Comté de Clermonten 
Beauuoifis. Aiufi tumba en filles la maifon de l'aifné des Archambaulds 
de Bourbon,qui n'ont laifïe de durer longuern > é't,& en grandeur en l'vn 
des puifnez deuenu Comte deFlandres,& fa^raye pofterité mafeuline, 
acontinuéiufquesàLoys Comte de Flandres, qui ne lahTaqu'vne fille 
Marguerite de Flandres, laquelle entra en vne branche de la maifon de 
France , féconde de Bourgoigne, qui par Marie dcBourgoigne a efté 
transférée en la maifon d'Auftrichc . Ledit monfieur Robert de France 
auoit efté accordé à Beatrix fille de Guy Vicomte de Limoges, & Marie 
de Bourgoigne , qui eftoit fille dudit Hugues quatrième Duc de Bour- 
goigne, VicomtelTe dudit Limoges: laquelle Beatrix de Limoges fut 
mariée à Artus premier du nom,Duc de Bretagne : & de ladide Beatrix 
de Bourgoigne, Dame de Bourbon fa femme, il eut trois fils & trois fil- 
les. Le fils aiihé fut LoysdeClermont,premierDucde Bourbon. Le fé- 
cond 
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condfut Iehan de Clermont, baron de Charoloys , ficur de S.îuft en 
Champagnc,qui cfpoufa Iehanne feeur & héritière du Comte de Soif- 
fons,& mourut ieune: ne laiflà qu'vne fille Iehanne de Clermont, fem- 
me de ïehan Comte de Boloigne & Auuergne. Le tiers fils fut Pierre de 
Clermont , grand Archediacre de Paris . L'vne desfillesfut Blanche de 
Clermont,femme de Robert le Grand , Comte de Boloigne Ôc Auucir- 
gnc.L'autrc fut Marguerite de Clermont,accordee à Iehan fils aifné de 
Henry lîeur de Suilly,& de Iehanne de Vendofme , femme de Iehan dé 
Flandres,Comte de Namur,fils de Guy Comte de Flandres,qui en fecô- 
des nopees efpoufa Marie d'Artois,Dame de Couches,& de Mcron fur 
Dure.L'autre fut Marie de Clermôt accordée à Iehan Marquis de Mot- 
ferrat,qu'elle n'efpoufa,& fut Rcligicufe à Poifly.Ledid monfieur Ro- 
bert de France mourut le 7.Feurier 1 3 1 7.fut enterré aux Iacobins à. Pa 
ris.Loys de Clermôt premier Duc de Bourbon,appellé leGrand,efpou- 
fà Marie de Haynaùjceurdu Comte de Haynau, de laquelle il eut trois 
fils & trois filles. L'aifnce fut Iehanne de Bourbon, femme de Guy fils 
aifné deîehan Comte de Forèfts. L autre fut Marie de Bourbori,mariee 
deux fois:la première à monfieur Guy fils aifné de Hugues Roy deChi- 
prc,qui s'intituloit Roy de Ierufalem,en eut vn fils Hugues <le Luzigné 
prince de Galilée. La féconde fois à Robert prince de Tarente,qui s'in- 
tituloit Empereur de Grece,pour ce que Catherine de Valoys, Impéra- 
trice de Conftantinôple, féconde femme de monfieur Philippes de Si- 
cile,princc deTarente,pere dudir Robert,auoit donné à fondit mary le 
droid: par elle pretêdu oudit empirc,duqueï elle ne iouyflbit.Et la roy- 
ne Iehanne première de Sicile, par les titres fcdi&fœur dudit Roberr, 
ayant efpoufé Loys dcTarente Ion frère; car il eft certain que fi elle euft 
cufrere,elle n'euft hérité à la courône de Sicile. L'autre fille dudit Loys 
premier Duc de Bourbon,fut Beatrix de Bourbon jfemme de Philippes 
fils aifné dudit monfieur Philippes de Sicile,prince de Tarente, fils puiP . 
né du fécond Charles Roy de Sicile . Le fils aifné , fut Pierre prem icr du 
nom Duc de Bourbon,qui mourut le 19. Septembre, 1 3 5 é.àla iournec 
de Poi&iers,eft enterré aqfdits Iacobins à Paris.Lc fécond fut laques def 
Bourbon,Comte de Charoloys, la Marche, & Ponthieu , Conneftable 
de France.Le tiersPhilippes de Bourbon,fieur de Beau-jeu,mort fans en- 
fans. Ledit Loys premier Duc de Bourbon,mourut le 1 i.Ianuier,! 3 4 
eft enterré aufdits Iacobins à Paris. Auant celle de l'aifné Duc fera deipe- 
chec la descente du puifné laques de Bourbon, Comte de Charoloy s,la 
Marche & Ponthieu,Conneftable de France, marié à Iehanne de S.Pol: 
delaquelle il eut trois fils & deux filles , Catherine de Bourbon, femme 
de Bouchard fécond Cote de Vendofme:& Yfabeau de Bourbon, fem- 
me de LoysVicôtc deBeaumont.Le fils aifné fut Pierre de Bourbon,oc- 
cis auec fon pere en la iournee deBrjjnay près Ly on. Le fécond fut Iehan 
de Bourbon,Comte de la Marche . Le tiers fut laques de Bourbon, fieur 
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de Preaux,& de Vcbaine mort à laRochelle par la cheute dvhe 'cham- 
brcen laquelleleRoy Charles VII. tcn oit (on confeil,l'an 14x1. qui eue 
quatre nls,Loys,Pierre,Iaques & Charles de Bourbo , morts fans enfansî 
Loys à la ioumee d'Azincourt.Iehan de Bourbon Comte de la Marche 
efpoufa Catherine héritière de Vendofme. En eut trois fils & deux fil- 
les, Anne de Bourbon mariée deuxfois. La première à Iehan de Berry, 
Comte de Montpenfier,fils du Duc Iehan de Berry; ptiis à Loys Comte 
Palatin duRhin,DucenBauiere. EtMariedeBourbon,femmcdemef- 
lire Iehan de Bey ne,fieur de Croix.Le fils aifné fut le Roy laques Comte 
de la Marche & Caftres.Lc fécond Loys de Bourbon Comte de Vendô- 
me. Le tiers Iehan de Bourbon, fieurdel'Efclufe &Carençy. LeRoy la- 
% ques eut deux femmes: la première fut la Royne Iehanflé féconde de Si- 
cilç,de laquelle il n'eut enfans . La féconde fut madame Beatrix de Na r 
uarre,fille du fécond Roy Charles de Nauarre , & d'elle ne vindrent que 
fillesrrvneEleonordeBourbon^marieeàBernardd'ArmaignaCjComte 
de Perdriac,laquellc querella les Royaumes de Sicile'& Nauarre,& qua- 
tre mil liures tournois de rente fur le Comté de la Marche . De Loys de 
Bourbon premier du nom , Comte de Vendofme , vint autre Loys de 
Bourbon,Comte de Vendofme, Grahd-mâiftre de France, qui efpoufa 
Iehanne de Laual,de laquelle il eut Iehan Comte de Vendofme,duqueI 
&de Iehâne de Beauuau,fille du fieur de Precigny,yfliret deux fils & fîx 
fillesd'vne Iehanne de Bourbon mariée troisfois.PremiercmentauDuc 
Iehan fécond de Bourbon t fecondement . à Iehan Comte de Bologne, 
& Auuergne,barondelaTour:tiercemétàme(fire François delaPauf- 
fe,baron de la garde, de Bbrt, fieur de ChafTelles. L'autre fille fut Ca- 
therine de Bourbon, femme de melfire Gilbert de Chabanes, Dame 
deRochefort . L'autre Iehanne de Bourbon, femme demeflîreLoys 
de Ioyeufe. L'autre Charlotte de Bourbon, femme d'Angilbert de 
Çleues, Comte de Neuers. Les deux autres Renée de Bourbon Ab- 
befle de Xainctes, puis de Fonteurauld , & Yfabeau de Bourbon Ab- 
beffede Caem. Le fils aifné dudict Iehan Comte de Vendofme, fut 
François aufli Comte de Vendofme, qui efpoufa Marie de Luxem- 
bourg , en eut quatre fils & deux filles . L'vfte Antoinette de Bourbon, 
mariée à Claude de Lorraine Duc de Guyfe.L'autre Loyfe de Bourbon y 
Abbeffe de Fonteurauld . Le fils aifné diidit Comte François,fut Char- 
les premier Duc de Vendofmois.Le fécond fut laque* de Bourbon,qui 
mourut enfant. Le tiers Loys Cardinal deBourbon . Le quart fut Fran- 
çois de Bourbon, Duc d'Eltouteuille , Comte de S. Pol , qui efpoufa A-_ 
drienne héritière d'Eftouteuille :,en eut vn fils François de Bourbon, 
Duc d'Eftouteuille, mort ieune auant qu'cltre marié. ? & vne fille Marie 
de Bourbon mariée trois fois,premieremeut à Iehan de Bourbon,fieur 
d'Anguien,puis à Frâçois duc deNiuernoys^defquél.s elle n'aeù enfans. 
Tiercement à Eleonor Duc de Longuçuillc, duquel elle a fils & fille 
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non cncores baptizez.Le fécond fils de Iehan Comte deVendofme,fut 
Loys de Bourbon,prince de la Roche- fur-y on , marié à Loyfe de Bour- 
bon,fille aifnce de Gilbert deBourbon,Comte de Montpéfier:& d'eux ♦ 
font iflus deux fils &vne fille, Sufan ne de Bourbon, femme du feufei- 
gneur de Rieux.Le fils aifné eft Loys Duc de Montpenfier , qui efpoufa 
Iaqueline de Long-vy , de laquelle il a eu vn fils , François de Bourbon, 
Prince Daulphin a Auuergne , & cinq filles, Françoife , Anne, Iehanne, 
Charlotte, & Loyfe de Bourbon. Anne efpoufa feu Henry de Cleues, 
Duc dcNyuernois.Françoiic eft femme de Henry Robert de la Marche 
Duc de Bouillon,fïeur de Sedan.Charlote eft AbbefTe de Iouérrerlehâ- 
nc Religieufe profefTe , & Loyfe vefluc non profefTe à Fonteurauld. Le 
fécond fils dudit Loys Prince de la Roche-fur-yon,eft Charles auffi prin 
ce delaRoche-fur-yon,quia cfpoufé Philippes deMontefpedon. En a 
eu fils & fille Henry & Iehanne de Bourbon morts ieunes. Charles pre- 
mier Duc de Vendofmois efpoufà Françoife d'Alençon : en eut fept fils 
&fix filles. L'vne fut Marie de Boutbon,accordee à Iafmes,dernierRoy 
d'EfcofTe, puis audict François deClcues, Duc deNyuernoysrmais elle 
mourut auant que l'cfpoufer. L'autre fut Marguerite de Bourbon, fem- 
me dudit Duc Nyuernoys : l'autre Catherine de Bourbon , AbbefTe de 
SoifTons: l'autre Magdalcne de Bourbon, AbbefTe de fain&e Croix de; 
Poi&iers: l'autre Renée de Bourbon , AbbefTe de Chelles : l'autre Eleo- 
nor de Bourbô Religieufe à Fbnteurauld. Le fils aifné fut Loys de Bour- 
bon,dccedé ieunc.Lc fécond fut Antoine de Bourbon , Roy deNauar- 
re,Duc de Vendofmois,qui efpoufa madame Iehanne Princcfle de Na- 
uarre , fille vnique de Henry Roy deNauarre , & de la feu Royne Mar- 
guerite foeur vnique du Roy François I. du nom. De laquelle Iehanne 
Royne de Nauarre ledit Roy fon mary a laifle vn fils & vne fille . Le fils 
eft môfieur Henry prince de Nauarre,lafille madame Catherine de Na- 
uarre.mourut d'vn coup d'arquebuze qui l'attaignit ou fiege de Rouen. 
len.O<5lobre,i5(>i.Le tiers fils dudit Charles,fut François de Bourbon, 
ficur d' Anguyen , mourut auant qu'eftre marié . Le quart fut Loys de 
Bourbon mort ieune. Le, cinquième eft Charles Cardinal de Bourbon. 
Le fixieme Iehan de Bourton ,fieur d'Anguyen , quiefpoufa Marie de 
BOurbonDuchefle d'Eftouteuillc, mourut (ans enfans à la ioùrnee S* 
Laurens.Le feptieme eft Loys de Bourbon,Princc de Condé,qui efpou- 
fa Eleonor de Roye,ComtefTe deRouçy,de laquelle il a eq quatre fils & 
trois filles.L'aifne fils eft Henry de Bourbon,Marquis de ConrcyXesaïH 
très font François & Charles encor viuans,& Loys iumeau dudit Char- 
les &deccdé. Les filles Catherine, Marguerite, & Magdalcne de Bour^ 
bon: Marguerite viuante, les deux autres decedees; Iehan de Bourbon, 
ficur del'Efclufepres Douay,Carcncy,Bùfquoy & Duyfant en Arthois, 
troifieme fils de Iehan de Bourbon,Comtc de Vcudofmé, &'deCathc- 
rine de Vendofme , efpoufa Catherine d'Arthoys , fille du tiers Robert 
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d'ArthoiSjComte deBeaumont,de laquelle il eut quatre fils & vne fille, 
Marie de Bourbon, femme demeflîrc Iehan de Croy . Les fils furent 
Loysfieur de rEfclufe,qui ne fut marié. Pierre qui efpoufaPhilippes de 
Plaine,& n'en eut cnfans,Iaques & Philippes de Bourbon. Ledir laques 
fut fieur d'Aubigny & de Rochefort,efpoufa Antoinette de la Tour, 
vefue du fieur dcMonteil,& deluy vindrenc Charles de Bourbon, fieur 
de Carency,& Iehan fieur d'Aubigny mort fans enfans. Charles de 
Bourbon efpoufa Catherine d'Allègre, fille de Bertrand d'Allègre , Ba- 
ron de Puyagut:en eut Bertrand & Iehan deBourbonfesfils.Del'vnde 
eux vint Yfaoeau deBourbo, femme de meflîre François d'Efcars, fieur 
de la Vau-guyon , qui en a laiffé enfans . Philippes de Bourbon,fieur de 
Duifant,eut deux femmcs.L'vne fut lehanne de l'Alain,fillc de Saulx de 
l'Alain,fieur de Roberfàrt,cn eut fils & fille.Le fils fut Antoine de Bour- . 
bon,marié à lehanne de Habarch:dont vint vn filsAntoine mort auant 
qu'eftre marié.La fille dudit Philippes fut lehanne deBourbon,fcmme 
de meflire FrançoisRoulin,ficur de Beau-champ. L'autre femme dudit 
?hilippes fut lehanne de Chouuigny,Damc de fairt&Germain des Fo£ 
fez,fur Allier.Ainfila defeentedudit Iehan deBourbon,fieur del'Efclu- 
feeft finie en filles. Il eft temps retourner aux aifnez Ducs de Bourbon. 
Pierre premier du nom Duc de Bourbon , efpoufa Yfabeau de Valoys, 
fille de monfieur Charles de France,Comtc de Valoys,de laquelle il eut 
(on fils Loys fécond du nom Duc de Bourbon , appelle le bon Duc : & 
fept filles . L'aifnee fut la Roy ne lehanne femme du Roy Charles V. la- 
quelle auoit cfté accordée premièrement à Ame fils aifné d'Ame Com- 
te de Sauoy e,puis à Humbert Dauphin de Viennoys . L'autre fut Blan- 
che de Bourbon , Royne d'Efpagne , femme du Roy Piètre de Caftillc. 
L'autre Bonne de Bourbon , femme dudit Ame Comte de Sauoye , qui 
auoit (comme di& a efté)accordé la Royne lehanne . L'autre Catherine 
de Bourbon , femme de Iehan Comte de Harcourt. L'autre femme de 
Godefroy fils du Duc de Braband'autrc Marguerite de Bourbon,mariec 
deux foisLa première à Iehan fils de Henry fieur de Suilly : la féconde à 
Arnauld Amenieu, fire d'Albret . L'autreMarie de Bourbon Religieufè 
stfcoifly.Loys feconddu nom Duc de Bourbon,efj>oufa Anne Daulphi- 
nc,fille de BerauidDaulphind'Auucrgne, appelle le Comte Camus,& 
de lehanne de Forefts . D'elle il eut fon fils Iehan premier du nom, Duc 
de Bourbon , qui fut prins à laiournee d'Azincourt, & mourut en An- 
gleterre i ôc deux filles. L'vne Yfabeau de Bourbon: l'autre la Roynede 
BohcmCjBeatrix de Bourbon mariée deux fois. La première à Iehan roy 
dcBohemc & Polognc,Duc de Luxembourg,puis à Eude fieur de Grâ- 
çey:ëllcmourutler5. Dcccmbrc,l'ani 3 8 o.fut enterrée aux Iacobins à 
Paris. Iehan premier dit nom,Ducde Bourbon,accorda Bonne de Bour- 
goigne,fille de Philippes le Hardy Duc de Bourgoigne,& efpoufa Ma- 
rie de Bcrry,fillc de monlîcurjchan de France,Duc de Bérry : de laquelle 
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il eut trois fils: 1 aifné fut Châties premier du nom D ùc de Bourb o n. Le 
fécond Loys Comte deMontpenfier.Le tiers Iehan de Bourbon Euef- 
que du Puy , Abbé de Cluhy . Ledit Loys Comte de Montpenfier eut 
deux femmes.La première fut Iehane Daûphine> fille de Berauld le ieu- 
nc Dauphin d'Auuergne, & dvnefœur de Bertrand delaTour,Comte 
dcBoloigne , & Auucrgne^ n'en eut enfans . La féconde fut Gabriele de 
là Tour , de laquelle il eut fon fils vnique & plufieurs filles : entre autres 
Gabriele de Bourbon,femme de meffireLoysficur de JaTrimoùille: & 
Charlotte de BOurbo,femme deVolferd de Borfelle,côte deBouchaini 
Le ifils fut Gilbert de Bourbon , Comte de Montpènfier , qui efpoufa 
Glaire de Gonzague^fille de Ercderic,Marquis de Mantouë , fut Vi-roy 
de^Japlesjpour le Roy Charles huitième. Mourut ôuditRoyâume,elt 
emerréàPouzuolIo.Defaditc femme il euttroisfils & deux filles. L ait 
riee fut LoyfeHe Bourbon, mariée çn premières nopees à meflire André 
fieurdeCh^uàigny,duquel nedemoura enfans: & en fécondes nopees 
àLoys de BÔurbon prince delà Roche-fur-y on. L'autre fut Renée de 
Bourbon^mafriee au ponDuc Antoine de Lorrâine.Le fils aifnéfùt Loys 
de Bourbon,c[uimouiiuooudk Royaume deNaples, enterré auec fon- 
dit peré.Si François Guichardinenfon hiftoire dtftàlie eft creu: vifitant 
ledid Loysdc Bourbon le fepulchré: de fort père , fut faifîde fi extrême 
douleur>qu'auec l'abondance des larmes , il rendit l'ame fur ledit fepul- 
chre(rare exemple de pieté filiale. ) Le fecbndfut Charles de Bourbon, 
fecpnd du nom , Duc de Bourbon Corineftable de France , qui clpbufà 
Sufanne deBOurbon ,& n en ayahnenfans viuans, fut tué àlaprinfe de 
Rome . Le troifiemefutFrançoisde Bourbon Ducde Chaftelherauld, 
tuéàkiourneefain£teBrigide,i $ r j.le iour faiu&e Croix en Septem- 
bre. Charles premier du nom Duc deBOurbon, fut accordé à madame 
Catherinjc dé France , fille du Roy^Charles fixieme : éfpoufa Agnes de 
Bdiujgoigney fille duDuc Iehan^ Bourgoignc , de laquelle il eut fix 
filsi&cinqfilles.Lvne Iéhanne fosburbony Femme duprince d'Orcn- 
ge.L'àutre Catherine de Bburbon^femmèd^Adolph Duc de Gueldres. 
L'autre Marguerite de BOttrbony-fempie dçPhilippes clé SauoyejCom- 
te de Bretfc &Baugye , depuis Dutfde Sàuoye , mere dbmadame Loyfc 
deSaucye^meréduRo^ BançxJis pfeaîier. L'àUttc Yfabéau de Bourbô, 
fècondefemmedu dernier Châditslâuc de BOUf goigne t L'autre Marie 
de Bourbon , mariée deux fois : la première à Iehan Duc de Calabre; fils 
du Roy René de Sicile,Duc d'Àfijoii.La féconde à Gafton fils du Com- 
te de Éoix.-Lefilsaifnéfut Iehan fccortddunom,Duç de Boarboii. 
Leiècond futiLoys mort rcune $~aaant qu'elpoulèr la fille du -Roy 
de Cfeipre lùyr accordée' V Le tiers, Pierre de BOutbon , ficur de 
Bcatt'jeu, puisDùc de Bourbon -s Le quart Charles Cardinal de Bour- 
bon, Archeuoftpie de Lyon . Le cinquième, Loys de Bourbon Buef- 
que du Liegé . Le fixieme Iacques dè^ourbon , mort ieune à Bruges. 
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Iehan fécond du no Duc de Bourbon, Conneftable de.Frahcc,eut troiï 
femmes: la première madame Iehanne de France, fille du Roy Charles 
VII.La fecodeCatherinc d'ArmaignaCyfille de laqués DttédpNemoucs^ 
La troifieme Iehanne de Bourbô,fille de Iehan deBourbon, Corritc;dfc 
Vendofme. Mourut fans lanTeraucûs enfans:au moyé dècpoy fonfijeiû 
Pierre fut Duc deBourbonnois fécond du nom:fiançaMaricd'OrJsâs, 
fille du Duc Charles d'Orleans 3 &c{pou{à madame Anne dè Franccifillc 
aifnce du Roy Loys XI. NelahTerentqueleur fille vnique Sufimnc de 
Bourbon accordée à Charles dernier Duc d'Alençon, mariée à Chaxlêà 
fecondDuc de Bourbonrdorit ne demourercntehfans. Ainfi les maflej 
des aifnçz Ducs & des Comtes de Montpenfier,ont de£fknljv& font les 
pleines armes de Bourbô venues aux puifnez de Vendomois. Afin eÇi'tl 
toit cogneU pourquoy cefte branche deClermoût a contre la rciglc or- 
dinaire changé le furnom de fon appcnnage,encelny deBootbon :, tik f 
tre du cofté maternehil conuient entendre qucl ? an.i3*7.1e;RoyChailes 
le Bel voulut r auoir le Comté de Clermont en Béauuoifîs donné par le 
Roy SXoys à monfieur Robert de France fon fils , par ce que ledit Roy 
Charles eftoit nay oudit Clcrmor. & de fait l'eut de Loys hls du Comte 
Robert * auquel furentbailléz en recompenfclcs Comté dé la Marckc, 
feigneuries dTlfoudun,S.Pierre le Moùfticr,& Môntfcrrind. Erbutrî 
fut la baronnie de Bourbon crigeecnDuché. Ledit éfcharigcexccu*é> 
ledit Loys premier Duc de Bourbon & fes enfans , prindrcntle fiirnotn 
de Bourbon,laiuans &\ùy de Clermont>pourcc que ledit Roy aùoit re~ 
prins ledit appennage de Clermont? rEt combien que IcRoy PhiUppes 
de Valoys venu à la couronne par le deeez duditRoy Chaules le Bel, rte 
tint ledit efchange trqp dommageable au domaine de lacouronne, c^* 
dit ledit Comté oe Clermont, reprinfcles cerrcs;du contreefchange: le 
furnom de Bourbonja peins fut continué,& a éftéfuyui.Gc quilnicuft 
eftépour la feule :ereâ:ion ; de ladi&ç baronnie de Bourb.on en Duché, 
par le chef de ladi&e branche , qui euft auflfrbien obtenu lrercclioli en 
Duché duditComté'de Çlçrmont que de ladite baronnie; s'il euft fefti*- 
mé le titre Ducâl l'hon 0rer plus que Jc,rang delà maifon &s feng duEtk- 
ce.Le chef de la branche de G ourte!nay n eut titre Ducal ne Comcat de 
fon viuant , mais vn plus- eminentide fils & freré de Roy de Franco. 
Et quand les chefs ou puifnez dcs:htanches de la maifon de Eranccpont 
prins autres furnoms,ce acftépariCoyrbnnésRoyalles^duemrésiOiutpàr 
commentions matrimoniales : leur grandétir n'a fouffert la confideratio 
d<wautres,quipour coùu.rif la nouùeauté ou petitelTe de leurs familles, 
ont choifi les furnoms de leurs mereç, eûans dé plus ancienne noblefîe, 
dignité ou eftat que leurs peres,dont y à auez" d'exemples vieux &reces 
en ce Royaume, & aiUeursîpourn'offenfcr les viuàns lUmra deuxjexcm- 
suauu tn plesRomams.;L'£mpereurVeipafi^^ 

r$*f*n. p 0 ll c ■ ; laquelle eftoit d'iionncftc & ancienne maifon ,& fon perseftoit 
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banquier en SuhTe, où il mourut. L'impératrice Sabine Poppee femme t*àtjj. 
de Néron, lahTalenqmdefonperCjqui n'eftoit de fi grand eftat que i»*^**** 
Poppee Sabin fonayeul maternel , lequel au oit eu la dignité confulairè 
& triumphale, Se elle s'en feit honneur pour lcnom , fans imiter les 
moeurs.. 

DP ROY PHI LIPPES TIERS DV 
nom , fils SainÛ Loys» 

E Roy Philippes 
tiers du nom, ap- 
pelle le Hardy , 
fut fâcré & couronné à 
Rheims , le pénultième 
Aouft , Tan 1 2 7 1. par l'E- 
uefque de SoùTons , le fie- 
ge Archiepifcopai dudir 
Rheims vacant. Eut deux 
femmes . La premiete fut 
la Roync Elizabeth , fille 
du Roy Iacques d'Arra- 
gon, laquelle mourut ou 
retour d'Afrique , groffe 
d'enfant en la Pouille: d'el 
le il eut quatre fils. L'aifné 
futmonficur Loys de Frâ- 
ce,qui mourut ieune, l'an 
1 275. enterré à S . Denis. 
Le fécond le Roy Philip • 
pes le Bel . Lerticrs mon- 
lieur Charles de France, 
comte de Valois,Le quart 
mô^eurRobcrt de Frâce, 
qui mourut ieune . La fé- 
conde femme fut laRoy- 
ne. Marie , fille de Iehan 
Duc de Braban * laquelle 
fut efpoufce le mardy des 
O&aucs de la My-aou,ft, 
l'an mil deux cens feptâte 
deux.Et leiour S.ïean Baptiftc,! i75.couronnçc çn la fainte Chapelle dn 
Palais à Paris,par Pierre Archcuefquei de Rheims.-dont Gilles Archencf- 
que de Sens meut queftion , mais il luy fut refpondu que ladite fain&e 
Chapelle eftoit exempte de tùy . D'elle il eut vn fils & deux filles . Le fils 
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fut monficur Loys de France, Comte dîiureux . L'vnc des filles fut ma- 
dame Marguerite de France, mariée au Roy d'Angleterre Edouard le 
premier. L'autre fut madame Blanche de France, mariée deux fois.La 
première à Iehan did de Namur,Comtc de Haynau, fils de Guy Com- 
te de FlandrcsXa féconde à RodolÇfils aifné de l'Empereur Albert Duc 
d'Aultrichc,qui 1 efpoufaà Paris l'an 1 300.& elle mourutaucc fon fils v- 
nique dcpoifonj'an 1 3 o ^.Mourut lediû Roy Philippes à Parpignan, 
ayant régné quinze ans,en Octobre 12,8 j.fut enterré àS.Denis.Et ladite 
royne Marie la féconde femme, mourut le dixième Ianuier ijii.fut en- 
terrée aux Cordeliers à Paris. 

DELA BRANCHE DE VALOYS 

ONsiivRChar- 
*lcs deFrance,Com 
)tc de Valoys, eut 
trois femmes . La 
première fut madame Mar- 
gueritede Sicile fille dcChar 
Tes fécond du nom Roy de 
' Sicile: laquelle luy apporta 
lies Comtez d'Anjou & du 
'Maine , l'efpoufa à Corbeil, 
le lédemain de la my-aouft, 
l'an 1190. Eut d'elle deux fils 
& huit fillcs,defquelles l'Em 
pereur Albert dcrri^lda vne 
pour fon fécond nls mon- 
ficur Frédéric d'Auftriche : 
& l'aifnee fut accordée à monficur Edouard fils aifné de Iehan de Baille- 
uil Roy d'Efcone , mais nul de ces deux mariages fut faift. L'vne defdi- 
tes filles fut Iehamréde Valoys, femmede Guillaume Comte de Hay- 
nau , laquelle vefuc fut Religieufc à Fontenelles. L'autre Marguerite de 
Valoys, rnariee deux fois : premièrement à Guy de Çhaftillon, Comté 
deBloys:fecbndementau comte deNamur.L'autreYfabeau de Valoys, 
Religiçulè à PoifTy. L'autre Ylàbeau de Valoys,femmc de Iehan trôific- 
me Duc de Bretagne. L'autre Marie dé Valoys, femme de monficur 
Charles de Sicile duc de Calabre,fils aifné de Robert roy de Sicilc.L'au- 
tre Catherine de VaIoys,qui mourut ieunc cft enterrée en l'Abbaye de 
Valfery.L'autrc mere de Raoul Duc de Lorraine.L'autreAbbefle deFo- 
tcurauld . Le fils aifné dudit m onficur Charles de France , fut le Roy Phi- 
lippes de Valoys.Le fécond Charles de ValoysComte de Chartres,puis 
d'Alençon.La fécondé femme d'iceluymonfieur Charles de France,fut 
Cathejine impératrice de Conftantinoplc, fille de monficur Philippes 
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fils de l'Empereur Baudouyn de Grèce, laquelle Impératrice le Pape Bo 
nifaccVin.aiïoit voulu marier au roy Frédéric de Sicile,rrere de laques 
roy d'Arragon , & elle auoit efté accordée à mofieur laques fils aifn e d u 
roy de Maiorques-.d'elle ledit Comte de Valoys eut deux filles. L'aifheé 
Catherine de Valoys Emperiere de Conftantinople, fiancée à Hugues 
Vl.du nom,Duc deBourgoigne,mariee a monfieur Philippes de Sicile 
prince d'Achaye & de TarêtCifils du fecôd Charles roy de Sicile , qui dé 
patelle lic porta Empereur de Grece,(àns en auoir laiouyffance.Lafeco- 
dcfutlehanriede Valoys, accordeeà Charles filsaifné dudit prince de 
Tarcnte de fon premier mariage^mariee à Robert d'Artois Ill.du nom. 
Ladite Catherine impératrice femme duditmonfieur Charles deFrâce, 
comte deValoys eft enterrée auxCordeliers à Paris.La troifieme femme 
dudit monfieuf Charles de Frâce,futMahauld de Chaftill6.,fille deGuy 
deChaftillon cote de S.'PoljbouteillcrCqui eft grand Efchançon)de Frâ- 
ee,de laquelle il eut vn fils & vnc fille.Le fils fut Loys de Valoys Comte 
d'Alençon,qui mourut (ans enfans,ie lendemain de laToulTaints 1319. 
eft enterré aux Cordeliers à Paris : & eut ledit Coté d'Alcnçon Charles 
de Valoys fon frere.La fille fut Yfabeau de Valoys , accordée à Loys fils 
aifné de Loys Comte de Neuers 6t RetheiI,quicftoit fils aifné du comte 
deFlâdres,& mariée à Pierre I du nonv,Duc de Bourbon.Ledit môfieur 
Charles de Frâce,futpar le Pape Martin IlII.inucfti des royaumes d'Ar 
ragon&Valence, &ComtédeBarcelonne i s*en inritularoy iufquace 
que par traité,&poùr le bien de oaix^il y renonça:aufli fe prétendit Em- 
pereur de Conftantinople,à caute de fa féconde fcmme.Mourut à Paris 
& y fut enterré aux Iacobins , 1315. Et ladite Mahauld fa troifieme fem- 
me,mourutle 13. Oc~tobre,i358.fut enterrée aufdits Cordeliers de Paris. 
Cefte branche de Valoys pour le regard de l'aifné, rentra incontinent 
en la couronne par ledit roy Philippes de Valoys,& demeura en la mai- 
fon d'Alençon partie de ladite branche deValoys. 

DE LA MAISON D'ALENÇON 1SSVE 
de U branche de Valoys. 

Charles de Valoys,Comte d'Alençô 
fécond fils de monfieur Charles de 
France, Comte de Valoysje Roy de 
Razie offrit marier fa fille vnique ma 
| dame Zarize qu'il auoit de la RoyneElizabeth 
fa femme : touteffois il ne Tefpoufa,& eut deux 
femmes. La première fut Ichanne fille delehan 
Comte de Ioigny,fieur de Mercueil,de laquel- 
le il ne laiiTa enfans.La féconde femme fut Ma- 
rie d'EfpaghejCôtefTe de Bifcaye , Dame (Je Lare en Caftillc,fille de feu 
Ferrand d'Elpagne,qui eftoit fils de madame Blanche de France Jille du 
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Roy S.Loys. Et ladite Marie eftoit vefue de feu Charles d'Eurcûx, Com- 
te d'Eftampcs^de laquelle il eut quatre fîls&vne fille, Yfabeau d'Alenço 
Religieufe à Poifly. Ledit Comte Charles frère dudit Roy Philippes de 
Valoys,mourut à la iournee de Crecy,lc i<>.Aouft,i346.fut enterré auf- 
ditslacobins à Paris : & ladite Marie d'Elpagne fa féconde femmc,la- 
quelle mourut le /^.Nouembre,^?. Son aiméfils fut Charles fecôndj 
Comte d'Alençon , quife rendit Religieux des frères Prefencurs, & fuç 
Archeuefquc de Lyon.Le fecôdfut Picrrô Comte d'Alençon. JJvn des 
deux autres fut Philippes d'Alençon,fi11eul dudit Roy Philippes de Va- 
loys,efleu deBeauuais,puis Archeuefque de Rouën,& Patriarche de Ie- 
rufalém. L autre fat Robert d'Alençon, Comte du Perche,qui mourut 
fans enfans.Pierre Comte d'Alénçon,efpoufa Marie deChamaillart,VL- 
comteflTe de Beaumont , de laquelle il eut Iehan I.du nom,Duc d'Alen- 
çon,& trois filles,Marie d'Alençon,fcmme du Comte deHarcourt,Ca 
therine d'Alençon fiâcee à Guy de Laual,fire de Gaurc, fils de Guy XII. 
fieurdeLaual, mariée deux fois. La première àmonfieurPierrede Na- 
uarre,Comte de Mortaing. La féconde à Loys Comte Palatin du Rhin, 
Duc en Bauicre,frere de laRoyne Yfabeau de Bauiere , femme du Roy 
Charles VI.Et Marguerite d'Alençon, qui vefeut religieufemcnt fans e- 
ftre Nonnain,ncmariee.Iehan premier du nom,Duc d'Alençon,fut ac- 
cordé à madame Yfabeau de France,fille du roy Charles V.marié a Ma- 
rie de Bretagne^de laquelle il eut vn fils & vne fille,qui mourut ieunc.Le 
fils fut Iehan Il.du nom, Duc d'Alcn çon , qui eut deux femmes. La pre- 
mière fut Iehane d'Orleans,fille de monfieur Loys de Frâce,Duc d'Or- 
léans^ de madame Valentine de Milan,dont ne demeura enfans.La fé- 
conde fut Marie d'Armagnac, fille aifnee de Iehan Côte d'Armagnac: 
en eut vn fils & vne fille Catherine d'Alençon , femme de François de 
Laual,Grand maiftre de Frâce,fils aifné de Guy Comte de Laual, & d'Y- 
fabeau de Bretagne. Le fils fut René Duc d'Alençon, qui fiança la fille 
aifnee de Guillaume de Harcourt, Comte de Tancaruille,& d'Yoland 
de Laual,laquclle mourut en fiançailles,& il efpoufaMarguerite de Lor- 
raine, de laquelle il eut vn fils & deux filles . Le fils fut Charles dernier 
Duc d'Alençon, accordé à Sufanne de Bourbon, marié à Marguerite 
d'Orleans,fœur vnique du Roy François I.& mourut fans enfans.La fil- 
le ,aifnee fut Françoifc d'Alençon,accordeeàLoys d'Armagnac,Ducde 
Nemours,& mariée deux fois:premieremétàFrançoisDuc de Longue- 
uille,dont ne demourcrent enfans.Secondement à Charles de Bourbo, 
Duc de Vendofmois . La féconde fille fut Anne d'Alençon , femme de 
Guillaume Marquis de Montferrat . Cefte maifon par raifon deuoit re- 
tenir le furnom de Valoys,attendu qu'à fon aifiié la couronne eftoit ef- 
cheuë,nereftoit que ladite maifon d'Aléçon, de labrâchede Valoys, & 
que Alençon audit Charles de Valoy s,C6te d' Alen çon, frère dud it roy 
Philippes de Valoys,eftoit venu par partage, ores que ce euft efté partie 
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ou fupplement d'apénage à fon frerc mofieur Charles de France, Com- 
te de Valoys, tous les defcendans duquel, n'eftans Roys , auoient le fur- 
nom du tiltre dudit appcnnage,&î'aifné venu à ladite couronne, les 
nom & plaines armes de ladite branche appartenoientauxpuifné&fà 
defcente, combien que le Comté de Valoys fuft retourné au domai- 
ne de ladite co&ronne,comme l'on voit en labranche de Bourbon, qui 
ores que le Roy tienne Bourbonnoys &Clermont,lamaifonde Ven- 
dofrae a les furriom &f plaines armes de la branche de Bourbon. 

T> : E LA BRANCHE &EVKEVX. 

O n s 1 evr- Loys de France Comte d'Eureux, efpoufà 
Marguerite d'Arthoys, fille dePhilippes,filsde Robert 
fécond du nom, Comte d'Arthoys: en eut deux fîls& 
trois filles. Le fils aifné fut Philippes d'Eureux, qui fut le 
dixfeptieme Roy de Nauarre. Des precedens fera faidte 
mention au prochain chapitre des Comtes de Bloys & Champagne.Le 
fécond fils fut Charles d'Eureux Comte d'Eftampes,lequelefpoufa Ma- 
rie d'Efpagne CoriitelTe de Bifcaye : en eut Loys d'Eureux Comte d'E-» 
ftampes & Gycm , qui efpoufalchanne d'Eu,dame deBèaUche,fillcde 
Raoul Comte d'Eu, & de Guynes , Gonneftable de France , décapité en 
rhoftël de Nèfle àParis,en Nouembremil troiscens cinquate, par iugé- 
mettt du Roy Iehan,& vefue du Duc d'Athenes,Comte de Brenne,aufli 
Conneftable de Frâcc.occis à la iournce de Poi<5tiers. Ledit Raoul Cote 
d'Eu eftoit defeedu de-Raoul Côte d'Eu,enterré àFont-blâche,frcre de 
Hugues le Brun,Côte de la Marche & Angoulefme : afin qu'il foit feeu 
dot eft fortie celle maifon d'Eu,en laquelle y eut de fuitté deuxCônefta- 
b les de Frâceanourut ledit Loys Comte d'Eftampes fàns enfarts, viuâte 
fadite femmeje 14. Aouft 1536. fut enterré aux Cordeliers à Paris.L'vne 
des filles fut Marguerite d'Eureux,femme de Robert Côte de Bploignc 
& Auuergnc.L'autre fut Marie d"Eureux,femme de IehâDuc de Brabâ. 
L'autre laRoyne Iehâne troifieme femme duRoy Charlesle Bel. Mou- 
rurent ledit monfieur Loys de France Comte d'Eureux 1319. le 19. May: 
& ladite Marguerite d'Arthoys fa femme,le i4~Auril 1 311. furent enter- 
rez aux Iacobinsà Paris. Philippes d'Eureux efpoufa madame Iehâne de 
France,fille du Roy Loys Hutïn , en eut leRoyaume de Nauarre, ixoys 
fils & quatre filles, mourut ou fiege qu'il tenoit deuant T ArgefiUe côtre 
les mefereans, ouRoyaumedeJGrenade,lci(î.Septembrei343.futfon 
cueur apporté enterrer deuant le grand autel des frères Prefchéurs à Pa- 
ris. Et laRoyne Iehâne fafemme treïpaffa à Cohflâs,lez Paris,le 6.O&0- 
bre 1349. fut enterré fon cueur près celuy de fondit mary , & fon corps à 
fàindt Denis. Feit faire le tumbeau aufHits lacôbins laRoyne Blâche leur 
fille.Leur fils aifhéfut Charlesl. dunom,i8.Roy de Nauarre Le fécond 
monficusLoys de Nâuarre,Côte dcBeaumont leRogier,qui efpoulàla 
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fille aifnec du Duc de Duraz, & de madame Marie de Sicile , & ne laifla 
enfans. Le tiers fut monfieur Philippes deNauarre.L'vnedes fillesfut 
madame Yfabeau de Nauarre accordeeau fils du Comte de Neucrs, fils 
aifnédu côte de Flandres,mariee àlehan Illl.du nô,Côted'Armajgnac. 
L'autre fut madame Ichanne de Nauarre femme de Ichan V.du nô,Duc 
deBretagne,puîs de Héry IlII.du nô Roy d'AngleterreJjurnômé de Lé- 
caftre.La troifieme fut laroyneblâchefecôdefemme du Roy Philippes 
de Valoys.Laquatrieme,madame Agnes deNauarrc,femme de Gafton 
Cote de Foix. Charles premier du nô Roy deNauarre,efpoufa madame 
Iehâne de France,fille du roy Iehan:en eut deux fils & vne fillc,madamc 
Ichane deNauarre,marieeaufieurdeRohâ.Lefilsaifné fut Charles (c- 
côd dunô,dixneufiemeRoy de Nauarre Le fécond m onfieur Pierre de 
Nauarre Comte de Mortaing, qui efpoufa Catherine d' Alençon.Char- 
les fécond Roy de Nauarre efpoufa madame Eleonor de Caftillc, en eut 
vnfils qui mourut enfant, fa nourruTe le laiHa tumber, &dcux filles: 
l'aifnce fut madame Blâchc de Nauarre,mariee au Roy dom Iehan d'Ar- 
ragon, à caufe de fa femme vingtième Roy de Nauarre. La féconde fut 
madame Beatrix de Nauarre, féconde femme de laques de Bourbon, 
Comte de la Marche,appellé le Roy laques , parce qu'en premières no- 
cesil auoit efpoufé la fecôde Iehanne,Royne de Sicile.Ledit Roy Iehan 
d'Arragon de ladidteRoyne Blanche fa femme eutvn fils & deux filles: 
le fils rut dom Caries d'Arragon, vingt & vnieme Roy de Nauarre* 
mourut fans enfans viuantfonpere. La fille aifnee fut madame Blanche 
d'Arragon, mariée à Henry quatrième du nom Roy de Çaftille , à caufe 
d'elle vingtdeuxieme Roy de Nauarre, qui après la répudia par l'auc-to- 
ricé du Pape Nicolas V. & efpoufa madame Iehanne fille du Roy 
Edouard de Portugal, mourut ladite madame Blanche d'Arragon fans 
cnfârts.La féconde fille dudit Roy Iehan d'Arragon,fut madame Eleo- 
nor d' Arragon/emme de Gafton Comte de Foix , à laquelle veufue e£ 
cheut la couronne de Nauarre parle decez du Roy fon perc, lequel ne 
lahTadcfonViuant l'adminiftration dudit Royaume de Nauarre: tient 
ladkeRoyne Eleonor le lieu du vingt Ôc troifieme Roy de Nauarre. D'- 
elle & dudit Comte de Foix,vindrent quatre fils & cinq fillestle fils aifné 
fût Gafton Prince de Vienne , qui mourut viuant Ces pere & mere : le fé- 
cond fut Ican de Foix VicontedcNerbonne,qui efpoufa Marie d'Or- 
lcans,fceurduRoy Louysdouziemc:en cutmefllre Gaftô de Foix ,Duc 
de Nemours tué à la iournee de Rauenne, iour de Pafques mil cinq cens 
dôuzc:& la Roync Germaine féconde femme du Roy Ferdinand d'Ar- 
ragon,mariee en fécondes nopees à Fcrnand Duc de Calaprc, fils aifné 
de Frédéric Roy de Sicile, qui pcfdit fon Royaume, moururent lefdits- 
frère &fœur fans enfans. Le tiers fils fut Dom Piètre Cardinal de Foix. 
Le quatrième le fieur Infant Domiafme&deFoix. Les filles furent Ma- 
rie de' Foix, femme de Guillaume, Marquis de Montferrat. D'eux vint 
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vnc fille mariée à Louys Marquis de Saluées . L'autre fille futlehanne 
de Foix, mariée au Comte d'Armaignac. L'autre Marguerite femme de 
François fécond du nom Duc de Bretaigne,& merc de la Royne Anne. 
L'autre fut Catherine de Foix mariée au Comte deCandale,dontvin- 
drent deux fils, les Comte de Candale & Archeuelque de Bourdeaux, ôc 
vne fille Royne de Hongrie. La cinquième fille rut Eleonor de Foix 
morte ieunefans auoirefté mariée. Gafton Prince de Vienne cfpoufà 
madame Magdalene dcFrance,filleduRoy Charles fepticme.,en eut fils 
& fille. Le fils fut François Phebus de Foix vingtquatrieme RoydeNa- 
uarrc,qui mourut fans enfans. La fille fut madame Catherine de Foix, à 
laquelle efcheut par le decezde fon frère ledit Royaume de Nauarré: 
elle efpoufa Iehan fils aifné d'Alain fire d'Albret , & fut de par fa femme 
le v ingteinquieme Roy de Nauarre.-d'eux vindrët deux fils & quatre fil- 
les. Le fils aifné fut le Roy Henry fécond dunom vingtfixiemc Roy de 
Nauarre:Le fécond fut monfieur Charles de Nauarre qui mourut deuât 
Naples fans auoir eftémarié.Lcs filles turent mes dames Anne,accordee 
au comte de Candale,dccedecauantqueftre mariee:Catherine & Qui- 
chérie religieufes J & Yfabeau de NaUarre mariée au fieur de Rohan. Le- 
ditRoy Henry fecôd de la royne Marguerite d'Orléans fafemme,fœur 
vnique du Roy Frâçois premier, ne laiffa que la Royne Iehanne deNa- 
uarre,femmc duDucde Vendofmois Antoine de Bourbon, de par elle 
vingtfeptiemeRoy de Nauarre; auoit eu monfieur Iehan Prince de Na- 
uarre qui mourut ieune. Sa defeente eft en labranche de Bourbon. 

DES COMTES DE B LOT S 
& Champagne. 

HampagKe rcgnantThierry,fiIs Clouis,qui fut fils Da- 
gobert premier du nom,cïtoit Duché: en fut Duc Dreux 
frerc aifné de Charles Martcl,Maire du Palais,pere du pre- 
mierRoy Pépin. Mais pourec que lors Duchez&Com- 
tez n'eftoientqu'oniccsjfaut commencer plus bas.Regnâc 
Charles le Chauue les Normans enuahirét la France,l'vn des principaux 
fut Hafting,lequel à leur retraicte fe donna au Roy Charles le Simple, 
qui le feit Comte de Chartres. Apres faifaht paix auec Rollon premier 
Duc Chreftien de Norman die,maria richement & feit Comte de Bloys, 
Gcrlon coufin dudit Rollon Normand de nation Germanique. De luy 
vintThibauld le vieil,appellé le Tricheur, Comte de Bloys & de Char- 
tres,qu'ilachapta dudit Hafting oufeshoirs.Tuaentrahifon Guillau- 
me Duc de Normandic,efpoufa la fœur du Comte Herbert de Troyes, 
qui eft Champagne,en eut vn fils & vnc fille: Emine femme de Guillau- 
me Tcftc-d'eftouppc, Due d'Aquitaine Cote de Poitiers . Le fils fut Eu- 
de premier du nom,Comte de Bloys,marié deux fois , premièrement à 
Alix, de laquelle il eut deux fils, l'aimé fut Hugues qui auoit clpoufc 
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madame Côftance dé France, fille du Roy Philippes I.xlc laquelle il futf 
feparé pour parenté , & mourut fans enfans. Y a epiftre 31. deS.Berriârd 
à luy,rendu cheualier du temple. Le fécond fils fut Philippes: Eucfquç; 
de Chalon$.$cc6dement fut Eude premier marié à madame Berthe fille 
de l'Empereur Conrard 1 1. fœur de l'Empereur Henry I I I. En eut deux 
fils, l'aimé fut Eude fécond du nom, Comte de BloySiChartres Ôc Tou* 
raine 3 qui elpoufaMahauld fœur du fécond Richard Duc de Norman- 
die,filledu premier Richard, & delaDuchefleGonnorfafemme:il fut 
tué à Bar.Le fécond fils dudit fécond mariage d u Comte Eude premier^ 
fut Rogier Euefque de Beauuais,auquel pour 1 Eglife il donna leComto 
déBeauuais. Ledit Eude fécond lama deux fils, laifné fut Thibauld fé- 
cond du nom,Côte de Blois,Chartres & Touraine. Le fecôd fut Henry 
furnommé Efticnne^ote de Champagne : & pourCe quefon frère Thi- 
bauld mourut fans enfans ,Eftienneluy fucceda, & efpoufa Adelle, la- 
quelle eftoitinftruite és lettres, ainfi que recite Hugues de fainc^e Ma- 
rie,qui luy adrelfe fon hiftoirc , & eftoit fille du Roy Guillaume le ba- 
ftard,qui conquift Angletcrre,fœur du Roy Henry I.D ? elle ileut quatre 
fils &vne fille, Scolaftique comteffe de Vienne &Mafcon en premiè- 
res nopces:car en fecôdes elle cfpoufaRichard comte de Ceftres en An- 
gleterrc,lequel eftoit fils du comte Hugues,fils de Richard Vicote d'A- 
urâches.fon mary & elle furent noyez aucc Guillaume Duc de Norman 
die fils du Roy Henry I.d* Angleterre,ou pafTagc de Gatares entre Hare- 
fleur &Hautône.Le fils aifnéfut Thibauld tiers du nô, appcllé le grandi 
côte de Blois &Châpagne,que Geoffroy côte d'Anjouprint prifonnier^ 
& pour fa rançô eut la ville de Tours. Les anciésFrançôis donnoient til- 
tres de grands,à ceux qui eftôiét grâds terriens ou riches,côme faifoient 
cm. 14. j es Hebrieux,ces filtres eurent Abrahâ & Ifaac. Le fecondJLftiennc cote 
<le Mortaing,Roy vfuffrûiélicr dAngleterrc,qui efpoufa Cohaalde fille 
vnique d'Euftace comte deBoloigne,frerede Godefroy de Buillon, de 
laquelle il eut Guillaume comte de Boloignc, & Marie fa fœur: deux & 
delà defcenteaefté parlé en la branche de Boloigne. Le tiers fils dudit 
roy Eftienne, fut Henry religieux de Cluny,Euefque de Leceftre. Tou- 
tesfois y atiltre de l'an 1155. pouri'exemptiô del'Eglife de Chartres, ou- 
qucl lefdits quatre fils fontnommez,& y aEude pour Henry. Le qua- 
trième fils fut Guillaume qui ne laùTa quvne fille, quelpoufa Henry 
comte d'Eu,fils de Guillaume comte dudit Eu. Thibauld le grand,cotc 
de Blois & Champagne , de Mahauld fa femme eut quatre fils & quatre 
filles. LVne femme d'Eudc 1,1 1. dù nom Duc de Bourgoignerl'autre cô- 
telTe de Bar:la tierce DuchefTe delà Poiiille , apresfemme de Guillaume 
Gouet,feigneur du Perche gouet.Sigibért qui en fait vtte femme de Ro 
trou côte duPerche,fe£oruoye.Car la première féme dudit côte Rotrou 
fut Mahauld^baftarde du roy Henry I. d'Angleterre.Il n'eut quvne fille 
Magcline rayne de Nauarre. Sa féconde femme elpoufaen fécondes no 
ces môficur Pierredc France,côte de Dreux,frere du Roy Loys le ieune: 



Digitized by. 



Google 



Leurs couronne & maifon. 129 

laquelle n'eftoit de la maifon de Champagne . La dernière fille dudiclt 
Thibauld le Grand,fut la Royne Alix troiiieme femme du Roy Loys le 
Ieune.Le fils aifné dudit Thibauld le grand,fut Thibauld furnommé le 
Bon,Comtc de Blois, qui eft intitulé en vn titre du threfor , de 1 an 1183. 
Senefchal de Frâce,qui eft Grand-maiftre.Il mourut outremer,ou voya- 
ge que y feit le Roy Philippes Augufte. Auoit cfooufé madame Alix de 
France,fillc du Roy Loys le leune , de laquelle il lahTa quatre fils & deux 
filles.L'aifné fut Thibauld qui mourut ieunerle fécond ( Loys Comte de 
Blois,quiefpoufa Catherine fille & héritière du Comte deClermontèn 
Beauuoifis .En eut Thibauld Comte de Blois & Clermont, & vne fille 
Iehanne : tous deux moururent fans enfans . Le tiers fils fut Henry,qui 
mourut feune. Le quatrième Philippes, qui ne lahTa enfans. Les filles fu- 
rent Marguerite&Yfabeau.Ladire Marguerite fucceda à fonnepueu ou 
Comté de Blois,&fut mariée trois fois.La première à Hugues d'Oiry:la 
féconde à Othe Comté de Bourgoigne,frere de l'Empereur Henry, de 
ces deux elle n'eut enfans . La troifieme à Gautier fired'Aucfnes,duquel 
elle eut (à fille vnique Marie Comteffe de Blois, mariée àHûon fqui eft 
Hugues) de Chaftillon,filsde HuonComte deS.Pol,fortis de la maifon 
de ChâftillonfurMarne.D'euxdcfcenditlehan Comte de Blois,qui ef-. 
poufa Alix de Bretagne , fille de Iehan fécond Duc de Bretagne : en eut 
ià fille vnique Iehanne dcChaftillon,Comteire deBlois,femme de mô- 
fieur Pierre deFrancc,Comted'Alençon,filsS.Lôys.Et pource quiln e 
vint cnfans,luy héritèrent Huon,Guy& laques de Chaftillon,freres,fes 
coufins.Efcheut ledit comté de Blois audit Huon comte de S. Pol, qui 
auoit efpouféBeatrix fœurdu comte Guy de Flandres:d'elle il eut deux 
fils Guy & Iehan de Chaftillon.il fe contenta dudit comté de Blois: dô- 
na par accord celuy de S.Pol, les feigneuries de Celles, S.Agncn & Mil- 
lançay enBerry àfon frère Guy: & les feigneuries de Leuze & Codé en 
Braban,à fon autre frère laques. Dudit Guy comte de S. Pol, vint Iehan 
aufii côte deS.Pol,qui cfpoufa Iehanne de Fiéulles,qui eft Fiennes.N'eft 
du propos pourfuiure la defeente des comtes de S.Pol, mais des comtes 
de Blois. Guy de Chaftillon, fils dudit Huon Ôc comte de Blois * efpoufà 
Marguerite de Valoys*, fœurdu Roy Philippes de Val oys , en eut deux 
fils.L'aifhéfut Loys comte de Blois: l'autre fut Charles deBlois,quilaif 
là le furnom de Chaftillon,elpoufaIehânedeBrctagne,appelleelaBoi- 
teufe . D'eux & de leur defeente a efté parlé ou chapitre de la maifon de 
Bretagnc.Ledit Loys comte de Blois,qui mourut à la iournee de Crecy: 
laùTa trois fils Loys,Iehâ & Guy.Les deux aimez moururent fans enfanr, 
Guy eut fon fils vnique Loys, qui efpoufa Marie de Berry , fille du Duc 
Iehan de Berry,& mourut viuant fon pere. Lequel fc voyant fans enfans 
vendit à monfieur Loys de France,Duc d'Orléans, frère du roy Charles 
VLles comrez de Blois &Dunois , le prix de deux ces foixante mil fracs 
û or retenu à luy l'vfufruic-t, & fans payer les droids feigneuriaux.Pour 
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retourner à la defeéte dudit Thibauld le bon cote de Bloys & Chartres. 
Sa féconde fille fut Yfabeau,laquelle hérita à fon nepueuLoysauCom- 
té de Chartres, & fut mariée deux fois . La première au fieur d'Amboife, 
dont vint Mahauld leur fille vnique Comteffe de Chartres. La fecôde à 
Iehan deMontmirail,fieur d'Oify ..duquel elle n'eut enfans.Le fecôd fils 
de Thibauld le grand Comte de Blois & Champagne,fut Henry le lar- 
ge;Côte de Châpagnc & Brie,qui auoit accordé Yoland fœur du Cote 
Bauldouyn de Flâdrcs & Haynau.Le roy Loys le Gros rôpit l'accord, & 
celuy de l'vne des filles dudit Côte Thibauld le grand,auee le fils du cô- 
te de SoifTons,& de l'empcfchcmét dudit roy parle S.Bernard epift.zz^. 
& ledit Henry le large efpoufa madame Marie de France,nlle dudit roy 
Lbys le Ieune,feur de ladite madame Alix de Frâcc,femme de Thibaud 
lie b on,Côte de Bloys. Le troifieme fils dudit Comte Thibauld le grâd, 
fut Eftiennc Côte deSanccrre.,duquel vint Guillaume,qui efpoufa Yfa- 
beau dcRorny.De Guillaume vint Loys,de Loys Eftiennc Côtes de Sa- 
cerre:& fesfrcres,l'vn nommé Thibauld. Dudit Eftienne & Marie de la 
Marche fa femme,fille de Hugues de Luzigné, Comte de la Marche & 
Angoulefme,vint Iehan,qui eut l'vn de fes fils,Loys côte & fa fille Iehâ- 
ne ComtefTe deDampmartin. Dura celle maifon de Sancerre,venue de 
celle deOhampagne parles mafles,iufqu'au Comte de Sancerre,marié à 
Marguerite de Marmande,de laquelle il eut Marguerite comteffe dudic 
Sancerre^mariee deux foisrpremierement à Berauldle grand, Daulphia 
d'Auuergnejdont vkidrentMargueritcDaulphine^mere de Iehan fieur 
de Bueil, & Marie Daulphinc,mere de Guillaume de Vienne, fieur de S. 
George. Aufquels de Bueil & de Vienne , par arreft du Parlement du i 6. 
Juillet 1451.ICS biens venans du cofté de ladite comteffe furent adiugez: 
& en eut ledit de Bueil le Côté de Sancerre.En fécondes nopecs efpoufa 
ladite Marguerite ComtefTe deSanccrrc,meffirc laques fieur dcMont- 
beron,Marefchal' de France.Le quatrième fils duditThibauld le grand, 
fut Guillaume Eucfque de Chartres,apres Archcuefque de Sens,puis de 
Rheims,Cardinal ou titre S.Sabine, &legat en France.C'eft de luy ieune 
que S.Bernard epiftre zyi.refpond à fon pere,s'excufant fur confeiencej 
ne pouuoirprocurerfapromotiô en pluralité de bénéfices, difant qu'à 
leur petit Guillaume il defiroit des biens, mais Dieu auanttout. Et de 
crainte qu'il n'euft Dieu, il ne vouloit qu'il eut quelque chofe contre 
Dieu:& n autruy vouloit le contraire,! edit S.Bernard ne vouloit que ce 
fuft par fon moyen,afin que luy mefme ne perdit Dieu.Sentence digne 
d'homme conduit par leS.Efprit,par trop oubliée en ce tcmps.Henry 
le large côte de Châpagne & Brie,de madame Marie de Frâce fa femme 
eut deux fils,& vne nlle Marie femme de Baudouyn Empereur de Gre- 
ce,côte de Flandres.Le fils aifné fut Héry,qui accordaYolâd fille de Bau 
douy n côte deHaynau,mais il ne l'efpoufa J & print Hermenzere fille de 
HéryCôte de Namur,feit le voyage d'outremer auec les roys Philippcs 

Augufte 
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fécondes nopecs, auec Yfabeau roync de ïcrnïàlcm,feûr de Baudouytt 
quatrième dunom,Roy de Ierufalem & Ghiprc , laquelle àuoiè efté fc- 
paree de fon premier mary Geoffroy de Th6lon,eftoit : Vcfùc de fon (è- 6 
cond,Conrad Marquis de Montferrat . D'elle ledit Henry eut deux fil- 
lcsrl'aifiieefut Alix Roync dcChiprc . La féconde tut madame I*hilip- 
pes,fcmme de Eyrard de Brehrié^dont vint Thibauld de Brenne . Le fé- 
cond fils de Henry le Large,fut Thibauld V.qui tint lé Comté de Châ- 
pagrte&Briéj&cn eut en Iuillet ixi(>.arreft à fonprofit,pour eftre reccu 
a hommage du roy Philippes Augufte,en fon parlement garni de Pairs, 
contre Iefaits Eyrard de Bréne &fafemm^.Touteffois fe troutie que la 
f r i^HenryRby de Chiprc , donna à Iehan de Èriehne fon nepueu fils 
de feTœur madameMaric de Chipre, & du Comte Gautier de Briennei 
les-droielsqifil audft és Cotez dé Champagne & Bric : & appointa ces 
Querelles lèRoy S.Loys,de façon que îeldits Corniez demouterent au- 
<Kt Thibauld V.lcquel de fâ femrile Blàrtehe ïècodé fifle de SancèRoy, 
& Bcatic Royric de Nauarréjeùt fon pofthume Thibauld V I. du nom >■ 
Comte de dhampagne & Brie y & Cà fille Blàrtche de Champagne : , ma- 
riée à Othe Comte de Bourgoighe*. Thibauld V I.dùftom, douzième 
Royale Nauarre , Confite de Champagne '& Brie eut trois femmes , La 
première fut fille du Comte de Métif qui éît Lorrâine) de laquelle il fut 
lèparé par iugement d'Eglifcjpûis efpôulk la fille de Guichard de Beau- 
jeu^ de Stbulc fille de Philippes Comté de Flandres . Décile eût (à fille 
Blanche,femme du Duc Iehan deBretagnéîklu nom.Sa troifieme fem 
mefut Marguerite fille aifneè dé rrteflïre Archàtribauld de Bourbon le 
Grand,de laquelle ilctfttrois fils & ; déiix fillesXe fils aifné fut Thibauld 
VlLdunomjRoy de Nauarre.Lo fécond fut monfieur Pierre de Nafuar- 
re^marié par paroles de prefént,auecAmicc4ille dé Pierre dcCouttenayt 
mafr auant la confommation do mariage itdéceda, & refpoufalefècod 

R^Wtqsmtèdv * - r - -•«*- - 

Comte dé Rdfnay 
fémm^deFeïrydi 
femme lâ\i Çorntè dél&ix, Il eft temps decUforparquelmOyenlacou-* 
rôrine de Nâôàrrc efchëut à la màifon de Champagne. Lé premier Roy 
d'iceHc fut Enécus Ar^é J Conite'dèiigOrrd,ôbn qu'il n y eut long têps 
au pàfaùant dés roys d'Efpagrie Wfîgo^^apreslcs^andales retirer 
en Afrique,y auôiént commandéîmais les 8aîra£itts>a\ft5ient depuis oc- 
cupé lamteE(pagne,& fur eux ftlrcnï lc« conqueftes & multiplicité des 
couronnes fâi&é.Le fccondrfîfc ôâffîasïbrtfikLe tiers fut Sance Abar^ 
ca. Le quatîièmeiut Gàrfias ï Ldttflom s appelé félon les vns , le Trem-- 
blàntjfelôtî les autres le Tentaient /qui efty urongne. Lccinquierflef ut 
Sance fécond du nom/diâ; le Grand, lequel efpoufa Eliure héritiè- 
re de Caftille, qu'il feit ériger èn Royaume , en fut le premier Roy. 
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Eut deux enfaro légitimes, & vn baftard . Les Iegitimes^fufcijt^ÇîaPr 
fias tiers dunomfixiemeRpy.de Nauarre, & Ferdinand Roy de Çâftjl- 
le.Le baftard fut Ramery premier Roy d'Arragon - Lefept^crne Roy de 
Nauarre fut Sancc tiers duàom, fils de Garfias tiers.. Le Jmi&iem* 
Roy de Nauarre fut Ramery prernier du nom , fils dudit Sance tiers , et 
poufa la fille de RodericDidace.Le neufieme Roy de Nauaïrc,fut Gar- 
fias quatrième du.nom,fils de Ramery premier, cjpoufii Magcline fille 
deRotrouÇomte du Pcrchc.EncutSancequatriemedunom^dixipme 
Roy de Nauarre, & deux filles, madame Blanche de, Nauarrc,fcm.me ; dç 
Sance tiers du nom Roy de Çaftille,& madame Marguerite de Nauarre 
femme deGuillaume R°y 4eSicile.Lcdit Sancc quatrième cfpouk 3ea- 
rie fille de l'Empereur des Elpagnes. En eut deux fils & trois filles. Le? 
fils furent Sance cinquième du nom,appcllérinfirmc,vnzieme Roy de 
Nauarre,&Ferdinand qui mourut de la ehcuted'vn chcual.Lesfillç^^-' 
rcnt madame Beïengairc de Nauarre, femme de Richard premier du, 
nom,furnommé Cueur de Lyon, Roy d'Angleterre: laquelle mourut 
fans enfans: madame Conftance de Nauarre decedee ieuneauantquç c- 
ftre mariee,& madame Blanche de Najuarre, femme duditThibauliy'* 
du nom,Comte de Champagne & Brie. Apres le decez dudit Sancc V, 
du nom fans enfansjThibauIdfixicmedunomîÇpmte deÇhampagnç 
& Briejà caufe de ladite madame Blanche de Nauarre {à mere , futrcceii 
le douzième Roy de Nauarre,. Ses enfan&ne prindrent le furaom deNa-î 
uarre^par ce qu'ils eftoientnays auantque leur pere fuft Roy . Le trezîç- 
me Roy de Nauarre fut ledit Thibauïd feptieme du nom» Comte de 
Champagne & Brie, qui èippufa madame Yfabeau de France, fille du 
Roy Si Loy s,de laquelle il ne laûTa en/ans,^ luy fucceda fon firerc Henry 
Uquatorzicmc&oy deNai^:re,Q^t£jie;Chawpagn^^ 
poufa Blanche d-Artojs , fille du premier, Robert Comte d'Artoisjfrcrç 
dudiÔtRoy S» Loys: & d'eùxjyint feu$ fille vniqtjc la Royne Iehannedc 
Nauarre;tôte(Tc de-Champagne ôc Br4Cifemrne4u roy PhiUppes le JJely 
qui fut fà câufed'ellejle quinzième JR-py de Nauarre: & le;roy Loyfirfcîu- 
tin fon fils le feizieme Royde Nauarre^ fon gédtfç Philippe? d'Eurçuxv 
à cauftde madamelehaafte de Franee^futle dixjfeptiemerpy dqNauar- 
reyCPmme a eftédedui&j©ui précèdent; châppitre de la.kranched'Jith 
reuxXes Roys Philippes le. £png*& Charles leBel ne s intitulèrent royfc 
de France &JNarçarre , poui;^|mrppri?a: la couronne 4c>Nau,arre : mais 
p ourla conferuer à leur ni.cpee ladite madame Iehanned^ France, filje 
duditjcoy Loys Hutin.leurîrere^fnii laquelle eftoit mineur d'ans, en a-, 
uoiejïtprinslaprptc&iprikP^^ 

me dudit Roy Philippcs le Bel,les qpm* èz de Ghamp4gflc & Bricjcntre-, 
rent en lamaifon de France : puis furent. vnis à la couronne, après auoir 
donné plufieurs recompenfes poui? les drôi&sy prétendus par ladefee- 
tcdudi&Roy Loys Hutjn '. Celuy de Champagne d'ancienneté a efté ; 
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crcé Palatin,cft décoré de fept Comtes fès vaflaux, & principaux mem- 
bres & Pairs de fon Comté de Champagne leur chef. Les fufditsfept 
Comtes font aflîs auec celuy de Champagne en fon palais, pour le con- 
feiller & honnorer fa cour . Depuis qu'il fut venu à la couronne les roys 
de France faifoient tenir tous les ans les grands iours de Troy es, ou pa- 
lais du Comte,pour entretenir la création du Palatinat,ainfî qu'il eft re- 
ciré en Parreft d'entre laRoyne Blanche & le Comte deIoigny,quife 
prétend Doyen defditsPairs,donnélcio.Aouft,i 3 54. Cecyfertpour 
l'intelligence des autres Comtes ayâns titre de Palatins. 

DV ROY PHÎL1PPES LE BEL, 

E RoyPhilippes 
le Bel fut (àcré& 
couronné , & la 
Roy ne Iehanne fa femme 
fut couronnée àRheims 
le iour des Roys l'an 1185. 
auoit efté fai<Sfc cheualier 
le iour de lamy-Aouft, 
1184. & le lendemain ma- 
rié à la Roync . D'elle hé- 
ritière des Royaume de 
Nauarre, Comtez de Châ 
pagne & Brie, il eut qua- 
tre fils & trois filles . L'aif- 
néfutleroy Loys Hutin. 
Le fécond le RoyPhilip- 
pes le Long . Le tiers ,1e 
Roy Charles le Bel. Le 
quatrième m onfieur Ro- 
bert de France, qui accor 
da madame Confiance fil 
le de Frédéric troifieme 
roy de Sicile, mais il mou 
rutieune dcvnze ou dou 
ze ans: eft enterré en l'E- 
glifc des Religieufes de 
Poifly . L'Empereur Al- 
bert & ledit Roy Philip- 
pes acc orderent le maria- 
^^^^^ , ge de l'vnedes filles dudit 

Empereur ou choix duditRoy,auecl*vn des fils d'iceluy Roy,autre que 

M 
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l'aifiié^dont ny eut effe&.L'aifnee des filles dudit Roy/ut madame Mar- 
guerite de France, Roy ne de Caftille, femme de Fernand quatrième du 
nom,Roy de Caftille,fils duRoy Sance quatrième , & de laRoyne Ma- 
rie . La féconde fille fut madame Yfabeau de France, femme du R oy E- 
doiiard fécond d'Angleterre . La tierce madame Blanche deFrance,du 
mariage de laquelle auec lediâ: Roy Fernand auoit eu pourparlé,& elle 
mourut ieune . Ladite Royne Iehanne mourut ou boys de Vincennes, 
13 04. le fécond Auril/ut enterrée aux Cordeliers à Paris. EtleditRoy 
Philippes ayant régné plus de 28.ans,mourut la vigile S. André , l'an mil 
trois cens quatorze à Fontainebleau, où il il auoit efté nay .Fut enterré à 
fainct Denis. 

DV ROY LOYS HVTIN. 





ÊRoy Loys Hu- 
tinfqui eftTeftu 
ou Mutin , & le 
déclare larreft de la cornu- 
nedeHam,du dernier Au- 
ril ,mil trois cens cinquan- 
te & vn.ouquel eft mentio 
fai&e de brigues,hutins & 
meflees ) fut nay le troifïe- 
me O&obre mil deux cens 
quatre vingts & neuf.Cou 
ronné à Pampelune Roy 
de Nauarre , le premier O- 
âobre, mil trois cens fept. 
Et le Dimenche après les 
O&aues de la my-Aouft, 
mil trois cens &quinze J fut 
àRheimsfacré& couron- 
né Roy de France. Et ledit 
iour fut . couronnée oudit 
Rheims la Royne Cleme- 
ce fa féconde femme , fille 
<le Charles MaTtel,fœur de 
Carôbert Roys de Hon- 
grie , laquelle, il auoit ef- 
poufcele Mardy prccedét. 
tedicl: Roy Loys accorda 
Iéhanne fille du Comte 
Othe de Bourgoigne, & 
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fut pourparlé mariage de luyaiiec madame Beatrix , fille du Roy Sancc 
quatrième de Caftillc , mais il n'elpoufa ne lvne ne l'autre, & eut deux 
femmes . La première fut Marguerite de Bourgoigne, fillç de Robert 
fecond Duc de Bôurgoignc, laquelle il etpoufa le iourfaincl Mathieu, 
l'an mil trois cens cinq , à Vernon , ne fut Royne. D'elle il eut vne fille, 
madame Ichanne deFrance , Royne de Nauarre, femme de Philippes 
Comte d'Eureux,dc par elle Roy de Nauarre. La féconde fut ladite roy- 
ne Clémence, de laquelle il eut (on fils pofthume monfieur Iehande 
France , qui ne vefeut que hui& iours , mourut ou Louure à Paris : n'eft 
compté entre lesRoys , pôurce qu'il ne fut couronné : combien que en 
aucuns titres &regiûres duthrefor des chartres, il foit appelle le Roy 
Iehan iuftement.Carpar la mort du R oy predecefTeur, la couronne pat 
laloy duRoyaumeefchoitincontinentau fucccfTeur, duquel auflî toft 
les années du règne font comptecs,non du iour du facre ou couronne^ 
ment.Mourutledit Roy Loys ou boys de Vincennes,ayant régné feize 
moysjfix iours,le cinquième Iun,l'an mil trois cens feize. Ladi&e Roy- 
ne Clémence d'ennuy tomba en fieure quarte,qui nuyfit àja fanté de 
fondit fils,duqucl elle eftoit encejnte,& en accoucha en Nouembre en- 
fuyuant.Furentlefdits Roy & fils enterrez àlàin&Denis, & ladite 
Royne Clémence aux Iacobins à Paris, decedee ouïçra- 
pie de celle ville , le trezicme Octobre, : - • % 
mil trois cens vingt huid. ; 
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DV KO Y P&ILIPPÊS LE LONG. 




HlLIÎPES le 

Long,ou le Grand 
'(par ce que telle e- 
ftoit faftaturejfut ou com- 
mencement Regeht,, puis 
Roy. De fa femme la Roy- 
he Ichanne , Comteflc de 
Bourgoigne Se Arthoys, 
fille d'OtneCôtedeBour- 
goigne,& Mahauld Com- 
teffe d* Arthoys , accordée 
au parauant au Roy Loys 
Hutin, eut vn fils monfieur 
Loys de Frâcc, qui mourut 
jeune : eft enterré aux Cor- 
deliers à Paris ; & quatre fil- 
les . L'aifnec fut madame 
Ichanne de France, accor- 
dée à Alphos onzième roy 
de Caftillc /fiancée à Hu- 
gues (même Duc de Bour- 
goigne,marice àEudequa 
trieme du nô Duc de Bour- 
goigne : elle porta en celle 
maifon les Cotez deBour- 
goigne& Arthoysdefqucls 
parié decez (ans enfansde 
Philippes dernier Duc de 
la première branche, fils de 
fon fils en fortirent & efchcurent à madame Marguerite de France/ecô- 
de fille duditRoy,mafiee à Loys Comte de Flandres: duquel mariage, 
la fille vnique Marguerite de Flandres, femme de monfieur Philippes 
de France,Duc de Bourgoigne: les porta en lafecôde branche de Bour- 
goigne:ainfi fortirent lefdits Comtez de la maifon de France , non pai- 
siblement: car la querelle y demoura. La féconde fille dudit Roy fut la- 
dite madame Marguerite de Francc,accordec à Alphons,ieune Roy d - 
Elpagne , mariée audit Loys Comte de Flandres . La troifieme fut ma- 
dame Yfabeau de France,accordee audit Roy Alphons , mariée à Guy- 
gon Comte d'Albon,fils delehandaulphin de Viennoys.La quatrième 
madame Blanche de France^utReligieufe à Long-champ , la vigile de 
la Chandeleur, mil trois cens dix& fept» Y mourut le vingt-fixicme 
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AuriljPan mil trois cens cinquante huit.Eft cfcritfurfon tôbeau qu elle 
eftoit fille quloculdefdits Roy &Royne,par ce qu'après elld ils n'eurent 
cnfans.Mourut lediârRoy le troifieme Ianuier,l'an mil trois cens vingt 
& vn, ayant régné fans compter le temps de fa rcgcce,citiq ans, & quel- 
que peu d'auantage . Fut enterré à {ainâ Denis. Et ladite Royne fa fem- 
me, mourut à Roye le vingt & vnieme Ianuier > ï 3 z 9. Fut enterrée aux; 
CordcliersàParis. / : 

DV KOY CHARLES LE BEL, 

E Roy Charles 
agg leBelfutfacré& 
côurônéaReims 
le neufieme Feùrier oudit 
an mil trois cens vingts 
vn,& no fa première fem- 
me Blanche deBourgoi- 
gne, fille puifneed'Othe 
Comte de Bourgoigne, 
& de Mahauld ComtefTe 
d'Arthoys , par. ce qu'il 
pourfuyuoit cftre feparé 
d'elle par autorité Apo- 
ftolique:ce qu'il fut,& el- 
le fut rendue à Maubuif- 
fon. Apres il cfpoulà la 
royne Marie,fille de Loys 
de Luxembourg Empe- 
reur, fœur duRoy lehan 
de Bohême, de laquelle il 
eut vn fils nay auant ter- 
me à Yffoudun, où elle 
mourut toft apres.Eft en- 
terrée en l'Eglife des Re- 
ligieufes de (ainâ: Domi- 
nique lez Montargis . Sa 
troifieme femme , fut la 
Royne Iehanne fille de 
monfieut Loys de France 
Comte d'Eureux, de la- 
quelle il eut trois filles. L'aifhce n'eft nommée. Lafecondcfut madame: 
Marie de Franceices deux moururent ieunes. La troifieme fut madame/ 
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Blanche deFrance , qui fut pofthumc, & mariée à monfieurPhilippes 
de France Duc d'Orleans.Mourut l'an mil trois cens quatre vingts dou- 
ze , fut enterrée à S. Denis. Ledi&Roy mourut ou boys de Vincennes, 
le premier iour de Feuricr, l'an mil trois cens vingt fept, ayant régné vn 
peu plus defix ans.fut enterré à faind Denis . Et ladiâc Royne Iehan- 
ne d'Eureux,mourut à Braye-comte-robcrt,le quatrième Mars,l'an mil 
trois cens feptante.Fut enterrée aux Cordeliers de Paris. 

D V KO Y PHILIP P ES < . 
deValoys. 

HriipPEs de Va 
loysfils aifné de feu 
môfieur CKarjes de 
France Comte de yaloys, 
par le decez dudit rôy Char 
les le BeUe dernierdes trois 
RoysfilsduRoy Philippes 
le Bel , fut déclaré Regent, 
&ne dura fa Régence que 
deux moys . Car ladite roy- 
ne Iehanne d'Eureux,le pre 
mierAuril enfuy uant acou- 
cha de ladite madame Blâ- 
.che.de' France oudit boys 
de Vincénnes.Fut ledit roy 
Philippes de Valons (àcré 
& couronné à Rheimspar 
Guillaume deTricArchc- 
uefque dudit Rheims. Et la 
Royne Iehanne fille deRo- 
bert fécond du nom Duc 
deBourgoigne fa premiè- 
re femmecouronce le iour 
de la Trinité , Tan mil trois 
cens vingt hui<St . D'elle il 
eut quatre fils & vne fille . 
L'aimé fut le Roy Iehan.Lc 
fécond neft nommé. Le 
tiers monfieur Loys de Frâ- 
ce.Ccs deux moururent enfans:font enterrez aux Cordeliers à Paris. Le 
quatricmefut monfieur Philippes de France^ucd'Orleansjqui efpou- 
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faladite madame Blanche de France, fille pofthume dudit Roy Char- 
les le Bel , & par ce qu'il ne laifla enfans, ne feit branche. La fille fut ma- 
dame Marie de France , mariée au Duc de Braban : lequel auparauant a- 
uoit fiancé la fille du Comte de Haynan,& ledit Roy rompir ce trai&é. 
Ladite Royne Iehanne mourut en 1 an mil trois cens quarante neuf,fut 
enterrée à fiùn&Denis.La féconde femme dudit Roy,fut la RoyneBla- 
che,fille de Philippes 3 & fœur du premier Charles Roys de Nauarre , la- 
quelle il e{poufa le dixième Ianuier,mil trois cens quarante neuf. Elle a- 
uoitefte accordée à l'infant Piètre fils aifné d'AlphonsRoy de Caftille; 
d'elle vint madame Iehanne de Francc,accordecà Ichan Duc de Geron 
nc,fils aifné du Roy d'Arragon Je fezieme Iuiller,mil trois cens foixan- 
te & dix , allant en Efpagne pour l'efpoufer, elle mourut à Beziers , l'an 
mil trois cens feptante & vn. Y fut enterrée en l'Eglife Cathedrale:& le- 
dit* Duc de Geronnc ou Gironde efpoufà Yoland de Bar, fille de Ro- 
bert Duc de Bar,Marquis du Pont, & de madame Marie de France,fœur 
du Roy Charles cinquième . Ledift Roy Philippes de Valpys, 
mourut à Nogentle-Roy , le vingt huitième AouftJ'an 
mil trois cens cinquante , ayant régné vingt.deux 
ans,& enuiron cinq moys.Fut enterré 
àfain&Denis. 
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DV ROY JEHAN. 





E Roy Iehan fut 
facré & couronné 
àRheims par l'Ar 
cheuefque dudic lieu : & la 
Royne Ichanne fa féconde 
femme,couronqee le vingt 
fixieme Septembre 1 3 5- o. 
Eut deiix femmes . Lapre- 
miere fut madame Bonne 
de Bohême, fille du Roy de 
Bohême, de laquelle il eut 
quatre fils & quatre filles. El 
le mpurutviuât le Roy Phi- 
lippes de Valbys fon beau- 
perc, parquoy nefut royne? 
fut enterrée en l'Abbaye de 
Maubuùîon . Le fils aifné 
fut le Roy Charles cinquiè- 
me du nom . Le fécond fut 
monfieur Loys de France, 
Duc d'Anjou , Comte du 
Maine, depuisRoy deSici- 
lc & Naples.Le tiers fur m 6- 
fieur Iehan deFrâce,duc de 
Berry &d'Auuergne,Côte 
de Poidtou. Le 4.monfieur 
Philippes de France ffurnô- 
mélcHardy,pourledeuoir 
& faicT: d'armes à la defenfe 
duRoy fonpercàlaiourneede Poictiers , où tous deux furent prinsj 
Duc de Bourgoigne . L'aifnee des filles fut madame Marie de France ac- 
cordée àl'infant DomPietre,fiIs aifné d'Alphons vnzieme dunomroy 
de Caftille, mariée à Robert fils aifné du Duc Henry de Bar : laquelle eft 
enterrée à Bar le duc.La féconde madame Iehannedc France femme du 
premier Charles Roy de Nauarre, laquelle auoitefté accordée audiéfc 
infant Pietre.La troifîeme madame Yfabcaii de France , mariée à Iehan 
Galeaz VifconteDuc de Milan . La quatrième madame Marguerite de 
France, Religieufè à PohTy . La féconde femme dudi<5t Roy Iehan, 
fut ladi&e Royne Iehanne de Boloigne, qu'il efpoufa le dixième Fc- 
urier, l'an mil trois cens quarante neuf, àMuriaux presMeulant. Elle 
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cftoitmercdePhilippes dernier Duc de la première branche dé BOur- 
goigne.Dc ce fécond mariage n'eut leRoy enrans .Il auoit efté priris en 
ta bataille près Poi&iers,que gagna Edouard prince de Gallcs,le Lundy 
i9.Septembrc,mil trois cens cinquante fixtdeliuré à Calais, le zj. Odo- 
brc,mil trois cens foixante,moycnaht oftages,defquels mbnfieur Loys 
Duc d'Ahjoufon fécond fils Ce (àuuâ . Et pour i'exeufer & trâicter de la 
deliurance des Autres « ledit &oy contre laduisde Ton confeil retourna 
en Angleterre j où furprins à Londres de maladie , mourut le huitième 
Auril,mil trois cens foixante quatrc.Fut enterré à S Dénis. Auoit régné 
cnuiroh i4.ans« 

DE LÀ SECONDE BRANCHÉ 

JMMC^*jfe Ônsi èvr Loys deFrance,premiert>uc d'Anjou,com- 
fBàu?3jfl Bï te du Mayne,fut accordé à madame Iehanne d'Arragon, 
"S wJ^SK fécondé fille du Roy Piètre d'Arragon : & marié à Marie 
g|^%B g fille de Charles de Bloys,& delehanne deBretagne, dite 
VseSSEsrI la Boircule.Fut ledit môficur Loys de France, adopté rojf 
de Sicile,& inùeftï en Auignon par le Pape Clément, qui fe feit appellcr 
{èptieme.Il eut deux fils & vne fille , madame Yoland première femme 
du DucFrançois premier de Bretagne. Lefilsaifnéfut Loys fécond du 
nomRoy de SicileX'autre fut monficur Charles p jince de *Tarente. Le- 
dit Roy Loys.prerrtier mourut à Bifeglij ouRoyaumcde Naples,le zo. 
Scptembre,mil trois cens quatre vingts & quatre. Loys fécond Roy de 
Sicilc,accorda Yfabeau de Bretagne, &e(poufalaRoyne Yoland, fille 
du Roy Iehan.d'Arragon a & de la Roync Yoland de BarJaquclle eftoit 
fille du Duc de Bar , & de madame Marie de Francc,fcéur du Roy Char- 
les cinquicrtfe*Ledit Roy Lôys fécond mourut à Angiers , l'an mil qua- 
tre cens feize : y fut enterré en l'Eghfe Cathédrale. Lailîa trois fils & vne 
filleîlaRoyné Marie femme du Roy Charles feptiemei Lefilsaifnéfut 
Loys tiers du nom,Roy de Sicile/jui auoit accordé Catherine de Bour- 
goigne,fille duDudehan de Bourgoigne; puis fiança Yfabeau fille ait 
necde lehanilxiemcDuc de Bretagne, & cfpoufa, Marguerite fille du 
Comte de Sauoyei mourut fans enfans àCofanze,ou Royaume de 
Naples,l an miiquatre cens trente quatre.Le fécond fils fut le Roy René 
de Sicile. Le tiers monfïeur Charles comte du Mayne & Mortaing. Le- 
dit Roy René çfpoufa en premières nopces,laRoyne Yfabeau Duchef- 
fe de Lorraine & dé Bar : de laquelle il eut monficur lehan duc de Câla- 
bre^ûi^nourutviuant fpn pere,& îaiÛa de fa femme Marie de Bourbo* 
vnfil$ ; & deu^fil^s.LefilsfutmôfieurNicolaSjMarquis du Pot,accordé 
à madame Annç deFrâce,fillc aifnee du roy Loys XL & fiaçé à Marie dé 
Bourgoigne:mais il mourut âuât ï cfpoufer . L'vnc des filles fut la roy rie 
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Marguerite femme de Henry fîxiemé Roy d'Angleterre.! autre qui fût 
aifnee,fut madame Yoland femme de René de Lotraine^comte deVau 
demont, depuis Duc de Lorraine & dé Bar. Ledit Roy René en fécon- 
des nopccs efpoufà la Roy ne Iehanne fille du Comte deLaual, &d' Yfà- 
beaiï dé Bretagne:& d'elle n'eut cnfans.MonfieUr Charles d' Anjou cote 
du Maine efpoufa Yfabcaù de Luxémbourg,en eut fils & fille. Le fils fut 
Charles comte de Proucnce, efpoufà Iehanne i& mourut fans enfans 
auantfùnperc,quiprint après la mort dudit Roy Rëné letiltredeRoy 
de Sicile: inftituafon héritier ledit Roy Loys onzième, &à ce tiltrelc 
Roy Charles huitième qucrela le Royaume de Naples. La fille dudit fé- 
cond Charles d'Anjou,comte du Maine, fut Loyfe d'Anjou , femme de 
laques d'Armaignac,Duc dé Nemours,c6te de laMarche;& dTLleonor 
deBourbon.DefditsDuc de Nemours & Loyfe d'Anjou demourerenc 
laques, Iehan ,,Loys, Marguerite,Catherine & Charlotte d'Armaignac: 
ladite Marguerite, mariée à mefïire Pierre deRohan ,{eighéurdé<3ye; 
Marefchal de France : ladite Charlotte à Charles de Rohâ fils aifné du- 
dit Marefchal, & ladite Catherine à Iéhan fecoddu nom , Duc de JBpur- 
bon. Ainfi fina en filles celle féconde branche d'An/ou. ' « 

DE LA BRANCHE DE BERRV. 2 

■ 'V • • t- ni: .i./-: ■■ 

' O n s 1 e v R Iehan de Frâce Duc de Berry drAunergne^comtc 
[de Poitou,c{p*oufa en premières nopccs Iehanne fille dû corn*, 
jte d'Armaiignac,delaquélleileut vnfils & deux filles.Le fils fut 
Iéhan de Berry comte de Montpenfrér > qui efpoufa première- 
ment madame Catherine de France, fille du Roy Charles cinquième: & 
féconderaient Anne de Bourbon , fillé de Iehan de Bourbon , comte de 
Védofme & IaMarcrié,laquelIelefuruefquit, ; &feremariàà Loyscom- 
tePaIatinduRhin,Duc en Bauieré : ne laiflfa ledit comte de Monrpen- 
fîer aucuns ehfans. L'aifnee fille demohfieûr Iehan de France fut Marie 
de Berry , mariée trois fois. La première a Gùy de Chaftilloh comte de 
Bloys. La féconde à Philippes d'Arthoys comté cfÈu,Conneftablç de 
France. La tierce à Iehan comte de Clermont^ depuis È>de deBourlyoïi 

f)remier du nom. Eftant ladite Marie de Bërry vefuc dtidifc comte d'Eu, 
e comte d'Herby , fils du Duc de Lancaftre , dèpuis Henry quatrième 
Rpy d'Angleterre , l'accordarmais Të Roy Richard fecp«d empefcha le 
mariage. La féconde fille dudit Duc de Berry' j fut Bonne de Berry ma- 
riée deux fois , premièrement àAjhe comte tfè Sauoye , puis iBeriiard 
comte d'Armaignac. Ledit Duc d e Berry J criîécdndes riopees acfcdpdâ 
làfillç au Duc de Lancaftre , laquelle le fils dù^oy dé'Gâftillë efpfoufa, 
& fe maria ledit Duc de Berry aueç IèhârtcÇqtateiîe de Bôteign&ôiiAu- 
uergne,i 3 8 "51.de laquelle il n'eut enfans. Mourut aâgè déplus dé Quatre 
vingts ans, l'an î 4 1 7. fut ehterf éàBourges en lafaincfcèchapcHg qu'il 
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auok fondée. Ainfi cefte branche fansauoir gueres duréfina en filles^ 




DE LA SECONDE BRANCHE DE 
Bourgoigne, & des Comtes dé Flandres. 

; O s 1 èvr Philippes de France Duc de Bourgoigne , efpoufâ 
I Marguerite de Flandres, vefue de feu Philippes dernier Duc, 
) delà première branche de Bourgoigne, laquelle auoit efté ac- 
cordée à monfieur Edmond d'Angleterre, comre de Cambric 
cinquième fils du Roy d'Angleterre, Edouard troificme du nom : mais 
le Pape Vrbain refufaleurdifpenfe dudit mariage, reuoqua les gênera- 
les précédentes données par fesântecefleurs Papes , & par fes bulles leur 
défendit eux marier. Au moyé dequôy ledit monfieur Edmond efpoufa 
madame Yfabeau,fille de Pierre Roy de Caftille,& le'Roy Charles le V. 
pourchafla iufques à l'eftèâ: ladite Marguerite de Flâdres pour fon frère 
ledit Philippes Duc de Bourgoigne: en quoy plufieurs iufques à nos 
iours ont blafmé à grand tort ledit Roy Charles d'imprudence , qu'il ne 
l'auoit prinfe pourîluy,& adiointàfa couronne fes pays fi peuplez & 
opulèns, qu'ils ont efté fuffifans pour fouucnt guerroyer &neceffiter 
les Roys de France.-comme fil euft préféré la beauté de la Roy ne Ichan- 
nede Bourbon & fon plaifir , à fon eftat,&i'efcritPaule Emile. Mais la 
refponfe audit blafine eft facile par les dates des mariages. Ledit Charles 
le qujnt fut marié à celle de Bourbon, par fonpere,viuantfonayeulle 
Roy Philippes deValoys: eftletraitré de fon mariage de l'an mil trois 
cens quarante neuf.Celuy de fondit frère Philippes eft de l'an mil trois 
cens foixante neuf le douzième Auril, qui eft vingt ans apres.La Royne 
Ieanne de Bourbon,mourut en Feurier mil trois cens feptante fept. Qui 
dira que l'an mil trois cens quarante neuf failloit traiter le mariage du- 
dit Charles le quint auec ladite Marguerite[de Flâdres , fans le petit aage 
qu'elle auoit, l'efpoir cftoit lors malaffeuré en elle de l'hoirerie de Flan- 
dres. Et quand faute y auroit eue, les Roys Philippes de Valoys & Iehan 
l'auroient faite,non ledit Charles le quint,eftant ieune fils de famille , & 
enpuiffance. Letraitté du mariage dudit Duc Philippes dcBourgoit 
gne dernier de la première branche auec ladite Marguerire de Flandres 
eft de l'an 1^6. Ne fera impertinent mefler en cefte branché lagcnealo- 
gie des predeceffeurs de ladite Marguerite,çomtes de Flandres,puis que 
la defeente dudit monfieurPhilippes de France,& d'elle tient encore le- 
dit comté,& autres pays bas , & que d'eux eft en France venue lamaifon 
deNeuers:& par ladite Généalogie fera cogneu d'où font efcheuès plu- 
fieurs feigneuries qu'ils tiennent, & quelque antiquité. Les gouuerneuts 
& gardiens de Flandres auant Baudouyn,furnommé Bras de fer , eftoiét 
officiers muables à volôté des Roys de Franccencor qu'aucuns fils ayét 
fuccedé és offices de leurs pcres,pour cftre héritiers de leur vertu 
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nommoientForeftiers: non que leur charge fuft feulement fur la terre* 
eftant lors pleine de la foreft charbonnière, mais la garde de la mer 
leur eftoit commife.Faut pource entendre,que le mot Forcft,vieuxbas 
Alemand,conuenoit aufli bien aux eauës,quc boisfignifiant deffens. Y 
a ou titre de la fondation de l'Abbaye S.Germain des Prcz près Paris,fai 
cte par le Roy Childebert,qu'il donne à celle Abbaye fon domaine d'I- 
fcy,auec fa pefcherie de Vanucs,& autres qui fo nt en la riuiere de Seine, 
depuis le pont de la cité , iufqu'au Ru de Scure, entrant en ladite riuiere, 
telles que ledic"fcRoylestenoit,& que fa foreft eftoit. En deuxtiltres 
de l'Eglife faincl: Denis en France,le Roy Charles le Chauue donna à la- 
dite Eglife par l'vn,là feigneurie de Charnoce enThierache,auecques la 
foreft de pefcher en la riuiere de Serc, dedans les limites exprimez. Par 
l'autre donne la feigneurie de Rueil, & la foreft d'Eauë depuis la riuiere 
deSaureiufquesaulieudefigné. En l'abbaye faincte Bénigne deDiion 
y a tiltre,par lequel ledit le Chauue y donne fa foreft des pohTonsde la 
riuiere d'Oufche, es limites déclarez dés le téps des Empereurs Diocle- 
tian &Maximian/ainfiqu'EutropereciteJ.Caraufie cômisàla defenfê 
de la cofte Belgique & Armorique contre les Saxons & François l'infe- 
ftans par mer,ie tenoit à Bologne fur la mer,faifant mauuais deuoir,qui 
monftre que l'office eft ancien. Fut infeudéparleditle Chauue, audit 
Baudouyn. Lacaufe fut parce que madame Iudith fille duditRoy, eftât 
vefue du roy Edelnulphe d'Angleterre, ayant vendu ce qu'elle y auoir, 
retournée en France fe tint à Senlis , où ledit Baudouyn la vint prendre, 
& emmena en Flâdres de fon gré:la maintint comme fafemme du vou- 
loir de Loys le Bègue fon frere,apres Roy & Empereur,fans le feeu tou- 
tefois duditRoy Charles leur pere: lequel quand ill'entendit, irrité le 
feitcondamner& bannir par fa iuftice temporelle,&excommunicrpar 
iugement des Euefques aUcmblez , auec defenfes ne le laifTer habiter en 
aucun Royaume desFrâçois,mais le contraindre d'efter à droift , défai- 
re pénitence félon la loy canonique. Et nonobftât il fut retiré par le roy 
Loraire nepueu dudiâ: Roy Charles le Chauue. Finalement lefdits Bau- 
douyn & Iudith s'en allèrent à Rome vers le Pape Nicolas premier,qui 
le*ir pardôna,& enuoya Rhodoald Eucfque de Port, accompagné d'vn 

' autre Euefque,dcuers ledit Roy Charles,pour faire leur paix.Quand ces 
Légats Apoftoliques furent arriuez, fut fai&e afTemblee d'Euefques à 
SoifTons , les cenfurcs reuoquees , & ledift Roy pere appaifé,qui neant- 
moins ne voulut aflifter ez nopcesfai&es àAuxerre:& ne lailla d'y don- 
ner confentement , & honnorer fon gendre de tiltre de comte ou Mar- 

. quifat héréditaire. Y a titre ou threfor des chartres du Roy,datté en No- 
uembre ^(î.ouquel Baudouyn de l'Ifle eft intitulé Marquis des Fiâmes, 
& non comte.S.Bernard epiftre nz.efcriuant aux Euefques de SoifTons, 
& Abbé S.Denis,appcllcledit comte,le baftondu royaume.Ledir com- 
te Baudouyn premier , mourut l'an 779. delaifTez deux fils. L'aifne fut 
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Ôauldouyn,appellé le Chauue,parce qu'il 1 eftoit, comte deFlandres.Lé 
fécond fut Raoul comte & abbé de Cambray, qui fut occis par les Nor- 
mans en vne guerre que fondit frère eut contre Herbert comte de Ver- 1 
mandoys,fecourudéfdjtsNormàns, en hayhe & vengeance quefon fils 
Bauldouyn, ou Balzon ( appelle le Court, pour fa petite ftature ) tua de 
fa main l'an 943. à Picqueny fur Somme, Guillaume appelle longue 
e(pee,Duc de Normandie fils de Rhollon, à l'entreueuë chceluy DuCj 
& du comte Arnoul de Flandres. Ledit comte Bauldouyn fécond du 
nom, appelle le Chauue , efpoufa madame Elftrude fille d'ElfredeRoy 
d'Angleterreren eut deux fils. L'aifné fut le comte Arnoul , appelle en fa 
ieunelfe le Beau, ou le Grand , & en fa vieillelfe le Vieux , pource que le 
filsdefon filsdefon viuant fut appelle le comte Arnoul le Ieune. Le 
fecôd fils fut Adolphe comte de Boloigne, & fainct Pol abbé de fain£fe 
Berthin,de faincT: Omerdaquelle abbaye il eut en partage , félon l'abus 
du temps ouquel les laiz les tenoient en cômande.Et pource qu'il mou- 
rut (ans enfans ,lefdits comté & abbaye retournèrent audit comte Ar- 
noul fon frère aifné,I. du nom, lequel efpoufa Alix ou Athele fille dudit 
eomteHerbert de Vermandoys: en eut vn fils & deux filles , lé fils fut le 
comte Bauldouyn le ieune, ouquelleperc fortaagélaiflà i'adminiftra- 
tion du comté, & la reprint après le deces de fondit fils,qui mourut de la 
petite vérole. L'vne des filles fut Elftrude, qui fut rauie par Sifrid capi- 
taine & chef d'aucuns Normans, auquel par traicté il auoit peu au para- 
uant Iaifle la terre de Guynes par luy coquife:& d'eux vint Adulphe pre-* 
mier comte de Guyncs: l'autre fille futLutgarde. Ledift comte Baul- 
douyn tiers du nom, appelle le Ieune , efpoufa Mahauld fille d'Herman 
Duc de Saxe, de laquelle il eut fils & fille. Aucuns ont efeript qu'il auoit, 
efpoufé la fille de Richard fécond du nom , Duc de Normandie , qui 
n'eft croyable pour le meurtre du Duc Guillaume,ayeul dudit Duc Ri- 
chard. De ladite Mahauld il eut fils & fille , le fils fut ledit comte Ar- 
nôûTle Ieunêi la fille fat ïehanne femme de Godefroy,comte deMons, 
qui eft Hàynau. Ladite Mahauld vcfuefe remaria à Godefroy comte 
dès Ardennei/duquele-llceut Godefroy &Gothclon Ducs de Lorrai- 
ne, & Enchiltôn feïgneur d'Emhamen , qui (c rendit moyneà Verdun: 
62fâft fon heîif iere feule Mahauld , femme deRegnier , cprhté de Hay- 
riâti, parce (JueHcrman&Bertilde Ces premiers enfans moururent ieu- 
ne§; ïceluy comte Bauldouyn le ieune , eut fon baftard Albert, ou Afcer 
fin* ^eTrôn£inuille,quifïït Euefquede Pans. Ledit comte Arnoul le ieu- 
ne. fécond du nom , éfpoufà Rdfale fille de Berengaire Roy d'Italie, 
'dfelàcjuèllè il eut filjr &r fille. Le fils fut le comte Bauldouyn appelle le 
ïarbu. La fille fut Mahauld qui mourut anant qu'eftre mariée : Ledit 
comté Bauldôuyn le "Barbu quatrième du nom,efpoufa Oginc fille de 
Gilbert comte de Luxembourg, en eut fon fils Bauldouyn , appellé de 
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riflc^parce qu'il y fut nay,& Debônaire,pour (à clémence & bonté. Le- 
dit cote Baudouyn de rîfle,V.dunom, cfpoufa madame Adelle deFrâ- 
ce,fille du Roy Robcrt,fils de Hue Capettcn eut deux fils & vnc fille. Le 
fils aifné fut le comte Baudouyn,appelé de Mons,parce qu'il en fut cote 
à caufe de fa femmcLe fécond fils fut Robert appelé Frizon,par ce qu'il 
dompta les Frizons. Ainfi prenoient les Romains cognoms des peuples 
qu'ils auoient vaincus . La fille fut Mahauld, mariée a Guillaume le Ba- 
ftard Duc deNormandicqui conquift rAnglctetre. Ladi&c comtclTc 
Adelle vcfuefe rendit Religieufc à Malines. Ledit comte Baudouyn de 
Mons,fut comte de Flandres VI.dunom,efpoufaRichildc fille vnique 
& héritière du comte Régnier de Haynau,vefue d'vn nommé Herman, 
duquel elle n auoit eu enfans . D'elle il eut deux fils : Paifné fut le comte 
Arnoul de Flandres 1 1 1. du nom. Le fécond fut le comte Baudouyn de 
Haynau. Ladite comtefleRichildevefue dudit Baudouyn deMons/e 
remaria à Guillaume OfbernyNormand.Ledit comte Arnoul de Flan- 
dres 1 1 Ldu nom, ne dura comte que vn an & demy : fut tué auec ledilb 
Olbemy^n la féconde bataille qui fut entre ladite Richilde famerc,& 
fon oncle Robert Frizon,pour le gouuerncmentdu comte de Flandres, 
& fà tutele , baillée par teftament dudit comte Baudouyn de Mons 
audit Robert Frizon. Par droid Baudouyn comte de Haynau , deuoit 
hériter ou comté de Flandres par le decezfans enfans, dudit comte Ar- 
noul tiers fon frère. Mais ledit Robert Frizon par vfurpation de tuteur 
s'en feit comte Ldu nom , déshéritant fondit nepueu comte de Hay- 
nau'-lequel cfpoufa Yde fœur de Lambert côte de Louuain (qui eft Bra- 
banjen eut deux fils Baudouyn & Arnoul, & trois filles, Yde,Richildc, 
& Alyfe. LeditRobert Frizon auoit efpoufé Gertrud vefue de Florent, 
comte deHollande,&parcemoyen eu le gouuernementdcHollande, 
& autres biens appartenans aux enfans défaits Florent & Gertrud, de la- 
quelle il eut deux fils & trois filles. Le fils aifné fut le comte Robert Il.du 
nom, appelé de Ierufalem. Le fécond fut Philippcs Vicomte d'Hyprc. 
Des filles la première fut Gertrud,mariee deux rois:premicrement à Hé 
ry Comte de Braban,qui ne laûTa enfans.Secondement à Thierry comp- 
te d'Alfatie: dont vint Thierry comte de Flandres . L'autre fut Athellc, 
femme deRoeier Duc de la Poùillc:& l'autre Adelle Roynç<de Dannc- 
march.LaquelTe après que le Roy Kanut fon mary eut efté tué par fçs,fu- 
iets,s'enfuit en Flandres à fon pere,aucc fon filsCharlcs,& lauTaen Dao- 
nemarch fes deux filles mefdames Ingerte & Cécile de Dannemarch. jLe 
comte Robert Il.du nom,appellé de Icrufalé,parce qu'il y feit les voyar 
gc & conquefte auec Godefroy de Buillon , efpoufa Clémence fille de 
Guillaume Comte de Bourgoigne,fœur de Guy Archcuefquc devien- 
ne, depuis Pape Calixtc fécond, d'Eftienne Comte de Bourgoigne , ôç 
de Regnauld de BOurgoigne.D'ellc il eut trois fils Baudouyn , Guillaur 
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me &Philippes îles deux derniers moururent ieunes .Le Comte Bau- 
douyn feptieme'du nom, appelle Coignee , pour fes force & vaillance; 
comme Charles Martel, cfpoufa Clemcnce^hlle d'Alain Comte de Brc- 
tagne,fut bleffé en vne guerre cotre les Normans,& mourut neuf moys 
âpres fans enfans, ayant inftitué fon hériter Charles qui tenoit le ger- 
main forluy:car il cftoit fils defditsKanutRoy dcDannemarch J & d'A-» 
délie grande tante dudit Comte Baudouyn. La Comtcire Clémence fà 
vefue voulut faire Comte de Flandres Guillaume baftard de Philippes^ 
Vicomte d'Hypre,frere dudit Comte Robertde Icrufalem, parce qu'il 
auoit efpoufé (a niepce:& pour cftre fecouruc en fon entreprinfe, fe rc- 
maria à Godefroy Comte de Braban,appcllé le Barbu: mais ledit Com- 
te Charles , appellélcBon pour Ci vertu , les dompta.,par layde du Roy 
de France Loys le Gros,fon coufîn germain, & efpoufa Marguerite fille 
du Comte de Clermont en Beauuoifis., & d'Adelle fille du dernier Her- 
bert Comte de Vermandoisjaquelleauoit efté premièrement mariée à 
monfieur Hugues de France, appelé le Grand, fils du Roy Henry I. du 
nom.D elle il ne laiflà enfans,& par grande trahifon fut tué en l'Eglife S. 
Donatian de BrugcsJeMercredy fécond iouraye Mars, l'an nz6. Apres 
fon decezpluficurs querellèrent leComté dePlandres.LeditGuillaume 
d'Hypre^eftoit fils de Philippes frère dudit comte Robert de Ierufàlem, 
ainfile plus proche s'il rfcuft efté baftard. Arnoul de Dâncmarch eftoit 
nepucu du feu Comte Charlcsjfils de fa fœur,partant fon plus prochain 
heritier.Thierry d'Alfatie eftoit fils de Gcrtruû,filleaifnee dudit comte 
Robert Frizon , coufin germain t dudit Comte Charles,quiluy euft efté 
poftpofé fans le teftament dudit comteBaudoùyn fcptieme.Baudouyn 
comte de Hay nau les reietoit tous , difant qu'ils pren oient leurs droi&s 
dudit Robert Frizon vfurpateur dudit comté^comme après luy au oient 
eftéRobert de Ierufalem , Baudouyn Coignee & Charles le Bon^& luy 
eftoitfrcre légitime du tiers Arnoul Comte de Flandres, mort fans en-» 
fans ,parquoy ledit comté luy eftoit deflors eicheu. Par dèuant le Rojf 
Loys le GrosàArras furent enalTembleeles querelles desfufdits deba«- 
messes faucur 6c force dudidfc Roy fdirent reccuoir Comte Guillaume 
fils de Robert Duc de Normandie . Son droiô auoit foible couleur de 
ce<jue fon ayeulepaternelieauoit efté Mahauld fille du Comtede Flan- 
dres Baudouyn cinquième du nom:mais ledit Roy l'elcua pour s'en fer- 
uir contre fon oncle le premier Henry Roy d'Angleterre , qui le deshe- 
ritoit des Royaume d'Angleterre & 'Duché de Normandie^ & y auoit 
grofle guerre erçtre les deux Roys.Pour faire refteraudireomte Guillau^ 
mc 3 ledit Roy Henry luy fufcita vn compétiteur oudit Comté de Flan- 
dres,Efticnne Comte de Bloys, Bologne &Mortaing,yffu delafille dê 
ladite Mahauld,le droiâ: duquel eftoit de moindre coulcur.LeditGuiL- 
laumc baftard d'Hypre ôduy/e battderemvleutayda Godefroy comte 
- * N ij 
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de Brabarç,duquel lcditCôte E (Henné auoit efpoufé la fille,furent vain* 
çus 3 Sc ledit baftard prins,aprcs deliuré fe retira en Anglctcrre:y fut com 
te de Caut,deuint aueugle, & s'en retourna mourir en Flandres , s'eftant 
faiâ: moync.Son fils vnique aagé feulement de trois ans,mourut oftage 
baillé par fon pere au comte Thierry d'Alfatie, par la cruauté de fes gar- 
des, qui luy creuerent les yeux . Ledit Comte Guillaume fils de Robert 
Duc de Normandie, par fon afpre ambition & mauuais confeil perdit 
fa victoire & fortune:carpourrecouurer lefdits Royaume d'Angleterre 
& Duché de Normandiejtailla defmefurément lesFlamens,dont irritez 
fe rebellerennappellcrent ledit Thierry d'Alfàtie,contrc lequel ledit co- 
te Guillaume employal'amas d'argent qu'il auoit faille vainquitvmais 
en pourfuy uant fa victoire ledit Comte Guillaume fut blcfle d'vn coup 
de trai&,& en mourut.Celle mort rendit leditThierry Comte d'Alfatie 
paifible du comté de Flandres, il eut deux fcmmes.La première fut Sua- 
nilde,dc laquelle il eut (à fille Laurencc,mariee deux fois : premieremét 
à Henry fils puifné duditGodefroy Duc de Lorraine & Braban. Secon- 
dement àYuain de Gand,fils de Baudouynle Gros,cbmre d'Aloz.Et de 
ce fécond mariage vint Thierry Comte d'Aiqz , qui efpoufa Laurence 
fille du comte Baudouyn de Haynau,& mourut fans enrans.La féconde 
femme dudit comte Thierry d'Alfatie, fut madame Sibille fille de Fou- 
ques d'Anjou,Roy de Icrmalcm:d'ellè il eut quatre fils & vne fillcLe fils 
aifné fut Baudouyn qui mourut ieune. Le fécond fut Philippes comte 
deFlandres.Le tiers fut Mathieu comte dcBoloigne &Mortain,depar 
Marie fa femme fœur deGuillaume côtedefdits comtez : laquelle après 
le decez de fon frere par le confeil du Roy Eftienne d'Angleterre, il tira 
d'vn monaftere dudit Angleterre , ouquel elle eftoit Abbelfe & Reli- 
gieufe;en eut deux filles Yde & Mahauld , puis contrainte par cenfures 
ecclefîaftiques elle s'en retourna en fon Abbaye^commc diû. a efté en la 
branche deBoloigne,& ledit Mathieu fe remaria à Eleon or féconde fil- 
le de Raoul Comte deVermandois,qui n'eut enfans d'aucun des quatre 
maris qu clld cur.fut ledit comte Mathieu tué d'vn coup de flefche . Le 
quatrième fils fut Pierre Ëuefque ic Cambrây , qui par le confeil de fon 
frere le comte Philippes,ri'ayant enfans,laiifa l'eftat de l , Eglifè i & elpou 
fa laComteflè de Neuers^En eut vne fille nommée SibilleHaquelle ne le 
furuefeut gueres.La fille defdits comte Thierry d'Alfatie & comtefle Si- 
bille,fut Marguerite mariée àBaudouyn III I.du nom, comte de Hay- 
nau.Ladite com telTe Sibille viuant & permettant fon mary,fcrendit rc- 
hgiéufe,feruant les pauures en l'HoipitalS.Lazare enSyrie & y mourut. 
Ledit comte Philippes d'Alfatie efpoufàElizabeth fiuQajfnee du comte 
Raoul de Vermâdois,à laquelle par le decez dc fon freçe Raoul cfcheut 
ledit Comté de Vermandois aucc plufieurs autres teirres: & (ê v oyat fans 
enfans & que fes frères n'en auoient laifle , inftitua fon héritière' fa fœur 
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Marguerite comtefle de Haynau. Neantmoins par ce qu« ladite com : 
tefle Elizabeth mourut > il fe remaria à madame Mahauld fille du pre- 
mier Alphons Roy de Portugal.Et combien quVllencfuftquecomtef- 
fefe feit toujours appeller laRoyne MahauÛpar le priûilegciors ob- 
ferué des filles des Roys.D'elle ledit Comte Philippes n'eut >aû(fi enfansf 
parquoy le Comté de Flandres retourna à la pofterité du comte Bau- 
douyn de Haynau,frerc dudit Arnoul tiers comte de Flâdresjfk vingts 
ans après qu'il auoit cfté occupé fur luy parRobert Frizon.-LâditeMar- 
guérite d'Alfatie comtefle deHaynau,recueillit ledit comté deFlandres 
parle decez de fondidfc frère. Eut trois fils & deux filles; L'aimé fut Bau- 
douyn VÏÏI.du nom des comtes de Flandres, & Vî des comtes de Hay- 
nau , puis Empereur de Grèce. Le fécond fut Philippes comte de Ni* 
mur. Le tiers fut Henry après fon frère aifné Empereur de Grèce. La fille 
âifnée fut madame Elizabeth Royne de France yfemme du Roy Philip- 
pes Augufte.La féconde fut Yoland mariée a Pierre de CoUrrenay, c6* 
te d'Auxerre après lefdits Baudouyn & Henry fes beaux freres^aufli Em- 
percur de Grèce à caufe defàditc femme . Ledi& Empereur Baudouyn 
comte de Flandres de fa femme Marie fille de Henry le Large,comte de 
Champagne & Brie n'eut que deux filles Iehanne &Marguerite.Fut rué 
ou fîege d'Andrenople : L'empire par raifon appartenoit à fa fille aifneè 
Iehanne: routeffois par l'au&orité dés cftats d'iceluy , y fuccedaleur on* 
cle Henry qui mourut fans énfans. Leur autre oncle & tuteur Philippes 
(auquel parle comte Baudouyn de Haynau, auoit efté donné ledit co- 
té deNamur) s'appuya dudit Roy Philippes Augufte, & luy promit par 
traité que fefdites deux niepees ne feroiét mariées (ans la volonté dudit 
Roy leurfouuerain feigneur,qui eftoir du droicl: de fouueraineté és hc- 
tieres,defquelles les mariages pouuoient troubler le Royaume.ïl e(pou 
fa madame Marie de France,fille du Roy Philippes : mais lés Flâmë* mai 
contens & entrez en fufpition defdiâs traité & mariage, luy ofterent la 
tutele, & la laiflerent à meflire Bouchard d'Auefnes, contuteur dudiâ 
Philippes cote deNamur, duquel ne demouraqu'vn fils,quihe vefeut 
gueres après fondit pere . Parquoy ledit coté de Namur vint audit Pier- 
re de Courtenay Empereur de Grcce,& (à defeente. Ladite Iehanne co- 
teffe de Flandres & Haynau,fut mariée deux fois:premiercment à mon* 
fieur Ferdinand fils de Sance Roy de Portugal. En eut Marie leurfillc v- 
nique,accordee à monfieur Robert de France, comte d'Artois , frère S. 
Loys , mais elle mourut ieunc . Secondement elle fut mariée à Thomas 
fils de Thomas comte de Sauoy c , & de Marguerite de Fouflîgny , du- 
quel elle n'eut enfans:parquoy fa fœur Marguerite fut comtefle de Flan- 
dres & Haynau;laqueile eut deux maris.Le premier fut fon tuteur, ledit 
meflîreBouchard aAueû}es,frere duComteGautier d'Auefnes,qui l'ef- 
poufa n'eftant aagec que de dix ans , & auât qu'elle en euft quinze acco- 
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plis, en dit deux fils Iehan & Baudbiiyn. Ledi&mefi'îrc Bouchard d'A^ 
uefnes eftoitDiacrétfuoit efté Chanoine de Tournay,& châtre de Laô. 
Futcenfurépourfonmâriâgc illicite, & mourut où voyage qu'il feità 
Rome pour obtenir dnpenfe. Ladite Comtcfle Marguerite fe remaria à 
Guillay nie d* Dampierte,ainfi appelé par ce qu'il en fut fire par fon par- 
tage â dela fucceffion.de fon -père , félon la façon du temps ouquel les 
puifnez prejîbiçnt lfeuKfurnomsdeleurspartàges * Carileftoit fécond 
fils d'Arçhambauld fire deBourboh,& de la fille hieflîre Dreux deMcl- 
lo,Conhcftàble de Fra_nç£,& frère d'Archâbauld le Gtand,fire de Bour- 
bon qui ne Jji}0a quefillestparquoy les plaines armes de celle maifon de 
Bourbon efcheurentaudi&Guillaume fire de Dampicrre. Sapoftcrité 
neantmoins a prins Iesfûrnom & armes de Flandres , ou par ce qu'il fut 
aih/î conucnu,ou pour s'agrandir. De laditcComtcfTe Marguerite il eut 
trois filsjr& trois filles.I^aifnofut Guillaume qui efpoufa l'vne des fœurs 
du Duc Henry deBrabân,& mourut fans enfans. Savcfucfut appellee 
Dame de Courtray , par ce qu'elle le tint en dôiiaire . Le fécond fils fut 
Guy côte de Flandres. Le tiers Iehan fire de Dampierre,l'Efclufe & Bail- 
leuil qui efpoufa Lorette fœur de Ferry de Lorraine^de laquelle il eut vn 
fils Iehan fire de Dampierre,& de S.Difier±gendre de Iehan comte d'Eu 
& de la fille du ComteGuy de S Pol, dont vindrent vn fils & plufieurs 
filles . L'aifnce fille defdits Guillaume de Dampicrre, & ComtcfTe Mar* 
guerite,futjehanne femme du Côte Thibauld de Bar, mourut fàns en- 
faris.La féconde fille fut fœur Marie Abbeffe de Felymes.La tierce mou- 
rut ieunc.Entre lc t S)fils des deux mariages de ladite Comteflc Margueri- 
te^ eujt gros différent, difa^^ ceux du fécond li& que ceux du premier 
eftoient DâftardsjVertus de mariage rcprouué. Ce débat fut vuydé par le 
Roy S. Loys , & le Légat Apoftolicme. A l'aifné du fécond mariage de- 
meura le Comté de Flandres , entré en la maifon des Archambauïds de 
Bourbon,commc dicta efté. A Iehan aifné du premier mariage futad- 
iugé le Comté de Haynau.IiauoitefpouféAlife fœur de Guillaume cô- 
te de Hollâde,& en vint Iehan Comte de Haynau, après la mort de fon 
ayeulc,Iequelefpou(àPhiIippcs.$le aifnee du Comte Henry de Luxem 
bourg.Baudouyn d'Auefnes fécond filsduditprcmiermariagefutfieur 
de Beaumont;& de luy vintBeatrix femme dudit Henry Comte de Lu- 
xembourg. Par ce que ledicl: Guillaume fils aifné dudit fécond mariage 
mourut auant fa mere fans enfans, le fécond Guy on fut Comte de Flâ- 
dres , & eut deux femmes « La première fut Mahauld fille & héritière de 
Robert de Bethune:d'ellc il eut cinq fils & trois filles.Le fils aifné futRo 
bert tiers du nom,Comte de Flandres. Le fécond fut Guillaume de Fla- 
dres,qui ne voulut eftre autrement appellé , quelque terre qu'il eut. En- 
tre autres fut ficur de Terremonde , fut de grande grâce & renommée. 
Il efpoufa Alix fille de meflîre Raoul de Nelle , Conneftable de France, 
& de la VicôtcfTe de Chafteaudun (à première femme . Il eut d'elle trois 
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fils & trois filles : l 'aifné filsfut Iehàrt de Flandres appelé de NelTc,parcc 
qu tfeh fut firc de par fa mërc , & rut marié à Bcàtrix de S; Pol, dont vin-* 
drent Vn fils & deux filles » Le fils futîehân de Flandres,qui mourût fans 
hoirs.La fille aiïhee fut Marie dé Flandres* darrie dcNefle & iTerremon- 
de;fémme de meffire Ëngergiérs fit e j£ ? AmboifHequel &]fellc-ivcndirec 
auRoy Philippes de Valbys pour fôn filsUfnê^di fur après leiioy lehâ) 
les Chaftellenies de Créuetueu4Àlleiix,SiSùlpicc^la Pecryci& Roimilty 
Màifniéres & deCambray,tenues de t?Euefqiîe.dûitpanTbrayr.Laf£co-i 
de fille fut ttïariee au graind-Guillaumc de Crabn . Lc-fecond fil&defdit£ 
Guillaume de Flandres & Alix de Neftt fut Guillaume dcflahdres , firé 
de Berghes , Neufport^d ? Ouze . Lé tiers Guy de Flandres:, tons Idcuio 
moururent fa¥istenfans;Leur fille aifnéèfut Marie deïkndrcsifcmme du 
Gomte dé Boloigne.La fecôde fut Yfabeau de Flandres damo dc.Brioy; 
laquelle mourut fans enfans 5 apres que fon frère aifné Ichaode Flandres 
fut trefpâfleîparquoy leur fàeur MarieÇomtefTc dc;Boloigne,eut Briosj 
rcpf eféntâtiori n'ayant liciipar la couftume du pays en ligne collatérale* 
La tierce fille fut Iehartne de Flandres ; laquelle àuffi décéda (ans enransi 
Le tiers fils dêfdits Comte £uyon & l'héritière de Be'thune futleharide 
Flandres, EuefquedeMcts, puis du Liège» Le quatrième fturlfcudbuyit 
de Flandres 3 qui mourut ieune Chéualicr fans enfans* Le cinquième fifô 
fut Philippes de Flandres, qui fut beau & grand r éi le voyant le. promiet* 
Charles Roy de Sicile,frere S.Loys,aux eilùdes aParis^eri tira; Çemeria 
en la Pouille,feit cheuàlier,&mariafà'Mâhauld dé Couttcnay CbimclH 
fc de Thietejde laquelle il n'eut enfan&mais en fécondes nopecs éfpou-* 
fa la fille de meflire Geoffroy deMiMy,vefjue du comte de Suilly y & d'eh 
le eut des enrans.L'aifnee des trois filles defdits Gomte Guy ôn,& PherK 
tiere de Bethurte fut Marguerite de Flandres ; mariée deux.fôii. Lapré 1 
miere en l'aage de neuf ans au Gomte de Hollande qui mourut dedans 
l'anjaiflant fon héritier oudit comté de Hollande, fon nepueu Flbrenu 
fils du Roy Guillaume d'Alemagne. La féconde fois elle fiir 'mariée à 
Iehan Duc de Braban,fils du Duc Henry de Braban; & de la fille du duc 
Eude de Bourgoigne.de ce mariage elle eut enfâris » LafècÔdc fille dek 
dits Comte Guyô & l'heritiere de Bethune^fiitBeatrix de Flandres, quo 
ledit Comte Florent de Hollande efpoufa , en eut plusieurs enfans * qui 
moururent tous auant luy . La troifieme fille fut Marie de Flandres, ma- 
riée deux fois : premièrement à Guillaume fils aifné du C6t<f de Iiilicrsy 
qui fut tué auec fon pere en la bataille du Riz en Alemagneimais il laiffâr 
de fàdite femme deux fllsjtous deux nômez GuUlaume.L'aifné mourut 
ieune(auant qu'élire cheualier)des playes qu'il eut és guerres de Flâdrcsj 
Le fécond fut d'Eglife ou cômencement appelle maiftre Guillaume dà 
luliers^mais après les Fiâmes le firentléur capitaine,quâd ils fexebellerce 
contre laques deS^Pol^goiiuerneur deFlandres.Secodemcntladite Ma 
rie de Flandres fut mariée à Simon fils aifné dufîeur de Chafteauuillain, 
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donc elle eut plufieurs enfans.Lcdit comte Guy on de Flandres en feco- 
des nopees efpoufa YJàbcauComteire deNamut, fille du Comte Hen- 
ry deLuxembourg,& de la fille ducomte Henry de Bar* fœur au comte 
Thibauld d©Bar.D'cile il eut quatre fils&fèpt fillesXe fils aifné fut Ieha 
de Flandres,Comte;de Namur deparfamerejquitfpoufala fille de mo r 
fieurRobertdcFrance ■> filsS. Loys Comte deClermont en Beauuoifis. 
Le fecohdifils fut Guy de FlandreSjqui fut Marefchal de l'Empereur H| 
ry dd Luxembourg, ârjnourut ou fiege de Breôe . Letiers mourut en- 
fant^ le Quatrième fut Henry de Flandresda fille aifnee mourut enfant 
La fecondefut Marguerite ■> premièrement mariée à monfieur Alexan- 
dre fils aifné du Roy Alexandre d'Efcoffc ,-puis au Comte itegnauld dç 
Gucldresiduquel elle eut fils & filles . Ledit Comte Regttâuldauoitau 
parauarit efté marié à la ComtelTe deLembourg \. & pour raifon dudift 
Comté de Lembourg, il eut guerre contre le Duc IehandeBraban,(è 
combatirentà Warry en Alemagne,fut defeonfit &prins ledit Comte 
Rcgnaûld:y moururent le Comte Henry de Luxembourg,&Walerand 
. fou frcre,enfans.dc la fille du Comte Henry de Bar. Apres rut paix fai&e, 
& demoura leditComté de Lembourg audk Duc Ichan de Braban,qui 
s'en difoit héritier, & il donna fa fille aifnee Marguerite au ieune comte 
Henry yfilsdudict Comte Henry de Luxembourg, tué errla bataille de 
Wany.La tierce fille defdits Comte Guy on de Flandres,& Comteffe de 
Namur,fur Ichanne religieufe à Fcly mes.La quatrième fut Beatrix fem- 
medu Comte Huon deS. Polie dernier, auquel les Comté de Blois& 
terre d'Auefnes en Haynau efcheurent par le decez de là ComtefTc d'A- 
lcnçô > & eneut enfans.Lacinquierné fille mourut enfant. La fixieme fut 
Philippes de Flandres,accordce à môfieur Edouard le Ieuhe , fils du roy 
Edouard d'Angleterre premier du nom : mais le Roy Philippes le Bel 
ayant guerre audit roy Edouard p our empefeher le mariage la feit ame- 
ner à Paris , ou elle mourut aagee de dixneuf ans fans eftre mariée. Et le- 
dit Roy Philippes donna par traité de paix fa fille madame Yfab eau de 
France audit mofieur Edouard le Ieunejheritierd'Angleterre.Lafeptie- 
me fille fut Yfabeau de Flandres. Ledit Comte Guy on mourut à Com- 
piegne prifonnier dudi&Roy Philippes le Bel , l'an mil trois cens qua. 
trcRobert tiers du nom ComtedeFlandres,appellédeBethunc , parce 
qu'il en fut hoir de parfa mcre,fut marié deux fois:premiercment à ma- 
dame Blanche fille aifnee du premier Roy Charles de Sicile. D'elle ledit 
Comte Robert eut vn fils Charles de Flandres , que l'on eferit auoir ap- 
porté du ventre de Ùl mere vne figure de croix entre les efpaules : elle 
mourut en gefinc de luy qui ne vefcutque vnzeans . La féconde fois 
il elpoufa Yoland fille du Comte Hue de Neucrs , laquelle eftoic 
vefuc de monfieur IehanTriftan de France, fils du Roy S. Loys. D'el- 
le qui apporta en la maifon de Flandres les Comté de Neucrs , & terre 
. d'O.uzioys 
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d'Ouzioys, ledit Comte Robert eût deux fils & trois filles . Le fils aifné 
fut Loys qui e(po ufa Iehanne Comtefle de Retheil, & apporta ledit co- 
té de Retheil en làditc maifon de Flandres . Le fécond fils fut Robert de 
Flandres,qui efpoufà Iehanne de BrétagncX'aifnee fut Iehanne femme 
d'Enguerràn, fire de Coucy, Oify & Montmiral , qui âuoit au parauant 
cfté marié à Marguerite fille d'Othe de Gueldres.Lafecode fille fut Yo*- 
land,mariee au fieur d' Ariguyé,duquel elle eût plufieurs enfans.La troi- 
fieme fut Mahauld , femme de Mahieu de Lorraine , fieur de Fleurined. 
Loys de Flandres fils aifné dudit Comte Robert,eut fils & fille^Margue- 
rite deFlandres,marieeàIehart deMorttfort,fils d'Artus premier du nô, 
Duc de BretagneXe fils fut Loys Comté de Flan dtesrmourut ledit Loys 
fils aifné duditGomte Robert, viuant fort pere,à Paris le iour de la Mag- 
delenc,i3ii.fut enterré aux Cordeliers dudit Paris. Sondit fils Loys fut 
Comte de Flandres après la mort de fon ayeul , non fans débat: car fes 
oncle Robert & tante Mahauld de Flandres, femme dudid Mahieu 
de Lorraine le plaiderent.Par arreft ledit Comte Loys obtint:accorda la 
fille de monfieur Loys de France y Comte d'Eurcux: lequel accord le 
Roy Philippes le Long rompitj& luy feit cfpoufcr fa fille madame Mar^ 
guérite de Frâce.Fut occis le itf.Aouft 1346. en la bataille de Crecy,de- 
laifTé fon fils autre Loys Comte de Flandres , qui accorda par force de 
fes fubiets , madame Yfabeau d'Angleterre , fille du Roy Edouard tiers 
d'Angleterre, & ne la voulut cfpoufer ,pource que fon pere auoit efté 
tué audit Crccy : efpoufa Marguerite fille au Duc de Braban : en eut là 
fille vnique la ComtelTe Marguerite de Flandres,mariee deux fois. Pre- 
mieremét à Philippes duc de Bourgoigne,duquel elle n'eut enfans:puis 
audit mofieur Philippes de France,appeléleHardy,fils dudit Roy Iehan 
Duc de Boùrgoigne, cjûi mourut en Auril mil quatre cens quatre, fut 
enterré aux Chartreux a Dijon,qu'il auoit fondez. Et ladite DuchefTe fà 
vefue mourut à Arras,en Mars enfuyuanr,fut enterrée à l'Hle, en l'Eglife 
S.Pierre^pres fon pere. d eux demourerent trois fils & quatre filles.Le fils 
aifné fut Iehan Duc de Bourgoigne,nay à Dijon le x8.May,i 37i.fut fon 
parrain le Duc Iehan de Berry fon oncle. Le fécond fut Anthoine de 
Boùrgoigne Duc de Braban & LébourgXe tiers fut Philippes de Bour* 
goigne , Comte de Neuers & Retheil . Ces deux derniers frères furent 
tuezenlaiôurnee d'Azincourt, que les Anglois gagnèrent contre les 
Fra^içoisJ'an i 4i5.Ledit Anthoine Duc de Braban, fut marié deux fois* 
La première à Iehanne de Xuxcmboufg,fille vnique deWaleran de Lu- 
xembourg,Comte de S.Pol & Ligny, Çonneflable de France,& dc:Bo- 
ne fille de Henry duc de Bar.D'elle ileutdeuxfils,Iehan de Boùrgoigne 
duc dé Brabâ & Luxébourg,marié à laquete dcBauicre,n'eneut enfans: 
& Philippes de Boùrgoigne Côte de S.Pol & Ligny, qui mourut fans e-» 
ftremarie.La fècondefois il fut marié a Yfabeau niepee des Empereur 
Vâceflaye&r Sigifinôd:d'elle il eut fon filsAntoine qui nevefeut gueres. 
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Ledit Philippcs de Bourgoigne,Comtc de Neuers & Retheil fut marié 
deux fois, premièrement à Alix fille d'Enguerran,fire de Coucy, Com- 
te de Soiflbns, qui fut occis par Jes Turcs , en la iournee de Hongrie: d'- 
elle eut Philippes Comte de Neuers &Retheil, qui mourut ieune. Se- 
condement aBonne d'Arthoys,fillc de Philippes Comte d'Eu, & fœur 
de Charles d'Arthoys,aufli Comte d'Eu.D'elle il eut deux fils Charles 
Comte de Neuers qui cfpou&Marie d'Albret, & n'eut enfans : & Iehan 
Comte d'Eftampes,puisde Neuers & Retheil, lequel fut marié trois 
fois.Sa première femme futlehanne d'Ailly,fille duVidame d'Amyens: 
d'elle eut fils Se fille. Le fils fut Philippes quiaagéde cinq ans &demy 
mourut à Bruxelles,l'an mil quatre cens cinquante deuxXa fille fut Yfà- 
beau dcBourgoigne mariée par di(penfe à Iehan Duc de Cleues fôn 
parrain , le vingt-deuxième Auril, mil quatre cens cinquante cinq. Sa 
iccondc femme fut Paule fille du Comte de Pointieure, de laquelle il 
eut Charlotte de Bourgoigne, mariée à Iehan d'Albret, feigneur d'Or- 
ual.Satroifieme femme fut Charlotte d'Albret,fceurdudit fieur d'Or- 
ual,d'ellc n'eut enfans . Parce que ladite Yfàbeau de Bourgoigne môu- 
rutauant fon pere, delauTez des enfans rentre autres l'aifné Duc, & En- 
gilbert de Cleues fon fécond fils : ledit pere qui f intituloitDuc deBra- 
ban,fans en ioiiyr,feit donations & difpofitions des Comtez de Neuers 
& Retheil,tcrrcs de d'OuzioySj&autres^au profit deladiteCharlotte de 
Bourgoigne puifnee,fillolle duditEngilbert de Cleues qui les debatit: 
y en eut gros procez,auquel fut obiicé audit deCleues qu'il eftoit eftra- 
gcr,pource ne pouuoit fucceder efdi&s Comtez & terres de ce Royau- 
me: mais il fe défendit qu'il eftoit alliéàlamaifon de France, & parent 
du Roy,& ne pouuoit cftre eftimé effranger, ne exclus de droit lucceC 
fif,ores qu'il luy falluft lettre de naturalité pour euiter l'aubenage après 
fa mort. Qui foit dit pour fonder que à fadefcente,&femblables,le 
mot d'eftranger peut moins conuertir eftanc née & habituée en France. 
L'Empereur Claudius pour faire receuoir aucuns de la ville d'Oftun Se- 
Sk»"/ ' na^^R 0 ™*""»^ ou Sénat vnepropofition récitée par Tacite,dc 
l'accroilTemcnt de l'cftat Romain, pour auoir non feulement receu ci- 
toyens les étrangers, mais les auoir admis aux grandes dignitez; au 
contraire ecluy des Lacedemoniens & Athéniens eftre defcheu pour 
les auoir reiettez. Ledit procez fut appointé par le mariage de Charles 
de Cleues, fils aifné duditEngilbert auec Marie d'Albret fille aifnee du- 
dit d'Orual.L'aifnec des filles de mondit fieur Philippes de Frâce duc de 
Bourgoignc,fut Marie de Bourgoigne femme d'Ame Duc de Sauoye. 
La fecôde Catherine de Bourgoigne mariée àLcopold d'Auftriche,dôc 
ne vindrér enfans.La troificme fut Marguerite de Bourgoigne mariée à 
Guillaume deBauiereçôte de Haynau& Oftreuât,filsd'Aulbert deBa- 
uiere côte Palatin du Rhin , dont vint Iaquette de Bauiere leur fille vni- 
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que & hêritierc,femmc de morificur Iehan de Frâncé Duc de Touràinéj 
tiers fils du Roy Charles fixieme,& deuenu Daulphin ( luy mort) elle 
remaria à Iehan Duc de Braban , qu'elle dclaifla pour Hunfroy Duc de 
Gloceftre, après la mort duquel elle fe maria eîâhdcftinçmerttà Fràn- 
con de Borfailles, gentilhomme Zelandoys: d'aucun defdits quatre ma- 
ris elle n'eut enfans. La'quatrieme fille dudit mofieur Philippes de Fran- 
ce Duc de Bourgoignc, fut Bonne de Bourgoigne, accordée à Iel>an 
fils de Loys Duc de Bourbon , fécond du nom , & mourut fille. Le Duc 
Iehan deBourgoigne elpoufe Marguerite fille d'Albert , fœur de Guil- 
laume de Bauiere, comtes de Haynau & Hollande : d'elle il eut fon fils 
Philippes fécond du nom , appelle le Bon Duc , & fix filles. L'aifnee fut 
Marguerite de Bourgoigne j mariée deux fois: la première à mon fieur 
Loys de France , Duc de Guyenne , Daulphin de V iennoys ,,fecond fils 
du Roy Charles fixieme :1a féconde à Artus de Bretagne , Comte de 
Richemont, Conneftablc de France - t n'eut ehfarts ne de l'y n ne del'aur 
tre: mourut à Paris le fécond P entier ïan mil quatre cens quarante y nj 
fut enterrée aux Carmes. Lafeconde, Catherine deBourgoigne futac- 
cordee au fécond Loys Roy de Sicile, Due d'Anjou,, & rr^çjee ^.Philip^ 
pes d'Orléans, comte de Vertus, fils de monfieur Loys <ic France, Duc 
d'Orlcans:n en vint enfans. La troifieme fut marie de Bourg,oigne,fem-' 
nie d'Adolph Duc de Cleucs^ La quatrième Yfabeau.de Bpurg oi- 
gne, femme du comte de Pointieure. La cinquième Anne de Bour- 
goigne, femme de Iehan Duc de Bethford, fils du Roy Henry cin- 
quième regent en Frace pourfoh nepueu le Roy Henry fixieme vfurpa- 
teur. La fixieme fut Agnes deBourgoigne, femme de Charles Duc de 
Bourbon. Fut tué ledit Duc Iehan à Monftreau ou Fore-Yonne, le Di- 
manche dixième Septembre , l'an mil quatre cens dixneuf , fur les cinq 
heures du foirjong temps après porté enterrer aux Chartreux de Dijon. 
Le bon DucPhilippes de Bourgoigneeut trois femmes, la première fut 
madame Michelle deFrancç^iuleduRoy Charles fixieme; la féconde 
fut Bonne d'Arthoys,vefue de Philippes de Bourgoigne,comte deNe- 
uers & Rctheil, de Ces deux 11 n'eut enfans. La troifieme , qu'il efpoUlà à 
Bruges le neufieme Ianuier, l'an mil quatre cens vingt,neuf , fut mada- 
me ifabeau de Portugal : d'elle il euttrois fils,Ànthoine nayaBruxel- 
leslc dernier Septembre, mil quatre cens trente. Ioiïe nayaGand,le 
quatorzième Auril,mil quatre eens trente & deux: ces deux morts en 
enfance , & Charles nay a Dijon , le lendemain 3e la fàin& Martin d'hi- 
uer, mil quatre cens trente & trois, auquel fut donné le tiltre de comte 
de Charoloys: mourut ledit bon DucPhilippes à Bruges le feizieme de 
Iuillet,l'an mil quatre cens foixante fept, ayant grandement accreu fon 
eftat, par acquifition du comté de Namur, par traitté faitauec ladite la- 
quette de Bauiere fa niepee des comtez de Haynau, Hollande, Zélande, 
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{cigneuric dcFrize & autres , par fucccflïon du Duché de Braban : fut 
prince magnanime & aduifé. Ledit Charles fon fils Duc deBourgoigne 
eut trois femmes.La première fut madame Catherine de Francc,fille du 
Roy Charles feptieme, qu'il efpqufa aagee d'enuirori dix ans àfaincl: 
Oftier , l'an mil quatre cens trente neuf : & elle mourut à Bruxelles , Tan 
mil quatre cens quarante fix, y fut entèrree . La féconde femme fut Yfà- 
beau de BOùrbon,filîede Charles premier Duc deBourbon,& d'Agnes 
de Bourgoigne , qu'ilefpoufa à rifle leiour de la ToufTaints , l'an mil 
quatre cens cinquante quatre . La troifieme fut madame Marguerite 
(œur d'Edouard quatrième du nom Roy d'Angleterre.Des première Ôc 
troifieme femmes n'eut ehfans . De la féconde il eut fa fille vnique Ma- 
rie de Bourgoigne, femme de Maximilian d'Auftriche Roy des Ro- 
mains.Fut occis ledit DucCharles en la iournee de Nancy,le Dimanche 
vigile des Roys,l'an mil quatre cens feptantefix, fut enterré oudit Nan- 
cy . Ainficcfte féconde branche de Bourgoigne fina en fille. SileRoy 
Loys onzième ( ailleurs tref-aduifé) euft marié ladite Marie de Bourgoi- 
gheà vn prince de fon fan g, qui Iuyeftoit facile (di&mefiircPhilippes 
dè Commîhesjquand ledit prince ou fapoftcrité euflentfailly d'obeik 
fànccàla couronne de France ,1a puifTanee euft éfté moindre d'y porter 
nuyfance,qû*èllé ne s'eft rencontrée és princes d' Auftriche:mais la dou- 
leur des euenemens prochains ofFufqucfouucnt le jugement 
de tous hommes,& les mené au pire. 
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ERoyCharlesV* 
futfacré&courô 
né,&laRoyneIc 
hanne de Bour- 
Don fafemme , couronnée 
à Rheims le iour de la Tri- 
nité 19. May 1364. Y auoit 
eu pourparlé de le marier 
auec madame Yfabeau fil- 
le du Roy laques de Maior 
ques, & il clpoufa ladi&e 
Royne Iehanne de Bour- 
bon,fille de Pierre I.du nô, 
Duc de Bourbô, qui mou- 
rut en la bataille de Poi- 
tiers : d'elle il eut deux fils 
& fix filles . Le fils aimé fut 
le Roy Charles V I. nay en 
rhoftelS.Poi à Paris, le di- 
manche 3-iour de Décem- 
bre 1368. Fut fon parrain 
mcflîrcCharles fire de Mot 
morécy.Le fecondfut mo- 
ficur Loys de France, Duc 
d'Orléans, nay le 13. Mars, 
137/. Fut fon parrain Loys 
Comte d'Eftampes . Les 
deux premières filles furéc 
mefdames Ieanne & Bônc 
de France,lcfquellcs moururent auant qu'il fuft Roy : font enterrées à S. 
Anthoine des Champs près Paris . La troificme fut madame Iehanne de 
Francc,necouboys de Vincennes,lc 7.Iun/3<»^.clle mourut le xi.Decé- 
bre enfuyuant,eft enterrée à S. Denis en France. La quatrième madame 
Marie de Francc,necle27.Feurieri 370. Fut accordée à Guillaume fils 
aifné du Duc Aubertde Bauiere Comte de Haynau & Oftreuant. Et 
pource qu'elle mourut auant les nopces,il efpoufa Marguerite dcBour- 
goigne, comme diâ: a cfté ou chappitre précèdent. La cinquième fut 
madame Yfabeau de Francc,nec à Paris ,1c vingtquatrieme Iuillet,mii 
trois cens feptante trois-.la nomma la Ducheffc de Bourbon .Fut accor- 
dée à Iehan premier Duc d'Alençon : mais elle mourut le trezieme de 
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Feurier,I'an mil trois cens feprantcfept,eflant encorcs fort ieunc toft 
àpres la Royne fa mere: fut enterrée à (àin<5t Denis. La fixicme fut mada- 
me Catherine de France , née le quatrième Feurier 1 an mil trois cens fe* 
ptante fept, fut fa marraine damoifclle Catherine de Villiers, laquelle 
difoit les heures auecques ladite Royne,& par elle fut choifie poux bail- 
ler fon nô par la deuotion qu'auoit ladite Royne à madame S. Catheri- 
ne Ladite madame Catherine de France filtaccordec à/Rupcrtfils aifné 
du Duc de Bauiere , & mariée à Iehan de Bérry , fils vnicjue de moniteur 
Ichan de France duc deBerry. Ladite Royne mourut à Paris en gefine 
de ladite madame Catherine le fixicme FcuricrJ'an mil trois ces feptan r 
te fept. Fut enterrée àfainâ: Denis. Et ledit Roy ayant régné feize ans, 
mourut à Beaulté fur Marne leDimanchc feiziemeSeptcmbre, l'an mil 
trois censquatre vingts: Fut enterré audit faint Denis. 

DE L<A BRANCHE 
d'Orléans. 

On siev'r Loys de France eut premièrement le Duché 
deTouraine enapennagc,puis lerendit, &luyfutbail- 
lé ecluy d'Orléans : accorda madame Catherine de Hon- 
grie, fille aifnce de Loys Roy de Hongrie : laquelle mou- 
rut auant que eftrc mariée, & il efpoufa Valcntine de Mi- 
lan fille de Iehan Galeas Vifconte,& de madame Yfabcl de France fille 
du Roy Iehan. D'elle il eut trois fils & çleux filles. Fut ledit monficur 
Loys de France duc d'Orléans, meurtri à Paris près la porte Barbette le 
iour fainct Clément vingttroifieme Nouembre , l'an mil quatre cens 
fept enuiron huit heures de nuict,efpiéreuenant de l'hoftcl delà Roy- 
ne Yfabeau de Bauiere fa belle fceur,cftoitaagédenuiron trentefix ans: 
fut enterré le lendemain aux Celcftins audit Paris.Lc huitième Mars en- 
fuyuant, en la falc de Phoftel du Roy à faindt Paul, prefens les Princes & 
Seigneurs du confeildu Roy, ledit meurrre fut aduoiié & fouftenu. En 
feit la propofition maiftre Iehâ Petit, docteur en Théologie, Normant 
denationdaquellc levingtncufiemeFeuricr, l'an mil quatre cens treze, 
fut damnée comme erronée &brufletf publiquement ou paruis noftre 
Dame, prefens les Euefque de Paris , Vniucrfité & inquifitcur de la 
foy. Le fils aifné dudit monficur Loys de France , fut Charles duc. 
d'Orléans , nay l'an mil trois cens quatre vingts treze: mourutle qua- 
trième Ianuier l'an mil quatre cens foixante quatre. LcRoy Loys dou- 
zième fon fils le vingtvnieme Feurier , l'an mil cinq cens quatre , feie 
tranffercr de Bloys où il auoit efté enterre , fes offemens aux Celeftins à 
Paris, & mettre en la chappelle d'Orléans ou tombeau ouquel cfto- 
yent enterrez monfieur Loys de France duc d'Orléans , la DuchcfTc 
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Valcntinefafemmé& Philippes Comte de Vertus lcuifils. Lefccond 
ledit Philippes d'Orléans Comte de Vertus, qui fuiuât le traidté de paix 
entre la maifon d'Orléans & le Duc Ichan de Bourgoigne i4o8.efpoufa 
Catherine de Bourgoigne, fille dudit Duc Iehan , n'en laifla enfans. Le 
tiers fut Iehan d'Orléans , Comte d'Angoultfme. L'vnc des filles fut 
lehanne d'Orlcas,femme de Iehan fécond Duc d'Alençon.L autre Mar- 
guerite d'OrleanSjfemme de Richard de Breragne, Comte d'Eftampcs 
& Vertus,Charles Duc d'Orléans fut accordé à Elizabeth, fille du Duc 
Iehan,frere deVenceflaye Roy desRomains,qu'il n'cfpoufa: & eut trois 
femmes. La première fut madame Yfabeàu de France, vefue du Roy 
d'Angleterre Richard fecondjfilleduRoy Charles fixieme, en eut vne 
filletla mere mourut en celle couche^ la fille après. Sa féconde femme 
fut Bonne d'Armagnac, fille de Bernard Côte d'Armagnac , & de Bon- 
ne de Berry,de laquelle.il n'eut enfans. Auant qu'eftre prifonnierdes 
Anglois à la iournee d'Azincourt mil quatre cens quinze/il auoiteu ces 
deux femmes. A fon retour de prifon (qui auoit duré vingt cinq ansj il 
efpoufà à S.Omer l'an /440. enuiro.la S. André^Mariè de Cleues, fille du 
Duc de Cleues,& niepee du bôDuc Philippes de Bourgoigne.En eut vn 
fils & deux filles, Marie d'Orléans accordée à Pierre de Bourbô, fieur de 
Beauicu,puisDucdeBourbonnois,marieeàIehandeFoix,Vicomtedc 
Narbonne,qui en eut ce vaillant Gàfton de Foix, Duc dé Nemours j & 
la Royne Germaine d'Arragon/cconae femme du Roy Ferdinand. La 
féconde fillefut Anne d'Orléans, âbbefïc de Fonteurauld. Le fils fut le 
Roy Loys douzième du nom, qui a fon- chapitre à part. Iehan d'Or- 
léans Comte d'Angoulefme^fut l'an quatre cens douze emmenéen Âh- 
gleterre.par les Anglois pour oftage.de leur payement de foldcs préten- 
dues. Cependant qu'il y eftoit retenu fut fon mariage pourpalé & pour- 
chafTéauec l'vne des filles du pue de Ferrare., accordé aucc lehanhe fil- 
le aifnce du Viconte de Rohan , é^apres à lehannne deBethune Çom- 
teffedeLigny , vefue de feu mcflîre;Iehan de Luxembourg. A pres fon 
' retour dudit Angfeterre(qui fut l'ah>miiquatre censquarânte cinq tren- 
te trois ans de prifon ou oftage ) il accorda Marguerite jfitfe du Duc de 
Sauoyc, & efpoufa Marguerite deRohan , de laquelle il eut fils & fille, 
lehanne d'Orléans mariée à Charles de Coitiny , fieur de Taillebourg, 
dont vint leur fille vniqùe femme du prince deTaillemont,fils aifné du 
fieurdela Trimoille. Le fils fut monueur Charles, Comtexl' Angoulef- 
nie,quileiourde Carefrheprcnant mîi quatre cens quatrevingt&fept 
àParis efpoufa madame Loyfe de faubye , fitté de Philibert Comte de 
Bre(Tc, depuis Duc de Sauoye ; de laquelle il eut/on fils le fyoy François 
premier du nom ,nay à. Coignac en Angoutmoys en Septembre mil 
quatre cens quatre vingt? & treize , qui a ton,cftaj>j>itre à part, & fa fille 
la Royne Marguerite de Nauarre , mariée pte^cre_roent à Charles der- 
nier Duc d'Alcnçô, puisaHenry Roy de Nauatçç^MouruUedit Cppage 
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Charles audit Coignac en Ianuicr 1 49 5. Ainfi cefte branche d'Orléans 
eftdu tout rentrée en la maifon de France, en tient la couronne , non 
plus la branche de Valoys , entièrement finie par le decez dudit dernier 
Duc d'Alençon.Ores que le Comté deValoys ait efté tenu par ledit mo- 
ficur Loys de France, Duc d'Orléans, & depuis par leRoy François La- 
uant Ton aduenement à la couronne^n titre de duché,par bienfaicl: du- 
dit Roy Loys XII. ce n'a efté le principal chef de l'appennage de cefte 
di&e branche,ains a efté Orléans, dont elle a efté nommec,non de Va- 
loys. En ce a efté erré par ceux qui ont appelle de Valoys lefdits Roys 
Loys XII.François I.& fa defeente. 

VF ROY CHARLES SIXIEME. 

ERoy Charles fîx- 
icme fut facré & 
couroné à Reims 
le Dimâche 4-Noucmbre, 
l'an i38o.EfpoufalaRoyne 
Yfabeau de Bauicre , fille 
du Duc de Bauicre, courô- 
nec le 1 j.Aouft 1 389.D'cllc 
il eut cinq fils & fix filles. 
L'aifné fut monfîeurChar* 
les de France, nay l'an 1391. 
Mourut éthique 1 4 o o. le 
iour des Innoccns, fut en- 
terré à S.Denis. Le fécond 
monfieur Loys de France, 
Duc deGuyénc,Daulphin 
de Viennoys , nay en Ian- 
uien 396. Fut fon parrain 
fon oncle Loys Duc d'Or- 
léans . EfpoufaMargueritc 
de Bourgoigne fille du 
Duclehan de Bourgoigne 
n'en eut enfans : mourut à 
Paris le 18. Décembre, l'an 
141 5. Fut enterré en l'Eglifê 
cathédrale, entre le grand 
àutel & les chaifes çfquei- 
leslcs preftrç& diacre du- 

1 rantlagrandcmcfrefcfeet. 

le tiers fut monfieur lehàh dcI*fànec,Duc de Tourainc, âpres le decez 
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de fondit frère LoysDaùlphin deVienrioismccordé àlvnedcs filles du- 
dit Duc Iehan dcBourgoigne,marié l'an 1404.3. laquettc de Bauierc.,fik 
le & héritière de Guillaume Côte de Haynau , mourut icunc & fans en- 
fàns à Compiegne enuiron CarefmeJ'an 1 416. Le quatrième fut le Roy 
CharlesVII^aylez8.Feurieri402TutfonparrainCharlcsïîre(d , Albrct. 
Le cinquième n'eftnomç : futeeluy duquel laditeRoyne eftoiten cou- 
che,quand ledit Duc d'Orléans monfieur Loys de France fut meurtry à 
Paris , & vefeut peu de iours . L'aifncc des filles fut madame Iehanoe de 
France née 1390.& mourut enfant.L'autre fut madame Marie de France 
née 1393. accordée à Henry fils aifné du Roy d'Angleterre Henry I III. 
Religieufe & Prieufc de PoifTy .L'autre madame Iehanne de France,fem 
me du Duc IehanVl.de Bretagne. L'autre madame Michelle de France 
liée le ^.Ianuier, l'an 1394. femme du bon Duc Philippes de Bourçoi- 
gne . L'autre madame Yfabeau de France accordée audit Ichan VI. Duc 
deBretagne^mariee deux fois . La première en Mars 1395. au fécond Ri- 
chard Roy d'Angleterre, qui ne confomma le mariage. La féconde au 
Duc Charles d'Orléans. La dernière fut madame Catherine de Frâce de- 
mandée par ledit Roy Henry IIII. d'Angleterre, appelé de Lancaitre,ac- 
cordee à Charles premier Duc de Bourbon, mariée au Roy Henry V. 
d'Angleterre,lequelfutpar letraiclé deTroyeslen.May i4io.inftitué 
regcnt& héritier du Royaume, en exheredant le vray fuccetfeurledic~fc 
Charlcs Vll.ce que Dieu ne permeit durer . Fut ledit Roy Charles reftî- 
tué en fon eftat entier, & l'vfurpatcur Henry V I. d'Angletcrré priué des 
deux couronnes.Mourut ledit Roy Charles VI. à Paris en fon hoftelde 
S.Pol le zi.O&obre l'an i^i&d'vnc fieure quarte,ayant regné^i.ans ou 
près. Et ladite Royne Yfabeau oudithoftel le dernier Septembre 143 j. 
tous deux enterrez à S. Denis. Fut ladite Royne petitement entretenue 
de l'eftat de fa maifon par les Anglois , es mains defquels elle eft oit : & 

}>orta fort patiemmét fes afflid ions,defquelleselle fut caufe:car elle tint 
c parti des Ducs de Bourgoigne contre fespropres enfans, 
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E Roy Charles Ce 
pticme fut Roy 
par le decez du 
Roy fon pere : mais par ce 
que les Anglois & Bour- 
guignons les ennemis oc- 
cupoient la Champagne, 
Vermandois & pays adia- 
cens,ilncj>eut eftrefaçré 
& courône àRheims, que 
le iy.luillctj'an 1419. où il 
fe feit voye par armes, & 
confeil de Iehannc Darc, 
appellee la Puceile,fille de 
laques Darc, & d'Yfàbeau 
de Vautcur, naciue de D6- 
premy fur Meufc , diocelè 
de Toul, laquelle l'y con- 
duifit & afiifta armée audit 
facre& couronement, te- 
nant fon enfeigne blanche, en laquelle eftoit la figure de Iefus Chrift, 
tenant vne fleur de lys en fa main. Admonneftccfcomme elle difôit)de 
vifions celeftes,eftoit venue accompagnée d'vnfien oncle enuiron l'A- 
feenfiô Tan i4i8.à Vaux-couleurs,pricr meflire Roberr de Baudricourt 
capitaine dudit Vaux-couleurs , après Marefchal de Frâce,de i'enuoyer 
deuers ledit Roy pour luy reueler Iefdites vifions, & faireferuicc. Et ou 
commencement du Carefmc enfuyuanr,clle retourna audit Vaux-cou- 
leurs pour mefme caufe . Lors prerfe & côfeillé ledit de Baudricourtjuy 
bailla pour conduite Bertrand de Poulcngey efcuyer,& Ichan de Mets, 
Colet de Viénc & Richard l'Archer. Changea ladite Ichanne fes habits 
de fille, qui eftoient rouges, & luy furent fai&shabillemens d'homme, 
pour plus feurement aller . Elle & fa compagnie palferent, allans feule- 
ment de nuiét par les pays tenus par lefdits ennemis, & elle aduertùToit 
fadite compagnie des chemins qu'il falloit tenir, ores qu'elle n'eufiVoh- 
ques outrepafle les lieux proches de fon village, fut menée audit Roy e- 
ftant à Çhinon.Enquifc & finablement armée & employée pour fecou- 
rir Orleans.Lc fiege leuc,leditRoy facré & couronné audir Rheims, en 
pourfuyuant fon feruice , de Compiegne elle feit vne faillie en laquelle 
elle futprinfe,l'an 1430. parvn des gens duComte deLigny, menée ou 
chafteau de Bcau-rcuoir,&y détenue trois mois : puis ou Crotay , d'où 
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clic fut deliurecauRoy d'Angleterre, moyennant dix mil liures tour- 
nois^ trois cens liures de rentc.Parce qu'elle auoit efté prinfe ou diôcc- 
fc de Beauuais, meflirc Pierre Cauchon Euefque dudit Bcauuais, partial 
defditsAnglois&Bourguignons,luyfeit fonprocez ouchafteaù de 
Rouèn.Vintee fut trouuee vierge:& comme fi elle fuftforcicre,& pour 
auoir porté habillement d'homme , fut condamnée à abiurer, & en pri- 
fon perpetuelle-.auec defenfes de ne plusfe veftir en home, fans Iuy bail- 
ler,nefounTireftrc baillez autres habits qije ceux d'hôme qu'elle auoit 
auparauant.Huicl: iours après par autre fentece dudit Euefque de Beau- 
uais,fut déclarée relapfe, &deliurce au iugefeculier,qui la condamna e- 
fîre bruflee,& feit exécuter ou vieux marché duditRouën . Et fut occa- 
fion cherchée pour calomnier & diffamer ledit Roy Charles, qu'il s'ay- 
doit en fes guerres de perfonnes mal fentans de lafoy,qui ne conuenoit 
à Roytrcf-chreftien.Pbur purger celle macule,lç 17. Nouembre 1455. 
en l'Eglife de Paris fe prefenterent la fufdite mere de ladite feu Iehanne, 
Iehan & Pierre Darc fes frères , à Iehan Archeuefque de Rhcims , Guil- 
laume Euefque de Paris$& Richard Euefque de Couftances, iuges délé- 
guez par referit du Pape Calixte tiers , pour cognoiftre & décider de la 
nullité & iniquité des procez& condamnations de ladite deffuncte^ef- 
quclsfeircnt bon deuoir de proceder:& le y.Iuillet l'an 1456. donnèrent 
leurfentence de l'annulation dudit procez,& ce qui s'en eftoit enfuyui, 
& nidification de ladite dcfun&e, ordonnèrent qu oudit vieux marche 
lèroit mife vne croix pour memoifederexecutiô iniufte. Alfez d'elprits 
légers mal parlent dudit fecours,L'attribuans à rufe d'aucuns capitaines, 
ayâs oublié ce qui eû eferit de Dqlb orajahel & Iudith, la main de Dieu 4- cr tfa 
n'eft abbreuiee.S'ila voulu commêcer à donner la victoire parle moyé JJJ^- 
d'vne fille pauurc, il efteogneu qu'elle fut toft exercitee & alTeuree ou 
faict désarmes^ que lefdits ennemis duRoy déclinèrent toufiours de- 
puis qu'elle fut employée . LedicT; Roy efpoufa laRoync Maric,fille du 
fécond Loysde Sicile, Duc d'Anjou. En eut trois fils & cinq filles. L'aif- 
né fut le Roy Loys X I.nay à Bourges le é.Iuillet, l'an 14x3. Le tint fur 
fonds le Duc Iehan d'Alençon . Le fécond fut monficur Philippes de 
France,filleuldubonDucPhilippesdeBourgoigne,nay àChinon, le 
4.Feurier,l'an i435.mourut ou commencement de Iuni436.Le tiers fils 
fut monfieur Charles de France,Duc de Guyenne,nay à Tours enuiron 
les Innocens ,1'an 1 4 4 6. lequel fiança par procureur Ichanne fille de la 
Roy ne Iehannc de Caftille,qui eftoit fille d'Edouard Roy de Portugal, 
& femme dudit Roy Henry quatrième de Caftille : lequel en vn temps 
aduoiia ladite fille Iehan ne, en l'autre la defauoiia . Mais ledit monfieur 
Charles de France mourut en fiançailles à Bourdeaux l'an ^iXaifiiec 
fille dudit Roy fut madame Ragonde de France,accordee à Sigilmond 
fils aifné du Duc Frédéric d'AultrichcJaquelle mourut ieuncLa fécon- 
de fut madame Yoland de France, femme d'Ame Duc deSauoye.La 
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troifiemc madame Catherine de Frâce,femme de Charles Duc de Bour 
goigne. La quatrième madame Iehanne de France, femme du fécond 
Ichan Duc de Bourbon. Lacinquieme madame Magdalenc de France, 
accordée à Laodiflae Roy de Hongrie, qui mourut auât quclefpoufer, 
mariée à Gafton prince de Vienne, fils aifné de Gafton Comte deFoix. 
Mourut leditRoy Charles ayant régné presde3<nans,àMcun furYeu- 
rc,leiourdelaMagdalene,l'ani4<Si.Et ladite Royne fa femme, mourut 
en Ianuier, l'an mil quatre cens foixante & trois , tous deux enterrez à S. 
Denis. 





D V KO Y LOY S 

* 

E Roy LoysXI. 
fut facré & couro- 
né à Rheims , par 
rArcheuefque dudklicu,lc 
iour & fefte de laMy-aouft, 
1 4 6 i.Eut deux femmes. La 
première fut madame Mar- 
guerite d'Efcofle fille de Iaf- 
mes premier du nom, Roy 
d'Efcôfle , qu'il efpoufa à 
Tours, le lendemain de la S. 
Iehan,i 436. & elle mourut à 
Chalons 1 4 4 j.fans auoir e- 
fté Royne, & laiflèrenfans, 
y eft enterrée en l'Eglife ca^ 
thedrale La féconde femme 
dudicT: Roy , fut la Royne 
Charlotte fille du Duc de 
Sauoye , de laquelle il eut 
trois fils & trois filles . Le fils 
aifné futmonfieur Ioachim de France Daulphin de Viennois,qui mou- 
rut enfant.Le fécond fut monfîeur Charles de France,nay à Amboife,le 
dernier Iun 1 4 7 o.Daulphin , puis Roy huitième du nom . Le tiers fut 
monfieur François de France DucdeBerry,nay audit Amboife en Se- 
ptembre mil quatre cens feptante deux,ne vefeut vn an. Fut enterré aux 
Cordeliers duditAmboife,oûauoit eftéaufli enterré ledit môfieur Ioa- 
chim de France. L aifnec des filles fut madame Loyfe de Frace,qui mou- 
rutieuneXa féconde fut madame Anne de France,accordee à monfieur 
Nicolas Marquis du Pont,fils aifné de monfieur Iehan Duc de Calabre, 
fils du Roy René de Sicile, mariée au fécond Pierre Duc de Bourbon. 
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La troifierae fille fut madame lehanne de France, mariée à Loys Duc 
d'Orleans,quideuenuRoy ladelaiflapar audoritéderEglife. Elle fut 
Duchefle vfuffruicttcre de Berry. Mourut leditRoy àyantregné ii.ans, 
ou plus le pénultième Aouft,i483.ouPleffisIezTours.Fut enterréàno- 
ftreDamedeCléry par fon ordonnance . Ladite Royne Charlotte ne 
vefeut gueres plus d'vn an après luy,enterree audit Clery. 

DP ROY CHARLES HVICT1EME. 

E Roy Charles 
_ huidtiemc fut 
3k§ 5 facré & couron- 
né à Rheims par 
l'Archeuefque duditlieu, 
en Iun 1484. Auoit efté ac 
cordé à madameYfabcau 
fille d'Edouard 4. du no, 
Roy d'Angleterre , puis à 
madame Marguerite d- 
Auftriche, fille de l'Empe 
reur Maximilian fœurde 
Philippes Roy des Efpa- 
gnes , Archiduc d'Auftri- 
chc:&il e{poufa à Langes 
le 6. Décembre 1 4 s> 1. la 
royne Anne Duchefle de 
Bretagne, laquelle auoit 
cftë accordée audid Em- 
pereur Maximilian . D'el- 
le iL eut trois filsqui mou- 
rurent viuant ledict Roy leur pere . Lequel ayant régné 1 4. ans & plus, 
trefpafla fans laiffcr enfans, à Amboife le 7.Auril,l an i4?7.Fut enterré à 
faind Denis. 
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E Roy Loys 
douziemc,naf 
quit en Mars, 
l'an 1 46 i. fut fon par* 
rain le Roy Loys X I. & 
fut facré & couronné à 
Rheims par J'Archeuef- 
qucdudit Jieujezy.iour 
de May, Tan 1498. Pour 
Juyauoitcfté pourchat 
fee par le Duc Charles 
d'Orléans fon perc, ma- 
dame Loyfe de France, 
fille aifnee du Roy Loys 
Xl.laquelle mourut ieu- 
ne,&ilefpoufa madame 
Iehanne de Francc,troi- 
fîemc fille dudiâ: Roy, 
qu'il delaùTa aufli toft 
qu'il fut Roy, & en fut 
feparé par fèntencc des 
iuges déléguez par le Pape,pour la force & crainte qu'il meitenauanr, 
ayatduré iufqu'alors.Eut deux autres femmes.La première fut la Roync 
Anne Ducheffe de Bretagne, vefue de fon predecefleur le roy Charles*, 
laquelleilefpoufaen Ianuicr 1 4 9 8. En eut deux fils qui moururent en- 
suis .Et par le trai&é de Trente 1 5 o i.fut accorde le mariage del'aifné 
monfieur le Dauphin ou autre fils duditRoyjà l'vne desfilles de Philip- 
pes Archiduc d'Auftrkhc.Eur aufli lediâ: Roy de ladi&e Roync Anne 
deux fillesL'aifnee fut la Royne Claude,premiere femme du Roy Fran- 
çois Idu nommée le i3.d'0&obre,ran 1499. Elle au oit efté accordeeà 
Charles Archiduc d'Auftriche,depuis Empereur Roy des Efpagnes.La 
féconde fut madame Renée de France , accordée aufufdit Empereur 
Charles,puis au fils aifné du Marquis de Brandebourg, mariée à Hercu- 
les Duc dcFerrare.MourutladiteRoyne AnneàBlois,le 9.1anuieri5i3. 
fut enterrée àS.Denis.La féconde femme duditRoy Loys,fut la Royne 
Marie d'Angleterrc,fillc du Roy Henry Vll.du nom,Roy dudit Anglc- 
tcrre^qu'il efpoufa à. Abbcuille,lc 9.0<Stobrc,i y i4.n'cn eut enfans.Mou 
rut ledit Roy à Paris enfon hoftel dcsTournelles,ayant régné i7-ans,ou 
enuiron,le i.iour de Ianuicr eniuyuant. Fut enterré oudit S.Denis. 

DIT 
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DF ROY FRANÇOIS PREMIER. 





E RoyFrâçois 
premier du no 
futfacré&cou 
ronné àRheims par l'Ar- 
cbeuefquexludit lieu, le 
z-j.Ianuicr1514.cuc deux 
femmes.La première fut 
la Royne Claude , fille 
aifnec du Roy Loys XII. 
puchefle de Bretagne, 
qu'il efpoufa à fain&Gcr 
main en Laye,auant qu'il 
fuft Roy le / 8. iour de 
May, Tan 1 5 1 4. D'elleil 
eut trois fils & quatre fii- 
les. Le fils aifné fut mon- 
ficur François de France 
Daulphin de Viennois, 
nay à Ambbifc en Mars, 
1517 . Fut accordé àma- 
dame Marie d'Anglctcr- 
re,fille aifnee du Roy de 
Angleterre Henry VIII. Il mourut fans cftre marié àTournon le 10. 
Aouft i53<5.Le fecôd fut le Roy Henry Il.du nom,nay audit S.Germain 
en Laye,le dernier iour de Mars, 1518. Le3.futmôfîeurCharlesdeFracc 
duc d'Orleâs,accordé à madame Marie fille aifnee de l'Empereur Char- 
les cinquième, ou à la féconde fille de fon frère Ferdinand Roy des Ro- 
mains.ll mourut auffi fans auoit efté marié, le neufieme Septembre mil 
cinq cens quarante cinq , en l'Abbaye de Foreft-monfticr. La fille aifnec 
duditRoy François,fut madame Loyfe de France accordée audit Em- 
pereur decedee en enfanee.La féconde madame Charlotte de France ac- 
cordée femblablcmenc audic Empereur,& morte en enfanee.La troific- 
me madame Magdalene dé FranceRoyne d'Efcolfe où elle mourut fans 
enfans peu après y eftre arriuee. La quatrième madame Marguerite de 
France mariée à Philibert Emanuel Duc de Sauoye. La féconde femme 
dudi&Roy fut la Royne Eleonor, fœuraifneedudit Empereur, qu'il 
efpoufa ou mont de Marfan en Iuillct, l'an mil cinq cens trente: n'en eue 
enfans. Ledit Roy mourut à Rambouillet le dernier iour de Mars, l'an 
1546. auanc Pafques, ayant régné trente deux ans trois mois. Ladite 
royne Claude fa femme première eftoit decedee àBloyslciour fain&e 
Anne,l'an Tous deux furent enterrez à S. Denis, & leurs deux fils 
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Lefdits fieurs Daulphin & duc d'Orléans auec ledit Roy leurperc le 
vingtquatrieme May mil cinq cens quarâtefept. Et ladite Royne Clau- 
de le (eptieme Nôuembre mil cinq cens vingtfix. 

DV ROY HENRY SECOND. 



\ 





E roy Henry fecod 
fut facré& couron- 
né à Rheims le iour 

lalllttc Anne en Iuillet, l'an 
mil cinq cens q Uarantc f e p t 

fut acc orc jé à madame Ma- 
rie dep U j s Royne d'Angle- 
terre.£fp OU f a J a Royne Ca- 
theri ne J c Medicis à Mar- 
seille en Octobre l'an 1533. 
D cll c il a eu cinq fils & cinq 
fi^es. Le fils aifne fut le Roy 
François fécond du nom, 
nay le vingtième Ianuier, 
7543. Le fécond fut môfieur 
Loys de France duc d'Or- 
léans, mort en enfance. Le 
tiers monfieur Charles Ma- 
ximilian de France duc de 
Orléans, puis Roy Charles 
IX.dunom,nay levingtfepticmclun,l'an 1550. Le quatrième môfieur 
Edouard Alexandre de Francc,duc d'Angoulefmc,puis d'Orléans : nay 
le dixneuf Septembre 155 1. Le cinquième monfieur Hercules de Fran- 
ce duc d'Anjou,nay le dixhuit Mars,Pan 1554. La fille aifiiee eft madame 
Elizabethde France, accordée au feu Roy d'Angleterre Edouard V. 
mariée au RoyPhilippesdesEfpagnes,nee à Fontainebleau le fécond 
iour d'Auril, l'an 1545. La féconde madame Claude de Franccmariccà 
Charles tiers du nom duc de Lorraine. La troifieme madame Margue- 
rite de France,ncc le Dimâche quatorzième May ,1'an 1551. Les quatriè- 
me & cinquième mefdames Vi&orie & Iehanne de France , nées d'vne 
ventrée à Fontainebleau le iour S.IehanBaptiftc, l'an 1556. Mourut la- 
dite madame Iehanne toft après fa naiffance & fon Baptcfme. Et ladite 
madame Vi&orie mourut fix fepmaines après: ledit roy leur pere mou- 
rut à Paris le dixième IuilletJ'an 1559. enfonhoftel des Tournclles.Fut 
enterré àfaind Denis le treziemeiour d'Aouft enfuyuant. 

D V 
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DV ROY FRANÇOIS SECOND. 

E Roy François fé- 
cond, fut facré & 
jcouroné àRheims 
par le Cardinal de 
Lorraine Archeucfquc du- 
dit Rheims , le 18. iour du 
mois de Septébrcl'an 1559. 
auoit e{poufé laRoyne Ma- 
rie d'Efcofle à Paris, le z^. 
iour d'Auriljlan 1558. après 
Pafqucs, d'elle n'eut enfans, 
& mourut à Orléans, le j. 
Décembre , l'an 1560. ayant 
régné feizc moys 15.. iours, 
fut enterré à fainéfc Denis . 






DV ROY CHARLES NÇVFIÉME. 

jERoy Charles IX.* 
►à prefent régnant 
>arle deecs audit 
Roy François fécond fon 
frere,fut Roy , facré & cou- 
ronné à Rheims , parledicl: 
Cardinal de Lorraine, Ar- 
cheuefquc dudit lieu , le 15. 
May,iourde l'Afcenfio l'an 
ijéi.cftaagéde quinze ans 
complets, non marié. 
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E plvs honnorable tilrrequcpuiflTeauoir vn 
Prince ou eftat, cft celuydc trefchrcftien , le- 
quel les Roys & Royaume de France ont à 
bon drok obtenu, tant pour la vraye religion 
ferme deldits Roys, que long maintien del'E- 
glifc Gallicane en fon faincl: ordre & exemple, 
qui ontexercité & contenu lcsfubic&s es foy 
éc œuures Chreftienncs , dont l'Eglife deRomc 
& reftc de la Chreftienté ont plus receu de fruit, 
îmc de tous les autres Potentats enfemble : encores que le temps du 
commencement de ce tiltre, ne fetrouue parefcrit approuuéquci'ayc 
veu,il eft fort ancien. Charles le Chauue Roy & Empereur, eft appelle 
trefchrcftien en fonfacre & couronnement en Roy de Lorraine, faid à 
Mets le neufiefme Septembre, l'anhuitcens foixante&neuf, après la 
mort du fécond LothaireRoyde Lorraine, lequel facre eft en vn vieux 
liure dû chappitre de Beauuais. Et en Thiftoire de Aimoinc, les Pa- 
pes Innocent, .& Honoré trbifiefmes, en leurs bulles aux Roys Phi- 
lippes Àugufte, & Loys huitiefme , pere fainct Loys , les appellenc 
trefehreftiens , & les légat Apoftolie & trois Eucfques nommez en 
leur lettre audit Augufte , efcriucnt le Royaume de France tref- 
chrcftien. 

Agathie en l'hiftoire Gothique parlant des Frâçois,du temps de l'Em- 
pereur Iuftinian qui fut peu après le Baptefme receu par eux , tcfmoignc 
qu'ils eftoientChrefticns,entre tous les autres delaplus droi&c opinion 
& faine côuerfation : à quoy ayda l'inftru&ion des Gaulois qu'ils auoiét 

vaincus 
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vaincus & aflubictis Chreftiens long temps aUànt lefdicls Frartçoisj 
& qui deuindrent mefme peuplé . Parquoy l'on peut véritablement 
dire , que les pays & fubiets eftôient Chreftiens deuant les Roys.» 
Et ledit titre de trcfchreftien n'ayant efté acquis par l'opinion de l'Egli- 
fejquife did rcformee,fediminUeroit par elle pluftoftoudit Royaume, 
que de s'y continuer ou conferuer.L'autré titre que les Roy& Royaume . 
de France ont, eft d'Empereur se empire, pour en vfer s'ils vouloient, 
comme celuy de Rome , Si a eft é fâid en celuy de Grèce au parauant fa 
cheute; En la fondation de l'Abbaye faindt Cornille de Compiegne, 
fai&c par ledit Charles le Chauue , feellee en or eft eferit en latin ou feel 
ce qui enfuit en François. Seel de Charles Empereur de Rome & Fran- 
ce, & en la lettre, Charles parla grâce de Dieu Empereur Augufte, qui 
s'adapte à France plus qu'àRome: puis que ledifpofitif eft pour chofe 
eftant en l'obeiffance. de France . Fut quelque fois doubté de lachar- 
tre de ladite fondation, &debatuë la foy d'icelle. Ou Parlement delà 
Penthecoufte , l'an mil deux cens foixante & vnze , par arreft contradi- 
dto ire,elle fut déclarée vraye. Le titre de Charles le Gras, Empereur & 
Roy , eftant en l'Abbaye faindt Bénigne de Dijon, datté del'anhûi£fc 
cens quatrevingts & cinq,le cinquième de fon empire d'Italie , quatriè- 
me de la France Orientale^ premier de la Gaule, eft exprés. Y a titre ou 
threfor des chartres qui porte,Regnant Philippes premier^l'an feizieme 
de fon empire,l'an mil quatrevingts & trois.En ladite Abbaye y a autre 
titlre de l'an vnze cens Se dixhuicl:,ouquel le Roy Loys le Gros s'intitule 
Empereur Augufte de France. Le femblable fai& le Roy Loys le Ieunei 
ou priuilege qu'il donne à l'Euefque de Magalonne ( quieft Montpel- 
lier ) eftant ôudit threfor datté du neufieme Feurier , l'an vnze censcin-. 
quante cinq. Aufli y eft le ferment faict des Prieur & commun fainâ: An 
fnonindeLanguedoc,auRoy Loys hui&ieme , ouquel ils l'appellent 
toufiours Augufte. Y en a infinis autres jiuftifians ce fécond titre, qui 
n'eft pas plus eminent que celuy de Roy , lequel fonne meilleur& plus 
doux . Auant Augufte Cefar qui l'appropria à fouueraine principauté, 
Empereûr>eftoit office ou charge commandant à vne armée. Ores que 
tUutc puhTance foit de Dieu, fi eft la dignité Royale grandement hon- 
ftôree en pEfcriture fain&e : Se en eft le Sauueur voulu naiftre . Qàt 
fèmblc iufte caufe, mouuante lès Roys de France à ne l'auoir. chan- 
gée . Ceux mefmes qui ont quelques fois vfé de titres d'Empereur & 
empire, ont ailleurs en la plus grande part< retenu ceux de Roy ôa 
Royaume < Le fufdiâ: Agathie eri fon Hiftoire recité , que Theode- 
bert Roy de la France Orientale , aftembla greffe armée pour paffer. 
enla Grèce, &iufques à Conftantmoplc'mener guerre à l'Empereur. 
Iuftinian , n'ayant autre querelle à luy, que de ce qu'entré fes autres 
titres par fes chartres , mandemens & lettres patentes , il mettoitee-* 
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luydeFrance,félon l'ancienne façon des Romains, qui prcn oient pour, 
fe honnorer les furnoms des nations & peuples qu'ils auoient vain- 
cus ou foubmis, & inuita lediâ: Thcodebert à la vindicte commune 
les Lombatds & autres nations, aufqucllcs eftoit par lediâ: Iuftinian 
faiâe pareille iniure, comme àluy. La hauteur & force de cueurpa- 
roift en l'amour de la liberté & honneur. Ileftcogneupar tout que les 
Roys de France ne tiennent leur eftat &r temporel que de Dieu,& aucun 
fuperieur en terre ne recognohîenttqui les doit faire meilleurs que ceux 
qui ont fuperieur en terre, la crainâe duquel les conduiroità mal,& 
Dieu n'en eft autheur . Parquoy n'y a exeufe à ceux qui ne tiennent que 
de luy quand ils en font . Pource les Barons de France confeillerent au 
Roy Philippes Augufte,l'an mil deux cens & deux, ne faire paix ne 
trefueaux Anglois,parl'admonneftement ou contraindre des Pape & 
Cardinaux qui en vîoicnt. Quand vn Cardinal notifia au Roy Philippe* 
leBeljlatrcfuc ordonnée par le Pape Boniface huiâicme defonau&o- 
rité entre lediâ Philippes le Bel, les Roys desRomairis& Angletetre, 
ayant peine ou commination de cenfures : lediâ: Philippes le Bel, l'an 
mil deux cens quatrevingts&dixfept,feit rclponce par l'aduisde fes 
Princes & confeil,qu'il eftoit preft obeyr au fiege Apoftolique , pour le 
regard de fon amc & fpiritualité :.mais qu'il ne recognoùToit par delfus 
luy que Dieu , quant au régime du temporel de fon royaume , & n'en- 
tendoits'afTubietir ou foubsmettre àperfonne viuantepourraifon du- 
dit temporel, ains le manier, pourfuyr& iufticier comme le Créateur 
luy en donneroit la cognoiflanec de l'vtilité ou dommage . Apres ledit 
Boniface huitième (irrité d'ailleurs) manda par bulle audit Roy Phi- 
lippes le Bel,qu'il eftoit fon fuiet en téporel comme foirituel,declarant ' 
hérétiques ceux qui ne le croiroient . En quoy il futfortement contre- 
diâ: ladite bulle bruflee à Paris,en laprefence dudit Roy fes princes & 
confeil . Et pour r'abillcr la faute dudit Boniface, le Pape Clément cin- 
quième par bulle expreflefeit déclaration que celle dudit Boniface no 
hft preiudicc audiâ Roy ne fon Royaume, & ne fulTent plusfubiets 
que deuant à l'Eglife Romaine : remettant les chofi^MAfeftat qu'elles 
eftoicntauparauant. Aufli declaira ledit PapeCldpreiitle pénultième 
May,l'an fécond de fon Pontificat y que la iuftice temporelle que fon 
Marefchal auoit exercée en France, ( ledit Pape y eftant ) fur les gens 
de là court, eft oit par la permifli on dudit Roy, & que celanefeitpre- 
iudice à laiurifdiâion Royale.Lc Chappitre duPuy auoit interieâe vrt 
appel aux Pape & Roy Philippes le Bel, ôcjfaûu^ant audit appel l'vn- 
zieme Auril , l'an mil trois cens & fept, feit déclaration qu'il n'auoit en^ 
tendu appeller au Pape , touchant le tcmporeiXe Roy Charles le Bel, le, 
douzième May, l'an 13x4. ne voulut approuuer le don faictparlc Pape - 
à l'efleu Archeuefquc deTours du gouuernement du temporel de l'Af- 
cheuefché.Dc ce s'enfuit queles Roys & royaume de France nefontfu- 
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ieSts quant à la temporalité aux droicts efcrlpts , lcfquels ne font recèui 
que entant qu'ils ont raifon & équité, à laquelle comme naturelle & 
diuine lumière , tous hommes fedoiuent régler & aflertiir. Pôurceés ?ut«4-< t 'v< J ~ t 
ere&ionsdes Vniuerfitez des droidts fai&es en France & prïuilegiees, V dtt y% " u r*" 1 "**" 4 
lesRoyspredeceflTeurs ontparcxprezprotefténe receuoir lefdits droits 
pour au<âorité,maisfeulement pour raifon. En la chartre des priuileges 
ottroyezparleditRoy Philippçs le Bel, à celle d'Orléans en Iuillet, mil 
trois cens douze , narre ledicî: Roy que fon Royaume eft gouuérné par 
couftumesnon pardroi&efcrit, fors en quelques prouinces , efquelles 
fes fubiets par permiflion des roys antecefleurs & la fienne vfent en plu- 
fieurs chofcs des droits efcritsmon qu'ils y foyent liez,mais les ont prins 
pour couftumes.Et comme les arts libéraux feruent pour la Théologie, 
ainfi les loix efcritcs proffitent pour entendre la raifon, addrcfTent les 
mceurs,apprcnnent à faire iufticc, & préparer l'intelligence des couftu-i 
mes* Et to ut ainfî que les Romains prindrent les loix des Grecs , lefdicts 
Roy s voulurent les loix Romaines & drôi&s efcrits s eftre publiquemet 
leuz&apprinsenleurRoyaumeàfin d'enfeigner l'équité & entretenir 
la raifon,par lefquelles équité & raifon l'on aaccouftumé iugeren Erâ- 
ce,quand les arrefts , iugemens & ordonnances qui font à préférer aux 
couftumes défaillent^ qu'il n'y a couftume cerraine par laquelle il fail- 
le iuger.Pour ce adioufte ledit Roy qu'aucun n'eftime que pour eftre les , 
vniuerfitez des droits endurées ou dedans dudit royaume,que les Roys 
ayent receu lefdites loix & droits efcrits . AfTez de chofes proffitent à la 
doctrine, encores qu'elles ne foient reccuëSjparlacomparaifondel'E- 
gHfe qui n'a receu plufieurs canons,lc(quels neantmoins font leuz es V- 
niuerfitczpourcondition. Carfçauoir les fens meurs & couftumes des 
hommes dcdiuers temps & lieux proffite beaucoup à la doctrine. Ce 
font les termes de ladi£te chartre . Encores font lefdi&s Roys pardeflus 
leurs ordonnâces & couftumesdu royaume pour la fouueraineté qu'ils 
ont:qui eft à dire qu'ils en peuuenr difpenfcr,changer & reuoquer lefdi- 
tes ordonnances : mais ce qu'ils font miniftres & lieutenans de Dieu re- 
fponfables à luy §t iufticiaDles de luy,de la charge qu'ils ont du gouuer 
nement de fon peupîe,quelque plénitude de puhTance qu'ils ayent, elle 
doit eftre par eux exercée auec équité & iufticc:& fi leur puiflance abfo- 
luë n'y eft reigleej elle deuientdifToluë. Le fage Roy enfeigne tous les ^ c l^,f 44 
àutres rôys chercher &ay mer fapience,qu'il déclare eftre choifir bon & fit». 
prudent confeil,ayant la crainte de Dieu, comcnccment de ladite fapié- 
ce pour régner éternellement. Hérodote compare les Roys & Princes jj u te7* 
fouuerains à la mer de foy calme& rref-vtilc quelque fois par les fouffle- 
mens des vens empefehee vfer de fa bôté de nature. Aufli celle des prin^ ^*^r€U m*. 
ces douce & bône par les cofeils & rapports de leurs mauuais miniftres., & <s jf* 
eft fouuét deprauee. Les roys aboliftent les couftumes s'ils veulent quât fj/fo**-**' 
à leurs eontra£ts,non quant à ceux de leur fubiets pour tollir leur droir. 
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Caries couftumes font accordées par lefdits fubiets , non ordônees par 
lefditsRoys. Ainfi futiugépararreft en la caufe de Sibillc de Garencic- 
* C res le feizicme Iuillet, mil crois cens cinquante vn. Le Roy Philippes de 
" r Valoys en fes dcilx teftamens fai&s mil trois cens quarante fept, & trois 
cens cinquante,pour la vali dite d'iccux dérogea à tout droift eferir, di- 
fantu'yeftre fubieft quant à la temporalité,& aux couftumes de fon 
Royaumc,comme eftant pour fon regard par demis icellçs. Luy mefme 
par la donation qu'il feit à la Royne fà femme le n.Nouébre, mil trois 
cens trente,de tous fes ioyaux , bagues & meubles de fon hoftel, ou vfa- 
ge qu'elle auroit lors de fon decez, s'il mouroit le premier, ofta pour la 
validité toutes couftumes loix ôc vfages contraires . Qui (unira pour c- 
xemplcsdebien vfesdupouuoirque les Roys ont pardelTus les loix & 
couftumes . Auffi font ceux deFrance (pour n'auoir fupericûrj iuges en 
leurs propres caufesXa DuchefTe de Calabre Marie de Valoys,ayant ac- 
cordé arbitres pour les difFerens qu'elle auoit aucc ledit Roy Philippes 
de Valoys,s'en départit, & foubsmit au iugement dudit Roy^difant que 
ilneluyfembloitraifonnableneconuenablc qu'il yeuft moyen entre 
eux:& reputal'cxcellencedudit Roy tclle,qu elle fe deuoit fier en luy en 
fa propre caufe. Eneftlafubmiffion outhrefordeschattres. La iuftice 
de France gardant la droi&ure és procez des Roys qui le veulent & en- 
durcnt,pluftoft le commandent , rend à toute la terre trefgrandc preu- 
ue de la boté & équité defdits Roys , aufquels rie peut ad uenirplusgrâd 
honneur,puisque iuftice eft fermeté du th rofnc Royal. Les arretts & iu- _ 
gemés és caulcs du Roy fonten fon nom, & par fes iuges il fè condam- 
ne qûad il a tort. Ce qui a efté changé ou défaut en la iuftice fera ample- 
ment deduift en fon ordre fans le mefler en ce chappitre.Maiftre Iehan 
leMaiftré Aduocatdu Roy ou Patlement de Paris, homme de grande 
intégrité & fçau oir,le z i .May , l'an mil cinq cens vn,ou plaid oy é du trai- 
té de mariage de Charles Duc d'Alenço,& damoifelle S ufanne de Bour 
bon,fouftint que le Roy tref chreftien ne fai& (pour le regard de fes fu- 
iets)iamais que le ferment folemnel fai& àfon facre-.toufiours après leur 
promet feulement en parole de Roy^comme eftant par celuy fai£t à Ces 
.liure {acte & couronnement fa parole approuuee pour foy certaine. Dioge- 
ries Laertius recite que les Athéniens receuoient le tefmoignage cle Xe- 
nocrates feul (ans le faire iurer pour fa vérité cogneuê.Caritus Duc d'A- 
thènes auoit efté de fi grande foy,qu'il vint en prouerbe de iurer par lef- 
chapitre. fc ts Athéniens , en parole de Caritus. L'Ecclefiafte di£t,I'obferue la pa- 
role du Roy . Anciennement les trai&ez fai&s par lefdits Roys auec les 
cftrangers, n'eftoientiurez par leurs perfonnes, mais par aucuns ayans 
pouuoirfpecial,iuransen laprefence &ame defditsRoys . Le Prieur S. 
Martin des Champs,iurapourleRoy S.Loys eri fàprefencc,latrefue fai- 
lle auec le Roy Henry III.d'Anglcrerre^ou camp près S.Aulbin en Iuil- 
let mil deux cens trente vn : & plufieurs autres femblables exemples y a. 

Ledit 
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Ledit Roy a fa couronne en figure Tpherique, circulaire & ronde, pour 
monftrerqu'elleeftindiuifible:car fi elle eftoitdiuifee elle perdroit fa- 
dite figure. En ladite couronne y a des fleurons,fîgnifiahs les prcrbgati- 
ues&droits royaux à luy feul appartenans,come dit Balde Iureconfultc. E»i\<**». 
Si autruy de fa fubie&ion de quelque eminence qu'il foit , eftoit enduré 
lesprendre:ce neferoitplusqu'vn chapeau, & ne feroir couronne. En f,^p t ' 
l'ordre de îuftice , y aura chapitre particulier de ces droi&s royaux. La 

f grandeur defditsRoys de France a eflré conferuee longuement en toute 
aGhreftienté,que hors mis les autres R oy s , touTprelats , Princes 0 iei- 
gneurs, Cheualiers & autres étrangers, receuans biensfaiâis d'eux par 
trai&ez, çonuentions,ou autres moyens, en ont faidt hommage aufdits 
Roys pour euiter qu'ils fuflfent attribuez à tribut ou ncceflïtétlequei ho- 
magen'eftoit que tant que ledit bienfait duroit. Y en a infinis oudit 
threfor des ehartres,entre autres des Archeuefques de Coloigne, Maié- 
ce & Trefues, Eucfques du Licge,& de Mets , Ducs de Iulicrs , & Guel- 
dres,Marquis de Montferrat, Comtes de Vaudem6t J Geneue,\^irtem- 
berg , Nanfau , Magdebourg, Namur , Cleues , & autres fans n ombre, 
aufqucls n'eft fait tort, puis que c'eftoient obligations volontaires , & à 
temps, non fubie&ions naturelles. Aufdits Roys feu 1s appartient feellcr 
en cire blanche. Les autres & Potentats feellent en cires d'autres &di- 
uerfes couleurs, quieft porté exprefTément par les deux priuileges ot- 
troyez par le Roy Loys onzieme,au Roy René de Sicile , & fes hoirs eh 
ligne directe, les-vingt huit Ianuier,mil quatre cens foixante huit,& ou 
moysdeMaymil quatre cens foixante neuf , defcelleren cireblanche 
es Royaumes de Ierufalem, Sicile, & autres leurs feigneuries , tant en la 
France, que dehors. Ladite grandeur defdits Roys f eftend à leurs fils ait 
nez , renans autres couronnes de parleurs meres,femmes ou autre tiltre. 
Car celuy de fils aifné de Roy de France,precede le tiltre de Roy d'autre 
Royaume. Philippes le Bel & Loys Hutin fils aifncz des Roys Philippes 
tiers & Philippes le Bel , de par leurs femme & merc Roys de Nauarre, 
viuans les Roys leurs peres,meircnt en leurs tiltres Philippes ou Loys fils 
aifné de Roy de Francc,par la grâce de Dieu Roy de Nauarre. Ce que ne 
feirent les'puifhez de Franc.e , deuenus Roys. Charles premier Roy de 
Sicilc,frere fainâ Loys, meit Charles par la grâce de Dieu Roy de Ieru- 
falem & Sic ile, fil s de Roy de France,Comte d'Anjou, Prouencc & Fot- 
calquier. Moniieur Charles de France, Comte de Val oys, frère dudit 
Roy Philippes le Bel, feportantpar l'inueftiture du Pape Royd'Arra- 
gon& Valence, meit Charles par la grâce de Dieu Roy d'Arragon & 
Valence, fils deRoy de France, Comte de Valoys. La différence de l'aif- 
né aux puifnez a (à raifon apparente , pour la certitude que l'aifné a de là 
couronne après fon pere, fil n'eft pluftoft preuenu de mort. Le dire de ^.Uuntfi- 
fain£t Grégoire en fon epiftre au Roy Childeberr , que le Roy de Fran-«P*«*'« 
ce eftaufli excellent fur les autres Roys,quelamajefté Royale eft fur les 
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autres hommes, fera propre pour clorre ce chappitre , & cft fondé fur le 
pfilm.îs. Pfalme,ou le créateur dit, qu'il mettraDauid aifné & par déifias tous les 
Roys de la terre pour la fermeté de fa vraye Religion, en laquelle le Roy 
de France a efté fuccclTeur de Dauid. 

DE VAVCTORITE ET PREROGATIVE 

des Roynes de France. 

A loy ciuileadonnéaux Emperieres de Rome pareils 
( priuileges qu'auoient les Empereurs, combien que l'Em- 
pire ne cheuft en quenoillc , non plus que le Royaume de 
France :& leur onteftépar le Sénat décernez trefgrands , 
1 honneurs , qu'il n'eft befoing raconter , parce qu'ils font 
Ethniques. Les Roynes de France trefehreftiennes, ont laifïe mémoire, 
tant par les hiftoires, que fondations encores durans , de leur Vraye reli- 
gion & ferme foy: mefmes la Roy ne Clotildc la fait receuoir par les 
Frâçois:& depuis ne fefttrouuec aucune Roync qui f en foit defuoyec. 
Ce qui n'eft aduenu aux Roys depuis Clouis. CarChilperic premier fut . 
entaché de l'erreur Arien , & deux feuls Prélats de l'Eglife Gallicane, par . 
refiftâcel'arrefterent,ainfi que recite Grégoire Archeuefque de Tours. 
Les confiance, prouidence,clemence, & toute autre fain<Steté,& bonté 
defdites Roynes font afTez tefmoignces.Ont les vnes eft éfî fortes & ma- 
gnanimes, qu'elles ont fuy ui les R oys leurs marys és loingtains &r péril- 
leux voyages d'oultremer.pourlefccoursde la terre fain&c,& des Che- 
ftiens. Lefemblable oncfaid parleur exemple plufieurs PrincefTes& 
grandes dames de ce Royaume, & d'ailleurs.Leur vertu a mérité enuers 
les Roys de les honnorer &priuilegier tant qu'ils ontpeu.Lesvnsdu 
temps que la forme eftoit au&orifer &approuuer les chartres Royales 
par les feings des Princes & grands officiers de la maifon du Roy : com- 
me c'eft auiourd'huy par les publications & regiflres des Parlemens, 
comptes, généraux de la iuftice des ay des , & autres compagnies d'offi- 
ciers ordinaires: ont fait foubfcrire aux Roynes leurs chartres pour les 
auctorfier. Y en a en l'abbaye fàincl: Denys des Roys Philippes premier, 
& Loys le Gros , fîgnees des Roynes Anne & Alix leurs femmes , & de 
meffieurs Robert & Hugues de France , frères dudit Roy Philippes pre- 
mier.-de Philippes Roy defigné & couronné , viuant ledit le Gros fon 
pere , & plufieurs autres , faites és années mil foixante,& mil cent vingt 
neuf. Les autres Roys ont voulu leurs chartres eftre dattees par les an- 
nées du règne des roynes leurs femmes, comme du leur. Y en a deux en 
laditeabbaye dudit Loys le Gros, dattees de fon règne, l'an douze & 
quatorzieme,& de celuy de ladite Royne Alix l'an fixieme& huitième. 
Vne autre en l'Eglife de Paris dudit Loys le Gros, datteel'an vnziemede 
fon regne,& l'an cinquième de celuy de ladite Royne Alix. Les autres 
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roystenansleurthrofncRoyal ou liefc deiuftice,ontfait feoir les roynes 
leurs mères ou femmes en leurs Parlemens, ioighant eux à leur dcxtre; 
Ainfi feit le Roy Charles le quint à la Royne Iehânne de Bourbon fa 
femme, en l'aflcmbleé des rrois Eftats qu'il tint en la chambre de fondit 
Parlement à Paris,les ncufieme & onziemcMay mil trois foixante neuf. 
En laquelle alTemblee fut la guerre délibérée & déclarée contre les An- 
glois , pour déférer & receuoir les appellations des Barons d'Aquitaine,, 
interiedees du Prince de Gales audit Roy, &fon Parlemenr. Ledit Roy 
Charles neufieme en fes parlemens e£quels il a efté^a efté aflîfté à fa dcxtre 
de la Royne fa mcre. L'efcriprure fain&e porte que le Roy Salomon î-^sr* 
feant fur fon throfnc , feit apporter vn autre throfoe ioignant le fien à la 
Royne Berfabee fa mere,ouquel elle fut fizc à fà dextre. La mere du R oy 
regnanr, fi elle n'eft Royne de France, eft précédée parla Royne. Puis 
que les femmes tenans pairriesde France doyuent eftreappellees,ont 
fiegc & opinion ésiugemens des Pairs & Pairries.Et fe rrouue en l'arreft. 
du Comté de Clcrmont en Beauuoifis,adiugé au Roy fain£t Loys par la? 
court des Pairs,laComteflc de Flâdres eftre nommée entre les Pairs pre-; 
fens: lefdites Roynes ayans trop plus eminente dignité peuuent bien af- 
filier les Roys tenans leur lid de Iuftice, comme il fcfai& efdirs iuge- 
mens des Pairs & Pairrics. Elles font priuilegiees d'auoir relfort & grans 
iours fi elles veulent en leurs terres , tant de leurs domaines que doiïai- 
rcs,p our cognoiftre des premières appcllations,& vient l'appel de leurt 
dits grands iours en ladite Court des Pairs de France , ores que les terre» 
& parties foient d'autre relTort.De cefte prerogatiue le Roy Philippcs lé 
Long feit exprefTe déclaration , en Aurifmil trois cens îdixfèpt. Et fui- 
uant icelle fut iugé par arreft du Parlemétle dixhuitieme Mars mil trois 
cens quatre vingt & cleuxque les terrés du.doiiaire.de laRoyne Blanche , 
vefue du Roy Philippcs de Val6ys,nze$cn Normandie, ne relfortiroiét 
des grands iours de ladite dame à l'efchiquier de Rouën, mais audit Par^ 
lcmentde Paris. Ledit Roy Philippes de Valoys en Auril mil trois cens 
quarante quatre après Pafqués, ordonna que toutesles terres de laRoy- 
ne Iehanne fa première femme fèroient régies &iufticiees par vn Bailty 
quirclTortiroit oudit Parlement de Paris. Doïuent aufli lefdites Rbynes 
eftre adiournees par deux lettres en la folennité requife pour adiourner 
les Pairs de France. Fut l'adiourncmét fait fans ladite formcàlarcquefté 
du Vidame de Laonnoys à la Royne Iéhanne d ? Eureux vetuc du Kof , 
Charles, le Bel , declairé nul par arreft du douzième May mil trois cen$ 
quarante, qui fentend es matières efqueUesladite folcnnniré doit eftre' 
gardée aùfdits Pairs, dont il fera parlé en leur chapitre. Et ladite intelli- 
gence eft déclarée en larréft de ladite Royne Blanche , le cinquième de 
luillct mil trois cens foixante & feize. Et eft debatu ^ fi le Roy peut rele- 
ucrdcrobmifliondeladiteforme encelledufieurdeCoucy,contrc la- 
dite Royne Iehanne,le fecond Iuillet mil trois cens foixante fix.Pour me 
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depcfcher cnvnmot de ceft article, toutes les prerogatiues &priuile- 
ges appartenans aux Pairs font deuz aux Roynes de France. N'ont les 
Roys voulu que la maiefté Royale de leurs mères ou femmcs,fans cora- 
paraifon pluseminente que la dignité de Pairrie, fuft moins priuilc- 
giee. Parquoy ont leurs iourspar roolles ou Parlement, comme lefdits 
Pairs. Comme appert ou regiftre' dudit Parlement, des 8. May. 1410.& 
2.7.IU n i4ii. Combien que par droit & couftumes , les dons faits entre 
mary & femme , confiant leur mariage, foient nuls: ceux faits parles 
Roys aux Roynes leurs femmes valent. Enalaraifon efté efcripteou 
chapitre précèdent. Futdifputé oudit Parlement les z<>. May & 18. Se- 
ptembre 1385. fi la Roy ne douairière auoit priuilege comme le Roy, de 
précéder les autres créanciers. Les déclarations du Roy Henry fécond 
des 13. Octobre 1548. & 18. lanuier 1549. ont cfclaircy ce doubte, & dé- 
claré pareil priuilege pour les Roynes qu'auoient les Roys mefmes, 
quant à la côtrain&e par corps. Lefdites dames font exemptes és Chan- 
celleries & de tous péages. Le premier eft fans contredit. Le fécond fut 
iugé par arreft le zz. Iun 1381. deliurent les prifonniers à leurs entrées des 
villes du Royaume par priuilege. Plaidét par leur procureur general,co- 
me fait le Roy par lefien,'non feulement depuis la déclaration faide 
parleRoy Henry le 30.Nouébrc/54*>.mais auparavant. Eteftiuftifié és 
regiftres du Parlementdcs iclun y8;M8.May4.& <>.Iun 1 401.2.8. Aouft 
1415. &plufieurs autres. Onteupourrhôncurdeleurmaifon &feruicc 
de grans officicrs,mcffire Iehan de Rohan cftoit grand maiftre , mcfîïre 
Loys de Hangeft fieur de Montmor & Moy encourt grand Efcùy er : le 
fieurdeRieuxMarefchahlcfie'ùrdelaTrimoille Admirai: & le fieur de 
Bonnardiere grand Veneur desRoynes Anne & Claude de Bretagne: 
le fieur d'Auaugoureftoit grand Maiftre de ladite Roync Anne quand 
elle mourut. Et parce que l'on pourroit dire que c'eftoient les grands 
offices du Duché de Bretagne , la Royne Yfabeau de Bauiere femme 
du Roy Charles fixieme n'ayant terres en propre, auoit grand maiftre de 
fbn hoftel & Chanccllicr autres que ceux du Roy ,Mcflîre Philippesdc 
Sauoify cftoit grand Maiftre dhofteide ladite damc:Me(fireï.de Nyel- 
les Cheualier , maiftre Robert.lé Maçon,& maiftre Robert Carteau fu- 
rent fes Chanceliers en diuers temps. Le regiftre dudit Parlement du zz. 
May 1413. parlant de madame Bonne d'Armagnac, femme dû fieur de 
Montaubân, l'appelle coufine & Chanceliere de ladite dame. LaRoyne* 
Iehanne femme du Roy Philipipes le Long auoit 1319. maiftre Pierre 
Bertrand fori Chanccllier. Lefdits grand maiftre & autres maiftres d'ho- 
ftel de la Royne ont &c exercent iurifdi&ioh en foh hoftel,& en refTortit: 
l'appel ou Parlement. S'en trouuent trois plaidoyers les 9. Mars 1371.1*7. 
Mars 1396. & z8. Iuin 1414. Les officiers domeftiques des Roynes & mè- 
res desroys ont pareils priuileges que ceux des roys par déclarations en- 
tre autres des pénultième Septembre *0.Feurien;48.AuffiIeC. 
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dites dames ont eu déclarations que les (èntences de leurs iugesfuflent 
de la qualité de celles des iuges Royaux exécutoires en certains-cas par 
deflus l'appel. Le Pape Clément fixiefmc donna priuilege que les terres 
des douaires des Roynes nepeuffent eftre mifes en interdit ecclefiaftiç- 
que fans fpecial mandement du fiege appliqué, lequel priuilege ne s'e- 
ftéd és terres de leurs domaines.En IcftatdelaRoync Marguerite, fem- 
me du Roy fain&Loys,eftoientrcpeus treize pauures chacun iour; &le 
famedy quatre d'auantage , fans compter les lépreux qui auoient douze 
fols par io ur, & outre cftoit payée ladifmedes viures defpêdus par cha- 
cun iour oudithoftel. Le Roy Phi lippes tiers fils dudit faincl: Loys , or- 
donna qu'en l'hoftel de la Royne, nul cheualier ne autre couchaft auec- 
ques fa propre femme, qui foit dit pour tcfmoignagedesfanclimonie 
& honnefteté des Roynes de France & de leurs maifons,ellcs n'ont com- 
munauté desacquefts faicls par les Roys leurs maris , durans le règne & 
leur mariage, mais bien en ceux faicls auparauant leur aduenementà là 
couronne.Suyuant ce le Roy Philippcs de Valoys feit raifon à la Royne 
Ieanne de Bourgoigne fafemme,de la moitié des conquefts fai£ts aupa- 
rauant qu'il £ uft Roy,c onftant leur mariage,radminîftration du Royau- 
me ne peut receuoir les Roynes â communauté,car tout eft pour la cou- 
ronne & bien du Royaume, qui ne doit eftre approprié àlaRoyncpar 
vcrtudelacouftume. La bourfedu Roy eft celle du peuple, non parti- 
culière aux Roy & Royne, la fupreme authorité que les Roynes & mè- 
res des Roys ont eu,a efté deftre Régentes en France , quelquefois feu- 
les, autres fois en compagnie, pour les minoritez , abfences ou empe- 
fchemens desRoysleurs marys,ou fils. Etpource qu'il y a chapirre à parc 
des Régences du Royaume , ceft article y eft remis. Le commun appelle 
toute Royne vcufue,la Royne Blâchc, qui eft venu de deux veufues des 
Roys de France, nommccsBlanches, lefquelles ont longuement vefeu, 
fçauoir eftla Royne Blanche, mere faincl: Loys, & laRoyne Blanche 
veufue du Roy Philippcs de Valoys, laquelle vefeut iufqucs au règne de 
Charles fixicfme.Cequc les autres Roynes veufues font nommées és fil- 
tres & regiftres parleurs noms proprés,en(èigne que le nom de Blanche 
par raifon n'appartient qu'àcellcs qui l ontauparauant que d'eftre veuf- 
ucs.Lc peuple félon (à couftume par petit iugemcnts'eft fondé en ce re- 
garder ce que les habillemens du dueil dcfdites Roynes fouloient eftre 
blancs. 
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DES SACRES ET COTRO NNEMENS 

des Roys & Roynts. 

A forme de couronner & déclarer les Roys de France au 
parauantleChriftianifme receupar les Frâçois, eftoit d'e^ 
leucr le Roy couronné fur vn grand bouclier ou pauoys, 
t&c le porter furies efpaules d'aucuns par trois fois à l'en-' 
1 tour du camp en armcs,criâs ceuxdudit camp, qu'il eftoit 
leur vray Roy : ceftc façon eftoit obferuec par la plufparttks peuples de 
io.te<tn~ la Germanic.Tacite raconte que Brinionfutainufai<5tDucpar lesKen- 
ïiJre 'z. eu nemerlandcrs peuple de Holande , félon la mode ancienne. Nicephore 
li.iix.i9. recite que le femblablcfut faiâ: par îexercite Romain aux Empereurs 
tcïtfltfîcï Valentinian premier, & Phocas. Zonarc qu'en vnefedition aduenuë 
).nmedes foubs l'Empereur lufHnian à Conftatinople,Hypatie fut en celle forme 
^tmd. ç a \ u / £ m p Crcur } & peu après occis, En l'epiftre du Roy Vi&ige aux 
loiùwv. Oftrogots ayâs pareille couftume (laquelle epiftrc eft en Aurcle Caffio- 
dorej la raifon d'icelle eft efcrite , à fin que la maiefté ou dignité Royale 
fuft baillée & reçcuë entre les armes à celuy que les armes auoicnt faicl: 
eftimer digne d'elle.Il y a fort grande apparence que cefte façon a tout- 
iours duré en la première lignée dcsMerouicns,car es anciénes Chroni- 
ques efcrites de ce temps,n'eft faite aucune métion de facrc ne vn&io en 
Roys de ladite ligncc,mais feulemét de leur baptefme &eleuatio enroy, 
x.U. c .40. a( ç^ cs j j ucrs 5 Grégoire Archcuefque de Tours , efcrit que le Roy Clo- 
uispremier,apreslon baptelme,rutcourone &eleueparlecampiur vn 
pauois Roy de Coloigne.Auflî fut le Roy Sigcbert ou lieu de Chilperic 
ItJ^c.si. tors aflicgéà Tournay,d'auantage luy & Aimoinc recitent qu'aucuns 
Ducs quiconiurerent contre les Roys Gontran & Childebert firent à 
Briucla Gaillarde Gondouauld leurRoy,en la manière fufdite, félon la 
couftume desFrâçois.Lequel Gondouauld fe difoit fils du premier Roy 
Clothaire,& à la ttoifiefm e fois qu'il fut porté à l'erttour du câp,luy & le 
paaois tumberent à terre,dont à peine on les peult rcleucr,prefage de la 
ruirte qui toft après luy aduint à Comminges.Or il fault entendre que la 
forme d'affcmbler par les Roys de la première lignee,les eftats du royau- 
me eftoit en camp,& a cfté Continuée long temps en la féconde lignée. 
Les Annales de France portent que le Roy Pépin voulant paracheuer la 
guerre d'Aquitaine , alla àBourges , ou félon la couftume dcsFrançoîs, 
tint les eftats en camp, qui conuientà ce que Tacite dit de la façon des 
ves ar- confeilsdes Germains qui fcyoicnt armez , &y eftoient leurs preftres 
mMm ' > ayansla iurifdidion duconfeil. Ainfi la forme fufdite du couronne- 
ment des Roys eftoit l'approbation fai&c par les eftats afTemblcz en 
lUx.)i. camp a leur modc.Leditfainft Grégoire de Tours ( qui fut toft après le 
Roy Clouis premier Chrefticn)parlant de fon baptefme par fainâ Rhe- 
w my ne di<St qu'il fuft facré en Roy,aufli long temps au précèdent il au oit 
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efté couronne & déclaré Roy . Êt ne tait mention duimiraclc de lafain- 
de Ampoule, combien que Tes eferipés (oient plains d'autres miracles* 
Qui n eft ditpour denier ladite fairt&e Ampoule, laquelle nous auons 
matière croire auoir efté apportée du ciel pôuHeruiraudit.Ba'ptefme^e 
Clouis, & depuis auoir efté employée pour le fàcre des Roy§ des fécon- 
de & tierce lignée qui ont efté oincls Se courônezen l'EglifcjdbRheims» 
Le Roy Loys vnzieme gricruement malade de la maladie dont il mou? 
rut ouPlelfis \cà Tours, par fingulieré deuotion 4a fefeit apporter. Ét le 
dernier îuillet mil quatre cens quatre viîîgts& troisi le Parfcment^cPat 
ris en forme de Court, &lcs autres corps ^collèges de la ville : allèrent 
audeuant d'elle eftant à Saihâ: Ahthoine des Champs, &la conduifî- 
rent ceiour iufques à la faihéte Chapelle duTalais, le lendemain iuf- 
que à noftre Dame des Champs. Geruais Archeuefque de Rheims ou (à- 
cre du Roy Philippes premier ,.fàif'léiour delà Pemhecpufte oudic 
Rheims l'an mil cinquante neuf,viuant le Roy Merir^ prerhier fon pere* 
dit àiafliftance quele Pape Ormifde auoit donné audit fa in cl: Remy, 
après qu'il eutbaptizé & facré ledit Roy Clouis , la prerogàtiûe de.fa*. •. ; 
crcrlesRoysdeFranceJaquellelePape Vjâor fécond aut>it confirmée "*• 
audit Geruais. Nefoit doubte de la t ulle dudit :Pape Viâtit i tùfèï celle 
d'Ormifde ne paroifti& n'a aucune veuifimilittide. Ne fe trouue Roy de 
la première lignée oind & focré en Rdy a Rheims .'ne aille urs. Dés fecôr 
de Se tierce, plulieurs ont efté facrez & couronnez àutrepart que oudic 
Rheims. Yucs Euefque de Chartres par fon epiftre i85.fouftient les facre 
& couronnement du Roy Lûy s le Gtozfai&s àOrleans par l'Archeuef- 
que de Ses & fes fuffrac as: dénie à l'Eglife deRheims ladite prerogatiue 
qu'elle pretédoit.Siellc leu'ft eue dés le temps fain£c Remy , elle en euft 
«u quelque pofTeflîort fous la première lignée. Le premier de la féconde 
qui yfutlàcré fut Loys le Bègue. LeditRoy Pépin ayant par l'auctorité 
du PapeZacharie dechafle Chilperic dernier des Merouicns,& faict ab- 
fouldre les fubiccfcs des fermens & obehTance qu'ils deuoiét audit Chilr 

{>eric, pour mieux confirmer en luy & fa pofterité la couromieifuiuant 
e commandement Diuin obferuéparles Hebrieux,&fauuer lafufpi- *-*s» 10 ' 
tion ou macule dvfurpatiôjde maire du Palais y fut l'an fept ces cinquan- ^,.g, 
te & vn, facré & couronné Roy en la ville de SoilTons par Boniface Ar- 
cheuefquedeMaiencc Légat Apoftolic. Et l'an-feptcens cinquâtedeux 
par le Pape Efticnhe fécond, fut derechef facré & couronné Roy en l'E- 
glife fàind Denis en France. Aufli furent £ès deux fils Charlemagne &c 
Carloman, & la Royne Berthe ( ou Bertrade ) fa femme . Lés facres & 
couronnemens fufdits ne furent fai&s par l'Archeuelquc de Rheims, 
ne de fon au&orité . Combien que lefdits Charlemagne & Carlo»- 
man eulfent efté facrez & couronnez viuant leur pere , après fon dc- 
cez, ils prindrcnt( ayans party également le Royaume ) les infignes 
Royaulx, Charlemagne à Wormes, & Carloman à Soiflbns, lequel 
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moufuttmres,drdemoura ledit Charlemagne fculRoy.Loys debonaire 
aagé die huit ansiou enuir on;fùt à Il orne facré & couronné R oy d'Aqui- 
taine viuant fou pere,par le Pape Àdrian premier.Et fut par fondit perc 
viuât,declaré & approutré Empereur à Aix la Çhappclle,facré à Rheims 
par le Pape Eftienne quart.; Et ledit pere mort, il fut reccu Roy Em- 
pereur &c héritier par tescftàts audit Aix, puis deftitué de l'Empire, & 
omprifonnéj fut reftitué& recouronné à'Mecs. Charles le Chauue fut â 
Orléans facté & couronné Roy de France par Ganclori Archeuefque de 
Sens & fes" fuflra'gans. LeqUel Ganclon venu de pauure lieu , auok cfté 
chappellaindela chappclle dudit le Chauue, par luy fait Archeuefque. 
Et neantmoihs contre fon ferment de fidclite,par grande ingratitude, 
fe tourna après contreledit Roy pour foh fterc Loys Roy de Germanie, 
«n l'inuafion qu'il feitdu Royaume de France. Parquoy ledit Roy Char 
les le Chauue 1 aceufa de crime dé lefe de majeft é ou concile de l'Eglife 
Gallicane affemblé de douze prouinces au forsbourg de Toul en Lor* 
laine l'an 859. Et de luy eft tournée en prôuerbe la trahifon de Ganelon 
En U vie non delà deffaitedeRonccuaux. Qui feomme recite Eghinard)aduint 
mm^m^ P ar ^ cnar £ c °| uc l cs Bafques(lors appeliez Gafcôs/cftans en cmbufche 
donnwetà Tarrieregarde de l'armée de Çharlemaigne ou veritablcmét 
moururent Anfcaulmc maire du Palais, Eghardgrand maiftre de Frâcc 
& Rutland admirai de Bretagnc,lequel n'eftoit nepucu dudit Chat lema 
gne.Car il n'eut qu'vne feurmadamc Gifle de France d és fa icunene reli- 
gieufe.N'eurëtles Bafquesflors couftumiers depiller)quc leur cupidité 
& légèreté pour guide,fans intelligence en l'arracc des François. La fur- 
pi infe fat pour Tauantage du lieu que lefdits Bafques choifirent. Lapo- 
Iterité ignorante l'infidélité dudit Archeuefque ayant le prouerbe ancié 
a compofé la fable do Gannes efèritc es Romans. Les Roys Loys & Car^ 
ioman baftards dudit Loys le Beguc,furcnt facrez & couronnez en l'ab-- 
baye de Ferriercs pat Antegifc Archeuefque deSens. Le roy Eude futfar 
cré & couronné par Gaultier Archeuefque de Sens.Guy Roy d'Italic,en 
mefmc temps appellépar aucuns de Bourgoignc ou royaume de Frâce 
cftant en trouble futiàer é & couronné par Gerlon Euefquc deLangrcs 
en l'Eglife dudit Langres. Mais fâchant le couronnement dudit Eudcfc 
retira auffi toft,& abandonnafon entrcpriufeXcRoy Robert fut viuant 
fon pere Hue Capet, fâcré & couronne à Orléans par l'Archeuefquc de 
Sens. Et combien que les Roys RaouljLoysd'oultrcmcr & Hugues fils 
aifné dudit Roy Robert, ayét cfté fàcrez & courônez par les Archcuef- 
ques de R heims ou leurs fuffragans^e n'a eûé en l'Eglife dudit Rheims. 
Le furent Raoul à SohTons,Loys d'outremer à Laon , & ledit Hugues à 
Côpiennc. Aufïi le Roy Loys le Ieune le fut àRhcims parle Pape Inno* 
cent fcc6d,nôparrArchcuefqueHuicmarArchcucfquedudit Rheims 
qui fàcra à Mets Charles le Chauue en Septembre l'an 869. ne fattri- 
bua la prerogatiuc de facrerles Roys de France , mais exeufa. luy & fes 
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fufftagans aflîftans oudit îacré; te couronnement , de ce qu'ils faifoieht 
en la prouincedeTreués*à latècJUeftc d'AducncèËuefque dudit Mets,! 
& autres fuffragans de l'Églife dudit Trcues lors vacante ; au ec laquelle 
celle de Rheims de toute anciénetéfrâternifoitjfccognoifrant appert t-. 
ment que lefdits facre &dour6nernemlè dcuoient faire par l'Archeuef- 
que & funragâs de la prduincejde laquelle eftoitle lieu ou falfcmbleefe. 
faifoit,pour déclarer &approuuerde viue voix» & par cerimonies 8c o^ 
raifons , implorer la grâce & bertedi&ion fur leRoy efléudeDieu , ! luy. 
en rendant grâces qui eft I'eflèd defdits facre & couronnemét. La recô- 
gnoiflancé fufdite ne f accorde auec la bulle d*Ormifdé, & celle de Vi- 
ctor n'eut fuittèt car c'cftoitauRoy non au Pape donner ladite preroga- 
tiuc: mefme» parce que les Légats du fiege deRomeaflîfterét es fàcre & 
couronnemét dudit Roy Philïppes premier,fut déclaré que c'eftoit par 
honneur ÔC amitié,& que le confentement du Pape n'y eftôit requis. Le 
Roy Loysle Ieune voulant faire fàerer& couronner fon fils le Roy Phi- 
lippes Augufte l'an tiyp; donna ladite prero'gatiue à ladite Eglife de 
Rheims, dé laquelle eftbit Archeudfque Guillaume Cardinal faindtc Sa j 
bine j frère de la Royne Alix (à fcmrne.Eut de crédit de faire vuider le dif 
ferét qui en auoit cflé prourJe facre du roy Loys le Gros,& bailla matière 
de larrefterpour l'adûenir. FeitcfcrirèlcditR.ioy'l'.ordre dèfdits facre & 
ço uro n n emen t tant pour fondit» fitaqùe fuccefFeursR oys; Départit aux 
Pairs de France lors créez leur office oudit facre : lequel ordre eft enre- 
giftré en la Chambre des comptes a paris, a toufiours depuis cfté gardéj 
enfemble ladite prerogatiuc:& n'aHeditfacte & couronnemét efté faiâi 
fans lefdits Pairs-ne ailleurs que oudîtRheims. LeRoy Charles feptiemrt 
différa longuement fon facre!, pourec que> ladite ville de Rheimsleftoic 
occupée pàdeVABgloys, &allaenarmes pour les en chalfet Stfyfoisb 
fàcrer ne le poûuant ëihée ailleurs. Auparauânt que ladite pfcerogatiucl 
fullfaidecertaine quand lefocre eftoit faîtffc en autre praràmcé, l'Arche* 
uefque d'icelle & lès (uftragàns faifoient l ? oflîce.. Etncclùy de Rheims" 
fés fulftagamiofvi autres Pf elats-f y trbuuoiét^i ? éftoit que pour l'affiftanç^ 
horfmiscecjdi-aduint àTreUcsi à.cjmfé i de la^fraterhité>«le^ deux Egli- 
fesou làtre deCharUsJc Chaoucci^ 

Arc heuefque de & beims , recita le iniraclet «Je ia- fainârç Ampoule tn A 
uoyee dû cielàfaincïRberny ) ^tcfmoigna cp' il en âttm^éhcjarc(Si<jtt^ 
eft ancientiejipprobàtioncludit miracle .? Yia eQla^ibrairicducha^pitrQ 
de Beauuais vn liune contenant ilà>vicille fomno'desjfacjDeja & çouroi*} 
nemens des Roy & Royne efcriptxJû rcmps deRogier Eiiefque dudli 
Beauuak régnant Robert fils dcHueCapet. Çtfetrotfûeceluy.dù^ 
Roy Philippes premicrfrlon ladltecfbrme ^Suffira Tinfciitonj Âfâeluf 
pour enrerakcîkdiie vieiUcformfl;i'an degtice 10 j9.duircgne dwJ&o^ 
Henry 3i.cçmefme iourcôplet &jquatricmc dM>onan^#4©mdnficri* 
Gèruais,Iivchdioh dôuzieme,le tghtey iourl&iiitSb dè-lalBciithecoeftéi 
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le Roy Philippcs fut facré par TArehcucfquc Geruais en la grande eglife 
deRheims deuât l'autel noftre Dame en ceft ordre. La Meflc cômcncec 
auât l'epiftre ledit ficur ArchcuefqUe fe tourna deuers luy, & luy expofa 
lafoy Catholique, luy demandant fil la croyoit & vouloit défendre. 
Ayant ledit fieur Roy refpondu que ouy,fut apporté fon fermét, lequel 
il print,leut, & foubsfiVnam'eftant ehcores aagé que de fept ans. Eftoit 
ledit ferment tel: le Phil jppes par la grâce de Dieu prochain d'eftre or- 
donné Roy de France,prômets au iour de mon facredeuant Dieu &fês 
fain&s,que ie coferueray le priuilegcCanoniqueJoy &iuftice deuë à vn 
chacun de vous Prélats, & vous defendray tant que ie pourray (Dieu ai- 
dant) comme vnRoy doit par droit défendre en fon Royaume chacun 
Euefque,& l'Eglifè à luy commife:& o&roiray au peuple à nous comis 
ladefenfe desloixen leur droit confiftanten noftre autorité , lequel 
ferment Icu , ledit fieur Roy Philippcs le meit es mains dudit Archeucf. 
que,prefens Hugues Archeuefque de Befançon,& Ermenfiroy Euefque 
de Syon,Lcgats du Pape Nicolasdes Archeuefques Maynard de Sens, & 
Berthelemy de Tours: les Euefques Baudoiïynde Noyon,Frollanddc 
SenliSjLetbert de Cambray,Guy d* Amiés,Aganon d'Ôftun,Hardouyn 
de Langres,Acard de Chalon,Yfcmbard d'Orleans>Hugucs deNeucrs, 
Hcydon de SonTons 3 RotgerdeChaIons,Elmandde Laon, Ymbertdc 
Paris, Gaultier de Mcaux, Geoffroy d'Auxerre, Hugues de Troycs, 
Ythier de Lymoges , Guillaume d'Angoulefme,Arnoul de Xainàes, 
Gucrec de Nantes.Et des Abbez, Ay mar de fain&Remy , Régnier de S. 
BenoiftjHugucs de fain& Denys, AHrol de faindr Germain, Geruyn de 
fàinâ: Riquier,Gathon de làinà Valcry,Gucrin de fainft Vidoul,Foul- 
ques deFpreftmôftier,GerarddeS.Mard,Henry d'Hcrmicres,Foulqucs 
delàind Michel , Archimec de Laon,Gonton de fain&Flour,Guy de 
Martianen(è,Raoul de Moufon, Albert de fàinft Thierry ,Gucrind'An- 
uiHiers,WcnricdcS.Bafoul,HuguesdeRebcts,OdilarddeChalons, 
"ViPandélger de Monfticréder,Valcran de Verdun, Adalbcron deDijon, 
Arnotil de Potières, Guillaume de Tournuz, Hugues deCharroux, A- 
ucfgâd du Mans & Hugues de Crefpyl Ce faïéfc ledit Arcbciiefque Gerr 
uais prenant la crqce fain&Remy , recita en paiilble & bonne audience 
comentà luy appanenoit principalement l'ele&ion &facre du Roy,de- 
pqkque S^Rcmy baptiza, & facra le Roy Clouis. Et cornent le Pape Or» 
mifèdcc auditfainâ: Remy,& le Pape Vi&or à luy & fon Eglife,auoiem 
donné par icclle croce ce pouuoir dudit facre,& le Primat de toute la 
GaulcLors par le confentemétdu Roy Henry pere il eleut ledit Philip- 
pies fon fils en Roy. Et après luy les Légats du fiege de Rome ( combien 
que là fut traiébé & déclaré que le confentemèt du Pape n'y eftoit requis* 
toutesfois fes Légats y affifteren t par hôneur & amitié ) après eux les Ar* 
chcuefques»Eueïques,Abbcz&Clercs.Puis Guy Duc d'AquitaineJiut 
gués fils &r AmbaflàdcurluDuc de'Bourgoignc, les Ambaûadcurs des 
' Marquis 
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Man^mîSic'cftoicdcFlaiwlFtt&jBaiildoi^n & Geoffroy cote d'Anjou^Le®-» 
cdimcs, f fçauojurxibRaoqlct6 Vaden, Herbert dè VcrmandbysyGuy d« > 
Petlucu^Guiliaumc de Sôifrons^ayhald^Rbtgci^MandiTc^Hridaittyn,; 
Guillaume d\Au^ergne,HUdebcrt delà Marc^^ 
tffeiterVicorrreodè Lymoges,&aprcseUx les cheiialier^lap!eiiplk.mniji 
grands que pctis,ieconfentans d vne voix fapproui!Hcrc!iijt,GriaTispaa;r.Qi^I 
fbis,rious fa^prouuonsynous le voulons,foit fai&.A l'heure fitckahtéy > 
T^lDeunti dû la folennité des facre & coùropnementfaite feliopjlaTjDdillei 
forme. Puis leditaroy Philippcs c oufirxnafcômefes predcèefleui l sxloiéiï 
fàitjlcs biés deBÈglifc naître Dame<& Comté deïUieims,lcsbiœHSibEFn 
myi&desaûtrcs Abbayes», & foubsfigriala c6firraation.A^i;kifonjb*€j 
figbttJcdit Àrcheuefquc Geruais : carrleditRoy Phiîippes \<*is>Uf cit(Çcm 
gïâtid Chancelier comme (es anteceflturs Roys auoiét faiiftlcbfÊçijams; 
èfcârelierslcsArcheucfqucs antecefTcursdbditGCiruais^equeliàcTaainfi 
kd« Philippès.en Roy JEt'eftât icelu y Archeuefque retourheeivfefi (îe^ 
gé,& alfisjfutapporté lepriuilege quéledit Pape Viètor luy ! aubit dônéy 
Ôc léù oyans & affilias lefdits Euefques.Toutcsjceschofes furet faites <a$ 
toute deuotionj&trefgrande ioyeiàris aucun émpefchementjcontradii 
âuon d?autruy,ou dômage de laRepublique. Ce fait lèdirArc^raef^ub 
G cruaiff recueillit &feftoyadc bon cueurtoutc l'aflîftécetceftbit^lluyà 
porrerladelpenfe defdits facre &couronniempiM!:& les cittjyensedudic 
Rhèimseftoiét tenus y cotribuer,pource taillables,ainfi qu'il appert par 
lc&arreit& iuge des Parlcmens de la^Pehthecoufte 1x87. &idciàGhâdfft 
leur 1190. Les mbtsdeleéHon eftans oo ladite vielle formel demourez 
tn aucune oraifon de la nouuellc (doà fàcre & couronnement des Roys 
doiuét cftreprins &c entédus pour cfeclaratio ou acceptatiô Sdnbmimp 
auRoycfleudefigné & predeftine déDieu,quii'a conferué&faicle plu$ 
proche de la couronne, non pour aucun droit aUxfubiets dé donner le 
Royaume par leurs voix ou cle&iôjCaril a 1 toufiours cfté tenu bereditair 
rc,tant durant Le Paganifme que Cforiftianilme, & tel rjonctrâsferé à leur 
pofteritéj ceux qui parla prouidence diuine(à laquelle feule appartient 
mettre & ofter les Roysjy ont faid les mutatiôs,cequAgathie confelTe. Umi. 
Vray eft que quand lefdits Roys ne faifans leur office ont fouffert lenrfi- 
ditsfubie&s cftreindiiciplinez & desbridez: la crain&eamcu les vns 
de lafeconde & tierce lignée, faire couronner leurs fils de lcurviuèfct» 
dont y a plùfieurs ; exemples : les autres deftipuler de leurs principaux 
fubiets après leur decez le couronnement de leurfdits fils, corne feitlé 
Roy Loy&huitjemc. Aulîi IapuilTance renuerfee desmébres contré leur 
chef auoit deftitué aucuns Roys. Autres (corne Loys leBeguc,& aucûs 
autres ) auoiétefté rançônez & apouuris pour faireaccorder eftrç facrez 
& courônez,QU trcfgrand defordre &detrimet de reftat-Âneieimement 
on côtoitlejregne du iout du facre & couronncmér,non di* mur que h 
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couronne cftoitcfchcuë,commc l'on a depuis fait Se changé en mieux.' 
Outhrefor des chartres du Roy,eft la lettre eferipte parle gouuerncur de 
Nauarrcâuroy Philippes le Bel, l'aducrthTant de la faconde couronner 
les Roys deNauarre en l'Eglifé de Pampelune deuant le grand autel , où 
il eft eieué haûlt & porté fur vn efeu & pauoy par fes fubictscrians,Roy,. 
Rby;en figne d'approbatiô , félon la vieille forme de la première lignée 
des Roysjdc France,qu'ils ont fuiuye en l'Eglifc,non en camp. Lethrok 
ne cftstrap plus honnorableque l'eleuation furie pauoy . Le ferme ntjquç 
font les Roys jdc France à leur faere n'a efté immué. LeRoy Loys vnzic* 
me l'ènùoyaàfon Parlement de Paris en Autili48t. l'exhortant faire 
honiïciufticCi&acquiter fondit ferment. Le Roy PhilippesAuguftefcic 
renouucler les couronnes &ornemcns du facre des Roys -, lors gardez 
en fon Palais & threfor. Sçauoir eft deux grandes couronnes pour feruiç 
audit facre & couronnemét des Roys & Roynes:& vnc petite pour eûre 
portée audifnerleiour duditeouronement. Le Roy fainâLoys Tesen-- 
uoya en l'abbaye fainct Denis en Fràcc pour eftrc gardez. En print obli- 
gation de Matthieu abbé & dudit conuent fainct Denis,dattee en O&o 
Ere i l6 o.Le Roy Henry fécond feit faire les camifole/endales^tunique, 
dalmatiqiie & mâtel de fatin bleu azuré, & plus riches que nettoient les 
vieux, rcftab1ir,rebrunir & renouueler les couronnes , Iceptre , main de 
iufticc,efpee & cfperons,l'an 1547. Aucunes Roy nés ont efté oin&csfla 
couronnées àRheimsauec les Roys leurs marys, côme les RoynesGle- 
mence féconde femme du Roy Loys Hutin : Iehanne première femme 
du Roy Philippcs de Valoys; Iehanne féconde femme du Roy Iehan,& 
Iehanne femme du Roy Charles le tjuint. Les autres parles Archeuc6 
ques de Sens à Orléans: commelaRoyne Conftâce féconde femmeeiu 
Roy Loysleleunc. Les autres en l'Eglifc deParis,commclaRôync Alix 
ttoifieme femme du Roy Loys le Ieune. Les autres à Sens, comme la 
Roy ne Marguerite femme fainft Loys. Les autres en la faindte Chap- 
pelle du Palais à Paris parles Archeuefqucs de Rheims,pource que Ut- 
dite fain&eChappelle eft exempte deceluy de Sens : corn mê les Roy- 
nés Marie féconde femme du Roy Philippes tiers , & Iehanne féconde 
femme du Roy Charles le Bel. Les autres à fainâ: Denys en France , qui 
a efté le plus fréquent, depuis le règne de Charles hxieme. Etyauoic 
effcé couronnée laRoyneYfabcau première femme du Roy Philippes 
Auguftc, lequel y aftrfta portant couronne.Semblablemct le Roy Loys 
le Ieune aflifta couronné, ou couronnement de ladite Royne Alix (à 
troificme fcmme,pour honnorcrlafolcnnitc. Quand les Roys eftoient 
mariezla couronne leur efcheant, ordinairement lesRôynes leurs fem- 
mes eftoient couronnées auec eux. Si après leur couronnemét ils fe ma- 
rioientjeurs femmes eftoiét couronnées ailleurs qu'audit Rhcims,& les 
Roys ont lai(Té d'affilier publiquement ^portans couronne à leurs cou- 
ronnemens. Lefdites Roy nés font feulement oinâes ou chef, & d'au- 
tre 
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rre crcfmc que de celuy de la fàin&c ampouIe,Iequel n'éft fjpployé que , 
pour lefdits Roys . Oudit facre & couronnement du Roy r /Sbarlbs?V. 
de la Roy ne (à femme, fut la ComtefiVde Flandfces &; Afthois,faifanti 
fon office de Pair de France . Parce que le vray office des Rpy^Rpyne- 
cft déclaré pat les oraifons& cérémonies de leurs (acres & couronne- . 
mrens.,ne fera impertinent inférer l'ordre commandé par ledit Roy Loys f 
le Ieunciufques à prcfent obferuéauec fumptuofîtez plusgrandés.Car, 
le dire de fàinâ: Ichan Chrifoftome eft certain -, que les Roys complais 
fans à Dieu , onr profperé longucmenr J &: leurs ennemis ont eft é hum "SrySS 
liez fouz eux . Ceux qui ont mal régné ont cfté humiliez fouz, leurs en- MHttbiat. 
nemis,&chaitiez en leurs pcrfonnes &cftat.Premicrement foie préparé, 
vn throfne en manière defchauffauld aucunement eminent, joignant 
par dehors au chœur de l'Eglife, misoumillieu entre l'vn 8$ rantre,ou 7 
quel foit monté par degrez , & y puufent eftre auec le Roy. jes Pairs.d ât 
Royaume & autres fi meftier eft.Ou iour que ledit Roy viendra pour c~ 
ftre couronné,foit receu àproceffion tant des Chanoines que autres E-, 
glilès conuentuelles.Le famedy précèdent le dimanche du facre& cour, 
ronncmentduditRoyjàl'iffue de Complies ,1a garde de ladite Eglife 
fbiteommife aux gardes députez pariccluy Roy, auec les propres gar- 
des de ladite Eglife,en laquelle leditRoy. ou filence de celle nuiâ:,vienn 
ne faire fon oraùon ,& félon là deuotion y veille vne pièce en prières* 
Quand matines fonnenc les gardes dudit Roy foient appareillez f oufc 
garder l'entrée de ladite Eglife , & les autres portes d'icelle bien fermées, 
& garnies,mettrc eux honnorablcmént & diligemment les Chanoine? 
& clercs de ladite Eglife toutes les fois qu'il leur fera befoin » Les matr-f 
nés foient chantées ainfi qu'il eft accouftumé, lefquelles acheuces foit 
prime fonnee& chantée à l'aube du iour. Apres vienne ledit Roy en l'E4 
glife auec les Archeuefques,Euefques> Barons & autres qu'il voudra qui 
y entrent:& Ccauantquei'eauë beneiftcfoicfai&c. Les fieges foient dik 
pofez enuiron l'auteld'vne part & d'autre ,efquels les Archeuefques& 
Euefques foient affis par honneur. Les Euefques pairs,celuy de l<aon Iç 
premier, puis celuy de Langres, après celuy de Beauuais, puis celuy de 
Chaalons,& le dernier celuy de Noyon,auec les autres Euefques fuffra- 
gans de l'Archeuefché de Rhcims , eftans affis à part entre l'autel & le 
Roy à l'oppofite dudit autel^n on loing dudit Roy , fans qu'il y ait entre 
eux guercs de pcrfonnes pour euiter l'indécence. Conuientfçauoir que 
le Roy doit choifir de fes plus nobles & puiflans Barons,& les enuoyet à 
la poin&e du iour à S. Remy , pour auoir la faindtc ampoule. Et ils doi- 
uentiureraux Abbé & Eglife, cjue de bonne foy ils conduiront & re- 
conduiront la fain&e ampoule a ladite Eglife faind Remy. Ce faidfc en- 
tre prime & tierce , les moynes dudit fainâ Remy, viennent en procef* 
fion auec les croix& cierges, & ladite fain&e ampoule,laquellc foit por- 
tée par l'Abbé tref-reueremmét fouz vn poifle de foy e , duquel les ; qua- 
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trt bafton>(oyent? pèftez par quatre Religieux , veftus en aubes. Et . 
quand ils feront arrïùéz ài'E^life faind Denis, ou pour la preflTe fi el- 
le eft6ittrôp^g^an<Jc4u(G[Uesa la grande porte d'jcelle , l'Archeuefquc 
accompagné des autres ^Archcuefques , Eucfqucs, & Barons, & des 
Chanoines^ fi faire fepleut ) aille au deuant de ladi&e fairt&c ampoule: 
là re^oiûé 1 dê là main dudiâ: Abbé , & luy promette de la luy ren- 
dre debbnqefoy. Ainfi la porte à l'autel auec grande reuerence du, 
; peuple, ledift Abbé & aucuns defdi&s moynes. Semblablement les 
. aiïtfcs Moyncs attendent enladiâe Eglife faind Denis, ou en la cha- 
pelle faind Nicolas , iufques à ce que tout foit parfait , & que ladiârc 
fèîn&ëampb'ulefoit raportete.L'AreheuelquelorssappareilleàlaMet 
veftu'dés plus infignes veftemens, & du palle, auec les Diacres & 
Soubs-diacres . Et en cefte manière veftu vienne à l'autel en procef- 
fion, félon qu'il eftaccouftumé,&le Roy feleue,& le rcuere venant. 
Quand lédift ArchcUefque fera à l'autel, demande au Roy pour tou- 
tes les Eglifts à luy fuicttes,ce quienfuyt: Nous te requérons, nous 
ottroyer,queànous&auxEglifes à nous commifcs,conferuesle pri- 
uftege canoniquejoy & iuftice deuë, nous gardes & défendes, comme 
Roy eft tenu en fon Royaume , à chacun Eucfque , & Eglife à luy 
cOmmife.Et ledid Roy refpondc aux Euefques, le vous promets &c 
ottroye : que à chacun de vous, &auxEglifes a vouscommifes,ie gar- 
detay le priuilege canonique ,loy, & iuftice dcuë,& à monpouuoir 
fDiéuaydant) vous defendray, comme Roy eft tenu par droicî: en fou 
R^ôyaumel chacun Euefquc, & à l'Eglife à luycommife. Auffi ledicl: 
Roy promette & iureparferment ce qui enfuit. 
*"'Ie promets ou nomdcIefusChrift,au peuple Chrefticn à moyfub- 
ië£t,ces chofes . Premièrement , que tout le peuple Chrefticn garderay 
àljEgïife de Dieu en tout temps la vraye paix par voftreaduis. Item, 
que ie defendray toutes rapines & iniquitez de tous degrez. Item, 
que entousiugemens ie commanderay équité & mifericorde , afin 
que Dieu clément & mifericordièux m'ottroye , & à vous fa mife- 
ficorde. Item que de bonne foy ie trauailleray à monpouuoir met- 
tre hors de ma terre & iurifdi&ion à moy commife,tous les héréti- 
ques <leclairez par l'Eglife. Toutes les choies fufdi&es , ie confirme 
par ferment . Mette lors la main fur le liure des Euangiles . Ces pro- 
ftieffes fai&es, foit incontinant commencé à chanter le , Te Deum . 
Et deux Arcneucfques ou Eucfqu es mènent ledicl: Roy parles mains 
à r l'autel 7 deuant lequel il fe profterne , iufques à la fin dudiéfc Te 
Deum, après fe leùe. Auparauantdoiuent auoir eftémifes fur ledicl: 
autel les couronne Royale , fon cfpcecnclofe dedans le fourreau , les 
elperons d'or , le feeptre doré , & la verge à la mefure d'vne coul- 
dec ou plus , ayant au deffus vnè main d'yuoire : auffi les chauffes 
appellces iandalcs ou botincs foye,de couleur de bleu azuré femees 
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{Partout de flcursde lys d'or,Ma tunique ou dalmatique demefmes côti 
eur & œuure jfaid en manière de chafublei de laquelle les foubsdiacres 
font veftus à la Méfie : & auec ce le furcot qui eft le manteau Royal, to- 
talement de femblables couleur & œuure , faiéfc à bien près en maniéré 
d'vne chappe fans chapperô. Toutes lefquclles chofes l'Abbé de fa in cl: 
Denis en France doit de fôn monaftere apporter à Rheimsj&r eftre à 
l'autel pour les garder. Lors le Roy eftant deuant l'autel defpoiiillcpre,. 
mierement fes veftemens, fors la camifole defoye & fa chemife, qui 
fôient ouuertes bien à val deuant & derrière , fçauoir eft à la poi&riné j 
& entre les efpaules: les ouuertures de ladite camifole eftans reelofes & 
reioin&es enfcmblc par attaches d'argent. Adônc tout premier le grad 
Chambellan de France chauffe auRoylefdites botines, queledit Abbé 
de S.Denis luy aura baillées . Ët après le Duc de Bourgoigne luy attache 
les cfperôs,& incotinent les luy ofte. Puis l'Archeuefque feul luy ccigné 
fon efpee,& auffi toft la luy defceigne,& la tire hors du fourreauqui foie 
mis fur l'autel,& ladite efpec nue mife par ledit Archeuefque en la main 
du Roy en difantl'oraifon qui enfuit: Prensce glaiueatoy donné auec 
la bénédiction de Dieu,par lequel enla vertu du S.Efprit,tu puifles refi- 
ftcr&repoufer tous les ennemis & les aduerfaires delafaindte Eglife, 
défendre le Royaume àtoy commis , & garder l'armée de Dieu par l'ay- 
de de noftre Seigneur Iefus Chrift, triumphatcutinuincib le, lequel rè- 
gne auec le peré, &c. Lors par le chœur foit chantée cefte Anteync, 
Soyc c6forte&virile,obfcrue les enfeignemens du Seigneur ton Dieu j 
àfin que tu chemines en fes voyés * & gardes les Cérémonies , commart- 
demens,tefmoignages& iugemcns,& qu'il te confirme en quelque en* 
droi&quetu te tournes. Et l'Archeuefque die cefte oraifon: Dieu qui 
par ta prouidence gouuettes les chofes celeftcs & terriennes enfemble, 
foyspropiceànoftreRoytre{chrefticn,àce que par la vertu du glaiue 
fpirituel toute la force de fes ennemis foit rompuë,& toy bataillât pour 
luy entièrement brifee par noftre Seigneur IefusGhrift,&c. A l'heure le* 
dit Roy rccoiue en humilité ladite etpee de la main dudit Archeuefque 
& l'offre àl'autelrpuis la reprenne'de la main duditÀrcheucfque,& fans 
demeure la baille au Conneftable de France, s'il en a. Et s'il n'en a, à ce- 
luy de fes Barons qu'il luy plaira , pour la porter deuant luy 3 tant en l'E-f 
glife,iufques à la fin dclâMeflc,que âpres laMcfTeiufques au palais.Cet 
la fai6fc, l'vnétiô foit préparée en ceftemaniere . Le chrefme eftant mis \ 
l'autel fur vrte patène confàcrec,l' Archeuefque ouiire la fainéte ampou*- 
le apportée par l'Abbé S.Remy,& eftat fur ledit autel:& en tire àuec vne 

Î>etire verge d'or vri peu de l'huile cnuoyé du ciel , & diligément auec 
e doigt le méfie ou crefmc préparé en la patène pour oindreleRoy.Le- 
quel feul entre tods les Roys de la terre refplcridit de ce glorieux priuîi- 
lege-qu'il eft fîngulicrerhcnt oinift del ? huile enuôyé du ciel. Ladite vn- 
c>iori préparée foicùt par ledit Archeuefque deffermées lefdits attache^ 
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des ouuerturcs des veftemcnsdu Roy deuant &c derrière. Et ledit Roy 
mis a genoux, deux Archeuefques ouËùefques commencent la Lcta - 
niedaquelle finie, l'Archeuciquc affis , comme ilfîet quand il confôcre 
les Euefques, dicfurlûy aùantque L'oindre les trois oraifons qui enfuy- 
ucnt.Nous t'inuoquobs Seigneur , fainft pere tout puiflant, Dieu eter- 
nel,qu'il te plaifeceûuy ton feruitcur(foitnommé)auquel par laproui- 
dence dé ta diuine difpenfation , créé dés le commencement, as donné 
croiftre à ce prefent iour refiouy de la fleur de ieuncfîè , enrichy du don 
de ta pieté, & plain de la grâce de vérité , faire de iour en iour toujours 
proffiteren mieux deuant Dieu & les hommes, afin que parla largeflc 
de la grâce fuperieure , il prenne en grande liefle le throfne du fupreme 
gouuernement:& par le mur de ta roifericorde couuert de toutes parts 
de l'aduerfité des ennemis , il puifle heureufement gouuerner le peuple; 
à luy commis en la paix de propitiation & vertu de victoire , par noftre 
Seigneur IefusChrift,&c.Dieu qui par vertu cohfeille tes peuples,& par 
amour les domine, donne à ceftuy tonferuiteur L'clprit.dcra fapience, 
auec larcgle dedifcipline,àceque àtoy deuotdctoutfoncœurjil foit 
toufiours idoine ou gouucrnemét du Royaume , & par ton don en fon 
temps la feurté de l'Eglife foit adreflce:& que la deuotion ecclefiaftiquc 
foit permanente en tranquilité, & que luy perfeucrant en bonnes ceu- 
ures puifle par ta conduite paruenir au R.oyaume eternel,par noftre Sei- 
gneur IcfusChrift, &c. En fes iours naifle à tous équités iuftice,aux 
amis fecours,aux ennemis obftacle,aux affligez côfoUtion, aux cfleuez 
correâ:ion,aux riches enfeignement, aux pauures pitié,aux pèlerins pa- 
cification,aux pauures fubiets paix & feurté en la patrie , apprenne con- 
tinuellement àfe commander foymefme, & modérément gouuerner 
vn chacun félon fon eftat,afin que arroufé de ta compun&ion , il puifle 
donner à tout le peuple exemples de vie à toy agréables , & cheminant 
par la voye de vérité auec le rrouppeau à luy fumet , acquière en abon- 
dance frugales richeffesj&perçoiue enfcmble tout ce qui eftpar toy 
concédé pour le falut des ames& des corpst& ainfi mettant en toy la co- 
gitation de fa penfce& tout côfcil,foitvcuinuenter toufiours lesgou- 
ucrnacles du peuple en paix & fapieilce aflemblces:& par ton ayde ait la 
prolixité $c profperité de la prefénte vic , & £ar remps bons paruienneà 
grande vieillefle , & deliurc des liens de to&s vices paria largeflc deta 
pieté,obticnne laparfai&e fin de cette fragiljtéj& les perpétuelles rceo* 
penfes de la félicité infinie,& focietez éternelles des Anges , par ftoftrc 
Seigneur Icfus Chrift,&c.Lcfdites trois oraifons acheuees, die ledit Arf- 
cheuefque celle de la colecration du Roy qui enfuyt; pieu éternel tout 
puiflant créateur & guuuerncut du ciel &jdelatetre,fa#e^r &difpofi- 
teur des Anges & des hommes,Roy des Rqys^&feigneutdes Seigneur^ 
mi feis Abraham ton fidèle feruiteHir triumpher de fes erinerois.à Moy- 
e & lofué prepofez à ton peuple as donné pjuficurs victoires , as e jeuc 
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à la hautcfle duRoyàume Dauid toh Humble feruiteUr,& l'as deliuré de 
la gueule du Lyon , & de la main de la befte , & de Golias, & du maling 
glàiue de Saul,& de tousfes ennemis» as enrichi Salomon du don indi- 
cible defapiéce & paix, appaifé rcgardcaUx prières de noftre humilité, 
& multiplie les dons de tes bénédictions fur ceftuy ton féruiteur(foit 
nofpmé ) lequel par humble deuotion nous eflifons pâr cnfemble ou 
Royaume y &renuironnè toufiours & en tous lieux de ladextre de ta 
punTance,à ce que confirmé de la fidélité dudit Abraham ioûinânt de la 
manfuetudeTdéMoyfe^gatnide lafortitude de Iofué,exaltédeïhumili-. 
te de Dauid, décoré delafâpience de Salomon^il te foit en toutes cho- 
fes complaifantjôdmarchc^oufioursdepas fàns'chopper par la voyc de 
iufticc,& teUemcntnoUrrifle,eftfcigiie,garde & inftruife d'orefënauânt 
ï'Eglife de tout le RoyâUmc , & les peuples y annexez, adminiftrepui£ 
(amment& rcgalement le fegimentdeta vertu contre tousennemis vit- 
fîbles & inuifiblcs,qu il ne<lelaHTe le throfrie Royal , fçaubir cft les fee- 
prres des François,Bourguignos & Aquitânicns : mais reforme par ton 
ay de leurs volontés à la concorde des première fov & paix,artn que cla~ 
rifié^dela déuë fubie&iô de tous fes peuples ,& glorifié de l'am our con- 
cftghc,il puhTc par ta miferation cftablir & gôuuérrier en vniott le fom- 
met de la gloire paternelle par long efpace de vie ,& garni da'heaume 
<lc ta protec^ion,toufîours couuert du bouclier inuincible'i enuironné 
des armes celeftes,il prenne heureufemét lerriumphc de la victoire de- 
firable cle fes ennemis : face crainte de iapuiflance aux infidèles, & rap- 
porte en ioye la paix à ceux qui militent foubs toy,& le decorepar mul- 
tipliée bénédiction d'hôneur , des vertus defquêlles as décoré tes^fide- 
iesfufdits :1e colloque haultement ou gouuernement du Royaume : 8c 
Toings de l'huile de la grâce du fainâ: Elprit.Laditc oraifon finie face le- 
dit Archeucfque l'vndion des chrcfmc & huyle cnuoy é du ciel, pàrluy 
meflé au parauant en lapatene,comme di&aeftéï& ce en cinq endroits 
de la perfonne du Roy.Le premier au deffus dii chef.Le fécond enlâ poi 
trinc.Le tiers entre les efpaulcs. Le quart efdites deux efpaules. Le quint 
es ioin&ures des deux bras,difant à chacun endroit, le t*ojngs cle l'hui- 
le fan&ifîé ou nom du Pere,& du fils, & du faind Efpritt&tousrefpon- 
dent , Ainfi foit-il. A prendre les efpaules pour deux,& bras pour deux 1 , 
1 vn&ion feroit fai&e en fept endroits. Pendant que ledit Àrcheuefque 
la fai&,foit chantée l'Anteyne. Le préftrc SadoCj& le Prophète; Nathan 
oignirent Salomon Roy en Ierufalem,& venans ioycux dirent , Viue le 
Roy cternellemét.Laquelle acheuee ledit Archeuefque die les draifons 
qui cnfuyuent.SeigneurDieu oings ce Roy ou gouuernemétde ce que 
as oings les Preftres,Roys,Prophetes & Martyrs qui par foy ont vaincu 
les Royaumes,ouuré la iuftice,& obtenu les promiffions.Tàtref facree 
vn&ion dcfcoulc fur fon chef, defeende iufques àu dedans, pénètre le 
profond de fon cçeur&foitpar ta grâce faicî: digne des promeifes que 
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ont obtenues les tref- vi&orieuxRoys,afin qu'il règne heureufement ou 
fîecle prêtent, &paruienne à leur compagnie ou règne celefteparno- 
ftre Seigneur Icfus Chrift ton fils , qui a efté oin£ de l'huyle de ioye par 
deffus tous Tes confors,& en vertu de lacroixadcbellé lçs puiffances de 
i'air,deftruit les enfcrs,vaincu le royaume duDiable,& videur eft mon- 
té aux deux , en la main duquel confiftent vi&oire toute-gldire &puùr 
fance,vitauectoy,& règne Dieu en vnitédu fainft Eftrit par tous les 
fiecles des ficelés. Dieu fortitude des cfleuz , & hauteuc<les humbles, 
qui as oucommcncementvouluchaftierles pechcz;du monde par ct*- 
fufiondu deluge,&a$demôftré parla colombe portant le rameau d'o- 
liue la paix eftre rendue aux terres , & après par vn&ion d'huileas ordô- 
né preftre Aaron ton feruiteur , & puis par infufion de ceft vnguent as 
rendus parfaits les preftres J Roys& Prophetcs,pour régir le peuple d'Iir 
raêl,& as par la voix Prophétique de Dauid ton feruiteur prédit que la 
face de l'Églife feroit ioyeufe en huylc . Ainfi nous te fuppliôs pere tout. 
puhTant que ton plaifir foit fanâifier de ta bénédiction çeftuy ton ff r- 
uiteur par la greffe de cefte creature*à ce qu'il app drte à la fem blance dé 
la colombe la paix de fimplicité au peuple à luy commis, qu'il imite di- 
ligemment ou feruice de Dieu les exemples d' Aaron, & qu'il atteigne 
toufioUrs les hautefles du Royaume en confeils de feience , & equitede 
iugement,& lefai&s auoir par cefte vn&ion d'huyle(toy aydantjlafaçç 
préparée à ioye à tout le pcuple,parlefus Chrift noftreSeigneur,&c,Ic- 
fus Chrift n oftre Seigneur Dieu» fils de Dieu , qui par le pere a efté oincl: 
de l'huy le d'exultation par defius tous Tes participans, par la prelènte in- 
fufion du facré vnguent du faind Efprit, infonde fur ton chef la béné- 
diction^ la face pénétrer iufques à l'intérieur de ton cœur, afin que tu 
puuTes par ce don vifible & trai&able perceuoir les chofes inuifibles,& 
âpres auoir par iuftes modérations accompli le règne temporel, régner 
auec luy éternellement par Iefus Chrift n oftre Seigneur,&c. Lefdites o- 
raifons acheuees foient par ledit Archeuefque^preft res ouDiacres,les aç- 
.tachesdes ouuerturesdes veftemés du Roy refermées à caufe l'vn&ion. 
Et lors ledit grand Chambellan de France vefte audit Roy les dalmati- 

3ue de bleu azuré,& par deftus le manteau Royal, de façon que la main 
extre foit à deliure deuers l'ouuerture dudit manteau : lequel fur lafe- 
neftre main foit cflelié comme la chafuble d'vnpreftre.Et après ledit Ar 
cheuefque luy mette l'anneau au doigt médicinal de la main dextre, di- 
fant:Prens l'anneau fignacle de la fàin&e foy/olidité du Royaumc,aug- 
mentation de puifTanec, par lefquclles chofes tu lâches chafler les enne- 
mis par puilfance triumpnale , exterminer les herefies,reunir les fubiets, 
& les annexer à la perfeuerance de la foy catholique,par IefusChrift no- 
ftre Seigneur, &c. Apres ledit anneau baillé , die ledit Archeuefque l'o- 
raifon qui enfuit:Dieu duquel eft toute puilfance & dignité,dône à ton 
feruiteur l'heureux effeét de fa dignité,en laquelle toy rémunérant il foit 
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permanet te craigne toufîours,& s'efforce coplaire, par Icfus Chrift &c. 
Puis ledit Archeuefquc mette le fccjptrc en la main dextre du Roy, en di 
fant:Prens le fceptre,cnfeigne de la puiffance royalerfçauoir eft la droite 
verge duroyàume,verge de vertu,par laquelle gouuerne bien toy mef- 
me^defens des mcfchâs par royale puiffance fainteEglilè, qui eft le peu- 
ple chreftien à toy cômis de Dieu:corrige les mauuais,pacifie les droitu 
riers,adreffe les qu'ils puiffent par ta grâce tenir la drpite voye , afin que 
du royaume téporel tu paruienes au royaume éternel, aydantceluy du- 
quel le règne &cmpire eftfans fin,permanent és fiecles des fiecles.Âpres 
ledic"tfccptre baillé , die l'oraifort qui enfuit ; Seigneur fontaine de tous 
biens^Dieu aucheurde tous bons effcts,donne(nous te fupplionsj à ton 
feruiteur bien gouuerner celle dignité qu'il a appréhendée: te plaife luy 
corroborer l'honneur ouquel l'as côftitué , honorifie-le par deffus tous 
les roysde la terre,enrichis-le de benedi&iô abondâte,confolide-lc de 
fermeftabilitéouthronedu royaume,vifite-le en lignee,dôneluy proli 
xité de vie,en fes iours naiffe.toufiours iuftice , afin qu'en ioye & lieffe il 
ait gloire ou royaume etcrneljparlefusChriftj&c.Confequément ledit 
Archeuefque mette la main de iuftice en la main feneftre dudit Roy,en 
difant.Prens la verge de vertu & equité,par laquelle tu fâches affeurer les 
bps,& faire craindre les mauyaisxnfeigne le chemin aux defuoyeZitéds 
la main aux tôbez,rabai{Tc les orgucilleux â efleue les hûblcs,afin que no* 
ftre Seigneur Iefus Chrift t'ouure l'huys,ayant de luy mcfmc N pronocé:Ie 
fuis l'huys parjequel qui entrera fera fauué:& luy qui eft la clef de Dauid 
&le feeptre de la maifon d'Ifraël,qui-£uûre &nulfcrme,qui ferme &nul 
ouurc : celuy qui met hors delà maifon de prifon lenchainé feant és té- 
nèbres & ombre de mort , te foit ay dant,à ce que tu puiffes enfuyure en 
toutes chofes celuy duquel le Prophète Dauid a chanté: Dieuton fiege 
eft ou fiecle du fiecle,la verge d'équité eft la verge dç to regne:& imiter 
celuy qui dit ay me iuftice & hayiniquité,pource Dieu to Dieu t'a oinclt 
de l'iiuyle de lieffe , à l'exemple de celuy qu'il auoit oin<St deuant les Cer- 
cles par deffus tous fes participànslefus Chrift noftire Seigneur . Ladicle 
main de iuftice baillée audit Roy,leChancelicr de France s'il y eft,linon 
ledit Archeuefquc appelle parleucsnoms, & felô leur ordre les Pairs de 
Frànce,les laiz lesprcmiers,puis les clercs.Lefquels eftans àlentour,prér 
ne ledit Archeuéiquc la couronné Royale de deffus l'autel, & la mette 
feul fur le chef du Roy : & aufli toftsous lefdits Pairs tant clercs que laiz 
y mettent les mains,& eux feuls lafouftienncnt de tous coftez,dh%ntlçr 
dit Archeuefquc:Dieu tè couronne de la couronne de gloire & iuftice, 
honçur & œuurc de côftance,afin que par l' office de noftre benediâioin 
auec droite foy&fruit multiplié debônes CEUùres tu paruiénesaii royaù 
me perpétuel par la largeffe de celuy duql le règne & empire eft permà- 
nét ésneelesdes fiecles. ladite courânetaffife furie chef du/Roy,foufter 
nue par les Pairs,lcdit Archeuefquç die les oraifô & benedi&io fuyuâwjs 
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Dieu d'eternité,duc des vertus,victcur de tous cnnemis,benis ccftuy tô 
fcrukeur à toy inclinât fon chef,conferue le en longue fanté& profpcre 
felicité:en quelque endroit qu'il inuoque tô ay de alfifte luy aufli toft , le 
garde & defcns:ottroyc luy(nous te fupplions Seigneur) les richefles de 
ta grace,accoplis en biens fon defir,la couronne luy foit en mifcratiô & 
mifericordc,& à toy Seigneur férue cotinuellement en bonne deuorio, 
par noftre Seigneur Iefus Chrift,&c. Le Dieu tout puùTant eftéde la dex 
tre de fa bcncdiction,& infonde fur toy le dô de fà protcctiô,t cnuirône 
du mur de felicité,& garde de (à propitiation parl'interccffio des méri- 
tes de la S.vierge Marie,des benoift S.Pierre prince des Apoftres,S. Gré- 
goire^ tous les Saincts , Ainfi foit -il. Le Seigneur te pardonne tous les 
maux que tu as faicts,t'ottroyc la grâce & mifericorde que humblemêt 
tu luy dcmâdcs,& te deliure de toutes aduerfitez & de toute embufehes 
des ennemis vifiblcs & inuifibles, Ainfi foit- il. Commette à ta garde fes 
bons Anges,lefqucls toujours & en tous lieux te précéder, accôpagnêt 
& fuy uent,& fa puifTance te deliure de peché^de glaiue& de maladuétu- 
rc de tous périls, Ainfi foit-il. ConuerthTe tes ennemis à la bénignité de 
paix & charité te face gracieux & aymable à tous les bons, rempluTcde 
confufion à toy falutaire ceux qui ferôt obftinez à te hayr & perfecuter: 
& fur toy floriffe fanctification eternellc,Ainfi foit-il. Te face toufiours 
victorieux & triûphateur de tes ennemis vifibles & inuifibles : infonde 
continuellement en ton cœur les crainte & amour conioinctes de fon 
ùÂnSt nom:te rende perfeuerant en droi&e foy & bonnes œuurcs, & la 
paix côcedee en tes iours te codurteaucc la palme de victoire ou règne 
perpétuel, Ainfi foit-il. Et celuy qui t'a voulu côftituer Roy fur fon peu* 

(>le 5 t' ayantfaict heureux en ce prefent fiecle, t'ottroyc participation de 
a félicité etcrnclle:cc que veuille donner celuy qui regnc,&c. Seigneur 
qui de tout temps gouuernes les règnes de tous Roys, bénis ce prefent 
prince, Ainfi foit il.Et de telle benedictiô le glorifie , qu'il tienne le fee- 
ptredcfalutauccla fubliniitédeDauid,&foitenrichy du don de fàin- 
éfce propitiation , Ainfi foit-il .Ottroyc luy par ton inspiration gouucr- 
ncr le peuple,come as dôné aSalomon le règne pacifiqueteeque veuille 
donner celuy qui règne, Ôcc Apres ledit Archcuelquc addrefTant fa pa- 
role audit Roy,luy die;Soys ftable,& retiens d'orefenauât l'eftat lequel 
as tenu iufqu'à prefent par la {uggeftion de ton perc de droict hereditai- 
re,delegué par l'authorité du Dieu tout pui(Tant , & par noftre prefente 
tradition, fçauoir cft de tous les Euefques & autres feruitcurs de Dicu:ôc 
ayes fouuenancc départir en lieux conuenablcs autant plus grand hon- 
neur au clergé que tu le vois cftre plus proche des facrez autels,afin que 
le médiateur de Dieu & des homes te confirme médiateur du clergé & 
<fa peuple en ce throne du royaume^ que noftre Seigneur IefusChrift 
Roy des roys Ôc Seigneur des feignèurs qui reghc auec DieUj&c. te face 
auec luy régner ou royaume éternel . Et adioufte ledit Archeucfque les 
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behcdictios luyuantes:Le Dieu tout puhTant te donc de la rofee dû cieli 
& greffe de la cerre.,abôdance de fromêt, vin & huile. Les peuples te fer- 
uétj& les lignées te reuerét.Sois feigneur de tes freresi& les fils de ta mè- 
re s'agenoiiillét deuât toy:quicoque te bénira foit repli de benedictios, 
Se Dieu foit à to ayde par noftre Seigneur, Sec, Le Dieu tout puiffantte 
bénie des bénédictions du ciel en hault,és montagnes & colincs,& des 
bcnedictiôs de Tabifmc eftans çà bas,benedicti6s des mamelles , raifins 
&pômes.Lesbenedictiôs des anciens pères Abrahâ,I(àac ôtlacob foiét 
confortées fur toy,par noftre Seigneur Iefus Chrift,&c. Seigneur bénis 
la fortitude du prince,reçoy les œuures de fcsmains:{à tetrepar ta béné- 
diction foit remplie de pomes, du fruict du ciel, rofee & abyfme qui eft 
deffouîjdu fruicl: des Soleil & Lunc,& du fommet des anciénesmonta- 
gnes,des pômes des colincs éternelles, des bleds de la terre, & de fà pie- 
nitude.La bénédiction de celuy qui apparuft ou buiffon vienne fur fon 
chef,& la plaine bénédiction duSeigneur foit enfes fils . Sein picdfoit 
teinct en huile,fes cornes foiét cômé les cornes duRhinocerô:en eux il 
dechaflfera les Gétils iufqu'aux limites de la terrexar celuy qui a môté au 
ciel feraatoufiours fon aydc.Lefditcs ornions oubenédictipiacheuees. 
ledit Archeuefque accôpagné defdits Pairs fôùftènas ladite couron ne, 
mené ledit Roy ainfi orné ou throncàlii^prepàré,& leafliee en fa chai- 
Çc fi eminerite qu'il puiffe çftr'e veu deixpus . Ce faict fa mitre oftee Taille 
bâifer ainfi fcanti& die,Viuc le Roy éternellement. Apres luy les autres 
Pairs,Euefques Se lays fouftenâs faditccburonc/acent lcfdmblablc, di-« 
fans mefmes paroles,* & les premier diantre & foùbs-chantre gardâhs le 
chœur commécent la Meffe qùtfoirchâtce en fon ordre, & dicte l'orai- 
fonfpecialepout ledit Roy, qui enfuyt: Nous te requérons Dieu tout 
puiffant que noftre Roy(foitnôméjtô feruiteuTj lequel par ta miferatiô 
a receu le gouuernemét du royaume, perçoiue suffi l'accrOiffdment de 
toutes vertusjdcfquellcs décemment ornéil puilTe cuit er les n>oftres des 
vicesjVaincre les ennemisj&paruenir agrcâble à toy qui es la voyc^eti-; 
té Si vie par noftre Seigneur Iefus Chrift,&c.Lor*s que iEuagile £ft chi- 
té,ledit Roy féleue de facbaize,âdti.yfoit oftee courone dé deffus la 
tefte. Apres l'Éuâgile le rûusgraiLdèsATchettefques& Eùcfqtfçs prenne 
le liure des Euagiles Se le porte àhaircrauditRoy,puis audit Archeuef- 
que celebrâtlaMcflê.Al oifiâdc foieneportez vn painjxVn^riid'argéï 
plein de vin,& treze befarisji'otjâdiediii ftoy y foit conduit , Se ramené 
par Icfdits Païrsfouftenâs iâékecor6nc,fonefffeenuie portée deuâtluy 
allât àladite offrâde,&reKxutnanc.Ettfcsfecretsi die ledit Arehcueiquç 
ce q enfuyfNo 9 te fupphôs Seigneur,qu'il te plaife ftn&ifier les^refçns 
offcrs,& q pamlargefleaJs profitent à aqftre r^(foitnpméjpour obte 
nirlcfalut de l'amie & du corps,$ paiowheuer l'omeje enioint-pafcfloftrë 
Sec. Seigneur cefte oraifon famtairepreferue noftre Roy ( foit'ndmméj 
to feruiteur de toutes ad uérfitez,afin qu'il obtiéne la trâquilité delà paix 
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ecclcfiaftiquc : & après le decours de ce temps paruienne à ^'héritage e- 
ternel,parnoftre Seigneur Iefus Chrift, &c. Auant que ledit Archcuef- 
que châte Pax Domin'tfit ftmper uobifium : il die fur ledit Roy & fon peu- 
ple les bénédictions fuyuâtcsîLe Seigneur tebenie & garde,& ainfi que 
il iuy a pieu te conftitucr Roy fur fon peuple , ainfi il te face heureux en 
ce prefent fiecle,& compagnon de 1 éternelle félicité , Ainfi foit-il. Les 
clergé & peuple qu'il a voulu parfa grâce & fon commandement eftre 
a(Temblez,face eftre heureufement gouuerncz,moyennant ta difpenfa- 
tion & fon adminiftration, Ainfi foit-il . Afin que obeïflans aux diuins 
admonneftemens,vuydes de toutes aduerfitez,abondans de tous biens, 
feruâs à ton miniftere,pàr amour fidèle ils iouyifenten ce prefent fiecle 
de la tranquilité de paix,& après aûec toy de la focieté des citoyés eter- 
nels:ce que vueille donner celuy qui règne, Ainfi foit-il. Apres ledit pax 
DominîtCcluy qui aura porté baifer audit Roy le liure desEuâgiles, pré- 
nelapaixduditArchcuefque,lebaifanten laioue,&la prefenteparle 
baifer audit Roy : & après luy tous les autres Archeue{ques & Eucfques 
en leur ordre aillent baifer iceluy Roy feant en fon throlhe . Et la MefTc 
acheuec,lcfdits Pairs derechef l'amènent deuant le grand autel,où il rê- 
çoiue par la main dudit Archeuefquelacomunion des corps & fang de 
noftre Seigneur.Ce fai&,le<ht Aïerreuefque luy ofte la grande courône 
qu'il auoitfur latefte & àluy defpDirllcdefespi 9 infigneshabillemés, 6c 
reueftu d'autres,mctte fur fon chef vne autre courone plus petite;^ ain- 
fi ledit Roy s'en aille au palais,fadite efpee eftant portée nue deuant luy, 
& (bit là chemife bruflee à caufe de la fain&c vn<Sfcion .Apres lefdits facre 
& Me{fe,lefdits Barons recoduifent la fain&e ampoule iufqu a S.Remy, 
honnorablemcnt& feuremcntj&foitremife en lonlieu.Monfieur Iehâ 
. de France fi\s du Roy ïehau Duc de Bcrry,oftage en Ailgleterre,dcliuré 
à temps le liFeurier ij^.fcit promeiTede retourner enfoy de vray fils de 
Roy facré,quimonftrëque lefàcredu Roy tréf chreftien,honnoroitfes 
fils,& tefmoignoit leur rby & loyauté plus grade, q de ceux qui eftoiét 
fi{s de Roys nô facrez.Au partir de Reims leditRoy aaccoiaftumé aller à 
S.Marcol,&y faire faire fa neufaineL Apres &noripluftbft il touche \cs 
malades des efcrouelles, qui eft chofe ancicnne.Le Roy Philippes le Bel 
approchât defa mort,fcit appellerle Roy LoysHutin fon fils aifné,l 'in- 
ftruifit & apprmtla manière dq toucher lefdits malades; luy enfeignant 
feintées & deuotes paroles qiiïl aubitaccduftnmé dire en les touchant. 
Leprefcha de fain&eté dévie pour faire eeft attouchemét luy rcmôftrât 
que félon l'cfcriture D icu n'oy t neixauce les vicieux , & par eux ne 6û& 
miracles. Witikind en rhtftoire Saxoniqué recite le facre d'Othô I.Em - 
pereurjfai6t à Aix laChapclle par Hildebert Aaxheuefqucde Mayeufce, 
aflîfté de ceux de Treues & Cologne ^& qu'il .print les ihfignès impé- 
riaux de deiTus l'autel,luy baillant l'efpee luy :dià: Prcnsxcglaiuèparle- 
quel tu dechafTestous^cs barbares ennemis de Iefus Chrifty& mauuais 
** ' Chre- 
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Chreftiens de tout l'épire des François par l'authorité diuihfe , & puiffan 
ce à toy donnée pour la très- ferme paix de tous les Chreftiés. Luy veftât 
le manteau,luy diéfcSoye admonefté par les cornes demifes iufques aux 
efpaulesjde quelzele de foy tu dois ardoir,& te cônduireînfqu'à la fin à 
garder lapaix.Luy dônant les feeptre & main de iuftice., luy dict: Par ces 
infîgnes tu foyes admonefté corriger tes fuictsde chaftiment paternel, 
& tendre la main de mifericorde: premièrement aux miniftres de Dieu ; 
puis aux vefucs&pupilles,& que îhuilede miferatiô iamais ne défaille 
de ton chef,afin que foyes ou prefent & futur fiecles de premiàtio fem- 
piternelle couronné . Les cérémonies dudit facre font fignificatiues de 
l'office du prince. Quandla Royne eftfacree& couronnée auec le Roy 
audit Rhcimsjuy foit préparé vn throne moindre aucunement que ce- 
luy dudit Roy -.lequel y feant ia facré & couronné ,1a Roy ne foit amenée 
en l'Eglife,& fe profterne deuant l'autel pour faire fon oraifon. Laquelle 
acheuee foit releuec par les Euefques fur fes genoux,& encline fon chef 
pendant que ledit ArcheUefque dira l'orail on qui enfuyt: Seigneur entés 
a nos fupplicationsj&cequi eft à faire parle minifterc de noftre humili- 
té foit rempli deleffed de ta vertu. Les tunique & chemifede laRôynè 
doiuent eftre ouuertes iufqu a la cein<5ture J & ledit Archeucfquc l'oigne 
du fainfthuylc ou chef & en la poi&rine,dîfant:Ou nom du Perc 3 & du 
Fils & duS.Ëfpritj cefte vn&ion d'huyle te proffite en honneur & con- 
firmation éternelle . Apres ladite vn&ion die l'oraifon qui enfuit: Dieu 
éternel tout pui(fanr,appaifé par nos prieres^infunde l'abôdant efprit de 
ta benedi&ion fur ta feruante,afin qu'elle ce iourd'huy inftkûee Roy ne 
parl'impofition de noftre main,demeurc par tafan&ification dîgil<£& 
efleué,& que iamais cy après elle corne indigne^nc foit feparee de ttfgra 
ce par noftre Seigneur IefusChriftj&c.PuisïeditArcheuefque fans qrai- 
fons mette es mains de la Royne le feeptre moindre 3 & d'autre matiiere 
que celuy du Roy,&la main de iuftice fcmblable à celle d'iccluy Roy. 
Et lors luy mette l'anneau ou doigtluy difant: Prés l'anneau de'la foy ft- 
gnacle de laS.Trinité,par lequel tu puiffes euiter toutcs'malicès h«*cti- 
ques,& parla venu qui t'eft donnée appeler les nations baffcarês à %co- 
gnoi(Tance de la vérité. Apres die l'oraifon fuyuâte:Dieu. duquel efè téxï- 
te puiffance & dignité,donne à taferuante par ce iigne de ta foyJ < c$e& 
profpere de fa dignité,en laquelle foy elle demeure toujours ferrai â& 
continuellemét elle s'efforce de te plaire par noftre Seigneur îe{usehfi{fc 
&c. Soit puis après par le feulArcheuefque impofee la couronne» fiirlé 
chef de ladite Royne. Laquelle couronne foit fouftenuë do toutésfpâtics 
par les Barons , & la mettant dielcdiâ Archeuefque; Préits h couronne 
de gloire , honneur.de Ueffe, afin que tureluifcs fplendidÇj& foysébu- 
ronnee de ioyepardurab le. Apres auoirmifè ladite coarqrîne adioufte 
rArchcue^uei'oraifonqui enfuyi:Scigncur fontaine ite tous biensY& 
dôneur de cous honncurs,ottroyc à taferuante bien regib celle dignité 
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quelle a prinfe,& fortifie en elle par bonnes œuures la gloire que luy as 
donneejpar noftrc Seigneur Iefus Chrift,&c. Ce fai& les Barons fouftei 
nans fa couronnera mènent &z eolloquent en Ton throfne, eftans lcfdits 
Barons & les plus grandes & nobles dames joignant ellc.A l'offrande de 
laMeueJa paix &la communion , l'ordre du facre du Roy foit obferué 
en celuy de la Roy ne , & l'ordre fufdit eft gardc,quand elle cft {àcree & 
couronnée ailleurs qu'audit Rheims. Ceux duditfeuRoy Henry fecôd 
& de la Roync Catherine fà femme, ont efté amplement eferits & pu- 
blie^ par impreflion: par iceux fera cogneu qu'il y a eu petite diuerfité; 

DES REGENCES D V ROY A V ME 

de France^. 

N chacune des trois lignées quiontregné cnFrance,ya 
eu regécesjles vnes pour minorité , les autres pour abfcn- 
cc, prifons ou indifpofitions dcsRoys. Gontran Roy de 
Bourgoigne, oncle du Roy Clorairc fécond , nommé le 
Grand,fut fon tuteur , regent fon Royaume, & fubftitua 
en fon lieu Landry Maire du Palais. LaRôyne Brunechilde ayeule des 
Roys Theodcbert & Thierry mineurs,fut Régente & leur tutricc.Eude 
fut tuteur du Roy Charles le Simple, eftant en bas a^gc , & regent fon 
Royaume . Et pour agrandir fes force & authorité à la defence contre 
les Normans entrez en Frâce par plufieurs endroits» fut couronné Roy: 
qui donna moyen à fapofterité de quereller & prendre la couronne, 
comme a efté cy deuant déclaré és gencalogics.Baudouyn de l'Ifle Co- 
te 4e Flandres^yant efpoufé madame Alix de France,tantedu Roy Phi- 
lippes premier mineur, fut fon tuteur regent fon Royaume. Quand le 
Roy Loyslc Jeune partit pour aller faire fon voyage d'outremer, il lait 
fk Suggier Abbé de S. Denis, qu'il auoit nourry , regent durant fon ab- 
fçncéXaRoyne Alix mere,& Guillaume Archeucfque de Rhcims,Car- 
4il¥ilfaio#e Sabine, Légat dû Pape, oncle maternel du Roy Philippes 
Avguftc mjneur,furew fes tutcurs,& regens le royaume.La'Royne Blâ- 
çhs&ere SXoys,fut deux fois régente. La première par ordonnance du 
Ro,y fou marykpour ta minorité dudit Roy fon fils . La iècodc pour fon 
«rej»ieFvoyage d'outremer, pendant lequel elle deceda. Matthieu Ab- 
^dud&S.Denis,& mei&rcSimô de Glcrmont,chcualicrfieurdeNcf- 
lfrfeem Wgens durât le fécond voyage d'outremer du4*t Roy S.Loys* 
quje^Maïsw^.leurfubftituacncasdcmon^udkAbbéPhilippes c£ 
le&Eucjqu* d'.E.Uireux:& audit fire dcNeflc,Ichan Comte de Poathieu. 
WloyPhjUppcs tiers ordonnaenDccembre 1 17 i.tuceu-r, défendeur & 
gaf de du Royaume &de lèsîeflÉinsjiH anficur Pierre éç France , Comte 
4'Alej^onfottrrwe > iufquacequeraifi»e dcidks cn&risent i4.ansac- 
4Htt$pU&JEt fifedit Comtcd'Alenç6moaroitauparauat 3 ilUiyfubftkTO 
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IehanComte de Blois,& voulut que du confeil du Royaume fulTent les 
Euefques de Langrcs,& Baycuxjes Archidiacres de Dunoys en l'Eglifè 
de Chartres,& de Bayeux y denomez: Iehan d'Acre bouteillier de Fran- 
cc,Eyrard ficur de Valcry,chambricr de France,ConneftabIe de Cham- 
paigne :Ymbcrt dcBeau- jeu Conneftablc de France ,mcffire4Symon 
îîcurde Nèfle, Iulian dePeronne,& Geoffroy deVillctce chcualiers, 
Iehan Sarrazin,& Pierre de la Brofle auec ceux, que ledit Comte d'Alcn- 
çon,ouccluy deBloys après luy voudraient appeller. Plus voulut que - 
lefditsSarrazin & de la BrofTe, ciment la plus fpecialc garde de fcfdi&s 
enfans,fans qu'on la leur peuft ofter, iufques à ce que ledit aimé euft le£ 
dits quatorze ans accomplis.Et ordonna que ledit tuteur du.Royaumc, 
portail: les dcipènfcs pour les affaires du Royaume aux delpens d'iceluy, 
& que le demourant fuft, gardé au temple à Paris pour fon fils qyi feroit 
Roy. Il auoit l'an précédant faiâ vne pareille ordonnance en fubftancc 
ou camp près Carthagc , mais elle n'eut aucun effed , parce que le Roy 
perc vefeut iufques àïamaioritc de fon fils aifné, qui fut le Roy Philip- 
pcsle Bcl:lcquel Tan 1194. ou boys de Vincennes , ordonna laRoync 
Iehanne {à femme Régente, & tutrice tant qu'elle demoureroit en vi- 
duité,en Tan mil trois censje mardy auant laT ouflainâs : luy fubftitua 
monfïcur Charles de France,Comtc de Valoys fon frère, après quil eut 
eu agréable laregence de ladite Roy ne, à laquelle & au Roy fort fils ai£> 
né, ledit Comte feroit tenu obéir tarit feulement. N 'curent cesregences 
lieu, à caufe que ladite Roy ne mourut auaht le Roy fon mary , qui lama 
le Roy Loys Hutin fon fils maieur , lequel régna peu , & kifla la Rqyne 
Clémence fa femme, grofTe du petitRoy Iehan qui ne vefcuV que huit 
iours. Futmonfîeur Philippes de France appelle le Long, Regent,com- 
me eftant le plus prochain, n'en ayant ledit Roy Loys Hutin ordonne. 
Quand le Roy Charles le Bel deceda , la Royne Iehanne fàfcmrae dcft 
moutagroflej&ycut différent pour la Régence: Philippes Comte àô 
Valoys l'emporta , qui fut couronné Roy après que ladite Royne fut 
acouchee d'vnc fille. Balde lureconfulte , faiiànt mention des JdiHèrens 2^^*î 
dndit Roy, & de celuy d'Angleterre, fouftientk paftdudit de Valoys,. ttwSt ^ 
tous les Roys qui furent depuis ledit Roy Philippes le Long , iûltmcsiù tyf»* 
Roy Chaficsfixicme,vindrcnt majeurs à.kCouronne:& n'y eut Règcril 
ce pour minorité, que pour le ventre deiadite Royne vefuecdw Roy 
Choileslc Bel. Le Roy Charles cinquième, poux l' àbfence & prifondi 
Roy khan fon pêne, régenta comme -fils aifné de France: puisJlitfy^fè» 
aMdeuncn Octobre i^+.kRoynelchanne fafemme nnricc, prin- 
cipale gouucrnantc & garde des pcrfoimes dckuts «nlàatfj^Rdyatt- 
me&auecdkrnanfieur Philippes deïtonce,Duc de Bourgdigiwfbnv 
{rare, & Loys Due deBourbon,frerc de ladite Royne , iufques4 ce q«c 
k&bsi&é fuft entré ou quatorzième an de fon aage, o*dotiaque<$ qut 
wftwoit. durcuora duRoyaumc ( ksdcipcnfa &ehaJge^©w<éï|faft 
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dcliuré à Bureau,fieùr de la riuiercjpremier Chambellan: &f il môuroir, 
à Philippes de Sauoifî auflï Chambellan, maiftres Bertrand du Clos , & 
Pierre du Chaftel maiftres des Corntes,pour le garder & rendre audit fils 
aifné,lors qu'il feroit entré 0udit14.an.Fut preferipre la forme des fer- 
mera que feroient tenus faire les Princes du fang^prelats & vaflfaux audit 
filsaifné Roy,en la prefenec de fes tuteurs. Etpourcftre du confeil def 
dits Royne & tuteurs, furent choifis les Arcneuefques de Rheims ôc 
Sens: Euefques dcLaon,Paris,Auxerre,& Amyens:Abbez fainct Denis 
&fain&Maixentydenommez. Le Comte de Tancaruille Chambellan 
de Frâce,ou celuy qui lors le feroit.Meflîre Bertrand dû Guefclin,Com- 
te.de Longucuille, Conneftable de France, Iehan Comte de Harcourr, 
Iehan Comte de Sarrebruche, boutcillier de France : Symon Comte de 
Brcnne, Enguerrand fîre de Coucy,Oliuier fire de Cliflbn,meiïire Loys 
de Sancerre , &Moutin de Blanuille Marefchaux de France : Iehan de 
Vienne Admirai: Hue de Chaftillon maiftre des arbaleftiers : Raoul de 
Reyneual panctier de France : Guillaume de Craon , Philippes de Mc- 
fieres, Pierre de Villiers fouuerain , qui eft Grand maiftre de ïïioftel 
du Roy, & garde de fon Auriflamme : Pierre d'Aumont, ôc Philippes de 
SauoifîChambelians: Arnauld de Corbie & Eftienne de la Grange Prc- 
fidens ou Parlement: melfircs Philibert de l'Efpinaffc,Thomas de Bou- 
denay^ îehan de Rye Cheualiers , Richard Doyen de Bezançon , mai. 
ftresi Nicole du Boys , &Euerard de Tramagon Confeillicrs, Nicolas 
Braque/Iehan Bernier Cheualicrsrmaiftres Bertrand du Clos , Philippes 
Augier ^.Pierre du Chaftel, Ôc Iehan Paftourcl maiftres des Comptes: 
lehSn. le Mercier gênerai des Ay des, & maiftre Iehan d'Ay aduoeat en 
Parbmentr,aucc lïx Bourgeois de la ville de Paris 4 tels que lefdits Royne 
& tuteurs choifiroientrpource que ladite Royne mourut auant ledit 
Rèy Charles cinquième, ceftetutele nefortit efFect. Auoit ledit Roy 
fekouboysde Vincennes peu auparauant(fçaùoireften Aouft oudit 
an mil trois censfoixante & quatorze,) l'ordonnance de la maiorité des 
* Roys &iFrance,enrrcz ou i4-an , laquelle fut approuuce , ôc publiée en 
rt ^rleknYntyfeant ledit Roy ,& tenant fon lid de iuftice,le vingtième 
•< May> mil trois cens foixante Ôc quinze.Neantmoins après le decez dudic 
Roy Henry fecondyque fon filsaifné le Roy François fécond printk 
GOjtuîSflfe^gc de quinze ans, cinq moys,vingt vn iour,& marié,aucuns 
flfefiiiah^içhaïigerlaRçligion ence Royaume , pareferits infolcns, blaf- 
melrc^t/commçiljiçîtejradminiftration dudit Roy, & de la Royne {à 
méïej: £Jaquelle i'enuoyay lors vhelcript intitule , Pour la maiorité du 
Roy VdSbÇhrefticn contre, les, j&belics . Leurs maieftez l'ayant veù, &c 
que J'^wftorité duiiit Roy , y cftoir fondée & déclarée, commandè- 
rent qu'il fuft p,ul?lic par impreffibn. le rcmonftray qu'ikn'eftoit dçcflc, 
qucppwrrinftrudion & conftHvafin de ne fouffrir ladite au&ofitée- 
ftre 4mwiuec,quik> aàoient p6tfu.oirfairegarder Ôc catretcnir,tendant 
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qu'il ne feuft imprimé. Toutefois pour informer chacun du droicl: du- 
ditRoy,lcurfdites.maieftez perfeucrerent àcommander ladite impref- 
fion. Laquelle faite auffitoftfortitvncfcript contraire fous le tiltredc 
légitime confeil, auquel ierefpondis par autre efeript intitulé, Pour 
l'entière majorité du Roy trefchreftien,contre le légitime confeil mali- 
cieufement inuenté parles rebelles,qui les arrefta. Ce que Timpoftcur a 
teu en fes Commentaires de l'cftat de la religion & republique nagueres 
fans nom, mis en lumière. Sont fuffifanslcfdits eferipts demeurez pour 
le conuainere de calomnie impudente en ceft endroit & autres. Pourre- 
tourner aux régences j ledit Roy Cliarles cinquième oudit Melcun ou 
,dit Octobre 1374. ordonbaRiegent le Royaume iufques à ce que fon- 
dit fils fuft entré ou quatorzième an , monfieur Loys de France Duc 
d'Anjou fon frère, aux charges & conditions appofees,&enfaifant le 
ferment en lafain&eChappeïle du Palais àParis,felon la forme eferipte, 
fubftitua auditDuc d'Anjou celuy de Bourgoigne. Suiuant ce après le 
decezdudit Roy aduenu le fezieme Septembre 1380. ledit monfieur 
Loys deFranccDucd'Anjqu,entreprintlaRcgence qu'il mania iufques 
au fécond Octobre éufuiûant,que fur la proposition demeflïre Iehan 
des Mares, aduoeat ou Parlement en l'aflemblee y faite, il fen dcfmeit> 
& fut le Roy Charles fixieme déclaré maieur, & qu'il feroit couronné, 1 
la charge que le Royaume feroit gouuerné en fon nom par le confeil 
de fes oncles* ce qui fut fait. En Nouembrc 15.91. il confirma l'ordon- 
nance de là maiorité des Roys faite par ledit Charles cinquième fon 
pere. Et en Ianuicr enfuiuant ordonna la Royne Yfabeau fa femme, 
principale tutrice , garde & gpuuernante de leurs enfans, & aucc elle les 
Ducs Icha de Berry,Philippes de Bourgoigne fes oncles paternels,Loys 
Duc de Bourb on oncle maternel,& Loys Duc en Bauiere frerc de ladite 
Royne. Et ou ladite Royne fe remarieroit, mouroit , ou auroit empef- 
chement de maladie, ou autre tel qu elle ne peuft entendre à ladite tute- 
le,il feit principaux tuteurs lefdits Ducs deBerry & Bourgoigne, &era 
leur compagnie c4u*dcp©urbQn & Bauiere. Etfil'vndefdits Ducs de 
Berry &Bôufgbignetbqqroit,lëfuruiuâtd'euxdeux demouueroit prin- 
cipal tuteur.Sitousdeuxmouroientou au oient cmpefchement,tel que 
ils ne peuffentâdminiftrer, ladite Royne principale, & lefdics Ducs de 
Bourbon & Bâuiere en fa compagnie demoureroient. Et ïèmblablë- 
ment fi lefdits de Bourbon & Bauiere decedoient ou eftoient empc£ 
chez, laditeRoynè ddrtïôurcroit toufiôurs principale, &lefdits de Ber- 
ry &Bourg0ïgfte,ou le furuiuant d'eux en É copagnie ,àl*chargc que 
celuy ou céùxqui en feroient oftezpourempefchemétjy rétournaflent 
ceflànt l'empefcriement Et pour fentretenement defdits enfans ^tu- 
teurs, deftina le reuenu djes ville U Vicomte de Paris,Bailliage de Scnlis 
& Mcleun , & du Duché de Normandie; Etfils n'y fiimfoient,quelt 
refte fuft prius ailleurs au- puis ptoc}ic& commode, au cfebis defdits 
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tuteurs,& prefcriuit la forme des hommages & fermens que les Princes, 
Prélats & vaflàux feroient au fils aifné dudit Roy,prcfens lefdits tuteurs, 
& celle des fermens que lefdits tuteurs feroient tenus faire pour leur tu- 
tele . Outre ordonna quedouze perfonnes, trois Prélats , fix nobles, & 
trois clercs fufTent choifis par lefdits tuteurs pour eftre au côfcil, & pour 
l'adminiftration duRoyaume/eit gouuerncur monfieur Loys de Fran- 
ce Duc d'Orléans fon frcre,intcrdite toutefois l'aliénation du domaine, 
& referué le reuenu deftiné pour l'entrctenement defdits enfans & leurs 
tuteurs , prcfcriuit la forme dufermenr queferoit tenu faire ledit Duc 
d'Orléans. Ainfi il diuifà l'adminiftration & gouuernemcnt du Royau- 
me, de rencretenement,garde,& nourriture de fefdits enfans,toutesfois 
cela ne fortit aucun efFecI:. Et à Paris en Auril 1403. il ordonna que fon 
fils aifné,en quelque aage qu'il fuftjors du decez dudit Roy,fuft appelle 
Roy, fans qu'il y euft aucun regêt.Donna à ladite Royne la garde,nour- 
ruTcment , & gouuernement de fes enfans mineurs , & qu'elle gouucr- 
naft durant ladite minorité, tous les faits du Royaume, ou nom dudit 
Roy fon fils , appeliez les Princes du (àng ôc gens du grand confeil , qui 
(croient lors du decez dudit Roy. Et fubftitua à ladite Roy ne , les Ducs 
de Bcrry,Bourgoigne, Orléans &c Bourbon. L*vnziemeMay enfuyuan; 
reuoqua le pouuoir inféré qu'il auoit donné audit Duc d'Orléans : & le 
lendemain de Noël i407.feit vne ordonnâce,par laquelle il voulut que 
d'orofènauant n'y euft Régence en Frâce pour minorité desRoys.Mais 
qu'en quelque aage que la courône leur efcheuft,ilfuffentïàcrez& cou- 
ronnez Roys,& le Royaume adminiftré en leur nom , par le confeil des 
Roy nes,plus prochains du lignage & fang Royal,Conneftablc & Chan 
celier de France, & de ceux qui eftoient du confeil du Roy decedé lors 
de fon trefpas, parla meilleure & plus faine opinion desfufdits. Laquel- 
le ordonnancefut publiée ledit Roy feanten fon Parlement à Paris, & 
tenant fon li& de iufticc. LcditRoy tumbé en indifpofition,& ne pou- 
uant entendre aux diuifions de fes Princes, donna trois pouuoirs à ladi- 
te Royne fa femme,l'vn du. 16. Mars. 1401, fut pour appaifer par amiable 
côpofition, ou par adminiftratio de iufticc (appeliez les Princes du fàng 
non fufpec"b,& autres du confeil priué dudit Royales diffèrens d'entre 
JesDuts de Berry,Bourgoigne& Orléans, venus en la prefence dudit 
Roy,acaufc des gardes du Pape Benedict trezieme,auparauant nommé 
Pierre de la Lune, les Cardinaux & ville d'Auignon. L'autçe, du premier 
Iuillet i4or.d'appaifer les differeçjçl'cnjtrelefdiçsDues d'Qïlcâs & Bour- 
goigne , par voye amiable , ou adminiftration dé iuftiçe, : appcllcz auec 
cllelcs Princes du fang n on fufpe#s,& autres du çôfeil eifroi& du Roy, 
tels & en tel nombre qu'il luy plairoit,& de po.uruoir aux aydes &finaû- 
ces du Royaume,pour le gouuernement defquelles , lefdks difFerens e- 
ftoient venus. Le troifiçme pouuoir du zt: Auril 740$. fut d'entendre 
auec les Diies de Berry , sourgoigne , Orlea#$ &Bourbon , aux grands 
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afïàires du Royaume, en abfencc ou empefehement duditRoy , appel- 
iez les Princes du fang lors eftans à la court, Conneftablc & Chancellier 
de France, & autres du confeil priué en tel nombre qu'ils aduiferoient, 
fans toutesfois que les aduis peuflfent cftrc exécutez fans le fecu & vou-r 
loir duditRoy, ne qu'ils en peuflentaduifer fans luy ,lors qu'il feroitpret 
fent.Les quatorzième Iun &fixiemeNouébrei4i7.1editRoyfeitmbtt7 
lîeur Charles de France Dauphin fonlicutenât gênerai partout le Roy- 
aume,auec reuoeation de toutes autres lieutenances précédentes, don- 
nées tant à laRoync que autres. Et après quelesBourguignons fe furent 
le 19. May 1418. emparez de la ville de Paris , & faifisde la perfonne du- 
ditRoy Charles fixieme : ledit Dauphin fe porta en Décembre enfui- 
uant Regent lcRoyaume de fon au£rorké,comme le plus prochain hé- 
ritier, & garda la Régence tant que fondit perc vefeut ? après fon decez 
print filtre de Roy.Vray eft que tondit pere cftant en la puûTaftce defdits 
Bourguignons le i3-Mars oudi& an,n'approuua ladi&e Régence meuë 
par eux, fous couleur que ledit fils l'a f eftoit attribuée (ans lettres paten- 
tes duàitRoy pere , qui eult eu lieu fil euft efté en fa liberté. Durant la 
captiuité du Roy Iehan,Charles cinquième Dauphin auoit prins de fon 
droi&laRcgcce.Dcpuis par lctraité de Troyesfaict /4zo.par le moyen 
du Duc Philippes dcBourgoigne,enhaine du meurtre du Duc Iehan 
fon pere,aduenule dixième Septembre précèdent , fut le Roy Henry 
cinquième d'Angleterre, gendre duditRoy Charles fixieme, inftitué 
Regent & héritier du Royaume, qui fut exheredation reprouucc dudit 
Daùphin,& vfurpation violente & notoire du Royaume.Lc Roy Loys 
douzieme,le dernier iour de May 1505. ordonna par fon teftament,quc 
tous les grands & principaux fai&s,& fecrets afFaires du Royaume , fu£ 
fent enfemblcment conduits &traittez, fil mouroit laûTant mineurs* 
les Duc de Valoys( depuis Roy François premier ) & madame Claude 
de France fa fille aifnee,accordez par mariage par la Royne Anne fa fem 
me , & madame Loyfe de Sauoye lors ComtefTe d'Angoulefme leurs 
mercs, appeliez les Légat d*Amboifc ; Comte de Neuers Chancelier de 
France, nre de laTrimoille, & maiftreFlorimond Robertct fecretaire, 
parce que lors du decez duditRoy,le premier ïanuicr iji^lefdws accof- 
dez furent maieurs. Ledit teftament en ce ne fortit cffcd,par lequel n*e- 
ftoit'donné tiltre de Rcgcnce,bien de confeil pour minoritéXedit Roy 
François premier pour deux fes abfences, feit ladite madame Loyfe de 
Sauoye fa mere régente, les ij.Iuilletijij.&ix. Aouft 15 i3-Er parce que 
durant la fecôdc,fa" deffortunce prinfc, aduint pour la rigueur que l'Em- 
pereur Charles cinquième tenoit à fa deliurance,par ediéfc faiâ à Madiil 
cnNouembre réordonna cjue feu monfieur François de FràceDau-* 
phin de Viennois fon fils aune , fuft déclaré , facré , couronné , & reccù 
Roy en fon lieu,luy donnant pour gouucrnantc feule & Régente, iu£ 
ques à puberté fainfi pour minorité ) ladite madame Loyfe de Sauoye 
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fonayeule,qui fembleroit cftrc contre l'ordonnance , n'cftoit qu'il y 
meit chargé que le Royaume fuft adminiftré ounomduditfils,&les 
expéditions feellees de fon feel: fubftitua à ladite madame Loyfe la feue* 
Roync dcNauarre fafeurvnique ,actc digne de Roy amateur de fon 
peuplc,plus que de foymcfmes.Ne tarda gueres eftrc deliuré parla bon- 
té du Créateur, au moyen dequoy nefutbefoing exécuter fon ordon- 
nance fufdite. La dernière Regéce a efté celle queleRoy Henryfecond 
pour fon voyage d'Allemagne bailla à la Roync fa femme , laquelle éle- 
ction, ioin&c ladite ordonnance rendoit fon au&orité principale, in- 
dubitable durant la minorité duRoy Charles neufieme,fon filsàpre- 
fentregnant. Laquelle auffi fut accordée parles Parlemens, puis par les 
eftats généraux d'Orléans, & après par les Princes dufang. Etfutfai& 
le Roy dcNauarre premier Prince dufang,maieur lieutenant gênerai 
duditRoy,reprefcntantfaperfonneen tous les pays de fon obeiflance. 
Le dixfeptiemeAouft mil cinq censfoixante&troisàRouên,lcditRoy 
Charles entré ou quatorzième an de fon aagc, dés la findclun précè- 
dent, fe déclara raaieur. Le Parlement és Régences de ladite madame 
Loyfe de Sauoye,meit reftri&ion qu'elle ne pourroit conférer ne ad- 
mettre refignation de bénéfice vacant en regale, comme fi le Roy ne 
pouuoit commettre cedroi&àautruy, ou que femme n'en fuft capa- 
ble. Ettoutesfoisen vertu des Régences, laRoyne Blanche mere fainft 
Loys, & Matthieu abbé faind Denys conférèrent les prébendes vacan- 
tes en regale (ans aucune difficulté. Le Roylehan le quatorzième Octo- 
bre mil trois cens foixante retourné d'Angleterre, déclara que fon fils 
aifné, en vertu de fa Régence auoit eu droit de conférer en regale.Et les 
vingtdeuxieme & vingtfcptiemc Décembre mil trois cens foixante vn, 
cfcriuit audit Parlement, que luymelmc auoit peu conférer eftant faicfc 
prifonnicr, défendant que le faicl: contraire propofé ne fuft ouy ne rc- 
ccù. Semble parce que dcffus que ce droicï fc puifTe commettre à hom- 
me &à femme. YenaafTez d'autres exemples qui feront déclarées ou 
chapitre des Regales. Auffi puis qu'il prouicnt des frui&s que le Roy 
faicîficn*,duranti'ouuerturcdufief. La femme n'en deuroitcftre inca- 
pable, non plus que d'vn patronnagelay , &foit di&parfqrme de dif- 
pjûxc. Anciennement toutes lettres tant de iuftice que grâce, durant les 
Régences, eftoient expédiées ou nom des Regens ou Régentes, ainfi 
qu'3 appert par les rcgiftrcs dudit Parlemét à Paris, cftans Regens Char- 
les cinquicme,&monfieur Loys de France Duc d'Anjou , & à Poitiers 
eftant RcgcntCharlcs feptieme, eftoient lcfdites lettres feellees des feels 
des Régences , non du Roy, fçauoir eft fi c eftoient Princes ou Princek 
fesqui eufTent la Régence de leurs feels , pour la grandeur & au&orité 
de leurs perfonnes, uc'eftoient Prelars ou gentilshommes qui euffent 
lâ Rcgcnce,y auoit feel fpecial de ladite Régence félon la figure qui eft 
àlafia de ce chapitre. Quand fjbuë madite dame Loyfe de Sauoyc fut 
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rcgcntc, toutes lettres de iuftice furent feellées du feel du Roy François 
premier , ores qu'il fuft priforinier. Celles de grâce & commandemens 
furent feellcs des feels de madite dame Régente. La diftin&iort ne fut 
fans raifon, car la iuftice eft eftimee toufîours durer en ceRoyaurhe,foit 
le Roy mort , prins, ouabfent. Et en figne de ce , les officiers du Parle- 
mentes obfeques des Roys & roy neSjrte font veftus de d euil mais d'ef- 
carlatte. Aufli lettres de iuftice expédiées du temps d'vn itoy defunc^ 
font exécutées ou règne dufuecefletir fansconfirmation,ce que rte font 
lettres fie grâce & commàndemcns,lcfquclles dépendent des vouloir 8c 
pouuoir de celuy ou celle qui les donc ou cômande. Et ontbcfoing dé 
lau&orité &approbation de fon feclj puis qu'il parle,&que le fecretaire 
ligne de parluy ou de par elle : fin on que parle pouuoir delà Régence 
, fuft par exprès eferite autre £brme,laquelle faudroit garder comme par- 
tie dudit pouuoir.Lettres de Régence doyuenteftre les plus amples que 
l'on peut, pour f en aider fi befoing eft, & que quelque defaftre aduinu 
de prinfe de Roy. Eft louable qu'elles ne foient.deliurecs ne communi- 
quées fans exprclTe ordonnance, ou qu'il en foitfaiél deuxjd'vne com- 
mune pour le faid des fubie&s, l'autre plus àmple pour le fai6tde leftae 
qui ne foit communiquée. Peut leRoy àpart défendre par efèrjpt'ou de 
bouche,ce qu'il veut referueriluy, afia qu'il n'en foitvfé fans neceffité 
durant la régence, ores qu'il foit efeript bu pouuoir, & ne fault craindre 
qu'il ne foit obey par la pcrfbnnc qu'il choifira, qui n'oferoit, voudrait} 
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. D£ MES SEIGNEURS FILS 
de France, leurs ^4ppennages& 
* r biens faisls. 

N la maifon de France , anciennement les fils partiP 
foient par égales portions, fans qu'il y euft droicî: d'ai- 
neflej &les baftards aduoiïez^heritoient auec les légiti- 
mes. Tenoit chacun fa part en filtre de Royaume. Car 
toutes conqueftes faites parles François ,eft oient adiou- 
ftcesàla France, comme celles desRomains à la republique ou Empi- 
re de Rome. Ainfi partirent l'effet de Clouisprcmier Roy Chrcfticn,fcs 
quatre fils, les Roys Thierry baftard,Clodomire, Childebcrt &Clo- 
thaire premier légitimes. Et pource que le rout retourna audit Clo- 
thaire , fcsiquàtrefils Roys ^Guntran, Caribert,Sigeberti &Chilperic 
partitemKomme auoient faiâ:. leurs père Se oncles. Laraifon de fc- 
qualite des partages, cft oit pour ofter l'occafion des guerres qui ne 
lânTerent à fourdre entre les frètes , tant la cupidité de domination rend 
mauuaiïè compagnie . Les Chroniqueursles appellent Roys de Paris, 
SoùTons , Orléans, Mets , par vne façon de parler qui a long temps eftp 
obferuee,& eft venue* presde nosiours,queles Comtes .eft oient inti^ 
tulezpar les villes capitales de leurs Comtez. Celuy de Champagne, 
Gomte de.Troyes : celuy d'Auùérgne Comte de Glermont: celuy 
de Sauoye, Comte de Maurienne: celuy de Prouence, Comte d'Ar- 
les , & ainfi de plufieurs autres . Chafcun defdits Roys par fes filtres fc 
nommoit, comme dicta efté,Roy de France. Et pour la defignation, 
l'on adiouftoit tenant fa principale court à Paris, ou autre ville ca- 
pitale, de fon partage & obchTance , qui les a faiâ: efcrire Roys de Pa- 
ris, Orléans , Mets, &c. Sigebert baftard^iv FLoy^Dagobert premier, 
partit auccques fon frère légitimée R.dy. Clouis {èçondj&futRoy 
de la France Orientale. Loys fy'ÇzrlpMb^âftàïds du-Rôy Ù)ys le 
Beguè^fïifent ^oQTpjinez Rov;s;|^us tofEcjufele Rp^rÇbarles fe Sim- 
ple lejir ïreje legitiA . La tr^fetne lignée régnante a du tout )reietté 
les baj^a^inon 6n)|ment df Jâ^uron n&, mais aufïi deîadueu & fur- 
nom ^F|attce^jÉj^eft pcrcpj^ùSt^ baftfeîfacs Kafïf. Et-icy^ôn- 
uient ^ntçSdrë'qujî les vnea^^çftéjK^uees , di^fc^: ayan&. èfte 
nourries^^tcuës' & nommées <*$j|e$ : ; évr la jriaifon" Ju^RoV , ''jfà'ifa- 
tres ont elré aduouecs par iV -- '■ / ^-'- /-*t---.«— r — 
Nouembre , l'an mil quatn 

lettres patentes données à Venacî^e^J^ natjjr^l^ ^Difnoifel- 



le Marie, alimentée dés fon enfance b^^^^kii^^^^TeDour^ en 
Xain&onge, luy donna le furnom de Valons, Iuy permcit&àfcs 
fuccefleurs porteries armoiries de France à la différence de la bande, 

telle 
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telle que enfans naturels doyuent,& ont accouftumé porter. Oliuicr 
de Coitiny ficur deTaillebourg,fils dePregentficur de CoitinyAdmi- 
ral de Francc,l'efpoufa après. Le fcmblable il feit à Marguerite de Valois 
accordée à Iehan deBelleuille fon autre fille naturelle. Et toutesfois 
fon autre fille naturelle, damoifclle Charlotte de France, mariée après 
à Loys de Breze, grand Scnefchalde Normandie , ne porta le furnom 
de Valoys. Le Roy Loys vnzieme en eurvne,damoifelle Iehannedc 
France, qui fut mariée à Loys baftarddc Bourbon, Comte dcRouflîli 
Ion, Admirai de France: eut cent mil efcuz de dot, à elle & autres eft 
cogneu que fi par l'adueu ne leur eft donné autre {urnom,celuy de Fran- 
ce leur appartient . Il'y a eu entre les fils de France, des partages inégaux 
en tiltre de Royaume, & aucuns,ou leurs enfans dechaflez de leurs par- 
tages, qui ont efté forces & violences, contre lefquelles la loy ou cou- 
ftumen'aeupouuoir. Combien queLoys Débonnaire Roy &Empe- 
rcur , faifant a Aix la Chappclle, en Iuillet l'an huit cens dixfept les par- 
tages de fes fils du premier mariage,euft ordonné fes deux puifnez Roys 
Pépin d'Aquitaine, &Loys de Bauierc, à la charge qu'ils tiendroient 
leursRoyaumes de Lothaire leur frère aifné. Leperedecedéfon ordon- 
nance n'eut lieu, mais après la bataille de Fontenay en l'Auxerrois , fut 
faiét l'accord des frères, y comprins Charles le Chauuc , par lequel cha- 
cun eut fon partage en fouueraineté & tiltre Royal. Le premier fils de 
France qui èut fon partage priué, fans tiltre de Roy,ou à mieux dire qui 
par fauitc d'en auoir fe retira du Royaume, Se de l'Empereur, eut le Du- 
ché de Lorraine, fut monficur Charles deFrance,appellé le Icune ,fur 
lequel après le trefpas de fon neueu,le Roy Loys cinquieme,fut par Hue 
Capet prinfe la couronne , & tranfmife à ladite troifieme lignée , en la- 
quelle les puifnez des Roys n'ont eu que partages priuez. Et fut intro- 
duite la loy &couftume particulière de la maifon de France récitée en 
l'arreft donné au proufit duRoy Philippcs tiers , pour le Comté de Poi- 
tou & terre d'Auuergnc, contre Charles premier Roy de Sicile, frè- 
re faincl: Loys ou Parlement de ToufTaincts mil deux cens quatre vingt 
& trois : rciglant lefdits puifnez ne pouuoir quereller ou demander 
certaine légitime part ou qùotte leur eftre deuë en la fucceflion du Roy 
leur perc,mais feulement prouifion pour leur viurc & entretien , à la 
volunté & arbitrage dudit Roy pere. Et filne l'auoit faidtc du Roy frè- 
re régnant , fans qu'il foit loifible aufdits puifnez eux plaindre de la mo- 
dicité. Combien que filyauoit dercxcez,lc fuccefleur Roy le peuft 
retrancher, & lefdits appennages auoir retour à la couronne , defaillans 
les hoirs mafles des appennez, qui a efté ftipulé par lefdits appennages 
pour ofter tout doute. Outre que le domaine de ladite couronne eft 
inalienable,comparé pource à la tunique inconfutile qui ne fut diuifee. 
Suiuantce auparauant ledit arreft des Coté de PoicTrou & terre d'Auuer- 
gne,celuy de Clermontcn Beauuoifis baillé en appennage à monfieur 
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Philippes de France, Comte deBoloigne,fils puifné du Roy Philip- 
pes Augufte,auoit efté l'an mil deux cens cinquante huit adiugé audit 
Roy faindt Loys, contre fes frères les Comtes Alphons de Poiâiers , Se 
Charles d'Anjou. Les partages d'entre les fils des Roys en tiltres Royaux 
eftoient contre la fentence a'Ariftote,improuuant la pluralité des Roys 
ouch.lie* en vne nation, & louant l'vnité. Panorme Do&eur canonifte recite la 
vi/rldT ^Q? 011 ^ fàiii<St Bernard , enquis comment fc dcuoient recueillir les 
fucceftions s que entre les paifans elles fc diuifaflfent comme ils vou- 
droient. Entre marchans la communauté cftoit plus vtile,quc ladiui- 
fion.Entre les nobles,mefmcment es grandes feigneurieSjComme Roy- 
aumes ,Duchez Se femblables, vn fuccedaft feul , & le plus prochain. 
Mâcha. Ou premier des Machabecs cft efcript,que après la mort d'Alexandre le 
Grand qui feul dominoit, fon eftat futdiuife en plufieurs feigneuiics, 
Se les maux furent multipliez en la terre. La fufdite loy ou couftume de 
ladite troifieme lignée, a par trefgrande confideration publique efté 
ordonnée pour euiter les diuifions & guerres d'entre lefdits enfans des 
Roys pcrilleufes pour l'eftar, fil leur eftoit loifible quereller leurs por- 
tions.Aufli pour contenir les faucurs d'aucuns pères Roys,arTe£tionnez 
à leurs puifnez par leur menées quelqucsfois, aufquels faifans trop gran- 
des aflignations , ils croiftroient les cornes à la diminution du chef 
amoindry, qu'il eftoitbefoing conferucr eftant rcduicl: à moindres li- 
mites qu'il n'auoit efté auparauant. Setrouuent fupplémens d'appen- 
nages raids, renonciations oupromeffes de renoncera demander lef- 
dits fupplémens , chofes fai&es pour contenter, & paix auoir,ou par 
equitc,n'eftant l'appénage conuenable, qui ne rompt ladite loy & cou- 
ftume. La rigueur ou raifon delaquelle,introduite pourle bienpublic, 
n exclud l'équité & bonté des Roys enuers lefdits puifncZjqu'elle a vou- 
lu brider & defeharger lefdits Roys de necelfité , non de la raifon natu- 
relle ,qui les oblige toufiours en ccft cndroit,& tous autres parlafuie- 
tion qu'ils ont à Dieu. Si ce reiglement d'appennage euft efté efditcs 
première Se féconde lignée que la couronne fans diuifion fuft en- 
tière demouree aux aimez. L'Empire de France eftoit félon Iciuge- 
ment humain affez fondé pour baftir par temps,& retenir la monarchie 
vniuèrfelle. Car Eghinard fecretairc de Charlemaigne, en là vic,eft au- 
thcurquclc Royaume de France par Iuy amplifié , & tel qu'il le laiffa, 
contenoit toutes les Gaules, l'Italie entière , depuis Ausbourgiufqucs à 
la Calabre inférieure, la Germanie haulte & bafTe (peu de peuples exec- 
ptezjrHôgrie^oloigne^ulïîejPruflîc^yuonie^ithuanie^ofcouic, 
Sclauonie,Vodolie, Alberu(fie,WaIachie & autres nations de ce limite, 
partie defquellcs le Turc à fubmifes à luy.Lc mont Py renée & de l'Efpa- 

fne , tout ce qui eft deçà la riuiere Ebro, tant qu'elle f eftend iufques à (à 
ouche en la mer ioignât la ville deTortofe.Par la fufdite loy ou couftu 
me, la propriété de ladite prouifiô des puifnez eft demouree par deuers 
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ladite couronne, eft levray domaine d'icelle, car les fils qui en ontl'v- 
fufrui&ouiouuTance,fonteftimez partie du Roy propriétaire, & n'en 
peuuent aliéner, ne obliger ladite propriété. Pource ladite prouifion 
n a eftéappellee partage, qui importe feigneurie & propriété de la parc 
& quotte deuë,ains a efté nommée appenage. Aucuns ont dict d u nom 
de Pain, qui eft mot gênerai pour le viurc & entretien de là perfonne, 
tant en langue Françoife(ou en prouerbe eft dit, il a mangé de fon pain, 
pour y auoirefténourry) que Hebraique. Cequel'oraifon Dominicale ^ 
tefmoigne , parlât du pain quotidiâ. Autres ont dit le mot eftre venu du 
Grec, Panegos , qui eft fuftentation ou prouifion. Aucuns^meimemenc ' 
les anciens appennages,font pour les fils de France & leurs hoirs. Ce 
mot d'hoirs,eftant gênerai pour les mafles & femelles a engendré plu- 
fieurs grandes querelles fans raifon. Car puis que les femelles par ladite 
loy eftoient exclufes de l'appcnnage faict des biens eftans du domai- 
ne de ladite couronne : ledit mot d'hoirs fimplement efeript ou pro- 
noncé, eftoit entendu des feuls mafles, en chofe non tranfmiflible à au- 
tres. Si c'euft efté chofe tranfmiflible à femelles & mafles, ledit mot gê- 
nerai euft efté entendu des vnes & des autres. Pour obuier aufdites que- 
relles., aucuns Roys ont baillé les appennages par expreflion de retour, 
defâillans les hoirs mafles. Le Roy Philippcs le Bel fut le premier qui or- 
donna par fon Codicilc,que le Comté de Poidtbu par luy baillé en 
appennage,auec autres terres à fon fils puifné monfieur Philippcs de 
Fr ancedepuis Roy Philippesle Long,retourueroit à la couronne de- 
fâillans fes hoirs mafles, à la charge que le Roy qui lors feroit , feroit te- 
nu marierles filles au dire des dénommez, & quelles auroient outre,les 
autres chofes de la fucceflion de leur pere. Neantmoins Eude quatriè- 
me Duc de Bourgoigne,& madame Ichannedc France fa femme,fille 
aifnee dudit Roy Philippcs le Long,en inftance polTeflbire querelleréc 
ledit Comté de Poi&ou contre le Roy Charles le Bel , & fuccombcrcnt 
pararreft duParlement,donnélevingtdeuxiemeFeurier mil trois cens 
vingt & deux. Quifoit dit pour aduertir qu'il n'y a chofe fi claire qu'on 
ne débatte. Le mefme Roy Philippcs le Bel,en 1 appennage de fon autre 
puifné monfieur Charles de France,depuis Roy Charles le Bel,meit fim- 
ple retour, ou default des hoirs. Ettoutcsfois fa fille madame Blanche 
de France, Duchefled'Orleans,ne prétendit y hériter. L'appertnage de 
monfieur Iehan de France Duc de Berry &Âuuergne, Comte de Poi- 
dou fils puifné du Roy Iehàn,n'auoit retour que ou défaut défes hoirs, 
Apres le decez de fon fils vnique, il confefla aflez fondît appennage, 
nepbuuoir de fa nature venir à fes filles,quand par trai&é de mariage 
de fa fille Marie de Berry , auecques Iehan premier Duc de Bourbon* 
il trai&a auecques le Roy Charles fixieme,que les mafles defeendans 
du mariage de fadite fille, heritaflent ou Duché d'Auuergnc. Le-i 
quel traidté fut à l'auantage de la couronne, parce que le Duché 
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de Bourbonnois qui n'eftoit appénage, par ledit traitté en print la natu- 
re. La loy oucouftume fufdite,cft faite enfaueur&auprofitde ladite 
couronne : quand la fin de ladite loy eft fuy uie , ce n'eft contrauention, 
mais obferuance d'icellc.Comc quand lesComtez d'Anjou & du Maine 
appénage du premier Charles Roy de Sicile > furent donnez eh mariage 
à madame Marguerite de Sicile, fille du fécond Charles Roy de Sicile, 
qui au oit neuf fils, moyennant que monfieur Charles de France Comte 
deValoys,qui l'efpoufa, quitta fon droit des Royaumes d'Arragon& 
Valcnce:le retour efloigné defdites Comtezàla couronne, futpar le- 
dit mariage approché ,ainfî que l'eucnement monftra: parquoy ce ne 
fut contre l'intention de ladite loy. Le Roy Loys douzième en May 
1498. reuoqua ledit traicté , par lequel ledit Duché de Bourbonnois e- 
ftoitdcuenuappennage. Voulut que madamoifelle Sulànne de Bour- 
bon &autres filles, qui vicndroiét du Duc Pierre de Bourbon, & mada- 
me Anne de France fa fcmme,y fuccedafTent,& aux Duché d'Auucrgne 
& Comté de Clermont. Le Parlement ayant faid bon deûoir& offi- 
ce pour l'entretien de ladite loy,lc rîafla par commandemét dudit Roy, 
pour fon intereft feulement, l'vnziemc Aouft. oudit an. Et le vingt- 
deuxième receutl'oppofition du Comte de Montpenfïer, lequel cftoit 
venu du fécond fils dudit Iehan premier du nom Duc de Bourbon, & 
de ladite Marie deBcrry,quiyauoit le plus d'intereft. Ladite Sufannc 
deBourbon accordée au Duc Charles d'Alençon, ledit Roy déclara en 
faueur dudit mariage,qu elle peuft fucceder aufdites feigneuries, Com- 
té de Forefts&feignçuric de Beauiolois. Fut fa déclaration vérifiée ou- 
dit Parlement le dixhuitieme Iun, mil cinq cens vn,quant aufdits Bour- 
bonnois,Forefts,& Bcauiolois,&receuë l'oppofition du procureur gê- 
nerai dudit feigneur, pour les Duché d'Auuergne &Comté deCler- 
montjlcvingthxieme deluillet oudit an, manda ledit Roy que la véri- 
fication fuftfaidtc par ledit Parlement,nonobftantroppofition de fon- 
ditprocureur gênerai, qui neantmoinsypcrfifta:&rut ladite Sufanne 
pour appaiferie procez mariée à meffircCharles de Bourbon,Comtc de 
Montpenficr. Elle decedee (ans enfans ,fut le procez de lafuccefïion de 
ladite Sufannc entre madame la Regéte & ledit meffire Charles deBour- 
bon,ouqueiinteruint ledit procureur gênerai duRoypour les terres du 
domaine & appennage, & les moyés furent plaidez és années cinq cens 
vingt vn & vingt deux. Ledit de Bourbon mort, n'y eut partie que 
le Roy & maditc dame (à mere , qui en tranfigerent le x$ . Aouft 
1517. par l'accord demourerent à ladite courone lefdites Duchcz d'Au- 
uergne & Bourbonnois,& Comté de Clermont entre autres.Ladite loy 
n'exclud les femmes que dutiltre d'hoircrie & fucceffioh,és appénages, 
ne les rend incapables par autres tiltres tenir terres données en appen- 
nage par le vouloir des Roys,plus vtilcs que dômageables à ladite cou- 
rône,come firent lefdites dames Marguerite de Sicile & Marie de Berry. 
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MonfieurPhilippes de France Duc d'Orléans, fils puifné du Roy Phi- 
îippes de Valoys,cutappennageexceffif, Le Roy Charles le V.feitad- 
iourner pour le retranchement : fur ce différent ils s'appointèrent en Iâ- 
uieri3<î(>. &par l'accord le Duché d'Orléans, & les terres que la Roy ne 
Ichanne d'Eureux tenoit en doiiaire,eurét retour ou défaut des mafles^ 
le reftepouuant venir aux femelles. Ledit Duc <i'Orleans n'auoit,&ne 
laifla aucûs enfans. S'il euft eu des fillesje fuccefleur Roy euft peu debâ- 
tre ledit appointeraient en ce qu'il romp oit la nature des appennages. 
Et ne l'euft pofliblc pafle ledi&Roy Charles V . fi fon oncle euft eu cn- 
fans,mais euft pourfuyui contre luy ledit rctranchcment-Depuis mon- 
fieurLoys de France, Duc d'Orléans, frère du Roy Charles Vl.en tous 
les appennages des puifnez de France , le retour à la couronne i cfté ex- 
prime ou default des hoirs mafles defeendans de loyal mariagc,pour o- 
ftertoutescontrouerfes. LestroisEftats de France afTcmblcz aTours 
parcômandementduRoy Loys Xl.en Auril i4<»7.auantPafques,trou- 
uans raifonnable l'offre dudit Roy à môfîeur Charles de France fon fre- 
re,de douze mil liures de rente en titre de Duché,fuyuant l'ordonnance 
du dit Roy Charles V.en O&obre,^^.. &riufques à quarante hui&mil 
liu rcs tournois depenfion annuelle: requirent que cela nefuft tiréàco- 
fequenec pour les autres puifnez de la maifon de France, laquelle a de- 
puis efté accreuë & enrichie de plufieurs grandes feigneurics efcheuës 
à la couronne , lors tenues par autres. La fuffifànce defdits appennages 
eu ans en la feule volonté des Roys fc doit par l'équité arbitrer & taxer 
fcl on le nombre des puifnez,facultez de ladite courone , & lafàifon cô- 
uenablement, de forte qu'il foitpourueu à l'honnefte entretien defdits 
puifnez,les contenant cnl'amourjfùbiec^ion & obeifTance du Roy leur 
frere:dont vient l'honneur & auancement d'eux & leur pofterité , force 
&repos du Royaume :& du contraire totale ruine d'iceux puifnez, & 
quelquefois trouble ou Royaume. Eft aduenu aux Roys Philippes de 
Valoys,& LoysXILle Royaume parfucceflion collaterale.Ledit deVa- 
loys auoit frere,& ledit Loys XII. auoit le Comte d'Angoulefmc, puif- 
né de fa branche, fut doute fi les terres de lappennage tenues par lefdits 
Roys auant que la couronne leur efchcuft, retournoient àicellc, ou et 
cheoient à leurs puifnez aucc les chef & plaines armes defdites brâches, 
attendu que le retour par les appennages n'eftoit qu'au défaut des maf- 
les qui duroient.Mais fut obferuec la réunion & retour defdites terres à 
la couronne,parce que par l'adeption d'icelleJefditsRoys ne les auoiét 
pcrdues,& eftoiétfcntrecs en elle, & reiointes ou lieu dont elles eftoiéfi 
parties , la iouy fTance confolidec auec la proprieté,les nom principal & 
plaines armes efcheansaufdits puifnez , parce qu'elles appartiennent au 
plus prochain,ores qu'il nefoit heriticr.Et le femblable eft d'vnc confif- 
cation,par la forfaiture du chef d'vne branche dcpuifné de France,qut 
fait reuerfion à ladite courône,s'il n'y a reftitution ou abolition, corne 
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fut auDuc Ichan d'Alençon.Eft neceffaire accompagner d'heure lefdits 
puifnez de France de feruiteurs , non moins fàgcs & de bon cônfeil que 
ceux de l'aifné,puis que le repos public en depend.Carfainfïque dit Ci- 

jJu offic ceron )\c reprouuant en hauteffe de cœur,naift aifément cupidité de ré- 
gner par iniuftice,& difficile tolérance de fuperieur, d'autant plus loua- 
ble,quand elle fè récontre.ioincl que l'ambition des miniftres corrôpt 
fouuent la bonté naturelle des princes.Combien que plufieurs Roys de 
France ayentfaiâ: de leur viuant courôner leurs filsaifnez pour leuraf- 
feurer leur eftat,pcu y en a eu qui leur ayent commife la puiffance roya- 
le,depuis l'empire afleuré à leur pofterité.Le Roy Charles Vl.indifpofé, 
feit moniteur Loys de France Daulphin , fuperintedant des finances du 
Royaume , le x x. Septembre 141 4-fon lieutenant gênerai pout lefaicl: 
de la guerre, le 2 6. Auril 1 4 1 j. & dés le dernier Dccébre^op.luy auoic 
donné pouuoir de tenir fon lieu,&prefideren fon confeil en fesabfcn- 
ce ou empefchemét: en vertu dudit pouuoir, le y.Ianuier i4ii.tintledit 
Daulphin le Patlement tant au côfeil que plaidoyé/ut aflis feul és hauts 
fîeges du cofté des Confeillers d'Eglife,à l'endroict oùfe fied le fécond 
Prefident,envnfiege paré en forme de chaize,couucrt par defftis d'vn 
dez.Et du cofté des lays és haults fîeges , furent aflis les princes du fàng, 
Duc en BauiercComte deVaudemont J & les Euefques és basficges:des 
deux coftez furent les Chanceliets de France & dudit fieur Daulphin,& 
Confeillers dudit Patlement . Ce qui eft accouflumé garder à la perfon- 
ne du Roy luy fut obferué/ors deux chofesj'vne qu'il ne fut affis ou fîe- 
ge royal,ouquel nul fied que Je Roy,l'autre que les arrefts furent prono- 
cez ou nom de laCourt,&àclle les plaidoyers adrefTez.Toutainfî qu'il 
ne faut lâcher la bride à l'héritier du Royaume,aufli grand mal eft quad 
il a l'aage compétent ne le nourrir ne accouftumer és affaires de l'eftat,& 
l'y conduire par fage confeihcar l'expérience maiftrefTe des arts& toutes 
charges eft tres-necefTairc en celle de bien régner , qui eft la plus diffici- 

Enfin œn- l Cj & queXenophon l'a tenue pour diuine butrepaffant la portée de 
Jrfiht. lhomme.L'Efçriturefain&c apprend qu'elle procède fpecialement de 

SJespro- l'eiprit de Dieu,a befoin de fa grâce & de tres-grande inftitution . Plato 

"HÏ'Stlcih. fecire- la façon d'enfèigner l'aifné du Roy des Perfes par quatre préce- 
pteurs, fin jrulierement choifis, fages , iuftes , tempérez & conftans . Le 
Daulphine deViennoys fut acquis pat le Roy Phifippes deValoys,pour 
eftre au fils aifné de France:& depuis tous ont prins ce titre , non poure- 
ftre le premier & plus cminénpar ce que ceux qui ont tenu des Duchez, 
comme monfieur Charles de France, fils aifné du Roy Iehan & Duc de 
Normandie,monfîeur Loys de France,fils aifné du Roy Charles fixieme 
Duc de Guyenne, & autres , ont cfté intitulez premièrement Ducs que 
Daulphinsàbonne raifon,puis que la dignité Ducale précède celle de 
Daulphin. Cela touteffois de nos ioursn'aefté fuyuien laperfonnedu 
Roy Henry fecôdjors qu'il eft oit Daulphin :car il fut intitulé^Henry fils 
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aifné du Roy Daulphinde Viennoys ,Duc de Bretagne par ignorance 
du paffé,& couleur que dés leur naiffance ils font appeliez Daulphins. 
Et ont aucuns fouftenu que c'eftoit autant impropre ment parle, dire 
monficur leDaulphin,que monficur le Roy,& qu'il failloit dire fimple- 
ment le Daulphin, comme le Roy , mais il y a différence. Car le titre de 
Daulphin quelque deftination qu'il y ait,n'eft le plus eminent ; c'eft cc- 
luy de fils aifné de Roy de Francc.Le titre de Roy eft le plus haut, & voit 
on quand il n'y a Daulphin , le plus proche delà couronne a toufîours 
efté& eft appelle Amplement Monfeigneur,par la figure antonomic:& 
le fils aifné du Roy monfeigneurle Daulphin , pour monftrer qu'il eft 
fils aifné du Roy,& a plus de qualité.Ce que deflus eft en parolles & pro 

f>os communs,non en lettres patentes, efquelles fes titres font eferits fc- 
on leur ordre. Régnant ledit Roy Henry fécond, quand monfeigneur 
le Daulphin fon fils aifné fut marié à la Roy ne d'EfcofTe, fut côuenu par 
Je trai&é du mariaec.qu'ilferoit intituléRoy d'EfcofTe, & l'appela on a- 
pres qu'il fut marie communémét le Roy Daulphin , mais en ces lettres 
patentes l'otdre fufditadcueftre gatdé pour l'emincnce de la couron- 
ne de Francc.Cy deuant les fils aifnez des Roys auoient grands officiers, 
l'an 1 44<>.mcn r irc Pierre de Brcze Scnechal de Poi&ou eft oit grand mai- 
ftre d'hoftel de monfieur le Daulphin,qui fut après Roy Loys vnzieme: 
auoient chancelliers autres que les châceliers de France. Appert en l'ar- 
reft de maiftreHenry Camus du 13.Iuillet1409.quen la chancellerie du- 
dit monficur Loys de France,fils du Roy Charles V I. Duc de Guyenne, 
Daulphin de Viénoys,y auoit Audicncier & Threforier de fes chartres. 
Lesr8.Auril,&ii.May I4i3.maiftreslehâde Vaiily & I.deNyellesJ'vn 
après l'autre chanceliers de monfieur le Daulphin , furet conftituez pri- 
fonnierspar fedition des habitans de Paris,efmcuë de la fa&ion du Duc 
de Bourgoignc . Ou chapitre des chanceliers feront nommez plufieurs 
chanceliers defdits feigneurs Daulphins, puis de France.La multiplicité 
de tels officiers eft onereufe,& à autres fuittes.LcsRoys pour la cheualc- 
ric de leurs fils aifnez tailloient les fubiets de leurs domaines . Ce droicl: 
eftapprouué par trois arrefts donnez ou Parlement de la Chandeleur, 
I2.70.& eft appartenant à plufieurs vafTaux duditRoy,fondé en couftu- 
mesexprcfTes.Lespuifncz de France en leurs appennages ont preroga- 
tiue de refTort par grans iours,cfchiquicr ou chambre des Comptes,cô- 
mc les Pairs de France lays par cocèffions qui ne leur font rcfïufees : aufli 
lefdits appennages font ordinairement érigez en pairric. Vraycftquc 
les droiâs Royaux qui font adherens à la couronne infeparablcs d'iccl- 
lc fontreferuez,& ont toufiours efté,& fouloit ou duché ou comté qui 
eftoit baillé,eftre retenue par leRoy quelque ville ou il erigeoit vn bail- 
liage Royal pour lacognoiffance défaits cas Royaux. Comme fut faid 
àMontargis,lorsquc le Duché d'Orléans fut donné en appennage: dc T 
puis ont cfté créez iuges des exempts. Lefdits puifnez ont par priuilege 
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que les caufes de leurs appennages , ores qu'ils ne fuflent érigez en pair- 
ric , font trai&ees ou Parlement de Paris feul,qui auffi cognohlbit de la 
propriété du domaine duRoy,non les autres Parlcmens. 

DE MESDAMES FILLES 
de, France. 

E la couronne de France les femelles ont toufiours efté 
cxclufes,non par lauftorité de la loy Salique, laquelle di- 
fpofe gcneralemét, que s'il y a enfans malles, les femelles 
n'heritent qu'ez meubles & acquefts, non en l'ancien pa- 
trimoine, qu'il appelé terre Salique . Et eft vieux mot ne 
fignifiant autre chofe, duquel onvfoitcncores l'an 103 i.ainfi qu'il ap- 
pert par le titre d'vn Archediacrc de l'Eglife d' Angoulefme, où il eft, èc 
a laquelle il donne fon aleu ou héritage Salique y nommé,fis ou pays de 
Xain&onge.Le mefme article de ladite loy eft en autre loy des François 
appelez Ripuaires^ouiefdits mots,Tcrre Saliquc,font declarez,par ceux 
cy dont il vfe,heritagc des anceftres . Par ladite loy Salique eferite pour 
les feuls fubiets,quand n'y auoit fils,les filles heritoientén l'ancien patri- 
moine. Qui voudroit régler la courone félon icclle, mefdames filles de 
France oudefaut des fils la prendroienc&neantmoins elles en font per- 
pétuellement exclufes par couftume &Ioy particulière de la maifon de 
France,fondec fur la magnanimité des François,ne pouuas fouffrir eftre 
dominées par femmes de par ellesraufli qu'elles euflent par mariage peu 
transférer la couronne aux eftrangers : bien fe font foubmis à femmes, 
ayanslcpouuoirdufouuerain,oudelaloy pourvn temps. Nefettou- 
uera que durant le paganume ne chriftianifme , femelle ait fuccede à la- 
dite couronne -.qui eft prouué non feulement par nos Chroniqueurs, 
mais par les eftrangers. A gathie autheur Grec en fon hiftoireGothique, 
di&queChildebertRoy de la France Occidentale, fils de Clouis pre- 
mier Roy Chreftien,laifia deux filles qui n'heriterent à (à courônc-.mais 
pource qu'il n'y auoit fils, y hérita le Roy Clotairel, du nomfonfrerc, 
fuyuant ladite couftume.D'ell es nommées Chrodefinte & Chrofbergc 
a cfté parlé cy deflus ez généalogies chapitre dudit Roy Childebert. Le 
Roy Chatibert fils dudit prcmicrClotaire,lanTa trois filles,l' vnc n'eft nô- 
mec : les deux autres font Bcrthcflcde & Chrodiclde: nulle d'elles hérita 
à (à couronne, ains fut Sigebert fon frerc Roy de la France Orientale. 
Guntran Roy de Bourgoigne ou Orléans aufli fils dudit Clotaire , lahTa 
fa fille vnique Clotieldeteftoient morts auant luy fes autres enfans, & 
toutefois elle n'herita ou royaume , fut fon nepueu le Roy Childebert 
fils du Roy Sigebert fon frere . Par ces anciens exemples la fufdite cou- 
ftume eft iuftihee auoir eu lieu en la première lignée des Merouiens , & 
l'euft en la féconde des Charliensimais en elle n'y a eu femelles plu- 
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proches que les malles , ne aucune fuccéflîon collatérale à ladite courô- 
ne.Enla troifieme régnante chacun des troisRoys, fils de Philippcs le 
Bcljlaiffa fille ou filles. Madame Iehanne de Francc,fille vnique du Roy 
LoysHutin, &fcmmc de Philippcs d'Eureux, hérita à la couronne de 
Nauarre , non à celle de France j combien que madame Agnes de Fran- 
cc,fillefâind Loys vefue dcRobcrtfecondDuc de Bourgoigne , ayeù- 
le de ladite madame Iehanne de France euftinterietté appeldu couron- 
nement dudi& Roy Philippesle Long pour (à petite fille , lequel appel 
fut iugé contre elle, & à ce iugementrut meflirc Pierre Darràblay Car- 
dinal au parauant Chancelier de Francc.Les trois filles du Roy Philippcs 
le Long n'heritet ent à ladi&e couronne, & ne la prétendit ent contre le 
Roy Charles lc Bel,quilaifla fa fille vnique madame Blanche de Frànce,: 
femme de monfieur Philippcs de France, Dûc d'Orleans,laqûelle n'he- 
rita à ladite couronne . Fut le Roy Philippcs de Val oys après quelques 
debatSjfai&s &iugezfur là régence, approuué par Edouard tiers Roy 
d'Anglcterre,quiluy feit hommage du Duché de Guyenne ,à Amyens ; 
le fixieme Iun, mil trois cens vingtneuf . Et neantmoins après querella; 
ladicStc couronne de par (à mere la RoyneYlàbeau fille dudi& Roy Phi- 
lippes le Bel,par la fufeitation du tiers Robert d'Arthois , deuenu enne- 
my dudit de Valoys, à caufe de iacrcft criminel contre luy prononcé le 
MccrediauantPafques fleuries* l'an mil trois cens trente vn : combien 
que les cinq filles defdi&s trois Ro^s frercs,enfans dudiâ; le BeLfuflenr; 
plus proches que ladi&c mere du Roy Edouard. L'autre fondement dp, 
ladite qu erelle d'Angleterre adioufté en la perfonne de Henry V I. Royf 
d'Àngleterrc,fut pourTexhercdation du Roy Cliarlesfeptiemc, prati- 
quée par le Duc cleBourgoigne pour venger la mort de Ion pero^npn 
p ourdefauk d'hoir mafle,& n'eft dcccpropos.LeRoy Loys douzième 
fuccedaàlacouronne , exclufesmefdamcs Anne & Iehanne deFrancei 
filles d«i Roy Loys vnzieme , fœurs du Roy Charles huitième, & lajffc 
deux filles/ . j. : ■ ■ 

Le Roy François premier princla couronne de fon che£ non de par, 
{à femme \i Royne Claude fille aifnce dudit Roy Loys douzième ylsfc 
quelle & fa fœur madame Rcnee/de?France , cftoient plus proches (jue 
ledit Roy François, fans ladite couftume qui a efté obferuec en ladi» 
Ûrc troifieme lignée comme és autres . Et fe faut efbahir défi, longue U 
gnoranec payant attribuée ladiâe couftume àlaloy Saliquç 4 qui y s c{k 
contrairé^&^ïariccllè ledkRoy N Fraûçois,& autres fes predecefleurs euk 
fçnt efté précédez parles filles desR&js n'ayàns fils . Le Roy Charlçs.Ie 
qumt traà&ant; le mariage de madame Marie de France fa fille, aucjç 
êuiIIaumbComtcde.Haynau,llipulamil trois «çnsfoixariîc&quator-? 
zc^enonmtron dutfitcôté au dcoiti des royaume & daulphinç:fut fàitç 
mil troisxreflsfcptaïitre cihq,han«|iuii eh fuftpefoin,mais pource quçja, 
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playc de la mauuaifè querelle d'Angleterre eftoit récente . Y a eu faifon 
que mcfdames filles de France mariées à moindres que Roys,vfoient de 
titre royal,& cftoient appellees Roy nés aucc leur nom propre.Ceft ho- 
neur leur eftoit dôné pour leurs vies,par demonftration qu'elles eft oiét 
filles deRoys de France. Vrày femblablement fut Celle couftume intro- 
dui&c,afin de les rendre plus contentes, quand elles cfpoufoientmarys 
qui n'eftoient Roys,& leur conferuer auec leur rang,qu'elles ne perdent 
le titre &nom . Elle eft prouuee par enquefte faidte mil deUx cens qua- 
rante cinq, eftant ou threfor des chartres du Roy . S.uy uant ce madame 
Confiance de France, fille du Roy Loys le Gros, fut mariée à Raymond 
Comte de Tholofc,qui ne fut intitulé que Comte, & fa femme la Roy- 
ne Conftance, nonlaComtefTc dcXholofe . N a ladite couftume (ores 
EnUUy i. queBartolelureconfultelafondcen droiâjcontinué,parccqueletéps 
Jadigni- l a tournoit en moquerie . Lefurnomde France appartient aux filles des 
Jm cSf. K Roys de Francc,foient nées auant ou durant le règne . Vray eft que cel- 
les qui font nées au parauant , ne le prennent qu'après l'aduencmcnt à la 
couronnc.Et fi elles font filles du fils aifné du roy font appellees Mefda- 
mes dés leur nauTance, pour l'afTeurâncc de la couronne a leur pere fans 
fa mort . Les autres ne font appelleesqucMcfdamoifclles , & après l'ad- 
ucnement Mcfdames aucc le furnbm de France . Par le pouuoir du Roy 
Philippes de Valoys,dc traiter paix auec le Roy Alphons de Caftille& 
le mariage de mefdames Marie &Iehannc filles du Duc.de Normandie 
fon fils aifné, elles ne font furnommecs de France , pour ce que encores 
leur pere rt'eftoit Roy. Lédit pouuoir eft daté du 3. Feuricr,ran mil 
trois cens quarante quatre. Monfieur Philippes de France furnommé le 
Lorlg , parle decez du Roy Loys Hutin , qui lailTa fa vefue grblfe d'en* 
fant,fut regentle royaume . Sa fille madamoifelle ïehanne ne fut appeU 
lee madame, & ncprintlcfurnom de France, iufques àecque fondict 
pere fut Roy , par le trefpas du petit Roy Iehan : feulement' s'intitula fille 
du regent le Royaume , ainfi qu'il appert par titre de l'an mil trois cens 
dixfcpt,cftant ôudit threfor. Marie de Valoys DuchefTc de Calabre, fut 
fille de monfieur Charles de Francci Comte de Valoys, fils du Roy Phi- 
lippes tiers^œur duRoy Philippes de Valoys régnât: toutefois ne por* 
v ta le furnom deFrance,mais de Valoys,comme par le traietc de fon ma-, 
riage de Tan mil trois cens trente,eftant oudit threfor,eft cogneu. Ledit 
furnom de France n'appartient que aux filles des Roys çrci-chrcfticnsi 
Par le trai &é de paix faiâ entre le Roy Charles huic"tiemc , &ç ftançois 
fécond Duc de Bretagne, le dernier Aouft mil quatre cens qoatre vings 
& hui<5t, il appel la contre raifon Ces dwixJîlles mesdames Aline & Yfy* 
beau de Bretagne , qui venoit de la fquucrainccelqùc fes prèdecefTeursi 
& luy s'attribuoient fan^'l'àuoir v l'e«trcprin£belloit fore vieille . I<xs 
Chroniques font pleine^e l'obei&pace déniée 3Hiiidi&s?R'ay£ paiflcs 
Brctons.En l'aifcmblee de l'Eglifc Gallicane à Sauonnieres ou tcrrouër 
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de Toul, ianhuit cens cinquante neuf, les prélats de France admonnc- 
fterentSalomon,cmiàuoitfaiâ ferment de fidélité au Roy Châties le 
Chauue,&puisfeftoitrebellé,retournerchobeiu r ancc,^f(?fôuueniï 
que d& le commencement laBrctaignecftoit fubiettc aux François, le 
commutant fil ne le faifoit. Soubsles Roys Charles fixieme , Châties 
fcpticmc,&Loys vnzicme,y cutdifFcrensfurce,efqucls lcparlementde 
Paris fit b 6 office p dur garder la fouu eraineté du Roy recogneuë foubs 
ledit Roy François premier, iufques à l'vnion du Duché à la couronne. 
Mcfdites Dames filles de France, ont le plus fouucnt efte mariées à ar- 
gent. Le Roy Charles cinquième 1374. ordonna cent mille francs d'or, 
■quieftoiét efeuspour le mariage de chacune de mefdames Marie & Yfa- 
beau de Francefes filles, St à chacune de celles qui naiftroient après, foi* 
xante mil francs d'or. Le Roy Charles fixieme, en Mars 13 en accorda 
huit cens mille en mariage 1 madame Yfabeau de France fe fille auee le 
fécond Richard Roy d'Angleterre , ainfi leur dot n'eft limité» Quel- 
quesfoisterresdu domaine leur ont efté baillées en mariage &appen-< 
nagejpour elles,lcurs fils & filles, qui n'a lieu és puifnez de France. Lb 
co m té de Sommieres en Languedoc, fut érigé & baillé en appennage à 
madame Yfabeau de France, fille du Roy lehan par fon mariage auec 
Ichan Galleas Vifcomte,fils aifné de Galeas vifcomte , Duc de Milan ,4 
la charge du retour , défaillant fils & filles . £t depuis en Auril mil trois 
cens foixante& vn ou lieu dudit comté de Sommieres,fut érigé & bail- 
lé audit Galeas, ecluy de Vertus en Champaignc , lequel Fut donné en 
traittant le mariage, le vingtfixieme Aouft mil trois cens quatre vingt 
& fix,dc Valentine de Milan leur fille , auec monfieur Loysde France 
Duc d'Orleans,& efcheut ou partage de Marguerite d'Orleans,fille def- 
dits duc & Valentine femme de Richard de BretaignejComte d'Eftam- 
pes pere de François premier Duc de Bretaigne.Lc Comtédu Vcxin fut 
donné en mariage à madame Marguerite de France , fille du Roy Loys 
le Ieunc, auec Henry tiers Roy d'Angleterre, &pource qu'il n'en vint 
enfant,lc Roy Philippes Augufte le vo ulut rauoir,& le recouura par ar- 
mcs,n'envoulanslcsAnglois faire la raifon. LesRoys donnent des ter» 
res de leur domaine par engagement à mefdames filles de France , non 
plus,autrement l'immeuble qui leur cfl baillé en dot,eft improprement 
nommé appennage. LesRoys fouloient leucr taille fur les fubietsde 
leurs domaines pour le mariage de leurs filles, & la leua le Roy Philip 
pes le Bel , pour le mariage de fa féconde fille madame Yfabeau deFran- 
ce,Royne d'Angleterre: les vafTaux dudit Roy y gatgnoient, car ils taii- 
loientpource leurs fubiets,& leur en demouroit partie, oultre ce qu'ib 
bailloient au Roy. Ceux de Normandie accorderét bailler le tout audit 
"Roy,pour ledit mariage.Eten 0&obrc,mil trois cens neuf,il leur don* 
na déclaration que celle libéralité ne leurfift preiudice àl'aduenir , quaf 
au droit que la couftume leur bailloît d'en retenir portion. Ledit droit 
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dé taille cftoit couftumier, cft narré & approuué par troisarrefts dû par- 
lcmcnt de la Chandeleur mil deux cens foixante & dix, j&Pont jencorcs 
plufîeursvaflàulxduditRoy en leurs terres. Pour les naiflince & maria* 
ge de madame 611c aifncc du Roy , & pour les mariages des autres ion t 
données facultez de créer meftiers es villes du Royaume efquéHcs y a 
meftiersiurez. . 

DES PRINCES DV SANG 
de F rame 

N la première lignée des MerQuiensj-les Princes du feng 
dcFranpc parla loy &couftumc delamaifon^eftoicnt 
tousdcfîgnez Roys* puis que les partages dcspujfhczc- 
ft oient en tiltre de Royaume. Parquoy entre eux & les 
fubicts, y auoit différence notable pour les difeerner; le£ 
dits fubicts portoient cheueux roigncz,cnfignc de fubieétion; les prin- 
ces du fang les portoient longs en ligne de domination, & des leur en- 
fance auant leurs aduenemens aux couronnes les lahToient croiftre tant 
qu'il pouuoient, en auoient partie du derrière comme efpoufees>& par 
deuant des deux couftez, eftoiétlefdits cheueux trefTez,pcignez,oin<3s 
& perfumez. Y en a encor des figures es vieux portaux des Eglifcs fain& 
Denis en France ,&faincl: Germain des Prcz< Agathic en fon hiftàire 
Gothique, eferit la différence fufditc,& que les Bourguignons reco- 
gneurentaux cheueux longsjauoir tué en la bataille le R oy ClodomircJ 
X 'ï 6 f lt ^ e C\ouis premier Chreftié.Sainc"fc Grégoire Archcuefquc de Tours 
* & Aimoine, en leurs hiftoiresFrançoifesdient que Clothaire premier, 
ne voulut aduoiier Gondouauld,lcfiten fignede defadueu,par plu- 
n»Xc.io ficursfois tondre. Ledit fa in 61 Grégoire recite que le corps de Clouis, 
fils du Roy Chilperic occis par cômandement de la Roy ne Frcdcgonde 
fa belle merc, & getté en la riuicre de Marne,fut trouué par vn pelcheur 
dedans l'vn de fes engins, & cogneu aux cheueux longs & trcfTez. Parce 
que Eghinard dit ou commencement de la vie de Charlcmaignc, par- 
lant de ladite première lignée , eft apparent que la féconde des Char- 
liens laifTa celle façon, encores que les fils des Roys continuafTcnt d'a- 
uoir leurs partages en tiltre dcRoyaumc.il y a eu en la Germanie aucuns 
peuples vfans tous de ladite forme de longs cheueux, autant les fubiets 
que princes, entre autres les Sueues, & qui maintenant font les Gucl- 
droys & Cleuois, les Sicambres>tefmoing Martial ou commencement 
de fes Epigrammes. Pour la conferuation dclamaifbn de France, les 
princes du fàng font exempts de combats, & doibuent par exprès 
cftrc exceptez après la perfonne du Roy es cartels des fub jcts.Lc ficur de 
Suilly bouteillier dcFrance, la vigile fainft Pierre & faincl: Pol mil trois 
cens dixncuf, refpondant au firc de Merqueuil,prefcntle Roy Philippcs 
le long ou boys de Vinçênes, porta parollc que fi ledit de Merqucuil ou 
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le Long ou boys de Vincennes,porta pârble,que û ledit deMerqueuilj 
ou autre difoit qu'il ne fuft preudhdmme & loyal jl s'en defokbtfit co» . 
me il appartiendroit contre tous,fots contre ledit Roy & mefleigneurs 
dcfonlignage. LeRoyPhilippesAugufteprint en MayiiosJ.fcrment 
de meflieurs Loys dcFranccfon fils aimé,& Philippes de France, Com- 
te de Bologne Ton puiûié,pour la crainte des périls, que fansfoncongé 
ils n'iroientàaucuns tournoys pour en acquérir le prixrmais quand s'eri 
feroit quelques vns près deux, les pourroient aller voir fans y porter ar- 
mes comme chcualiers ,'ains feulement vn halecrct & armer * Plufieurs 
règnes &eftàts ohtprins fin, défaillant la lignée des Roys & Princes de 
leur (àng: laquelle fedoibt à ceftt caufe garder tant qu'on peut com- 
me fouftien de la couronne, oïl elle a partpour la capacité j obliga- 
tion & affe<5tio naturelle . Peu y en a eu qui le foient oubliez , la faute 
defquels cncôrcs qu'elle foit pirequedes autres , & plus blafmable en r 
eux & fans excufe,par lafentence de Ciceron, que nulle càufepeut cftrè knïoràfi» 
iufte de mal mériter de fes Princes ou patrie, n'a effacé des cucùrsdcs ^""/M" 
Roys tres-chreftiens,la mémoire des vertus &: feruices infinis des autres, * 
aufquels ils ont départis largement honneurs & biensfaiâs . Gardé leur 
rangjmefmcment depuis que la maiefté Royale à rccouuert l'obeiflan- 
cc deuë,diminuee auparauant longuement, parles moyens qui feront' 
déclarez ou chapitre des fiefs. Ont plus fai& aucuns defdits Roys trcfTa^ 
ges, fachans quand y à eu fautes,qu'elles procedoient des miniftrcs,cor- 
rompans le bon naturel defdits Princes , les ont réduits à leur voye , & 
ont efté apprins les refpe&er & côtenir tous en amour, feruice,& obeifc 
fance de leur chef, fans en baiffer la maiefté. Quelque indignatiô qu'au- 
cuns dcfdit Princes aycht encourue par leurfaute,nc fe trounerà en «èfte 
troificme lignée cortdemnàtidn d'eux, quëpàr contumace, fors celle 
du Duc Iehan d'Alençon, non exécutée , & après abolie. Lefdits Roys 
ont tempéré la iuftice de clémence, vray moyen pour contenter , attrai- 
re,& retenir tous ceux de leur fang en leur dcuotion & deuoir. Lë Roy ' 
Charles feptieme le ro.Âuril /458.ipresPa(quesicntre autres articles par 
maiftre IehâTudert maiftre desreqUeftes de fon hoftel, enuoyé exprès/ 
enquift fon Parlement de Paris, fi les Princes de fon fang , n'eftans Pairs 
<(e France, deuoierit iouir de telles prerogatiucs^ qud lefdits Pairs mef- 
moment es iugeniens de leurs pcrlonnes &eftats: Eut rcfponfc que fa 
court n'èn.pouuoitlors delibef er,paice que ce feroit iuger le procez ap- 
pointé en droit furce en icelle. Il yauoit deflors differens cncôrcs in- 
décis fur laprecedenec en ladite court entre les Princes du fang &:leé > 
Pairs de.Fràncé,defquefe fera parlé cy àpres.Mais n'y a eu iugemét crimi-^ 
ncl en icelle court côtre Prince dufang qui n'ait efté Pair de Franee.Bien ' 
fetrpuuc que. pierre deDreu* Comte de Bretagne , à càufcdd laCom*;. 
teflé Alix fa femme, &4p!tés le decefcd'eHc,bààlliftre delcursenfansmi-; 
ncurs,pour rébellion publique par luy faite aurby S.Loys en Iun. iz p;-', 
l * T ij . 
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ou camp d\Ancenys,fut par ledit Roy & fon confcil priué dudit bail qui 
fut poiir. laffoiblir des forces des Bretons, & le réduire en obeiflancc, 
comme il aduint. Et fut reccu en grâce * à la requeftc de fon frère aifné. 
Robert Comte dé Dreux (qui auffi f cftoit rebeflé , & auoit faid fa paix ) > 
fut ledit Comte Pierre reftitue oudit bail, &receu à hommage, corn-, 
f*Jf vu merecitclefiredeloinuillc. Ainiicequicftfai£fcmilicairement,nedoit 
cLn. 1 *' eftrcprins po ur procédure judiciaire. Et n'y a apparence aucune de de-: 
nier que lcfdits Princes du fang n on Pairs,doiuent iouyr de telles prero- 
gatiucs que lcfdits Pairs, es iugemens de leurs pcrfonnes& eftats, puis- 
qu'ils font confeillers nais du Roy en fon Parlement: & lcfdits Pairs ne 
font autre chofe, ioin&quelapairrie feule èft moindre qualité que la 
Principauté du fang, quelques contentions qui en ayentefté mcuëscy 
deflouz déclarées. Ainfî les folennitcz requifes és inftru&ions & iuge- 
mcnsdefdits Pairs mentionnées en leur chapitre, doiuent cftre gardées 
efdits Princes du fang non Pairs, fils le requièrent. Celuydefdits Prin- 
ces qui eft le plus proche de la couronne, fans eftrc fils du Roy régnant, 
poureftre la féconde perfonne de France, a faculté duditRoy , de créer* 
meftiers és villes du Royaume, efquelles y a meftiers iurez, & autrespri- 
uilegesprerogatiues,& prééminences de féconde perfonne de France. 
Le dixhuiticme Septembre mil cinq ces quatorze , le Roy Loys douzic-> 
me en bailla déclaration à monfieur François Duc de Valoys &Brèra- 
gnc,depuisRoy François premier. Er voulut qu'il vfaft dcldits priuile-' 
ges prcrogatiuc$,&prccminences,telles queiedit Roy Loys eftant Duc 
d'Orléans auoit eues. Et le quinzième Januierenfuiuant ledit Roy Fran- 
çois bailla pareille déclaration à moniteur Charles Duc d'Alençon, & 
madame la Duchcfle fa femme,fûeur dudit Roy , les nommant fécondes» 
perfbnnes de France : ne fonttouteffois déclarez lefdits priuileges , pre- 
rogatiues & prééminences. Iceluy Roy François, le pcnultimcDecem-> 
bre mil cinq cens quinze^ottroya à Charles Duc de Bourbon Conncfta- 
ble de France,pcrmiflion de créer meftiers éfdités villes , combien qu'il 
ne fuft féconde perfonne de France. Ledit Parlement en confideration 
de fes mérites, & du lignage duditRoy , non deloffiee de Conncftablc- 
de France la paffa, & auoit publié léfditcs déclarations des fécondes per- 
sonnes de France. Des-autres differens indécis pour les rangs , Tvn eft, 
fçauoir fi les Princes du fang pour raifon d'iccluy , doiuent précédèr ent 
ce Royaume les Ducs, Comtes & Pairs de France , mefmes en la court» 
defdits Pairs hors icelle , eft confeflèe la precedurc aux Princes du (àng, 
chef de leurs maifôns aux autres non. En ladite court des Paire, eft deba- 
tu que l'on n'a refpcâ: au fàng, mais à la paierie & ordre d'iccllc. Le 23.. 
Nouebre 1506.1'Euefquede Laon (èant'ou plaidoy é,Loys de Bourbon : 
Princede la Roche fur Yon furuint,auqucl Princeau fang,ledit EUcfquoi 
Pair ne voulut cedcr.Le pklemét ordonna qu'ifaferetircroiettous dette? 
& qu'au premier ioudeurdifïerent feroit vuidé ,dont rieïut tien fàiâ ~ 

- Le 
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Le ij-Fcuricr i5i7' .s'offrit doute file I)uc de Neuers Pair lay pTecédéroit 
ou confeil le Cardinal lorsdeVendofme,puis de Bourbori/fioelquc d«) 
Laémfôuftenarit ledit Duc què les Pairs laiz précéder ceux d ? '£gjife od^ 
dit Fârlement,tànt ôudit côféil que pîaydoyeVouquel ils' fiéent à ladex-- 
tredu Roy,& ceux cfËglife àltffeneftrë ï fut par expédient aduifé par le- 
dit Parlcment,que ledit Duc 4è Neuers fe rétircrditicd qu'il feit. Et ledit 
Cardinal ayât double qualité dé prince du fang & Pair demoura. Le 17V 
Iun i54i.futiugé qùe le Duc deMontpenfierayât les fufdites deux quâ^ 
lirez i pouf roit baillet fes rofes audit Parlement premier quefcDuc de: 
Neuers , combien qu'il fuft Pair plus ancien , que n eftoit tedicSt Duc de 
Montpenfier . Ou fàcreduRdy Henry fecôttd ^ les Ducs de Neuers & 
Guyfcplus ancien» Pairs précédèrent ledit Duc dè Montpenfiei prince 
du fârtg& Painmais declaira leditRoy le ij.Iùillet ï547.que cela ne feit 
preiudice audit Duc de Môtpenfier,tuft pourfemblable a£tè ou autres*; 
Le duc de Guyfe précéda oudiétfaerele Duc deNeucrs plus ancien Pair 
q luy,qui fut parce que ledit Duc de <3 uyfe reprefentoit le Duc d'Aqui- 
taine^ celuy de Neuers reprefentoit le Comtff de Flandres: ledit Duc 
deMontpefierleComtede Ohampagneile rang dès repreièntez eftoit 
gardé,nô des rcprefentiU.Ou {acre du Roy LoysXI. les Pairs laizeftoieL 
to us Princes du fang,reprefcntans les ariciens Pairs j fl^ fut garde le rang 
tant des reprefentans que reprefentez . Le Roy François I. le z 7. tuilier 
ija^pourle feulade du iugement du fécond Charles Duc de Bourbô, 
cr eaPair de France le Comte de S.Pol , prince du fang, lequel^ aflîfta Se 
opina corne Pair.La difficulté eft,fifans ladite création, il y euft eu voix> 
comme eftant du làng,lorsn'y cufteudoubtcXë Comte deVendoûne 
aflîfta & opina au iugement du Duc Iehâ d'Alençon,fans eftre Pair. Par 
l'arreft donné l'an 1144. régnant Loys V III.pcrcS.Loys, tes Connefta- 
ble,grand efchançon &Chambrier de France ont prééminence d affi- 
lier &opinerauec les Pairs de France aUxiugemerts des Pairs:par plus 
forte raifon les princes du fang cjui fouloient eftre Confeillers; nays du 
Roy i & auoirenrree& opinion es Parlcmens farts eftre Pairs y - ne y faire! 
aucun ferment. Surquoy futpropofé audit Roy Henry fécond pour en 
déclarer fon vouloirrfans auoirouy lefditsprinces,par fa déclaration fi* 
gneedefamain du dernier iourd'Aouft,l'an mil cinq cens cinquante & 
vn,ordonna qu'ils euffent opinion à l'audience à hUys ouuerts,des eau-! 
fès quife vuyderoient en leur prefénee & fur le champ, & queau confeil 
à huys clos ils n'euflent aflîftance,ne voix deliberatiue,attendu qu'ils ne 
preftent aucun ferment aufdidtsParléfnens . Ladi&e déclaration main- 
tenant les excluroit des iugemens criminels & ciuils defdic-b prin- 
ces du fang & Pairs quife font ou confeil : & touteffois titans capa- 
bles de la couronne de toufiours , auoient eftéau parauant feuls te- 
nus Confeillers nays,pourcenefaifoientfermensaufdi£ts Parlemens* 

T iij 
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Les Pairs de France &*ous autres à bien côfidçrcr font Confeillenrcreez 
ouparles érections ou lettres dofïices,parquoy fçntfermens.Et^ auoic 
plus d'apparence d'obliger lefdits Princes du fang aufdits.fermens , que 
de leur ofter ladite prééminence , de laquelle ils n'vfoient qu'en aage de, 
difcretion.L'autre differet eft entre les Princes du fang: fçauoir fi l'ordre 
de leur rang eft félon la proximité de lacoiuronne y ou. fi vn prince Duc 
plus efl oigne de ladite couronne précède le prince Comte plus proche. 
Ce différent fe meut entre les Duc de Bourbon & Comte d'Alençon. 
Leconfeil priué du Roy Charles fixieme 4 pour les contenter ordonna 
que l'vn feerroir auant l'autre par tour,ainu qu'il eft cécité ou regiftre du 
Parlement du20.Nouembre,i4i3. L'ere&iondu Comté d'Alençon en 
Duché & pairrie, faicïe le i. Ianuier 1 4 1 4. vuyda le débat. Aulfi eft en 
diffcrédjfi vn Prince plus efl oigne de ladite courône, chef de fa maifon* 
précède le Prince plus proche,n eftât chef de fa maifon. Oudit facre du- 
dit Roy Loysvnziemê,lcDucdeBourbon plus efloigné de ladite cou- 
ronnc,cherdc fa maifbn,prccedales Comtes d'Angoulefme & Neucrs, 
puifiiez des branchcs^d'Orleans & Bourgoigneplus proches de ladi&c 
courône.Il feroit trefbon que lefdits rangs fulTent déterminez, &: autres, 
qui es a&es les plus folériels les troublent par contentions . Ceft au Roy 
(en la plaine difpofition duquel font les rangs & honneurs de fes fuiets: 
comme ileft efcrit en l'hiftoire d'HefterJy mettre quandilaura l'oppor- 
tunité ordre ftable,Iequel ne peut eftre bien tirénecogneu par les eferits 
du pane. Car es vns on voit les princes du fàng auoirla precedence fur 
tous:és autres les Ducs n'eftans du fang précéder les Comtes princes du, 
fang:és vns lés Pairs de Frâce en leur court , qui eft le Parlement,eftre les 
premiers après IeRoyrés autres les rangs eftre gardez en ladite court des 
Pairs aux Archeuelques non Pairs,deuant les Euefques Pairs. Ancienne- 
ment en ce Royaume les prélats Pairs & non Pairs, eft oient nômezauât 
les Princes du fang, Pairs, laiz, Ducs & autresfieurs téporels.-laquellc re- 
uerence n'a cfté côtinuee aufdits Prélats , comme eft vray femblable par 
leurs fautes d'enfuyure les bonne vie & doctrine , qui faifoiét honnorec 
leurs predecefleurs: aufli lefdits prélats cftoiét tous lors dudit Parlemct, 
y auoient entrée & opinion. En quelque lieu que foient mis les Princes 
du fang,l'auantagc leur demeurc,d'eftre eux ou leur defeéte capables de 
la couronejimjs de la plus noble & ancienne maifon du monde,quî fait 
qu'ils honnorent leur place, & n'ont befoin qu'elle les face coghoiftre. 
Par l'ordonnance duRoy Charles Vl.publiee tenant ledit Roy fon li<5t 
de iuftice oudit Parlement, le 26. Décembre 1 4 o 7 . les princes du fang 
plus proches de ladite couronneront ordonnez dueonleil pour le gou 
ucrnemét & adminiftratiô du royaumc,durât la minorité des Roys : & 
par les difpofitiôs particulières faites auât ladite ordônance,lefdits prin- 
ces du fang auoient toufiours efté mis dudit cofeil les premiers après les 
Roy ncs, non fans caufe,puisquelaregpcedu royaume tolluë par ladite 

ordon- 



Digitized by 



Google 



.Leurs couronne & maifbft* .22$ 

ordônance appartenait au plus.fi robhain dèfàng,fl autrcmétpaaî l^Rûy 
defuntf auquel maicut l'elcéri© du cofcrl ërfon^lsRoyhiineur,«ftoitli 
brc côme du fié) n'en auoic efté difpoféiflsQUt ainfiqtib lesPriricefi'esfiu 
fang mariccs,peuucnt tenir leurs rangsîfiréedx de Imua&iârisfpBtiflrôiitt 
dres-.ainiiiesPrinces du fané ouifont d'f^hfè/c tictfnê^fik vfeuLâtjàietf i> 
rang dû fâng,non àfcecdciîafticjlequel heileur dirûiûuëcii rien leur den 
gré naturel, ordre ne preeminence.Ncfaiâ: ap contraire que l'vjfage des 
armes eftiiitctdiâ: aux gens d'Eglife , carpar icelkiaifôn lesJSLoy.nesjfiei 
pourroient auoirregence ou fupreme ab£tofité^rfautesfiais ehesen. 
font capables. Es Royaumes & potentats y4 officiers; ordonnez &.con^ 
ftituezpourla force, autres pour la iuftice , autres» , pour les; firiawccs &ç 
autres charges neccfTaircs à exécuter , par le commandement &rèohfeii 
fupericur, qui pour n'eftré capable del'cxecutio , n'eft incapable de l'or-* 
donnance. Ou chappitre des Regehces^yaaflez d!exemples dqmefti4 
ques. Pour les eftrigers Baudouya Empereur de GrecejCbmre deFian-* 
dres & Haynau ^ordonna l'Vn des deux tuteurs àfes filles meflire'Bou-: 
chard d'Aucfncsdiacre,Chanoine deTournay,&rArchidiacrè dcLaon^ 
qui d emoura après feul.Lc Cardinal deBar,fils de madame Marie de Frâ- 
ce, fœur du Roy Charles cinquième, fut tuteur defon nepueu Wenryy 
Duc deBar. De nos iours quâd le Pape Adriam frxieme fut cfleùiil efloii 
Cardinal, regent es Efpagnes pour l'Empereur Charles cinquième; Lei 
Cardinal frère Georges de l'ordre du mOntOliuet/ut par leitay-Jehar* 
Vâiuodc fai&auec la Roy ne tuteur du Roy leur fils.Le Cardinal de Mâ^ 
toue a gouuerftc les perfonnes & eftat de fes nepueus,durant leurmino- 
rité. Qui plus eft Iehan premier du nom , fils de Matthieu le Grand;Ar4 
cheuefque,fucceda àla feigneurie deMilan,l'amplifia & la diuifa par fori 
teftament à fes trois nepueus,Matthicu,Galeas & Barnàbas , enfans d'E- 
ftiennefon frère puifné,pour en ioiiir après fà mort? fon eftat Ëcclèfia-* 
ftic neluyoftafon droid fucceffif. Ramnurc filsdeRamnure;premicr 
Roy d'Arragon,preftre& moync en l'abbaye defàindtPcaw'deTho- 
mar, depuis Euefché,aprcsledecez de fes frères Sance &Alphons,fut 
Roy dudit Arragon: par dilpenfe efpoufà Màhauld fœur du Comte de 
Poi&icrs, en eut fa fille vnique , premièrement nommée Pernelle , pub 
Vraquc , mariée à Raymond Comte de Barcelonne,de par elle Roy 
d'Arragon.Vladiflauc Religieux profex en l'abbaye de fainct Bénigne 
de Dijon, en fut tiré pardifpehfe,faidfcRoy dcPoloigne,&maric,mou-' 
rutàStrafbourg le premier Mars 1388. ordonna eftrc enterré ouditfàincl: 
Bénigne: comme du tout appert par fort epitaphe qui eftfurfàtumbe* 
Daniel homme d'Eglife t fut fai& Roy de France , appel! é Chilperic fe* 
cond. Les Princes &PrincefTes du fàng font déclarez exempts de tous 
péages du Royaume, par arreft donné le 8. Iun 1387. au profit de mada»- 
me Blanche de France,DuchefTe d'Orléans, fille du Roy Charles le Bel: 
contre meffire Iehan de Grand-court 4 Cheualier ,fîcur de Maifonsfur 
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Seine , font auffi exempts dû fèel Idu Royi Le Roy Charles fixiemc i le 
fezierhe décembre mil quatrë cens vn!^ ^érènditàfès officiel» ne rien 
prendre du Duc d'Orléans fotïfrérc, de-toutes les lettres en. fou noni 
fcellees en-la Chancellerie dudicRoy. Eneftla lettre en la-chambre des 
Gofnptés/dcBloys. EniSeptémbre l'an i^jAc Roy Lays vnzieme don-» 
napriuilege pour celle fois, à-Charles Comte d'Angaulefmc, } dé deli^ 
urer les prifoimiers à Ces nouuelles entreeseh fes villcs;fors desjcrimesdc 
lefc maiefté , faufle m6nnoycs,& autres commis contre ledit Roy & la 
chofe publique. Le RoyCh'arlcsfcptieme donnantau Comte du May- 
ne la nomination* pour celle fois, de l'office de Grehetier de Marfilar- 
ÇUes eorLangàcdoCjdcclara le troifieme Noucmbrc ,14581. que les Prin-, 
ces du fariç ne autres., n auroienrpour l'aduenir la'nomination des offi- 
cesdes lieux qu'ils tiendroient par biensfai&s du Prince, quifentend 
fans expreflè conceffi on, laquelle efteommune. Quand en la France ya 
eu en effeâ: plufieurs Roys,iàns nom ne tiltre Royal , que les grands va£ 
{aux de lâ couronne y eftoient moins obenîans qu'ils ne deuoient , fou- 
ftenoient les moindres en leur infolénec , & que ce Royaume eftoitrei- 
glé cômenous auons vcurAllehiagne,non feulement ceux qui vfoienc 
de ces rhots , par la grâce de Dieu , Duc bu Comte,fe nommoientPrin- 
ces fans cftre du (àng Royal : comme feit Guillaume Tcfte^d'cftouppc 
Duc d'Aquitaine j pat tiltre de l'augmentation de l'Abbaye de Bour- 
gucil en Vallée , de l'an 989. Ponce grand Prince & Duc d'Aquitaine, 
par tiltre de Guillaume Comte de Tholofc,pour lcdift Eucfché de 
faind Pons del'an io8o.Thibauld Comte de Cnartres,par tiltre de l'ab- 
baye de Bonncual de l'an n 18. & autres fans nombre. Mais aufli (impies 
feigneurs f intituloient Princes,comme firent Eude fieurdu Bourg de 
Deols puifnc du Coté de Bourgcs,en vn tiltre de l'abbaye dudit bourg 
de Deols & autres plufieurs. Depuis que ladite couronne de France a 
commencé à rccouurer fon obei{Tance,cc mot Prince,qui eft Latin , fi- 
gnifiant premier chef, a efté entendu en ce Royaume de ceux dufang, 
ylfus & capables du premier chef , qui eft la couronne. Les autres fortis 
demaifoits fouueraînes étrangères , font appeliez Princes , âuec adie- 
&ion de leurs maifons. Plufieurs cftrangers ay ans fuperieur pour l'hom- 
mage ,nc laifTent d'eftre tenus pour fouucrains, parce qu'ils vfentde 
tous autres droidts fouuerains.Ainfi fouloit eftrc en France ou n'y a plus 
qu vnc fouucraineté Royale , & n'y font Princes , que ceux qui naiflent 
des Princes. CarlesRoys ne Princes fouuerains ne les fçauroient engen- 
drer par lettres patentes d'ere&ions de Duchez,Marquifàts,Comtez ou 
Principautez, fils ne le font de. naiflànce. Bien y a des principautez , qui 
font dignitez féodales, inférieures, à celles des Comtes, qui ne font du 
propos. La principauté d'Orengc,cftoit tenue" du Comte deProuence. 
LeRoyRené de Sicile en vendit l'hommage, re{Tort & fouuct aineté à 
Loys de Chalon Prince d'Orenge, le fils duquel Guillaume de Chalon 
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auflî Prince d'Orenge, les vendit au Roy Loys vnzicme, qui foufmit là- 
dite principauté au Dauphiné 1475. Celles deChabânoys & Marcillac 1 
en Angoulmois * Thalemond & autres font mouuantes des Comtezi » 
L'ignorance de ceàfai&fâire de nos iours les érections de prirteipautez' 
pour les PiinCés de naiflance fans befoing , parce quelles les dimioue- ; 
roient pluftoft quedeles honnorer. Leur grandeur eft naturelle non à 
caufe de leurs terres. 

DES ESCPS ET ARMOIRIES DES 

RojSyàr Mejèigheursfils de France. 

A caufe de l'inuention des Efcus armoiriez, eft déclarée 
en TEpitome de Dion^ui recite que îulian Lieutenant de 
l'Empereur Domitiam pour la guerre contre les Daces, /J 4^,, 3*0 f<*+K 
habitansfurlariuieredud'Aunoy ordonna à fesgenfd'ar- , ^z^j^ U^c^ 
mes & foldats faire eferire en leurs boucliers leurs noms,& r^c^jl^u^ 
ceux de leurs centeniers & capitaines, afin que ceux qui feroient bien & / 
mal leur deuoirjfu(Tent cognus.L'vfage en eftoit premier aux Grecs que ~ mt ^u» 

aux Romains. L'orateur Dcmofthene allant 4 la guerre, auoit en fon V^j^+fj* 

bouclier fai& eferire en lettres d'or ces mots, Bonne fortune. VnLace- 

demomen ayartt en fon efeu faid pourtraire vne mbufche ad naturel, 4 

rcfponditàceuxquiluy en improperoienteouardife, difan^quilauok* 

prias fi petite figure pour n'eflre cogncu,qu'il combattoit de fi près que 

Penncmy pouûoit voir fottenféignctaïKpetitefuft elle, & eftoitàceux- 

qui ne s'approchoient choifir grandes' figures. Hérodote eft authéur 

que les Caricns peuple d'Afie , furent les premiers inuenteufs de mettre 

armoiries & lignes aux pauois , & bbudiers 9 & perinaches aux armets. . 

Aucuns ont efeript que les François, pôrtoient le Lyon en la Germanie, 

auparauant la conquefte des Gaules , qui doit eftre entendu pour leurs 

enfeign es militaires & efténdarts,- Comme ils portent long temps à la 

croitf blanche, non pour refcuRoydâc artnoitie d'iceluy , laquelle fut v — z^./, r~~y<:<-~ 

changée après le Baptefme du Roy Giouis premier Chreftièn.Lcs Ghro 

nique* dient que fes predécefTeurs Rbys & luy ! , pôrtoient auparauant - v 

troifr'crapa ùxerileuref cu^g^^ trois diademesde- ^ +j*" L * ^ 

gûçuïïes en champ d'argent. Et f âeéôrdent que ledit Clouis print les • ^ 

fleurs de lys d'oren champ d'azur, les autres ont mal aflfcjmé que les : 

fleurs de lys n'eftoient que l'armoirie de la troifieme lignée regnâtc,non / ^ fr^A— 

des deux premières; L'cfligîç ancienne <îù Roy clotairc prernier enterré V ^ ^ . ' 

a fàirïcT: Mard déSbilToris^cflia vn foutier femé. Céîlc'du Roy Ghilpcric. 

efttetfé afaincTtGefmaindês Prez Jéz Paris, en à Vne au bout de fon fce- : 

ptrèi Celle du R l oy Sîgebert Jrcmi^r enterré audit'faindlMard , en a Qt . 

turiique femée,& l'eft là tombe du roy GharleslcSmiple enterré à fainâ? 

Furfèy de Perbrmç,^ui4^c^damnèhfeLeRdy Pfeilip^esléèelcïîMâf* 
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l'an 1300. donna à Adam de Villcmondc vn fief à Anucrs,audeuoir & 
mutation de feigneur, de deux arfons defellcdechcual: l'vn aux armes 
de France , l'autre aux armes du Roy Clouis, qui iuftifie le changement 
fai<St par ledit Çlouis. Ileft certain que l'efçu de France eftoit femé de 
fleurs de lys fans nombre, & plus beau au parauant le Roy Charles fixic- 
me,quiles reduifit à trois.Et la fable , qu'il fut enUoyé du ciel audit Roy 
Clouis,cn l'abbaye de Ioyenual ( où Pcfcu à trois fleurs de lys cft moftré^ 
aeftéinuentee depuis ledit Roy Charles fixieme. Lcfieurdc Ioinuillc 
reciteenlavicfairtâ:Loys,queléicunc prince d'Amioche recognoif- 
fant vn bienfaict par luy reccu duditRoy,cfcartela fes armes,& les mefla 
auec celles dudi&Roy pour luy rendre honneur: ledit Roy Charles VI* 
donna eftant àTholofc au fire d'Albrc^permiffion dclcarrcler fon cfcii 
des armes de France,& l'ont dcpuis'portc fes hoirs.Aufli donnaau Com- 
te de Vertus Duc de Milan,& (es heritiers,lc zp.Ianuicr ij^.permiflîon 
de porter leur efeu efeartelé de France,fcmé de fleurs de lys fans nombre 
& de Milan: a quoy paroift que lors ladite réduction à troisn'eftoit en- 
corcs faidrcXe Roy Charles ieptieme le io*May i43i.pcrmeit à Nicolas 
Duc de Ferrare porter les fleurs de lys en fon efeu au coufté droid , auec 
vn bord dente d'or & de gueules, ayant l'ancienne armoirie de ferrare 
au coufté gauche. Et en recognoiflance dé cc,ledir Duc feir au Roy fer- 
ment de fidélité, ligue & confédération promettant feruir les Roys de 
France en leurs guerres à fes defpens. Lors ledit Roy Charles eftoit em* 
pefçhéen partie de fon royaume parles Anglois & Bourguignons, & 
ne laifTa maintenir la grandeur dftfa couronne. Le Roy Loysvnzieme 
en May 1465. dona permiifion à Pidrre de Medicis de porter trois fleurs 
de Lys en fon efeu. Depuis que le Dauphinéaefté acquis & deftiné au 
fils aifné de France , fon efeu a cfté ,efcartelc des plaines armes de France 
& Dauphin é. N'ont les efeus des Roys , & MclTcigneurs leurs fils aifncz, 
befoing d'eftrereprefentez,eftans notoires à vn chacun. Etfuffira figu- 
rer ceux des puifnez de ladite troisième lignée, lefquels l'on a tenu com- 
munément n'auoir anciennement porreque les métaux & couleurs de 
lefcU de France , qui eft erreur. Car ies fleurs de lyi ne leur furent onc 
défendues, aucontraire leur appartenoient, mais pour caufes particuliè- 
res les aucuns les laiflerent & prindrent autres armoiries, les vnes ayans 
les métaux & couleurs* de l'efcu de France , les autres non , comme il pa- 
roift par ççi qui enfuif. -.. ,• 

• . V ,. ,. . - , 

M onfieur Robert dcFrâce Puç de Bourgoigne,frcfe du roy Henry 
premicr,prind'anciéefcu des Ducs deËburgoignc,'qui portoiéc 
bande d'oç & d'azur à la b ordeure de gueules, :. Affermer aucuns que cel- 
le armoirie fut donnée parCharlemagne,à v $anfon Pue de Bourgoigncy 
fans la chercher fi loing v Giflebcrt Duc deBourgoigne beau-pere d'O- 
thon Duc ^eBourgOgt'içfrcrcd u Roy Hue Çapct, laportoit. Ce que la 

féconde 
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fecôde brâchc deBaurgo'gnemeflâleditcfcu aucccèluyideîFracCjayat 
ledit duchépar don &appênagedc la maifonde France, 116 pâr femme 
enfeigne que la premier eprinti 'efcudcs predcccfTeurs Dnes^commc c~ 
ftantPefcu duduché pourlc contentement des fubicts/oresquelle cûtë 
ledit Duché pair appennage, comme la féconde. L'on voitjes efeus des 
douze pairries anciennciuyes& ecctcftaftiqucseitre certains; èeluy dé 
la couronne depuis ledit Clouis, auoir efté vn: & toutcfFois nul croira 
que les Charliens &ceux deHueCapct l'euuent auant cjttçftrc Roys, 
mais ils le prindreint aucc ladite couronne ./Amfîfeit lc^SJbcrt Duc 
de Bourgoigne,& fa defcéte.L 'efta^éla Senecjiauflèc dcl^îuc d'Au- 
ftun durant cefte brâche cftoit rétofr d'vnc jplpcc ducale ten ûe par 'y ne 
main & bras armé , ayâtà lcnt^tflrxwux fleurs de lysjpou^nonf&crj^i- 
te brâqchc eftreuenuexle larr/âifën de France» \ \.\cl\ 




"*7/ 

.'-••// 

» t 



AMaulryComtc 
de Môtfortfîls 
baftard du RoyRo- 
berfcpbrtadegueùles 
au ly on d'argent à là 
queue fourch'cc ou 
jauce en (autour, la 
mai/on de France re~ r 
ictantlés baftards ne 
leur euft eridûreèérôn 



MOnfîeurif ugùes de Françiéerc du Roy 
Philippes i/èlpbiiîantrhcriticre du Com 
te Herbert de Vcrmandois, accorda prendre les 
armes de fa femme , laquelle port oit d'or cfcriii- 
queté d'azur. Et pour m onftrcr.qû'il cftoit uTy 
de la maifon de France adioufta cinq rieurs de 
lys au deiTus dç fon efeja».\ ■ i 



àrmoiric tahtfuft clic barr.ee. 
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Onficur Robert de France, Cômtcdc Dreux, frère du Roy l.eys 



M 



Lie Icune.porta d'août efchiqûcté d\>r à la b ordure de gucules,qui 
cftoit îarmorric delà femme AgncsComteflfc de Brenrre, qu'il princ,& 
(à branche par contrat de mariaec^ 000 le furnom : combien quefon 
fils aifoé ne powaft fleurs de lys cri fon efcutibn cfiigic citant fur 4 tom- 
be en T Abbaye d e Brenneen tient vnc en la main. 





M Ônfieur Pierre de France autre frère dildi&Roy Loys le îeune cf- 
poufàntYIabcau héritière de Courtenay, accorda aufli prendre, 
les armes de fafemme,laquelle portoit d'or à trois torteaux v dc gueules, 
qui n'eft la ctiuleur de iefeu de France . Ceux de Bourgoignc^Verman- 
dois & Dreux fe rencontrèrent auoir les métaux & couleurs de celuy de 
Francc.La defeéte auec les armes print le furnom. Plusieurs de cefte bro- 
che ont leurs tombes femees de fleurs de lys,pour dcmonftration qu'ils 
tftoient venus de la maifon de France. 
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MOnfieur Philippes de Fran- JTOnfieur Robcrtdc France, 

ccGomtcdcBoloigne/re- iVXComte d'Arthojs., frerc & 

rcduRdyLoysVIII.porra femé Loys,poru femé de France , au lît- 

4c France, au lajn beau de gueules: beau de gueules^càftdlé d'or. 
&nc printlefcu de fa femme Co- > 
tcfTc de Boloigne &Dampmartin. 
Le Roy Philippes Au guftefon pè- 
re, auoit commencé remettre en 
au&orité la maifon de France. 





MOnfieuii AlphonsdcSçancc TÎ jt Onfïcur Charles de France; 

Comte de Poidiers & Tho IVXRoy de Sicile,Comte d'An- 

lofe,autre frerc duditRoyS. Loys, jou & du Maine , autre frère dudit 

Îtorta femé de Fr^cc parti de gueu- Roy S.Loys j; porta femé de France 

es , «chargé déiïx chafteaux d'or au lambeau de gueules ^ motiuant 

ouuçrtè,&meflafefcu de France, du chef, i ! v . 
auccÇeluy dc^t^ihtesdeTholo- \ ■ 

fCjdomilauo^çfooiJerhcriticrc. . v ' 




/•Vv* :ï 
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MOnfîeur Robert de France , Comte de Clermont, fîcur de Bour- 
bon, frerc du Roy Philippes ticrs,porta femé de France au bafton 
<lc guçulcK,& ne print l'efcu delà feigneurie 4e Bourbon qui eftoit d'or 
àlyon gueules à la bordure de coquilles d'azur. Aulïiccluy defafem- 
ffle eftoit de Bourgoignc. - 




MOnfîeur Charles de France, 
< 



J^JOnfietir Loys de FrâccCom 



^Comtc de Valoys, frère du lVlte d'Eureux . autre frère du 
Roy Philippes le Bel, porta femé Roy Philippes le Bel ,porta femé 
de France , a la bordure de gueu- de France , au bafton componné 
J«« ' ' d'argent & de gueules. 





MOnfîeur Philippes de France, appelé le Long,oule Grand,ComA 
te de Poitiers A frère du Roy Loys Hutin , porta femé de France, 
au lambeau de gueules, mouuant du chef. a 
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M Onfieur Charles de France, "Il JTOnficur Charles de Yaipisj" 

appelle le Bel , Comte de la JLVAcomte d'Alcnçqti&cèç ^ 

Marche autre frère d udit roy Loys Roy Philippins deV^\jyy^ç$ti &£ 

Hutin, porta femé de France à la médeFraceàiabordu^ç.trî&gucçt) 

bordure componriee & quanton- les , chargée de huicl: befans cfar- 
nce d'argent &r de gueules* 





M Onfieur Philip 
pes de France, 
Duc d'Orléans, frerc 
du Roy Ichan , porta 
femé de France, au 
lambeau de gueules, 




•Onfieur Loys 
»de Fraoce,Roy 
dcSicile,duc d'Anjou 
frère du RoyChàrlçs 
le quint p orta deHie- 
rufalcin parti de Sici- 
le,qui eft femé de Frâ- 
ce au lâbeau de gueu- 
les, tiercé de Valoys, 
qui eft femé de Frâcc, 
à la bordure de gueu- 
les. 




Onueuc îehari 
.de France, Duc 
r dc Berry , ïftetre frierè 
dudit Roy Charles k» 
quint, porta Cerné de 
Frâce à la b ordure en- 
greflec de gueules. 

; ; il 



- *v : 
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Digitized by Google 



232 Recueil Roys de France, 

MOnfîeur Philippcs de France , appelé le Hardy Duc de Bourgoi- 
gne autre frere dudit Roy Charles le quint,porta femé de France, 
àlabârdurç de gueules efeartclé de bande d'or&dazur, à la bordure 
de gucules,& mcflaFcfcu de Bourgoignc aucc celuy de France. 



i 

% — 









w 



J^JOnfîeur Loys de Frâce Duc 



MOnfîcur Charles de France, 
Duc de Guyenne, frere du 
Chattes VI. porta femé de France', Roy Loys X I. porta de France à la 
au lambeau d'argent. L'autre Duc bordure cngreHee de gueules. 
d'Qfleanfauoitprins le lambeau 
de gueules, comme di& a cftéY 





lan; 



Onfîcur Charles de France, Duc d'Orléans , frere du Roy Henry 
~ cond, porta efeartelé de France au lambeau d'argent& de Mi- 
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DE L'EXTRACTION ET REMISE DES 
corps fainéls .Oriflamme^ foire du Lendit S/Denis^en France. 

Epvis le Roy Dagobert premier, les Roys de France 
tref-chreftiens ont tenupour leur fpecial patron mon- 
fieur fainct Denis, auquel & à fes deux compagnons ils 
onteupeculiere deuotion& recours en leurs afflictions, 
pour intercéder entiers Dieu pour eux & leur eftat, dont 
eft procedee l'ancienne couftume qui dure, que premier qu'aller à la 
guerre pour la defenfe du Royaume, lefdits Roys font allez en l'Eglife 
faincl: Denis en France 7 afliftez de leurs princes &feigneurs faire extrai- 
re (olemncllement de leurs voûtes les chaATes defdits corps fainc"b,met- 
tre & biffer fur l'autcl,afin que le peuple foit conuié y aller prier & offrir 
durant la guerre, laquelle finie lefdits Roys les font retournez remettre. 
Portent les Chroniques (mefmemcnt celle deSuggier Abbé S. Denis, 
faicte du Roy Loys le Gros adreffec à GozelinEuelque de SohTonsJco- 
firmees par titre duditRoy, que luy fçadrât l'appareil de guerre que fai-i 
foit l'Empereur Henry Ï1II. pour venir aflaillir ledit royaume, en hayne 
de ce que le Pape Calixte fécond y auoit efté receu , & ou concile tenu 
à Rheims, auoit excommunié ledit Empereur, alla faire extraire &re- 
mettre lefdits corps faincT:s,&luy-mcfmes, par grande humilité les porta 
fur fes efpaules au remettre: ce qu'il n'auoit faid à l'extraire :& que le 
Roy Loys le Iëunc l'an ii44.fctrouuaaueclaRoyncElconorfafemme 
& fa court, à la dédicace de ladite Eglife,accreuëducoftéd'enhault: 
laquelle dédicace faite vint ledit Roy , ou lieu ancien oùquel repofoiét 
lefdits corps fain&s, les tira, & luy- mefmes porta par ladite Eglifcen 
proceflion, & mit ou lieu préparé ouqûei ils font de prefent j&quelc 
RoyPhilippes de Valois pour la guerre des Flamens,les porta fur fes 
efpaules, tant à l'extraction que remife. Soit entendu que lcfdits Roys 
eftoient porteurs defdits corps fain&s,auec autres non feuls, encorne le 
font-ils plus,mais en leurs prefence les extrayent & remettent les EueC 
ques qui les portentàlaproce{fion,deux pour chacune chaffe. Pour 
monftrerque lefdits Roys y font corne perfonnes publiques & chef du 

{>cuplc,cV r q Toraifon eft vniuerfelle 5 y fontpottees deuâtlcdit feigneur, 1 
cfpec royale nue par le Conncftable de France, les main de iuftice fee- 
ptre & couronne par Princes s'il y en a,finon par les plusgrans feignewS 
qui y font tous nues telles. Ladite procefliofaicte & grande MelFe dite, 
le Roy portant couronne fur fon chef renant ledi&fccptre en la main 
droite,la main de iuftice en la feneftre va offrir aufdits corps fain&Srafïi- 
ftét aufdites extra&iô &remife les Parlcmés en habits d'efcarlate rpuge, 
chambre des Coptes,Gencraux de la iuftice, Vniuerfité & ville de Paris, 
foie que lcRoy y foit pre£ènt,ou nôrcar eft à entédre que côbien que lek 
dits corps faints ne foiét rirais qu'en fa prefence , ils pcuuét eftre extraits 
en fon abfen'cc,& l'ont efté plufieurs fois:entre autres le z 8. Auril / j 5 ai 

V iij 
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prcfcnt le Cardinal de Bourbon Abbé de ladite Abbaye , lors lieutenât 
gênerai duditfeigneur. LVn de ces actes cft improprement appelle par 
le commun, la defeente des corps faincts : car les voultes font deflbubs 
l'autel fur lequel ils font pofez. 

Anciennement de la protection attribuée pour intercoflion aufdits 
fainds Martyrs des Roy & Royaume, ladite Abbaye auoit droiârd'a- 
uoir les infignes des Roys trefpaffez:fuy uât lequel dr oict ledit Roy Lôys 
le Gros fendit aux Abbé &Religieux la couronne du Roy Philippes I. 
fon perc.-commc appert par titre duditRoy cftant en ladite Abbaye de 
l'an xi zp. 

L'oriflamniCjainfi que recite Guillaume leBretô , en l'hiftoire du Roy 
Philippes Augufte, eftoit de (impie cenda^de couleur de flamme d'or, 
quia{plcndeurrouge,&iaformcfemblablfe à celles desbânieresdcse- 
glifes que l'on porte és proceflions . La chronique de France deferiuant 
Foriflamme porté en la bataille du mont de Callel deuant le Roy Philip 
pes dcValoySjdicl: qu'il eftoit attaché au bout d'vne lance,d'vn vermeil 
Fort aguyfé de Goufenon à deux queues , ayant àl'entour houppes de 
foyeverde.,quimanifefte qu'il y enaeuplufieurs dç diuerfes formes,qui 
rend douteufclavoix commune que l'oriflamme ait efté enuoyéduciel 
au Roy Clouis I. après fon baptcfme . Aufli deux titres le declarent,l'vn 
duRoy Robert eftâten ladite Abbaye datté du Ianuier 1 an premier 
de fon rcgne,qui fut 997 . d'aucuns biensfai&s dudit Roy à ladi&e Ab- 
bayc,en efperance que par la prière defdits (àindhmartyrs,il ait victoire 
de fes cnncmys,& qu'il puifle après rapporter en ladite Eglife l'oriflam- 
me bannière delà fubie<5Hon defdits martyrs inuincible par l'ayde de 
Dieu . Le fieur de Ioinuille en l'hiftoire S.Loys , ne l'appelle autrement 
que la bannière S. Denis: elle fut portée ou premier voyage que lediâ 
Roy feit outremer. L'autre titre cft duditRoy Loys le Gros,datté à Paris 
lanr4.cftât outhrefor des chartres,ouqucl ledit Roy narre que le côté 
du Vcxin eft ten u à hommage defdits martyrs, & que les Comtes dudit 
Vexin auoient droid, & fouloient porter l'oriflamme appartenantà 
l'autel d'iceux.lccluy Roy comme Comte dudit Vcxin, print dudit au- 
tel l'oriflamme parles mains dudit Abbé Suggier qui eftoit de fon con- 
îèilPar là eft apertement cogneu, quelcdit oriflamme eftoit la banniè- 
re S.Denis(comme toutes Eglifes en ont)& que les Roys allansàlagucr 
re par deuotion, & confiance de l'interceflion defdits fein&s ( s'ils mar- 
çhoipnt foubs leur banniere)d'auoir vic~fcoirè,la leuoient deladite Egli- 
fc,laprcnans des mains de l'Abbé,qui la beniflbit de la bcncdi&ion qui 
pnfiiyt: Jncline Seigneur tes oreilles aux prières denoftrehumilité,& 
par l'interceflion du benoift Michel ton Archangc,& de toutes les ver- 
tus celeftes,donne nous layde de ta dextre,afin que comme tu as beneis 
Abraham triumphant contre les cinqRoys , & le Roy Dauid exerecant 
lesprogrez triumphaux en la louange de ton nom , ainfiil tcplaifc bé- 
nir & 
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nir & fàn&ifier ccfte enfçigne, laquelle- eft portée pour la defenfede 
fainetc Eglife contre la rage des ennemis *, à ce que en ton nom les 
fidèles & defenfeurs du peuple de Dieu qui la fuyuront , fc rciouif. 
fent auoir acquis triumphe & victoire des aduerfaires par vertu de la 
fain&e croix , de celuy qui règne aueeleperc, &c. Apres ladite béné- 
diction, ledit Abbé la baillant audit Royjuy difoitJDieu par fa grâce & 
parles prières, voftre glorieux patron monfeigneur fain&Denis, vous 
doint auoir noble victoire de tous vos ennemis ,ainfifoit- il. Cefaict 
ledit Roy la faifoit porter par ledit Comte du Vexin, ayant ce droie"b 
comme l'vn des principaux vaflaux defdits martyrs. Apres que ledit 
Comté fut efcheuàla couronne,le Roy commiftpour porter enfon 
lieu l'Oriflamme, quelque cheualier de grand renom & eftimé de preu- 
d'hommie & vaillance , lequel auant le receuoir fe mettoit en bon cftat 
de fa confeience, receuoit fon créateur , & faifoit les fermens accouftu- 
mez.Le Roy Philippes Auguftc le bailla pour la batàille du pot de Bou- 
uines , à meflire Galles de Montigny pour fa vertu, encores qu'il fuft 
pauure cheualier. Le Roy Philippes de Valoys le commift pour ladite 
bataille du Mont de Caflel,à meflire Miles de Noyers cheuafier:& pour 
la guerre des Angloys à meflire Geoffroy de Charhy cheualier Bour- 
guignon. Eftoit celle charge fi honorable, que régnât Charles cinquic- 
me,meflirc Arnoul d'Endeuehâ quitta fon office deMarefchalde Fran- 
ce pour porter l'Oriflamme. Le Roy Charles fîxieme,pourla bataille de 
Rofebeque,le commift à meflïre Pierre de Villiers laifné,ancien cheua- 
lier, qui l'auoit porte eftant grand maiftre de France ,foubs leditRoy 
Charles le quint, puis le bailla à meflire Guillaume des Bordes :& con- 
tre les Angloysà meflîre Guy de laTrimoujllc,& après à meflire Hutin 
,d'Àumontchcualiers. Onques puis'lefdits Roys n'en vferent,&n'èft 
eferit qui les a defmeuz.Cclle charge eftoit appellee communémentla 
garde de l'Oriflamme. 

La foire du Lendit comme il cft porté par le tiltre fufdiâ du Roy 
Loys le Gros,fut par authorité Apoftolique, confirmation des Arche- 
t uefques & Euefques,& ordonnance des Roys anteceflcurs,conftitué en 
l'honneur, reuercnce,& mémoire des faincts cloud & couronne de no- 
ftre rédempteur à tel iour, colloquees en ladite Eglifefain£t Denis pour 
la protection des Roys & Royaume. A quoy f accordent noz hift oires, 
difans que Charles leChauueRoy & Empereur, tranflata audit faindt 
Denis les fain&es reliques fufdites, d'Aix la Chapelle , oûCharlemagne 
les auoit mi£es,& inftitua le Lendit pour la caufe fufdite, le premier iour 
duquel,le portier moyne de ladite Abbaye auoit droit de venir arrn& 
auec fes gens à la proceflion de la beniflbn dudit lendit, déclaré parar- 
r cft du Parlement donné le neufieme Auril mil trois cens trente quatre, 
duquel il alaifle vfer, pource que l'oraifon & larmes font les propres ar- 
mes de religion. ' 
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VES DERNIERS IOVRS, E<XEQVES> 
e*r enterremens des Roys & Roynes 
de France. 

£ E s derniers iours des Roys & Roynes de France,mclmc- 
i mcntdelatroificme lignée régnante, ont rendu tefmoi- 
| gnage certain qu'ils ont recogneu eftre hoftes &voyà- 
p/?«/.$8. M K&W&M g crs cn ^ rcrre: comme feit le Prophète Royal Dauid, Ia- 
crvy. quelle confeffion ( di&faind Pol ) eft feurc demonftra- 

Aux né. t - on q U »ij s onc cherché & obtenu le pays eclefte, & que Dieu leur a pre^- 
paré vnc cité. Les fondations,autrcs bonnes a&ions & derniers propos, 
montrent leurs cueurs auoir efté remplis de fa craindre : fans ce le Roy- 
aume neuft tant profpcré& longuement duré. Les fages ont obferué 
& laiue cn mémoire, que tels font les fuiets que font les Roys, parce que 
ilsfereiglent communément par l'exemple de leurs chefs. Et peut on 
cognoiftre à la vray e religion, que le créateur a mis en fi grand nombre 
de Princes & PrincefTes,ayans comrhandé & gouuerné la France que les 
François,ont fuccedé au peuple eleu: & pource que ce a efté en la loy de 
grace,ilyacuauflipeu de maledi<StionésRoys& Roynes de laFrance, 
qu'il y a eu de bénédiction és Roys des douze lignées de Iacob.Et com- 
me il eft pieça efeript par blafmc que tous les bons Roys feroient aifé- 
ment portraits en vn anneau: les mauuais de la Frace y pourroiét mieux, 
tant le nombre cn eft petit : & la prote&ion diuine a efté plus grande en 
ce Royaume, lequel fainclrHicrofmc loue exempt de monftres. Nefe- 
roitpofllble en rencontrer de pires que les mauuais Roys.Les n offres en 
mourant ontlauîépreuuc delà droite foy tref-chreftienne qu'ils auoiét 
tenue en leur viuât,n'eft befoing les partie ularifer. Suggier AbbéfainA 
Denis a efeript la belle fin du Roy Loys le Gros en l'hiftoirc particulière 
qu'ilafaidcdiiditRoy. Frère Rcgnauld confefTeurdu Roy Philippes 
le Bel, après fon decez aduertit par le menu le Cardinal frère Nicole qui 
auoit autresfois efté confefteur d'iceluyRoy , du cours de fà maladie, 
> lâincts derniers propos durât icellc,& de fon trelpas. L'oraifon funèbre 
imprimée faideà l'cxeque du feu Roy François premier, parmeffire 
Pierre Caftellan Euefque d'Orléans, déclare l'humilité cxéplaire,& fian- 
ee feruete dudit Roy enuers fon créateur. Les Chroniqueurs & hiftories 
n'pnt obmis en chacun des autres Roys leurs morts auoir efté le cômen- 
çement de leurs repos éternels. Suffira inférer les enfeignemens qu'au- 
cuns d'eûx ont donné à leurs fils aifncz &fucce{Teurs parce que ce font 
inftra&ions trés-vtiles t Le fire de Ioinuille efeript ceux du Roy fainéfc 
Loys en fa Chronique, tels qu'ils enfuiucnt. La première choie beau- 
fils que ietecûmrnancjç.à garder, c'eft que de tout ton cueur tu aymes 
Çicu: Car autrement homme ne pcult eftre làulué,& te garde bien de 
faire chofe qui foit defpjaifante à Dieu: car tu doys pluftoft defirerà. 
fouf&ir toutes manières de tourmens,, que de pécher mortellement: 
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Si Dieu t'enuoye aduerfite reçoy la b enigncmcnt,& luy en remis grâces^ 
& penfes que tu las bien defleruy 4 & que le tout te tournerai ton profit* 
fil te donne prolperké,fi l'en remercie hûblcment, & garde toy bien de 
t'en orgucillir,car Ion ne doit pas guerroyer Dieu des dons qu'il nous 
faid.Confcflè toyfoiuucnt,eflis conreflTcur idoine qui foie preud'hom- 
mc, qui te puiflèfeurementenfcigner à faire les ehofes qui te font ne- 
ceflfaires, & aufli celles dont tu te dois garder , & que tu foy c tel que tes 
conrefFcurs,parcns& familiers te puùTent hardiment reprendre de ton 
malqucmaurasfai(£i,&auffiàtcnfeignertesfai6tSi Efcoute le feruiee 
de Dieu & de noftre merefainéfce Eglifc,dcuorcmé* de cueur &de b ou- 
chc,& par cfpccial à kMcffedejwjis que la cofecration fera faic*te,quc tu 
foyesfans bourder ne caqueter àpetionne : aye le cucur doux & piteux 
aux pauures, & à ceux qui font en neccffité,& les reconforte & ay de en 
ce que tu pourras, maintien & garde les bonnes couftumes de ton Roy- 
aume^ acharne & corrige les mauuaifes:garde toy de trop grade con- 
uoitife, & ne mets pas fur ton peuple trop grandes tailles &fubfides J {l ce 
n'eft pour la grande neceflité de ton Royaume. Si tu as en ton cueur au^ 
cunemal-aife,dislc incontinent à ton confefTeur, ou à aucune bonne 
perfonne qui ne foit pas plaine de villa ines parollcs > & ainfî pourras ton 
mal légèrement porter par le reconfort qu'il te donnera. Prens bien 
garde que tu ayes en ta compagnie,prcudcs gens & loyaux, qui ne foict 
point plains de conuoitife, foient gens d'Eglife, de religion ,feculiers 
ou autres; fuy la côpagnie des mauuais , &t'efForce d'cfcouterles parol- 
les dcDieu,& les retiês en ton çueurrpourchalfe côtinuellemcnt prières, 
oraifons &pardans:ayme tonhonneungardetoy de foufFriraucun qui 
foitfihardydediredcuat toy aucune parollequi foit commencement 
d'efm ouuoir aucun à péché, ne qui mefdic d'autruy derrière ou deuant 
par detra&ion. Ne fouffires dire aucune villaine chofe de Dieu,de fa di- 
gne merc ne des {àincts : fouuent regracie Dieu des biens & dc lapro- 
fperitc qu'il te donnera: auffi fois droituricr & failànt iuftice à chacun, 
tant au pauure comme au riche : & à tes feruiteurs fois loyal , libéral & 
roide de parolle à ce qu'ils te craignenr & aiment comme leur maiitre* 
Et fi aucune controuerfe ou action fe meut, enquiers toy iufques à 
la vérité , foit tant pour toy que contre toy : fi tu es aduerty d'auofr au- 
cune chofe de l'autruy qui foit certaine, foit par toy ou tes predeeek 
feurs, fais la rendre incontinant: regarde à toute dijigence comment tes 
gens & fubie&s viuent en paix & en droiture dciTous toy,par efpecial es 
bonnes villes & citcz,& ailleurs:maintien lesfranchifes & libercez,tellcs 
que les anciens ont gardées, & les tiens en faueur & amour. Car pour la 
richelTc & punTance de tes bonnes villes,tes ennemis & aduerfaires dou- 
teront de t'afTaillir, &demefprendre enuerstoypar efpecial tes pareils 
& tes Barons. Aime & honnore toutes gens d'Eglife & de religion , & 
garde bien qu'on ne leur ofle leurs rèuenus , dons & aumofnes que tes 
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anciens leur ont lauTcz & donnez. On racompte du Roy Phihppes mon 
ayeul,qu'vnefoisvn defcsconfeilliers,luy dit que les gens d'Eglifeluy 
faifoient perdre & amenuifer les droiéts & libertez , mefmement fesiu* 
ftices,& que c'eftoit grande mcrueille comment illefouffroit ainfi.Et 
le Roy mon ayeul luy refpondit quille croy oit bien -.mais que Dieu 
luy auoit fai<5fc tant de biens & de gratuites , qu'il aimeroit mieux lahTer 
aller fon bien que d'auoir débat aux gens d'Eglife. A tonpere &àta 
-mère , porte honneur & reuerence,& garde de les courroucer par def- 
obeiflance de leurs bons commandemcns;donrie les bénéfices qui t'ap- 
partiendont à bonnes perfonhes & de nette vie: & fi le fais parle con- 
îeil de gens de bien. Garde toy d'cfmouuoir guerre contre homme 
Chreftien , fans grand confeil,& qu'autrement tu n'y puifles obuier: 
& fi tu as aucune guerre,garde les gés d'Eglife,& ceux qui ne t'auront en 
rien meffaiébfi guerre & débat y a entre tes fubicts, appaifelcs au plus 
toftque tu pourras. Prens fouuent garde à tes Baillire, Preuofts& au- 
tres tes officiers, & t'enquiers de leur gouuernement, à fin que fi chofe 
y a en eux à reprendre , que tu le faces ; &fais que nul vilain pechéne 
règne en ton Royaume,mefmemcnt blaiphemenehcrefie : & fi aucun 
en y a , fais le tollir & ofter . La defpcnfe que tu feras en ta maifon , fais 
qu'elle foit raifonnablc & de mefurc : & te fupply mon enfant qu'en ma 
fintuayede moy fouuenance & de ma pauure ame,&me fecourepar 
Meffes, oraifons , prières, aumofnes,& biensfai&s par tout ton Royau- 
me , & m'ottroyc part & portion en tous les biensfaids que tu feras , & 
icte donne toute benediâ:ion,queiamais pere peut donner à enfant, 
priant à toute la Trinité de Paradis , le Pcrc,lc Fils & le faind Efprit qu'il 
te garde & défende de tous maux,par efpecial de mourir en péché mor- 
tel, à ce que nous puiffions vne fois, après cefte mortelle vie eftrc de- 
uantDieu cnfemble,àluy rendre grâces & louanges , (ans fin en fon 
Royaume de Paradis , ainîi foit- il. Ledit Roy Philippesle Bel ( ainfi que 
recite ledit frerc Regnaud fon cofefTcur dit à fon fils aifné Loys:Ie parle 
à vous deuant ceux qui vous ayment, & y font tenus : & ie fur tous vous 
a ime plus fi vous viuez de telle vie que vous deuiez eftrc aimé:& c'eft ce 
que ic vous mande, & garder le vous commande, fur peine que toute 
maleuTon de Dieu ayez, & la moye. Premièrement fur toutes chofes 
aymez Dieu & le craignez , &fain<Ste Eglife ayez toufiours en grande 
reueréce-.GardeZ'la en tous fes droi&s, &la défendez à voftrcpouuoir. 
Or deuez dire & ouyrle diuin feruice en dcuotio &rcuerence : eftablif- 
fez- vous défendeur comme ialoux delafoy, & principal champion in- 
uincible, fans vous kuTer: Gardez honnefteté en voftre habit & en offi- 
ce, & monftrez meurcté en vos meuts & couftumes:Ne vous monftrez 
mye comme héraut ouiangIeur,&fai&es tant que par vous & par vo- 
ftre gouuernement , appaire clairement que vous foyez fils de Roy , &c 
encoresde Roy des Francs. Lefquels derniers mots il répéta plufieurs 
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fois par replication moult foùuent , redifant , poifez Loys , poifcz que 
c'eft cftrc Roy des Francs : & lors vous monftrez tel que Dieu foit en 
vous glorifié,& le peuple à vous fubiet en foitcôfolé & conforté. Àprcs 
entendez au bon gouuernement de voftrc Royaume,&en toutes cho- 
fes, tant que vous pourrez eftudiez par grande follicitude à garder iu- 
fticc. Apres ievous cnioints& commande tant comme ic puis,que à fça- 
uoirl'eftat du Royaume vous mettiez lepluftoft que vous pourrez di- 
ligence par cffe<St,& vous gouuemcz en touteschofes parleconfeildc 
mes frères vos oncles, & adonc ne pourrez vous rien faire que bien. 
Apres que ferez facré à Rheims , conhdcrez que ferez Roy de France , & 
honorez en vousmefmes la Royale digriité:Faitcs tant que foyez digne 
d'honneur Royal, & quentour vous neappairc aucune deshonnefteté 
ne familiarité de viles perfonnes. Ceftc leçon du perc receuë par le fils à 
moult de larmcs,il promet à fon débonnaire pere qu'à fes admonnefte- 
mens&commandemens accomplir ,il mettroit telle peine qu'elle dc- 
uroit cftrc à Dieu plaifante,& aux hommes agréable. Lors le doux pere 
remit & pardonna au fils les defaus & courroux qu'il auoit faifts entiers 
luy , & ainfi auec merueillcufe ferucur de foy, & figne de la croix , luy 
donna fa beniflfon, & l'appella pour le baifer. Et entre fes (àin&s baifers 
le £àlua&à Dieu le commanda. La couftume des Romains eftoit déifier 
leurs Empereurs après qu'ils cftoient décédez: la forme eft eferite par Um+ 
plufieurs, mieux au long par Herodian&Dyon,qui eftoit prefent,& 
parlent de l'Empereur Pcrtinax, duquel l'effigie eftoit furvn li&cn or- 
nement triumphal,& y auoit vn ieune enfant proche, lequel auec vn 
plumai! de Paon i'cfmouchetoif;Ies médecins la vifitoient, taftoicntlc 
po ulx,faifans leur rapport de la fanté: les eflais, feruices des repas, & rou- 
tes autres chofes cftoient faites, comme fi l'Empereur eftoit viuant.La 
confécrationcnDeitéacftcabolic par la vraye cognoiflanccdeDicUi 
mais plufieurs autres cérémonies ont efté continuées. Saind Eufebe en *' lim * 
la vie de Conftanrinle Grand ,diâ erronément, qu'il fut le premier au- 
quel femblable effigie & cérémonie fut faite à grande raifon , parce que 
la droite adminift rat ion luy ayant acquis le Royaume éternel, la mort 
ne luy auoit tolluë la maiefté Impériale. Suffift l'obferuanceàceluyqui 
par edit aie premier abatu les idoles , &faid receuoir le Chriftianifme 
pour défendre qu'elle ne foit. blafmee en la couronne tretchreftiennei 
Ammian Marcellin narre la couftume de porter les Empereurs R04 
mains auec leurs accouftremens de pourpre, à leurs exeques &brufle-> 
mens, & qu'ainfi fut fait à l'Empereur Dioclctian.En la librairie du cha- 
pitre de Chartres a vne hiftoirc de France (ans nom d'autheur , laquelle 
dit que le corps de Charlemagne embafmé , ccin& au cofté d'vnc efpee 
dorée, vcftu des accouftremens Impériaux, ayant vn fuairefiirlatefte 
attachée poureftre tenue droite par chaine d'or.lequel fuaire couuroit U 
vifage, & par deflos eftoit le diadefme ou couronne, au dedans de la- 
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quelle y auoit delà vrayc croix, futmis dedans la voûte du tumbeau af- 
fys en vnc chaize dorec , tenant en fes mains le Hure des quatre Euangi- 
les, eferit en lettres d'or : & deuant luy furent pofez fes feeptre , efeu, ou 
b ouelier d'or, confacrez par le Pape Léon troifieme , ce faift fut le tum- 
beau feellé. Ceux de l'Eglife noftre Damed'Aix la Chappelle, depuis 
quelques années firent ouurir ledit tumbeau eftantou milieu de leur 
Eglife, & trouuerent les chofes fufdi&cs: remuèrent lcdid tumbeau 
lesempefehanten l'vn des coings d'icellc,oùils mirent ce quireftoit, 
fors ledit Hure d'Euangilcs qu'ils gardent en leur facriftie.Lcfdirs Empe- 
reurs Romainsfaifoientledeuilj&alloientauxcxcques de leurs prede-r 
d^tnna- ccu ^ curs p arcns & alliez. L'Empereur Augufte vint de Rome en froid 
Us. hyuer iufques à Pauic au deuant du corps deDrufusfon beau fils, mort 
en Germanie,& l'accompagna iufques audit Rome, fans l'abandonner. 
L'Empereur Tybcre futàceluy dudit Augufte,&fitiVnedcs oraifons 
funèbres: Caligula à ecluy de Tybcre : Néron à celuy de Claudius, ainfi 
iM. £^t* qu efcriucntTacite,Suetone & Dion,qui tefmoignc auoirveu l'Empc- 
guftechap. rcur s euerc à çcluy del'Empercur Pertinax. Ledit Suétone di£t que ledit 
De rybert Tybere cftant Empereur, fc trouua es exeques de pluficurs fes amys. Le 
thd jj£*' R°y Dauid fuy uoit le cercueil d'Abner à fon enterrement. Ledit fàincl: 
^hy^y Eufebe en la vie dudit Empereur Conftantin le Grand recité, qu'il fut 
à celuy de Confiance fon pcre,& que le fécond fils dudit Conftantin 
auffi nômé Conftâce, fit le deuil à celuy de fon pererfaifoient ancienne- 
ment les Roys de France le femblablc . Les Roys Childebert & Clorairc 
premier,mcnerent dcpuisTours le corps de la Royne Clotildc leur merc 
qui y cftoit decedee , iufques à S. Gcneuiefue du mont de Paris , où elle 
/;. 1. chaf. fut inhumée. Aimoihc en eft autheur,& que les quatre Roys enfans du 
% y<rY!- dj t Clotàire, conduifïrcnt le corps de leur perc depuis Compienne iuf- 
ques à fâinâ: Mard de SoifTons, où il fut cnterré.La Chronique de Frâcc 
porte q leRoy Loys le Gros fuyuit le corps du Roy Philippes I.fonpcre, 
depuis Meleû,où il mourut iufqua S.BcnoiftfurLoirc,ouilfutenterréj 
alloit à cheual par les châps,& à pied par les villes & villages. A celuy du 
Roy Philippes Augufte furet fes deuxfilsjc Roy Loys VHI.& monficuc 
Philippes de France cote de Bologne aucc le Roy de Ierufàlem Jehan da 
Bréne. A celuy du Roy S.Loys,aflïfta le roy Philippes III.& prirta à pied 
fur fes efpaules ( c'eft à dire aida à porter) la bière de fon pere, depuis l'E- 
glife noftre Dame de Paris iufques à S.Denys,où l'on le ht quelque cfpa- 
ce attendre à là porte pourlc difeord meu par lès Abbé &religieux,nc 
voulâs fouffrir les Archeuefque de Sens & Euefque deParis (dcfquclsils 
font cxéptsj y entrer en habits potificaux,& furétlors faites le^pyrami- 
jdes qui font fur le chemin pour feruir de rcpofoirs.A celuy du Roy Iehâ 
furet le Roy Charles V.Meffieurs Loys & Philippes de Frâce Duc d'An- 
jou & de Bourgoignc fes trois fils auec le Roy de Chipre.Le quatrième 
fils monfîeur Iehan de France Duc de Berry eftoit oftagé en Angleterre* 
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oneques puis Roys de Franccnc furet aux exeques des Roys &.Roynes 
decedez:cômença le delaifTement de celle affiftancéaux exeques dudit 
Roy Charles V.pôur laicuneffe de Tes deux fils, & la pefte lors éftât à Pa- 
ris & es enuirons.Le Roy Charles Vll.ne fe pouupic trouuer à l'enterre- 
métduRoy Charles VLfon pere,par ce que Paris & S.Denis, & le corps / 
dudit Roy pere mort audit Paris eftoiét es mains du Roy d'Angleterre, 
fe difant héritier de la couronne de France.Le Roy Loys Xl.eftoit es bas 
pays quand le Roy fon pere fut inhumé : & quand il euft efté en France, 
cft vray-femblable qu'il n euft efté à l'exeque,puis que fon frère mofîeur 
Charles deFrâcé qui eftoit en ce royaumc,n y fut.Le Roy Charles VIII. 
(que laieuneffc pourroit exeufer ) ne fe trouua à celuy du Roy fon pere: 
EtnuldefesfucceffeursRoyafai&celle afTiftance. Bien à l'exequedu- 
Roy Henry fécond feirent le grand dueil mefïïeurs Charles Maximilian 
deFranccJorsDuc d'Orléans à prefcntRoy r& Edouard Alexandre dé 
Francc,lors Duc d*Angoulefmc,maintenant d'Orleans.Non feulement 
le temps pafTé les Roys de France alloient aux exeques des Roys , mais à 
ceux de leurs parons ou amys. Le lire de Ioinuille en l'Hiftoire fainct c Jk/.j8. 
Loys,racontc que les os duComtedc Iaphe,meffire Gautier de Brenne 
qui auoit efté crucllcmct occis en prifon par les infidèles , furent rendus. 
audi&Rôy S. Loys , & enterrez en l'Eglife de l'Hofpital d'Acre, où fetf 
honneurs furent fai&s par madame deSe&e facoufine germaine,aux 
deipcnsd'elle,&ôuferuice chacun cheualier offrit vn cierge &vn de-, 
nier d'argent.Ledit Roy y aflîfta,& offrit vn cierge & vn befant des dc-4 
niers delà dame par grande courtoifîe:car les Roys aux exeques offroieç 
toufiours de leur monnoye & propres dcniers,non de ceux quilés cpn-f 
uioicntXe Roy Philippes le Bel fut conuié à l'enterrement dfe madâma 
Catherine Empericre de Conftantinople,feconde femme de monfieut 
Charles de France fon frere,Comte de Valoys: y aflîfta aux Cordeliers £ 
Paris.Le Roy Philippes le Long fut aufdits Cordeliers de Paris,à l'cnterr 
rcmentde monfîeur Loys de France , Comte d'Eureux fon oncle . Le 
cueur de PhilippcsRoy de Nduarre , Comte dudift Eurcux , décédé cft 
Grcnadc,fut apporté enterrer aux Iacobins dudit Paris; & fut cÔuiç au* 
feruicct& enterrement le RoyPhilippes de Valoys qui y afïifta . Le I^ojç 
CharlesJcquintfut à touslcs:exec^ues.de la Royne Iehanne d'Eureux, 
vefuodttRby Charles lcBel, tant a noftre Dame dudit Paris que à faincl: 
Deni&LtdicRoyjfui au fermée de mèfïirb Iehan delà Riuiere fon ctjam 
bettanqn'il aytdoit , fài& en l'Eglife du Val des Efcliojiers audi& Paris. 
FcoifTarçrjccite que Edoûard.HLRôy d'Angleterre; fint à l'exeque de mef zi** 
fire Gautier de MaSunyiChejjalier de Haynau , enferré és ChartreUx;lez 
Lahdrcs/ôndczparleditdè^unyXesan^^ 

maicftcz,& fcruet d'iéples à leurs fuiets pour plus deuptemer^c reueré-T 
met lés obféruér.Qtt lieu dcÀ'afliftaceq les RoysdeFrâ$efaifpiétancié% 
ncmétf aœxexequçsdes roys.&rnaynes quiles prçce^oiët,eft raajnpenajKï 
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en couftumc , que lcfdits Roys vont peu auant tefdires exeques donner 
de l'eau beneifte furies corps defun&s . La particularité des cérémonies 
&façons defdites exeques n'a certitude,par ce que aucûs qui ont eu char 
ge des conuoys y ont par erreur du parte faiéfc des châgcmens , non feu- 
lement es pompes augmentées & enrichies, qui eft de petite impor- 
tance,mais es formes ancicnnes& (igniriantes:lcfquelles par n ulle occa- 
fion dcuffenteftrcrompues,pourccie les toucheray briefuement. Sou- 
dain après le trefpas du Roy ou roync,eft prins leur pourtrait en cire ap- 
pliquée fur laface,pour fur iceluy dreffer l'effigie après le vif. Attendant 
qu'elle foit fai&e , le corps enfeueli par les Châbellans & gentilshomcs 
de la chambre,mis en cercueil de plomb couucrt de boys,& de velours 
noir croizé de fatin blanc, eft porté par les archers du corps en quelque 
chambre parec richement,& mis deffus vn chaflit ayant fousbaffemens 
de drap d'or , & defTus ledit corps vne grande couuerturc de drap d'or, 
trainanten terre fur lefdi&sfousbafTemens . En ladiâre chambre y a vn 
autel paré pour dire & continuer les meffes & feruices, tant que lcdiâ 
corpsy demeure. Apres que l'effigie eft préparée, ellceftpofec en (allé 
trefrichement parce,ayant tout alentour fieges ouformes couuertes de 
drap d'or ray é:lur lefquelles font rcfîdence les prélats, feigneurs, gentils 
hommes & officiers accompagnans ladite effigie, laquelle eft furyn li& 
de parementjgarny d'vne couuerture de drap d'or frizé, traînât de tous 
coftez en terre,bordee de bordure d'hermines mouchetées, partant en 
largeur ladite couuerture de deux pieds de large , & eft attachée à ladite 
couuerture,foubs ladite bordure de la hollâde plus large d'vn pied que 
ladite bordure.Ladite effigie eft veftuc premièrement d'vne chemife de 
toille de hollande,bordee&fai<5teàreguilledc foye noire oucoilet,& 
aux manches, par defTus d'vne camifole de latin rouge cramoify , dou- 
blée de taffetas de mcfmc couleurbordee d'vn petit pafTcment d'or.Au- 
tourde laquelle camifole l'on ne voit que les manches iufques au coul- 
de,& le bas enuiron quatre doigts fur les iambes,pour ce que la tunique 
couure le refte.Deffus ladite camifole eft; ladi&e tunique de fatin azuré 
femec de fleurs de lys d'or à vn paffement d'or & d'argent, de la largeur 
de quatre doigts,les manches iufques au couldc. Deffus ladite tunique 
eft le manteau royal de velours violet cramoifi azuré, femé de fleurs de 
lys d'or,de longueurde cinq aulnes,comprins la queue/ Ledit manteau 
ouuertdeuant fans manches, doublé dctaffetaV blanc* Le collet rond 
d'hermines renuerfé d'enuiron vn pied, les paremcns& queue dudiâ: 
manteau fourrez d'hermines. Au col de ladite effigie fur ledit manteau 
eft le grâd ordre du Roy,furlateftc vn petit bonnet de velours cramoi- 
fi brun,& deffus laeouronne garnie & enrichie de pierrerie. Lesiambes 
font chauffées de botincs de toile d'ortrai<St,femelees de fatin cramoifi 
rouge : ladite effigie a les mains ioin&es . A l'entour d'elle fur le cheuet 
font deux oreillers de velours rouge cramoifi faits au tour à broderie & 
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pourfillcurc d'onfur l'vn defquels à la main dextre cft le (ccpttc prefqufc 
auflî long que ladite cffigie:& fur l'autre à la main fcneftre eft la main de 
iufticc ouucrtCjlc bafton long enuiron deux pieds & demy.DelTus ladi- 
te effigie en haut,yavndcrcelettrcf.riche - 4 ôcn'y a aucun rideau autour! 
duditli&.Au coing du cheuet d'iecluy, du coufté droid cft la ehàifc de 
drap d'or,& dedans icellevn carreau dcmefme.Aubàs & près dudit liclj 
cft vne efcabellc couuerte de drap d'or , fur laquelle eft la croix d'argent 
doré.Plus bas eft autre efeabeau aufli couuert de drap d'or,fur lequel eft 
lebenoiftier d'arget doré:& aux deux coingsdudit benoiftier forit deux 
efcabelles couuertes de drap d'orrayé, fur lclquellcs font toufiours affis 
deux herauls leurs cottes d'armes veftues,pourprefenter l'Afpergés aux 
princesvenans donner de l'eaué beneifte. Entre tous les herauls font de-< 
parties les heures , afin qu'il y en ait toufiours deux pour l'honneur . Au 
fons de ladite fàlle droict à ladite effigie, y a vn auteiparé tref-richemé^ 
Ladite effigie demeure en ladite fale a la veuë cômunc huit ou dix iours 
& depuis la mort du Roy, iufques à ce que l'effigie foit oftee. Auprès du 
corps & fubfecutiuemét d'elle les formes & façons des fcruicesTppt en r 
«retenues & gardces,tout ainfi qu'il eftoit accouftume faire du viuât dq 
dit Roy,eftant aux heures de difncr & fouper la table dreflee par les offi- 
ciers de fourriere,le feruice apporté parles gentilshômes fcruàns , l'huik 
fier marchât deuat eux,fuy uis par les officiers du rctraict de gobelet, qui 
couurét ladite table auecles reueréces & effays accouftumez : puis après 
le pain defïài&& préparé , la viande & feruice conduit par vn huyflieri 
maiftred'hoftcl,panctier,pagcs,cfcuyer de cuifinc & garde-vauTelle : la 
feruictte prefentec par ledit maiftre d'h oftel au pl 9 grad perfonnage qui 
s'y trouue pour cfTuyer les mains: la table beneifte par vn prélat ou au- 
mofhier:les baffins a eauë àlauer prefentez à la chaite dudit Roy, corne 
s'il eftoit vif& affisdes trois feruices de ladite table côtinuez (ans oublier 
ceux du vin,auec laprefentatiô de la coupe aux endroits q ledit feuroy 
auoit accouftume boire àchacûrepas.Lafinduquel cotinueepar dôner 
à lauer,& les grâces dites par ledit prélat ou aumofnicr,cômc de couftu- 
me,y adiouftât les pfalme & oraifon des tre{pafTez,aflîftâs à chacun re- 
pas les perfonnages qui fouloiet parler ou rcfpôdrc à telles heures audit 
Roy viuât,& autres (uruenâs tât princes , princclfes , prélats, outre ceux 
de ta. maifon:font les viurcs donnez aux pauures. Quad ladite effigie eft 
oftce,en fonlieu ou milieu de la fale eft le corps dudit Roy apporté , & 
mis fur les tréteaux de hauteur, coprins le cercueil d'enuiio quatre pieds 
& demy,couuert dvn grâd poifle de velours noir trainât iufquen terre, 
ayâtau millieu vne grade croix de fatin blâc,& fur chacû quartier dudit 
poifle vn cfcuçon aux armes de Frâcc : les couronne & ordre dudit Roy 
autour.& fur ledit poifle de velours, eft autre grand poifle de drap d'or 
frizé,ayât auffi au milieu vne grande croix de latin blanches pareilles ar- 
mes deFrâce, &pluspctitcs fur chacûbout de ladite croix plus cftroitc, 
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Au bord & tour dudit poiflccft attaché du vclouts Violet azuré, femé 
de fleuris de lys d'or de la largeur dudit velours : auquel aufG eft attaché 
vttbord d'vn gct d'hermines de quatre doigts de large.Surlefditspoif- 
le& cercueil par haut à la teftey a vn oreiller de drap d'or frizé fur lequel 
eft ladite couronne , au millieu des feeptre & main de iuftice , ledit fec- 
ptreàla dextre,& ladite main de iuftice à la feneftre. Auxpicds fur ledit 
cercueil eft la croix d'argent doré : &deiTus lcfdits corps & cercueil vn 
dercelct de velours noirfort enrichi.Aux pieds embas eft vne (clic cou- 
uerte de drap noir , fur laquelle eft ledit benoiftier , & aux deux couftez 
efcabellesba(rcs,couuertesdemcime,furlefquellcs fontaflîs les deux 
herauls vcftus de leurs cottes d'armcs,chaperons en tefte,quand les gra- 
des Meftes fe dient , ou que les princes & Cardinaux arriuent pour leur 
prefenterl'Afpergés. Pourlefquels princes & Cardinaux eft dreiTéau 
coufté defdits herauls vn banc couuerr de drapnoir, poureux feoir du- 
rant les Méfie &feruice. Autour dudift corps ou cercueil y a vne lice 
ou barrière painâe de noir. Ladite falle eft tendue en dueil aux couftez, 
& aux fons,& és formes &ficgcs d'autour, pouraffeoir lés officiers âfti- 
ftans audit feruicc. Au bout de ladite falle y a deux autels parez, près l'vn 
de lautre/çauoir eft celuy de la grande chapelle , ouquclfont di&es les 
grandes Meflcs , & celuy de l'oratoire ouquel font dictes les bafTes . A la 
grande mcfTe désTreipaffez , dic"te la dernière en mufique, & à lamelle 
de l'Oratoire, di&e parle Chappelain ordinaire du feu Roy affilient 
lcfdi&s feigneurs , pluiicurs Gentils-hommes & Officiers, & la gar- 
de tous en dueil.Sont chacun iour lefdits feruices continuez,^ fouuent 
le fermon , iufqucs à ce que le tranlport dudit corps le face pour l'cnter- 
rement:& peu de ioursau parauanr le Roy fuccefleur veftu defon man* 
teau Royal de pourpre, ayant le chaperon de mefmeen teftef duquel 
manteau la longue queue eft portée par cinq princes} & luy conduit 
par qui il luy plaift,vient en ladite làlle,oû luy eft prefenté par le premier 
gentilhomme de la chambre , le carreau fur lequel après deuèsreueren* 
ces,il s'agcnoûille,fai£t fes oraifons,puis donnede l'cauë beneifte audit 
corps de l'Aipergés à luy prefenté par quelque Prelat,auquel l'vn defdits 
herauls la baillé.Cé fai& ledit feigneur fe leuc:& après autres reuerences 
fe retire . Ledit pourpre eft le dueil des Roys, & le tanné celuy des Roy- 
nes. S eftant ledit feigneur defpoiiillé de fondit mantcau,aaccouftumc 
lé donner âùfdits herauls. Conuient fçauoir que H les Roy ouRoyne 
décèdent à Paris,on va quérir le corps pour l'enterrer en l'hoftel où il eft 
decedé.S'ils meurent hors Paris,on le va quérir à n oftreDamc des châps , 
ou à S.Antoine des châps,felô que le chemin du lieu du decez s'adreûe. 
Et à l'arriuce les eftats de la ville de Paris,à feauoir aucuns Prefîdés & au- 
tres officiers du Parlemét en robbes noires,ceux des comptes,generaux 
des aydes & des mônoyes,lesefleus,preuoft des marchâs,efcheuins,cô- 
féillersdc ladite ville,tous cri dueil vôt,& reueret ledit corps ou palfagc. 
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Le lendemain au matin les vingt quatre crieurs font les cry & femonce 
en la chambre du plaidoy érable de marbre, & par les rues, auquel eft le 
lé titre dudit Roy prononcétel que fon confeil a aduifé,non ledit Parle- 
mcnr,qui s'exeufa de le bailler auRoy Henry fécond, le zy. iour de Iuil- 
let 75 jp.encores qu'il luy fuft mandc.On fouloit le faire court qui eftoit 
plus décent . L'aprefdifnee fe faict le conuoy iufqu a l'Eglife noftre Da- 
me de Paris, & fouloit eftre l'effigie pofee fur le cercueil ou eftoit le 
corps, afin par celle reprefentation d'efmouuoirlepeupleàhonnorer 
ledit corps clos oudi<St cercueil. Par priuilege les Hanoiiars dudit Paris* 
qui font porteurs de fel , portoient par deffoubs lefdidts cercueil & effi- 
gie. A l'exeque du Roy Charles VlII.vingt gentils-hommes fesfauoris, 
ne voulurent fouffrir que gens de baffe condition les portaffent, & s'en 
chargèrent au col , mefprifans le trauail pour l'affection qu'ils auoient à 
leur bon maiftre,quelque mauuais temps qu'il feit , porteret feujs à gra- 
de peine lcfdits corps & effigie depuis noftre Dame des champs iufques 
autombeau. PlutarqueenlaviedeNumaPompilius Roy Romain eft 
autheurque les Patriciens portèrent fur leurs efpaules le lict dedans le- 
quel fon corps cftoitpofé, lors qu'il fut porté à fon exeque. Acéluy du 
Roy Loys X 1 1. le corps eftoit foubs ladite effigie : fes gentils-hom mes 
quittèrent le priuilege aufdits Hanoiiars qui les portèrent . A ceux des 
Roys François premier & Henry fécond a commencé eftre diûifé le 
corps de l'cffigie,& mis dedans le chariot d'armcs,ou de paremét , pour 
fairefeomme eft-vray femblable ) l'effigie plus eminentepar ce moyen 
à l'effigie feule ont depuis eftérédus les honneurs appartenans au corps 
mis en arrière : combien que par la future refurrection ilfera immortel. 
Soubs laditeeffigie lefditsHanoiiars font demourez pour porter le faiz: 
& ores qu'il fuft allégé ledit corps n'y eftantpius, les gentilshomes de la 
chambre dudit Roy François ayansfàngles attachées au col,ne paroif- 
fànsquelateftc,voulurcntauoir l'honneur de le porter à petite peine. 
Ceux dudit Roy Henry à fon exeque femeirent à* defcouuert aux cou- 
ftez de fon effigie fouftenans feulement auec les mains la couuerture de 
drap d*or,fur laquelle elle eftoit couchée fans auoir fangles , ne faire au- 
tre contenance de la porter. Ainli peu à peu fé rompentles ordres de 16g 
temps introduits pour le feul rdpéû des Roys . Le principal office del- 
quefs eft bié faire adminiftrer la iuftice: & pour tefinoignage qu'ils s'en 
font acquittez en leur viuant , & enfeignement au Roy fucceflèur d'en 
faire fon dcuoir, & faire cognoiftre que par la mort defdits Roys elle ne 
cefle :1e Parlement a toufiours eu ce lieu d'ert tourner feul & enuiron- 
ncr deuant, derrière & par les flancs lefdicts corps & effigie , tant qu'ils 
ont efté enfèmble,apres la feparation ladicte effigie, & n'a cecy (gar- 
dé de tres-long temps és enterremens fai&s à fainct Denis ) efté or- 
donné pour auantager ledit Parlement qui és autres actes & afTemblces 
n'a. femblable lieu. Auffi fà parure différente du dueil, monftrç qu'il 
, ' X iij 
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n'y eft pour foy , mais pour l'honneur des Roys & Roynes décédez &fi- 
gnifiance fufditc. En l'exeque dudit Roy Charles huitième, les gentils- 
hommes de la maifon,& les archers du corps voulurét demourer à lcn- 
tour dudit corps. Ceux qui auoient charge du conuoy ne le permirenr, 
& enuoyerent lcfdits gentilshommes dcuant,& lcfdits archers derrière. 
Toutesfois en eeluy dudit Roy Henry fécond, lcfdits archers & leur ca- 
pitaine furent autour ducorps.LesEuefque de Paris & grand aumofnier 
dudit feu Roy furent ioignant& deuant ladite effigie. Cequelepredc- 
eefTcur Euefque auoit voulu entreprendre en celuy dudit Roy Frâçois, 
& ne luy fut fouffert fe retira auec les autres Euefques , & marcha le der- 
nier qui eft fon rang, car il eft curé du roy en quelque lieu qu'il foit,pour 
eftre Euefque de fa ville capitale. Pource en la chappelle du Roy eft le 
feruice faicî: félon l'vfage de Paris,ieue le corps fil y eft mefmes hors fon 
Diocefe. Es exequesdes Roys font l'Eglife& la pompe funèbre, en la- 
quelle ledit Euefque n'alieu décent, ains eft fon propre rang de condui- 
re le clergé. Outre les raifonsfufdites & l'vfance ancienne , il eft notoire 
que és enterremens communs entre leCuré & la bière du trefpafTé, mar- 
che la famille des feruitcurs prccedensle corps, les parens & amysle fui- 
uent. Ladite pompe eft de lafamille du Roy, voire partie de luy , parce 
qu'elle porte les infignes Royaux. En vne commimon dudit Parlement 
enregiftree du 2o.Noucmbrfe^8o.cft narré qu'à l'exeque du Roy Char- 
les cinquième, y eut tumulte & infolence fai&e par les efcholiers , pour 
le différent duRe&eur,quiyouloit aller cofteàcofte dudit Euefque, 
conduifant fon chappitre, lequel différent a ceffé: marche ledit Rcéteur 
vis à vis du Doyen de l'Eglife de Paris àlafeneftre. Les grand aumofnier 
& maiftre de l'oratoire ont leur lieu, les derniers des aumofniers fils ne 
font Prélats : fils font Eucfqucs, en leurs rangs d'Eucfqucs: fiAbbez, 
en leur rang d'Abbez. Ladite pompe eft telle qu'il enfuit . Le premier 
efcuyer trenchant en dueil,porte à pied le phanon de Frâce,fai£t de ve- 
lours bleu azuré, femé de fleurs de lys de riche broderie d'or,couucrt 
d'vn crcfpe noir,au trauers duquel on voit ledit phanon.Et pource que 
ce mot n'eft de tous entendu,eftant du vieux langage,bas AllemâtjVlïtc 
parles anciens François, il en eftfai&c mention ou 59. chappitre delà 
loy des Allcmans, pour vn drapelet de linge . Et parce que les enfeignes 
eftoient de linge pcin6t,la moindre eftoitappellee phanon.Suyuentles 
haulsbois,tabourins & phiffres non fonans,& l'embouchoir de leurs in- 
ftrumens contre bas,le chapperon auallé, &la tefte nuedes trompettes, 
leurs trompettes contre bas & bander olles defployccs. Le chariot d'ar- 
mes couuertiufques en terre de velours noir, à vne grand croix de fatin 
blanc* auec vingt quatre efeuffons aux armes de France, faiârs de riche 
broderie,enuironnez des couronne & ordre, mené ledit chariot parfîx 
cheuaux,attachez deux & deux couucrts de velours noir iufques à terre, 
pat deffus& à trauers vne grande croix de fatin blanc, & y afur les pre- 
mier 
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mier & dernier defdits cheuaux du cofté fèneftre deux chartiers portans 
dueil, le chaperon aualé,cnuironné iceluy chariot des armuriers & fom 
melicrs d'armes: & quand le corps dudit Roy y eft, de quelque nombre 
des quatre Mendians , portans cierges , efquels font attachez efeuflons 
aux armes de France: douze pages veftus de velours noir, lâteftenuêa- 
uec le chaperon aualé , montez fur douze courfiers couuers de velours 
noir,croizé de fatin blanc , chacun mené par la bride par homme vertu 
dedueilàpied, chaperon dcdrapauallé , & nuëtefte. L'vndesefcuy*ers 
d'efeurie porte les efperôs: l'autre porte les ganteletsrl'autrc porte les ar- 
mes de France en forme d'vn efeu couronees,ayans l'ordre au counl au- 
tre porte au bout d'vnbaftonen potence, la cotte d'armes de velours 
violet à fleurs de lys d'or en broderie perlée . Le premier efcuyer, ou en 
fon abfence le plus ancicn,porte l'armet tymbré à la royale.LefcHrs cinq 
pfeuyers veftus de dueil,& en tefte,& leurs môtures houffees de velours 
noir,croifees de fatin blanc. Aur our d'eux y a plufieurs pages de ladi&e 
efeurie veftus en dueil. Le cheual de parade houfle,& entièrement cou- 
uertde velours cramoifî violet azuré, femé de fleurs de lys d'ordechy- 
pre,depuis les oreilles iufques en tcrre,mené par deux efcuy ers de ladite 
efeurie . Autour dudit cheual d'vn cofté & d'autre y a bon nombre de 
herauls d'armes à pied,reueftus de leurs cottes d'armes,chaperons en tc- 
ftc . Le grand efcuyer fur vn courrier houfle& couuert de velours noir, 
au millieu vnc grande croix de fàtin blanc. A ledit grand efcuyer 1 cfpec 
Royale cein&e en efcharppe , garnie de velours bleu,femee de fleurs de 
lys d'or,chaperonen tefte:àfcs couftez quatre herauls d'armes à pied ac- 
couftrezcôme les autres. Apres eft portée ladite effigie n'ayant les mains 
ioin&es , comme elle auoit en lafale,ains tenant à la main dextre le fee- 
ptre,& à la fèneftre la main deiuftice. Suyuentceluy qui a la charge du 
conuoy,& le grand ou premier Châbellan,portanf la bannière de Fran- 
ce,qui eft de velours cramoifî violet , femé de fleurs de lys d'or de Chy- 
pre , frangée, faicte en quarré, portée fur vne lance pein&e de pourpre, 
côme celle dudit phanon,mais plus grande.Les montures des feigneurs 
fufdits houfTees de velours noir,croifees de fatin blancrioignan't eux eft 
porté le ciel poifle préparé pour ladite effigie, & efloigné pour n'empef 
cherlavcuéd'icclle:&le portent par le dedans de la ville, les Prcuoft 
des marchans & Efcheuins. Vient le grand dueil après , faift par Princes 
montez fur petites mules: les queues de leurs manteaux fortlongucs& 
portées par chacun vn gentilhomme à pied aufïî portantledueil.Suy- 
uent les AmbafTadeurs en dueil fans chaperon en tefte.Les cheualiers de 
l'ordre ayans le grand ordre & chaperons de dueil en tefte,commc tous 
les feigneurs & gentilshommes de la chambre venans après eux, & les 
Capitaines des gardes & Archers portans auec ledit dueil leurs hoque- 
tons argcntez.La fufdite pompe ne fouioit eftre meflee auec le Clergé: 
carccfontles ornemens Royaux, concernons la perfonne duRoy . Es 
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derniers exeques les Prélats & aumofnicrs y ont efté cntrcmeflez,ce que 
delfus eft eferit, afin qu'il plaifè au Roy y mettre tel ordre qu'il aduifera, 
& le faire tenir fans qu'il y ait entreprinfc cotraire à l'aduenir.En l'Eglifè 
noftrc Dame de Paris , eft fai& le feruice folennel lefoir & lendemain , 
matin. Et laprcfdinee dudit lendemain eft le conuoyfaicl: en pareil or- 
dre iufques à la croix qui panche , appcllce la croix du fien , où le con- 
uentfàin&Dcnys vient proccflionnellemenr receuoirles corps&effi- 
gie, fils font enfemble,de la main dudit Euéfaue de Paris , qui &fon E- 
glifefen retournent delà, & ledit conuent conduit en leur lieu lefdits 
corps & effigie enfemble , ou ladite effigie feule iufques à fon Eglife. Et 
dés l'entrée de la ville faindt Denis, ledit poifle eft porté par aucuns reli- 
gieux de celle abbaye. Ce foir le feruice y eft faicl: folennel , & le lende- 
main aucc l'enterrement du corps mis fous le grand mortuaire de drap 
d'or, defTousla chappelle ardente oftee ladite effigie, & les couronne, 
feeptre & main de iuftice leuees, & baillées aux Heraulds qui les prefen- 
tent à trois Princes, lefqucls les prennent. Etincotinent les gentils-ho- 
mes de la chambre du feu Roy fe chargent de fon corps,& le portet iu£ 
ques près la voulte où il doit eftre inhumé, &y eftant defeendu, l'vn des 
Roys d'armes,y deuallc,& crie à haute voix aux Roys d'armes & herauls 
qu'ils viennent faire leur office. Incontinét tous lefdits Herauls f appro- 
chent & defpoiiillent les cottes d'armes qu'ils mettent deflus le tour du 
bois eftant au deffus de ladite voulte. Celuy qui eft dedans la foiTe ap- 

{>ellc l'vn après l'autre par leur nom lefdits cinq efcuyers qu'ils apportét 
es'efperons, gantelets, efeu, cottes d'armes & armet tymbré,ce qu'ils 
font,puis cric au premier vallettren chant qu'il apporte le phanon. Aux 
capitames^des Suiffes, & des archers de la garde, & des deux cens gen- 
tilshommes^ la maifon,qu ils apportent leurs enfeignes,cequ'ils font. 
Au grand efcuycr, qu'il apporte l'efpee Royale. Au grand ou premier 
Chambellan qu'il apporte la bannière de France,ce qu'ils fontrau grand 
maiftre qu'il vienne faire fon office , audeuant duquel tous les maiftres 
d'hoftel marchent, iettent en ladite voulte leurs battons , & ledit grand 
maiftre le fien,apres appelle les trois Princes qu'ils apportent les main de 
iuftice,fceptre & couronne, ce qu'ils font. Et tous en paffant deuantles 
Princcs/aifans le grand dueiljeur font deuésrcuerences: Lorsledithc- 
rault eftant en ladite voulte, cric par trois fois , le Roy eft mort , & que 
l'on prie Dieu' pour fonamc, & cni'inftant,crie trois foistuifli hautc- 
ment,viue le Roy fuccefleur qu'il nomme,& autant en crie autre héraut 
eftant ou pulpite de celle Eglife, &foudain les trompettes &tabourins 
fonnent,& Faffiftance va difoer.Et à l'ifluc le grand maiftre acompagné 
de Prélats & Chcualicrs de l'ordrc,vient à l'endroit de la principale table 
dudit Parlement, où les officiers domeftiques du feu Roy fe font aflem- 
blcz & grâces dites, déclare aufdits officiers qu'ils n'ont plus de maiftre, 
que chacun fepouruoye, & en fîgnc de rompturc de maifon, rompt le 
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ba/lon magiftral. N'eft à taire ce qui cft du regiftre dudit Parlement* 
que à la roupture dudit bafton faite àl'exeque dudit Roy Charles huit- 
ieme,deux de fes officiers domeftiques,! vn fommclier,rautrc archer dé 
fa garde moururent foudainemént de trifteflc.Exemple rare de l'amour 
des feruitcursàlcur bon Roy, lequel a deu eftre proprement appellé 
(comme fai&Suetone l'Empereur Tite) 1 amour & délices des hom- 
mes, tant il fe fèit de tous bien vouloi^par fa grande humanitéjdouceur 
& bonté, feule vertu, qui fai& plus relTembler les Princes àDieu,ainfi e» /W- 
que dit Ciceron. Les Chanceliers de France anciennement alloient&y*?/"* r 4^ 
exeques des Roys. Maiftre Mahicu Délcouchy en (à Chronique , récite 
que le Chancelier de France(quieftbit meffire Guillaume Iuueneldes 
Vrfins)futàceluy du Roy Charles feptieme , marchant après le grand 
dueil,nonauec ledit Parlemcnt,lequel a affifté aux bouts de l'an dcfdits 
Roys,futàceluy duRoy Iehan lesi^.&zo. Auril. i4<>6.&àccluy du 
Roy Charles fixieme le vnziemeNouembre 1413. eftant auccledit Par- } 
lcment.Mcmre Iehan le Clerc Chancelier de France, & fans luy , iceluy 
Parfcmentfut auboutdel'an du Roy François fécond, les 4.& 5. iours 
de Décembre mil cinq cens foixante vn.L'ordre des exeques des Roys, 
cft au plus près garde en ceux des Roynes, efquels font leurs effigies 
couronnées en habits & manteaux Royaux de pourpre , femé de fleurs 
de lys,tenantes à, la main droite le fceptre,& à la gauche la main de iufti* 
ce. Outre les Princes faifans le grand dueil, fuyuent les PrinccfTcsfaifani 
ledit grand dueil: &apres elles marchent pluficurs dames &damoifefc 
les en dueil. Et après les grâces du difncr eft rompu le bafton, par fon 
grand ou premier maiftre d'hoftel. Les Chroniqueurs ont efeript que la 
Roy ne Yfabeau de Bauiere , vefue dudit Roy Charles fixieme , eut exe- 

3uc indigne de fa maiefté, qui deuroit eftre imputé aux ennemis anciés 
e la couronne, és mains defquels ledit Roy & elle eftoient. Toutefois 
le regiftre dudit Parlement du ly O&obre 1435. porte qu'elle fut en la 
cérémonie accouftume'c portée à l'Eglife noftre Dame de Paris, eftant 
l'effigie fur le corps, le Parlement à lentour & lafuitte du conuoy, mais 
que pour la guerre & courfes quilors eftoient entre Paris & fàin<5t De- 
nis, fon corps fut mis en vn bateau au port fain£ Landry après le feruice 
faiâ: en ladite Eglife noftre Dame , & porté par eauë en petite compa- 
gnie de fes domeftiques audit faincl: Denis , où n'oferent pour les dan- 
gers aller les feigneurs, corps & collèges de Paris aux feruice & enterre- 
mentrainfi ccnefutpàrefpargne ou indignité.Lespoifles &dcfpouilfes 
des effigies des Roys & Roynes portez à, leurs cxeques,appartiennét aux 
Abbé & religieux dudift (àin&Dcnys, non aux grads ou autres efcuicrs 
d'efeurie d'iccux Roys & Roynes , & leur ont efte adiugez par arreft du^ 
dit Parlement du 9. Iuillet 1501. & autres fubfequens. Aux religieufes de 
laSaulfaye près Ville-iuifue,( fondées premièrement pour Maladerie,} 
ainfi qu'il appert par regiftre dudit threfor des chartres, ouquel font les 
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dcfènfcsfai&csparIcRoyPhilippestiersJc mardy après Pafqucs 1x74! 
à la Pricufc dudit monaftere,ne recéuoir aucunes femmes faines , que le 
nombre de treize ne fuft réduit^ appartiennent les linge tant des corps 
que de table, feels d'or & d'argent, tous les mulcts,mulcs,palcfrois, che- 
naux d'honneur des offices & autres, tant ceux qui ont conduit & mené 
les chariots defdits Roys & Roy rtes,quc ceux qui ont porté fommage à 
leurs cxeques 4 aucc les harnois, colliers & accouftremens d'iceux adiu- 
gez par plufïcurs àrrefts contre lcfdits grâds & autres efcuycrs. Les tefta- 
mens dcfdits'Roys & Roy nés font pleins de legs pitoyables , & énfei- 
gnent leurs droites confcicnccs. Celuy de Chane magne cft déclaré par 
Eghinard fon fecretaire, à la fin de favie. Le Roy Loyslc Ieune aduerti 
que le gardien de la régale de Scnlis auoit faict dommage à celle Eglifc 
de cinq cens liurcs,lesfeit rendre à l'Euefque fucccfTeur. Le Roy Philip- 
pes Auguftc, par fon teftament fai£t l'an mil deux cens vingt deux, fàiuc 
fes exécuteurs de cinquâte mil liures , pour enquérir & reftituer les torts 
que fes officiers fans fon fecu, pourroient auoir fai&s à fes fuiets , légua 
cent cinquante mille marcs d'argent au fecours delà terre fain&e.Les 
RoysPhilippcs le Bel & PhilippesleLong,par leurs teftamens fai&sle 
dixfeptieme May , mil trois cens vnze , & vingt flx Aouft , mil trois 
cens vingt &vn,defignerent certaines fommes d'argent aux voifinsde 
leurs forefts, pour les recompenfer des dommages à eux fai&s par les 
beftcsrouu r es& noires. LeRoyPhilippes de Valois par fon teftament 
faict le vingt troificme May , mil trois cens quarante fcpt,ordonna que 
fes exécuteurs enuoiroient par les prouinces qu'ils verroient eftre à rai- 
rc,pour eux informer des pfain&es& torts fai&s par fes officiers de fon 
temps à fon proufit,&les faire amender. Ne fera hors de propos faire 
mention du fécond codicile dcMeffire Loys Malet , ficur de Grauillc, 
Admirai de France , eftant oudit threfor des Chartres , par lequel il lé- 
gua au commun peuple és Bailliages du Royaume, les plus chargez de 
tailles, pour la diminution d'icelles,quatrevingts mil liures par luy four- 
nies au Roy Loys douzième, pour fubuenir à fes guerres, pour laquelle 
fomméil tenoit plufïcurs terres du domaine engagées, qu'il ordon- 
na eftre rendues fans remb ourfement, adiouft ant la raifon qu'il auoit eu 
des Roys qu'il auoit ferais par longues années, grands cftats, dons & 
biensfai6ts, dont ledit peuple au oit cfté chargé, & il en faifoit ferupuie 
de côfciencc: qui pourra feruir d'inftru&io aux officiers & feruitcurs des 
Roys,pour fc cotenirmodcrcz,moycn du bon traitement des fuiets,& 
, eux gardcr,fenrichifTans outre mefure,d eftre caufe de leur foulle:(le£- 
dits roysn'ayâs autre bourfc que celle defdits fuictsj filsn en vculct eftre 
côptables à Dieu, encores que la libéralité de leurs maiftres les defehar- 
otMfi» 1. ge enuers les hommes. Pourcc difoiét fagemét Ifocrates & Tacite,qu'il 
lim 10. fl »y a mc j|^ cur inftrumcnt d'Empire,ne tant profitable que les bons amis 
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du Prince. Ce vertueux & magnanime Roy Charles huitième difoit 
fouuent à Tes fauorits qu'il les auoit choifîs,& aimoit plus que les autres, 
pour l'opinion qu'il auoit qu'ils fuflent les plus honneftes,&defquels 
plus il fc deuftfier,comme il faifoitfans leur auoir aucune chofe difeor- 
dec.Necraignoiten eux qu'vne faute, qu'ils felaifTaflcnt entacher d'a- 
uarice,en eftansaifément follicitez & tentez, àcaufe du crédit qu'ils 
auoientàluy , &leur feroit facile obtenir de luy tout ce dont ils fe re- 
querraient . Mais fi après il venoit à fa cognoiflance, qu'ils luy euflent 
faicl: commâder pour leur profit chofe iniufte & mai-honncfte,ils per- 
droientfà bonne grâce pour iamais,auoient occafion eux contenter 
des biens de ce monde, puis que Dieu l'auoit faicl: aflez riche pour eux 
tous, & qu'il ne leur auoit encorcs rien refufc.Les prioit continuer à fai- 
re profeuion d'honneur, fculpoind d'auoireu, & de garder fa bonne 
grâce. L'amitiéqu'il leur portoitles en faifoitaducttir &admonnefter 
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bonne heure, afin queluy & eux ne tumbafTent en mal, qu'il vouloic 
euiter. Ces propos m'a recitez plus d'vnc fois feu mcflïre Adriali de 
MôtbrUn ficur d'Atchiac,qui eftoit l'vn des fauorits dudit Roy,duqueI 
la prudence en ieunefle ne peut afTeseftre loiiee. Car ilcognoiflbit que 
la fource de vertu ou du vice d'vn Royaume ou potentat , eft en la mai- 
fon du Prince fouuerain,& que delà dépend la profperité ou aduerfité 
fienne. Ammian Marcellin parlant de l'auarice infatiable des minières ùur.is. 1 
des Empereurs , Conftancé &Iulian l'Apoftat, dit qu'ils furent la pepi- °~' 
nierc de tous les vices qui infectèrent laRepublique deleur temps, car 
de la defmefurec cupidité defdits miniftres , à leur exemple les richefles 
furent prefque par tous gouftees appetees & honnorecs fur toutes cho-i 
fes, de l'abondance defquelles les luxe & fuperfluité de toutes defpenfes 
vindrentj&pullulurentaucc effrénée licence en touseftats ,fânsrcfpe& 
de la vraye eftimation: mefmes la difeipline militaire en fut fi auant ma- 
culee, que l'home de guerre deuint rapincur& cruel contre les fiens,foi- 
ble 6c eftôrié contre le^nncmis. Ledit Roy Charles vouloit que fa mai* 
fon fuft le miroir de fes autres fuiets pour les retenir & conduire à bien] 
abreuer & faire approcher les étrangers à amour & beneuolence, par la 
bonne odcur& renômee d'icclle venant iufques à eùx.Qui foit ramentu 
pour n'attendre de nos iours,ainsprenenir les fautes & înconueniens 
fufdiis,dont nul fe deuera offenler , mefmcmêt que la fin tendaux hbtiH 
neur 6c bien desRoy & royaume fans charger perfonne.Et qui l'en vou- 
droit douloir,fe confeflerort coulpablc,ioifl& qu'il eft conteflfé que les 
bons ieruices, ne peuucnt afièz eftrc rémunérez par moyens liéites,de£- 
quels lefditsRoysontpouuoirabondant.Lcs enleignemens precedensj 
les def ordres font plus oportuns & rendent meilleur fruit? que lès fub- 
(èquens. ♦ 1 
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DES PAIRS DE FRANCE. 

A caufcderinftitutiondes Pairs de France, fera a(Fezco- 
| gneuë, quand fera entendu que les fiefs eftans deuenus he- 
i reditaires& patrimoniaux en ce Roy aumc,fuiuant lVlàgc 
' eferit des fiefs des Lombards,en chacun fief dominant fut 
^eftably nobre certain de vaffaux , appeliez Pairs ou Frâcs- 
hômes de fief t chargez de tenir la court du fîcur,& iuger les caufes féo- 
dales ,ay ans pour raifon de ce grandes prerogatiues &noblelfes,ainfi 
qu'il eft porté par l'arreft de la commune de Ham adonné le dernier 
Aurilyji. ouquel eft narre que le fieur dudit Ham,eftoit Tvn desfix 
Pairs du Comté de Vermandois . Enceluy de l'Abbé (àin&Amand en 
Pueble, du Parlement d'hyuet 1310. font nommez les quatre Pairs, ou 
Francs-hommes dudit Abbé, meffire Hue fieur d'Anthon, Baudouyn 
deMortaigne,GuillaumeLiblcux deMontigny,&Tierre de Sanguin 
cheualiers. Ôuregiftrc des enqueftes du Parlement de noftre Dame de 
Septembre 1259. font nommez les quatre Pairs du Chafteau delà Ferté 
fylilon. Ne foufftoit la noblelTe eftre iugee de fes fiefs par aucun routu- 
lier. Enl'alfife de Bourges, les iugemens fe faifoient parles bourgeois 
de la ville,& Cheualiers de lafeptaine , affiliez de quatre perfonnes de là 
grande Eglife, & deux de chacune des autres Eglifes conuentueUes , & 
les Abbcz d'icelle ville, comme appert par vn arreft du Parlement de la 
Chandeleur iztfx. Et neantmoins le Comte de Sancerre infiftà pour 
n'eftre iugé en ladite aflife , fous couleur qu'il y au oit desbourgeôis,di- 
fantque iaBaronnie ne deuoit eftre foumife à iugemens , d'autres que 
Nobles,Prcmiçremçnt fut ordonné par arreft du Parlement de la noftre 
Pame de Septembre 1259. qu'il fer oit iugé à l'affife d'Aubigni,.oii les iu- 
gemens fe faifoientpar les nobles feuls,puis fut changé à la Penthccou- 
ile*2<£]UiEt: celle diuerfité accordée, & amendée par autre arreft de la 
Xo$(faw4bs nyi-que ledit Comte du fai<St de Baron nie,qui font caufes 
feodàlesiferoit iugé par le Parlement; les autres casa Bourges. Lcfdits 
yàl&ux iugéans furent nommez Pairs,po.urce qu'ils auoierit pareille iu- 
tifdic1:ijP!niauâ:orit4preeminences, priuileges & charges l'vh comme 
(ftijReklf'^duoné de ; TournayMeifirc Richard Pilatc auoit.efté receti 
MrléS/hommes jugeais dudit Tournay pour leur Pair>auparauant que 
Iuy &,fafemme vendirent le fief de ladite ; aduoiierie âli Roy.Charlcsle 
Bel, çQmm.e eft narjré àUjcbntracYdc ladite vendition, dàtté dumererc- 
cUauan#Ufa<in& Ichan Baptifte 13x3. quiiaonftre quelenomde Pair, 
fadapçeaux autres Pairs, nongu fieurdûficfi& l'homage qù'ilsfeifoient 
de lcuç4 feigneurjes. & fiefs à lçuçfpigt|cujc feodal,f abpelloitPawôf .Cela 
eft déclaré par le tiltre de mcffirelehan de Meleun fieur d'Anthon, le- 
quel tenoit les feigneuries de Bombers & Dôpnaft fifes près Abbeuillc, 
mouuantes du Roy à vne feule Pairrie , à caute du Comté de Ponthicu. 
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Le Roy Charles VlII.à fa rcquefte,&pour luy doner moyé de pouruoir 
deux de fes enfans de ladite pairrie , feparaen Aouft 1486 . Ihomage d'i- 
celles fcigneuries, & d'vnc feit deux pairries , en quôy il gaigna , par ce 
qu'il eut deux hommes pour vn. Ainfî toute pairrie eft hommage en di- 
gnité &prerogatiue chargée des iugemens, mais tout hommage n'eft 
pairrie. Loys Comte de Flandres le vingtfcptieme Iun mil trois cens 
foixante quatre à Côpicnne feit au Roy Charles cinquième, deux hom- 
mages feparez , l'vn de la pairrie , l'autre du Comté de Flandres,qui eft 
eftrange , & nefc trouue ailleurs,qu'vn hommage des Duchez & Com- 
tez tenus en pairrie. Lcfdits pairs ne iugeoiét en fouucraineté , & y auoit 
appel d'eux. Les hommes de fief de la Chaftellcnie del'Ifleauoicntac- 
couftumé en cas de difeord ou doute éscaufes qu'ils auoient à iuger,a- 
uoir recours au Comte de Flandres,ou fa chambre,pour eftre conciliez 
& ay dez. Depuis que le Roy Philippes le Bel tint ladite Chaftellenie de- 
mandèrent qu'ils pcufTent auoir recours au Parlement es cas fufdits : par 
arreft du Parlement delaToufTain&s 1516. ils en furent refufez,pourcc 
que defdits hommes de fief & de la court de Flandres on appelloit audit 
Parlemét,& leur fut baillé le Sencfchal de l'Ifle pour les confeiller.Quad 
les Roys ont après ottroyé aux villes les communes & iurifdiclio en au- 
cunes, ceux qui ont efté ordonnez pour le confeil des Maires, Maieurs 
ou efcheuins ont efté appeliez pairs.Ccftc forme de iuger les caufes féo- 
dales par les pairs du fief eft ancienne en France, pour le regard de la iu- 
rifdicîion des vaflaux. Y a en la Pancarte noire fainct Martin de Tours, 
vne fentence donnée au proufit de ladite Eglifc,par Sauâry Vicomte 
de Thouars , appeliez au iugement Bofon, Berengier & Ingclbaud 
pairs du Vicomté,aucc pluueurs de fes autres vafTaux,confirmcc par 
Fortier Euefque, & Eblcs Comte de Poi&iers, l'an troifieme du rè- 
gne du Roy Raoul,qui fut neuf cens vin gtneùf.Lè doute eft fçauoir, 
en quel temps la iuftice fouueraine du Roy, commença auoir pairs 
pour iuger les caufes des fiefs mouuans immédiatement de là couron- 
ne. Tous ont attribué à Charlcmagne Roy &. Empereur, la création 
des douze anciens pairs de France, parce que les Romans fabuleux 
l'ont efcritqui ne peuteftre. Car lors les fiefs n'eft oient ençores hé- 
réditaires ne patrimoniaux. Comtcz eftoient offices, ainfî qu'il fera 
déclaré ou chapitre des fiefs. Et quand il èuft eu ou, créé des pairs, 
ce n'auroit efté les fixDucs &fix Comtes, qui font cognus lefdits 
douze pairs, anciens , parce qu'ils ont efté créez en dignkez Duca- 
les & Comtales. Et ne pourroit on faire croire qu'ils ayent efte pairs 
deuant que eftre Ducs & Comtes. Les 'Chroniques f accordent des 
temps & caufe de l'cre&ion du Comté de Flandres . Et que, madame 
ludith fille du roy Charles le Chauue , vefue du Roy d'Angleterre, 
vendit tout ce qu'elle y auoit,fen retourna en France, éç du vouloir de 
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fon frère aifné monficur Loys, appelle le Bègue, fuyuit Bauldouyn 
grand foreftier & gouuerneur de Flandres. Le Roy pere de ce irrité, 
lesfeit excommunier parles Euefqucs,& condamner par fa iufticerem- 
porelle, pour le rapt enuers ledit pere. Apres à la requefte du Pape Ni- 
colas premier, permit leur mariage. Et pour honnorer fon gendre, éri- 
gea Flandres en Comté , toutesrois ne fe voulut trouucr à la fefte des 
nopees. Floard Chanoine de Rheims en fon hiftoire , narre qu'entre le 
fufdit Roy Raoul, & Herbert Comte de Vcrmandois,fourdit groffe 
diuifion pourle Comté de Laon, que ledit Comte Herbert demandoit 
pour (on fils Eude audit Roy , lequel neantmoins le donna àRogier 
fils du Comte Rogier,dont ofFenfc ledit Comte Herbert, qui auoit 
grandement aydé à faire couronner ledit Raoul, pour le deftitucr de 
la couronne, meitlcRoy Charles le Simple en liberté, mais peu après 
lefdits Roy Raoul & Comte Herbert , f appointèrent, & fut ledit 
Charles le Simple remis en prifon . Ledit Floard eft autheur que le 
Roy Loys d'Outremer fils dudit le Simple , donna à Artolde Archc- 
uefque & à l'Eglifc de Rheims ,1c Comté dudit Rheims , & droit de 
forger monnoyc. L'an mil cinquante neuf que fut facré & couron- 
né le Roy Philippcs premier, Rheims n'eft oudit facre intitulé que 
Comté, & vingt ans après fut Duché par l'ere&ion en pairrie, ré- 
gnant le Roy Robert.L'an mil quinze, Eude Comte de Champagne, 
donna à fon frère Rogier Euefque & à l'Eglife de Beauuais, le Comté 
deBcauuais, félon les limites y déclarez, efqucls la ville ne/1 comprin- 
fe , en eft le tiltre en celle Eglife. Ledit Roy Robert de la fille du Comte 
de Noyon, qu'il aima, eut Amaulry Comte de Montfort. Du temps 
du Roy Loys le Ieunc l'an mil cent foixante & dixneuf, Hugues troifie- 
medunomDucdcBourgoigne,donnaàfon oncle maternel Gautier 
Euefque, & à l'Eglifc de Langres,lc Comté de LangresqueleditDuc 
auoit recouuèrt parefchangedcGuy de Saulx,& ledit Euefque acheta 
de Henry Comte de Bar , le droit qu'il y pretendoit tics tiltres en font 
en celle Eglife. Parce que demis appert, que du temps de Charlcma- 
gne, Flandres n'eftoit Comté , les Euefques de Noyon & Beauuais, 
n'eftoient Comtez, ne les Archeuefques de Rheims ; Euefques de 
Laon & Langres Ducs , lefqucls furent premièrement Comtes éri- 
gez, après Ducs lors qu'ils furent créez pairs, & la petite eftenduë des 
Duchez des pairs d'EglUc mànifeftc, que lefdiresdignitez, leur furent 
baillées pôur honnorer les pairries . Les quatrième Mars l'an mil quatre 
cens cinquante & cinq, & vingtdeuxicme d'Auril mil quatre cens cin- 
quante & fix j en la caule de J'Eueïquc de Laon, eft narré que fon Duché 
n'a eftenduë qu'en dixfept villages. Ccquiaefté déduit ou chapitre des 
facre & couronnement des Roys, lefquels n'eftoit lors neccfTaire faire à 
Rheims, côfirmc que les pairs de Frâcefi ehtens les do uze anciés fufdits) 
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h^ftoientencorèsinftituez,ioin&celu)? Hùdit Rd^ î^hihpp<i";"premier ^ 
faidl en l'Eglife duditRheims Tan mil cinquâtenéufl ouquel nefe trou-i 
uerent l'Euefque de Beàuuais , les D ucs de Normand ic , C omtes : dé 
Champagne&Tholofe.Etlesautrcs qui y furent ne tindremrang,&nei 
firent office que de Prélats & Barons, comme appert par rinfertiort du"> 
dit facre & courbnncmentyeftànt oudit chàppitrc, otia cftéadéduit que; 
depuis la création defdits pairsjlefdits facre & conronnement,tv'ont pcib 
cftrefaidts ailleurs que oudk Rheims. Etyorit ieeux pairs deu affifter 
&feruir,oupropofer exeufe légitime de leur abfehce. Le Roy Philip-" 
pes le Lonj^remeit à Iehan troifieme Duc de Bretagne , lè défaut qu'il 
auoit faiâ: a fes facre & couronnement, (ans f en eftre exeufé \ lors qu'il 
y fut appelle, ce qu'il feit lors que la faute luy fut remife.Orit lefdits 
pairs prééminence en ceft a&e par deffiis les autres Prélats & Barons; 
commcaalTez cfté dicl: oudit chapitre j non es exeques defdits Roys* 
Meffire Pierre de VilliersEuefque de Beàuuais, pour cftrc pair, voulut 
en ecluy du Roy Charles huitième , le vingtneufîeme Auril mil quatre 
cens quatre vingt & dixhuit, précéder les autres Euefques , non pairs 
confacrez auantïuy,qui ne luy fut foufFert. Pdurce feit après les dernier 
dudict Auril , & neufieme May oudiét an , Tes protestations enregi* 
ftrecs oudit Parlement, pour la conferuation de iaprerogàtiue préten- 
due, laquelle a bien lieu es procefîionsquc faiclr ledit Parlement. Et fut 
iugé le fezieme Auril mil cinq cens vingt fix , que l'Euefque de Langres 
pair y precederoit l'Archeuefque de Lyon, & tous autres Prélats non 
pairs, àaduifé que ledit Archcucfque en fèrôitaduerti pourne fytrou- 
uer: combien queleix. Aoufti5i2.pourcc que l'Archeuefque de Sens 
Voulut ou plaidoyé précéder l'Euefque de Beauuais, lcparlemét les euft 
fai& retirer tous deux. Auflî la iufticc fouueraine du Roy , fous les pre^- 
miere & féconde lignee,ne fc trouue auoir efté adminiftrec du temps 
<ludit Charlemaigne, ne depuis longuement parpairs de France. Bien 
eferit Aimone en fon Hiftoire Françoife,que pour iugerle différent des ^ * 
Roys Clothaire le Grand, &Dagobert premier père Ôc fils, qui deman- 
.d oit audit père l'entier Royaume de la France Orientale , furent choifis 
fix Prélats & fix Barons de France, defq^uels Prélats,!' vn Arnoul Euefquc 
de Mets les accorda,& reduifit le perc a biffer au fils ce qu'il s'eftoit refer 
uédudit Royaume; mais n'eftoient pource les douze pairs. Mets n'eft 
l'vne des pairries,& fi elles euffent efte créées, le chois n'y euft efté fai6t. 
Ladite élection fut fai&e entre lefdits Roys, fuyuant l'anciéne forme de 
France, par laquelle ésiugemens,Ies deux iurifdidtiôs Ecclefiaftique & 
temporelle, auoient l'autorité meflcé, &marchoient cnfemble pour 
f aider l'vne à l'autre ,fouslamaicfté Royale. Ainfi ont toufiours cfté 
les Parlement, Chambre des comptes, & autres compagnies de iufticc 
fupreme, meflees d'officiers, clercs & lays.Eftoient oudit parlcmetjfous 
les deux premières lignées des Roys,iugecs les grandes caufes. En eftok 
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chef après le Rôy,le Comte dit Palais.Ledit Parlement fuiuoit le Prince, 
eftoit compofé'dc Prélats, Barons &maiftrcs tous domcftiqucs, & non 
feulement les prélats, maintenant pairs,yauoient entrée & voix, mais 
tous les prélats de France qui fc trouuoicnt à la fuitte ou eftoicnt man- 
dez,. Car tous Archcuefqucs & Eucfques après leur confirmati6,auoient 
aufll toft lettres patentes du Roy pour eftre de Ton confeil, il leur en eft 
demourélctiltredeconfeillersduRoy.Tous les ans eftoient enuoyez 
commiflaircs par les prouinces, i'vn prelàt,l'autre Duc ou Comte, pour 
faire faire fur le lieu les iugemens des moindres caufes , & informer des 
malles adminiftrationsdes prélats & Comtes, & leurs officiers: & ordi- 
nairement âuec lefdits Commiflaircs , eftoit vn lieutenant dudit Com- 
te du Palais. Depuis le Roy Hue Capet,n'yaeu office nommé Com- 
te du Palais, combien qu'il fcmblc eftre celuy du grand maiftre de 
France, qui çft fouucrain maiftre de l'hoftel du Roy, & le Comte du 
Palais, eftoit le fuperintendant delà maifon du Princc,appellee Palais 
Libre, par les Romains, comme tefmoignc Dion. Ledit Parlement depuis le- 
dit Hue Capct,compofé dcfdits Prélats, Barons, &maiftrcs, a rendu à 
la fuitte duRoy la iufticc fouuerainc iufques au Roy Philippes de Va- 
lois, qui le feit ftable en la ville capitale, en nombre centenaire, com- 
prins lefdits douze pairs de France, & huit maiftres des requeftes. Ledit 
Roy Loys le Icune oudit an mil cent foixante & dixneufjdonnant à l'E- 
glife de Rheims la prerogatiue de facrer & couronner les Roys,aupara- 
uantdebatuc,crea lefdits douze Pairs, pour lefdits facre & couronne- 
ment, & pour iuger aucc lcRoy les grandes caufes oudit Parlement, 
lequel pourcc,& qu'ils ont priuilege de n'eftre iugez ailleurs de leur 
honneur & eftat,eft appelle la court des Pairs, & eux les pairs de la court 
d« France, par abrégé les pairs de France. Le Roy Philippes Auguftci'an 
mil deux cens feize, affifté dcfdits pairs, autres Prélats & Barons de Fran- 
ce , iugea l'hommage des Comtes de Champagne & Bric . En l'ére- 
ction du Comté de Mafcon ,en pairrie, ou lieu de celle de Tholoufc 
faite l'an mil trois cens cinquante neuf par Charles le quint , pour mon- 
iteur Iehan de France, apresDucdeBerryfonfrerc,eftportepar exprès, 
que les Roys de France pour la conferuation de l'honneur de leur cou- 
ronne confeil & ayde de lachofe publique, ont inftitué les douze pairs, 
qui affiftentaufdits Roys, es hauts confeils ,& de fidélité entre euxpa- 
rcillc,les accompagnent les premiers en bon ordre ésvaillansfaids de 
armes, pour la defenfe d'iceuxRoys & Royaume. Suiuant ce le procu- 
reur gênerai du Roy oudit Parlement les dixneufieme& vïngtuxicmc 
Fcuriermil quatre cens dix,cnlacaufedcs Archeucfque & Archedia- 
cre de Rheims, feit propofer que lefdits pairs furent créez pour foufte- 
nir la couronne, comme les Electeurs furent ordonnez pour le foufte- 
netnent de l'Empire. Parquoy on ne doit fournir qu'vn pair foit ex- 
communié, pourec quel'onaà conuerfer auecluy pour les confeilsdu 
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Royquiledeuroitnourri^filn'auoitdequoy viurc. Sicftla différence 
grande entre lefdits pairs, & les électeurs de l'Empire qui font l'Empe- 
reur^ &lefdi<5ks pairs ne font le Roy: lequel vient de lignée & plus pro- 
che degré. La ville de Paris ayant efte furprinfc par les gens du Duc 
Iehan de Bourgoignc,Monfieur le Dauphin Regent, après Roy Char- 
les feptieme , enuoya audit Parlement,vncs fes lettres patentes , lcfquel- 
les y furent le treizième Mars , mil quatre cens dixhuit, publiées (ans 
approbâtion de la qualité de Régence, qu'il fartribuoit,fansenauoir 
eu lettres patentes du Roy, ne que les pairs de France y euflent efté 
appeliez. Mais ou chappitre des Régences du Royaume a efté remon- 
ftre,que c'eftoit occauon prinfe fans apparence pour lapartialité qui 
lors eftoit. Encores que les faindrs Canons défendent les armes atout 
le Clergé , les Prélats pairs de France eftoient pour raifon de leurpair- 
rie (chofe temporelle ) obligez feruir & fuyure, accômpaignez de 
leurs chcualiers &foldats , les Roys, quand ils alloientàla guerre en 

{>erfonnc, lequel feruice eftoit deu par aucuns Euefques non pairs, tant 
a France en tous eftats honnoroit lors les armes . Floard en fon hiftoi- 
rc parle de Huicmard, & Hernieu Archeuefques de Rheims, ayant fou- 
uent conduit en leurs personnes de leurs gens de guerre ,pour lefèr- 
uice des Roys Charles le Chauue, & Charles le Simple. Guillaume 
le Breton, en celle du Roy Philippcs Auguftc, faift mention de l'E- 
ucfquc de Beauuais , Prince du lang, frère du Comte de Dreux, pair 
de France, cftant auec ledit Auguftc, en la bataille du pont de Bouui- 
nes,quid'vncoup de malle ietta de cheual à terre, Guillaume Comte 
de Salfbery, furnommé Longuc-efpee,frcrc baftard du Roy d'An- 
gleterre, & commanda à meffirc Iehan de Nèfle Cheualier, le prendre 
fon prifonnier. Le femblablc il feit de plufieurs autres qu'il verfa, don* 
nant,pourcc qu'il eftoit d'Eglife,lelos defesfai&s d'armes à autruy, 
&ne voulant combattre que de mafle, pour ruer fans tuer. L'inftitu- 
tion defdits pairs de France, femble fai&c à l'exemple defdits pairs de 
fief,lefquels auoient dignitez & prerogatiues retpondantes à la gran- 
deur de leur fieur de fief . En l'arreft des Roy ne Blanche , & Comte de 
Ioigny, donné le pénultième Aouft mil trois cens cinquante quatre, eft 
narré que le Comte de Champagne eftoit comme a efté touché ou cha- 
pitre des Comtes dudit Champagne, décoré de fept Comtes pairs & 

{>rincipaux membres de Champagnc,affis auec ledit Comte en ion Pa- 
ais pour le cohfcilicr & décorer, fçauoir eft les Comtes de Ioigny , Re- 
theil J Bryenné,Pomen,Grand-pré,Rouflî& Brenne.Le Roy Charles fîx- 
icmclc quatrième Mars,mil quatre cens trois,bailla déclaration vérifiée 
audit Parlement,que ledit Côte de Ioigny refTortift par deuant le Bailly 
de Troy csjcomme Doyen &premicr des fept pairs de Champagne,affis 
pires du Comte dudit Champagne, quâd il tient fon eftat & grâds iours. 
En la Chambre des comptes de Nâtes,y a lettre du Duc Iehan fixieme dp 
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Bretagne, qui conftitucleficur de Guemené , Guingamp , auoir es Par- 
lemens & autres grandes aflemblecs dudit Bretagne, fon fiege furie 
marchepied dudit Duc, ou cofté fcneftre,pour tenir & gardcrla cou- 
ronne Ducalc,quand ledit Duc la voudra oiter de demis fon chef,& fen 
defcharger,&poureftre prochain de luy pour le confeiller,datteele 
feizicme Septembre mil quatre cens vingt. Ainfi les Pairs de France fu- 
rent créez endignitez Ducales & Comtales,pour feoir & iuger en la iu- 
fticefouucraineduRoy:& quand il tient fon liéfc de iufticCjl'afliftercV: 
feruir en fon fàcre & couronnement, & le confeiller es affaires qu'il luy 
plaira leur communiquer. Furent appeliez Pairs pour eftre entre eux pa- 
reils , non au Roy, qui eft clairement eferit enl'arreft donné contre le 
Comte deFlandres, ou Parlement dclaToufraincts,mil deux censqua- 
tre vingt & quinze.Et foit entendu qu'il y a parité quand à la dignité de 

f>airrie, & que l'vn n'a plus de voix ou opinion que l'autre. Maisïes pairs 
aysontdesprerogatiucs que n ont ceux d'Eglife,dcfquelles fera parlé 
cy après. Petit fondement y a d'eftendre leur audiorite à laRegence du 
Royaume, qu elle ne puilTe cftre ordonnée fans les appeller , ne les affai- 
res de l'eftat maniées fans leur confeil. Car les Roys ont toufiourseu 
(mcfmes du temps que le Parlement eftoit ambulatoire ) à leur fuitte, 
confeil feparé dudit Parlement, pour lefdites affaires d'eftat , ouquel fil 
y auoit aucun pair,c'eftoit par l'élection du Prince , non àcaule delà 
pairric,&lcs ordonnances générales & particulières des Régences, nç 
Font mention dcfdits pairs, & ne les appellent au confeil de Tadmini- 
ftration &gouuernemcntduditRoyaumc. Durantla minorité defdits 
Roys eftoit ledit confeil nommé grand, fecret,eftroict ou priué con- 
feil du Roy. La mal-heureufe diuifion des maifons d'Orléans &Bour- 
goigne, caufala difficulté du Parlement, changé incontinent après la 
iurprinfc de Paris, & faid partial pour le Duc de Bourgoigne, contre la 
Régence dudit Charles fepticme.Etafin quefans ledit Duc de Bourgoi- 
gne, Doyen des pairs lays,n'y euftRegcnt,il feit mettre en auantque les 
pairs de France y dcuoient eftre appeliez: parquoy ne fe faut arïefter 
a'celle contradiction fai&e fans raifon . Ou regiftre du procez de Rot 
bertd'Arthois, Comte de Beaumont lèRogier,cftant outhrefordes 
Chartres & Parlement, cft l'ordre qui enfuit eferit de lafeance des<lou* 
ze pairs anciens , lays à la dextre ,du Roy , clercs à la feneftt c. Les Ârchc- 
ucfque deUheims, premier pair,Eucfqucs de Laon & Langres, Ducs:E- 
uefques de BeauuoiSjChaalons &Noy on , Comtes. Les Ducs, de Bour- 
goigne, DoyéjNormâdie & Aquitaine,Comtes de Thblofe,Flâdrcs ôc 
Châpagne. Et eft déclaré que les autres pairs lays nouucaux,doiuet feoir 
félon le temps de leurs créations. Les cinq anciennes; pairries layes, font 
Ktourncesàlacouronnctlafixicme ne larccognoiit plus. Lenombrc 
dcfdites pairries layes anciennes eftoit limité à lîx,commc celles d*Egli- 
fe,mais des layesle nombre a fouuent eftéaccreu ou commencement, 
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})Ourhonnorerles princes du fang,puis autres: n'ont les Roys les mains 
iecs,qu ils n'en puifTent créer tant qu'il leur plaitt.Lors du procez dudic 
Robert d'Arthois,encores qu'il n'y euft en la main du Roy que trois an- 
ciennes pairrics,y en auoit huit nouuellement créez, qui faifoient le nô- 
bre de vnze pairries laycs.Lefdits hui<5t eftoient Eureux, Alençon,Bour 
bon,Eftampcs,Arthois,Bretagne,Clcrmont enBeauuoifis,&Beaumot 
le Rogicr , que tenoient tous princes du fang , & n'y en auoit que deux 
Duchez,Brctagnc& Bourbon,& fix Comtez. Y en auoit eu d'autres éri- 
gées finieSjComme Poiûou & la Marche par Paducncment à la couron- 
ne des Roys Philippes le Long & Charles le Bel . Les pairries ecclefiafti- 
ques n'ont iamais efté remuées ne augmentées foubs le Roy Charles 
V.quitenoit les quatre pairries anciennes. Y en auoit femblablement 
vnzelayes: fçauoir eft Bourgoigne & Flandres reftans , & neuf nouuel- 
lcs BretagneJBourbon, Anjou,Berry, Orleans,Arthois,Eureux,Alençô 
&Eftampes,toutcs tenues par princes du fang : & defdites nouuelles les 
cinq eftoient Duchez, les quatre Comtez.Des vnze furent les neuf, ap- 
pelez au?. Décembre 1378. pour le iugemét du dixième Iehan de Môt- 
FortDuc de Bretagne. Le Roy deNauarrc Comte d'Eureux qui eftoitle 
vnzieme,ne fut appelé pour ce qu'il eftoit rebelle. Ou commencement 
duRoy Charles VI. eftoient auflî vnze pairries laycs^deux anciennes 
Bourgoigne&FlandreSj&ncufnouuellcSjTouraine^njoUjBerryiOr» 
leans^BourbôjBrcwgnCiEureuXjAlençon&Eftâpcs^ufli toutes tenues 
par princes du fangt&defdites nouuellcs,les fix eftoiétDuchez^cs trois 
Comtez.Des vnze n'y en eut que neuf appelez au 2. Mars / 3 8 G. pour le 
iugement duRoy de Nauarre,Comtc d'Eurcux-.le Duc d'Anjou ne fut 
appelé , pource qu'il eftoit abfent du Royaume à fon entreprinfe de Si- 
cile.Etfoit entendu le nombre de neuf, pour les pairries, non pour les 
pairs;par ce que les deux Bourgoigne & Flandres eftoient en vnemain; 
de prefent n'y a que fept pairries layes toutes nouuclles,Eu,Neuers,Ven- 
dofmois,Guylè,Montpenfier,Aumalc& Montmorency,fix Duchez & 
vn Comté. A ce que demis eft manifefte que l'equalité du nombre des 
Duchez & Comtez eftant és anciennes n'a efté continuée és nouuelles. 
Auffi y a eu des pairries nouuelles erigces,depuis le Roy Philippes de Va 
loys cftain&es ,pourcc non nommées cy dclTuSjMafconjAngoulefme, 
Foix,Montpeflier,Nemours,Comté de Soiflbns, Comté de Mortaing, 
Comté de Xain&onge & Chaftellerauld.Ordinaircment meiTeigneurs 
fils dcFrancc^tiennent leurs appennages , & toutes leurs autres terres en 
pairrie:& ont les Roys honnoré de pairries aucuns princes tant de leur 
Cmg que autres,ou grands fieurs ayans beaucoup meritéde la chdfe pu- 
blique pour les prerogatiues & prééminences qui font cfdites pairries. 
Les vues fonecreées à vie fculemét , & font perfonnellesdes autres pour 
Icsfculs maflés defeendansdes autres pouttous . Caries femmes font ca- 
pables de tenir pairries, ont (èanec & opinion és iugemens ,y doiuent 
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cftre appellces & adiournecs comme les autres pairs, qui eft conforme à 
laloy ciuile, pource quelles tiennent dignité ayant exercice de iu (lice. 
La Comteffe de Flandres fe trouue entrelesprcfcnsjayans donné l'arrcft 
du Parlement de la noftre Dame deSeptembre iz58.par lequel le Com- 
té de Clermont en Beauuoifis fut adiugé au Roy faind Loys, contre les 
Comtes de Poiâiers & Anjou fes freres . Mahauld Comtefle d'Arthois 
pair de France , fut adiournee pour le iugement de Robert Comte de 
Flandres . Et en l'areft du Lundi après la fainft Pierre & S. Pol , mil trois 
cens quinze , elle parle auec les autres pairs . Encores fut elle adiournee 
pour autre iugement contre ledit Comte de Flandres l'an mil trois cens 
dixfept. Les Duehefîe d'Orléans & Comtefle d'Arthois furent adiour- 
nees au ^.Décembre 1 378.pour le iugement de lehan de Montfort Duc 
dcBretagne,&s*excuferét cnuersle Roy Charles V.ne s'y pouuans trou 
uer . Ladite Duchefle d'Orléans fut depuis adiournee au z. Mars 1386. 

f)Our le iugement du Roy dcNauarre,scxcu(à derechef: fans propos el- 
esferoient adiournees,(î elles n'y auoientafllftance & opinion. La for- 
me d'adiournerles pairs deFrâce eft particulière & folcmnelle,narree és 
arrefts de Hugues de Roucy du iz.May i34i.Mathieu Buynard le 3.IU1I 
lct i$6l. & plufieurs autres,que deux lettres patentes d u Roy font necef- 
faires.Par les vnes ledit feigneur adiourne le pair: par les autres adreflans 
à quelque perfonnage d'au<Storité,maiftre des requeftes de l'hoftel,Cô- 
fciller duParlement,Bailly,Senefchal ou leurs lieutenans eft mandépre- 
fçnterles premières àlaperfonneoudomiciledudîtpain&funits'ilneft 
au dedans de fa pairrie parler à fes officiers. Ainfî fut iugé par arreft con- 
tre leRoyPhilippesdcValoys de l'adiourncmentàluy faiâ:, Lors qu'il 
ji'eftoit que Comte le vingteinquieme iour de Iun,mil trois cens vingt 
hui&.Silcpaireft prifonnier,nclefautadiourner : & nelefutl'Euefque 
de Chalons ou faift duComte Robert de Flâdres,mil trois cens quinze, 
corne appert par l'arrcft.Celuy ou ceux qui prefentent les lettres duRoy 
au pairjdoiuenteftrehonnorablement accompagnez, félon l'aduis du 
Roy & (on confeil pour faire ladite prefentation. A Blanche Comtefle 
deChampagne,bailliftre defonfils adiournee pour refpondre àmeflire 
Eyrard de Brenne,& madame Philippes de Chypre fa femme de l'hom- 
mage dûditComté,prefentercnt les lettres patentes du Roy Philippes 
Augufte, les Duc de Bourgoigne,meflircs Mathieu (ire de Montmoré- 
cy,& Guillaume des Barres. A monfieur Philippes de France Duc d'Or- 
léans adiourne fur lé retranchement de fon appennage, prefenterent les 
lettres patentes du Roy Charles V. les Comte de Boloignc, & fieur de 
Fyenncs Conneftable de Frâce.Si la forme fufdite n'eft gardée l'adiour- 
ncmentnc vaut,iugé és arrefts pour ladite comtefle d'Arthoysle 5.Mats 
i3zr.pour le Comte d'Eureuxle zi.Ianuier 13x3. itf.Mars 7335. pourl'E- 
uefquedeLangresledixhuidtieme Feurier 1334. & autres fans nombre. 
Qui confute ceux qui ont fouftenu que ladite forme n'a lieu que aux 

Pairs 



Digitized by 



Google 



Leurs couronne & maiforL %6\ 

Pairs bySjdontfucmaiftre îehan le maiftre AduôcitiduJloy oudit Par- 
lement en la caufe de l'Euefque de Noyon, le i8.Nouembrc 1 491. Se au- 
tres endroits . Ce que detfus doit cftre entendu quand il eft queftion de 
rhonneur,pcrfonne ou eftat du pair, ou en cas d'appel inrcrieûé buPar- 
icment du iuge dudit Pair qu'il ne peut dcfeuoùcr,& pour lequel il paye 
l'amende du mal iugé, es autres caufes nô.-declairé par 1 arreft du Duc de 
Bourgoigne le 6. A ouft 1390.& ou plaidoy é de la caufe de Simon Moù 
chet le 1 9. Juillet oudit an . Parquoy fi le iuge du Pair a cogrteu par délé- 
gation du Roy , leditpair en tel appel peut eftre adiourné en Parlement 

{>ar vne feule lettre* & comury: ,fans ladite folcmnitc , plaidé & iugé en 
acaufe de Robert Pefas, les 7. Iun & io.Feuricr 1 379. Es matières de co- 
piantes,: nouuclleté, exécution de lettres obligatoires & autres quels- 
conques inftances intentées oudit Parlement fans appel, fuffift vne let- 
tre,pourueu qu'il ne foit queftion des honeur , perfonne & eftat du Pair* , 
décidé contre ledit Comte d'Eureux le izlslouembre 1310. Euefque de f 
Langres,le i3.Auril \$C6. Archeuefquc deRhcimsle4. Decébrc 1374; 
& autres pairs affez fouuét.Le femblable eft en toutes Caufes foit en pre- 
mière inftance ou appel, refTortuTant par deuant iuge fubaltcrne, ou le 
pair n'amende le mal iugé que de foixante (bis : arrefté contre l'Euefque 
deBeauuaislezô.Feurieri 365. la ComtefTe de Flandres les 5. &13. Iun 
1380. & l'Archeuefque de Rheims les dernier Décembre 1391.6c ^.May 
13 94-La caufe de ladite forme & folemnité d'adiourner fera cogneuë, 
quand orifçauraquelesdeuxcftatsdeseglife & nobleflc de France, ont 
trcs-long temps cfté maintenus en grande authorité. Par iugement des 
enqueftes de la S.Martin d'hyuer,i z 5 8.fut ordonné fayuant l'ancienne 
couftume,que les Euefques deNormandie ne pourraient eftreadiour- 
nez pardeuant iuge Royal, pour faid appartenant à leur baron nie,quc 
le ferment duRoy n'euftpourfes records quatre cheualiers:& les fubiets 
defdits Euefques ne pôurroient eftrc adiournez en la iuftice du Roy és 
cas defquels lefdits Euefques pourroiét cognoiftre,quc le fergent royal 
n'appellaft le fergent de l'Euefque pour eftrc prefent àl'adiournemenr. 
Le gentilhomme en caufe féodale ne pouuoit en ce Royaume eftrc ad- 
iourné à la requefted'vnepartic parlefergent de fon feigneur féodal: 
mais le deuoit iceluy feigneur faire adiournerpar deux autres gentilshô- 
mes fes va(Taux:& s'il n'auoit autre va(fal,ledit feigneur deuoit emprun- 
ter deux vaffaux de fon feigneur de fief, qui cftoit tenu luy en ayder. Si 
c'eftoit ledit feigneur quieftoit partie du valfal , fon icrgentle pouuoit 
adiourner. Pour la reuerence defdits pairs a efté ladite forme delesad- 
iourner éscasfufdits introduite: touteffois ou regiftre du procez du- 
dit Robert d'Arthois , après l'arreftfont eferits ces mots. A toutes les 
iournees qui luy furent aflignees , furent adiournez les Pairs de France, 
fuppofé que les adiournemés ne fufTent ainfi faits, n'y a il force: car ia ne 
feratrouuéquele Roy foit aftrainft à certaine forme d'adiourner fçs 
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pairs,puis que la caufeluy touche, c'eft àfçauoir fon office,caf ils ne font 
pairs à luy,bien entr eux. La forme du ferment qu'ils font ou parlement 
de Paris,eft exprimée en celuy quey feitl'Euefquc deNoyô,lc tâ.Ianuier 
îyot.d'euxacquiterenlcureconfdécesésiugemens desproçcz,cfquel$ 
ils feront oudit parlement fans acception de perfonne , ne reueler les fc» 
crets dudi<5t parlement , & porter honneur à iceluy, lequel cft lèur iu gô 
pour leurs honneur,vie & eftat:& doit en leurs iugemes eflrc garny fut- 
filàmment des autres pairs.Le Roy Loys Xl auoit transféré le parlement 
de BourdcauxàPoidtiers, après auoir donné en appennage Guyenncà 
fon frère le Duc d'Anjou pair de France, fyené Roy de Sicile les 18.& 22. 
Ianuier 1469. s'oppofa ou parlement de Paris , que fes caufes & celles de 
fes fubicts dudit Duché fulTent réuoyees audit parlement de Poi&icrs. 
LeditRoy le i-j.O&obre 1463. &/4.Decembrc 14 <>4.auoit déclaré que 
le Comte d'Angoulefmc pour fes perfonne & droi&s de fa pairrie & fu- 
iets,ne feroit tenu refpondrc ailleurs qu'audit parlement de Paris.Tceluy 
Roy pour l'adiournemcnt dudift Roy René de Sicile pairdeFrancc,à 
caufe dudit coté d'Anjou,chargé par informations de crime de lefe ma- 
iefté,demandaaduis audit parlementrl'eut le é.Auril i475.Etauparauât 
le Roy Charles VH.voulant faire iugcrlc Duc iehan d'Alcnçon fécond 
dunomprifonnier,auoitcnquis iceluy parlement fur aucuns poin&s, 
& eu le zo. Auril/458.refp6fe,que quand vn pair de France eft aceufé de 
cas criminel qui peut toucher fes corps & eftat Je Roy en fa perfonne 
prefens(quoy que foit appeliez) les autres pairs de France, accompagné 
d'autres notables hommes de fon royaume, tant nobles prélats que g es 
de fon confeil,en doit cognoiftre.Et ne fe trouue par l'inltitution dudic 
parlement , ordonnance ne autrcment,qu il y ait eu aucunes referuatiôs 
des caufes concernans les perfonnes & cftats dcfdits pairs. Et doiucnt les 
nouueaux créez iouyr de pareils priuilegcs& pferogariues que les dou- 
ze anciens, foit pour leurs iugemens,ou pour eftre appeliez aux iuge- 
mens des autres pairs.Ceux qui font appelez & y viennent, doiuct eitre 
prefens, ont fïcgc & opinion ou proeez. S'ils défaillent , le Roy ne doit 
furfeoir pour leur abfcnce à procéder en iceluy procez , & les abfens ny 
peuucntenuoyer ou fubroger aucuns en leur lieu:carrauthorité,digni- 
té& prééminence eftât en leurs perfonnes nefcpeutcommcttrc.Enco- 
resqu'ô ne puifTeimpoferncceuitéprccifc au Roy d'y eftre prefent,tou- 
teffois ne fc trouue que fans la prefence du Roy éfdirs procez des pairs, 
ayent efté donnez ou prononcez appoindtemens ou iugemens inter- 
locutoites ou diffinitirs : combien que l'exécution des préparatoires ait 
cftéfaidteenl'abfence dudit feigneur par notables hommes parluy de- 
putcz.Etcfttref-expedient,conuenable& raifonnable ainfilefaire. S'il 
furuient empefehemet necelTairc à iceluy feigneur, il fera meilleur pro- 
roger ou continuer l'expédition dudit procez iufques a vn autre temps, 
qu'il y pourra eftre, vaquer & feoir en la court &maiefté pour ce fai&, 

que 



Digitized by Google 



Leurs couronne & maifon. 2 63 

que d'y commettre autre en fon abfence,confidereelagrâdeur du per- 
fonnagé,& la matière traitec.Par ladite refponfe appert que les informa- 
tions, interrogatoires, recolemens & confrontations qui doiuent eftre 
procédures fecret£es , fe doiuent faire contre les pairs par commiflaires 
députez par leRoy . Ainfï fut fai& contre le tiers Robert Comte d'Ar- 
thois, &pourluyleRoyPhilippesde Valoys àlarequefte des Duc& 
Ducheflede Bourgoigne,decernac6miflïonpour informer des moyes 
de faux contre ledit d'Arthois,adreflante à meflires Guillaume Courte- 
heufe,Iehan Hemmiere cheualiers,Hugues de Coucy,Guy Cheurier & 
au Preuoft de Paris Iehan de Milon,aux trois & deux d'eux. Auparauant 
àla requefte dudit d'Arthois aùoit décerné commiflion pour informer 
contre Mahauld d'Arthois , adreflante àmaiftres TJjibaud de Sanccrre, 
Archediacrc de Bourges, André de Florence Threforier dcRheims, 
clercs: meflires Bouchard de Montmorency , Pierre de Roy c , Pierre de 
Cugnieres,Iehan deChaftellier cheualiers,& Pierre dcVillebrcfme Cô- 
feiller, & aux fept, fix, cinq, quatre ou trois d'eux. Vray eft que aux déli- 
bérations & prononciations des appoinc^emens & iugemens interlo- 
cutoires & diffinitifsjle Roy a accouftumé& doit eftre enfonParlemét 
garny de Pairs. Le 13. Aouft 1311. auRoy Edoùardfecond d'Angleterre 
îc plaignant que contre luy pour cas de fes gens de Guyenne , auoit cfté 
informéparcommiffions duRoyPhilippesleBel,&qu'ii deuoiteftant 
pair de France 3 eftre adiourné ou parlement . Sur ce ledit Roy Philippes 
rcfpondit, quedeschofes dont les pairs font en po(Teflion&faifine,ils 
doiuent eftre appelez ou parlement pour y reipondre:& après ledit par- 
lement commet pour enquérir. Mais quand y a nouuclleté ou furprife, 
celle voye ordinaire n'a lieu,mais par commiflaires députez par le Roy, 
eft la vérité enquife,&trouuee reparent la furprife: autrement font leur 
rapport audit parlement. Leregiftre d'iceluy du z.Mars 138 6 .contient 
que lefdits pairs parla bouche du Duc de Bourgoignc, Doyen des lays, 
feirent dire au Roy Charles VI. à la iournec aflignee pour iuger le Roy 
de Nauarre,qu'ils auoientmaintenu le «j.Dccembrc 1378. au Roy Char- 
les V.lors qu'il fut queftion iuger le Duc de Brctagne,qu'à eux apparte- 
noit la decifion , détermination & iugement des pairs, non audit Rôj?. 
Et requis s'il donnoitl'arreft&iugemcnt contre ledit Duc dcBretagnê, 
lettre leur eftre baillée que çefuft (ans lcurpreiudice,ne queparcëaucâ. 
droicl: nouuel fuft acquis audit Roy Charles V.lequel leur ottroya ladi- 
te lettrc,mais n'auoit efté fai&e . A cefte caufè demandèrent audit Roy 
Charles Vl.l'auoir , & vne fcmblable pour le faid dudit Roy de Nauar- 
re. Autrement déclarèrent qu'ils fedepartiroient de l'aflemblée , &fut 
commandée au greffier dudit parlement certaine lettre pour eftre bail- 
lée tant aufdits pairs que procureur gênerai du Roy contredifànt lefdits 
pairs.Cefte querelle auroit couleur es caufes efquelles le Roy feroit par- 
tie du pair,comme il eftoit contre lefdits Roy de Nauarre & duc de Bre- 
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tagne,non quand le différent ne le touche.Etcn ces cas pour les pairs fc- 
roit la couftume qui veut qu'entre les fubiets , le feigneur féodal plaidât 
contre fon vaflal , n'eft iuge,ne ou confeil auecles pairs du fief, lefquels 
iugent fans luy.Et femblent lefdits pairs eftre fondez en trois arrefts, vn 
ciuil & deux criminels. Le ciuil fut doné par les feuls Euefques de Laon, 
Langres & Noy on pairs,l'an i z 3 7-cn Décembre fur le différent d'entre 
le Roy faincl: Loys & Thomas Comte de Flandres, mary de laComtef- 
fe Iehanne,voulant eftre receu à l'hommage du Comté,auant Faccom- 
pliflTement du trai&é de la deliurance du feu Comte Fcrnâd.L'vn des ar- 
refts criminels eft donné par fîx pairs nommez,commc court garnie de 
douze autre pairs,prelats & autres grands & hauts hommes efleus parle 
Roy Philippes le Bel,& d'autres plufîeurs figes gens contre Robert Co- 
te de Flandres,le lundy après laS.Pierre&S.Pol,/3 1 5. L'autre arreft cri- 
minel eft donné contre Pierre de Dreux, didfc Mauclerc, Comte de Bre- 
tagne,priué pour rébellion des bail & adminiftration du Comté,en Iun 
mil deux cens trente, ou cap d'Ancenys par des prélats & Barôs de Fran- 
ce.Efdits trois arrefts les Roys ne iugerent ne parlèrent: touteffois la dif- 
férence eft trcfgrande des fubiets au Roy.Car le fubieâ: feigneur féodal 
ne laide de iuger en fi caufe auec les pairs du fief, par faute de iufticeja- 
quelle eft fïenne , & n'en ont les pairs que l'exercice : ainfï qu'il eft eferit 
enlarreftde Pierre deBrenne,leii.Decembre /340.mais parce que la 
loy ne permet au fuied eftre iuge en fa caufè. Ce qu'elle permet au prin- 
ce fouuerain,pour l'excelléce de fà maiefte, n'ayant que Dieu fuperieur: 
& neantmoins la modeftie des Roys de France a toufîours cfté fi gran- 
dc,qu'encores que par prerogatiue ils pcufTent iuger leurs caufes,ils s'erl 
font déportez, pour ofter à leurs parties toutes fufpitions&occafions 
de plaintes. Ont faiéfc iuger leurfdites caufes ouParleiiiét garni de pairs, 
quand befoing a efté, & leur facreeprefence a honnoré& authoriféle 
iugemem,fans diminuer laliberté des iuges. Et d'autant que leur fouue- 
raineté eft infeparablc d'eux , les arrefts qui en prouiennent, doiuent e- 
ftre eferitsen leur nom,&auoir leur autorité non de ceux qui exercent 
leur iufticefouucraine.nefontau contraire les trois arrefts fufdits.Celuy 
.donné contre ledit Robert Comte de Flandres , porte par exprez , que 
,c eft félon la forme du trai&é de paix,Fobferuance & exécution duquel 
ne peut eftre tirée en confèquence, pour fonder l'intention des pairs de 
France . Y a pareille raifon en céluy concernant le Comte Thomas de 
Flandres: & peut on dire d'auantage, que ces deux, & celuy donné ou 
camp d'Ancenys font les di<Stons,Iefquéls s'il euft fallu mettre en forme 
d'arrefts, eiuTent cfté ou nom du Roy , feellez de fon feel , afin d'auoir 
fau&orité Royale pourlexecution^commc l'on fai&en tous arrefts & 
iugemens dudit Parlement.-Combien que parles dictons laCourt parle, 
non le Roy,s'il n'a efté feant . Tous les arrefts donnez és procez deîdi&s 
Robert d'Arthois, IchanDuc d'Alençon, & autresprinces oupairs ont 

és 
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es dirons le nom du Roy tenant & Court garnie de pairs, lefquels n'y 
font que pour confeil & exercice de la fouueraine iuftice Royale. La 
leur eft fubaltcrnc de laquelle y a appel , oht pairs pour l'exercer . Ceux 
du Comte de Champagne ont cy demis cfté nommez, en vn iugement 
de l'an mil deux cens vin^t quatre, cft mention fai&e des pairs de la ' 
Comtefle de Flandres, ou elle demandoit meffire Iehan de Nèfle cftre . 
renuoyé . Ceux de l'Euefque de Laon font nommez en Tarrcft de Pierre 
Choquet du vingtième Décembre , l'an mil crois cens foixante & deux. 
Ceux de l'Eucfque dcNoyon font mentionnez en l'arreft de la Chan- 
deleur , l'an mil deux cens quatre vingts & dix . Et ccux de l'Euefque de 
Chaalons en larreft de la Chandeleur, l'àn mil deux cens cinquante 
fept.S'il y a différent entre le Roy & vn pair de France,fçauoir fi la Court 
doibt eftre garnie de pairs pour iuger celle caufc,au Roy feul appartient 
déterminer fi les pairs feront appeliez ou non: iugé contre l'ArcheueC 
quede Rheims ala noftre Dame de Septembre , l'an mil deux cens cin-. 
quanre neuf, & contre le Comte de Flandres à la Touflain&s, Tan mil 
deux cens quatre vingts quinze . Et eft neceflaire que le pair requérant 
au Roy commiffion pour adiourner fa partie , demande expreuement 
que fa Court au iour deTaflî g nation foit garnie de pairsrautrement n'eft 
le Roy tenu la faire garnir audit iour fuftla pairrie litigieufe. Le fufilit 
Robert d'Arthois ayant eu commiffion pour faire adiourner fa tante 
Mahauld ComtefTc d'Arthois, pour raifon du Comté,ne demanda au! 
Roy Philippcs le Long qu'il euft au iour fa Court garnie de pairs; lequel 
cfcheu voyant qu'elle ne l'eftoit,rcmonftra qu'il cftoit queftion des 
Comté & pairrie d'Arthois,requcrantquelespairsyfufTent; Pararrcft 
d u Parlement faincl: André , l'an mil trois cens dix fept,fut d ïôt puis que ' 
le Roy cftoit prcfènt aucc pluficurs prélats, Barons & autres fes Confeil- ; 
lers , p our lors n'eftoit befoin appeller les pairs , & que après qu'il auroit 
propofé fà demande,ladice Court feroit ce qu'il apparticndroir.Et pour 
ce que ledit Robert ne voulut taire fa demande , fut contre luy donné 
congé à fa partie : eft la raifon eferite par ce qu'il ne Pauoit requis enle- 
uantla commiffion. C'eftprhrilege d'eftre iugé en la Court du Roy 
garnie de pairs,ouqucl lc pair peut renoncer : & s'il en veut vfer le doitf 
dire & alléguer. Par l'accord faiéfc entre le Roy Loys vnzicme,:& laques 
d'Armagnac, Duc de Nemours ,Je dixfeptieme Ianuicr,Tan i ^6.% 
icçluy Duc rcnonçeai à 3& pairrie ':, voulant cftre iugé .comme. pefri 
forme priuce,ctu cas qu'il faillift après d'obeiffanec audit Roy < t lequel ne; 
luy qnft cette rigucur,&;gamk fàditcCourt de Pairs pour fontugementi 
faift àNoyonpan milquacâecensfeptante fcptjc quatriemoAouft. Lç* 
dtiComte Robert de Handrcs pari aucuns traitiez prededens s'eftoir 
obligé poùu^iifeûrè îii^IauaetoQat comme pair > J»ar traiûcj 
fubfèquçnt faufrauecHoRoy PhilippesJe Long : fut refthué pair àhi 
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France, pourrie pouuoirconfifquer ne eftrciugé autrement que çom- 
mcles autres pairs. Encore que le Roy foit la partie du pair,& qu'ilne Toit 
neceflité en ce cas appelleras pairs :il la toufîours neantmoins faict, 

3uand a efté queftion des honneur,pcr(bnnc ou eftat du pair,finon que 
euft ia perdu fa dignité , Se reftitué en icclle s'en fuft rendu indigne, 
comme feit ledit Duc Iehan d'Alcnçon , condamné folemnellement à 
Vcndofmc le dixième O&obrc , mil quatre cens cinquante huicl:, re- 
ftitué par abolition l'vnzicme Octobre, Tan mil quatre cens foixante & 
vn:& recondamné le dixhui&ieme Iuillet,l'an mil quatre cens foixante 
quatorze , par le Parlement feulnon garni de pairs , & fans lafèancc du 
Roy pour rencheute de Jefc maiefté . Par arreft du feizieme Feurier , mil 
trois cens vingtjfutdi<St que pour iuger le procez intenté parle Procu- 
reur gênerai du Roy contre le Duc de Bretagne, pour l'abus fai&par 
luyenfesmonnoyes,nelafàilloit garnir de pairs, combien quelediâ 
Ducalleguaftledroicldc faire monnoye cure part de fapairric. Tou- 
tefois le trentième Décembre précèdent, le Roy Philippes le Long 
pour mefme caufe auoit par deux lettres faict adiourner fon frère mon- 
ucur Charles de France,Comte de laMarchc, en quoy il refpc&a fà gra- 
deurdenaiftancenonlapairrie. LeDucdc Bourgoigneà çaufedema- 
dame Iehanne de France fa femme , fille & héritière audit Roy Philip- 
pes le Lon^ , feit demande audit Roy Charles le Bel du Comté de Poi- 
, Aou^erige en pairrie pour ledit le Long , dés l'an mil trois cens quinze: 
pource infiftoit que les pairs fufTent appeliez: l'an mil trois cens vingt 
deuxenlanuicr,rut iugé qu'il n eftoit befoing pour telles demandes 
garnir ladite court de Pairs, ne pour fçauoir fi elle en d eu oit eftrc garnie 
les appeller . Ou procez ciuil de la fucceffion de dame Sufannc de Bour- 
bon,ladite Court ne fuft garnie de pairs : ouy ou criminel faid l'an mil 
cinq cens vingt fept,contrc Charles fécond Duc de Bourbon . Enl'ar- 
reft du Parlement de Tou{faints,l'an mil trois cens feize,par lequel ledit 
Robert d'Arthois fut déclaré non rcceuable à demander par requefte 
cftre reccu à l!hommage du Comté d'Arthois , bien par action , ladite 
Court fut garnie de pairs,fuyuant l'accord fai&à Amyens. A l'arrcft du 
Roy Philippes Auguftc, donné louchant l'hommage du Comté de 
GhampaEricàMeleunlan mil deux cens ièizc, les pairs furent. A ecluy 
du Roy PhiUopcs de Valoys , adjugeant le Duché de Bretagne à Char- \ 
t les 4 e Bloys a caufe de là femme, donné à Cônflans le feptieme Sc- 

pwmbjrcl'an mil trois cens quarante* vn , fut aûlïi ladijSkp Court gar- 
nie de pairs , & en autres plufïeurs ,. pat ce qu'il auoit efté requis , 
& ^uele^Roy n'eftoit partie , qui eft conforme à ce que deffus . Le 
priuilege dcfili&s pairs de ne plaider que ou Mémento eft declairé 
pour l'Euefque de Langres en l'arrcft du dttlwuériemeidc EcuricrJ'an 
mil trois cens 'trente quatre : & ppur le CoirftcH&rthois es arrefts du 
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tréziemeianuier,ran miltroisrcens trente cinq j cftcWuauokJieMq^utf 
les terres retournées & reunies par reucrfïon de fief en Tarreft dujtpom- 
te delà Marche, lé dixneufîeme Iun, l'an mil trois cens quaiir&Yingti; 
treze: & contrediébpoUrlesacquifcs depuis la pairïic le dixhni&iême 
Noucmbre l'an mil cinq cens feize.Le Procureur général du.Rq y deba- 
titlaprerôgatiuedela pairriéàîEuefque de Bcauuah en la fei«jrîcurip; 
de S.luft,& le vingt deiixieme:l3ecembre jlan mil cinqeenstofçpr^ 
en celle de Gerberoy , difant ocelles eftoicàt àcquifès depuis ikpaiïrieî 
erigee.Auffi a contredit les chappitreSides pairs d'EgUfe quibos vôu^ 
lu prétendre part en la pairric de leurs prélats . Le vingt cinquieme,May. 
mil quatre cens quatre vingts neuf, le contrediâ: .01* chappitrerde Lan^ 
gres. Vray eft que les paire doiuent procéder pardéuant les exécuteur:* 
des arrefts dudit parlemét,en ce qui concerne l'exécution: iugéïjatre le& 
Duc & Yfabeau deBourbon, & Guillaume de Vienne freur .bUtfainfè* 
George le douzième Iuillet,l ? an mil quatre cens fept ; Auffi cocores qùà 
leurs perfonnes ne foient fubiectés des Baillifs Royaux, leurs Baillifs ôc 
temporel ne biffent d'y eftre fiibiccls: valentlcs exploits dèfdtts Bail-i 
lifs Roy aux,& eft en l'option defidits pairs d'y plaider ou demander leuç 
renuoy , car leur priuilege eft s'ils errveulcntvfer . De ccy a plaideurs ar- 
refts,i'vn donné le vingt troifienieMars mil ttois cen&foixantr&treze: 
l'autre de lehan de Coucy lefeizicme May,l'an mil frois cens cinquante 
cinq . S'offrit différend fi l'Euefquedc Chaalons eft oit tenu plaider dé- 
liant les généraux de la iuftice des ay des pôur raifon du mefurage du Tel 
dudit Chaalonstfut le dixième Mars, l'an mil trois cens quatre vingts 
hui£t , iujgé que non ailleurs que oudit parlement, lequel pourrait apt 
peller au iugement aucuns défdits généraux. Es villes defdits pairs tant 
d'Eglife que lays ne fouloit auoir fieges des bailliages Royaux . Le Roy 
Charles fixieme le vingt deuxième Auril, mil quatre cens vingt deux,a j 
près Pafques, en bailla déclaration àl'Euefque deBeauuais . Ledixieme 
Ianuier mil quatre cens cinquante trois , l'Archeuefque de R'heims plaif 
dant contre le Roy allegua,quel'Eùefquede Laonpour endur£r J àudi#» 
Laon vn fiege duBaillir» deVermandois^en auoit foixante Umks dbajcua 
an fur ledid Roy. Cela n'a continué,&plufieurs defàUc^$pair^}'9^t ^Cr? 
cordé pour meliorcr lefdidfces villes. La difficulté eft oit dès -officiers 
du grand maiftre des eaues & forefts , s'ils les dcuoient endurer. Çe 
que ledict Procureur gênerai du Roy fouftenoit,le dernier Ianuier- mil 
quatre cens cinquante neuf, & autres lieùxitoutèfFois le vingtnéufietne 
Nouembre , mil quatre cens foixante , ils furent par s(rrd!i condam- 
nez enuers l'Euefque de Noyon, pour les entreprifes de iurifdi&ion 
qu'ils auoient fai&es enladicte ville de Noyon, oùledid: Euefque a-r 
u oit toute iuftice comme pair de France. Ontlefdi&s pairs lays autres 
prerogatiues d'auoir grands iours aufquels les appellations de leurs 
Baillifs refTortilTent , & celles defdi&s grands iours ou Parlement. 
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Icy conuient entendre que nul a reffort en fon Royaume que leRoy,ou 
ceux qui en ont ïpecialc conceflîon de luy.Parquoy ne fera la différence 
des pairs lays à ceux d'Eglife eftrangc , car à la vérité la pairrie n'a celle 
prerogatiue : fi clic l'auoit les pairs d'Eglife l'auroient en confequenec, 
mais ladite conccflîon a eftéfai&c par lés Roys aux pairs lays . Celle du 
Roy Charles le quint à fon frère monfîeur Loys de France , Duc d'An- 
jou,cft du trezieme Iun,mil trois cens foixante & treze : & le Roy Iehan 
leur pere 1 auoit apenné dés le moys d'Octobre, mil trois cens foixante, 
& déniée à ceux d'Eglife par cuidente raifon. Les lays ont leurs Duchez 
ou Comtez de grande eftendue , confequemment multitude de fuiets, 
& leurs perfonnes d'eminenec : les pairs d'Eglife ont leurs Duchez & 
Comtez de petite eftendue' , & le plus fouuent leurs perfonnes ne font 
honnorces que de vcrtu,& de leur dignité,non de grandeur de maifon. 
Parquoy ledit reffort feroit peu apparent en eux,& moins vtileà leurs 
fubiets greuez de pluralité de degrez de iurifdiction . Ne foit entendu 
du reffort qu'ils ont de leurs prcuofts ( s'il y en aj à leurs BailHfs , qui cft 
iugé pourl'Euefquede Noyo, par arreft du vingt troifieme Décembre 
mil quatre cens cinquante cinq: & pour l'Arcneuefque de Rheimsle 
le vingtcinquiemcFcuricr, mil quatre cens cinquante fèpt, mais de ce- 
luy des grands iours. Et pour iuftifier que la pairrie laye a efté fans grâds 
iourSjleRoyLoysHutinlesfîxieme&dixfepticme de Mars, mil trois 
cens quinze, bailla déclaration à fon frère monfieur Charles de France 
pair,depuis Roy Charles le Bel , que fes terres dudit Comté refTortùTcnt 
durant (à vie ou Parlement de Paris : & celles eftans en Champagne aux 
ioursdcTroyes,àcaufedelapairrie,éscas efquels les pairs ne doyuent 
reffortirpardcuantlesiugcsfubalternes . Madame la Régente mere du 
Roy François prcmier,tenant les Duchez d'Angoulcfmc^njoUjBour- 
bonnois , Comtez du Maine & Clermont en Beauuoifis, en pairrie à (à 
vic,auec pouuoir de grands iours qu'elle y auoit inftituez en May 8c 
IunJ an mil cinq cens vingt hui6t,lesfcit par ledit Roy fupprimer.Pour 
tenir l'cfchiquier d'Alençon , qui eftoient les grands iours de celle pair- 
rie,failloit lettres expreffes du Roy, comme appert par les entérinement 
d'icclles,enregiftrccs oudit parlement les vingt ôc vnieme May , l'an mil 
cinq cens feize : vingt feptieme Fcurier, & dixième Mars mil cinq cens 
dixneuf: trezieme Aouft mil cinq cens vingtd eux: fixiemelun mil cinq 
cens vingt trois, & autres plufieurs lieux . Qui iuftific que l'érection en 
pairrie laye n'areflort de grands iours,s'il n'eft cxpriméparicelle,ou let- 
tres àpart. Le Procureur gênerai du Roy le feizieme Aouft mil quatre 
cens quatre vingts vn , accordaaux Comtes de Neucrs & Aftgoulefmc 
que leurs caufes ftuTent appellees parroolles,en faifant apparoir que 
ifs auoient priuilege dauoir grands iours. Si leurs pairries qui n'e- 
ftoient debatucs, cufTcntfufïis, ne failloit informer dudit priuilege. 
Quand il eft donné, fault qu'au lieu de la pairrie lefdicts grands iours 
^ conec- 



Digitized by 



Google 



Leurs couronne &maifon. 269 

concédez foicnt rcnus,non ailleurs,s'il n y a par lettres expréfle permit* 
fïon de les tenir autrepart. Ce que fouftint le Procureur gênerai du Roy 
ouditparlcment,VvnziemcFeurierran mil cinq cens vin gt.Et pour luy 
font les permifliôs du Roy Charles le quinr,faic\es à fes frères meflieurs 
Loys de France Duc d'Anjou, & Iehan de France Duc deBerry,pairs de 
Francc,de tenir leurs grands iours à Paris ou ailleurs qu'en leurs pairrics, 
les vingtdeuxieme Septembre mil trois cens foixante& douze,& dixiè- 
me Septembre l'an mil trois cens foixante cinq, eftans oudit threfor des 
chartres , ouquel y a vn regiftre des iugemens , délibérations & ordon- 
nances du confeil de moniteur Alphons de Francc,Comtc de Poi&ou, 
frère fainft Loys & pair de France,tenu à Paris depuis l'an mil deux cens 
cinquante hui&,iufquesàmil deux cens foixante fix: lequel confeil eft 
appelé parlement, & autresfois comptes : & fe tenoit par aflîgnations, 
corne celuy du Roy. Car il y a parlement duditComte,delaToufTaints, 
l'an mil deux cens foixante neuf. A utre de la Penthecofte,par ce qu'il te- 
noit le Comté deTholofe & terres en Auuergne auec ledit Poictoù,par 
permilfion duRoy choifit Paris,ou tous fes fubie&s eftoient affignez à 
lès grands iours , autt ement il luy euft fallu en auoir en diuers lieux, qui 
luy euft efté incômode & de defpenfe.Lors lefdids grands iours eftoiet 
nommez parlement, du mot adapté en celle faifonà a(Temblee publi- 
que , Comme il fera declairé ou chappitre du parlement . Du temps des 
Ducs deBreragne pairs de France , & depuis iufqu à i'ere£ti6n du parle- 
ment dudict Bretagne , les grands iours de la pairrie auoient adie&ion; 
que l'on difoit parlement en Bretagnc,pour le vieux nom appliqué auf- 
dits grands iours . De celle prerogatiue qu'ont lefdits pairs lays d'auoir 
refTort,vient qu'ils ont ou parlement & court des pairs és iours des bail- 
liages ou fenefchaufTecs, dont ils font,roolles de leurs caufespour eftre 
appellees à part:& s'ils lailfcnt paffer iceux iours de leurs bailliages ; faut 
qu'ils attendent le parlement aduenit . De cefte prerogatiue y a ordon- 
nance générale publiée le trezieme Nouembre,lan mil trois cens quatre 
vingts & feize:mais efdits roolcsne doiucnt eftre mifes celles des exépts 
de leur iuftice, bien celles de leurs fubiects iufticiables . Le débat a efté; 
quand lefdits pairs n'eftoient intimez,fîles amendes de l'appel appartc- 
noient au Roy ou à eux,& fi les congez leur feroiét deliurez. Ce que le-: 
dit Procureur gênerai empefchales 16& pénultième Iuillet:& 6. Aoufb 
mil quatre cens quatre vingts & douze, 16. Z3. 29. & 30. Iuillet 1 45* 3.& 
plufîcursautresfois . Lcdift parlement furce les appoincta au confeiI,lc 
dernier Iuillct,l'an mil cinq cens trois. A l'appel defdits roolles, lefdi&s 
pairs lays fontreccus à présenter audit parlement des rofes.Pour laquel- 
le prefentation le 9.1un,l'an 755 3.y eut différent dépendant de ceux tou- 
chez ou chappitre des princes du fang: & par ce ne fut décidé par ledict 
parlement.Combicn que ceux d'Eglife n'ayent grands iours,le /9.N0- 
uébrc,mil quatre cens foixâte deux,i'Àrcheucfq ue de Rheims fut receu 
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à faire appeler fes caufes par roollc aucc laproteftation dudit Procureur 
general,s'il n auoit ce droiâ que l'aétc ne preiudiciaft. Encores que aux 
pairslayslcreffortfoitottroyéjeuraefté debatu le pouuoir de donner 
anticipations le fepticme Auril , mil cinq cens vingt & vn,& autres glu- 
fîeurs iours.Se trouue que aucuns dcfdits pairs ayans gransiours,ont cô- 
mis certains perfonnages pour cognoiftre par reffbrt des caufes ou lieu 
de leurs grands ioursnon affighez pour empefehemens . Ou iugé de 
Iehan le Murol du quatrième Auril mil quatre ces quatorze, appert que 
le Duc Iehan de Bcrry en auoit député aucuns ou lieu de fes gransiours 
d'Auuergnc. Le quatrième Fcurier,mil cinq cens vn,la ComtefTe d'An- 
goulefme commift aucuns pour iuger vnc caufe particulière de Fraçois 
Tizon,comme grands iours d'Angonlmois;quin'efteftrange,puisquc 
lcfdits pairs ayans reffort ontpouuoirdcpouruoir ou commettre ceux 
qui l'excrccnt.Outre les precminences& grandeurs de tous lefdits pairs, 
ils font pour eftrc les principaux mébres dudit parlement, fondez auoir 
tous les hônneurs,exemptions & priuileges communs aux prelîdens & 
confeillers d'iceluy,duqucl tes regiftres font plains des fermens que lef- 
dits pairs y font, & qu'il s'eftfouuent leué auant l'heure pour aflifter à 
leurs enterremens & cxcques,y eftât conuié:Le feit pour ledirArcheuet 
uelque de Rheims,lcs 15. Auril 1374.& ip.Decébre 14.i3.pour l'Euefque 
de Bcauuais le 2. 7. Ianuier 1396. pour l'Euefque de Noyon le 8.Aouft 
i409.1cditArcheucfque deRhcims &luy furent declairez exempts de 
tous peagcs,comme eftans du corps dudit parlement par arrefts des^j. 
Nouembrc i38/,& 9-Decembrc 1391 .Les pairs prélats au oient pouuoir 
amortir leurs arrierefiefs non leurs fiefs ne domaines. Autres prélats non 
pairs, non fiefs ne arrierefiefs:dcclairé es arrefts duParlement desRoys, 
Fan mil deux cens feptante : auiourd'huy nul peut amortir que le Roy. 
N'y a loy ny couftume particulière pour les douaires des vefues des 
pairs de France,rccité en farreft de Marguerite deHaynau,vefuc de Ro- 
bert fécond Cote d'Arthois,donné es enqueftes des o&aues delaTouf- 
fàints mil trois cens fix : non a-il pour la fucceflion des enfans des pairs, 
lefquels &lefdi<Stes vefues font reiglez par les couftumes générales des 
pays, efquels font les pairries fituces : & neantmoiris lc vingt quatrième 
Septembre i309.Yoland de Dreux Ducheffc de Bretagne après l'ere&i5 . 
du Duché en pairric,obtint du Roy Philippes le Bel déclaration, qu'elle 
né portait prciudice à elle ou fes enfans, & n'empefehaft que lés coutu- 
mes du Duché n'cufTent lieuentr'eux,commcau parauant.Eft bon dat- 
ter les érections des pairries reftans. Celle du Comté d'Eu pour Charles 
d'Arthois , fut fai&e par le Roy Charles fepticme en Aôuft , mil quatre 
cens cinquante huit.Celle du Comté de Ncucrs fut faite par ledit Roy, 
pour Iehan de Bourgoigne en Iuillet , mil quatre cens cinquante neuf, 
confirmée par le Roy Loys Xl.le pénultième Iuillet 1 46 4. & par le Roy 
Loys Xll.autre erc&iô faite pour Engilbert de Cleues en May, mil cinq 
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cens cinq.Cellc du Duché de Vendofmois,par le Roy Frâçois premier, 
pour Charles de Bourbon, en Fcurier 1514. Celle du Duché de Guifc 
par ledit Roy, pour Claude de Lorraine, en Ianuiermil cinq cens vingt 
fept. Celle du Duché de MontpcfierparlcditRoy,pourLoys de Bour- 
bon en Feuricr mil cinq cens trente huit. Celle du Duché d'Aumalc par 
le Roy Henry fécond, pour Claude de Lorraine en Iuillet i547.Celle du 
Duché de Montmorcncy,pour Anne de Montmorency,en Iuillet 1551. 
Pour acheuer ce chappitre & enfeigner de quelle fidélité, obeiflance & 
deuotion lcfdits pairs de France font liez auRoy,fuffiraque le Pape Iehâ' 
XXII.accordé médiateur entre leRoyPhilippes le Long & les Flamens, 
par fon aduis voulut que les Princes du fang & pairs de Frâce/obligcat 
fent qu'ils ne feroient du party duditRoy s'il contreuenoit aux conue- 
nanecs fai&es auec lcfdits Fiâmes par l'aduis dudit Pape. Lefquels prin- 
ces & pairs interpellez par ledit Roy paiTcr ladite obligation ,s'cn excu- 
ferent enuersluyl'an 131p. dirent que ladite obligation eft oit eft range, 
Bon accouftumee& indigne dcsRoysde France, leur lignage & pairs 
de France. Parquoy ne la pouuoient, ne deuoient pafTer , deelarans que 
autrement ils v o uloient bien faire leur deuoir p o ur cuiter que mal n ad- 
uint aux Roy & Royaume. 

DES GRANT>S OFFICES DE FRANCE. 

E chapitre doit cftre fubdiuifépar les offices, & encorcs 
que celuy de maire du Palais (duquel la grandeur a ofté la 
couronne aux deux premières lignées des Roys de Fran- 
cc) par bonne occaûon ait eftéabatu par latroifieme , la- 
quelle a trc£prudemmcntfai<Sfc fon profit des fautes d'au- 
truy: iecommenceray parfuy les Ducs & Comtes,officiers,afin de don- 
ner cognohTance de l'antiquité, & différence dudit office àceluy de 
Connectable de France, l 

DES MAIRES DV PALAIS, 

Ducs, & Comtes officiers. 




'mm 



^fcJJS A forme ancienne de gouuerner en France, eftoit que 
( tout ainfi qu'il y a Baillifs & Senefchàux par les païs, il y 
auoit lors Comtes qui manioicnt&adminiftroientlaiu-» 
' ftice, & conduifoient les forces de leurs Comtezfuft con- 
^^*Jv^3 &trc l'enncmy, ou pourcontenir leur territoire. Ordinaire» 
ment fur douze Comtez,auoit vnDuc,commc il y a de prefent,gouuei 
ncurs de prouinces, lequel commandoit aux douze Comtes, As leurs 
gens de gucrrc,au plus près fuffifans pour faire vne armée , car les armes 
lors cftoient le meftier des François. Tels Ducs auoient queuë,de Not- 
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mandic,Guyennc ou autre prouinec ou limite eftoient nommez Ducs, 
(mot Latin) pour la coduite d'vne armée. Sur tous lefdirs Ducs, en auoit 
MdrmBar vnlcurcommandant,quieftoitleDucdc France, & Duc des Ducs. Le 
lait m Turc a tek offices appeliez Bcilarberdcs,c eft à dire Ducs des Ducs.Pour 
^Gurgts c* ce que ledit office auoit en France la fuperintendenec , eftoit appelle 
ftrittU.*. Mey er du Palais, de mot bas Allemant, lignifiant fuperintendant. De- 

{>uis par corruption de langage appelle maire ou maiftre du Palais,& de 
uy font demourez maires ôc maieurs des villes non d'aucun mot Latin. 
Ledit Mcycr auoit authorité de Vi-roy, tant fur la guerre,iuftice , finan- 
ces, que autres adminiftrations du Royaume, fous les Roys magnani- 
mes &aduifez,&rcgnoit ou nom de Duc de France fousles Roysim- 
bccilles & ancantis.Tindrent l'office l'vn après l'autre ou Royaume de 
Bourgoigne, Amalgaric,^aldaleue,BertraJde,Prothadie, Claude & 
Waruaire,auquclIeRoyClothairc le Grand,iuraquedefavieneferoit 
deftitué. Et après fon decez les feigneurs de Bourgoigne appeliez par 
ledit Roy àTroyes pour en clirevn enfon lieu,prierét iceluyRoy qu'ils 
ne fuffentfuiets qu'à Dieu &àluy,parquoy n'y en mit: toutesfois après 
du temps du Roy Loys ouClouis,fils de Dagobert premier, Flancat 
l'eut, qui en chaflaWilebaldc qui auoit vfurpé l'office ou Royaume de 
Neuftrie, qui eft la France Occidentalc,furentMeyers Landry, Gondo- 
lardc & Egan tuteurs des perfonnes & Royaumes defdits Clothaire & 
Loys premiers : après Egan,Erchinoalde & Wlfoald,Ebroin deietté 

{)our Lendefie fils dudit Erchinoalde, lequel ledit Ebroin tua & reprint 
'office* A EbroinfuccedaVaraton fur lequel fon propre fils Giflemar 
l'vfurpa,qui peu dura , & luy mort le pere rentra en l'office , puis le'fut 
Bcrchaire. Ou Royaume de la France Orientale fut par les eftats Chro- 
duin eleu Meyer du Palais du Roy Sigebert premier , mineur d'ans , & 
ne le voulut accepter, fexeufant qu'il eftoit parent ou allié de tous les 
grands qui deuiendroient plus infolens f'ildiffimuloit leurs fautes àfa 
damnation éternelle, & fil les chaftioit , on le calomnieroit d'eftre mal 
humain enuers les fiés.Son exeufe fut tât bien receuè,que lefdirs Roy & 
Eftats, pourlà vertu donnèrent pouuoiraluyfeuid'en choifirvn. Etle 
lendemain il eleut Gogon,lequel fidèlement^ bien exercea l'office inC- 
ques à ce que par l'ingratitude & malueillance de la Roy ne Brunechilde 
(laquelle il auoit efté quérir en Efpagne ) ledit Roy le fit mourir. Clo- 
thaire le Grand fit Radon Meyer de ladite France Orientale ,& quand il 
la donnarà fôn fils Dagobert premier, y ordonnaPepinlc Gros, Meyer* 
Ledit Dagobert la baillant à fon fils Scgebert,y inftitua Meyer Adalgilè, 
puis le fut encores ledit Pépin de tous les Royaumes , & par lieutenance 
le furent auec le pere & ayeul fucceffiucmét,Grimoald fon fils & Theu- 
doald fils naturel dudit Grimoald qui fut deftitué,& en fon lieu eleu Ra- 
gnifrede defpouille par Charles Martel, lequel auant que mourir,diuifa 
toffice à fes deux fils Pépin le Bref & Carloman,qui depuis fe rendit reli- 
gieux 



Digitized by Google 



Leurs couronne & ttiaifoh* 273 

gieux,& demcUrafon frerc feul Meyer, iufques à ce qu'il print îacouroi , 
ncXcdit office; fut tenu quelquesfois par eledio,autresfois par prouifioj 
en fin par forcé d'armes, &}e videur le fit héréditaire durant la premier 
rclignee des Roys, les aucuns défquels degenerans de la vertu de leurs 
predeceiTeurs,cux eonfians en l'eftablifTcment,grandeur & force de leur 
Empire, mcfprifans lafoibleiTe de leurs voiilns,fadonnercntdutout 
aux délices -fie voîuptez , & pour en prendre le loifir fe defehargeans des 
t>eine,foing,& trauail fur les Mcyers de leurs Palais^accreurent tant lai*. 
tWité de l'office, qu'il ne leur demeura que le feul nom de Roys, fans 
puilTancc,lequel encores en fin ils perdirent,n'ayans obfcrué l'enfeignc* . 
ment d'Artftote, que la commune reigle pour conferuer vnedomina-, imrt^itt 
tion,eft ne bailler parle Prince à vn feul hommeftant digne foit-il)i'au- FtUt ' e ' 
thorité de tout fon eftat,mais la départir àplufieurs , & que l'vn n'entre- 
prenne fur la charge de l'autre.L'cxemple eft bonne inftrudion pour \c$ 
Potentats, rie fc lafler de la follicitude , Huis laquelle fuperiorité ne peut 
eftre,did faind Pol. Oudit office n'eftoient appeliez ( recite Eghinart ^tux^n. 
ou commencement de la vie de Charlemagne)que ceux qui d'ancienne u * 
noblclTe & abondante opulence, furmontoienç les autres.. Sous ledit 
Pépin Roy ,& fa pofterité , demoura l'office rabaiiTé iufques au Roy 
Charles le Simple que Robert frère d'Euderegcnt du Royaume, puis 
Roy fut Méyer,& de luy fut transféré comme héréditaire à fon fils Hu- 
gues le grand, pere de Hue Capct, qui par celle efchelle monta à la cou- 
ronne^puis deffit fagemét ladite efchelle,& onquespuisn'y eutMeyer. 
Y a chartre en l'abbaye faind Denys en Frâce, dudit Pépin Meycr com- 
mandant de telle audorité que feroit vn Roy aux Euefques , Abbcz, 
Ducs, Comtes & autres officiers, qu'il appelle & le Palais Cens. En lali- 
brairie du chappitre de Beauuais, y a vn volume de Conciles de l'Eglifc 
Gallicane , & vn entre autres tenu àSoi(Tons,en Mars l'an 744. fécond 
du règne de Childeric,ayantrauthorité dudit Pépin Meyer & Prince de 
France, qui auoitfaidalTemblcr ladite Fglife. En ladite abbaye faind 
Denys, y atiltre de Richard premier Duc de Normandie, qui appelle 
Hugues le grand Mairedu Palais,fon feigneur Duc & Prince de France. 
En l'Eglife d'Orlcâs y a tiltre du RoyLothaire.qui intitule ledit Hugues 
le Grand fon tuteur, grand defenfeur de fon Royaume. A faind Martin 
de Tours, par vn tiltre ledit Hugues le Grand, fe dit par la grâce de Dieu 
Duc de France. Et à. fainâ Cornillc de Compiegne , le Roy Loys cin- 
quième dernier des Charlicnsen vne chartre did, qu'il l'a faide par le 
confeil de Hugues Duc deFrance, lequel eft en tous fes Royaumes & 
pays de fon obeûTance , le fécond après luy,parlant de Hue Capet Maire 
du Palais,cela manifefte quel office c'eftoit. Les historiens François l'ap- 
pellent fouueht Comte du Palais. le ne me puis accordera eux, parce 
quec'eftoient deux offices differens,qui eft euident par ladite chartre de 
Pépin Meyer eftant audit fainâ: Denis , en laquelle il fàid mention d'va 
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/• . , , rudement des Comte de foh Palais & autres entendans les loix. Aimoi- 
ne recite queAdheJart leleune, Comte du Palais déLoys Debonnai-* 
relahTa fon office pour eftre DùcdeSpôletè:puisqueleMeyet eftoit 
jpar dcfTus tous les Ducs,iln'eunV voulu deféendre fil leuft efté, àulfilé 
tiltre de Comte moindre que Duc n eft conuënable à l'office de Mcyer. 
Sera referué parler du Comte dùPalais ou chapitre du grand maiftre de 
France. Cdmbien que lors les Ducs & Comtes fùflcnt communément 
officiers: il y en auoit aucuns accordez héréditaires parles traittez fâi&s 
es conquéftcSjCbmme ceux de Bretagne , lèfquels de Roys fe fousmirét 
Comtesjnonmuables & hercditaircs,autres par la capitulatiô deuoient 
eftre prinsd'vne famille, & porte la loy deBâuierc que les Ducs ne pou- 
uoient eftre faiéts en celuy eftat que de la famille des Agilolfinges,au» 
très par mariage comme celuy de Flandres,autres par mariage & tràitté 
de paix enfemble,comme celuy de Normandie. Etfinàlement tousfu-< 
rent inféodez héréditaires & patrimoniaux pour recompenfe de ferui- 

pts en- ces ou autres caufes. Appert en Tacite que les Germains auoient Ducs & 
Comtcs.Eft vray-femblable par ce que les mots font Latins , qu'ils les 
«uTcnt prins des Empereurs Romains,& les François defdits Germains, 
àuant la conquefte ât- la Gaule. 

DES CONNESTABLE, MJRESCHAVLX 

& maiftre des Arhaleftiers dé France. 

,Vparavant leRoy Hue Capêt, &tantqu'il y a eu 
, mait e du Palais,Conneltable eftoit le grand efcuyer,& lé 
porte le mot Latin. Les Empereurs Romains l'ont ainfî 
j entendu, depuis qu'ils ont nommé Comtes, pourlafuit- 
tc de la Court Impériale, les chefs des offices d'icelle.Si- 
gnifioit Conneftable., celuy qui auoit la fuperintendence fur leftable 
u cfj ou efeueriés duPrince. Procopic & Aimoine le déclarent appertement 
43^-70. parlant ledit Aimoine deLendafte Conneftable du Roy Charibett,& 
Cupan duRoyChilpetiCj&deLendegifile. Les Marefchaux eftoient 
les efcuyers, mot capofé du vieux langage bas Alicmant,ouquel march 
eftoit à dire Roucin ou cheual de feruice Jcal, eftoit feruiteur ou officier 
qui denotoit celuy qui a la charge des grands cheuaux . Ceftc etimolo- 
S* c c ^ c ^ c "P tc cn kloy 4 UC Clothaire le Grand Roy de France, impofe 
aux Allemans, peuple de la haute Germanie, où eft exprimé que Marf- 
chai eft celuy qui a douze grands cheuaux en gouuernement , de fcal a 
efté ùÀâftbal. Apres que l'office de Maire du Palais fut aboli,furcnt par 
la troifieme lignée des Roys créez offices pour le faicl: de la guerre,!' vn 
nommé Conneftable,& autres moindres appeliez marefchaux par lafi- 
gurehypalage ou metonimie,prenant cheuaux pour génsdecheual.Le 
premier Conneftable que i'aye peu trouuer ayant la fuperintendence de 
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la guerre fut meffire Frogicr de Chai on , qui eft fouferit en vn tiltre du 
roy Philippes premier 1083. après luy fut médire Hugues de Chaumot, 
Prince du fan^ de France, venu d'vn puifné de môfieur Hugues deFran- 
ce,furnomme le grand,Comte de Vcrmandois, frerc du Roy Philippes 
premier, ainfî qu'il a efté touché en celle branche, & fut ledit Connéta- 
ble dés le commencement du règne de LoyslcGros,quin'cxcludquc 
les trois Rois precedens ledit Philippes premier, n'en euflent d'autres, 
comme il eft vray-femblable pour cftre neceflaire. Mais ledit Roy Phi- 
lippes fut le premier qui pour au&orifer Ces chanrcs&lettres,lesfitfou£ 
crire&tefmoigneràfes grands officiers, Efchançon,Chambrier, grand 
Maiftre & Conneftable de France , laquelle forme ad ur^enuiron deux 
cens ans. Envn tiltre dudit Loys le Gros de l'an im.eftaritcn l'Abbaye 
fainâ Denis, ledit de Chaumontcft nommé Conneftable pat fes nom 1 
& furnorh. Par autres tiltres fubfcquens , appert que meffire Matthieu, 
depuis l'an i026.iufqu a 1050. fut Conneftable, & après luy le fut meffirc 
Raoul,fans que decesdeuxlesfurnomsy foiet,quinous metàdeuincr, 
parce que les Chroniques n'y font aide. Aucuns ont voulu direquec'e- 
ftoit meffirc Matthieu de Chaftillon fieurde Crecy, en incertitude îe* 
ne l'ofe affermer. Les noms des {ubfcquens qui ont tenu ledit office iu£ 
ques à prcfent,enfuiuent par leur ôrd^meflirc Dreux de Mellou,meffi- 
re Mahieu de Montmorcncy,fire de Laùal Guyon,à caufe de fa féconde 
femme,meffire Amaury Comte deMbntfortjMeffire Ymbcrt de Beaù- 
ieufire de Montpcnfîer, meffire Gilles le Brun deTraflertyes, meffirc 
Raoul de Clermontfire de Nèfle, mort à la bataille deCourtray,meffire 
Gauchier de Chaftillon Comte de Portian /qui efpoufa en fécondes 
nopees dame Yfabeau Duchefledbùàiriere de Lorraine , meffire Raoul 
Comte d'Eu & Guynes pere,qui!le dixneuficmclanuieri34^.. fut tûc 
d'vn coup de lance ésiouftés faites pour lesnôçès de moniteur Philip 
pes de France Duc d'Orléans, fils puifné du Roy Philippes de Valois^ 
meffire Raoul Comte d'Eu & Guynes fils, auquel le Roy jèhan en No* 
uembre 1 350.61 trancher la tefte enf hoftel dcNefle à Paris , pour trahi-' 
fon, meffirc Charles d'Elpagne Comte d'Angôulefme meurtri en fop 
h&àl'aigle,le8.Ianuier 1355. par commandement du premierchartei 
RoydeNauarrCiméffire Gauchict Duc d'Athènes Comte de Brienflô 
& Liehie,tué à" la bataille de Poic>icrs;rricffitc Iftqûcs de Boorbô Cotfttà 
de Ponthieu , meffire Robert de Fjtënnes ofllFieulcs jdcfchàrgé par>ë 
volonté,par. le Roy Chartes cinquième pour pourubir meffire'Bef trand 
duGuefclin Comte de Longueuiilc , enterré à £ûh$ Dcriîs'âùx fkdt 
du Roy , meffire Oliùier de Cliflori 'défçhargé pour pourubir mcmré 
Philippes d'Arthoys Comte d'Eu j Rendre de monfieur Iehan de Pràtfc 
ce Duc de Bcrry, lequel mourut f rnonnier dc-la bataille de NicopoîyJ 
contre lèsTurcs&Burfe/meffire^ 

nys,cn la chapelle dudit Roy Chartecinqàicmc,mcffir eGhftries &c àà 
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AIbrct,qui après longs refus acceptàrbffice.Lc Roy de fa main luy bail- 
la fon efpee, les Ducs d'Orléans & Berry àladextre, & ceux de Bourgo- 
gne & Bourbon à la feneftre la luy ceignirent , & le Chancelier luy £c 
faire le ferment audit Roy. Fut ledit iîre d'Albret pour la diuîfion des 
maifons d'Orléans & Bourgogne , par la partialité dudit Bourgogne, 
defchargépourpouruoir meffirc Waleran de Luxembourg Comte de 
fain&Pol&LignUe 5. Marsan, tellement qu'il y eut lors deux Con- 
nétables de France en vn temps a l'vn légitime » l'autre non : fut ledidfc 
fire d'Albret occis a laiournec d'Azincourt, meffirc Bernard fécond 
Comte d'Armaignac tué à Paris en prifon par tumulte populaire, & fa- 
ction de Bourgogne,ayant furprins ladite ville 1418. le Comte de Bou- 
quain Efcoffois fils d'Archambaud Comte de Donglas, tué à laiour- 
nec de Verneuïl i4*4.meffire Artus de Bretagnecomte deRichemontj 
puis Duc dudit Bretagne : meffirc Loys dcLuxébourgcomtcde S.Pol: 
Iehan fécond du nom, Duc de Bourbon: Charles fécond du nom» Duc 
de Bourb on tué à la prinfe de Romc:Annc Duc de Montmorency. Y a 
eu des temps qu'il n'y a eu Conneftable en France depuis ledit Hue Ca- 
pet. Plufïcurs tiltres y a des Roys qui faifoiét fouferire leurs chartres par 
leurs grands officiers ayans ces mots,n'eftât aucun Conneftable: l'office 
vàcqua trois ans entre les Comtes d'Armagnac & de Bouquain. Depuis 
le decez dudit Iehan fécond Duç,aje Bourbon iufques à Charles fécond 
Duc idudit Bôurbon,n'y eut Cpnneftable par l'efpace de plus de 24-ans. 
Dépuis çeluy dudit fécond Charles de Bourbon iufques à la prouifion 
dwait de Montmorency faite le lo.Eeuriër ij^y.n'y eut Conneftable par 
l'efpace d'enujrondixans: cependant les Roys ordonnoient par pou- 
uoirsparticuliers, lieutenâs pour commander a leurs armées. Les lettres 
d'office dudit; Artus de Bretagne expriment la grandeur d'iceluy , nar- 
ranjcqu'il eft chef principal après le Roy pour toutes fes guerrcs,& que 
feloftl'vfage aneien,par manière de poffeffion luy eft commifè la garde 
del'ïfpe^U Roy, dont illuyfaid hommage lige. Froiflàrd recite que 
l'yftc des exçufès que prppofa ledit du Gueulin au Roy Charles cinquiè- 
me», d'accepter ledit pffice,fut qu'il cftoit venu de pauure noblcfTe,pour 
ftéïfàfcrpjt l^nnement; commafldexppur lcfaicl & cxerçice<le l'office- 
aux Prinçes du fang,, a.y$s charges de geftfd'armçs,ainfi ne f en pourroic 
WQ$&%ÇÏ>&M le.vpyl^jjienfreprcnjdre feroit: chargé d'enuics. A quoy 
fedwRoy tey tej^pjftdiVqu'il n'a^pjit.frere^jndpueu , ne çoufïn,-ne autre 
fpflf^e^qu'il neluy obeift, & que çeluy qui ne le ferott fapperceuroic 
4e f(Ê»n , Çjçurrouxj pFiajjcdf't du Gucftlin d'en prédre la charge:ce qu'il fit 
»& r ^âd^upir,^ueJU;n^emoiiJe çrç<lurc & 4urera.Lc Conncftablen'e- 
f|picfeul fajfûnt hommage ligé dç fon pffiçe,autres grans officiers lp fai« 
j^^Ç)feoîbfebl^m^nt f ,icomm€ r di& en leur lieu. En la chambre 
ds9Cpm£çç$.avn regiftre anciej9^u/r|uel eftjçontcnu que le Connefta- 
felc dcFrj^fie ,eft parrdefTus tp.^s autres qui font-en l'oft (excepté laper- 
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fonnc dû Roy,f il y eft)foient Ducs,Barons, C6tes,CheuaIiers,efeuyérs; 
Sodoyers,tantdechcual que de pied de quelque eftat qu'ils foient>& 
tousjuy doiuent obéir. LesMarefchaux de France font defTous luy 
ont leur office diftinéfc de receupir les genfd armes j Ducs , Comtes, Ba- 
rons, Gheualiçrs, Efcuyers & leurs compagnons, népeuuentj ne doy- 
uent cheuàucher, ne ordonner bataille, fi n'eft par le Conneftâble, né 
faire bans ouproclamationsenroftjfansralTentementduRoy oududiti 
Conneftâble, lequel doit ordonner toutes les batailles^les cheuàuchees 
& de toutes les eftablics.Toutcsfois que l'oftfc remue" de placé en autre, 
Je Conneftâble prend & liuré toutes les places de fon droi& au Roy, & 
aux autres de l'oft félon leur eftat. Ledit Côneftablc doit aller en l'oft de-* 
uant les batailles , tantoft après le màiftre des drbaleftiers, & doyuenç 
eftre les Marcfchaux en fa bataille. Le Roy fil eft en l'oft, & les autres ba- 
tailles rie doyuentcheuaucher,fors pari ordonnée & confeil du Con-> 
neftable, qui a la cure d'enuoyermeflagers & efpiespour le fài& do 
l'oft, par tout oùil voit qu'il appartient à faire, & defcouureurs &au-» 
très cheuaucheurs, quand il voit que meftier en eft . Ledit Connefta-i 
ble a de tous ceux qui font retenus aux gages du Roy, vnc iournee pôup 
fon droicl: , depuis qu'ils font retenus : & deflors qu'ils prennent- le preu 
mier payement, pcult ledit Conneftâble receuoir fon droi& fil luy 
plaift: de ceux qui ne prennent gages du Roy, mais aucun certain falairé 
ou reftitution d'argent ou d'autre chofe,puis que l'on cheuauche à ban- 
nière dcfployec, le Conneftâble doitaupir fon droicl: pour le feruicé 
deflufdit , fur ceux qui prennent gages,de{pens , falaires , ou reftitution 
comme di# eft. Prend ledit Conneftâble deuers les threforiers de* 
guerres, fes droi&ures de tous ceux qui comptent par deuers luy , c'eft 
àfçauoir vne iournee, autant comme ils comptent par iour, quelque 
fomme que ce foit. Auflî prend ledit Conneftâble vne iournee des foui- - 
doyers dé cheuai & de pied, qui font deuers la retenuë du maiftre & 
du clerc desarbaleftiers,lefquels en prennent vne autre, &ainfi eft il 
accouftuméde toufiours du temps paUe. Mais leRoy Philippe^ de Va-j 
Joys, déclara les Princes de fon fang &ceux de leurs maifons feruans 
à la guerre à leurs defpens, & les foldats de mer exempts defdirs droi<5t$< 
Ce que deflus eft es propres termes dudit regiftre, que i'ay inferez pour 
parler par foy d'autruy de ce qui n'eft de ma voeation,non que tels emo 
lumens foient demourez en toffice, depuis que la gendarmerie a cité 
faiéfce ordinaire, & les tailles impofees pour l'entretien d'icelle,parlc 
Roy Charles feptieme . Mais pour reprefenter la façon du pâlTé , & 
l'au&orité pluftoft accreuë que moindrie, car long temps a que c'eft 
le plus grand office du Royaûme,ce qui n'a pas toufiours efté.Tout ainfî 
que des quatre Princes feculiers, électeurs de l'Empire de Germanie, le 
Roy de Bohême eft le grand Efchançon , le Marquis- de Brandebourg 
grand Châbrier,lf Cote Palatin du Rhin grâd Maiftre, & le Duc de Saxe 
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grand Marcfchal qui porte l'cfpcc Impériale , comme faid: en France le 
Conneftable laRoyale,& ceux chargez de ce qui concerne la perfonne 
de l'Empereur,precedent ceux qui n'ont charge que des affaires. Ainfi 
cftoient en la maifon du Roy les principaux vn temps , les grands mai- 
ftre,Bouteillicr & Chambrier,qui cft cogneu par l'ordre & rang,ouquel 
ils fontefcripts,& leurs feels appofez es chartres desRoys.Laformcdc 
les fouferire par Iefdits grands officiers en ce Royaume , pour approba- 
tiona eftéprinfedes Papes, les bulles defquels cftoient fousfigneesde 
nombre certain des premiers Cardinaux, fans ce n'eftoient en forme 
deuë. Grégoire cinquième fit la conflitution de l'élection de l'Empire, 
&prindrentdeRome ladite forme de foufeription les Empereurs, & 
d'eux vint aux Roys de France,puis a cfté changce,comme il fera did ou 
chappitre duParlemcnt.Ledid regiftre des comptes, difant que c'eft au 
Conneftable ordonner toutes lescftablies,eft aflez clair pour enfeigner, 
que le mot de conneftablies efeript ésChroniqucs,ne fîgnific autre cho- 
fe,que eftablies & bataillons, ainfi appeliez, pource qu'ils eftoient éta- 
blis en certains lieux & formes :& le commun depuis lcurabaillé nom 
de conneftablies, peut cftre pource qu'elles eftoient eftablies par le Con 
ncftable. Lefdits Conneftable, grands Efchançon,Chambrier,& le 
Chancelier de France parl'arreft donnél an mil deux cens vingt & qua- 
tre,regnantLoys huitième, ont prééminence d'affifter auec les Pairs de 
France aux iugemés des Pairs. Par l'ordonnance de l'an mil quatre cens 
fept, faite parle Roy Charles fixieme : le Conneftable eft ordonné des 
principaux auec la Roy ne pour confcillcr le Roy mineur d ans, ou gou- 
uernement & adminiftration du Royaume. Ou regiftre du Parlement 
de la Touflain6ts,mil deux cens quatre vingts &douze,eft contenu que 
les Conneftable, grands Efchançon, Chambellan , grand Maiftrc , & le 
Chancelier de France, ont à Paris prix & taux de poiflbn pourlaproui- 
fion de leurs hoftels, moindre que le commun. Mctëire Cnarles a Etpa- 
gne meurtry àrAigle,&mcflire Oliuier de ClnTon cmprifonné& exigé 
par le Duc de Bretagne , elpié,blefle , & outragé par melsirc Pierre de 
Craon:lcs Roy de Nauarre & Duc dudit Bretagne coulpables , en prin- 
drent remusion les zz.Fcuricr mil trois cinquante & trois,& vingtième 
Iuillet 1388. Ledit de Craon & fes complices furent condamnez corn-, 
me pour crime de lefc maiefté le vingtnxicme Aouft mil trois cens qua- 
tre vingt & douze. La perfonne du Conneftable cft tant priuilegiee, 
noble & notable,qu'ellene peu* cftre offènfce par voyede faid,fans of- 
fenfer celle du Roy, qu'il reprefente ou faid de la guerre: & doit eftrc 
inuiolable par les fuicts duRoy,commc cftoient les Tribuns du peuple 
Romain,qui fit prendre(tc(moing Dion ) à Augufte & fes fuccefleurs en 
l'Empire Je tiltre de Tribun du peuple. Il eft demeuré eferit & allégué 
ou plaidoyé de Marguerite de Cliftbn,du vingt troifieme Aouft mil 
~ quatrécens fept,queleditConneftablc de ClnTon nafquit,fut faiâ: che- 
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ualier,& mourut le iourfaind George, prefage de fa hardieflc& bon- 
ne fortune en guerre. Les Marefchaux de France nettoient que deux 
iufques au Roy François premier, qui acetcut le nombre. Ou regH 
ftre trente cinq, du threfor des chartres du Roy du temps du Roy PhV 
lippes leBel,eft contenu que tous ceux qui men oient viures en fon 
oft, eft oient exempts de péages ,laiffoient toutesfois gages en allant, 
lequel ils reprenoient au retour par vertu des lettres du Marcfchaï du- 
dit oft, certifiant que les denrées y cft oient venues. Auffi le Roy pre- 
noit en fes garde , péril j & faufeonduit toutes marchandifes ou den- 
rées que l'on mcneroitenl'oft entre foleil leuant & foleil couchant.Né 
fera impertinent nommer aucuns Marefchaux pour l'honneur de leurs 
maifons, tous eft malaifé , & ie ne veux mettre au nombre que ceux que 
i'ay trouucz par bons & autcntiqucselcrits, au oirefté Marefchaux de 
France. Régnant Philippes Augufte, le furent meffirc Aubcry tué à l'a£ 
faut d'Acre, Nenclon d'Arras,pere de Netrel® fieur de Charile^n nom* 
me Guillaume le Marcfchaï, & Henry Clément fièur d'Argentan -, nay 
ou mes leMarefchal en Gaftinois, enterré en l'Abbaye de Turpenay^ 
combien qu ileuft ordonnél'eftre en ccllede Serquenceaux, dont fori 
pere & luy eftoient fondateursdedit Roy donna l'office à fon fils Iehan 
Clement,qui eftoit icune, & pour l'exercer attendant qu'il eufteompe- 
tant aage & fuffifanec, commift meffirc Guy de Nemours: Ci grands fu- 
rent les mérites dudit Marefchal decedé de maladie ou camp demon- 
ficur Loys deFrace,fils aifné dudit Roy contre les Anglois.Soubs fairicl 
Loys,mcffires ledit Iehan Clément, Guy de Leuys fieur de Mirepoixi 
Gautier de Nemours, Ferry Pafté,&Regnauld de Prefigny. Soubs fë 
Roy Philippes ticrs,mcffircs Raoul d'Eftree,Ichâ de Harcourt,& vn no- 
me Lancelot.Soubs le Roy Philippes le Bel,meffirc Guy de Ncfle fils de 
meflire Raoul de Nèfle , Conncftablc de France , & pere de meffirc 
Iehan de Nèfle, fire d'Offemont: mefsires Foucault fieur de Mdle, Si- 
mon de Meleun , Iehan de Grez, & Miles de Noyers.Soubs leRoy Phi- 
lippes le Long , mefsire Iehan des Barres, & Iehan de Beaumont. Soubs 
Je Roy Charles le Bel, mefsire Robert Bertrand fieur de Briquebee; 
Soubs le Roy Philippes de Valoys,mefsires Euftace dcBeauieu,& Mat- 
thieu de Trye fieur de Vauuain & d* Arennes , les fircs de Montmorency 
& de faintt Vennat.Soubs le Roy Iehan,mefsires Arnoul d'Endcnehàn, 
Iehan de Clermont fieur de Chantilly tué à la iournee de Poilfciers ,& 
Iehan le Maingre dit Bouciquault , par le decez duquel , & promotion 
dudit d'Endcnchan à porter Toriflambe, le Roy Charles cinquième* 
feit Marefchaux de France mefsires Mouton de Blairiuille ± & Loys db 
Bueil, qui fut après Conneftablc. Soubs le Roy Charles fixieme, furent 
Marefchaux mefsires Iehan le Maingre dit B.buciquault par la promo- 
tion du Conneftable de Bueil, & Pierre de Montfort, ou lien defquèls 
defc hargez, furent fai&s par la faction dç Bourgoigne,mc(sii:es Claude 
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deBcajJuoirficurde Chaftclluz, & Ichan de Villicrs fieur de L'ifleadam, 
qui futtoftdeftitué,&enfon lieu mis le lire de Montberon : lequel & 
ledit de Chaftellus furent deux ans ou trois après defchargez,& en leurs 
offices mis, mefsires Antoine de Vergy lleur de Reigny , & Iehan delà 
Baulme Heurte Walfin, toutesfois ledit de Villiers , rut dix ans après re- 
mis en fon office.Soubs le Roy Charles feptieme furet Marefchaux mef- 
firc AmaulryfiredeSenerac, Gilbert de laFayete , Iehan de Brofle fieur 
de fain<Sr.eSeuere& de BoufTac, meflire AndrédeLaual firede Loheac, 
defchargé par le Roy Loys vnzieme,pourlc baftard d'Armagnac, & 
remis l'an mil quatre cens foixante cinq;Philippcs de Culant fieur de 
IaloigncSjles fires de Raix & de Hely.Soubs le Roy Loys vnzieme,mef- 
fires Iehan baftard d'Armagnac , Comte de Comminges , Ioachim Ro- 
hault fieur de Gamaches, & Pierre de Rohan fieur de Gye. Soubs le Roy 
' Charles huitième meflîrcs Robert de Baudricourt fieur de Vignorry, & 
Philippcs de Creuecucur feigneurdesGuerdes.Soubs le Roy Loys dou- 
zième, meffire Iehan laques de Trcuolce,& Charles d'Amboifc fieur de 
Chaumont. Soubs le Roy François premier, meflires laques de Chaba- 
ncs fieur de la Palice,Gafpard de Colligny fieur de Chaftillô fur Loing, 
Anne de Montmorency après Connettable, Robert Stuard fieur d'Au- 
bigny , Theaulde deTreuolce , Thomas de f oix fieur de l'Efcun ^Ro- 
bert de la Marche fieur deFlorenge, René fieur de Montc-Ichan Clau- 
de fieur d'Hennebauld, Antoine des Prez fieur de Montpefàr, Oudard 
fieur du Biez, Iehan Paulc de Cerc,& le Prince de Melphe.Soubs le Roy 
Henry fécond, meflires Henry Robert de la Marche Duc de Bouillon, 
fils dudit fieur deFlorenge, laques d'Albon fieur de fain<Sfc André ,1c 
fieur deTermes,& Charles de Çofle fieur de Briflac.Soubs le Roy Fran- 
çois fécond, meflire François de Montmorency fils aifné du Duc de 
Montmorency Conneftable. Soubs le Roy Charles neufieme, meflires 
Ymbcrt de la Platiere fieur dcBourdillon, & François deSepeaux fieur 
deVieillcuiJlc. Nefetrouuc aurre Conneftable auoirfaiét ferment au 
Parlement que meflire Loys de Luxembourg, Comte de fainét Pol,ie 
douzième Odobre mil quatre cens foixante & cinq, & le premier du- 
quel les lettres d'office y furent publiees,fut meflîre Artus de Bretagne* 
Comte de Richemont, pourueu le feptieme Mars mil quatre cens vingt 
& quatre, fut continué audit de Luxembourg, pourueu le cinquième 
Q($obremil quatre cens foixante cinq,difcontinuéaIehanfecondDuc 
de Bourbon,reprins à Charles fécond Duc de Bourbô, pourueu le dou- 
zième Ianuier mil cinq cens quarorze, & à meflire Anne de Montmo- 
rency pourueu le dixième Fcurier mil cinq cens trente &ïept:&rcccu 
derechef au ferment & hommage par le Roy Henry fécond, le douziè- 
me Auril mil cinq cens quarante fept. Des Marefchaux y a eu qui ont 
faiâ: ferment pudit Parlement, & efté reccuz lesfixieme & dixhuitieme 
Iun,io. & iz. Septembre 1418. y firent ferment les fieurs de Chaftellus, 
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& TlflcacUm , & le treizième May mil quatre cens vingt & vn , y firent 
ferment les fèigncurs de Reigny & de "Vfàlfin : & le troifieme May mil 
quatre cens trente deux,lcditfieur de lïfleadam y fut derechef reccu, te 
fes lettres d'office publiées en iugcmét le cinquième defdits mois & an» 
Ledit Duc de Bouillon le cinquième Fcurier mil cinq cens quarâte huit 
le voulutfaire à huis cloz, ledit Parlement arrefta que fi bon luy fem- 
bloit, il le feroit à l'audience publique , né luy impofant neceftké de le 
faire. Parce que les autres Marcfchaux ne l'ont faiâ: qu'au Roy , femblc 
que les fùfdits pourueus par la faction de Bourgoigne, parla deftitutiô 
d'autres fc voulurent ou penferent affeurer par le ferment adrefTé,& fai6fc 
au Parlement de ladite fadion , combien qu'il ne fuft deu ne acCouftu- 
méeftrefai&quaudi&Roy. Et parce que l'on pourroit coulourerles 
fermens defdi&s Conneftable & Marefchaux oudit Parlement , pour la 
iurifdi&ion fubaltcrne qu'ils ont y refTortifTant^conuient entédre qu'ils 
font ferment & hommage au Roy. EnlarrcftduDuc d'Orléans donné 
le zz.Ianuicr 13(11. eft narré que les offices de Marefchaux de France ap~ 
partiennent à la couronne, comme domaine d'icellc,& l'exercice au£ 
dits Marcfchaux, qui en fontauRoy foy & hommage. Tous officiel 
doiuent faire foy & ferment, l'hommage en aucuns a efté adiouft é pour 
la iurifdi&ion qu'ils ont annexée à l'office, laquelle ils tiennent comme 
fief à vie. Il eft notoire que toute iùrifdi&ion prend fa fource du Princo 
fouucrain,lcs officiers qui l'exercent ou nom du Roy doyucntfeulemét 
ferment à luy ou autre, auquel il eft adrefTé pour l'inftitution. Ceux qui 
l'ont à eux propre, à caufe de leurs offices, la doiuent recognoiftre par 
hommage,outre le fermét de l'exercice de l'office. Lefdits Conneftaole 
& Marefchaux n'ont rien commun audit Parlement pour ledit exercice 
qui concerne la guerre, & font hommage de leur iurifdi&io. Ledit Par- 
lement ne reçoit les hommages deuz au Roy paffes vaffaux. Ainfi nulle 
apparence y a que pour ladite iurifdi&ion inféodée , ils facent ferment 
auditParlement,autrementilfaudroitque tous lefdits vaffaux ayansiu- 
ftice en fiflènt ferment. Les grands officiers de Champagne tenans leurs 
offices à vie feulement,faifoient foy & hommage par mcfme raifon. La- 
dite iurifdi&ion des Conneftable &Marefchaux de France, eft cogneue 
& déclarée par les anciennes ordonnances,eft affife à Paris ou Palais. Le- 
dit Parlement le premier Auril 1 380. caffa vn mandement pour adiour- 
nerquelqu vn par deuantlc Conneftable de Cliffon, quelque part qu'il 
fuft, & feit defenfes ne le faire adiourner hors ladi&e ville de Paris . Et 
le 17. Noucmbre 1393. certaines lettres ottroyeespar vn Marefchal de 
France, ayant adrefTe à tous officiers pour exeufer quclqu'vn cftant cm- 
pefché pour la guerre, furent retenues par ledit Parlement, & défendu 
audit Marefchal n'en bailler plus de pareilles , parce qu'au Roy feul ap- 
partient doner lettres d'cftat.Lcdiâ: Côneftablea cognoifTance des ran- 
çons des Prélats &gens d'Eglife prins en guerre, iugé par arrcftle25» 
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Auril mil trois cens foixant* & dixlept cotre Budé religieux fainft lehan 
de Iem{alcm,qui fut débouté durenuoy par luy requis par deuain fon 
iuge d'Eglifc. L'ordonnance fai&c par l'aduis des eftats le premier Auril 
1556. donne la cognoiffanec aufdits Conncftablc & Marefchaux, quant 
aux a£riofBperfonnelles,cntrc ceux qui feront prefens à la gucrre,en dc- 
fendant'tant feulement, & des fergens d'armes auflien actions perfon- 
nellcs, en défendant en ce qui regarde le faiffc de leurs offices , les arrefts 
le confirment des iz. Septembre 1371. & $. Septembre itfy. oùsft narré 
qucleRbyfain&Loysalarequcfte defHits fergens d'armes, & pour la 
mémoire de la vidoire que le Roy Philippes Augufte eut au pont de 
Bouuincs, en laquelle iceux fergens fe portèrent vaillamment, & firent 
grand feruice, fonda l'Eglife fain&e Catherine du val des efcholiersà 
Paris, en laquelle en Auril 1376. lefdits fergens inftkuercntparlavolun- 
té du Roy Charles V. leur confrairie,& obtindrentdu Roy Charles 
fixieme en Septembre 1410. priuilcges,cntre autres que ledit Connefta- 
ble feroit leur iuge & gardicmLeur charge eftoit de iour porter la mace 
deuant le Roy,& ceux là eftoiét appeliez huiffiers d'armes, auiourd'huy 
font les huilficrsdela chambre du Roy, des autres eftoit la charge gar- 
der fa chambre de nui£t,pourcxpofer,fimcftier eftoit,lcurs viespour la 
garde dudit feigneur,& eftre prefts à fon comandement tant à la guerre 
que aillcùrs.Par là eft cogneu qu'ils tenoiét le lieu des archiers delà gar- 
de ,les capitaines defquels n'ont ferment qu'au Roy. Ledit Roy Charles 
cinquième ordonna le trezieme Décembre 1374. que tous adiourne- 
mens en vertu des commuions des Marefchaux de Francc,fuflfcntfaicls 
pour comparoir en ladite ville de Paris nô ailleurs : & que lefdits adiour- 
nemens fufTent libellez , & faicts par les fergens Royaux des lieux , non 
par aucun commis, fergent ou officier d'iccux Marefchaux. Par l'arreft 
de IehanRamelain eft exprimé qu'ils n'ont cognohTance que de faict de 
guerre,lc quatorzième Aouft mil quatre cens cinquâte neuf: pourcefuc 
plaidé & iugélcs 9. Iuillct 141J.&17. Iun 1419. que le Roy de Sicile Duc 
d'Aniou cognoiftroit d'vn rançonnemét faidt hors guerre par vn che- 
ualier fur l'autre, tous deuxfuiets dudit Roy,nonles Marefchaux. Les ar- 
baleftiers,archers & canonnière ayans les maiftres des arbaleftiers & de 
l'artillerie leurs fuperieurs,dcbatoient n'eftre fous la charge dcfdits Ma- 
refchaux. Le Roy Charles fïxïeme fur ce débat meu entre le Marefchal 
Bouciquault,& lehan ficur de Hangcft maiftre des arbaleftiers de Fran- 
ce, le vingtdeuxieme Auril mil quatre ces onze, déclara que la cognoif- 
{ànec deldits arbaleftiers, archiers & canonniers appartenoit& appar- 
tiendrait perpétuellement, & la réception de leurs monftres&reueuës 
aufdits Marefchaux. Lemaiftre des arbaleftiers eftoit ancien office, 
ainfî nommé dés le temps fàinct Loys,& auparauant parce que des 
gens de pied les arbaleftiers eftoient en la plus grande cftime,& luy 
a fuccedé le couronnel de l'infanterie, c'eftoit office non commit 
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fion. Le tenoit régnant Philippes le Bel meflîre Pierre de Galard.foubs 
le Roy Iehan meflire Robcrlde Hotetot,& régnât Charles cinquième, 
meflires Baudouyn d'Annequin & Hugues de Chaftillon. Soubs le 
Roy Charles V I. le furent meflires Guichard Daulphin , ledit de Han- 
geft , Dauid deRembures & Iehan de Torfày , lequel par la faction de 
Bourgoignefut defchargéi&enfonlicumis meflire HuedeLaunoy, 
quipourfecuideraffeurerle 3. Feurierj^xi. enfeitlcferxnentau Parle- 
ment de ladite fa&ion . Soubs le Roy Charles V 1 1. le furent les fires de 
Grauille &Blainuille. Soubs le Roy Loys XI. meflîre Iehan d'Eftoute- 
uille fleur de Torçy. Fut décidé par Içdrtartcft du Dftc d'Orléans du iz. 
Ianuier 1 3 6 i.que lesappellans des Marefchaux de France, font durant 
l'appel totalement, exempts de leur iurifdi&ion., &que lefdits Maref- 
chaux h'onteognoiflance de crime delcfcmaiefté ne dependences d'i- 
celuy.Le Procureur gênerai duRoy oudit parlement a toufiours main- 
tenu,que les grands officiers de Franec,ne autre fubieâ du Roydc quel- 
que autorité qu ilfoi^n'areflbrtCquieft droict defouueraineté)s'il n'a 
titre,comme ont lesRoynes , Mcfleigneurs fils,& les pairs lays de Fran- 
ce en leurs douaires , appemiages & pairries , ou autre à qui il plaid au 
Roy le bailler par titre exprez . Et ainÇ fut plaidé le i.Mars 1 384. neufic- 
me Iun, 1 3 9 «>.&iugé contre l'Admirai de France le Kî.Iuillet oudit an 
1399. Lcfdits Marefchaux de Firartce prétendent cognohîance,&eftrc 
en pofleflion de tenir quittes & paifibles les habitans demourans entre 
Chartrcs,laFerté Aleps , le Portereau d'Orléans & le petit pont de Paris, 
comme il e/l eferit ou regiftre dudit Parlement du 15. Iun 1-400. la caufe 
ro'eft incogneue.Guy fleur de Mircpoix ayant fon predecefleurferuide 
Marefchal en l'armée de Simon Comte dcMontfort contre les héréti- 
ques Albigeois,fe pretédoit du temps du Roy Philippes tiers cftre Ma- 
refchal héréditaire delafoy : enquoy il fut contredit par ledit Procu- 
reur du Roy,& perdit fa caufepar iugemét des enqueftes de lamy-aouft 
1x74. 011 fut did, que les officiers de lamaifonduRoy ne font hérédi- 
taires.^ expreflement n'eft ordonné.Semblablement les enfàns deme£ 
firfe Guillaume Crefpin à caufe de leur mere pretendoient la Conncfta- 
blie de Normandie hereditaire:ésarrefts de laTouflain&s 1 1 ji. & en- 
queftes de la my-Aouft i274.ne le peurent prouuer,& en furent débou- 
tez: ésenqueftesdelaPentccouftciz75.Archambauld fire de Bourbon 
& Guillaume fire de Dam-pierre fuccefliucmcntConneftablcs de Châ- 
pagne feirent déclaration qu'ils tenoient l'office à vie non par héritage^ 
en Auril 1116. & le Vendredi après les cendres en Feurier/izo. Berauld 
fire de Mercueur le fut foubs le Roy Philippes le Bel, eft oient en Cham- 
pagne les grands offices exercez, encores que la Comteflefuft Roy ne 
de France. Lefdits Conneftâble & Marefchaux de long temps ontkurs 
Preuofts ayans iurifdicîion criminelleou camp , & durantla guerre , & 
fur les vagabonds &? non domiciliez durant la paix, depuis beaucoup 
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amplifiée foubs diuers prétextes par la négligence ou àbfence des Baiî- 
lifs & Senefchaux ou chappitre defquels eft referué en parler.Les Maref- 
chaux de France pour failon de leurs offices n'ont entrée ne voix ou 
Parlement , ne fiege en haut és plaidoiez . Quand le Roy y eft , ou qu'il 
mande le contraire , il eft diftriDUtcur des honneurs . Par ce que parlet- 
tres d'office dudit Artus de Bretagne , eft c6tenu que l'Admirai eft com- 
mandé parle Connectable , raifon Veut qu'il ait Ton lieu ou prochain 
chappitre. 

DE Vi^ibMÎKAL DE FRJNCE. 

G hînard enlaviedeCharlemagne,parIantqucRut- 
land mourut à Ronceuaux,di6t qu'il eftoitPrefec^c delà 
mer de Bretagne:à quoy paroift que ceft office eft ancié, 
combien que depuis le Royaume accourcy par les parta- 
ges & les Roys reduiâs à moindre obchTance pour les 
grands vaflaux vfans en leurs fiefs de fouucraincté hors l'hommage : tc- 
nans les Roys d'Angleterre , Guyenne & Normandie, y ayans Ducs en 
Bretagne, & Comtes en Flandres,Tholoiè & Prouence: lefditsRoys de 
France par longue faifon ne commâdercnt en aucune mer,partant n'eu- 
rent befoing d'Admiraux , fors quand ils feirent leurs entreprinfes de la 
terre fain&e , efquels voyages ils fc feruirent de mercenaires, Gencuois, 
Efpagnolsou autres nations voifines exercitees en mer, pour auoirla 
charge & conduire du paflage,fans pource eftablir offices, & eurent 
quelque fois en vn voyage plufieurs Admiraux. Hugues Larraire& la- 
ques de Leuant eftoient Admiraux de l'armée du Roy S.Loys en fon en- 
treprinfe d'Egyptc.Rcgnier de Grimaldis du Roy Philippes le Bel: met 
fire Hue Kyriel & Pierre Bahuchetle furet du Roy Philippes de Valoys, 
& defiàits deuant l'Efclufe par le RoyEdoiiard tiers d'Angleterre.Le fut 
auflï foubs IcditRoy Philippes,meffire Gilles Bouche-noire grand Ad- 
mirai de Caftille, par conuentiondu 15. Ianuier/346. & médire Othon 
d'Ornes.Et foubs le Roy Charlesle quint meffires Baudran delà Heufc, 
& François le Périlleux : tous les fufdits eftoient plus mercenaires, capi- 
taines de mer que officiers, les titres parlans d'eux vfent de ce mot Ad- 
mirât non Admiral.Es Annales de Gennes eft appelle Almirand : & ou 
troifieme liure eft eferit, que les Grecs nomment lesCapitaines demer 
Almirotcs. L'an 1 z 8 z.Ies Geneuois ordonnèrent quenulprint le titre 
d' Almirant s'il ne commandoit à dix galères . Ainfi que l'obeiflànce eft 
retournée à la couronne iufques aux deux mers, ont efté inftituez & 
créez diuers Admiraux en ce Royaume , fçauoir de France , Guyenne & 
Bretagne,& quelque fois réduits en vn.En Prouence ie grand Senefchal 
ou gouuerneur eft demeuré chargé de lamer comme de la terre. L'offi- 
ce d'Admiral de France femble cftre tenu à foy & hommage,& eftre fîèÇ 
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à vicjparcc que quand le Roy Charles V.cn defehargea meflire Amaury 
Vicomte de Narbonne^il le quita des foy & hommage qu'il auoir faits 
pour raifon dudit office. Et le porte fa defcharge de compter dïceluy 
office dartee du lo.Feurier >373.ToutcfFois ce qu'il faicl: ferment ou par- 
lement pour raifon de laiurifdicfrion de l'officc,monftre qu'il n'eft tenu 
à hommage, & qu'il a par crrcurcftéefcritcn ladite defenargepour les 
raiforts dcdui&es ou chapitré précèdent . Le Comte d'Eu en fes terres 
querella auoir le droict & dixième contre meflirelchan de Vienne Ad- 
mirai de France,lcsi8.&2/.Iuillet 137 y. i8.Nouembrc,&i3.Deeembre 
i48t.&<î.Aoufti5C9.LeditComte 3 rAbbéS.Io(re& autres pretendiret 
les naufrages & biens vacans de mer contre l'Admirable".^. Nouembre 
150 9.Le fieur de Cayeu le ij>.May 1 4 o 3.& i7-Mars i4io.fouftint àluy 
appartenir les proffit & cognoifianec defdidts naufrages en la foifedè 
Cayeu.Le lo.luillet 1497.1e fieur de la Trimouïllc fe di£t Admirai en Ces 
terres maritimes. Les officiers de la Rochelle &plufieurs Gentilshom- 
mes dudit gouuernemét maintindrent auoir cognouîancc de pluficurs 
casappartenansàl'Admirauté ; lefdi&s differens fondez furcccpi'ils en 
iouyflbient auant l'ereclion de l'office d'Admiral. Fut iuge pir arreft 
du 1 ^Juillet 1 3 9 9.que l'Admirai n'auoitreffort ,&n*eftoitloifiblede 
l'vn de fes officiers appellerpardcuant luy à la table de marbreiquiaefté 
changé.-car en la caufe de Iehan de Gaflion le itf.Decembre i $2^ fut or* 
donné que le fieur de la Trimouïlle Admirai de Guyenne,commettroit 
vn lieutenant à la table de marbre pour cognoiftre des appellations^- 
teriefteesdefcslieutenans particuliers.Le Roy François I.vuyda ce que 
deflus, & declarales droi&s & profits dudit officepardeux edi&s,l'vn 
dui7.Feurier/534.rautrecnFeuricri 543. Ce renuoyfuffira fans allon- 
ger ce recueil . Il cft certain que le dixième que prend l'Admirai eftoit le 
droiâ: du Roy quiluya eftédôné. A la réception par procureur de mef- 
firc Pregent de Coitiny Admirai de France, le 16. larmier 143^. le parle- 
ment appofa charge de faire dedans l'an le ferment en perfonne , refor- 
mer lès lettres,& y mettre fes nom & furnom,& ladmonnefta de fc def- 
fairc de l'office de gouuerneur de la Rochelle , comme incompatible a- 
ucc celuy d'Admiral,tous deux iuges lubalterncs: parquoy comme Ad- 
mirai ne fiet es haults lièges, & leur a fouuent efté déclaré en les receuât. 
Les 16.ÔC xo.Decèmbre 1 5 x 7. & ij.Ianuier 1 536. l'Admirai Chabot le 
Roy icant en fondit Parlement fut fis és bas fieges : & neantmoins F Ad- 
mirai le iz.O&obrc 14.65. à la publicatio de la paix d'entre le Roy Loys 
XI .fes frères & princes fut affis és hauts ficgcs,leditRoy cftant en la iàllc 
de fon palais , non en la chambre de fondid parlement. Quand le Roy 
fîed oudit parlementa qu'il le commande Jcs honneurs de fondit par* 
lement font départis comme il luy plaid: autrement ledit Admirai pour 
raifon de fon office n'a lieu éfdits hautsfieges, voix ne entrée ou Conicil 
dudit parlement. Meffire Charles d'Amboife pouracu Admjralpârla 
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refïgnation & à lafuruiuancc de Ton beau-pere mefïire Loys de Gratril- 
lc ayant èfté reccu oudit parlement,requift le i.Feurier i5o8.cflremisfur 
le rcply de fes lettres d'officcjqu'clles au oient cfté leuës,publices& enre- 
giûrees,c6me Ton faict à celles des Conncftable & Chancelier de Fran- 
cetfutrefufé & ordonné que fa réception &pbeftarion de ferment feroic 
mife en la forme accoûftumce.Le premier qui tint en office l'Admirau- 
té de Frahce,fut ledit Amaury Vicôte deNarbonne,quien futdefchar- 
gé,& mis en fon lieu meffire Ichan de Vienne . Apres luy le fut meffire 
Regnauld de Trye, auquel fucceda meffire laques de Chaftillon ,^çf- 
chargé, &c mis en fon lieu meffire Pierre de Breban ,di£fc Clinct. Apres 
luylcfut meffire Robert deBraqucmont,defchargé parla faction dé 
Bourgoigne, laquelle y meit meffire IaqucsdcLeus. DelapartkluRoy 
Charles feptieme le fut mefsire Loys de Culant:aprcs luy mefsire André 
deLaualfieurdcLoheac,quilclai(TapoureftreMarefchaldeFrance:& 
par fapromotionlefut mefsire Prcgent de Coitiny, gendre de mefsire 
Gilles deRaix Marefchal de France-.par la mort duquel de Coitiny,l'eut 
mefsire Ichan de Bueil,comte de Sancerrc. Apres luy le fut mefsire Ieha 
fîre dcMonraubantpar fon decez 1 eut mefsire Loys baftard de Bourbô, 
comte deRoufsillon.Auqucl fucceda mefsire Loys fîre de Grauille, qui 
le refîgna à furuiuance audi& d'Amboife fon gendre, lequel mourut a- 
uanx iuy :& par le decez dudid de Grauille ,1e fut mefsire Guillaume 
GoufficrfieurdeBonniuet* Apres luy mefsire Philippes Chabot fîeur 
de Bryompuis mefsire Claude ueur d'Hennebauld,& mefsire Gafpard 
dc Collignyfleurde Chaftillon fur Loing. Les Marefchaux de hran- 
ce preccdëntTAdmiral. 

D'V GRAND MAIS TRE 
de France. 

EST office le temps pafTé foubs les deux premières li- 
gnées, eftoitappellé le comte du Palais: fou bs la troifie- 
me ou. commencement le Senefchal de France, Et en ap- 
pert par l'ordonnance du Roy Philippes le Bel en Mars, 
mil trois cens ncuf,qui le tenant en fa main donna l'argèt 
deu audit office, pour les fermés des fidelitez des prélats, 
aux pauùrcs filles de&Gentilshommes à marier pour les pouruoir. Le co- 
te Guy deRochefbrtfiit Senefchal de France, foubs le Roy Philippes I. 
du nom ,& fut fa fille accordée par le Roy Loys le Gros fans l'efpoùfer. 
Mefsire Anfeau de Gallande le futaprcs,cft nommé tel en titres duRoy 
Loys le Gros eftans x S .Denis de l'an mi.&i 2. Et côme recitent les chro- 
niques de France , l'office fut querellé par armes par Amaulry comte de 
MomforCjContre mefsire Efticnne de Gallande fouftenu par ledit Loys 
lcGrps,quilc nomme tel ea titres eftans en ladite Abbaye l'a nzo.& xx. 

Mais 
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Maisen finies deuxle quittèrent à Raoul Comté de Vermàridois.,prin- 
.ce du fang,, qui en celle guerre auoit perdu vn œil. Apres ledit Comrc 
Raoul le Fut Thibauld IlII.dù nom Comte dèBloys: es titrés des Koyà 
fubfequens , les noms des grands oufouuerains maiftres de leur hoftel 
font nommez faos fumons qui ferme le chemin. Es eftats de la maifon 
du Roy PhilippcsleBely a deux grands maiftres de France, nommez 
frerc Arnoul dcWifemalc, &mcffire Màhy de Trie. Soubs le Roy Phi- 
lippes de Valoys), Je fut roefsire Robert de Dreux, lire de Beu. Soubs le 
Roy Charles V.le furent mefsires Pierre de Villars , & Guy fire de Cou- 
fant:& lors.cftoiet riômczfoùuerains maiftres del'hoftel duRoy. Soubs 
IcRoy Charles VI. raeffire&Guichard Daulphin, Ichan le Mercier fieur 
deNoniant , npùrry deieunefle auecleditRoy, Iehan de Montagu fils 
4c Girard de Montagu (ccrctairc du Roy .> threforier de fes chartres , la- 
ques Comte de Vendofmc prince du (àng. Soubs le Roy Charles V IL 
meffires Charles fieur de Culànt, deftitué pour Iaques.de Chabanes,Se- 
nefchal de Bourbônois,& Raoul fieur de Gaucourt.Soubs le Roy Loys 
Xl.meffires Ichâ de Croy,Gharles de Melcun , Antoine de Çroy fils du- 
dit Ichan defehargé, & en fon lieu mis Antoine de Chabanes , Comte 
de Damp-martin.Soubs leRoy CharlesVIII.Frariçois Comte de LauàL 
Soubs le Roy Loys XILmcfiGre Charles cTAmbpife fieur de Chaumont 
& laques de Chabanes fieur de la Palice , defehargé par le Roy François 
premier,& recompenfé d'vh office de Marefchal de France . En fon lieu 
meflire Artus Goufficr fieur de Boify : puis René baftard de Sauoye , & 
AnneDuc de Montmorency aufïiConneftable.Soubs le Roy François 
II. François de Lorraine Duc de Guy fe ,'par recompenfé d'vn office de 
Marefchal de France à meffirc François de Montmorency, fils aifné du- 
dit Conneftable. Soubs le Roy Charles IX. Henry Duc de Guyfc par la 
mortdefonpere. LemotSencfchaladaptéàceftoffice,eftdeclaréenla 
loy donnée parje Roy Clotaire aux Allemans. Le maiftre d'hofteld'vii ^•iv-y^^^Ut- 

fieur qui a en fa maifon douze vafTaux.La diction eft Germanique,com- "~ 

pofee chai ou fchd certainement fignifie feruiteur ou officier gefînd ou 
ge/tn fignifie famille,c'cft à dire l'officier, ou celuy qui a charge de lafa- 
millc-.fî ce n'eft cela, fuffira que la lignification foit ent enduë.Poîy bc en imre^. 
fon hiftoire Romaine^interpretant le premier traidté faid entre les Ro^ 
mains & Carthaginiens foubs les premiers Confuls Brute & Valcrie,dit 
pour fon exeufe qu'en trois cens cinquâte ans fi grande mutation eftoit 
aduenuë en la langue Romaine , que pluficurs parolles dudit traidé ne 
pouuoient cftre entendues par les plus curieux & diligens de 1 antiqui- 
tc,qu auec tref grande difficulté . Parquoy à perfonnes de raifon ne fera 
cftrange l'incertitude que i'ay en langue d'autruy , laquelle n'eft eh ce /^r^J^- -, 
R oyaumecn vfage pl us de mil ans a.Depuis les juges d esprouinces ayàs 
la charge & conduide des vailaux d'icelles pourra'rriereban ,ôntefté * 



irge p c conduicte des vailaux d icelies pour 
nommez Scnefchaux, defqucls le propos fera referué en leur chappitre, 
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& des Baillifs . Aucuns ont voulu dire, que Senefchal de France eftoic 
le Conneftablc,qui n'a aucune appareneccar pour les fermens de fidéli- 
té n a iamais cftédeu parles prélats aucune chofè au Conneftable , bien 
au grand maiftre.EnChampagne comme en France auoit Conneftable 
& Senefchal, qui monftrc que c'eftoient diuers offices. En la li brairi e S. 
Victor y a vne Hiftoire des Comtes d'Anjou , à laquelle pluficurs con- 
uiennent,que le Roy Robert donnai Geoffroy Grifc^gonnelle Comte 
d'AnjouJorfice de grand Senefchal ou grand maiftréde France en heri- 
tagerquieft confirmé par larecognoiflanec que le Roy Philippes le Bel 
feit à Orléans en publique audience , que la garde de f Abbaye S.Iulien 
de Tours,appartenoit au Roy Henry tiers d'AngIcterre,à caufe de l'offi- 
ce de grand maiftre de France héréditaire. Ce que ledit Roy Henry tcC- 
moigne par lettre du Mecrcdy auant la S .George,rz88.touterïbis en ce- 
cy on peut faire du doubte.Car par les trai&cz faiâs au parauant auec le 
Roy S.Loys,les Roys Henry II.& Richard I. d'Angleterre auoient lame 
& quitté ledit Comté d'Anjou paifible aux Roys de Francc,& fut baille 
en appennage à m onfieur Charles de France,frcre dudit S.Loys : & lors 
de ladite recognouTancc,le tenoit le Comte de ValoySjfrere dudit Roy 
Philippes le Bel,lequelau titre fufdit euft deu eftre grand maiftre deFra- 
cc,non ledit Roy Henry. Auffi entre lefdits Roys Robert & Philippes le 
Bel y a eu plufieurs grands maiftres de France , autres que les Comtes de 
Anjou.Parquoy y a grande apparence que le don duditRoy Robert au- 
dit Geoffroy ,fut feulement de feruir l'office de grand maiftre aux fàcrcs 
&couronnemens des Roys par Kry &fapofterité, dont eftoic ledit Roy 
Henry,lequel pretendoit celle prerogatiuc par priuilege de lignée non 
du Comté d'Anjou, au droift duquel ledit Roy Philippes le Bel fefuft 
faiâ: preiudice , s'il euft recogneu qu'if euft appartenu audit Roy d'An- 
gleterre. Encores que les Roys eulTent les grands officiers de leur mai- 
ion pour leur feruicc ordinaire,quelquc fois pour honnprcr la folemni- 
té de leur facre & couronnement , faifoient feruir lefdits grands offices 
ouditiour par autres de plus haute eftofie&cminence.Le Roy Philip- 
pes tiers feit feruir l'office de Conneftable de Francc,& porter fon elpcc 
royale le iour de fon (acre par Robert Comte d'Arthois,princc du fang, 
combien qu'il y euft autre Conneftable de France , & que ledit Comte 
d'Arthois ne le fuft deuât ne après. Simon fire de Ioinuillc fuyuant l'ac- 
cord d'entre les ComtelTe & comte de Champagne,& luy,fai& le i eudy 
aprcslaPentccoftccnlun 12.18. demoura Senefchal héréditaire de Chi- 
pagne.ToutefFois és o&aues delaPentecofte 1 % z 4.parce que ledit ac- 
cord auoit eftéfaid durant la minorité dudit comte Thibauld , il feit 
don audit Simon & fon héritier deladite Se ncfcha uflcc, fans preiudice 
de laqueftion de la propriété dudit office . Le grand maiftre de France 
ne faidfc ferment ou parlement, combien qu'il ait iurifdi&ion : Ôc fauit 
qu'il l'a tienne à hommage du Roy. Du temps du Roy Charles le quint, 
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ledit grand maiftre çogneut du différer d'vn logis en la villd dcMelcun, 
le Roy y eftartr,dcbatu entre les Ducs de Bourgoigne& Bourbô,& lad- 
iugcaàceluy de Bourbon, par fa fentence du 2 ^Décembre, mil trois> 
censfoixantefept. Le premier iourd'AouftJ'an mil quatre cens quatre, 
s'offrit oudit parlement différent pôur la coghoiffanec d'vn larron, ayât, 
defrobéla vaifTelle d'argent en Thoftci du Roy Charles fixiçmç,àfain& 
Pol à Paris, entre le Preuoft dudift Paris, les grand maiftre de Frâncc & 
autres maiftres d'hoftel duRoy-.lcfquels cotre le Procureur gênerai du- 
ditfeigneur prenant lacaufepour ledit Preuoft de Paris, fouftindrent; 
leur iurifdidtion,& meirent en auant qu'anciennement ledit grand mai-j 
ftre donnoitles offices, cognoifToit des grandes caufes en abfençe du 
Roy, & que lefdits maiftres d'hoftel ont droit de faire porter verges de- 
uanr eux ou palais à Paris, & en toutes les maifons du Roy, comme l'V- 
niuerfité par tout faidfc porter fes maffes. Celafutprinsdel'auc^oritédu 
Comte du Palais > durant les deux premières lignées, déclarée entre au- 
tres en vne fentence duRoy Clotaire III. pourï'Abbayefain6t Bénigne 
de Dijonje vingtquatriemc.O&obrc^'an hui&icme de fon regnceftât 
ou threfor de ladite Abbaye , & faifànt mention de Andobalde ou An- 
dobelle Comte du Palais dudit Roy,qui anembloit le parlement ai rjEu 
latoire: aflift oit aux opinions & iugemens des caufes qu'il rapportoit au 
Roy , ou nom duquel eftoient les arrefts eferipts . Egninard en la vie de 
Charlemagne recite, que quand le Comte de fon palais l'aduertiffoit 
qu'il y auoit quelque caufe requérant fa prefence,& ordonnance pour 
eftre iugec,il commandoitqueles parties fuflent introdui£tes:lcs oyoit 
& iugcoit,quifoit entendu par l'aduis du confcil.Pârce que la iuftice e- 
ftoit adminiftree ou palais , le Comte dudit palaisy auoit charge ôc au- 
<Storité,&afuccedé oudit Comte le Senefchal ou grand maiftre de Fra- 
cejtnais les au&oritcz fe changent.Le feptieme Mars mil trois cens qua- 
rrevingts ncuf,fut iugé en la caufe de maiftre Ichâ de Chanloft,quc len- 
dits maiftres d'hoftel du Roy n'ont iurifdiâiori hors la maifon dudi& 
feigneur j& ce qui appartient à leur office. En l'arreft de Philipot Beguir 
not du douzième Marsjinil quatre cens vnze,ils auoiét iugé en premiè- 
re inftance le titre d'vn office de varier de chambre, & fourreur du Roy, 
D'eux y a appel oudict parlement, ou iugédelehan du Vaury , le vingt? 
huitième Iun,en l'arreft de Iehan Gaudcles 20.& 30.1anuier, mil trois 
cens quatre vingts &feize,& ailleurs He&orDamene en eftoitappcllât 

{>ar le regiftre du iy.Feurier ijoj.Leurs fentences furent confirmées pat 
esiuges de la vefue Armand d'Allemagne le 13.Feurier1388.de Pierre 
Ferron le douzième Auril mil quatre cens dix: &y eft mention faite du 
Procureur du Roy és caufes de fon hoftel : d'Henry Preuoft le quator- 
zième Iun, oudit an mil quatre cens dix ; & de Pierre Radin,le penultie* 
me Mars ,i4/ 1 . Leurditc iurifdi& ion eft caufe pour laquelle les huiffiers 
& fergens ne peuuent faire expîoiâ: en la maifon duRoy fans demander 
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Digitized by 



Google 



29 o Recueil des Roys de France, 




Pareatis aufdits maiftres d'hoftel. Le premier maiftre d'hoftel eft ancien 
officed'eftoit meffire Iehan de ïambes duRoyPhilippes deValoys.Les 
clefs de ladite maifon font de nui& en la garde dudit grand maiftre ,qui 
par les eftats & ordônances des Roys S. Loys, Philippcs le Bcl,& Philip- 
pes le Long a chambre en ladite maifon. Il pfcTToit dix liures fur chacun 
"deTprelats à leurs nouuelles pômotîôns es prelatures & fermens de fi- 
dclité.Y a ou threfor des chartres certification en Décembre i z z 9. que 
TEuefque d'Orléans a payé quinze liures pour la SenefchaufTee & bou- 
îelltêne deFrance.Ce droiâ: leur eft adiugé contre l'Abbé de Bonneual 
'parairreft du parlement de la Pentecouftc,l'an mil deux cens foixante & 
feize. 

DV GKJND QVEVX 
de France. 

I 

O vrce que ceft office cftoit, &les grands Bouteil- 
ler&Pancticrde France, font encores foubs le grand 
maiftre de France, les faut defpecher par ordre incon- 
tinent après luy. Ccftuy-cyauoitlafupcrintcndence 
fur tous les officiers des cuifines delamaifonduRoy. 
Meffire Guillaume de Harccourt fieur de Sancry e, l'c- 
ftoitdu Roy Philippcs le Beli 3 1 z. & fa femme eftoit Blanche d'Auau- 
gour.Mcflire Iehan de Chaftillon l'eftoit du Roy Philippcs de Valoys: 
& meffire Iehan de Damp- pierre , fieur de faind Difîcr du Roy Charles 
fixieme.Il cftoit fils d'Alix d'Offemôt, fille du fire d'OfFcmont,furnom- 
mé de^sJefle,Marcfchal de France , & mariéàMaric de Bar. Qui eft di& 
pour moftrer que grands feigneurs fe tenoient honnorez dudit office. 
En l'arreft des habitans de Rheims du fixieme Aouft , l'an mil trois cens 

3uarante cinq, eft narre qu'il tenoitfon office à vie, à foy & hommage 
uRoy,& faut qu'il euft quelque iurifdi&ion. Plufieuts droi&s font ef- 
cripts ouditarreft,queluy,lcsgrâds cfchançon&panetier maiftres d'ho 
ftel,& autres officiers domeftiques pretendoient le iour des facre & cou 
ronnement du Roy, & autres iours qu'il mangeoit portant couronne. 
LcdicT: grand Queuxauoit à caufe de fon office, vne maifon en laquelle 
auoit vn fout en la grande rue faind Germain de l'Auxerrois , à l'oppo- 
fite du Four rEuefque,laquelle ledit de Harecout t du confentement du 
Roy ac^fa&arren^a à vingtquatre liures parifîs de réte annuelle, referuee 
la iûftice & directe feigneuric d'icelle oudit office en Auril 1307. Auok 
aufsi certaines rentes à Haubcruilliers,Monftreuïl fur le boys de Vincé- 
nes & à Villeneufuc , Les titres en font ou threfor des chartres^pource q 
l'office eft cfteint, &reiinisàla couronne & domaine d'icelle lesprof- 
fits,ne s'y fautarrefter . Il eftoit fupetflu finon que lors les Roys par leurs 
grâds offices vouloient leur maieflé apparoir,pour contenir leurs fuiets 
en debuoir, & les eftrangers en crainte;, & en recompenfoient leurs 
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bons fcruitcurs & grands feigncurs, qui s'en tenoient tres-honhorez , à 
. l'exemple dcfdits Roys leurs grands vaflaux en vfoient.En Champagne 
le Comte auoit fon grand Queux hercditairc.LeRoy Philippcs leLôg, ; 
le dimanche Latare 1.316. donna cinq cens liures de rente à vie àmefïire . 
Iehan des Barres, dit le Borgne, pour fa recompenfè de l'office de grand , 
Queux de Champagne. 

DV GK^AND BOVTEILLEK* OV 

Efchançon de France. 

£ "" .-; 

V Gcncfe eft faide mention des grands Bouteiller &Pa- 
netier du Roy Pharaon d'Egy pte.Ou liure d'Efdras eft nar x. chy. 
ré qu'il eftoit Efchançon du Roy Artaxerxes , & did CW 
ment Alexadrin qu'il eft oit grand Efchançon dudit Roy; . 
Hérodote eft audeur, que celuy qui donnôit à boire au. 
Roy des Perfes auoit charge fort honnorable. Le grand Boutéiller de;. 
FrancefaidauRoy foy& hommage pour la iurifdidion qu'ilaannçf ; 
xee àl'onicc.Mcffirc Iehan d'Acrc,qui eftoit fils d'Alphons, fils du Roy 
Iehan d'Acre,& mary de Beatrix de Chaftillon , fille au Comte, Guy de 
S.PoUesfcitauRoyfaindtLoysl'an^o. MeffireHenry fieurde Suil- 
ly les feit au Roy Phiiippes le Long,le dernier Auril 13 1 7.&1 font les rece- 
ptions ou threfor des Chartres. Il auoit affiftance & opinion en la court 
des pairs de France au iugement defdits pairs . Auoit taux & prix parti- 
culier de poiffon en la ville de Paris,pour la prouifion de famaifon,iugé 
pararreft ouParlcmctdc Touffainds ii5>z.Prcnoit cent fols de chacun 
Prélat de fondation royal à fa nouuelle prouifion , quand il faifoit fon 
ferment de fidélité, qui eft décidé par plufieurs arrefts. Eftoit à caufe de 
fon office l'vn des deuxprefidens en la chambre des comptes à Paris . Et 
de ce y a ordonnace du Roy Charles Vl.du 7. Ianuier 7400. enregiftree 
ou parlement.En Peftat de Phiiippes le LongRcgent, faid en Iun 1 316". 
ledit fire de Suilly eftoit fouuerain de la châtre des Comptes . En Auril 
1 3/7.futfaid grand Boureiller, & demeura prefîdcntéfdits Comptes, 

?[u i d onna commencement à ce que deffus . S oubs le Roy Loys le Gros 
urent grands Bbuteillers Gilbert & Loys , qui né font furnommez par 
les titrcs'puis Guy de Senlis perc,Ia pofterité duquel tint l'office regnans 
Loys le Icune& Phiiippes Auguft'e,filongucmcnt,qu elle eut le furnom 
de Bouteiller,& fa defeente l'a retenu iufqu'à prefent-Regnant ledit Au- 
guftc,Loys VIH.fon fils,&S.Loys,furent grands BoutcillersRobert de 
Courtenay prince du fang , Loys de Sancerre& Iehan d'Acre . Soubs le 
Roy Phiiippes le BeUe furent Guy de Chaftillon, Comte de faindPol, 
&Erar4deMontmorcncy,ficur de Conflans, frère de Mahieufîre de 
Montmorency. Soubs le Roy Philippcs le Long, ledid Henry fîrc de 
Suilly. Soubs le Roy Phiiippes de Valoysjlc fîeur de Soccourt, & de 
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Montigny-Lancour.Soubs le Roy khan ,1c Comte d'Auxerre. Soubs le 
Roy Charles cinquième Iehan Comte de Sarrebruche. Soubs le Roy 
Charles Vl.le fieur de la<Suzc,defchargé pour mettre en fon lieu le ficur 
de Croyrà laquelle defeharge le trezieme Auril 141z.il confentit. Audit 
de Croy par defeharge fucceda meflirc Pierre des-Eflfars exécuté à mort, 
& iuy fucceda meflïre Robert de Bar,par fon decez le fut le fieur d'Eftou 
teuille. Soubs le Roy Loys X Lie fut meffire Antoine de Chafteauneuf, 
fieur du Lau. Leleudy auant lafainct Michel , mil deux cens dix neuf, 
Hugues de Chaftillon , fils du Comte de fainclrPol , recogneut tenir la 
boïïtêillerie de Champagne par don,du Comte dudit Champagne à fa 
vie non par heritage.Par arreft dufepticme Septembre l'an 146^. donné 
pour maiftre Guillaume Allegrin*confeiller,contrc l'Abbé faindr Denis 
en France:fut di& que ledit Allegriniouyroitpar prouifion de la gran- 
de bouteillerie de ladite Abbaye , de laquelle les feruices & droi&s font 
declairez oudit arreft,vouloit ledit Abbé abolir ledit office,& ceux des 
Châbcllan,&Marefchal de ladite Abbayc.En vn titre du Roy Philippes 
de Valoys en lu 11, l'an mil trois cens quarante cinq,eftant ou threfor des 
Chartres font déclarez les feruices & droi&s de l'office de Marefchal in- 
féodé du prieur de Paray en Mafconnois, appartenant à Guichardc vef- 
uefeu MiletdeParay & fon fils , qu'il eft tenuauoir fuffifante cheuau- 
chee pour accompagner ledit prieur allant pourles affaires de fon Egll- 
fe,quand befoin eft , & eft requis pouruoîr que les chenaux de fellc du- 
dit prieur & fa famille allant auec luy , foient en bon ordre d'harnois & 
fers,& de les confirmer . Auftiefttenu feruir ledit prieur d'efeuyertren- 
chant à table , tellement que c'eft vn efcuyer trenchant & d'efeurye en- 
femble.Scs droi&s font d'auoir bouche à court,robbc rouge,& cheual 
deliuree, la defferte de la grolTc chair de la table , des chandelles & tor- 
chesjvnechartce de foin àfix beufspar an, &l'cxploï&&vfagepourfà 
maifon es boys dudit prieuré. 

Dr GRANT) PMNETIER 
de France^. 

s-' 

E grand paneticr de France eft office ancien,ayant fuper- 
intendencefur tous les officiers de paneterie de la mai- 
fon du Roy qui font auec luy , nommez du pain dont ils 
ont charge, & du linge de table.Tindrent ledit office ré- 
gnant fain£tLoys,meffires Hugues d'Athcys, Geoffroy 
de la Chappclle , Eftienne & Iehan , n'ayans furnom parles titres. Et ré- 
gnant Philippes le Long ^meffires Robert de Meudon & Guillaume le 
Vicomte. Régnant Philippes de Valoys, meffire Bouchard deMont- 
morency , fieur de (àin£t Leu & deNangis . Soubs le Roy Iehan,le ficur 
de Traynel. Soubs le Roy Charles V.mefiire Raoul de Renneual . 
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Soubs le Roy Charles fîxiemele fîeur deIaRôcheguyoh,par Ton decei 
meffire Antoine de Craon : puis le ficur de Grauille defehargé parla fa-> 
&ion de Bourgoigne ^ &mis en foti lieu meffire Rjobcrc de Mailly . A4 
près fut ledit de Grauille reftitué, & parfà promotion à L'office de mai-; 
ftre des Arbalefticrs de Francei l'eut meffire Reghauldfîçur a* ePryc,pat 
le decez duquel régnât Charles fepticme, meflirc lehan de Naillac ficuii 
de Chafteaubrun l'eut : & ledit de Naillac mdrtj ledit office fut conteri-» 
tieux entre meffire laques dé Chaftillon fîeur de Dampierre , & Roland 
d'Enquerke.Péndant le procez le Parlement le dixfeptieme Scptcmbrd 
l'an mil quatrecens trente fèpt , commift à l'exercice d'iccluy , & par ar-» 
reft du.vingtquatricme Fcurier , l'an mil quatre cens trente neuf, fut ad-» 
iugé audit de Chaftillon . SïSubs le Roy Charles huidieme ^ meflîrcla-^ 
qucs,Odard fîeur de Curfàyi le fut.Soubs lcsRoys Loys X I I.& François 
premier, meffircIaqucsfieUr-deCruirpL Setrouue que ledit dé Craon 
feit ferment dudi& office oudit Patlement le feptieme Nouembre , l'an 
mil quatre ces vnzc:& ledit de Mailly le quatrième Aoufty l'an rîiilqua- 
tre cens dixhui<Sr:& ledit deNàilIac les vingtdeuxieme IuilIetcV troifie- 
me Ianuier Tan mil quatre cens vingthuift. Si le ferment pbûric refTort 
de fa iurifdiâion eft deu ou Parlement, elle neft tenue' à hommage : fi 
elle l'eft, Iefditsfcrmens ont efté faicts par erreur. Ledit grand pane ticr a 
Jacognoinance,vifitâtion&iurifdiâ:ion fur le pain fai<5t parles bou- 
lengers des ville & forfbourgs de Paris par luy ou fes officiers : iugé pat 
arreft pour ledit de Montmorency ,1e dernier ÎDedèmbreran mil trois 
cens trente trois . ToutefFois a le prcuoft dudit Paris par preuention ou 
négligence dudit grand panetier,lefdites vifîtation ..correction & iurif- 
di&ion,fut décidé par autre arrefl le vingtdeuxiemë Ianuier mil quatre 
cens fix:& fur ce y a eu entre eux deuant & après plufieurs differens & àr- 
refts,entre autres vrt prouifional du fecôd May,l'an mil quatre cens qua- 
tre vingts cinq, pat lequel fut permis audit Odardgrandpanetierauoir 
fa petite iuftice,en iouyr par luy ou fes officiers raisonnablement , ainfî 
que d'ancienneté en auoit efté iouy .Pour le regard de la vifîtation furie 
pain vendu à Paris , luy fut permis la faire,ou faire faire par gens à ce cô^ 
gnoiffans par luy ou fes officiers à chacune fois qu'ilferoit befoin de vi- 
fiter , fans ce qu'il peufl faire iurez , clerc ne autre chofe preiudiciable à 
certain arreft peuauant donné contre les boulengers dudit PàrisEt auffi 
que de toutes les fautes qu'ils trouueroicnt fur ledit pain eh faifant ladi- 
te vifîtation tant en qualité, poix & blancheur , que autrement feroient 
leur rapport ouChaftellet de Paris,pour en faire la pUnitiô parle Preuoft 
dudit Paris oufes lieutenans félon l'exigence defdites fautes,& ainfî que 
il verroit eftre à faire par raifon.Et aucc ce que ledit Preuoft& autres offî 
ciers du Roy oudit chaftelet pourroiét toutes & quâtes fois que bô leur 
fembleroit faire vifiter ledit pain,fans ce que ledit grâd panetier fes offi- 
ciers ou autres le peuffét empefchcrduy fut auffi permis prédre chacûan 
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hl ja^^» y fur tous les taîïïcmcllicrs & boulcngcrs dudict Paris yn denier parifis, 

qu'on dic~fc le droi& de la couftume dudit grand pancticr , ainfî que luy 
& fes predcccflcurs auoient accouftumé le leucr. Luy fut outre permis 
pour l'exercice de ladite petite iuftice ,auoirvn greffier & procureur en 
fon lieu & parquet cftabfy dedans la clofturc du Palais , ainfî que luy & 
fes predeceffeurs auoient accouftumé auoir : & ord orme que le refiort 
des iugemens & fentences par luy d onnees , des matières & cas qui tou- 
ch oient fa petite iuftice, viendroit par appel où il auoit accouftumé re£ 
fortir.Luy fut d'auantagepermis^cceuoir ceux quivoudroient cftre de 
no uuel reccus à la maiftrife & exercice dudiâ:mcftier:&: pour ce faire 
commettre à chacun nouucau maiftre deux ou trois perfonnesà ce co» 
gn oifTans pour reccuoir le chef d'ccuure , & luy en faire rapport ou à (es 
officicrs:màis quefoubs vmbre & couleur des chofes deflufdi&cs , il ne 
pourroit faire aucune chofe au prciudicedes arrefts dudit parlement, 
donnez contre lefdits boulengcrs,& que aucunes afTcmblccs, mono- 
poles , fautes & abus ne fufTent fai&cs & commifes par lefdits boulen- 
gers en quelque manière que ce fuft.Lc Roy Charles feptiemc,lc vingt- 
neufieme May l'an mil quatre cens quarante neuf, reuoqua les commit 
fions des grands boutcillcr, pancticr & autres grands officiers de Fràn- 
cc^rctendans droiâ: de leucr cinq fols fur chacun meftier de leur iurit 
diction, à caufe de leurs offices , & c'eftoient exactions introduises par 
au&orité. Ledit Parlement rcccuànt ledit de Mailly, luy fignifia les or- 
donnances prohibitiues n'exiger de chacun boulcnger de ce royaume 
lefdits cinqiolsjCÔme auoient fai& aucunsde fes predecefTeurs:eftoient 
lcfdi&cs ordonnances précédentes la reuoeation fufdi&c. Thibauld 
Comte de Champagne , le Dimanche deuant la fainct Pierre aux Liens, 
l'an mil deux cens trente quatre , donna à meffire Pierre fieur de Iain- 
court, l'office depanetier de Champagne à tyvie & hommage. En la 
caufe de maiftre Guillaume Allegrin,Confeiller oudit Parlement plai- 
dee les douzième & treziemeMars , l'an mil quatre cens quatre vingts, 
. frerc Philibert de Fontaines , Religieux & pancticr de l'Abbaye fainâ 
Denis prétend au&orité à caufe dudiéfc office furies boulengers,muk 
riiers & pafticiers de la v ille dudid fain<St Denis , & que fans fon congé 
nul y peut auoir four. Lcdid Allegrineftrccogneuefchançon d'iccllc 
Abbaye. Enlamaifon du Roy y a premier panetienmeffire René de 
Coffc l'eftoit foubs les Roys Louys douzième, & François premier. 
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DV GRANT) C&JMBRIEii 

tdc.Franct. \, •■■.-/,/ 
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Èst, office eftoitat>pellé parles Empereurs Romains, le 
préfet; pu prcpofe au facre cubhçnle.,,& y eu a vnc rubrir à . H ~f nt \ 
que ou douzième hure du Code. Es A&es des Apoftrés 'Jlcfïmi 
appert quc Blafté l'eftoit duRoy Herodçs. Philon luifj ch ' xl - 
parlant d'Helicon, tenant ledit office foubs l'Empereur 
Caiu^dit que c'eftoit la première dignité pour auok les oreilles du Prin 
ce toujours à commanaVmët.LesFrançoisJ.'o.nt appelle anciennement 
comtede lachambrc<lluRoy,;Aimoine récite que Loys Débonnaire 
Roy &Empercur,féitJBernard deDùc ougouuerricur du limite d'Elpa- 
gnc comrt de là chambre, qui monftrc la grandeur de l'officc.& vérita- 
blement c'eftoit l'vn des quatre grinds officiers de France, qui fouferi- 
uoient&approuuoient les chartres des Roys,&afliftoient aux iuge- 
mens des Pairs de France, y ayans voix dcliberatiuestlcdit office auôit là 
fuperintendàncedela chambre du Roy & de fes hàbillcmens & meu- 
bles. La neceffité fera çonfefler qu'il eft très ancién,& plus que les grand 

{>remicr & autres Chàmbcllans'qui ( peiïlt cftrej furent inftitiiez pour 
emmenée des peffonnes quieftoient grands Chambricrs, que lefdits 
Roys ne voulurent employer à tel feruice. Pource fouuent on lit le châ- 
brier en Latin éftre entendu pour le grand Chambellan, qui eft argu- 
ment que ou commencement ce n'eftoit qu'vn office. Ou iuge donné 
pour les habitans de Couches contre le Duc de Bourgoigne ou Parle- 
ment d'hyuer 1310. ledit Duc en Latin eft intitulé Chambellan de Fran- 
cc,combien qu'il ncfuftque chambrien &lc chambrierdemourapour 
tiltre, honneur,droi£ts & profits fans feruice departy à d'autres , fçauoir 
eft, aufdits chambellans ^premier gentilhomme de la chambre & mai- 
ftredelagarderobbe.Iceluyofficcdechambriercfttenudu Royàfoy 

& hommage^ eft la grande chatfctç fief à yic. Fcit ledit hommage au \ 

Roy (àinclt Loys le Comte d'Eu l'an 1270. dernière année du règne du- /ç^ln*'* 
dit Roy, qui manifefte eftre faux ce que le côfeil des Ducs de Bourbon 
mit en auant, & eft recité en l'arrcft du 4-Mars 1474. que ladite grande 
charà^ric eftant reiinie au domaine de la couronne , ledidfc Roy {àinéfc Y 
Loys iz6?. la donnaàfon filsmonfieur Robert de France, cote de Cler- 1 
mont &fes hoirs àh6magc,& ônques ledit comte Robert ne le fut. Lé 
premier de la branché de Bourbon qui l'a tenue, a efté Loys qui fut le 
premier Duc de Bourbon par don du Roy PhilippcsleBel. Lesfubfe- 
quens Ducs de Bourbon ne l'ont eu héréditaire , mais à vie par concef- 
fion des Roys. Le Roy Charles fepticme le iz. Mars 1456. la donna à 
Iehan fécond Duc de Bourbon, comme vacante par le decez de Char- 
les premier Duc de Bourbon fonpere. LcRoy Charles huitième, le z?. 
Auril 1488. la donnaà Pierre Duc de Bourbon , comme vacante , par la 
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mort dudit Duc Ichan fécond fon frère* L'erreur dudit confeil procè- 
dent de ce que c'eftoit fief, & il tuidoitque tout fief fuft héréditaire, ne 
fâchant qu'il y en auoit àvie,pour la iufticc & iurifdi&ion annexée àau- 
cuns offices.Et qu'elle foit propre audit grand chambrîer appert par 1'^;- 
reft du io.Mal?s 1453. ouquel il fut condamné en Lamente , du mat îugé 
de fon Maire, comme tous feigneurs ayàns iùfticc'rubàiterne à celle du 
Roy,auflî il aies amendes & confifeatidns de ff iufticc, f'il n'y a appel 
ou que le iugement foit confirmé: Lia difficulté elt quand l'amende 
ou confifeation eft pôUrfuyuie pardeuant , & iûgec par autre iuge qut 

\ celuy dudit grâd chàmbrier, & c'eft pour faufle pelleterie ou autre mat* 

^ chandife ïu'iette àla vifitatiort & correction dudit grand chàmbrier. Ce 
différent fut plaidé entre le Roy & luy , les dernier Mars 142,0» 3. Se tii 

\^ Auril Î411. &l'arrcft fut donné par le Parlement le 16. Iuillct fcqfuiuant. 
Autre difficulté quand le marché de ladite faulfe marchâdifc a cfté fai& 
hors la iurifdi&ion dudit grand chàmbrier, &r après elle y eft trouucc. 
Le cinquième Décembre 14 14. fut plaidé & non iugé , fçauoir fi fauffes 
martres acheptecs à Bruges ^trouUecs à Paris font confifquecs audit 
grand chàmbrier. Sur le Duc Ichan premier de Bourbon fauoruant la 
maifon d'Orléans, fut impfctré ledit office par Philippes de Bourgoigne 

^ Comte deNeucrs, &Rctheil, frere du Duc Jehan de Bourgoigne. Du- 
rant la diuifion des deux maifons en eut don du Roy Charles fixieme \t 
X3.0cl:obrc i4io.à la charge d'en bien vfèr. Pouf ce la châbre des com- 
ptes luy bailla le mémoire des droi&s dudit office cydefToubs infère. 
Craignantfcomme il eft ordinaire à ceux qui fefont veftus des robbes 
\ d'autruy, d'eftre defpouillezj ledit Comte de Neuers d'eftre^ftitué , Se 
que la pareille luy fuft rendue , le i j. Septembre 1 413. forma oppjfcÇtion 
yL oudit Parlement que nul fuft reccu en fon office , Se parce qu'il fut tué à 
laiournced'Azincoùrt,mefllre Ichan lie Chalon Prince d'Ôrengc^par- 
\ tial dudit Duc de Bourgoigne qui auoit furprins Paris ,&ten oit ledit 
Roy en fa puifTahce, en fut pourucu. Mais lcdicYDuc de Bourbon fop- 
^( pofaàfa réception le iy.Oàobre 14 18. L'opW)fition fut plaidee ou Par- 
lement de la fa&ion de Bourgoigne le 36V Auril 1410. & nonobftant 
iccllc, le 5. Septembre enfumant , ledit Prince d'Orenge fut receu oudit 
office, tant peu y a<Tintcgre iufticé en Royaume diuifé : la diuifion per- 
\ uertifTant les Loix par les pallions contraires à iugement droîfcurier. Dc* 
puis le Roy Charles feptieme rendit ledit office audit Duc de Bourbon, 
& fut continué en celle branche iufqucs après le decez du dernier Char- 
les Duc de Bourbon, que le Roy Frâçois premier le 26 .Septembte 1517-. 
ledonnaàmonficur Charles de France Duc d'Orléans fon fils puifné, 
apresfamort en Octobre 15 4f.fupprima ledit officc,& reiinitau domai- 
ne de lacouronne.lcs fiefs,fcigncurics > domaines,cens,rentes,& iurifdi- 
âionsyapparrenas.Le 6.Mars 1380. ledit Duc de Bourbon grand chàm- 
brier prétendit oudit Parlement, que la grarfge aux merciers près Paris, 

^ cftoit 
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eftoit tenue en cenfïie de fondit office, qui a authorité furlefdits mer- 



ciers,au moyen dequoy celuy qui le tient,eft vulgairement intitulé leur 
Koy. Auffi le 10. Iuillet 1397. ledit Duc prétendit , à caufe dudit office, 
toute iufticc ou lieu Defpreux près Iâuillc en Beaulfc, & le i3.Mars 1398. 
o u pont aux moy nés Chery &Mardy ,& que fes fergés y portent verges. 
Le 3i.May i404.ledit Roy Charles Vl.declara que lcgrâd chambricr de 
France,à caufe de l'office, eft exempt de payer feel, tant en la Chancelle- 
rie quailleurs.LesRoys de Frâcc anciennement auoiét baillé, ouendu- 
ré au£toritcz,droirs & preéminéces à leurs officiers domeftiques f ur ies 
meftiers dont ils les feruoient,ou qui en approchoient , aux elehançons 
furies taucrnicrs&marchansdevins, aux panetiersfur les boulengers, 
aux Marefchaux de l'cfcurie fur les autresmarefchaux,aux barbiersfur les 
barbicrs,au grand Chambricr furies merciers , freppiers , cordonniers, 
pelletiers, fourreurs, gantiers, bourfiers & autres femblables^par ce qu'il 
auoit la charge des habillemens du Roy,partie defquels fe prenoit chez 
lefdits meftiers. Ou iugé de Pierre de la vielle, donné le premier Feurier 
1474. eft recité que fa iurifdi&ioneftfur dixfept meftiers de Paris qui 
n'eftoient quvn le temps pafle. Lefdits droits vray fembîablementfer- 
u oient de gaiges, & peut eftre que partie eftoient abus, & entreprinfes 
fai&es d*au£fcorité,ce que les officiers ordinaires delà iuftice Royale, 
ont creu, fcontredicl: & roigné lefdits droits tant qu'ils ont peu , toutes- 
fois ceux dudit grand chambrier, furent baillez par ladite chambre des 
coptes audit Comte de Neuers tels qu'ils cnfuiuent. Ce font les droi&s 
appartenans à vn chambrier de France extraits des anciens regiftres du 
Cnaftelletde Paris , faifans mention de ladite chambrie.Premicrement 
le chambrier à caufe de faditc chambrie,a plufieurs cens & rentes, affifes 
tant en la ville de Paris & enuiron, comme ailleurs, à caufe defquels cens 
il a telle iufticc &contrain&e,commcàfeigncurfoncierapartientJtem 
furie meftier des freppiers a ledit chambrier, les droits qui enfuiuent, 
premièrement qu'aucun ne peut eftre freppier dedans la banlieue de Pa- 
ris, c'eft à fçauoir, vendeurs ne acheteurs de robbes vieilles, linges ou 
langes,ne d'aucune cfpece de cuirain vieux ou neuf, fil n'acheté iceluy 
meftier du Roy, c'eft à entendre dudit chambrier de France, qui ladite 
chambrie tient du Roy, excepté le haultbannier du Roy, qui ne doit 
eftre contrain&d achepter ledit meftier de frepperie dudit chambrier, 
ne de fon maire pour luy,puis qu'il fe foitfaict haut bannic(du Roy no* 
ftreditfeigncur,& de luy il acheta ledit hatttrbaTT. ItemqucTedit hauk 
bannier eft tenu d'acheter fondit haultban du Roy ou de fes officiers 
pour luy & non d'autre, & fi eft renu d'eftre eftaiger dedans la banlieue 
de Paris , & de payer au Roy & à fon receueur pour luy , fitoft qu'il eft 
fait haut bannier vingt deniers,& audit châbrier i4.deniers , mais outre 
il eft tenu de payer auRoy noftredit feign eur,par ch acun an fix fols huitJL 
deniers parifis. Et partit ledit haut bannier peut vendre & acheter toute l 
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manière de pelleterie vieille & nouuelle frepperie, linge & lange vieille 
&nouuelle,tout cuirain vieux & nouuel,parpayat le tonlieu que les cho 
fes deflufdites doiuent. Mais il ne peut partir au védre ne acheter les den 
rees deflufditcs,aucc les compagnons de rrepperie,nc autres haults ban- 
nicrs.Itc les freppiers de Paris,lcurs varlets &copagnons font iufticiables 
du chambrier de France, ou de Ton maire pour luy,dc routes chofes qui 
appartiennent au meftier de frepperie, de quelque terre ou nation qu'ils 
foict,c'eft à fçauoir, de la marchandife de frepperie delacôpagniedela 
marchâdifc de frepperie,de debte faite en la marchandifedudit meftier, 
de perte ou gaigne faite en icelle marchâdifc, ou d'aucune mcfprenture 
faite oudit meftier & marchandife de frepperie. Item toutes & quan- 
tesfois qu'il aduient qu'aucun dudit meftier de frepperie iniurieeniu- 

femcntle maire dudit chambrier, ou aucune autre partie,pour occafio 
'icellesiniures,iceluy maire condamne les parties delinquans en au- 
cunes amendes.Ou fil y a aucune requeufTe de gages en celuy cas,iccluy 
maire peut défendre le partir aufdites parties ainn delinquans , ou con- 
dânees, & fi par deffus icellcs defenfes iceux delinquans f en vont, ou ne 
veulent obcïr, ou font contredilàns , ou refufans de payer icelles amen- 
des,oudit cas ledit maire doit ce faire fçauoir au Prcuoft de Paris /lequel 
Preuoft luy doit faire raifon & iuftice. Item le chambrier de France a fur 
kspcllctiejrslavifiration & correction de la marchandife dc]f4|eterie, 
félon ce qu'il eft contenu en l'arreft ou accord furce pîbçafaicT: entre le 
procureur du Roy d'vne part,& feu monfieur de Bourbon, iadis cham- 
brier de France d'autre, & fut ledit arreft donné le fécond iour de Mars 
l'an 378. Item le chambrier de France, vend le meftier de cordonnier à 
Paris,& fi crée 6V faift les iurez fur ledit meftier : mais fi les cordonniers 
de Paris mefprcnncnt en leurs meftiers ou tranfgrclTcat, ou font aucune 
chofe contre les ordonnances de leurs meftiers , les amendes en appar- 
tiennent au Roy. Et auflî les rapports des fautes trouuecsparles iurez for 
le faid dudit meftier,fe doyuent faire deuant le Preuoft de Paris,& ndn 
deuant ledit chambrier ne fondit maire , & en doyuent eftre les amen- 
des taxées par ledit Preuoft au profit du Roy. Item le chambrier a fur les 
fauctiers & baz*ïn«içrs de Paris , le droit qui f enfuit; c'eft à fçauoir qu'il 
vend de par le Roy ledit meftier à ceux qui le veulent acheter, & doiuét 
ieize lois au Roy tanrpour leur lettre, corne pour ledit meftier, lefquels 
feize fols,ledit châbrier &le chambellamreçoiuent,c'cft à fçauoir ledit 
chambrier fix fols,& ledit chambellam dix fols. Toutes voy es ils doiuéc 
endroit foy au Roy la pe^ufe,fept deniers parifis , lefquels fontreccus 
par les fermiers du Roy noftredit feigneur, & fi doyuent certains autres 
droi&s au Roy: c'eft à fçauoir, à la foire faindt Germain , pour chacune 
douzaine de cordoiian ou de bazanne deux deniers: à la foire fainâ La- 
dre autan t,& pour pareille caufe, éV autant du vendre comme de l'achc- 
ter:& f ils ne vendent ne achetét efdites foires ils doyuentpour chacun 

troufleau 
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trouffeaudecordoiiapou debazanne ,dcux fols parifis au Roy pour 
fîcgc. Item au Roy & au Preuoft de Paris,pour luy appartient laco- 
gnoùTance, correction & vifitation des ailiers & lorra^ers ,& font les 
iurezdudit meftier faicts & créez par lel^euoft de Paris, & fi leur don- 
ne ouvend ledit Prcuoft pour le Roy ledit meftier ,& payent d'entrée 
pour raifon d'iccluy vingt fols parifis au profit du Roy, & vingt fix fols 
parifis âù profit dudit chambrier, pourraifon ducordoiian qu'ils met- 
tent en befongne , mais toutes les amendes appartiennent au Roy .1 tem 
le chambrier vend le meftier aux bourfeliérs f ils vculent-ouurer de cor- 
doiian: mais toute la cognoiffance & les amendes dependansdudit me- 
ftier, appartiennent au Roy, aucc la punition , correction & vifitation^ 
Item le meftier des gantiers fedoit vendre parle Roy &lechambriet 
enfemble,& doit cil qui achepte ledirmefticr , trente neuf deniers, 
c'e ftàfçauoir ving teinq au Roy, & l erè^u audit c hambrier. Item au 
Treuôlt de Pans, pouf lé Roy âpj5aftTent initituer & faire îurez fur ledit 
meftier de ga"rlKrje. Item le&rapports des maj^^Çons fedoyuent faire 
deuant le Prcuoft , & quant aucunes amendes y efcheoient ( lefquelles 
font & doyuent eftre félon les regiftres de dix fols parifis)le Roy y prend 
quatre fols,&les iurez deux fois. Meflite Guy Valcrand futgrand cham- 
brier du Roy Loys le Gros; vn nommé Matthieu, des Roys Loys le 
Ieune,& Philrppes Augufte,regnant lcquel,Vrfion f eut après leditMat- 
thicu, ces deux par les tiltres n'ont furnom. Des Roys Loys huitieme,& 
fainct Loys, le furent meflïres Iehan dé Nantueil ? Gaultier de Ioigny, 
Getuais Triftan,Bcrthelemy deRoye,Iehan de Beaumont, Raoul com- 
te d'Eufils de Raoul comte d'Eu , qui eftoit frère de Hugues le Brun 
comte de la marche, fieur de Luzignem. Des Roys Philippes tiers & 
Philippcs le Bel, le furent Robert fécond , Duc de Bourgoigne , Iehan 
fécond comte de Dreux*, & Loys qui fut après le premier Duc de Bour- 
bon Princes du fang,& en ladite branche de Bourbon, fut l'office con- 
tinué, fors durant ladite faction de Bourgoigne, qui y mit ledit comte 
deNeuers Prince du iang& le Prince d'Orengc, & après il fut donné 
audit feu Duc d'Orléans, & par fa mort fujiprimé comme dit a efté. Le- 
dit grand chambrier ne faict ferment qu'au Roy. Le Duc Iehan fécond 
de Bourbon fut par le Parlement chargé d'y faire ferment, fi fesprede- 
ceficurs l'y auoient faict,qui ne fc trouua que du temps de ladite faction 
de Bourgoigne, qui ne doit eftre fûiuy. 



- ■ \ 



i 

Digitized by 



I 

3 o o Recueil des Roy s de France, 

T>V GRAND CHAMBELLAN 
de France. 




É tilrredu Chambellan héréditaire de la Chaftcllenie de 
Taulnay,Charente , appartenant à morifieur Alphonsdc 
France comte dcPoic1:ou,rrere duRoy £tinû Loys,cxpri- 
me partie du fèruice deu & accouftumé four l'office.Sça- 
uoir cft fournir 1 la falle dùdit comte , quand il eft oudit 
Taulnay,dc feurrerhiuer,6r<feionci'efté, tenir en bon eftade hauSerL- 
ou cuirafle dudit comte, & les bardes de Ton cheual ., préparer les bains 
des noùueaux cheualiers, defqucls les robbes qu'ils auoient veftue's en- 
trons cfdits bains luy appartenoient , &i le manteau de chacun vaflàl fai- 
fanthômage audit comte, & outre il auoit faliureedëfignecdclamai- 
fon dudit comte, tant qu'il cftoit au dedâs de ladite Chaftellcnie. Cccy. 
eft contenu en la refticution faite par ledit comte Alphons à Guillaume 
Robert de la chambcllanie dudit Taulnay,eftant oudit threfor des Char- 
tres,^ fert pour enlèigncrdecjuoy feruoient anciennement les Cham- 
bellans , & peut eftrc adapté a ceux du Roy , fu r lcfqucls le grand a lu- _ 

^iuftifie lVnc des vieilles cérémonies Je taire bai- 



)erintendcn ce. Auflj _ 

jner les noùueaux cheualiers auant leur bailler Facè^ieeT, lefquelles ne 
fe font du tout perdues , durent en Angleterre . Le grand chambellan 
de France, ainfi qu'il eft porté par les eftats des hoftels des Roys Philip- 
pes le Bel, & Philippcs le Long,doit gefir quant la Royne n'y eft,au pied 
du lict duRoy.MeÛlrc Pierre grand chambellan du Roy fàin& Loys; 
('lequel le lire de Ioinuillc'en la vie dudit Roy,tefmoigne le plus loyal & 
droiiurierqu'ilaitcogncuen la maifon duRoyJ fut enterré à fainâ De- 
nis aux pieds de fon maiftre, en la manière qu'il gUwt à fes pieds de fon 
viuant. Et de ce cft demouré,quc quand le Roy rient fon li£t de iuftice 
& throfrteRoyaUe grandChambellan de France,eft couché à fes pieds, 
& eft ce lieu eftimé rang honnorable.il a la garde , & porte le feel du fc- 
cretdu Roy, &cn fonabfence le premier ou autre plus ancien cham- 
bellan. Par l'ordonnnâce de Philippes le Long regent, faite à faint Ger- 
main en Laye 1316 . en Iun,eft dit qu'ils ne pourront fceller ne figner let- 
tres de iufticc,nc d'office, ne de bénéfice, ne de nulle autre chofe,fors de 
lettres de prières d'eftat, de refponfes ou de mandemens de venir , & de 
pturficre- ccr ^ s > & ^ c fangliers,fi ce n'eftoit qu'elles fulTcnt fignees de main de no- 
tdire. taire,par ceux qui ont pouuoir de commander lettres,c'cft à fçauoir,par 
. ceux qui fenfuiucnt,&cn la manière defious eferipte. Nul ne fera figner 
ftmlare- lettres de iuftice, forsli trois clerc , &li trois la£, îiiyuans , quand iïsfe- 
î*^"- ront à Court , & le Parlement & les requeftes quand ils y feront, & nos 
rturemx g ran <ls feigneurs demis nommez. Item lettres de grâce d'offices & de 
i» c,nfcl Roys par ceux du confeil eftroit. Item lettres qui toucheront argent 
frtui. p ar j a cnam b rc des comptes. Item lettres de bénéfices parle confefieur. 

Item 
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Iterrt lettres d'aumofncSiauflî par l'aumofnicr.De ladite ordonnance eft 
tirée la maxime receue qu'en fai&de iuftice on n a regard à lettres m\Ç- \ 
fiucs,& que le grand fccl du Roy y eft neceflaire non fân s grand e raifon, 
car les chancelier de France & mailtrcs des re queites iont i nftit ûèz ala 
fuitte du Roy, pour àuôir le premier œil â la iuftice , de laqucllele Roy 
eftdebteur,& l'autre œil eft aux officiers ordônez par les prouinces pour 
l'adminiftration de ladite iuftice, mefmement foùuèraine faut pour 
en acquitcrlaconfcience du Roy & des officiers de ladite iuftice, tant 
près laperfonne duditRoy que par les prouinces,qu'ils y apportent tous 
vnc volonté conforme à l'intégrité de ladite iuftice fans côtention d'au- 
clorité ne paflion patticuliet e,qui engendrent iniuftice,prouoquent & 
amènent l'ire de Dieu fur l'vniuerfcl.Ladite ordonnance eftoit fainte,& 
pariccllelesRoysont m onftrec la crainte qu'ils auoient qu'aucune in- 
iuftice fe feift en leur Royaume , y mettans l'ordre fufdit pour fe garder 
de furprife enceft endroicl:,qui eft leur principale charge. En lacaufe 
du Vicomte d'Aulnay plaidecle vingtfixiemc Ianuier mil quatre cens 
vingt neuf ou Parlement Cchxt à Poiâiers , eft narré que ledit Vicomte \ 
de fondroid eftoit premier chambellan duComtedePoiâ:ou,& gar- 
doise feeldu fecret d'iccluy comte.Parcc que ledit grand chambellan 
de France,& en fon abfence les premier ouplus ancien,ont la garde du 
feel du fecret du Roy: ils font tous exempts de payer le fecl royal, com- 
me les fecretaires,qui eft déclaré en vne ordonnance du Roy Charles 
fixicme, du feizieme Ianuier mil trois cens quatre vingt &fix. L'ordon- 
nance du Roy Philippcs tiers faicte le mecredy après la deàs^atiô fainct \ 
Iehan i zyz. eft exprclîe , que tout vaflal n'eftant en l'hommage du Roy 
decedé, lors qu'il faid fon nouuel hommage au Roy fuccelfeur doit le 
plus pauure, vingt fols parifis au grand chambellan de France, & aux au- 
tres chambellans du Royje moindre ayât de reuenu cent liures de rente 
cinquante fols. Celuy qui en a cinq cens,cent fols parifis. Les Barons, E- 
uefques & Abbez dix liures parifis. Suyuant ce , furent donnez l'arreft 
pour les grands & autres chambellans,contre l'Abbé deBonneual izy6. 
ou Parlement de Pentecoufte & autres infinis . Eshommagesejuifont 
fai£ts à la perfonne du Roy, le grand chambellan eft à fon cdajte, a l'au- 
thorité par efeript, ou de Douche, dire au vafTal a vous deuenez hom- 
me du Roy,dc tel fief ou leigncuric que vous cognouTez tenir de luy, 
& après que ledit vaiTai a refpondu ouy, ledit grand chambellan parle 
pour le Roy,difànt qu'il lereçoit,ce que ledit leigneuraduouê.Ainfi fi- 
rent le Vicomte de Meleun grand chambellan,à l'hommage du Duché 
dcGuyenne,faiâ:àAmyensparleRoy d'Angleterre au Roy Philippes 
de Valoys le fixieme Iunmil trois cens vingt ncuf,mefîire Iehan de Me- 
leun Comte de Tâcaruille aufli grand Chambellan à l'homage quefek 
a Paris du Duché dcBretagne, le Duc Iehan de Montfort au Roy Char- 
les cinquiemc^leijjDccembri i3^tf.&khanBaftirrd d'Orléans Côte de 
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Dunois &Longueuïlle grand Chambellan, à l'hommage que feità 
Monthazon dudit Duché de Bretagne, leDuc Pierre au Roy Charles 

\ feptiemc le 3. Nouembre 1450.Ee Roy Charles huitième , reqtys parle 
Marquis de Saluées le receuoir à hommage du Marquifàt, en demanda 
aduis à fon Parlement, qui le luy donna les 9. &11. Décembre 1 486. 
que le receuoir en perfonne ou par procureur, dependoit de la volonté 
dudit Roy,6V fil le reCeuoit par procureur deuoit eftre en grande alTem- 
blee & prefence des Princes &feigneurs, après proteftation &fubmi£ 
fïon dudit Marquis de le faire en perfonne dedâs certain t emps.Par ledit 

\ aduis a foertqueles g rands hommages dcuz au Roy , luy dçiuenteftrc 

— raîcts iolënnellement & enpèrîonnc. Lefdits chambellans ont autres- 
fois prétendu auoir iurifdi&ion. Appert en vne lettre du Roy Charles 
fïxieme du dixfeptieme Feurier mil trois cens quatre vingt & quatorze, 
enregiftree ou thrcfor des chartres, qu'ils auoient court & procureur en 
icclle,qui fut contredire par le procureur gênerai du Roy oudit Parle- 
ment les dixfcpt nouembre mil quatre cens fept,& 17. Auril 1415. & fut 
iugé qu'ils n'en ont le 19. Iuillet enfuyuant, toutesfois ou plaidoyé le. 
"vingt deuxième Mars mil trois cens quatre vingt & cinq , y eut appella- 

\ tions iugeeSjirV^ericttees dcfdits chambellansiN'ayans iurifdi&ion,leurs 
offices ne doiuent hommage, bien ferment qu'ils font au Roy. En l'or- 
donnance dudit Roy Philippes le Log, y a ces mots: Apres la cure de l'a- 
' \ me l'on ne d oit rSaie eftre fi négligent de fon corps,que pour négligence 

>^ ou autre mauuaife garde,nuls périls auienne,efpeyiamment quant pour 
vne perfonne, pourroient eftre plufiettrs troublées : nous ordonnons, 
& de ce efpeciamment chargeons nos chambellans que nulle perfonne 

\ me^ogneuëjne garçon de petit eftat n'entrent en noftre garderobbe, 
ne mettent main,ne foient à noftre lift faire, & qu'on n'y fouffre mettre 
nuls draps eftrangcs.Et commandons aux maiftres denoftrc hoftel,quc 
\ ils fc prennent garde que noftre ifchançonncric , noftre cuiïïnc & tous 
autres meftiers & officiers de noftre hoftel , foient fï bien & Ci diligcm- 
mét gardez,que nuls périls en puilTe aduenir , & ces choies voulôs nous 
eftre gardées & tenues es hoftiez de noftre compaigne & de noz enfans. 
Régnant Philippes premier, Engelran cftoit fon grand chambcllan,eft 
en vn tiltre de l'abbaye faind Denys de l'an 1 06 o.ou tiltirc degardic du- 
dit Roy régnât Loys huiticme,le fut meilirc Engelran de Coucy.Soubs 
fain&Loys ledit Pierre ou Perron le ehâbellan. Soubs le Roy Philippes 
tiers meffiresMahieu de Mailly,Mahieu fire de MontmOrccy. Soubs le 
Roy Philippes le Bcl,mefllrcs Pierre de Châbly, & Raoul de Nèfle, Ro- 
bert & Guillaume côtes deTancaruille perc &fils.Soubsle Roy Philip- 
pes le Long meflire Adam Héron. Soubsle Roy Philippes de Valois, le 
Vicomte de Meleun.Soubs le Roy Charles V.meffirc Iehan de Meleun 
côte dcTancaruillcjtant ceux de cefte maiibn ont tenu. l'office, que vul- 
gaircmimaèfté prononcé le ehâbellan de Tancaruillcy comme le bou- 
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tcillicr de Senlis.Soubs le Roy Charles Vll.meflircs Georges fieur de la 
Trimoùille,& Iehan baftard d'Orleans,çomte de Dunois.Soubs le Roy 
Loysvnzieme,melfire Anthoine fieur du Lau. Soubslcs Roys Charles 
huitième &Loys douzieme,meffire Loys deLuxembourg comte dé Li- 
gny, parle decez duquel les Ducsdc Longueuille ont tenul'office, iuf- 
ques à ce que François de Lorraine Duc de Guyfe en futpourueu,par la 
mort de François Duc de Longueuille., & par le decez dudit Duc de 
Guyfe fon fecôd fils Charles monfieur de Lorraine , l'a eu du Roy Char- 
les neufieme.Le grand Chambellan feul portoitch^pe^qui cft manteau, 
& en auoit chacun an aux dcfpens du Roy, les autres chambellans n'en 
portoient point.Ilyadelong temps premier chambellan du Roy: l'c-r 
ftoit du Roy Charles cinquième , Bureau ù\c de la Riuicre & l'a tenu le-, 
dit feu Duc de Guyfe auec l'office de grand chambellan.Les Empereurs 
Romains auoient grand chambellan,que Suétone en D omitiah appelle 
Decurion des cubiculaires. Le temps pafle les Roys de France nefe fer-r 
uoient de vallets de leur chambre qui ne fulTent gentilshommes , fors 
quelque barbier couché en l'eftat. Auffilemot de va.Hct figni fiant cfr 
cuyer, cômme appert par tiltreduRoy Philippes Le 9el,de mi\ ^ cux 
cens quatre vingt & douze, citant ou threfor des çhartres }J eftoit hono r 
rable,ne cortuenant à nTtuncr, ac Guy de Luzignen fire d'Archiac fe dit 
vallet. Par autre tiltre de Iun 1x69: Girard Chabot fieur de Raix,&Sc- 
branz Chabot fc dient vallétstpar autre du lendemain de l'ExaltîÏHpn 
fain£teCroix,mil deux cens quarante fix>Guillaume Mangpt fieur de 
Surgiéresfc dit vallet: encore font nommez valîeK^rençhans i pour ef- 
cuy ers trêchans. Dépuis que ledit mot aefte adapçéa'uxferuiteurs Ja. no- 
blefTe Ta voulu reietter, & lcRoy François I. (juifaùpjifaladi&e noblef- 
fe,à fon aduénemcut.à la couronne. inftitua les gentilshommes de fa 
chambre,qui donna entrée aux roturiers d'eftre vajlêts db chambre , & 
ils ne 1 a uoient auparauat que d'eihe vStUçts de gardetipbfeçy & les cham- 
bellans eri petit nombre conuertis en gentilshommqsjGlela chambre en 
nombre eflrené. Lefdits vallets de chambre. & gardetpl&eXont foubs 
lefdits chambellans , auflî leur cftoiëtfuiets les h uitikïs de iale, qui p or- 
tent verges,& les portiers de i'hoftel duRoy^ainfi^UiU efij narré pu plaii- 
doyé de la caufe de I. Ieunet^faicT: le fixiême Mars.mil qugtcç içefts: qua- 
tre. Mcflire Guy de Millyvchambcllan de Champagne Vnrlaftpiet mU 
deux cens vingt & vn,recognfiut que fpji,officé :OÎeftpit h.étfidiçajre. Le 
fieur (le Chafteau-gkon mil quatre ,cénslcpt,eftoit gïartd- chambellan 
de Bretagne jmeflire ïehaji fieur de Nantoilfet 4! eftok chambellan de 
Berry & Auuergne pour monfieur Iehan 4eTrance,Duc duditïkrry: & 
lé mecredi des o&aues fain£tDenys,mil trois cens foixante &dix ,il 
quitta ledit Duc de cent Hures tournois de rente 4 à caufe de deux terres 
que ledit Duc bailla fur'eft^nt moins des trois, cens liures tournois de 
rente à luy deuëspour ledit office de chambellan. 
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Dr GRJND ESCFYER 
de France. 

'Est office n'eft beaucoup ancien : es eftats desmaifons 
des Roys Philippes tiers, Philippcs le Bel , & philippes le 
• Long n'eneftrai&cmentîo , maisfculemétquede qua- 
tre efcuyers a"efcueric,lcs deux ferot toufiours à la court, 
vn pour le corps,vn pour le tinel qui cft le comun. Ceux 
dudit tinel ne f en pourroient partir de court fans congé des maiftres de 
rhofteI,quilcs pourtoient priuerde leurs offices, fils faifoient le con- 
traire : ceux du corps ne prendroient congé que du Roy.Cela monftrc 
qu'il n'y au oit encores grand cfcuycr,carilala fupcrintcndcnccfurlcs 
premier & autres efcuyers, & tous les officiers de l'efcuerie^ont font les 
cheuauchcUrs & les màrcfchaux d'iccllc, defquelsy a vn premier maref- 
chalX'an mil trois cens fêize le Roy Philippes le Long feit grand & pre- 
mier fur tous Icsmarefchaux de fon efeueric Henry de Braybant.Par dé- 
claration du Roy Charles fixicme, du quatrième Septembre, mil trois 
cens quatre vingt & quatre,cnregiftree oudift threfor , & ou Chaftellet 
de paris , ledit premier marefchal à caufe de fon office,apluficurs beaux 
droicTrs y fpecihcz, entre autres, que nul peut eftre marefchal, heaul- 
mier,villier ou grofficr à paris, s'il n'acheté le meftier du Roy, & le vend 
de par leRoy fon maiflre (qui cft premier ) marefchal de fon efeuerie, 
lequel n'eft tenu ferrer que les cheuaux de felle tant feulement , non les 
autres. Yaoudit threfor recognouTance delehan marefchal du Roy 
Loys huitième, qu'il tient fon office du don dudit Roy ,queluy ne fes 
héritiers ne prétendront la marefchauçechcrcditaire,& ferment, qu'il 
ne retiendra a fon profit les cheuaux, pallcfrois, ou roucins rendus en 
l'efcucrie dudit Roy, dattee en Aouft mil deux cens vingt & trois, qui 
manifefte que l'office dudit premier marefchal auoit autorité, & ne 
peut ladite recognoifTancc eftre adaptée aux marefehaux de France. 
S oubs la charge dudit grand efcuyer font les Roys &heraulcs d'armes. 
Du Roy Charles feptieme, furent grands efcuyers meffire Pothonde 
Saintraûles, &Tcnncguy du Chaftel. Des Roys Charles huitième, & 
Loys douzicme,mcffire Pierre Durphé.Du Roy François>premier,meC- 
fire Galeas de fàin& Seuerin, Iacques Galliotdit de Genoillac fieur d'A- 
cicr,&Claude Gouffier fieurdeBoify,qui enaauffi feruy,&fert les Roys 
Henry fécond, François fécond, & Charles neufieme. Yacu de long 
temps office de premier efcuyer, l'eftoit du Roy Loys vnzieme à fon fa- 
cre meffire Ioachin Rouault. 
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DES GRANDS VENEVR ET 
F aulconnier de France. 




Ne or es quelesRoys de France de tout temps ayent 
eflé fur tous autres adonnez à la chafTe,ces deux offices ne 
font anciens. Es eftats defdits Roys Philippcs tiers, Phi- 
lippesle Bel,& Philippes le Long n'en eft rai été mention, 
bien des Veneurs, Faulonniers, Furetiers, Perdrifcurs,Oi- 
feleurs, Louuetiers, Archers,Vallets à chiens & autres chofes riecefTaires 
àlachafTc &volerie. Meffire Guillaume de Gamaches fut deftituéde 
l'office de grand veneur de France, parce qu'il au oit par plufieurs fois 
fai& faillir le Roy Charles V I. de prendre à la chafTe, & en fut pourueu 
meflire Loys d'Orguechin : y eutprocez entre eux ou Parlement, pour 
raifon de ladite destitution, le dixfeptieme lanuier mil quatre cens qua- 
torze. Depuis fut ledit de Gamaches pourueu de l'office de grand mai- 
ftre,reformateur des eauës &forefts de France, & en fon lieu pourueu 
grand veneur melfire Iehan fleur de Cohehcm. Du Roy Loys vnzieme, 
le fut meffire Yuon du Fou. Du Roy Loys douzième, le furent m efïîres 
laques de Dinteuille fîeur de Chenets, & Loys fieur de Rouuille. Du 
Roy François premier, Claude de LorraineDucde Guyfe.Soubs ledit 
Roy Charles hxieme meffire Guillaume des Prcz,fut grand-Fauconnier 
de France, & dudit Roy François premier , meffire Oliuiet de Sallat , ôi 
RenédeCofTé. L'eft maintenant meffire Timoleon de Cofle, Comte 
deBrifTac. 

*DV GRAND MA1STRÉ ENQgESTEFR, 
& gênerai réformateur des eauës & 
• forefis de France. ' 

Ak l'ordonnance du Roy Phihppcs de Valoysfaiteà 
Paris mil trois cens vingt & huit ,:cellç du Roy Iehaû 
du vingt &vniemc Octobre mil ttois cens foixante 
& trois, celle du Roy\Gharlcsvfîïiemé,dùnçufiemc 
Feuriermil trois cens quatre vingt &fept,eft apparent 
que ceft office n'eftoit encorcs exigé, biéyaaoifmai- 
ftres des eauës & forefts, ordonnez par les prouinecs. En la dernière cfô- 
dit Roy Charles, le fîre de Chaftiilon fon chambellan eft oit feulement 
ordonné fur les.garennes dudit Roy . deux autres furies prouinces de 
Champagne, Brye,. France ,& Picardie: deux autres fur celle de.Nor- 
mandie: deux autres fur Orleaipois & Touraine > & vr* fijr lesiterres du 
Roy de.Nauarrc>eAFfaflce &^^fça;mandic» r Eôurcc quand ledi^ô^^c 
grandmaiftre de&eauës&f^èiWe.Fian^ 

Ce iij 




Digitized by Google 



306 Recueil des Roy s de France, 

ment entre les Comte de Tancaruille,Baron d'Iury , & fieur de Grauille 
les dixneufiemeNouembrc,& quatrième Ianuier mil quatre ces quinze, 
dixhuitieme May & quatorzième Aouft mil quatre cens feize , le procu- 
reur gênerai du Roy ibuftint que ce n'eftoit office, & qu'il n'en falloic 
point. Toutesfois le t8.May 1418. meflire Charles fieur de la Riuicre fut 
reccu oudit Parlcmét,ou lieu de meflire Guillaume de Chaumont fieur 
de Guitry,defchargé par le Roy Charles feptieme. Et par le decez dudit 
de la riuiere fut receu meflire Chriftofle de Harecourtjes 14. Mars 1431. 
&iz.Iun 1431. Apres le fut meflîre Loys de Laual fieur de Chaftillon, 
auec faculté de pouruoiraux offices vacans defdites eauès &forefts.La- 
quelle faculté le Roy Loys vnzieme reuoquaIc8. Iuillet 1483 . &fut la- 
dite reuoeation publiée oudit Parlement. Apres ledit de Laual le fut 
meffire Iehan du Mas fieur de rifle,auqucl fut la faculté rendue de nom- 
mer au Roy aufdits offices vacans, fors ceux des maiftres particuliers à 
gages, auec déclaration que ladite faculté n'eftoit du droit de l'office, 
mais en faueur de la perfonne dudit du Masjaquelle faculté fut publiée 
lez3.Feuricr i4<)i.Par la mort dudit du Mas le fut meflire laques de Vcn- 
dofme Vidame de Chartres , tant de France que de Bretagne, receu le 
dixhuitieme Mars mil quatre cens quatre vingt & quinze. Et parce qu'il 
eut là fufditc faculté de nommer,luy fut par ledit Parlement enioint en- 
tretenir fes Lieutenans,fils eftoientgens de bien &fuffifans: & fil en 
commettoit d'autres,ypouruoir par ele&ion des gens du Roy & pra- 
ticiens, & fans rien prendre. Ledit Vidame confirmé parle Roy Loys 
douzième, fut derechef reccu oudit Parlement le dixiemeJDecembrc 
mil quatre cens quatre vingt &dixhuit,fansprciudice de l'oppofition 
de laRoyne Anne, quant àBreragne.Lefixieme Mars mil.cinq cens qua- 
torzcjtneffirc Frâçoisd' Allègre fieur de Precy,confirmé le dixième Ian- 
uier précédant, fut receu ou ferment dudit office , & ladite faculté à luy 
ottroyee des offices publiec.Par le decez dudit d'Allegrc^eflire Pcrrot 
d'Wartyenfutpourueu. Ce grand maiftre fubalterne du Parlement y 
fietauxbas.fregtspoorcaufc de fon officc,&y futfisfedk4 % W r ttatty le*. 

' CONSEIL sPUlFE VT ROT. 

• ■ ■ . . < i » , ■ 

£ o&tstz'dy-mcoimnvcto cernent eftoit'nomnré cfrroi£t,fe- 
cret&çriiwé,pwfsfgtaruJ. En fin de nos iours a reprins le 
'jtioioiieipriuîcjpottr la différence du grand confeil infli- 
gé ty& le &cry Charries huicieme , pour aflifter auec le 
ChawccHier èc France , & «nfemble pouruoir à certaine 
difl^bwiô«a^iyiftiàe.,pwpiaral»é dVwpàinàons. Apres certaines caufes 
y £^e&G4c4eg^s>p^^ ou éuoeations & lettres 

pàflKcl<feem,4&^il^^ 
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nemcnt mifes ouditconfeilpriué : en l'ordonnance faide i3i<s;.parPhk 
lippes le Long regent, font nommez lesfeigneurs eftans dudit confeil, 
quienfuyuent: Les Comtes deValoys, Eureux, de la Marche, Loys & 
Iehan de Clermôt,depuis de Bourbon , & Robert d'Arthois princes du 
fang, Comtes de S.Pol& Sauoye,le Daulphin de Vienne, Comtes de 
Boioigne & Forefts , fire de Mercueil , Connc ftable de France, fîcurs de 
Noyers & Suilly,meffire Guillaume de Harecouît,fieur deRynel,meC- 
fire Mahy de Trie le pere , les deux marefehaux de France , meffirc Her- 
pin Derquery,lcs Archeuefque de Rouên,& Euefque faind Malo, & le 
Chancelher deFrance.On voitqu'ilyenauoit d'autre nation queFran- 
çoife,come les Comte de Sauoye,& Daulphin de Vienne: qui foit did 
pour ceux qui ont murmuré d'yveoir en ce temps feoir des princes e- 
ftrangers.En Iuillet i37<>.ledit Phiiippes le Long ordonna, que deliurâ- 
ccdeiuftice feferoitdeioureniour:& chacunmoys où il feroit, fèfe- 
roit vne aflfemblee de fon confeil priué , en laquelle feroient toutes grâ- 
ces requifes durant ledit moys aduifees par fondit confeil , y feroit rap- 
porté l'eftat de fa maifon , & de celles de la Roy ne & leurs enfans,& du 
threfor pour ledit moys,afin d'amender ce qui y feroit befoing.Ëblarai- 
fon eft déclarée pourquoy il ne veut ottroyer lettres de grâce Jans quel- 
les foient rapportées au iour du moys deuantfon confeil, afin qu'il ne 
foit furprins.En Feurier 1310. il ordonna pour auoirplaine cognouTan- 
ce des chofes qui fe feroient pardeuers fondit confeil, qu vn liurc appe- 
lé Iournalfuftraid,ouquelonefcriroit continuellementcequiauroit 
cfté fait oudit confeil dont memoitc fuft à faire: & à faire & garder ledit 
liurcjdeputamaiftre Pierre Barrière fon clerc & fecretaire : & comman- 
da qu'il luy fuft did & diuifé par ceux qui y feroient prefens^ou par l'vn 
despourfuyuâsfqui eftoientlesmaiûres desrequeftes)fi appelle y eft oit 
en abfcnce des autres chacun iour, ce quefaid auroit efté oudid con- 
feil dont mention fuft à faire. Et y fufient cxprefTémcnt mis les noms de 
ceux qui auroient efté aux befoignes çonfeiller . Et afin que aucune des 
chofes confeillees ne fuifent retardées ou oubliées à mettre à executio, 
ledit Barrière ou celuy qui tiédroit ledit iournal, vint toutes les fepmai- 
nes deux fois ou trois/elon ce que plus y auroit de befoignes côfcillees, 
rarnenteuoir à ceux dudit confeil lefdites befoignes, pour icelles déter- 
miner & mettre à fin , félon qu'ils regarderaient que les befoignes le re- 
querroicnt.Le Roy Phiiippes le Bel par fon ordonnance faide à Paris le 
Lundy après laMi-carefme 130Z .auoit défendu que aucun Baillif ou Se- 
nefchal fuft dudit côfcil priué tant qu'il tiendroit l'office: & s'il en eûoit 
au parauant<pe durant le temps qu'il tiendroit ledit officc,iln'y entraft. 
La raifon ;po urce qu'il y p oucr oit venir des plain des de fo n adminiftra- 
taon plus-que pour la rcfidemceidcue audit onice,car larefidenec des Ar- 
chcuefques & Euefques eftiicçcû r aire:A: ccncantmoinsily enatouf- 
iours eu oudid confeil priué. En l'arreft prononcé par la Douche de 
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Charles V.regêtje i8.May ijj^.pour l'innocence des officiers deftituez 
par les factieux des trois eftats,meflire Simô de Bucy^cheualier, premier 
Prefidcnt du parlement , & maiftre des Requeftes de l'hoftel du Roy 
Iehan,cftoit de foh confeil priué. L'an 1464. maiftre IehanDauuet pre- 
mier prefident ou parlemét de Tholofe,eftoit du confeilpriué du Roy 
LoysXI.MeffiresIehan4eSelueauflî premier prefidét audit parlemét 
de Paris,& Iehan Brinon premier prefidcnt du parlement de Rouen fu- 
rent mis oudit confeilpriué du Roy François premier : depuis tous les 
prefîdensdudict parlement de Paris, ont efté de celuy du Roy Charles 
ncufiemc:&fi grand nombre d'autres perfonnes y ont efté mifes, que le 
i8.ïun 1564. ledit Roy déclara , & deffendit qu'aucun y fuft plus receu, 
que le nombre ne fuftreduid à vingt: fi cela euft efté gardé, la dignité 
euft efté plus grande . Nul peut nier que les offices des prefidens des par- 
lemcns,ne requièrent refidenec : & l'inconuenient eft, que les publica- 
tions 3 vérifications & enterinemens deplufieurschofes délibérées ou- 
ditconfeil où ils ont efté , font adrefTees oufdits parlemens,efquels s'ils 
s'en abftiennenty adiminution,s'ilsy opincnt,pis.Par ladite ordonnan- 
ce dudit PhilippesleBeleftftatuéquedes iugez,arrefts oufenteneesdu- 
dit parlement fcul,ou defdits confeil priué & parlement enfemblefqu'il 
appelle fon confeil communj ne foit loifible appeller^combicn que les 
charges de ces deux compagnies ayent toufiours efté diftin&es & diui- 
fees. Lcdiâ: confeil ayant celle des affaires publiques, qui s'appellent de 
reftatvniucrfelduRoyaumc,pourycôfcillerlcRoy,&ceux qui y font 
ehoifis & cfleus le font par commiffion,non en titre d'office, Aufli il fe- 
roiteflrangealTeruir leditRoy àcontinuerles perfonnes oudit confeil, 
plus qu'il ne luy plairoit, & qu'il fe ficroit d'elles_,attcnduë l'importance 
des grands affaires qui y font trai&ez. Ledift parlement ayant la charge 
de Tadminiftration de la iuftice fouueraine du Roy, tant de fes caufes a - 
uecfèsfubietsefquellesilfefoubsmeteneftant le iuge, comme 4e cel- 
les de l' vu fubied à i'autre,de quelque grandeur & autorité qu'ils puif- 
fent cftrc pour la droi&ure & intégrité y requifes , & meritans franchifè 
&fcurté à fes officiers de toufiours titulaires 3 par ce qu'il eft meilleur les 
y perpétuer que de les changer à volôté,laquclle feroit fouuent empor- 
tée par faux rapports , aufquels les iuges ne pouuans contenter les deux 
parties contendentes & paffionnees font ordinairement fubiects , Il eft 
pour lés qualitcz des perfonnes , caufes & temps aduenu quelque fois, 
que les&oys ont voulu aucuns procez ëftre iugez par leurfdits confeil 

{>riué & parlement afTemblez, aufqucllesafremDlees ou à la conclufion, 
eurs maieftez fe font aucunefifois trouuces, autreffois non . Ont efté fai~ 
âes ou palais à Paris depuis le parlement y faiâ: ftablc , ou és hoftels & 
maifob&duRoy oudit Paris, l'arreft des habitans de Beziers du 5 Juillet 
i3$2..futsdonné du temps du Roy Iehan, fes confeil priué , les enqueftes 
& gens des comptes afTcmblez. Yenaplufieurs de précédera &fubfe- - 
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quens,&plaidoyezfai&s en chacun defdits lieux par deuant lefdi&es 
deux compagnies enregiftrecs oudit parlement non ailleurs.Qui mon- 
ftre qu'ils en prenoientl'au&orité plus que de i'aflîftance dudit confeil 
priue , laquelle neantmoins y adiouftoitl'auéfcorité qui eft en la multi- 
plicité des confeils,& encores plus quand la maiefté royale y auoit efté 
prefèntc,à laquelle les iugemens font commis^ Dieu , & par fes dépu- 
tez fontfai&s àfa defeharge & en fon nom & au&orité ny pouuant fa 
perfonnefuffire. Peufetrouuentencetempslà de iugemens fai&spar 
ledit confeil priué feul : & quand les caufes y ont efté trai&ces , s'il y aeu 
quelque poinft de droi<5r,lcsfeigncurs dudit confeil eftans en petit nô- 
bre de fçauoir & expérience de iudicature,ont enuoy é oudit Parlement 
pour enauoiraduis. Lezi.Noucmbrc i 3 6 9.1'ArchcuefquedeSens de 
par ledit confeil vint oudit parlement rapporter la difficulté d'vn repro- 
che de tefmoin d'vne caufetrai&ce oudit confeil:&luy fut donné aduis 
que ledit reproche n'eftoit bon.Aucunseftoient Conseillers ouditeon- 
feil,& oudit parlement.Lc Comte de Vendofmc l'cftoitfoubs ledit roy 
Iehan, &le Prieur S. Martin Dcfchamps foubs le Roy Charles fixieme. 
t>c ce & defditcs affemblees vint que ceux dudit côfeil priué eurent en- 
trée & voix deliberatiue oudit parlemcrit,qu'ils n'auoient auparauant,fi 
non en laprefence du Roy qui y meine, honnore &au6torize qui il luy 
plaift.Les princes du fang & les prélats de France l'auoient anciennemét 
à caufe de leurs prééminences & dignkez.Ledi&Roy Charles Vl.le zi. 
Ianuicri 3 8 8.efcriuit aux prefidens dudit parlement en reiecter tous les 
Abbez & Prieurs/ors ceux qui eftoient dudit confeil priué. Et le j.Feu- 
rier enfuyuant, déclara que ceux dudit confeil priué, auroient l'entrée 
d'iceluy parlemcnt,pour ce y feirent ferment tel que les Confeillers du- 
dit parlemcnt,commc eft exprimé en ecluy que y feit le 4. Iuillet 1 4 3 3. 
MaiftrcIehanRabateauPrefidcntlay des Comptes, Confeilier oudi& 
priué confeil du RoyCharies feptiemc,qui auoit efté Aduocat criminel 
oudit parlement. Y a regiftre de plufieurs autres dudit cofeil priué , pre- 
lats,Barons& gens de iuftice. mais cela fut changé,non (ans raifon,pour 
le regard de ceux qui n'auoient iamais exercé office de iudicature, par ce 
que les voix font comptées, & la pluralité faiâ: les arréfts/.Depuis en Fer 
urierij jtf.yeut déclaration par edid du Roy Henry fécond, donnant 
entree_& voix oudit parlementant au confeil que plaid oy é,à ceux du* 
dit confeil priué: furent par iceluy parlement faic-fces remonftranccs au 
contraire, fur lefquelles par lettres patentes particulières , ceux qui ont 
tenu offices de iudicature ont eu Iefditcs en trée & opinion . Y a eu diffi- 
culté fi és lettres patentes l'adrefTe deuoit premièrement eftre audit con- 
feil priué, que audiét parlement.Le 1 z.O&obre 14-6 5. le Chancelier de 
France confeifa qu'il trouuoit cftrange , que en celles ottroyeesparle 
Roy Loys vnzieme au Comte de Charolois , fuyUâht le traicîé de paix 
de la guerre furnommee du bien public : l'addrefTe eftoit à luy & àudiéfc 
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confeil priué,prcmier qu'audit Parlement. En i'arreft des Comte & Ab- 
bé de Vendolme de l'an j^i.eftnarréjque les Confeillcrs dudit confeil 
priué ont pareil priuilege que ceux dudi£fcparlement,quilsnepeuuent 
eftre dcleurs caufes ailleurs traitez,que en iceluy., quin'eftoit petite feur- 
té.La diuifion des deux maifons d'Orléans &Bourgoigne feit entrepré 
dre le chef eftant indif^fé audit côfeit priué feul , par euoeations & let- 
tres particulicreSjiugcmens de plufieurs caufes criminelles & ciuiles , ne 
pouuansrien les partions contre l'intégrité dudit parlement. Et de ce y 
eut plufieurs plaindtcs , mcfmes par plaidoyez publiques faicts oudicî: 
parlementrentre autres vn faille i8.May 1433. oufut rcmonftré que le- 
dit confeil priué n eftoit inftitué pour iuger les caufes de partie à partie, 
eftoit afTcz empefché à appaifer ladite diuifion & grands affaires du roy- 
aume. En celuy de Nouembrc, Feurier & Mars 148^. faict fur l'appel in- 
teriecté du iugement donné contre laques Cucur, oudit confeil priué, 
y a grande difputes'il eftoit receuable, appointée ou confeil par ledicl: 
parlement.Touteffois des iugemens ou arrefts y dônez le Roy prefenr, 
n'yaappeljjparcequeccfcroitappellerdu Roy,quin'a fuperieur que 
Dieu.La difficulté feroit des iugemens donnez par le Roy,fur l'aduis de 
quelques commifTaires,ouparïeditcôfeil priué, fans le Roy.,qui n'a que 
vne iuftice fouueraine par luy commife à fes parlemens,lefquels ne font 
qu'vn en diuers refTorts : peut fa maiefté la commettre à d'autres , & l'o- 
fteraufdictsparlemens. Maislavoye des délégations particulières fera 
<foufiours fufpc&e aux vncs des parties,& defagreable àl'vniucrfel pour 
cftre attribuée à faueur : & que ledit confeil priué n'eft rcmply de beau- 
coup d'hommes verfez en iudicature,ores qu'ils foient treklignes pour 
les affaires d eftat cfquels y a afTez à s'occuper : & n'eft fouuerain par def- 
fus lefdjts parlemcns qui deuiendroient fubalternes , fi ainfi eftoit : & ils 
n'ont fuperieur après Dieu que leRoy,qui parle abfent,és arrefts dudicî 
parlementjComme en ceux dudit confeil , qui ne fe trouucra par loy bu 
ordonnance auoir feul lediâ Roy abfent les iugemens enfouucraineté 
des procez,commc onteulefditsparlemensiufquesicy. Les Roys Loys 
Xl.Charies VIH.Lôys XII.& François I.iufques après fon retour d'Elpa- 
gnediuiferent leur confeil priué en trois.Le principal fut pour la guerre 
& affaires de leur eftat:l'autrefut pour les finances.-l'autrc pour la iuftice, 
& en chacun y auoit perfonnes eileuës fufïifantes , pour s'en acquiter & 
en refpondre.Ores que lefdits Roys euffent guerres au plus près conti- 
nuelles,Ieurs fuietsfurent plus foulagez qu'ils n'ont efté depuis que ledit 
confeil j>riué l'an mil cinq cens vingt fix fut remis en vn:y aeuconf^ 
o» traMé fi° n d'affaires , laquelle plus proprement Philon Iuif appelle Meflangc. 
dt h cmf» Ceux qui entendent les finances , fouuent ignorent la iuftice ou l'eftat: 
^uu! l * n & plufieurs font entrez oudit confeil , qui n'y ont ferui que d'aflîftance, 
pour la raifon fufHite:& que peu fouuent les opiniôs particulières y font 
demandees:& n'eftans cnquifes,n'y a contradi&ion.à ceux qui ont l'au- 

&orité 



Digitized by Google 




Leurs couronne &maifon. 311 

&orité, & parlent les premiers , dontaduientdudefordrc, quin'eftoit 
quand les iuftice & finances eftoient feparees , & que les députez fe crai- 
gnôient de refpondre de leurs charges , l'autorité du Roy en fon con- 
lcil priué les defehargeant. Aufli fi eh affaires de iufticc,Ies feignturs qui 
ne l'entendent ne font que ouyr les opinions de ceux de Tordre de iujti- 
ce,ladice affiftanec ne fert que de rcuelation, ou intimidation,ou préci- 
pitation, qui font hors quand a part ceux dudit ordre de iuftice en deli - 
berent à loifir& par cognoifTance decaufe,& après le rapport en eft 
fait au Roy. 

DES GOrrERNErRS ET LIEVTE- 
nans généraux du Roy es pr ouïmes. 

Ë S gouucrneurs & licutenans généraux du Roy éspro- 
uinces,ticnnent le lieu des anciens Ducs officiers,font or- 
donnez pour la force, afin de conferuer les prouinces à 
eux commifès en tranquillité , paix & repos,& les défen- 
dre par armes tant des fediticux fubiets , que des cftran- 
gers cnnemls,pour ce mieux exécuter tenir Iefditcsprouinces,& les for- 
tereffes d'icelles bien reparces,munies & garnies de ce qui eft riecefiaire 
pour leur defenfc:& à la iuftice dcfdites prouinces ayder de la main for- 
te quand en eft befoin , ainfi leur pouuoir eft diftincî: & diuifé de celuy 
de ladite iuftice.Et combien qu'ils ne facent ferment qu'au Roy,leurdit 
pouuoir doit eftrc audtorizé,feu,publié & enregiftre ou Parlement du 
reffort duquel eft la prouince:& de quelque eminence, grandeur ou au- 
torité que foitle gouucmcur ou lieutenant gênerai du Roy,il eft receu 
à la charge de n'entreprendre aucune chofe contre l'autorité dudi& 
Parlcment,ny de la iuftice ordinaire : feit celle déclaration par fon pro- 
cureur fpecial le Duc d'Orléans, féconde personne de France,prcmicr 
gouuerncur de Paris & iflc de France , & depuis Roy fcoys XII. le ^.Se- 
ptembre 14 8 4. Et le Comte de MontpcnficrDaulphind'Auuergne, 
Çouucrneur de Paris & iflc de France,depuis Vi-roy de Naplcs fut receu 
a la charge de faire ladite déclaration le iplun 1494. Et le Duc de Ven- 
dofmois gouucrneur de Paris, Iflc de France, Valois &Vermandoisie 
<r.Mars 1514.LC Comte de S.Polfon frerc le 4.Auril/5/9.&gencralem£t 
tous princes du fàng; Cardinaux & autres, ont eu celle charge appofèc à 
leurs pouuoirs des gouucrnemens & lieuténances générales du Roy: 
cobien qu'en plufieurs y euft ces mots, de punir & faire punir cous mal- 
faiteurs trou olans le repos de la prouince, inrratcurs & tranfgrefleurs 
de leurs ftatuts & ordonnances,qui s'entendent par les iuges ordinaires, 
s'ils font domiciliez:& extraordinaires.^ militâires,s'ilsfoncdel«ur gi- 
bier: non que la iurifditionfoit donnée à leurs perfonnes ou r efaâTgcsJ 
Se peut dire qu'ils ontpleine autorité de Iaforcc fans iuriâtétiôrfstôilr 
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veulent qu'on confeffe qu'ils en ont,ce ne fera fouucraine , car d'eux y a 
appel aux parlemens . Le j.Ianuier 14^1. l'appel interiecté du Heur de la 
Trimoùillc, lieutenant gênerai du Roy en Bretagne , par Nicole Gcn- 
dro^fut receu ou Parlement de Paris , auquel le 8. Iun 1515. le Comte de 
Briçnne , lieutenant gênerai duRoy en Picardie, en abfence dudit Duc 
de Vcndofmois,cnuoya fa fentéce de mort contre vn homme d'armes, 
pourauoiren fa prefence outragé vncommûTairc dcsguerres,auecfon 
mandement de l'exécuter par demis l'appel, & propofition d'erreur du 
condamnc,pour eftre fur ce confeillé.LeditParlement luy feit refoonfe, 
qu'il ne donnoiteonfeil en telles matières, defquellcs à la vérité il eftoit 
iuge,fi elles eftoientpourfuyuies.Pour monftrer que leurfdirs pouuoirs 
n'ont iurifdi&ion fouueraine , fuffift qu'ils font addreffez & au&orifez 
parle Parlement du relfort delà prouince : ce leur eft grande defeharge 
de laiffer faire ceux qui font chargez de la iufticc,&eri acquiter leurs cô- 
feiences .Cariln'y a gueres de plaifir à condamner lescoulpables, ores 
qu'il le faille faire par dcuoir d'office: les Roys mefmes ( qui (ont la loy 
viue J ne condamnent perfonnCj&laifTentadminiftrer iuftice fclon la 
forme dcuë&accouftumcc en leur Royaume:& quand ils commande- 
roient aux iuges de condamner ou à autres de tuer aucun , ne faifant re- 
fiftence défait à leurs maiefté ou iuftice, l'obeiflance en ce ne feroit def- 
eharge quant à Dieu,nc quant aux hommes :& les Roystref-chrefticns 
n'ont voulu vfer de celle puuTance . Des autres qui en ont vfé Theodofe 
le Grand Empereur Romain par le confeil deS.Ambrois,feirla{àinc"te 
loy,de différer trente iours l'executiomtemps afTcz fuffifant pour atten- 
dre la tempérance, vray remède contre les extrêmes indignations des 
princes fouucrains:auflitrefprudemment à ceux qui ont les armes de 
loy infolentes,iufques à faire cefTcr les 1 oix, l'adminiftration delà iuftice 
a cfté<leniee:& pour la bonne conduire des deux , l'adminiftration de 
ladite: iuftice a efté lauTcc aux iuçes,& à ceux aufquels eft la force cômi- 
{èjCommandelaconfortemain a ladite iuftice,& à elle l'ayde & fecours 
4e confeil a la force Jaquelle en eftâtdeftituee feroit plus de mal que de 
bicruPource en tous lcfdits pouuoirs y a vn article louable , d'alTem blcr 
le Parlement ou aucuns d'iccluy,& des autres corps & collèges des villes 
poiir àduifer à ce qui eft vtile. Si ledicl; article ne les lie,il les aduertit. Le 
Roy eftimant que pour la commune conferuation, chacun y ayant part 
apportera bonne volôte, & de pluiîeursaduisfon gouucrneurou lieu- 
tenant fera élection des meilleures:ainfî la neceffité occurrente ont faict 
ceux quife font voulu plus faire aymer que craindre. Il eft certain que 
telles charges ont plus efté ordonnées contre les voifins, que contre les 
fubkîs:lefquels en temps de paix font aifez à contenir par la iuftice, for- 
cc<& auÔbrité d'ïccllc.Et qu'ainfi foit n y fouloit auoir gouuerneurs ou 
lkjitcnénsjjencraufcqu'éspi»^ les en- 

nctais*vowns>& garder lafroticre en bon cftat & defenfe. En celles qui 

n'eftoient 
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n'cftoient limitrophes , les officiers ordinaires fuffifoient : & par ce que 
par faueur en aucunes auoient efté ordonnez gouuerneurs: le Roy Frâ- 
çois Lies reuoqua le 6.May,i545.& défendit que nuls autres prinfent til- 
tres de fes lieutenans generaux^que les gouucrneurs de Normâdic, Bre- 
tagnejGuyenncLanguedoc^Prouence^Daulphiné^Bourgoignc^Cha- 
pagnc,Brie,Picardic,Ifle de Frâce,BreïTe,Sauoye & Picdmont.Ces trois 
dernierés proùinces cftans lors en l'obenTance dudit Roy,& le gouuer- 
ncment de Pari^ayant par le Roy Charles VIII. plus efté inftitué pour 
l'honneur de la ville capitale,que par ncceffitéxar au parauant ledit Duc 
d'Orleâs n'y en auoit eu en titre de gouuerneur. Bien leRoy Loys Xl.le 
ir.Aouft 7465^ auoit faic~t fon lieutenât gênerai le Comte d'Eu prince 
de ion fang^durantlevoyage qu'il faifoit à Rouën,pour amener fecours 
contre fesfrere & princes, en la guerre furnommee Du bien public. Le 
Roy Henry Il.derogea à ladite reuocatiô pour le fleur de S. André,gou- 
uerneur du Lyonnois,Pan 1 5 4 7,1e i.Septembre, & pour fon fils Maref- 
chal de France.Depuis ont efté inftituez autres gouuerneurs es proùin- 
ces non limitrophes,& apparu par la diuifion de Religion furuenuc ou 
prétexte d'icelle^qu'il eft oit necelTairc,puis qu'en temps de diuifion tou 
tes prouinecs font limitrophes,la guerre cftant inteftine , & la plus dan- 
gereufe & dôma^eablc,côme par expérience chacun fent & voit.Quad 
D ieu fera appaifé à la France , & que fa paix & vnion y fera retournee,la- 
dite reuoeation y fera latrefbien reuenuë . Notamment , par ledit Roy 
François y furent mis les mots , Lieutenans généraux : car il y a des gou- 
uerneurs de la Rochelle, Touraine,Peronne,Montdidier,Royc&au- 
tres,qui n'ont au&orité que de Baiilifs , & ne prennent le titre de lieute- 
nans generaiiXjCÔme font les autres gouuerneurs , lcfquels & les lieutc- 
nâs du Roy en leur abfence àcaufe dudit titre, ont la feanfe és* hauts fie* 
ges du parlement de Paris,non l'entrée ou côfeil , s'ils ne l'ont d'ailleurs. 
Senties pouuoirsdcfdits lieutenans du Roy en abfence defdits gouuer- 
neurs adrefTcz & publiez és parlcmens du refTort desprouinces:mais les 
pouuoirs des lieutenans des gouuerneurs n'y doiuent eftre adreffezne 
publiez,parce que autre queïe Roy,rcgct ou régente en Francc,ne peut 
adrelfer fes lettres patentes, cômiflîons ou mandemens aux parlemens. 
Ledit Comte de S.Pol gouuerneur de Paris, y auoit faicl: fon lieutenant 
le Côte de Brenne,& adreffé audit parlement de Paris fon pouuoir pour 
le publier : madame la Régente par lettres miflîues auoit eferit au parle- 
ment le receuoir.Touteffois le ij.Iun 1515. fut ladite publicatiô refufee 

Î>ourlaraifonfufdite,&dcclairé audit Comte de Brennc, que ledit par- 
ement ne l'empefchcroit en fon pouuoir,mais luy donneroit faueur & 
ayde.Et le 2i.luilletenfuyuant madame la Régente efcriuit audit parle- 
ment qu'elle n'auoitentédu mandant receuoir ledit Côte deBrenne,di- 
minuer l'au&orité del'Archeuefque d'Aix,lieutenât duRoy ouditgou 
uernement en l'abfence dudit Côte de S.Pol.-qui manifefte qu'il peut en 
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vnç prouincc auoir pluralité de lieutenas duRoy,en abfcnce du gouuer 
neur,& aucun ou aucuns du dit gouuerncuncôbicn que, ladire pluralité 
engëdre fouuét côtention ou defordredefdits gouuerneurs & lieutenas 
ne font qu'en comiflions no en titres d'offices.Quand ledit Roy Frâçois 
Lies r/.May,& ip.Iun i54z.reuoqualespouuoirs,permifïiôs& facultez 
ottroyeesaux gouuerncurs,licutenans généraux & principaux eftats de 
Ton royaume, déclarant qu'il n entend oit côprendrefoubs les mots des 
principaux cftats,quc les offices de Côneftablc, Marefchaux & Admirai 
de Francc:ledit parlement ne feit difficulté ne remonftrâcequepourlc 
regard dcfdits offices , fçachant que les gouuerncurs & lieutenas géné- 
raux és prouinces font reuocables à volonté:neâtmoins l'EmpercurTy- 
mrUajt* b cre eftima meilleur les continuer à leur vic,parce que ce ne (ont offices 
nalts. & que leur iurifdi&ion(s'ils en ont,ou entrcprennent)eft fubalternc . Es 
lettres patentes duRoy,l'adrefTe ne doit eftre première à eux qu'aux par- 
lemens : & fi par ignorance ou faucur le contraire a efté faict , il a efté re- 
montré pour eftre reformé . Le garde des feels de France le recogneuc 
aux députez du Parlemct de Paris,fur les lettres de Perc&io de l'office de 
contrcroolleur gênerai des trai&es des vins & bleds du Royaume : & le 
rapporterétlcfdits députez le j.Iun 1544. L'vne des principales plaintes 
faites cotre icfdits gouuerneurs & lieutenas ( en tous eftats y en a de bôs 
& mauuaisja efté qu'ils prenoiétargét des congezde tirer bledsdes pro- 
uinces à eux comifes.Pour à quoy obuier le n.Feuricr 1507.1e Roy Loys 
XII. feit l'ordonnâceprohibitiucdes trai&es des bleds par leur congé, 
s'il n'y auoittrai&e générale ou particulière permife par le Roy. Laquel- 
le ordonnance fut publiée oudiâ: Parlement le i3.Mars enfuy uant;& le 
Roy François Lie zo.Iun 753 9 . par edi<5t dônaliberté de tirer tous viurcs 
&toutesmarchandifes au dedans des pays de fon obeifTance fans congé 
dcfdits gouuerneurs ne autres officiers.L'autre plainte a efté que és pays 
qui font gouuernez par eftats , en l 'impofitiô qui fe faifoit pour l'ottrtfy 
du Roy, ils procuroiét eftre impofees quelques fommespour eux, leurs 
femmes & aucunes perfonnes de leur famille . Qui fur inhibé par lediâ 
Roy François I.fans eftre exécuté & commandé ne s'entremettre du fait 
de la iuftice ordinaire, mais ayder és exécutions d'icelle éscas où il ne 
pourroit fans leur aydc,autrement eftre pourucu pour les rebellions s'ils 
en font requis:contre les fubiets rebelles n'obeifTans& vfans de voye de 
fai&pcuuentvfer des armes & force iufqualamort, cômecôtreles en- 
nemis cftrangers,mais non dciugemens,lefquels appartiennent aux iu- 
ges ordinaires ou militaires, félon la qualité des delinquans . Il y a deux 
fortes d'armes, les vnes font pour la guerre & defenfedu pays, fur lef- 
quelles lcfdi&s gouuerneurs & lieutenans ont commandement. Il y 
en a d'autres pour les exécutions de iuftice & police ordinaire, com- 
me Sergens,Archers du guet,& de ville ayans fermens aux Senefchaux, 
Baillifs, Preuoft des Marchans & Efcheuins. Si lefdiâs lieutenans 

& 



Digitized by 



Google 



. Leurs couronne &feaifoii, 

& gouuemeurs âuoiétpauûdir de'leùr défendre, de sen^tby'èr& feruitf 
à ce qu'ils font deflinez.-Je&executionsiie iuftice ^police ordinaires fc- 
roient empefehees par ceux qui les doiuent ayder ou befoin , contre la 
charge appofee en la publication de leur ppunoir . Ept'duf' ifhfi que tes 
iuges & autres corps & officiers doiuent obeyrj&cconrtm'ocler & ayder 
tant de leurs perfonnes que familles : lefdidte gouuerncUrs& lieutenans 
en leurs charges (eftans to'usà vn maigre , inftifuez & ordôneez pourljç 
feruicc du Royjaufli doiuent lefdits gouuernesrs & Iieuteriansobcyr^: 
faire obeyr à ceux qui ont la, charge de la iufticç ^fans entreprendre au* 
dioritéles vrafurlesàutreSjeftâ^leiîrspp^ & dhiifczfLcfi 

dits gouuerneurs & lieutenans ne font exempts de ladiciftiijjl&cenràmsl 
fupérieurs d'clle^ne les iuge^fprit;ex^rn.pts du poûuôir deiHtts goùucife 
neurs& lieutenans. La diuifipndes charges açftsffai&cpo.irécoriteniif 
mieux en leur deuoir ceux qui lés ont , dont la feurté & ohéiifançe déû 
dites prpuinces procede.Es conquête Ipingtaines commcANaplos!^ 
autreSiyaeudesVi-roysjÇommisIauec ppuuoir fouucrain dc.d'ontiflo 
remiflîons,reuifîons d'arrcft$,priuilegcs, & autres telles chofes; laquëll^ • , . 
au&orité eft pit necefTaire pour la djftance & abfeïfcce du Roy: : & fer'oit 
dangereufe es prouinecs eftans dedans je ràyauga&qu joignantes à iepj 
luy.Pource ledit Roy François I. fagement reoVifîç les gôuueirnetirs dà 
Daulphiné & Prouenccayanslepouooir fufdicl:;, à celuy des gouiicr-f 
neurs de fon Royaume. Le dixième Décembre^ an mil cinq cens trente 
hui&,lc fieur de la Rochepot gouuerneur de Paris & Iflé de Frace^vou? 
lut ou plaidoy é du Parlement/précéder le Cardîrfal du Bellay , Euefquç 
de Paris , & l'Euefque d'Angicrs : fut di&que ledit Cardinal le précède^ 
roit comme Cardinal : & que comme Euefquc de Paris , y. moit ancien- 1 
ne rioteindecife entre lesÉuefques & gouuerncurs dudi& Paris. Bien 
précéda ledit gouuerneur l'Eueique d'Angicrs : ecluy de Paris eft en feti 
dioccfe,& a entrée & voix oudit Parlement . Les prélats pairs«le France 
précèdent (ans débat lefditsgouuerneurs & lieutenans s'ils ne font prin- 
ces du fang. Ce que demis eft di<3t pour l'intelligence de, l'Ardre infqu<?$ 
icy obferué en ce Royaume : le Roy peut y adioufter ou 'diminuer y s i\ 
voie que faire fe doiue : mais aufdicls gouuerncurs & lieutenans n'ef) 
loiiible de plus entreprendre , fans plus ample pouupir publié & Vo T 
rifié . Aucuns l'ignorans y pourroient faillir , & cuyder.qu ils cufTent , 
plus grande auâorité,poulfez de la diuilion de ce temps : nefe deurpnç 
offenfer d'en cftre aduertis » car l'ordre fufdift fera plus propre pour r'av 
mener l'vnion. 
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'DES CHEVALIERS T>E L'ORDRE 
duRoy t &*eftatdeChenaleric*. 

E S princes tant grands & fouuerains foient ils, reçoiuét 
r l'ordre de cheualerie en leurs perfonnes & celles de-leurs 
fils,pource que ceft marque & efguillon de prouëflTe es 
armes, & toute autre vcrtUÔd honneur: defeendent v&- 
lontaircmét de leur hautclfe & maiefté,pour eftre en fra- 
ternité & copagnie d'aucuns leurs fuiets les plus preux & vertueux,pre- 
ferans le mcritè& los de vertu à tous les auantages de fortune. Appellent 
à ladite fraternité des princes & autres eftrangcrs,& font appeliez à celle 
defdits princes en figne d amitié.ChoifhTent pour eftre fai&s cheualiers 
i ? vn des plus grands ou eftimez en vaillance.Lc Roy Loys Xl.à (on (acre 
àRheimscfleutlebonDucPhihppcsdeBourgoigne.LeRoy François 
premier le voulut eftre de la main du capirainc Bayard.LcRoy Edouard 
tiers d'Angleterre , inftitua l'ordre delà Iarticre , ainfi qu'il eft eferit par 
i/w.ip. • Polydore & autres, pour purger la fufpition qu'aucuns auoient prinfe 
delaComtcfle de SaKbery qu'il aymoit fagcmét,de laquelle ilauoit lc- 
ué la iartiere bleue cheutte en la dance : & adioufta pour diuife , Honny 
JÙH.17. foit-ilqui mal y penfe . Àmmian Marcellin en fon Hiftoirc di£fc , que la 
iarticre fouloit eftre inïîgne royal. Surquoy les enuieux de Pompée por 
tant vniartier blanc jpôurcouurir le mal qu'il auoit en vniarret,prin- 
drent matière de le calomnier deyouloir entreprendre à Rome lapuif- 
fance royale. Le Roy lehan de Frâct inftitua l'ordre des cheualiers delà 
/ vierge Marie: enfeiteri Octobre 13 p.le principal fiege& fondation en 
fa noble maifon de S.Ouyn,pres S. Denis en France , anciennement ap- 
pcllee le palais de Clichy : à laquelle il donna & deftina toutes confifea- 
lions & c(paues à efcheoir: print l'eftoille (figure de ladite treffacrec 
Vierge ) pour enfeigne que portoientlefdi&s cheualiers. Enl'arreftde 
meflirc Eftiénnc de Flauigny del'vnzicme Feuricr l'an 138 4.U eft in- 
titulé cheualier d'honneur du Roy , qui cftoit cheualier de fa cham- 
bre, comme les pages ou enfans d'honneur, àla différence des autres 
Cheualiers <& pages des efcucrics.LesRoyncs ont bien encores vn chc- 
ualier d'honneur. Là féconde branche d'Anjou tenant la couronne de 
LîH.\.itU Sicile auoit ( comme recite lehan Iouian Pontan ) fon ordre des cheua- 
gutrn de ualiers duCrefcent d'argent porté au bras^eftoient obligez l'vn à l'autre 
Kafla ' d'eftre copagn ons de toutes fortunes & périls, amy s fidèles, aydans l'vn 
l'autre au befoin,nc pouuans porter armes l'vn contre l'autre. Monfieur 
Loys dc Frâee Duc d'Orleàns,frcre du Roy Charles V I.auoit fon ordre 
duPorcefpic.Le bon Duc Philippcs de Bourgoigne commença l'an 
quatre cens vingtneuf, l'ordre de fa toifon d'or, continué par l'Empe- 
reur Charles V.&lc Roy Catholique des Efpagnes fon fils . Enguerrand 
de Monftrelet dict que ledit Duc de Bourgoigne en Nouembre 1 4 40. 
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bailla fondit ordre au Duc Charles d'Orleans,retourné d'Angleterre ou 
il auoit efté vingt cinq ans prifonnier,&nouuellement mariéà dame 
Mariede Cleues , niepee dudit Duc de Bourgoignc : auquel ledit Duc 
d'Orléans donna vn collier de fon ordre oùpendoitle porc efpic,&le 
luy mcitaucol. Le Roy Loysvnzieme ordonna celuy de fain&Michcl 
qui dure ert France, & l'a continué la branche d'Orléans venue à la cou- 
ronne, l'inftitution &ftatuts d'ieeluy font imprimez. Et parce qu'ily en 
a vn que chacun chcualier dudit ordre oyc la MeiTc tous les iours,le 
iéuncDuccnSaxe tenant la confeftion d'Augufte,fexeufà d'accepter 
ledit ordre à luy offert par le Roy Henry fécond , & combien que fa re- 
ligion ne fuft bonne/on exeufe fut louée , &intention de n'encourir le 
pariure. Les Roys trcs-chrelliens ont fai& grandement eftimer leur or- 
dre pour ne l'auoir communiqué qu'à Princes ou perfonnages tref-rc- 
nommez és armes, encorcs nonàtous. La réputation dudit capitaine 
Bayardvoloit partoutelaChreftienté longuement deuant qu'il l'euft, 
qui fut l'an 1511. après au oir gardé Meziercs contre l'armée dudit Char- 
les cinquième, lors efleu Empereur, Demofthenc di<St que tant que les ; E) 
anciens Athéniens eftimerent leur bourgeoific plus que nul bien fai<5k fi> 
oufcruicc,eliefutentrefgrandspris & dignité, par la facilité des n ou- ' 
ueaux tuniba en mefpris.Quand lefdits Roys leurs filsoufrercs eftoient 
fai&s cheualiers, y auoit grande folennité,en laquelle lefdits Roys por- 
toient couronne, & tenoient court & maifon ouuertc , auparauant que 
lefdits ordres fuffent inftitucz.Leficur de Ioinuillc en la vie faincl: Loys, 
tefmoigne ( pour y auoir cftéprefent) queleditRoy pourlacheualerie 
de fon frère monfieurAlphons deFrance Côte de Poidou,& du Com- 
te de Dreux , en tint vne àSaulmur de fi grande magnificence & appa- 
reil, que l'on euft peu voir pour l'abondance de toutes chofes & richef 
fes qui y eftoient. L'vn desquatrecas pourlefquelsfont taillables parles 
couftumes,lesfuietsdes domaines du Roy&dcfesvaflàuxeftcheuale- 
rie,qui monftrc qu'il y auoit de la defpenfe requife & accourt umec. Les 
vieux François obferuateurs des formes & cérémonies en laplus part de 
leurs a&es (comme eft enfeignépar la loy Salique )en introduifirent 
beaucoup à faire nouueaux cheualiers, les faifans auparauant longue- 
ment veiller,baigner,& faire autres chofes pour les inftruire,quc prenas 
ceftordte,il leurconuenoit deuenirnets de cueur & ame, & de condi- 
tions honneftes, porter pour la vertu fortement toutes peines &nece£ 
{itczjvfer de prudence en paroles x &ceuurcs,fur tout garder foy & vérité: 
defquélles cérémonies l'vfage eft encore* demoure en Angleterre j où 
ceux de telle forme, font appeliez cheualiers des baings. FroifTard recite 
que les quatre Roys d*Irlande foufmis au fécond Roy Richard d'Angle- 
terre furent par luy fai&s cheualiers, le ieudi fefte de noftre Dame de 
Mars, en l'Eglife cathédrale de Londres , en laquelle ils auoient veillé le 
mecredi toute la nui&, & que le famedy auant le couronnemét du Roy 
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Henry de Lancaftre quarante lîx éfcuy ers, âyans chacun chambre à part 
ou chaftcau de Londrcs,veillercnt &fe baignèrent ;.& le lendemain le- 
dit Roy àla Méfie les feit cheualiersi & leur donna longues cottes verr 
des à manches eftroittes fourrrees de menu verd,ayans fur la feneftre 
efpaule vn double cordon de foye blanche à houppettes blanches pen- 
dans. Au couronnement de la Royne Marie d'Angleterre ; fille du Roy 
Henry huitième, y eut cheualicrs des Bains. En 1 arrefl: deïaqucs & Guil- 
laume Iuftes^du 16. Aoufti37<î. eftnàrréquen Bourgoigne ,iquandle£ 
cuyer eftoit faift cheualier, il changeoit fon feel. Le cheualier eftoit di- 
feerné es efperons qull p ortoit dorez , & lcfcuyer les porto it blancs , ne 
luy eftoit loifiblc les portérdorez: maintenant le rofturicr lesporte,tant 
tout ordre ancien & bon a efté peu à peu abbatu,& des defordes la con- 
fufion mere de toute licence, eft entrée en règne par tollerance. En l'o- 
bligation de Hue Comte de fain&Pol, Guy & laques fes frères au Roy 
Philippes le Bel, fài&e en Auril 1189. pôur 1 acquiution de la terre d'A- 
ueipes enHaynau,ils promirent par lalby de leurs corps,çomme loyaux 
cheualicrs. Par l'obligation que feit melfire Iehande Grcily Captai de 
Buch prifonnier de guerre,en Septembre 1364.au Roy Charles cinquiè- 
me, de tenir faprifon ordonnée, il voulut fil faifoitle contraire eftre te- 
nu pour faulx,mauuais&defloyal cheualier, pariure&foy mentie : Se 
en ugne de ce,que fes armes fuffent tournées &mifesdeflus deffous,& 
comme tel peuft eftre pourfuiuy en toutes cours. LeDucIehan de Bre- 
tagne, ayant traitté paix auec le Roy Charles fixieme, le 1 j.Ianuier 1380. 
iuraleio.Auril enfuiuant,l'obferuancc dudit traitté par lafoy de fon 
corps,&xomme loyal chcualier.Le Parlement Tan 1431.18. May ordon- 
na que meflirePerceual Chabot cheualier prifonnier,pour dcfobcifTan- 
ces fai&es à vn arreft , feroit cflargi en faifant ferment en foy de cheua- 
lier, d'obeïr audit arrefl:. Telle eftoit l'eftimedelafoydes cheualicrs de 

tM.kstf- France, laquelle Ciceron déclare eftre le fondement de toute iufticc. 

f c "' Auâtqueles ordonnâmes des gens de chcualfulfentdrefrecs en ce royau 
me, par le Roy Charles fepticme, il y auoit deux fortes de cheualiers : le 
Banneret qui auoit affez vaflaux pour leuer bannière, & le Bachelier qui 
marchoit fous la bannière d'autruy. En l'arreft de Ichanne de Ponthieu 
du 13 .Fcurier 1 38j.Drcux fieur de Creuccueur fon mary, eft intitulé che- 
ualier Banneret. Ou jplaidoyé du ly.Feurier 1447.IC Vicote deThouars 
(auiourd'huy Duché,) eft diâ: leplus grand & premier vaflal duComté 
de Poi&ou,ayantfoubs luy trente deux bannières. Enceluy du iô.Mars 
1449. queSaueufes efthoftel noble & bannière. En celuy des3.cV7.Iun 
1401. le Comte de Laual debatitque mclïirc Raoul de Couequen n'e- 
ftoit Baron, mais feulement Banneret, & qu'il auoit leué bannicre,dont 
on femo'cquoit,&Fappelloit le cheualier au drappeau quatre. Et ledit 
de Couequéfe maintenoit Barô,ayant près de cinq cens vaflaux & gran- 
des rentes. Par le confeil cftroiéfc dudit Roy Charles fixieme, l'an i^c. 
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fut ordonné qu'en l'eftat de madame Yfabeau de France,fillc dudit Roy 
allant en Angleterre efpoufer le Roy Richard fécond , auroit deux che- 
ualicrs bannerets, & cinq cheualicrs bacheliers pour la feruir,furent dé- 
putez les fleurs D'aumont & de Garéçieres bannerets, mefïires Rcgnault 
& Iehan deTrye, le Gallois d'Aunoy, Charles de Chambly , &le fire de 
fain&Cler bacheliers. Le cheualier banneret,àla guerre auoit double 
foulde du bachelier,& le bachelier double de Fefcuyer. En l'hommage 
qucfeitauRoy Philippcs de Valoys, Geoffroy Comte de Lyncânges, 
de deux cens Hures de rente à vie fur le threfor dudit Roy,&cinq cens li- 
ures pourvnefoisenSeptembrel33^.yaprome(Tedeferuir leditRoyà 
vingt hommes d'armes à la foulde accouftumee,quieft de vingt fols 
pour banneret, dix folspourfimple cheualier, & cinq fols pour cfcuyer 
par chacun iour. Y a ou threfor des chartres fans n ombre de femblables. 
L'empereur Sigifmond en Mars 1 4i5-fey t en Parlementé affilia ou plai- 
doyé, d'entre lefieur du Pefteil & Seignel,contendans l'office de Sencf- 
chai de Bcaucaire,lequclSeignelluy eftoit rccommahdé. Etoyantque 
fa partie aduerfe luy obiiçoit qu'il n'eftoit cheualier , appella iceluy Sei- 
gnel,difant qu'à luyappartenoit bien faire cheualiers, print vne cfpee 
de l'vn de fes gentilshommcs,en frappa trois coups fur le dos deSeignel 
eftant à genoux , puis fe feit ofter l'vn dé fes efperons dorez , & le feit 
chaufTer,& ceindre vne ceindturc en laquelle eftoit pendant vri long 
coufteau pour efpee audit Seignel.Ceft acte ne fut entreprinfe contre la 
maiefté ou iuftice du Roy,parce que cheualiers peuuent eftre fai£ts par 
tout & en l'Empire ou domination d'autruy,par l'opihiort des Iurccon- 
fuites^ Anciennement les cheualiers eftoientfai&sauant les batailles & 
afTaux , & la couftume eftoit pour l'opinion qu'ils auoient qu'ils en fe- 
roient meilleur deuoir. Aùffi fils y mourroient qu'ils eufTcnt l'honneur 
de cheualerie. Froiflard recite vne rifee qui aduint,les armées dcsRoys 
Philippes de Valoys & Edouard tiers d'Angleterre eftans proches pour 
combattre à iourneealfignce,cntre VironrofTe & laFlamengucrie,d'vn 
Lieure pafTant chemin deuant le camp des François, dont fut fai&e v- 
nc huee & grand cry, les derniers qui l'ouyrent penfans que cefuftle 
commencement de la bataille, fe difpoferentàfaidts d'armes : Aucuns 
efcuyers de bonne volôté requirent & eurent cheualerie .Parce que le£. 
dites armées ne combatirent,&fe retira ledit Roy Edouard: Ils furent 
toufiours depuis appeliez les cheualiers du Lieure. Cheualerie prefup- 
pofe noblcfTe entière , qui vient de par pere , & entière feruitute de par 
mere.Esenqueftes du Parlement de la Pcntecoufte 12.69. fut iugé que 
J pnrrns rli^jeChamhpllan Ap R nïîpn.,nnhlp de par pere , non de mere, 
pouuoit eftre cheualier. Et es enqueftes delâToufTain&s 1185* autant 
de monfîeur Hu gues du C hefne:cela f entéd quand la mere eft franche: 
car fi elle eftoit férue, & de main morte, ores que le pere fuft noble , les 
enfansferoientferfs:orferfnepeut eftre cheualier. Toutesfois meffire 
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Philippes deBeaumanoirBailly de Clermot en Beauuoifis, en fon cou- 
ftumicr qu'il rédigea Tan iz83.narrc,que le fils d'vn gentilhomme & d'v- 
ne férue rutfaidfc chcualier par celuy à qui eftoit ladite ferue,ignorant là 
condition : la feruitute après defcouuertc, voulut vendiquer ledit fils 
fonferf, difant qu'il l'auoit fai& cheualier par ignorance qu'il fut fon 
ferf,neantmoins lafaueurde liberté feit qu'il demoura libre & cheua- 
lier, d'autant que cheualerie affranchit ce que fon maiftre pouuoit,ladi- 
tefaueur couurant l'erreur. Si autre que fon maiftre l'euft fai£tcneua r 
lier, ledit fils euft perdu cheualerie & liberté, n'a"y ât celuy qui l'euft faift 
chcualier eu pouuoir de l'affranchir. Le noble de par la mère feule fans 
grâce du Prince, ne peut eftre cheualier, car il eft roufturier, corne celuy 
quia pere & merc roufturiers. Le Roy faifànt vn roufturier cheualier 
l'annoblift, & luy donne cheualerie par mefme moyé,plufîeurs ne vou- 
lans prendre nobilitationàpart, depeur d'en auoir belle lettre, fc font 
par le Roy faire cheualiers. La lettre de cheualerie porte nobleffefans 
confeffer roufture:mais fî c'eft autre que le Roy qui n'a pouuoir d'enno- 
blir^ face le roufturier cheualier, tous deux ledoiuent amender. Phi- 
lippes de Bourbon, fur nom donné poureftre luy ou fon anceftre nay 
oudit Bourbon, n'eftant gentilhomme auoit deux fils, le Comte de 
Flandres en feit vn cheualier, & le Comte deNeuers fon fils l'autre, les 
deux Comtes furent condamnez en l'amende ésarreftsde Touffainds 
1 2. 7 9. & de Pentecouftc i z 8 o. & les deux frères chacun en mil liurcs 
d'amende enuers le Roy, és arrefts de lafainft Martin 1281.& nestmoins 
demourerent cheualiers par grâce du Roy. Ce que deflus a lieu, fil n'y a 
couftume contraire, comme à Beaucaire & Proucncc, oufans congé 
du Roy,les Bourgeois peuuent eftre fai&s cheualiers par les Prélats , Ba- 
rons & nobles. 

DES GKANV JrMOSNIEK 
& Confeffeur du Roy. 

Ar les eftats des Roys Philippes tiers, Philippes le 
Bel,& Philippes le Long, les grâd Aumofnier& CôTP 
felTeur du Roy auoient chacun vne chambre, &lo- 
geoienten l'hofteldudit Roy ,ouquel n'yendeuoit 
auoir que quatre autres, outre celles pour la perfonne 
& maieftérla raifon dudit logis eft apparéte. Les Roys 
trefehreftiens vouloient auoir nuidt & iour près d'eux,ceux qui feruoict 
à leurs ames, depeur des foudains accidens,aufÏÏ ces deux offices fou- 
loient eftre des plus reuerez en ceRoyaume pour la charge qu'ils ont,de 
laquelle bien acquitee,l'vtilité prouient plus que de nulle autre. Ledit 
grand Aumofnierfaifoit ferment qu'il ne feroitauRoy pétition qui ne 
fuft iufte de pitié, & fans autre faueur,ainfi qu'il eft porté par l'ordon- 
nance 
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nance dudit Roy Philippes le Bel faire ou bois de Vincennes, la fèpmai* 
ne deuât la ChandeleurJ'an 119 o.Par celle dudit Roy Philippes le Long 
faite à Bourges le 1 <r.Nouembrc 13 1 8. eft défendu à tous^fingcrcrde 
parler au Roy, durant qu'il oyrla Meffe,forsàfon confefTeur qui luy 
peult parler,feulement des chofes, touchans le faict de fa confcicnce, & 
îàlut de fon ame: & après ladite Meffeparacheuee^auanr que ledit Roy 
parte de fon oratoire , luy peult parler de ce qui concerne le faidt de la 
collation des bénéfices > & non d'autre chofé . SemblaBIement ledit 
grand Aumofnier à ladite heure d'après la Méfie j luy peult oudit Ora- 
toire parler feulement des chofes touchans lefaict del'aumofnCjqui 
monilrequc le Roy durant ladite Mefle vacquôitfeulà oraifon & me-* 
ditation celefte. Par autre ordonnance dudid le Long, Regcnt le Roy- 
aume,fai£te àfàinâ Germain en Laye en Iun mil trois censfcize, eft dé- 
claré que ledit confefTeur a pouuoir comiriander les lettres des benefi- 
ces,pour eftre fignecs & feellces,& ledit grand Aumofnier celles de l'au- 
mofne. Y a eu pluficurs difïèrens de laiurifdi&ion 6c cognoiffance pré- 
tendue par ledit grand Aumofnier, àcaufe de fon office fut les malade- 
ries & hofpitaux dudit Royaume, mefmemét eftans defondatio Roya-f 
lc,pour les gouuernemertt, vifitation 6c reformation,(car ila laiffe le iû* 
gement des procez fortans des dons d'iccux , à ceux à qui il appartient 
lanslequerclJerjrksfeiziemc AuriU&dixncuficmc Ianuier mil quatre 
cens Ynzc,& autres plufieurs i & le neufieme Feurier mil quatre cens cin-* 
quantccinq,ou Parlement fut confeffé que ceux qui eftoient intitulez 
BeneficeSjdeuoient refpodr'e à leurs Euefqucs, & ceux qui eftoient gou 
uernez par gens lays audit grand Aumofnier. De ce y a depuis eu reigle-> 
ment par cdi&sduRoy François premier des dixneufiemc Décembre 
mil cinq cens quarante trois,dixneuficme May 6c dixneufieme Ianuier 
ij44.&quinziemelanuier 15 45. aufquels fumftfe rapporter. Ouiugc 
deCofmeCourtillierdutroàîcmc Auril mil trois cens quatre vingts 
dixfeptappert que l'inftitution & destitution des bourfiers du collège 
Mignon a Paris appartient au Roy,ou audit grandAumofnicr.Ceuxdi* 
collège de Nauarre font de.la charge dudit ConfeiTeur. . +. t 

t>V, PREVOST JDE EHOSTEL DF ROT* 

S eftats des Roys Philippes nommez du chapitre précè- 
dent eft faite mention du Roy des Ribaulds officier do- 
meftique,lequel fc dèubit toûfîours tenir hors de la por- 
te de l'hcftel du Roy ,part ordonnance duRoy Philippes 
JeXongJake^Lorriscn Gaftihoi£,le icudi 1 7.Nouépre 
i3 I 7-nommant,Graûe Ire , qui ccnoitlgdit office, ainfï appellé , pourec 
que lesmauuâisgàtçonse^càeiiraefôreito les, 
filles m femmtçsrabandônecs, ribauldesiLe mot de Roy cftçioappliqué 
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au fupcrieur ou iugc,tout ainfi qu'au grand Chambrier le Roy des mer- 
ciers, à la Bazoche leurRoy,aux Arbaleftiers leur Roy & femblables.La 
charge dudit Roy des Ribaulds eftoit défaire iuftice des crimes comis 
à la fuitte du Roy hors Ton hoftel: de ceux faicts dedans, les grand & au- 
tres maiftres dudit hoftel auoient la cognoiflanec. Ledit Roy des Ri- 
baulsauoitvarletsou archiers pour la force & exécution de fon office, 
quineportoient verges oudit hoftel, &cftoient de la iurifdi&ion des 
maiftres des Rcqueftes de l'hoftel , lcfquels anciennement auoient leur 
fiegcàlaporte dudit hoftel, pour oûyr les requeftes& plaintes de ceux 
de dehors,ainfi qu'il fera plus amplement déduit en leur chapitre. Eft ce 
que deffus concernant les varlets dudit Roy desRibaulds,recité ouplai- 
doyé de la caufe de I. Ieunct le 16. Mars 1404. Es arrefts de la Pentecou- 
fte 1170. eft cfcrit,Poincard Prcuoft des Ribaulds,qui foit entendupour 
le lieutenant duditRoy dcsRibaulds, car longues anneesapres,& le tx. 
Feurier 1353. ou fécond arreft de Iehan di&Beauleen, le Roy des Ri- 
baulds,eft nommé pour le chef de l'office,qui a depuis changé de nom: 
& régnant Charles uxiemcfe trouuc intitulé Prcuoft de l'hoftelduRoy. 
Les filles de ioye fuy uâtes la court, font foubs fa charge, & tout le moys 
deMayfontfubiettcs aller faire fa chambre. Ses archers portent hoc- 
queton d'orfeucric à l'enfcignc de l'clpec. Ceft office a longuement efté 
remply de gentilshommes de bonne maifon , & grand feruice , l'autho- 
rité defqueïs contenoitles familles des Princes ,fcigncurs & autres fuy- 
uans la court du Roy, debien viurc& payer leurs hoftes,àquoyper- 
fonnes de moindre cmalité,quelquc bon zele qu'ils ayent cu,& diligen- 
ce qu'ils ayent mifeala punition des gens fans adueu mal condition- 
nez,n'ont peu ou ofé fi bien pouruoir aux aduouez que faifoient les au- 
tres,& la corruption des meurs acercue, requeroit plus grande authori- 
té pour y remédier qu'auparauant. Des fentenecs dudit Preuoft de l'ho- 
ftel en matière ciuilc,les appellatiôs rcfTortiflent oudit Parlement, com- 
me appert parles regiftres d'iceluy des tu Auril: & 1 9. Décembre mil 
quatre cens quatre vingt & fix: dernier Iuillct 1 4 8 ?. vingtième Aouft 
1494. vnzieme Auril autres pluficurs. 

7>ES OFFICIERS DOMESTIQUES DES 
RoySfRjtynes^Mejfeizneurs fils y & Àfef-eUmes 
fines ae France. 

Es autres officiers de iuftice & ceux des finances, fuiuans 
le Roy,feront plus conuenablement deferits auec les Par- 
lement & Chambre des Comptcs,pourc , che refte à clorf e 
■ ce tome que le chappitre gênerai des officiers domefti- 
tques des Roys,Royncs,Mcwcigneursfiis;&Mcfdames fil- 
les de Fracc^&toitlcmot domeftiques entédu deceux qui font couchez 
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es cftats de leurs maifons,autrement appeliez commenfàux,pource que 
anciennement ils auoient bouche à court &robbes deliurce,aufïiles 
gages eftoient petits , non pas félon la façon de parler des Empereurs 
Grecs,rccitee par Proeopie,qu'ils nommoient leurs domeftiques , ceux u'gùnre 
qui eftoient de leurs affaires, &entendoient leurs confeilsfecrets. Ifo- à"r*nld. 
crates enfeignant le Roy Nicocles,l'aduertit f enquérir foigneufement 
de fes domeftiques, &fe reprefenter qu'il fera cftimétel qu'eux. Le pro- 
uerbc,tcl le maiftre telle la mefgnie duitte,ne conuient toufiours aux 
Princcs.Dion déclarant leur condition,dit que combien qu'ils ne puif- 
fènt cacher leurs actions à leurs domeftiques > difficilement ils pcuuent ^' 
fçauoir celles de leurfdits domeftiques. Qui a lieu mefmement en faifon 
corrompue, laquelle y faict vnc colligance pour cacher le vicc,quelque 
autre difeord qui y entre , chacun ayant craindre que la notice apporté 
reformation au détriment de tous : ainfi fouucnt bons Princes ont ttiau^ 
uais miniftres.LeRoy AfTuerus Artaxerxes confeffe que les aureilles des a ^ er ï6 ' 
Princes font fïmples, & eux eftimans autruy de fcmblable nature à* cuxj 
font deceuz par leurs officiers, abufans de la bonté defdits Princes & au- 
dtorité a eux donnee,& que par les vieilles hiftoires&euenemensquo- 
tidians,eft cogneu que plufieurs fois les bonnes intentions defdits Prin- 
ces par mauuaifesfuggeftiôsfontdcftburnees&peruerties.De treflong 
temps les Roystrcf chreftiens pour contenter &côtenir en vertu leurf- 
dits officiers domeftiques aduiferent deux chofes , l'vne fçacilans que lâ 
rétribution d'honeur a perfonnes de cueur eft plus que celle de la riehef- 
fe,voulurcnt par cdi&s qu'ils fufTent honnorez par tous les paysdeleur 
obeiffance. Les Empereurs Charlemagne & LoysDebonhaire l'ordon- 
nèrent, ainfi qu'il appert és chapitres de l'Abbé Anfigifc. Ce que renou- Um *• ch - 
uella Charles le Chauue le vingteinquieme Iun Tan huift cens foixanté 14 * 
& quatre, en la dicte tenue à Piftes,y adiouftamjles officiers domefti- 
ques de laRoyne fafemme,& mandant à tous fes Comtes que fils vou- 
loient cftrc de luy entretenus en honeur,qu'ils honnorafTent lefdits offr* 
ciersdomcftiques,côme il éftoitaccouftumé du temps dèfè^predecef- 
leurs: l'autre fut que cognoiffans l'auarice eftrc racine de tous m>ux, & 
que l'auare a fon amë vcnale,di& l'Ecclefiàftic, & breu oyans que lefdits ^.10. 
officiers feroient âflez conuiez par perfonnes indignes à VénHre leuf 
crcditjtéur défendirent paVloy ne prendre aucun préfent pour impetréï 
defdîts Roys aucun bienfait à autruy, rendansraifon qu'ils voulaient 
bien faire à ceux qui l'auoicnt mérité , fans qu'iilcùr coufhfti-'GeMoy 
eft éVehappitresdeBenoift Diacre dcMâichce,adibûftczà eeàx dudic JJJ/ 
Anfigife-. L'Empereur Alexandre inuenta fupplice propre à Vèrcpnie 
Turi}i^ôulpable de ce crime ,1e faifant èftoufFer par fumeej portant le 
cry dé4 cxécutiôja du iugernet-.Celuy qui a vendu la fumec,feft^tfny pat 
fUmcé:Ce prudent ordre ancien a fai& iptfofpcrcr lefdits Princé$<& Prifip 
cefTcs^ leurs ôificicrsc'ntidcmét votoifeâffe(aionnezMeùrdebuoiii 
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c\>A.yj. <y & fcruice,& lcfdits Princes & PrincefTes à leur beneuolence, fuyuât ten- 
3i« Feignemcnt dudit Ecclefiaftic, difanrau maiftre:Ayme le bon feruiteur 
comme ton ame,qui eft comparaifon de volonté &affecl:io, non de di- 
pnm.14. gnirc ou parité : & Salomon a tcfmoigné que le miniftre d'entcndemct 
eft agréable au Roy.L'amour porté par lefdits Princes àleurs bons offi- 
ciers,tantabfènsque prefens,viuans que décédez, mettans en leur lieu 
leurs enfansou proches parehs ('ils en ont eu de capables,a eft é exemple 
de fi fort attraicl; aux autres , qu'ils n ot feulcmét poftpoJjË les b iens,mais 
expofé leurs vies pour l'honneur du feruice, fe font contentez de peu, 
n'ont craint voyages ne abfences, fetenansfeurs de leurs recompenfes, 
pour eux ou les leurs. Au contraire voyans l'abfence,mort ou faueur fai- 
re oublier le fidèle feruice d'aucuns, fe font enclinez & adonnez à f enri- 
chir^ fy font plufieurs haftez par tous moyens, craignans n'y eftreà 
temps,& lebon feruice eft demouré. Encoresfont en memoireles mai- 
fons des Roy Loys do uzieme, de la Royne A nne & celle de Bourbo, en 
laquelle à Moulins y auoithofpital fondé pour les menus officiers pau- 
ÊnU}.o- ures par vieillefle ou autres accidens ne pouuans plusferuir. Demofthc- 
ijnthtapu ne eft aU theur,que autant que le particulier de ceux qui ont les charges 
publiques f accroift,le public diminué,qui eft certain quand la diminu- 
tion aduient &n empefeheque le public, croiffant à trefgrande raifon, 
le particulier de ceux qui y aident ne fc d oyue augmenter, & qu'ils ne 
participent en l'accroiflement. Pource Perdicas recité par Plutarq*e,au- 
<TAfc*rf»- quel Alexandre le Grand fc préparant à la côquefte d'Afie,auoit donne 
dr< " de fon reuenu de Macédoine, oyant que ledit Alexandre difoit ne Ce vou 
loir retenir que l'efperance de fon cntreprinfe,luy quitta fon don , & dit 
qu'il vouloit auoir part en ladite efperance, & à fon exéple plufieurs au- 
tres firent le femblable,tous en eurent meilleurs guerdons. C'eft le fàgc 
moyen d'agrandir le Prince & lès feruiteurs enfemble,carpariceluyla 
conquefte (c.faiâ & conferue mieux aux delpens des ennemis,autremét 
ne peut fans dommage d'aucuns fubieds, lefquels & les leurs en demeu- 
rent indignez & refroidis de feruir, finon par mariages voluntairement 
faiâs,qui ont agrandi d'alliacés & de biens plufieurs fauoris des Princes, 
dont font .venues aflçz de grandes maifons, durans (ans enuie ne repro- 
chc. Le Rôy Loys XL qui auoit changé (es officiers trop aifément , f en 
f epciKant & & jetant maladif & proche de fa nnjc * 1. Septembre 1 48*. 
1 e*nonftra emie awreg choies à monfeigneur le Daulphin fon fils,aprcs 
Rpy Charles H^tàfmp',qu'ilcputirtuaft fes officiers mefmes domefti- 
qu^SaiCO^jfeffant fa &fcte,, afin qu'il en feift fon profit,ce que leditfilspro- 
mitparfçrmeritj&i e^tfoyaJcdit Roy à fon Parlementjadite remoftran- 
cç iuree Sç accordée ou ejle elt.enrégiftreeJLahTees les autres, vne prin- 
cipahmfen do« rnouuoir lcfdi£sRoy > R.oyne,mefrcigneurs fils,& tnef- 
dames de F#nçe,d'auojrJcurs maisons l'emplies de gens d'hon- 
neur & cx&ellltç vcrwjaqueHeJes Prclaç&dcs Archeuefchcz dé Rhcims, 
;. > Sens 
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Sens,Tours & Rouën,aflemblcz à Paris lc'8.Iùh Tan 8z7.cfcriuircnt aux 
Empereurs Loys Débonnaire, & Lotairc perc & fils : c eft afin que lefdi- 
tes maifons paroiffent à tous dignes d'eftre regardées & imitées, & que 
la renommée de fain de opinion abbreuuc tref-abondamment les au- 
tres fubiets& tous les eftrangers:& qu'en elle où toutes diflèntions & 
difeordes doiuent eftrc pacihees J & toute malice comprimée par auto- 
rité fupericure ne foit trouué ce qu'elle entend & d oit corriger. Ne fera 
DoAïble guérir le mal qui eft par leRoy aume,s'il eft enduré enla maifon 
du Roy,loit diuifion ou partialité ou autre vice: & nul doute qu'elle ne 
foit fource des bien & mal quis'efpand parmy ledit Royaume , pour ce 
efttref neceffaire la tenir nctte&honnorable:&lefîgnalquclc Royy 
voudra planter pour la vertu fera fuyui par tout ledit royaume, tout ain- 
fique celuy du vicc.S'iln'yauoit que le deuoir & honeur du feruice faits 
ambition & mauuais gain g , n'y auroit tant de débat à y cftre, quîprènd 
prétexte du rang que les miniftres & feruitcurs reprefententileuisnaai- 
ftres,pourauoir moyen de s'enrichir , ores que lcfdits maiftreme veuil- 
lent que le bien public : & ces diuerfitez adùknnent lors que le chef eft 
foiblc d'ans, ou autre accidens. Ou premier cftat de la maifon du Roy 
François I.on lit dès officiers feruans de grandes maifons.Le feu Comte 
de laRochefoucauld cftoit pannetier,fon frcre t fleur de Barbezieux, 
les fîeurs de Gye', Clermont-de-Daulphiné, de lapalicc,de Piennes,& le 
Vicomte de Lauedan Efchançons.Les fieurs de Clcrmontjde-KOdeuc, 
& doAiontpefat vallets trcnchans.Lcs fieurs de Bazillaç,de Panjats & de 
Granzay Marefchaux des logis, & autres d'ancienne & riche riobleffe fe 
ten oient auâçez & honorez de feruir ledit Roy àpetis gages,& fa court 
en eftoit magnifique en temps de paix, & en guerre fa cornette rniétû 
remplie & plus fortc.A la vérité n y a aucun petit lieu ou feruiceidcs Roy 
& Royne , & y a charges pour l'cftat ecclefiaftique , pour la nobkffe,& 
pour le tiers & bas eftat,qui eft pour honn orer& contenter les trdîs,fai* 
îànt droi&e ele&iô de pcrfonnes.Es offices qui font pourJadite nôblck 
fc,de touflours y a eu aucuns gentilshommes peu riches,efleuezparhôf 
neftes affections de nourriture d'enfance auec les princes, iufte redôm- 
penfê ou occafïo. Celle faueur n'a rebuté les riches & de plus grad cfoéS- 
rc,cornmc a faiefc celle fans mcrite,ou pour rceompcfc des feruioss fajts 
à autres: Quad les pcrfonnc&ay ans le premier crédit ont fà&pofcwitât 
leuv feruitcurs dcfdits offices , la noblefle riche qui les fauloitauajr eh 
grand prix,ics a dcfdaignez . Telles chofes font eftimeesce quele&papnr 
ces les font valoir, & la diminution chetfur eux: car ladite eftimariona- 
grandit ou amoindrit lefditcs offices & recompéfcsJEs charges qui font 
j>our l'Eghfc & tiers cftat n'çft regardé qu'à la fuffifàncc &probsia> ncaà 
a la maifon dont ils fontiffu? , pburucu quils foierit fàins de tçnoei Pal: 
l'ordcc ancien fur lefilics oflkteiïdoineftt^ttes, y a ohefe, de£|ickàfcfté 
parlé es djapitrcspreccdciii^s doittét iuooorl œil for le dcffàvbtsfyàt 
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bien choifiseft la conduire facile: fur tout ne faut fouffrirla vénalité 
defdits offices, qui cft la porte pour y faire entrer les indignes.Les priui- 
lcges defdits officiers domeftiques font par forme d'inuentairc qui en- 
fuit,ayant adreffe pour en ayder ceux qui en auront befoin , cinq bultes 
du Pape Clément VI. dattees du n . des Calendes de May , quïeft le io. 
d'AuhU an j.defon Pôtificat, eftans outhrefor des chartres du Roy,ou 
coffre a bahu,cottépar dedans,BuIles papales , ghùm plurima, <&c. trois 
cens & dix. 

La première difpcnfant les Chappellains & clercs commenfaux des 
Roys &Roynes de France,fuffentils Religieux,depouuoir dire &cele- 
brer leur office à l'vfage de Paris, & n'eftre tenus le dire à autre vfage,fi- 
n on qu'ils fufTent refidens par plufieurs tours en leurs bénéfices eftans 
foubs autre vfàgc. 

La féconde d6nantpriuilege,quc les clercs & Chappellains des cha- 
pelles defdits Roys &Roynes,& autres clercs leurs domeftiques & fa- 
miliers ne foient tenusfi bon ne leur femble, receuoir delegations,fub- 
dclegations ou commiffions dufiege Apoftolique. 

La troifieme, donnant priuilege aux Chappelains & clercs defdiâs 
Roys &Roynes , qu'ils ne puiffent pour communication ou participa- 
tion eue auec excommuniez Ôc defobeïflance eftreliez du plus grand 
excômunicment,ne intcrdi&s, s'ils n'eftoiét participans du crime pour 
lequel lefdirs criminels cufTent efté excommuniez. 

La quatrième, donnant priuilege aux Chappelains & clercs defdiâs 
Roys&Roynes les feruans actuellement , de gagner les grosfrui<5tsdc 
leurs bénéfices & difpenfe de non refider tant qu'ils feront ou feruice. 
Ccftc bulle eftauflïouParIemcnt,rcgiftre des anciennes ordonnances, 
fueilletéo. 

La cinquième exccutorialc eft donnant priuilege que les Chappel- 
lains & clercs defdits Roys& Roynes iouyffentdes grosfrui&sde leurs 
bénéfices , ores quils n'ayent faide leur première refidence aceouftu- 
mee.qv 

Deux bulles d u Pape Iehan XXI L dattees l'an 1 1. de fon Pontificat, 
eftans bùdit threfor , layette neuf vingts quatorze , & regiftre 4 3. lettre 
î^o.narranucs & confirmariucs des priuileges ottroyez parles PapesÀ- 
lexandcc i quatricme,Martinquatricme,&Grcgoire dixiéme^que les ges 
d'Eglife refidens ou feruice des Roys de France , foient tenus pour pre- 
fcns en leurs bénéfices , & en perçoiucnt les fruits fôrsles diftributions 
quotidianes. . : . 

FormcdumaridcmctduRoy Philippcs de Val oys, pour faire iouyr 
fès officiers bénéficiez de leurs gros fruiéts , comme s'ils refidoient.Ou 
parlement regiftre des anciennes Ordonnances, fueillct 7. 

Exemption ottfbyee par IcRoy Charles fixicnae,aux officiers dome- 
ftiqucs<k(3i6ls Roys & leuss fils aifncz Daulphins, auec la vérification, 
r.r - : dattees 
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dattees de l'an i4i/.oudit threfbr,laycttc Sttbfidia. 

Exemption de tous fubfides pour les officiers domeftiques defdi&s 
Roys,de ce qui cft de leur creu,oudit threfor regiftre hui& vingts cinq, 
lettres i?8.& 117. 

Mandement du Roy Philippcs le Long , pour faire rendreà trois fes 
officiers nommez , ce qui auoit efté prins d'eux pour péage, fuyuant le* 
xemption de tous peages&couftumes qu'ont les officiers domeftiques 
des Roys du io.Ianuier i3i7,Oudit parlement regiftre des anciennes or- 
donnances,fueillct z. 

Esarrcfts duParlement de la S.Martin i3i8.tous les officiers domefti- 
ques duRoy,fbnt déclarez exépts de tous péages des viures qu'ils font 
venir pour leur prouifion. . ' 

, En l'arreft de maiftre Sauueftrc de Cerncle , Aumofiiier duRoy, du 
y nzieme Mars, 1367. iugee l'exemption dés péages pour lefdi&s offi- 
ciers domeftiques. 

Es arrefts de la Touflaints 1 1 8 8. iugé pour Ichan de Bapaulmes, qua 
* depuis qu'il eft officier domeftique du Roy,qu il cft exempt de tous fub 
fides & tailles. '> 

En l'arreft deBaudouyn deRoyac maiftre d'hoftel du Roy,donné ou 
Parlement des Brandons 131 1. fut ordonné que tous les officiers dome-i 
ftiques du Roy feruans actuellement foient exempts de toutes tailles. 

Déclaration dudit Roy Charles V I. que nul de fes officiels, s'il n eft 
du vray nombre , & ordonnance de ceux retenus aux gages ordonnezi 
& pour feruir, ne iouyiTe despriuileges du i6.Ianuier 13 8<>.Oudieparle- 
mcnt,regiftre des anciennes ordonnances,fueillet 117. 

Ordonnance dudit Roy que fes officiers ayans ferui vingt ans& plus 
ayent leurs gages fans feruirje ^.Décembre 1 40 8. oudit parlement re- 
giftre des anciennes ordonnances,fueilletxz3. 

Priuilege ottroyé par le Roy Charles VU! à fcfdits officiers du £3. Se* 
ptembre/460. oudit threfor regiftre 198. lettre z. j 

Lettre mhliue du Roy Loys X I. a fon parlement d'adiuger fes offices 
auxpremiers en datte ,nnon quel'vn des contendans fuft fon domefti- 
que ou de laRoync , ouquel cas il veut eftre aduerti pour en déclarer fa 
volonté du 1 4-Iun /4«f4.oudit pariemét premier volume des ordonan- 
ces dudit Roy,fueillet 60. 

Déclaration du Roy François I.quc les officiers domeftiques de ma- 
dame fa mere,iouy{fent de femblablespriuilegesqueles fiens,du pénul- 
tième Septcmbre/$i.a.oudit pariemét premier volume des ordonnan • 
ces d udit Roy,f ucillet 40 5 . 

Priuilegcs ottroyez par ledit Roy aux officiers domeftiques de la roy- 
ne de Nauarre fa feeur couchez en fon eftatjduio.Feurieri;^. oudi<St 
parlement fécond volume des Ordonnances dudit Roy jfueillet trois 
cens quatre vingts dix neuf. 



Digitized by 



32 8 Recqéil des Ro ys de France, 

Exemption de ban & arriereban ottroycepar ledit Roy aufdits offi- 
ciers de ladite Roync deNauarre couchez en fon eftat du 5.Decembrc 
i j 4 i.oudiâ parlement troifîcmc volume des Ordonnances du Roy, 
fueillet3or. 

Déclaration dudict Roy que fes officiers domeftiques & commen- 
faux foient exempts de toutes contributions, emprunts & importions, 
nommément de la foulde de cinquante mille hommes de pied, du 1 8. 
Mars, 75 42. oudit parlement troificme volume des Ordonnances dudit 
Roy,fueillet3j>3. 

Déclaration dudit Roy dépareille exemption pour les officiers do- 
meftiques &commenfaux de la Roy ne,dui.Auril 1543. oudit parlemét 
troifieme volume des ordonnances dudit Roy fucillct 439. 

Exemption de tous emprunts, fubfides, ottrois &impofitions,don- 
nee par ledit Roy aux capitaines , licutenans , Archers de fà garde , leurs 
threforiers & officiers,du 7 .peurier i543.oudit parlement quatrième vo 
himc des ordonnances dudit Roy,fueilletx 1 8. 
• Confirmation despriuileges des officiers domeftiques & comment 
faux de la Royne Eleonor vefue,parlc Roy Henry fécond du lo.Fcuri» 
cr/|48»oudit parlement premier volume des ordonnances duditRoy, 
fucilkt neuf vingts dixhui &. 

Confirmation despriuileges des officiers domeftiques & cômmen- 
faux duditRoy Henry, duz.Fcuricr 1548. oudit parlement premier vo- 
lume des ordonnances dudit Roy, fueilletsz<?3.&z6(>. 

Confirmation des priuileges des officiers domeftiques & comment- 
faux Je la Royne,pat ledit Roy Henry du /o.May 1 54 9. oudit parlement 
prcmiertvolumc des ordonnances dudit Roy,fueillet 169. 

Priuileges des officiers, domeftiques & commenfaux de madame 
Marguerite de France, fœur duditRoy Henry par luy du i/.Mars 1549. 
ouditparlcmcrit fécond volume des ordonnances dudit Roy,fueillec 
cinquante. 
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AV TRESCHJR.ESTIEN 

ROY DE FRANCE, CHARLES IX- 

DV NOM, MON SOVVERAIN 

Seigneur. 

Y A NT {Sire) charge traiéler> & reprefenter à 
vojire maie fié ce qui concerne les honneurs & rangs des 
Princes pairs , Prélats , grands Itaffaux & officiers de 
vofire Royaume, il cfl digne que ic commence par là ma- 
xime findee en lieux infinis de lEfcriturçfainfte >qua 
Dieu feul Roy des Roy s , Seigneur des Seigneurs appar- 
tient honneurgloircjouange , magnificence, puiffançt &* . ■. ■ . . ; . ; 
, empire. La raison euidente eft déclarée en tt*Apocalypfe y 4 & S 
qu'il a crée toutes chofes qui luy doiuet ce quils font fans 
s en rien pouuoir attribuer . Et ce deuoir ordonné luy ont rendu & rendent toutes 
les créatures jkiéles ou firmament & quatre elemens , pour t homme fans coflten- > 
tion ne enuie,ores quily ait entre elles des prelations & prééminences. Lucifer qui Ef a y C 1 4. 
auoit la principauté fur les ^Angesjpour auoir mefogneu ledit. deuoir ,cfi trébuché 
auec fa fuitte fans remiffion : les autres ordres angeliques ne luy ayons adhéré ont 
efie confirme^cn grâce >& en hiérarchie ont continuéfaire leur minifiere en ynion> 
telle que feront en l'Eglife triumphante les hommes ejleus y entrelejquels peffyoifl & 
Poly aura différence 3 & néanmoins plénitude. PourcepaJfagemondaiàjQieua 
donné à l'homme dés fa créai ion , la domination fur tous les autres animaux^ que 
*Dauid a nommée couronne de gloire & honneur > & cefiuy- cy eft commun a tous 
hommes. Apres la multiplication pour la contenir en tranquillités & eftablirlapo r 
lice neceffaire a toute ficie té humaine, il a donc a aucuns hommes dominaiïo & au - 
thoritéfur les autres hommes , comme aux Roy s & magiftrats fouueraint chacun 
enfes limites^ combien quils viennent par Jucceffionjls fontordonnezjiePiett: 
ce que leditT>auid Roy confijfe 3 enluy difant y tu me foubmttsle peuple^ N'y d 
jprince fouuerain qui naduoue fa principauté de la grâce de Dieu > en toutes fis let- 
tres patentes f traiéle^ & contrats: auffifontordonne^de Dktf tous fes aydts\&l 
officiers pres que le fdit s princes fouuerains les choifijfent & pourvoient. Stin&Pol 
. diftpToute puiffance eft de Dieu:faintf Piem y S(^^ubieélsfiit au Roycmmt 
trefexcellentfoit aux ducs comme par luy commis .Lafapience diuiueparÀahoUr 
che de Salomo afferme , que par eUe les Roy s régnent les iugcjtfint iuftice* Sans 

Ff ij 
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l'ordonnance diurne nul homme auroit iurifdiftion ou authorité légitime fur autre 
homme à luy efigal de nature . t^i ceux au/quels elle eft baillée [oient regle^ou défi 
ordonnezjobeififiance & honneur font de us par leurs fubiets ejui les ont de Dieu tels 
i.chap.p. qu ils méritent. Ce que Efidrasrecognoift en fin humble oraifion,difiant: Pour nos 
pecheT^DieuafiurnousmisdesRoys comrhandans ànosperfonnes & biensfielon 
ij.Sc 19. leurs l^olonte^j dont nous fommes en grande tribulation. En Ieremie efteomandé 
aux fubiets fidèles feruir^ prier Dieu pour des tyrans infidèles & leurcftat.L'in- 
i.chap.t. iontfion de Salomon & de S. Pierre & S.Poljdhonnorerle Roy & ceux qui ont 
Rom. i}. charge & adminiftratio publique >n 'eft corne home s *ains corne miniftt es vicaires 6f 
Pfalm.8i. li €Hten £ sc l e Di eU3 auquel Phoneur eft refiré >pource font appelé^ Dieux:maiscefl 
honeur redu par lef dits fubiets aux adminiftrateurs dejrcigle% eft court y par la fin- 
Chap.10. tencc £ e J 0 yjjf après leur mort ne defcedraauec eux ^prédit le Pfialmifte y qui les co- 
plaîm V P are aux brutes. Autre honeur y a pet durable y duquel eft eficrit: Lhoneur du Roy 
Pfal.138. aymelaiuftice:ailleurs y O Dieu tati'aperçoi te s amis eftre honore^ & leur pree* 
En l'orai- m * n * ce e ft re P ar t0 J cofirtee.C eft honeur eft le yray y gift en fioyjno en autruyjuit le 
fon côtre vcftueux y comctobrelecorpsoufoleiLLesEthniqucs ïot cogneu:Demofthene tiet 
Ariftocra \ t honneur eftre la precellencede vertu y noie don dvne ftatue derain >ficge y oii 
4.dcs E- quelque autre chofe eminete.Ariftote dijfinitle vray honeur la recopenfie de vertu: 
thiques. Ciceron fi accorde \dif antique les fiages £r magnanimes pourfiuyuet plus les fait s 
fon pour" gMtKHXtfue leurs recopenfes: defiquelles la plus grade eftïeftimatïo qui en cftinfe- 
Milon. parable. Plut arque à bone raifion blafime les ambitieux gouuerneurs de la Republi- 
^'Agi J& ( l He ^ € l ul ne veulet que thoneur procède de la vertu y mdts fbit la vertu mefme.lojeph 
Clcomc- de feruitude& prijonfiuteleué parle Roy Pharaon Ja fiecodeperfionne c?Egypte y dit 
Ge e 1 'Dauid 3 afin qu il cndoftrmaft fies princes & enfieignafl prudence aux ancies :aujfi 
PfaUo4. fret Mardochee Daniel de captiuitê 'parles roysjififiuerus &Nabucbodono/or 
tous trois par prouidece diuinedeur honeur dure & durerai deceuxcjui les imite- 
rot ou aprocherot. Ce que deJfius(S iR E) eft dit pour aduerttfifiemet que les honneurs 
&rags des gras de voftre royaume fiant en voftre libre diftofitio y &que voftre cueur 
eft értla main de Dieu, qui le tourne où il luy plaiftipource ceux aufiquels ils font de- 
. partis doiuet eftre fioigneux par bons feruices dïn mériter de plus grads y & ceux qui 
enohtdemoindres y &enmeritetd?auatagefiecfâ 

re patoiftre autat que les plusgrasicar ri y en a aucu qui ne fioit firt honorable ,& ne 
- f ¥ u $ e tfo* * m phfiépar vertueux mérite de la perfonneje rempli ffant par defijus la 
dignité des fieges ou rags y & meilleur eft que ïhome honore fon lieu y que fi le heu ho~ 
noroît fhtimc.EncordifoitCato qu il aymoit mieux que ton s enqutft pourquoy ne 
luy auoit efté décernée vne ftatue en public Fayat méritée, que fi on demadoit pour 
quelle caufe il auroit eue: nul face illationde ce propos, ou me calomnie ^ que laye 
. c ptn^c^dyaiteufitueurouautrechofea reprendre en aucun des grands devo- 

Philip-M ftreftruicè qui fi f oit aceufier vos eleSlion & iugemtnt : mais ainfique dit Ciceron* 
Comme es ieùx Itne courft fiurpafifie ïautre y efdifts grands la vertu eftfiurmontee 

. 1 parUlrertu y &ieâefireqUe leur émulation (trefiutfa 

P*4iii{* : ment en ce, non eft famées de prefeances,combatues toutefois par les vertueux 3 
Prou. ij. ÇQxreuttcr lemefrris délies. s Lt Sage ria entendu deffendant, Ne donne tonhon- 
nettdautruy, parlant du yï*y , qui eft le bon nom^uilphftrc à totftes richejfes. 
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Hefiode recité par Demojlhene , met la bonne Renommée ou nombre des Déejfes> £ n To rai 
tfin quelle Toi treueree& célébrée. Jlefi(S i R E)fort necejjaire/juevojhre maieflê ^ on ^ la 
mette reigle efcfits honneurs & rangs ,que ne fcrezjans bonne conjîderation>& que ^ t [ 0 ^\ 



elle foit gardée <£r entretenue* toute pajjton & murmure cejjans. kAu regardées 
Prélats* ceft contre leur humble projejjton d'en demander ou quereller >par la ref- 
ponfe de Je jus ChriSl aux deux encans de Zebedee y & en feignement à tous je s Af s. Matth. 
pofires^&dejainéî Pierre a tous ay an s charge du Clergé V triais {SiK E) vous 33- 
eftes protcéleurde l'Eglife^aue^ l'excellence de la dignité ecclefiajHqUe pardejfus $ ^ uc tlm 
toutes autres. Ce fia vous (Roy trefchrejlien)a la conferuer é s ordres extérieurs, 
& aujdits prélats s en acquitter en bonnes vie&doélrine,quiaydera beaucoup a 
réduire vos fubiets en vnion * de laquelle procède en la meilleure partlobeijjanceà 
vous deuëjy la projfierité de vos affaires, que ie fuppli le Créateur par fa bonté im- 
menje conduire & parfaire a jagloire vojlre grandeur & bien de vojbreRpyatï- 
me:& Ifous donner (SlR vjen tref- bonne fanté tref longue vie*,. 



Voftrc tref-humble & trefcobcïflant 
fubied & feruitcur,D y Tillbt. 
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RECVEIL DES RANGS 

If. DES GRANDS DE FRANCE. 

Ombien que les rangs & honneurs des fubiers 
foient en la pleine diftribution duRoy,commc 
il eft eferit ou fixieme chappitre d'Heftcr:toute£ 
fois fa maiefté voulât en ce & toutes autres cho- 
fes vfer de puiflanec reiglce ,'& entendre les or- 
dres gardez foubs les Roys fes predeceflTcurs: 
pour mieux ordonner l'aduenir par commande- 
ment d'icelle,a efté drefTec la déduction fuyuan- 
te par chapitres diftin&s,qùi feraiuftifiee parex- 
traicls:& ores que pour la diuerfité des temps & occafions particulières 
y ait contrariété en plufieurs endroits: car en l'vn on voit les prélats pré- 
céder les princes du fang : en l'autre eftrc précédez no feulement par lef- 
dits princes,mais par aucuns grâds officiers. Enl'vn on voitlefditsprin- 
ccsauoirla precedéce de tous/ors dcsRoys.En l'autre le rang cftre bail- 
lé aux Ducs auant les Côtes,(àns refpe&cr le fang,pource qu'ils eftoienc 
proches parens des Roynes ou de maifons eftrangeres,dont les Roys ti- 
roient fccours& feruice,ou autre caufe de faueurren vn temps les prélats 
Pairs ou Parlement précéder tous autres prélats, ArcheUefques & Euef- 
ques non pairs cô(àcrez premièrement . En l'autre les rangs cftre gardez 
aux Archeuefques non pairs,auant lesEuefques pairs, & autres diuerfitez 
oculaires cfdites déduction & extraits .Ladite maiefté nclairraaccor^ 
dant les faifons & occafiôs s'en feruir , pour mettre ordreftablc & ncce£ 
fairc,parce que les contentions fréquentes troublent les afTemblcesfo- 
lcmnelles,ou les diminuent, gardant qu'aucuns des grands nesytrou- 
uent,& fouuent engendrent entr'eux des malueillances : & l'ordrefdiâ 
Philon Iuif ou liurc du Prince ) apporte ornement, lequel confuiîon 
rompt.Et ou fécond de la Monarchie que l'ordre (qui eft le mieux de la 
vie humaine) ofté,fuccede confufion tref pernicieufe : adiouftant âpres 
aucuns exemples , qu'égaler en dignité les moindres aux grands,cft inc- 
quaJitc*& inequalité eft fource de tous maux.Lc Philofophc eftime que 
la perte des biens eft moins griefue aux hommes, que la priuation de 
leur honneur & rang appeté par tous . Si lediû ordre doit eftre mis tant 
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que l'on peult entre tous les cftats fuhie&s , plus Fault veiller le met- 
tre en la trefnoble maifon Royallc, à fin que les Princes,Prelats,grands 
officiers, confcillcrs & miniftres de ladite maicfté,&refpc&iucmcnt 
gat diens de (es amc, corps &i Empire , viuent entre eux feloti leurs de* 
grez,en charité paix & concorde, & par enfemble trauaillchtà acquiter 
leurs charges concordablemcnt , à 1 nonneur de ladite maiefté & prou- 
fitdetout le Royaume. L'ambition cft couftumiere fuiure la court des 
Princes-ton ne peut trop luy fermer chemin parbonne loyiduRoy,a 
laquelle faire aydera beaucoup le tref-fage aduisdelaRoyncfamcre,& 
Dieu en fera le principal autheur,comme il eft de tout autre bien, pour- 
ce la gloire fera tienne. 

. .J 

DES PRELATS DE FRANCE. 

E s Roystres-chrcftiens depuis le Roy Clouis, ont donné 
le premier lieu & honneur aux Prélats & ordre Ecclefîa- 
ftic, non pour leurs perfonnes, mais pour la charge &mi- 
niftere des ames (plus ptecieufes que les corps ôebiens) 
qu'ils ont de Dieu , font médiateurs entre luy &c les hom- 
mes, pource appeliez en Malachic Anges ou AmbafTadcurs du Sei- *•**• 
gneur des armées: ailleurs, La bouche du Seigneur Icfus Chriftadi&à itrm^ 
iesApoftrcs,aufquclsles Eucfques ontfuccedé,<5uivousmclprifeme 
mcfprife, lequel mefpris eft aduenu de leurs fautes & defordres , & n'eft 
pourtant excu{âblc,difant, faine} Iehan Chrifoftomc que la dignité Ec- '^.4. 
elefiaftique ne doit eftre traduite pour l'indignité de la perfonne duPre- 
lar,non plus que l'ordre Apoftolicpar la mefehanceté dé Iudas, Thon- 'V k 
neuf eftant deuà la dignité, non à la perfonne.' Sain&Cyprian déclamé J^^g 
contre lafoy ia endormic,& la corruptiô des meurs de fon temps , eferi- des ufjh. 
uantque tous eftudioientàl'auariccplufieurs Eucfques qui deuoient 
mieux que nuls autres eftre de bons ornement & exemple, contemnans 
la charge diuine à eux commife , frenoient charge des chofes fcculte- 
res: les chaizes delaiiTecs, & le peuple abandonné , les Prcftrcs , la Rcli- 
gio n'eftoit dcuote,ne la foy entière és miniftres, ne mifericorde és œw- 
urcs,nedifciplinc és meurs, qui faifoit vilipender l'ordre Ecclcfiaftic. 
Ailleurs il aduouë que les herefies prennent naiftance dû mefpris des , 
Eucfques. Auttepart il exclame contre ceux qui mefprifàns & dclaiflans iïufi^L 
lefdits Euefqucs &Prcftres de Dieu, ofenreonftituer autres autels, faire àtiittpt 
autres prières ,&prophaner la vérité del'hoftie du Seigneur. EnOfèé ^% 4ft 
eft la caufè déclarée en ces termes : Ton peuple eft comme ceux qui cô- 
tredifent au prcftrc,pourcc le peuple & le preftre tout vn. Lefdits Roys 
rrefchreftiens pource cuiter ont par tref grande confideratioa donné le 
premier rang toubs eux à l'Eglife, tant quand Duchez & Comtcz n'e- 
ft oient qu'offices, que quand ils font deuenus fiefs. Anciennement eû 
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toutes chartres & tiltrcs defdits Roys,radrefTc eftoit aux Prelats,puis aux 
Ducs,Comtes,& autrcs:& la «foubrcriptio première d'iceux Prélats . Ou 
threfordel'Abbaïefain&Denisen £rance,y atiltredu Roy Dagobert 
donné a Gompienne le penultime Iuillét l'an quinzième de fon rcgnçj 
foubfignédes Archeuefques,Euefques,Abbez, puis des Comtes nom- 
mez : deuxautres duRoy Clouis fécond donnez à Clichy,i'vn en O&o 
bre l'an feptieme, l'autre en Iun l'an fcizieme de fon règne: autre du 
Roy Childeric donné oudit Clichy le r 9. Iuillet l'an 10. de fon règne, 
de memies adrefre&foubfcription. Le traité de paix faiétcntre Charles 
le GhauucRoy de France , Loys fon frcrc Roy de Germanie, & Lotaitc 
Roy de Lorraine leur ncueu l'an 860. en Iun eft foubs-figné des Arche- 
uefques, Euefques,&Abbez puis des Comtes nommez. En la diète te- 
nue à Piftes fur Seine l'an $6 9. par ledit le Chauue , eft commandé gar- 
der le culte de Dicu,l'honneur des fain&es Eglifcs du Royaume , & que 
les Archeuefques , Euefques , preftres , fcruiteurs , &feruantes de Dieu, 
ayent l'honneur de la dignité & ordre d'vn chacun d'eux, & leurs exem- 
ptions &immunitez,ann qu'ils puifTent accomplir leur miniftere en 
repos & prier Dieu pour le îàlut du Roy & de tous, & pour la Habilité 
dudit Royaume. L'approbation de l'Empire par ledit le Chauue faidte 
fan 877. eft foubs-figncepar les Archeuefques, Euefques &Abbezn6- 
< mez, puis par leDucBozon, Lieutenant dudit le Chauue, après par les 
Comtes nommez, entre lefquels eft celuy du Palais qui eft maintenant 
le grand maiftre de France. Semblablement eft la diète tenue par ledit le 

h • Chauue à Pauic,cnFcurier oudit an: infinies autres chartres &tiltres y a, 
iuftifians ce que demis. Oufecodliure de l'Abbé Anfigife, le Roy Loys 
Débonnaire députe commûTairespar chacune prouince,vn Prélat &vn 

ch4p. 7) . Comte: & ou quatricfme Hure taxe les defpenfes fur le peuple , a l'Euc£ 
que plus grandes qu'à l'Abbé ne au Comre.Non feulement lefdits Roys 
tres-chreftiens ont de fai& ainfî honnorez les Prélats: mais par plufieurs 
loix & ordonnances l'ont commandé, entre autres Charicmagne ou 

ehdp. 9 6. pïémierliure dudit Anfigife, & ledit Débonnaire ouquatrieme:&ou 

chapes, fécond, iceiuy Débonnaire déclare qu'en fon Empire trois chofes doy- 

ehap.i. 4jcnt c ft r ^j con f cruceS) dcfquellcs la première eft la defcnfe,exaltation & 
honneur cônuenable de la fàin&e Eglife de Dieu , & des fcruiteurs d'i- 

™*M' ; «elle. Et oudit fécond liùre commande à tous les lays conferuer l'hon- 
neur Ecelefiaftiquc , & dignement vénérer les Euefques & Preftres de 

fty.jQ. Dieu. Ledit Charles le Chauue ou premier liure de Benoift , Diacre de 
: Maicnce, cnioind honnorer les Euefques & Preftres , & leur obéir en 

chdf.i. leur charge. Ou Concile des douze proùinces afTemblé ou territoire 
deToul l'an 859; eft recité que les Euefques félon leur miniftere & fa- 
crèeâuthorité fe font vnis &afTcmblez, pour de confèil& ayde com- 
mun adreflèr au Seigneur, & amender les Roys Charles le Chauue, 
Lotaire, & autre Charles leurs Princes, Barons, & peuple à eux commis. 

Parquoy 
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Parquoy eft défendu quenul aitàfe diftraire de celle mutuelle confola- 
tion,quieft conforme à i'enfeignemcnt de fain&Pol, d'obéir & fallu- JJjjJj 
icttir aufdits Prélats en leur charge , lefquels veillent comme tenus ren- 
dre compte pour lésâmes, auflî bien dcsRoyscV Princes que des môin- 
ares. En toutes les aficmblccs des eftats & diètes de ce temps là , les pre- 
miers chapitres eftoient du culte des Eglifes, honneur des Eucfqucs , & 
vénération des feruiteurs de Dieu.S.Eufebecnla vie de Conftantin le 
grand, Empcrcuncfttcfinoing qu'il auoit toujours en honneur preci- 
put les miniftres de Dicu,lcur faifoit tout office de bénignité, & huma- 
nité , recite qu'il ne fc voulut feoir en la chaize d'or, àjuy préparée ou 3 wt ' 
concile de Nice , que les Prélats ne l'en requirent , les feit après manger 
tous auec luy,enlcsfeftoyant leur dit qu'ils eftoient Euefquesdude- * ime ' 
dans, c'eft à dire des ames , luy du dehors pour la protection & defenfe 
que Dieu luyauoit commife de fon Eglife,dont ileftoit refponfablc. 
Ce premier rang a befoing d'intelligence par la différence desa&es, es 
vns les gens d'Eglife fontfeparcz deslays,& en ccux-cy y a diuerfité : car 
aucuns font Ecclcfiaftiques, comme les afTcmblecs de l'Eglife Gallicane 
faites par l'authorité du Roy, facres &couronncmens,exequcs &en- 
terremens des Roys &Roync , procédions , & autres efquels les Prélats 
fontleminifterc,pourceontla prerogatiue fur leslays qui les fuiuent 
au marcher, & au feoir leur laifTcntla'dextrc. Les ordres des affemblees 
de l'Eglife Gallicane, excques & procédions font notoires, ou facre 8c 
couronnement du Roy Philippes premier , faid le vingttroifîemc May* 
l'an mil cinquante neuf, les Prélats approuuerent ledit Roy les premiers, 
qui eftoit la façon dutemps,&font nommez auant les lais. En celuy du 
Roy Loys vnzicme, fai&lc quinzième Aouft mil quatre cens foixan- 
tc & vn, les Pairs d'Eglife & autres Prélats, précédèrent les pairs lays& 
autres Princes, Ducs, Comtes &feigneurs,& furent en l'Eglife oudic 
a&e , & ou difnerafïis à la dextre duditRoy , les Pairs & autres lays à la 
fèneftre : & a cfté obferué ainfî en tous les autres facres & couronne- 
mens dcfdits Roys, tant auparauant que defpuis l'ere&ion des Pairs 
de France es Eftats generaulx de ce Royaume, combien que ce nefoit 
a<5tc pur Ecclcfiaftie, mais commun & plus (èculier, parce que le pre- 
mier des trois Eftats eft rEcclefiaftic,les gens d'Eglife font fys à la dextre 
duRoy jfepavez des lays, &la nobleffedu tiers eftat. En ceux tenus à 
Taras en Aiirir 1467; par ledit Roy Loys vnziemc,le Cardinal Baluc fut 
afïîs ou couftédroit duditRoy fur vne chaize couuertc de drap d'or fur 
velours crambify,les autres Prélats de ce mefme coufté. Et fur autre chai- 
zc fcmblablc où coufté gauche fut aflis le Roy René de Sicile duc d'An- 
iouPrincc du fàng,& duditeofté les autrcsPrinces,Ducs,Comtcs & fei- 
gneurs lays. En tous lefdits eftats généraux precedens &fubfequens,a 
ainfî cfté oui elcafcftrc fàitftpour lairaifon Uifdkc, &fe garde eseftats 
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particuliers des prouinces & villes. Es autres a&es feculicrs,cfquclsles 
gens d'Eglife font admis par v cofeil,non par authorité qui eft Roy alc,ou 
ils font feparez d'auec les lays,ou méfiez aucc eux.Ou parlement ouquel 
ils font feparez,ceuxd'Eglife,mefmes les pairs prelats,font fis à la gauche 
du Roy,les pairs & autres Iays à la dextre, comme il eft eferit ou premier 
feuillet du regiftre du procez,faiâ: régnât Philippes de Valois à Robert 
d' Arthois, prince du fang & pair de France.Ne taicl: au contraire que les 
Chancelier & Prefidens font ducoftédesgens d'EgUfe, carc'cft pource 
qu'ils tiennent le lieu du Roy,ouqucl nul autre que luy fiet & fient près, 
& ioignant lefdits gens d'Eglife , pour commencer par eux à demander 
les opiniôs,à\caufe qu'ils fouloient eftre les plus fçauans: ou pour déférer 
à l'ordre Ecclefiaftic, en cela qui eft faiâ: en autres chofes:commc quâd 
deux Cofeillcrs font c6mis,l'vn d'EglifeJ'autre lay,celuy d'Eglife (fuft-il 
dernier receu) eft le premier nommé. Entre les Greffiers & Aduocats du 
Roy,ceux qui tiennent les offices d'Eglife, précèdent ceux qui tiennent 
les offices lays. Ainfi l'honneur eft rendu à l'Eglife, fauue l'authorité des 
maiefté & iuftice Royale, ayantpour monftrer que ce n eft iurifdi&ion 
Ecclcfiaftique,les lais à fa dextre la plus honorable. Vne feule chofemô- 
ftre que lefdits gens d'Eglife n'ont la prerogatiue oudit Parlement, c'eft 
qu'en abfence defdits Chancelier & Prefidens, le plus ancien Confciller 
lay , prefide tant ou confeil que plaidoyé , & iamais aucun d'Eglife:afin 
qu'il paroifTe que ceux d'Eglife n'y font appeliez que accé(Toirement,& 
quelefiegceftfeculier. Auffi que quand le Roy n'y tientfon li<St deiu- 
ftice(ouquel tous prelats,pairs & no pairs font à la fcneftrejilsfientpour 
l'honneur à la dextre & non à la fcneftre,finon comme maiftres dcsRc- 
queftes, officiers d'Eglife dudit Parlement , tant ou plaidoyé que con- 
feil, ceux qui y ont fiege & opinion. Auparauant qu'il y euft prefidens 
formez le plus ancien confeiller lay prefidoit oudit parlemét: au moyé 
dequoy, par l'ordonnance du Roy Philippes tiers fils faind Loys , tous 
les confeillers lais de la grande chambre du plaidoyé font nommez pre- 
fidens,! es autres refidcns.OuditDarlemct le Roy tenâtfoh lift deiuftice 
les feigneurs de fon confeil priué qui n'ont lieu es hauts fiegesffoicnt-ils 
prdatsjfontfis àladextre. Ou confeil où les gens d'Eglile &lays font 
méfiez oudit parlement, y a des contentions entre les princes & pairs, & 
autres dont fera cy après parlé en leur lieu. Les Roys faifàns pour cas par- 
ticuliers affemblecs de confeil enleurs maifi>ns,ouhors ledit parlement 
plus grandes que defdits feigneurs de leur confeil priuc, r comme retran- 
chement d apennage ou autre caufe , ont quclqucsfois feparc les gens 
d'Eglife des lais, & n'eft cogheûfils ont honoré l'Eglifo de leur main 
dextre, ce rang ne portant preiujdke, comme il euft fài£L6udit parle- 
ment. Le vingthuitiemeD ecébrcL'an mil trois cens foixante fix,leRoy 
Charles cinquième feit telle afiemblee «pour eftre cofcillé fiir 1 excéz de 
l'appénage du Duc Philippes d'Orléans fon oncle,en laquelle les prélats 
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& gens d'Eglifc & aucuns officiers dudit Parlément/ontnômcz les pre- 
miers qui cil la façon dudit Parlement , combien queles Princes & fei- 
gneurs lays foient à la dextre és feftins folcnnels, fai&s ouPalais à Paris, 
pour entrées des Roys ou Empereurs , à leur dextre font les Prélats affis 
a tableXe cinquième lanuicr 1377. oudifher folcnnelfeirent l'Arche- 
uefque deRhcims, vn Euefque d'Allemagne Chancelier de l'Empereur 
Charles quatricmc,& l'Euefque de Paris,pùis l'Empereur , le Roy Char- 
les cinquieme&èe Rôy des romains fils dudit Empereur. Le fixicme Iun 
154 9. oufouppefde l'entrée du Roy Henry fecond,les Princes plus pro-; 
chesde la couronne lays, querellèrent fèoir à la dextre , voulans que les 
Princesdufangd'EgmefùlfcntàlafeneftrCjlédit Roy, honora l'Eglife 
de fa dextre : la difficulté eft quand lefdits Prélats font méfiez & ne fonc 
à part .Le premier rang à euxdcu , doit cftre entendu après les Roync, 
McfTeigneurs fils & Mesdames filles de France, perfonnes cenfees le» 
mefines des RoysJBn l'exemption ottrbyee à l'Eglife dèParîs,àCom- 
pienne par lcsRoys LotaireÔ* Loys cinquième pcrc& fils, régnansen- 
fcmble,la Roync Emine femme dudit Lotaire,mere dudit Loys,&Hue 
Capct maire du Palais, font nommez auant les Prelats.Ne fe faut efbahir 
dudit Capct qui eftoit Viroy,&dcuint Roy après le decez dcfdits Royc 
deflors eftoient les Duchez Se Comtez fiefs. Faut enquérir des autres 
Princes du fang capables de la couronc, fils feront précédez par les Pre- 
latSj&femblcroit que ouy,parcc que ou Concile pluftoft és cftats tenus 
à l'idc Bonne à la Pentecoufte l'an /080. par lauthorité de Guillaume le 
Baftard Duc de Normandie régnant Phifippes premier, les Eucfqucs & 
Abbez font les premiers auant les Princes, mais c eftoient les parens du- 
dit DuCjlequel non plus qu'eux , n'eft'oient du fang Royal , ne capables 
dé ladite couronne. En Tarreft donné parle Roy Philippcs Auguftcà 
Meicun enluillet 11 16. pour l'hommage du Comte de Champagne & 
Bryc, contentieux entre Blanche ComtcfTe dudit Comté , &Thif>auld 
fon fils d'vnc part , Erard de Brcnnc & Philippcs fa femme d'autre , non 
feulement les Prélats, Pairs, mais les Eucfqucs d'Auxerrc, Chartres, Sen- 
lis, &Lyficux font nommez auant Robert Comte de Dreux, & Pierre 
Comte de Bretagne frcrcs,Princcs du fang,qui eft là façon des regiftres 
du Parlement ou ledit arrcftfut donné, de nommer ceux d'Egîife les 
premierspour honorer l'ordre,combien qu'en la feanfe ils fôientàlafe- 
neftre du Roy, & les lays à la dextre,ainfi qu'il appert pat autres regiftres 
dudit Parlement,Hors ledit parlement ou iugement donné par le Roy 
Philippcs le Long ou boys de Vinccnnes en lun 131 9. fur le différent des 
fîeurs de Mercueil & de Suilly, les Princes du lignage Royal font mis 
auant les Prélats , Comtes & Barons. En l'cre&ion de la pairric de Maf- 
con,fai&c par Charles cinquième Rcgent,pour monfîeur Iehan de 
France fon frere, depuis Duc de Berry en Septembre 1 3 5 9. l'adrcffc eft 
aux Princes premier qu'aux Prélats. En la réception de l'hommage faift 
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le 14. Septembre 13*91. ou Roy "Charles fixieme, feant en foh côhfeil,par 
monfieurGuillaume de Bauierefils aifné du T Comte de Haynau^les Ducs 
de Tourairie & Bourbon, frerc & onclè maternel dudit Roy, ôù roefiirc 
Pierre de Nauarrc Prince&du fahg, précèdent les Archeucfqucs idçScns, 
SdEueftpes/leLangresi Baydùx , Paris , Lodscne & Mcàux. En l'ordon- 
nacc du.diï Roy pbur la tutelle de Mefleigncurs Tes enfaos> faicïé en^an- 
uier;i3î>*» JesDucs-de Berry & Bourgoignc oncles paternels d'Oifeans 
frère vnique, & deBourbdn oncle maternel, & le Chancelier dc-Ffancd 
précèdent le« Euefejues dcBayeuxYNoyori, Auxerrcjj& Arras. En la re- 
eeption^de î.'hommagéfaîâ:au Roy Charles feptiemc,par le Duc Pierre 
deBretagoeiyle,troiûemeNouembrc 1 4 5 6. Les Comte deClermonr, 
fils du Duc de Bourbttoj & Artus Comte de Richcmoht, Gonneftable 
de France princes du fang,*& le Chacelier de France precedcnt les Eue£ 
que? de CarcafTohné*, d'Agide & Rennes.Cobien qu'entre les Seigneurs 
du confeilpriuç déPhilippes le Long eftant regenr en Iun 1 31 6. ledicl: 
Chancelier foit après les Archeucfquc de Roùen,& Euejfc[ué de S.Malo, 
qui font après tous les lays , eftoit lors Chancelier meffire Pierre d'Ar- 
râblay homme d'Eglifc, qui fut après Cardinal. Ce n eft fansraifon que 
Princes dufahg capables de la couronne , précèdent les Prélats , comme 
appert en pluficurs extraicts fuyuans ± car c'eft l'honneur de ladite cou- 
ronne, à laquelle eux ou leur postérité peuùent venir.Et en toutes gran- 
des maifons, les parens faifans leur deuoir,font honorez plus que les au- 
tres fubiets* En l'affignation faicte par leRoy deDanneniarç à laRoync 
fa femme de fo n. douaire le z 5, Iun izi«>. fesfils & neuèu font auant. les 
Euefques,qui précèdent les grands officiers dudit Roy. Es deux accords 
fai&s en Iun & Nouembrfe 13 17. par les députez du RoyPhilippcslc, 
Log auccleDuc de Bourgoignc , & aucunsnobles nommez de Cham- 
pagne & Brie»les Prélats précèdent tous,fors les Princes du fang.mefmes 
les Corritcde Sauoye,Çonheftable & Chancelier de France , non feule- 
mét en l'ordre d'efcriture,mais en celuy des feels appo(èz . Cela a depuis 
efté changé à l'afTemblee fai<5te ou Palais à Paris, le 2. Octobre 1379. 

{>our les façre & couronnement du Roy Charles fixicme, nonfeulemétf 
es Princes du (àngcmajs les Comtes de Tancaruille,Hareeourt,Sancerrc 
& Vienne, précèdent les Archcucfques & Euefqucs, pairs & non pairs. 
LeRoyloy^vnziemeile ip.Nouembrei4é7. ottroya a François deLa- 
ual ficur de Gaure, eftant de fon lignage , qu'en fes cohfeil & Parlement 
en ambaffades & tous autres lieux ou il fe tfouueroit,il précédai les 
Chancelier :& tous les prélats de France ^ comme faifoient les Com tes 
<l'Armagnac,deFojixcV deVendofme.Et en Octobre 1483.1e Roy Char- 
les huitième, côfirma le fufditpfiuilege audit de Laual.Comte de Mot- 
fort,pourluy , fes hoirs & fucceffeurs Comtes de Laual, recirant qu'il 
eftoit fils de la fille de la propre fopur de fon ay eul,le Roy Charles feptie- 
me. Le lignage & fang Royal, eft bien fans capacité de la couronne, 
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venant des femmes exclufes par laloy de la dite courone , lion de l'hon- 
neur de la parenté; Depuis ce changement es replis des lettres patentes, 
contenans les prefens,leFditspreIats font après les Conneftablc & Chan- 
celier de France, fils ne font princes ou Cardinaux. Les légats Apoftû* 
liques précèdent les princes dufang &pairs,poùr l'honneur du fiege 
Apoftolic: le légat d'Amboife les précéda ou parlement , le Roy y feant 
les fezieme Décembre, & fécond Ianuier mil cinq cens quatre ; non pas : 
lesAmbafTadcursles précèdent. Celuy du Pape le fezieme Ianuier, mil 
cinq cens cinquante deux , venu oudit parlement ou plaidoyé feift ioi- 
gnant le Cardinal de Lorraihe,&nc céda à l'Euefque de Chaâllonspair 
reuenu, dont y cutmurmur auec raifon. Les Cardinaux prétendent de- 
uoir précéder lés princes du fang qui ne font chefs de leur maifon, & 
ainfi ruefaid ou confeil dudit parlemente Roy y feant le vnziemeluil- 
let mil quatre cens quatre vingts & treize. Le dixhuiticmeMay, mil 
quatre cens quatre vingts &dàhuit,ou confeil dudit parlerodnt,le Duo; 
de Lorraine précéda le Cardinal de Gurce.Les Archeucfquès précèdent 
les Euefques, & le rang defdits Archeucfqucs & Euefqucsieftièlodlcur 
confecration, fors des pairs ou parlement feulement^ ou confeil priu& 
ouquel ils iîccnt félon leur reccption,& les Euefques premier- inftituez, 
précèdent lcsArcheuetques inftituez après cuxr, comme ils font oudit 
parlement fils y fieent, comme maiftresdes requeftes, non comble pré- 
lats. Aucuns Archeucfquès font primats, âc pour la primate éjutt-ellcnt 1 
la prefeance . Le fezieme Décembre 1 5 % 7. oudit parlement attendant 
que le Roy y at riuaft,les Archcuefques de Ly on,Boùrges & Roiien pri-? 
mats,cn eurcntdifFerét,vuidc pour ce jour (ans preiudice de leurs droits 
àraducnir,que celuy de Lyon auroit le premier, Bourges; le fecondj 
Roiienle tiers; 




DES BJKONS ET PAIRS DE FRj4N>ÙÉ. 

E root de Barons, cftôit anciennement général, adapté 
aux princes du {àng, Ducs, Marquis , Comtés^ bmveè 
,dclanoblen r e de France, éenans leurs feignéutjé* prince 

{)ales i immediatcment de Ia;couronhe-éH tou3'drdits, j for$ 
esfouucraincté & horiimage,poùrcele^ vieilles' Ordori^ 
nanecs, chartres fittiltrcs, faifans mention des Bardns,lcs coSiprenhcnc 
foubs ce mot. En l'arreft du Roy Philrppès « Auguftè , ppOrThonirnâg^ 
duComte de Champagne &Bryc, dpnne ehlùiUet mil deùx'é^ 
après les pairs de France eft eferit, & autres Euefques & a os Bâtons ^ fça^ 
uoireftpour lefdits Barons,GutHaume'jC6hit«de Ponthiefli Robert 
Comte de Dreux, Pierre Comte de Bretagne , Guillaume Cbmtc de Si 
Pol, Guillaume desRochcs Sencfchal d'AnioU j Guillaume Comte de 
Ioigny, Iehan Comte de Beaumôt fiiT Oyfe, & Robert Comte d'Alcn^ 
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çon. Les comtes de Dreux & Bretagne eftoiét frères princes du fàng, ca- 

{>ables de la couronne , ledit comte de Ponthieu non: eft eftrange qu'il 
es précède, ledit des Roches eft oit Senefchàl héréditaire d'Àniou,le 
Maine &Tourainc,preccdoit Iestrois comtes derniers, à caufe de fes 
maifon & mérites , & que l'office de Senefchàl héréditaire equipoloit à 
comte, eftans les Senefchaux & Baillifs officiers auant l'infcudàtion ap- 
peliez comtes.Enratreft donné contré ledit Pierre comte de Bretagne, 
en Iun 1 130. régnant fainâLoys, les comtes de Flandres, Champagne, 
Neuers,Bloys, Chartres, Mont-fort, Vendofme , Rouey ,Mahieude 
Montmorency Conncftable de France .Jehan deSohTons, Eftienne de 
Sancerre & le Vicomte de Bcaumont,fontappellcz Barons. Ou regiftre 
dulicl: deiuftice tenu parle Roy Charles cinquième, le ^.Décembre 
1378. cotre mcflîrc Iehan de Montfort Duc de Bretagnejcs Ducs d'An- 
ioUjBerry, Bourgoignc, Bourbon, Comtes d'Alençon,d'Eftampes, 
princes du fang 3 capables de ladite couronne , comtesde Flandres , Gc- 
neuc, firc de Coucy, comte de Harecourt, & meffire Iehan de Boloignc 
font nommez Bâtons. Et neantmoins long temps auparauant,ledit mot 
de Baron eftoit particulier pour dignité féodale plus grande que le cha- 
ftellaùi,& moindre que le comte. Le Roy Charles le Bel , en Septembre 
13 t7.auoit érigé Eftampes de Baronnic en comté pourCharles d'Eureuac 
Prince du fang.En la généralité de ce chapitre appartient aux princes du 
fang,cajpabks de ladite couroneiparlcr premieremét d'eux & par ordre, 
Monfeigneur le Daulphinn'cft précède que par Roy, celuy de Bohême 
précède ou procez de Robert d'Arthois môfeigneur Iehan de Frace,fîls 
aifnç dwcoy Philippcs de Valoys,le roy de Sicile LoysII. Duc d'Aniou, 
les 18. Fêutier 1411. & x. Septembre 1413. précéda monfeigneur le Daul- 
phinouconfcilduRoy tenuenfon hoftel lez S. Pol :1c Roy d'Efcoflfe 
précéda monfeigneur le Daulphinde Roy Fran çois premier tenant fon 
li<Stdei$fticeJeij;îanuier 1536. ledit Roy de Bohême eiloit beauperc 
dudit monfeigneur Iehan de France,& ledit Roy Frâçois premier dudit 
Roy d'Efçpfle. Le 2» Mars 1386. ou lift de iuftice tenu pat le Roy Char- 
les fixiemeiCÔtrc lç premier Charles de Nauârrc , le Roy d'Arménie pre- 
cedajtous princes & pairs. Si vn Roy d'autre Royaume fî trouuoit côme 
pait de FrafnccUauroit krang de fa pairrie non autre , & feroit précédé 
non feulerriét de mondit feigneur le Daulphiti,mais parles pairs érigez 
auant l3iy>ne fuflTcntils que comtes. Oudit procez d'Arthois,lcdit Char- 
les premier Roy de Nauarre,eft après cinq Ducs & deux Comtes pairs, 
# oudit Jiét de iuftice dudit Roy François premier, dudit if.Ianuicr 
1 j 36.. Henry Roy de Nauajrefutapresmondit feigneur le Daulphin. 
Mais (ï mondit feigneur le Daulphin eftoitregent oulieutenât dùRoy, 
fpn pere abient de Xaflemblec, il precederoit les autres Roysquify 
trouueroient, pat ce qu'il reprefentecoit la petfonne & maiefté dudit 
Roy fon pece. Mondit feigneut le Daulphin ou Louure, les 15. & 1 9. 
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Noucmbrc 1407. prcfida &prcccda ledit Roy de Sicile ou plaidoyéde 
la caufe des Eucfques & vniuerfité de Paris,contrc meffire Guillaume de 
TignonuillePrcuoft de Paris. Meffcigneurs puifnez de France, précè- 
dent tous , fors les Roys & leur frère aifné régnant le Roy leur pere. La 
queftion eft,f il y a oncles paternels & frères du Roy régnant, qui précé- 
dera l'afcendant à l'auantage en l'ordonnance de Philippes leLongre* 
gent, faidteen Iun 1316. Meffeigneurs de Valois & d'Eureux, oncles du- 
ditleLong,prccedétmonfeigneurdela Marche frere d'iccluyleLong 
Oudit parlement court des pairs.Le duc de Bourgoigne pour eftrc oncle 
paternel,& Doyé des pairs lays , ledit t. Mars 1 386 .précéda monfeigneur 
Loys de France lors Duc de Touraine, après d'Orléans, frere vnique du- 
dit Roy Charles fixicme. Aufli feit le Duc de Berry,lefdits Ducs de Bour- 
goigne & Orleans,ouconfeil du Roy les io.Aurili395. lefdits 1 8.& x$* 
Noucmbre 140?. & autres iours plufieurs, non pas oudit parlement, 
mcfmcment en Caufe de pairrie.Ce Doyenné eft retourné à ladite cou- 
ronne auec quatre autres pairries layes anciennes : & de celle de Flandres 
PobcuTancc eft déniée. Elles auoient leurs rangs certains, comme ont 
encores celles d'Eglife demourees en leur entier ; les nouuelles ont leurs 
rangs félon leur création, les princes dudit fang capables de ladite cou> 
ronhe, prétendent en tous lieux, mcfmes oudit parlement , court def- 
dits pairs précéder lefdits pairs,ores qu'ils ne foient pairs , & fils le font, 
dieilt auoir double qualité de principautés pairrierparquoydoyuent 
précéder ceux qui n'en ontqu'vnc, fuft elle premièrement créec.Lc 13. 
NoUembrc 1506. l'Euefque deLaon pair feant ou plaidoyé,monfieur 
Loysde Bourbon prince de la Roche -furyon,prince du fang non pair, 
furuint^leditEuefque ne luy voulut ccdcr,leditParlement ordonna que 
ils feretircroient tous deux,& que ou premier iour leur différent feroit 
vuidé, dont ne fut rien faid. Le 13. Fcurier 1517. f offrit différent entre le 
Cardinal de Vendofine, depuis de Bourbon, Euefque de Laon,& le 
Duc dcNeuers, tous deux pairs de France pour la prefeance , débattant 
ledit Duc de Ncuers, que les pairs lays preecdoiept ceux d'Eglife oudit 
parlement,& qu'il preecdoit tous les princes du fang qui n'eftoiét chefs 
de leur maifon : toutesfois par expédient fut aduifé pour la double qua- 
lité de prince du fang & pair,& la dignité de Cardinal,que ledit Duc de 
Ncuers fe retireroit,& que ledit Cardinal demourcroit. Le dixfcptieme 
Iun mil cinq cens quarante &vn fut iugéquc le Duc de Montpenfïcr 
prince du fang & pair, pourrait. bailler fes rofes oudit parlement,pre- 
niicr que le Duc de Ncuers pair flus ancien. Pour \cQks princes, faic-fc 
qu'il n'y a que eux appeliez à la couronne, parquoy n'y a fubie<St du 
Roy qui ne foitde moindre dignité & prééminence quecux,qui font 
exempts des combats, en doiuentpar exprès eftre exceptez , non lefdits 
pairs,iouïffent de tous priuileges qu'ont iceux pairs,foit pour les foléni. 
tez des adiournemés ou iugcmésde leurs perfonnes &cftats,côbicn que 
. Gg ij 
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le zo Auril i458.lcditparlemét refpondit au Roy Charles feptieme,que 
il cftoit indécis, fi les princes du fang non pairs deuoient ioùir dételles 
prerogatiues, que lefdits pairs es iugemens de leurs perfonnes &eftats. 
Les hiftoires,mefmesAgathias Grec font fby que au parauant Charle- 
magne n'eftoit loifible qu'au Roy &r ceux de ion fang , capables de la 
dite couronne porter lon^s cheucux,en fïgne de domination. Tous au- 
tres de quelque authorite ou dignité qu'ils fu(Tent,cft oient tenus les 
porter rognez par demonftration de fubic6tion,fontconfeillcrs nays 
du Roy. Lefdits pairs & tous autres font cofeillers creés,& leur en a fallu 
lettres parles créations ou ereâions des pairries ou ofiiccs.Par l'arreft du 
Roy Loys huitième ,pcrô fainét Loys, donné à Paris l'an 1x14. les Con- 
neftable, grands Efchançon &Chambrier de France ont a{ÏÏflance& 
opiniô aucc lefdits pairs es iugemésd es pairs:par plus forte raifon lefdits 
princes dufang qui n'y feront au deifoubs defdits pairs. AulOfetrouue 
ou procez dudit Robert d'Arthqis,& ailleurs, les Archeuefques non 
pairs auoir précédé les Euefques pairs -.par plus forte raifon les princes 
dudit fang pairs & non pairs deuoir précéder tous pairs n'eftans princes. 
Au contraire faiâ: pour lefdits pairs, que combien que ladite principau- 
té foit plus eminente que la pairrie, toutesfois és facres & couronnemés 
des Roys, & oudit parlement les minifteres font fpecialcmcnt commis 
aux pairs & leur ordre affigné. Parquoy efdits lieux l'on n'a relpc&au 
fang, mais à la pairrie & ordre d'icelle.Si la maiefté Royale de Charles 
premier Roy de Nauarre, prince dudit fang oudit procez d'Arthois,& 
celle d'Henry fécond aufli Roy de Nauarre, ou lict de iufticc du Roy 
François premier, tenu le quinzième Ianuier mil cinq cens trente &llx, 
n eut prééminence oudit parlement que d'ordre de pairrie, ladite prin- 
cipauté la peut moins auoir és deux lieux fufdits, ores qu'ailleurs elle ait 
plus grand rang,capacité de la couronne,exemptionde combats, & au- 
tres prerogatiues. Les longs cheucux que portoient anciennement lef- 
dits princes, comme les Roys priuariuemcnt aux autres fubiets, cftoit 
parce que les partages de mefTeigneurs puifnez de France, eft oient te- 
nus en tiltre dé Royaume:& lors lefdits princes furuiuans leurs pères, de- 
ucnoienttous Roys, ce qui n'eft plus. S'il fe trouueque autresfois les 
Archeuefques non pairs ayent précédé les Euefques pairs oudit parle- 
ment, il paroift en plulîcurs & plus recens fans comparaifon , qu'il faulc 
fuyure les Euefques pairs y auoir précédé lefdits Archeuefques & Euef- 
ques non pairs , premièrement confacrez. Ou li6t de iufticc tenu par le 
Roy Charles cinquième, le neufieme Décembre mil trois cens foixante 
& dixhuit , contre Ichan de Montfort Duc de Bretagne , les fix prélats 
pairs de France precederét les Archeuefques de Roiien &Scns.Lc feptie- 
mc Iuillet mil quatre cens quatre vingts & dixhuit, lefdits prélats pairs 
précédèrent l'Archeuefque de Roiîen oudit parlement, ores que ce ne 
fuft liâ de iuftice. En ceux tenus par le Roy François premier ,lcs vingt- 
/ quatrième, 
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quatrième, vingtfixieme, & vingtfcptieme Iuillet mil cinq cens vingc 
&fept, précédèrent rArchcucfqiie de Bourges. En celuy du quinzième 
Ianuier mil cinq cens trente fix, précédèrent l'Archeuefquc de'Milan'de; 
prefent Cardinal de Fcrrarc: &en tous les fufdits les Euefquespluftoft 
confacrez. Et conuient accorder les temps, car en l'vn tous Archeuef- 
ques&Eucfqucs après leur confirmation auoient auflï toft lettres pa- 
tentes du Roy pour eftre de fon confeil, tant priué que dudit parlemét. 
En l'autre temps ne feft plus fai<Sfc,leur en eft demeuré lefcul tiltrede 
confeillers du Roy.' y auoit Abbcz & prieurs ayans entrée & voix oudic 
parlement :1e Roy Charles cinquième les ofta, fors celuy fainâ: Denis; 
en France. Quand lcfditsArcheucfqués prcccdoicntles pairs,ils auoient 
tous entrée & voix en iceluy parlemét,comme lefdits pairs lefquels pré- 
tendent la dccifion&iugement des pairs leur appartenir, nori au Roy: 
comme eft contenu es regiftres dudit Parlcment,des neufieme Décem- 
bre mil trois cens feptante & huit, & fécond Mars mil trois cens quatre 
vingts & fix, ce prefuppofé ne fera cftrange qu'ils y précèdent lefdirs> 
princes, & tous autres appeliez pour confeil.Mais celle prétention feroit 
contre lamaicftéRoyale,à laquelle appartiennent lefditsiugemcsfai&s 
en fon nom feant en fon parlement, tuffifamment garny des pairs. Ainfi 
lefdits princes pairs & tous autres appeliez n'y font que pour confeil du 
Roy,quieftleiuge:&ceque ledit parlement eft nommé laçourt des 
pairs, eft pour le priuilege qu'ont lefdits pairs d'y eftre iugez Âc leurs 
perfonnes & eftat, non ailleurs: les autres pairs appeliez, qui fontxjits les 
pairs de France, par abbregé de pairs de la court de France. Ledi&Roy 
François premier, le dernienlun mil cinq cens vingt trois, donna pour 
celle fois ou confeil du parlernctauDuc d'Albanie, feance entre le Duc 
d'Alençô & l'Euefquc de Lâgres pairs,pourcc qu'il eftoit prince du fang 
Royal d'EfcolTe , fans prciudice des droits des pairs , & declarafoh vou- 
loir, que dorefenauant ils feuTcnt en fes parlemés & confeil les premiers 
& plus près de luy,felon leur ordre: & commandajregiftrc caclhefaiéh 
Le vingtfepticmc Juillet mil cinq cens vingt fept; ledit Roy tenant fon 
li<5tdc iufticc cotre mcilire Charles de Bourbô,femb le adhérer aufdits 

f>airs, en ce que le comte de S. Pol prince dudit fang , f eftoit aftîs bas, & 
edit Roy pour le faire monter aux hauts fieges le créa pàir,pourceft a&e 
& iugement feul , (ans qu'il fc peuft par aptes nommer ne porter pair en 
autres chofes, qui procéda d'ignorante que lefdits princes du fon g ne 
pcuiTcnt es iugemens des pairs ieoir cfdits hauts fieges. Combict* que le 
Comte de Vendofme le dixième Octobre mil quatre cens cinquante & 
huit,y euft efté fys au iugement du Duc Iehan d Alonçon les a 4. & z 6. 
dudit Iuilletjzy. Ledit Comte de faincl Polauoit4ys efdits hauts fieges 
pour autres affaires, & feift les 1 6. & zo. Décembre énfuyuarit. Mais le 
1j.Ianuier1536.lcdk Roy feit feoir en fonlict de iuftiçe tenu côtice l'Emr 
pereur Charles V.Çomte de Flandres & Arthois, lés Cotes de S.P0J.& le 
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prince de laRoche-furio,princcs de fon làng non pairs,au deflus du co- 
te de Neucrs deux fois pair de France. Le Roy Henry fécond, le fécond 
Iuillet mil cinq cens quarante neuf, feit feoir en fon li& de iuftice, Loys 
monfieurde Vendofmc, prince non pair, au deffusdu Duc de Mont- 
penfier, prince &pair: & le prince de la Roche- furyon prince non pair, 
au deflus des Ducs de Guyfe, Neucrs & Aumalle pairs. Et ledit Roy 
François premier, ledit 15. Ianuier 1 5 3 6. feit précéder le Cardinal de 
Bourbon prince & pairpar le Cardinal de Lorraine,premicrpaird'Egli- 
fe. Et ledit Roy Henry auffi le 1 z.Noucmbre 15 5 1. garda l'ordre des 
prélats pairs, fans auoir refpcct au fang , parce que le Cardinal de Guy fe 
Archeuefque de Rhcims précéda le Cardinal de Bourbô prince du fàng 
Euefque de Laon. Ec les Cardinaux de Chaftillon, Euefque de Beauuais 
pair, à du Bellay non pair, précédèrent le Cardinal de Vend ofmc auffi 
prince non pair & Cardinal.Et le 1 z.Feurier oudit an,le Cardinal de Lor- 
raine premier pair,preceda ledit Cardinal de Bourbon prince du fàng & 
pair. Et ledit Cardinal de Chaftillon pair précéda leditCardinal de Vcn- 
dofme non pair. A la vérité fi les princes d'Eglifc veulent tenir leur rang 
N de princes ils fe doiuentfeoir du coufté deslays, non de celuy de l'Egli- 
fe,car fy metttans ilsfuyuentlerang d'Eglifè.Leu .Nouembre ^i.lcdit 
Roy Henry ouurant fon parlement le iour des fermens, le Cardinal du 
Bellay, précéda celuy de Vendofme prince du fang,promcu après ledit 
du Bellay ou Cardinalar,nul d'eux cftant pair,parce qu'il fe meit du cofté 
feneftre, autrement eftant Cardinal de Bourbon en via en plufieursaf- 
femblees faites oudit parlemét en Iun & Iuillet 1561.& fe meit du coufté 
dextre. Car toutainfi que les princefles du (àng mariées ou vefues , peu- 
uent tenir leurs rangs,u ceuxde leurs maris font moindres. Ainfi les prin- 
ces du (àng qui font d'Eglifc fe tiennent fils veulent à leur rang du fang, 
non à l'Écclefiaftic , lequel ne leur diminue en rien le degré , ordre , ne 
prééminence des maîfons dont ils font nay s. Ledit Roy Henry fécond 
déclara le dernier Aouft/551. que lefdics princes dufang euflentopinio 
à l'audience à huis ouucrts des caufès qui fe vuideroient en leur prefen- 
ce,fur le champ , & qt^e ou confeil à huis clos ils n'euffent affiftanec, ne 
voix delibcratiue^attendu qu'ils ne font ferment oudit parlemét. Celle 
déclaration les excluroit des iugemés criminels & ciuils des autres prin 
cesdu fang & des pairs qui fe font ou confeil, fino que quand le Roy fiet 
en fon parlementai y mené ,fai& feoir & opiner qui bon luy fcmblc. Et 
les iugemens des pairs fe doyuct faire en la prefence du Roy, par l'aduis 
dudicparlcmentjdotiné auditRôy Charles Vll.le io. Auril i4j8.Lefdits 
princesde la couronne auparauant auoientfeuls efté tenus confeillers 
nays d u Roy oudit parlemét (àns y faire ferment,y auoit plus d'apparéce 
de les obliger à faire fcrment,que de leur ofter ladite preeminéce, de la- 
quelle ils n'vfoient qu'en aage de diferction. Autre différent entre lefdits 
princes du (àng,chefs de leurs maifons,y a^fçauoir fi l'ordre de leur rang 
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eft félon la proximité de la couronne , ou félon la plus grande dignité 
feodalc,par exemple,fi vn prince Duc plus efloigné de ladite couronne 
précède le prince Comte plus proche. Ce differét fut m eu entre les Duc 
dcBourbon & Comte d'Alençon.Le confeil priué du Roy Charles V I. 
pour les contenter ordonna,quc l'vn ferroit auant l'autre par tour, ainfi 
qu'il eft recité ou regiftre du Parlemét du zo.Nouembre /413. L'crc<5ti6 
du Comté d'Alençon en Duché &pairrie fai&c le i.Ianuicr/4i4.vuyda 
leur différent particulier, biffant le gênerai indécis. La principauté du 
fang , mefmcmentés chefs dei maifons , femble deuoir eftre plus refpc- 
clree que la dignité féodale, laquelle eft en plufïeurs n'eflans dudit fangi 
ores que és fiefs y ait degrcz,Roy,Duc,Marquis,Comtc,Vicôte,Baron, 
Chaftellain,&fuyuans.La couronne de France ne recognoift fuperieur 
que Dieudes princes capables d'icelle,mcfmement chefs de leurs mai- 
fons en font plus honnorez que d'aucune dignité fcodale:& fi par elle la 
proximité eftoit précédée , ce feroit interuertir l'ordre de la branche, & 
mettre le moins deuant le plustbien la maiefté royale & l'ordre de natu^ 
re font prefeance , contre la proximité , comme cy deffus a efté dicl: des 
oncles paternels & frères des Roys regnans , les frères plus proches de la 
couroncfont précédez par les oncles plus efloignez, & lefdirs Oncles & 
fireres parles Roys d'autres royaumes plus efloignez de la couronne dé 
France.Autrc différer entre lefdits princes du fang y a,fçauoirfî vn prin- 
ce plus efloigné de ladite couronne , chef de fa maifon précède le prin- 
ce plus proche ^n'eftant chef de fa maifon. Ou fàcre& couronnement 
dudit Roy Loysvnziemej le Duc de Bourbon plus efloigné de ladite 
couronne chef de fa maifon, & ayant efpoufé la fœur dudit Roy précé- 
da les Comtes d'Angoulcfme & Neuers,puifnez des branches d'Orleâs 
&Bourgoigne,plus proches de ladite couronne.Icy conuient entendre 
que efditsfacres&couronnemens,les pairs laiznouucauxreprefcntent 
les anciens,^ tiennent le rang des reprcfentez,non le leur, ledit Dtfc ât 
Bourbon reprefentoit le Duc de Normandie,precedât le Duc dëGuye- 
ne,reprefenté par ledit Comte d'A ngoùlefme , & le Comte tteltodres 
reprefenté par ledi6t Comte de Neuers . Ou fàcre du Roy Henry 1 Lies 
Ducs de Guy fe & Neuers pairs precederét le Duc de M bntpenfîét grin- 
ce du fang & pair , parce que ledit Duc de Guyfc reprefentoit le Duc de 
Guyenne,& ledit Duc de Neuers celuy deFlandrcs,ledit Duc de Mdrit- 

f>enfier celuy de Champagne. Efdits facres & couronnemens, j»rce que 1 
es rangs des reprefentez font obfcruez , y a quelque lieu de faueûr fî le 
Roy en veut vfer comme il feit lors : car fî l'ordre des paàrrics fur lequel 
fut l'excufe euft efté gârdé,ledit Duc de Neuers plus anciepàir euftpre- 
cedé celuy de Guyfè.Celancâtmoins ne pafla fans débat par remoftran- 
cc J &lez5.Iuilleti547.leditRoyottroyâdeclaratiô audit Duc de Mot-» 
penfîer que la prefcâce defdits Ducs de Guyfe & Neuers ne luy feift pre- 
iudice,fuft pourfèmblablca&e ou autres: &dcpendoit ce différent dé 
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ccluycy deffus touche,!! la double qualité de prince & pair,dônc auâta- 
gefur la pairie plus anciéne.Ouliâ: de iufticc tenu par le roy Charles VI. 
le 10. Auril i^cVictic môfieur de Nauarrc, plus proche de la corone fut 
précédé par le duc de Bourbô chef de famaifon plus cfloigné. Ledit roy 
& le roy Charles VII.ou iugemét du Duc Ichâ d'Alençô,dôné àVédof- 
me le io.O&obre i458.femblét auoir vuydé leprefent diffèrent, & tenu 
pour les chefs de maifon,no pour la proximité de la couronne : car ledit 
duc de Bourbô chef de fa maifon pl 9 éloigné fut affis oudit iugemét ou 
deffus des Côtes d'Angoulefmc & du Maync,plus proches n'eftâs chefs 
de leurs maifons:aufii il eftoit gédre du Roy, & les proches alliacés font 
rcfpe&ees.Etle côte d'Eu chefde labrâched'Arthois, ou délais du côte 
de Védofme,pIus proche de la courône,n'eftât chef de fa maifon: & ou- 
dit Côte d'Eu paroiftque ce ne fut pour dignité feodale^car il n'eftoitq 
côte nô plus que celuy de Védofmeine pour proche alliâce.-chef de mai 
fon s'entend le chefde la branche auquel les pleines armes de l'appéna- 
ge apparticnnét.maintenant le prince deNauarre eft feul chef de la mai 
fon de Bourbon. Quand ne fe trouue en vric aflemblee aucun prince du 
iàng , chef de fa maifon , les autres ont rang félon ladite proximité de la 
couronne : & feroit cftrange que ceux qui n'en font capables,ores qu'ils 
f uflent du fang royal de par les femmes les precedauent , s'ils n'eftoient 
chefs de maifon de princes: corne le Comte deFoix qui précéda oudi& 
iugement dudit Duc d' Alençon,leComtcde Vendofmc.,parce que fon 
fils aifné Gafton prince de Vicne auoit efpoufé madame Magdalene de 
Frâce,fillc dudit Roy CharlesVII.fans celle alliacé ne fe fuft fai&.En au- 
cuns endroits des fiefs des Lôbards les dignitez féodales font eferites : la 
première eft laroyale,carily aroys vaffaux, corne celùy deNaples tenat 
de l'Egiife romaine,dôt il eft inuefti à charge.La fecôde eft la.ducale,cn- 
tre le Roy & le Duc n'y a moy éJ'Archeduc n'eft que Duc,côme l'Arche- 
uefque n'eft qu'Euefquc , quelque preeminéce qu'il ait. Anciénemét les 
duçhez en Frâce n'eftoiét que offices tenâs lieu de gouucrneurs de pro- 
uinces:foubs eux y auoit ordinairement douzc,côtre les forces defqucls 
fufiSfoiét pour faire vne armée côduitc &cômandecpar le Duc.Sur tous 
les dpcsy auoit vn Archiduc ou Duc des Ducs qui eftoit le Maire du pa 
lais.Quad lefdites duchez& cotez furet infcodczfqui fut l'cftabliuemét 
de la courône jeeux qui les tenoiét en ofiices,les tindrét & leur pofterité 
en fiefs,dôt ils furet beaucoup agrâdis, &ayâs part en la conferuatiô du 
royaume,plus que quâd ils n'eftoiét qu officiers s'e acquiterét mieux ou 
la plus pârt:tcllemét q lî aucus fe rebellcrét,ils furét toft régez & réduits 
en obehTancedors par merites& feruices aduint gradeur à aucûs qui n'e- 
ftoiét de meilleures maifons qu'autres gétilshômes.Aprcs(mcfmement 
depuis ie roy Hue Capet ) les érections des duchez n'ont lôg temps cfté 
faiâres que pour honnorer les princes du fang : encore le Roy Philippes 
I II. en Feuricri z ^.ordonnant l'appennage de me(Teigneurs Charles 
& Loys de France fes puifiieZjne leur donna qu'en tiltre de Comté. 
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Le femblable feirerit le Roy Philippcs le Bel en Nouembrc 1 3 1 4. pour 
mefleignears Philippcs & Charles de France fes puifncz.Et le RoyChar- 
les le quint pour monfeigneur Loys de France fon fécond fils , &autres 
furuenâs en Octobre i374.PourcelescftatstenusàToursfoubsleRoy 
LoysXI.le ô.Auril /4(?7.auantPafques,furent d'aduis que l'offre dudic"fc 
Roy à monfeigneur Charles de France fon frere,que s'il nefe contetoit 
du titre deComte fuyuant les fufditcs difpofitions,il luy baillerôit ecluy 
de Duc,cftoit bien grand & bien raifonnablc, & plus que lefdites ordô- 
nancesneportoient. Quand l'crcétion de Chaftcllerauld enDuché& 
pairriepourmonfieur François de Bourbon prince du fàng fut prefen- 
tee ou parlement le io.Mars i5i4.futrcquiferinquifition de lavalcur,a- 
finquela dignité Ducale ne fuft vilipendée. Lors les titres de Ducs & 
Comtes pour n'eftre communs eftoient en fort grand prix,(àns compa- 
raifon plus qu'ils ne font. L edift de Iuillct 156*. trefaduifement cft fur- 
uenu,pour arrefter les importuns, requerans nouuclles ercôions telles 
par lacharge de l'incorporation au domaine de la courone, ou defïàut 
d'hoirs mafl es procréez en loyal mariage defdits requerans. Le Marqui- 
fat eft moindre que Duché,& plus qucCôté:mais de fon propre il eftoit 
limitrophe,parquoy ou cueur de France n'y en fouloit auoir , & peu és 
limites :cobien que en quelque affietc qu'il foit le titre eft vallable par la 
côccffion & ere&ion.Soubsle Comté fondes principauteZjVicotez & 
Baronnics, des deux dernières eft notoire la principauté d'Orége eftoit 
tenue du Comté de Prouence.Le Roy René de Sicile en vendit l'homa- 
ge,rcfTort & fouueraineté à Loys de Chalon prince d'Orenge . Son fils 
Guillaume de Chalon auffi prince d'Orégc,les védit au roy Loys XI. qui 
foubsmeit ladite principauté au Daulphiné 1475. & P^ r trai&tsc om 
quitcz.Les principautez de Chabânois, Chalays, Thdlemôd, Marcillac 
en Angoulmois,& au très., font mouuâtes de Comtczt&neantmoins de 
nos iours y a eu-Comté cri^é en principauté.La chaftellanie cft inférieu- 
re de principauté,Vicomte & Baronnie. Vidamie eft dignité féodale te- 
nue d'Eglife,lors que les Euefques n'entédoient qu'au Ipiritucl, y auoit 
Vidâmes foigneux & defenfeurs du remporel de ladite Eglife, dot font 
Î0us les Vidâmes de Chartres, Amyens, Laonnoys,Chaalons &,autres. 
Les degrezfufditsdes dignitez féodales font les râgs & prefeance,quâd 
n'y a principauté du fong, pair rie ou autre qualité emportant le degré. 
La difficulté feroit en parité de degré entre les Ducs , Marquis & Corn- 
tes,l'ordinairc eft les reigler par l'ordre de leurs ere&iôs,qui les fçauroit, 
maisilcttimpoJEble^ar ecque plufieurs font érigez auantleditRoy 
Hue Capet. Ou threfor des chartres du Roy , y a en vn regiftre cotté 34; 
lettre 73-que après les pairs de France font les plus grands Comtcs,poû>- 
uans amortir & aumofner pourueu qu'ils ne definembrent & difFormét 
leurs feigncuries,&n'en prennent argcntXeux de Brctagne,NeUcrs,Ai?- 
thois, Anjou, k Marche, Blois, Auxcrre,Tonncrre,Drcux,Clcrmont & 
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S.Pol,&que lcsfîrcs dcBourbon,dcBcau-jeu&dc Coucy auoient pa- 
reil priuilege que Icfdits Comtes . Ledit r egiftre cft du temps du Roy S. 
Loys, & parle de la maifon de Bourbon rÂrchambauld,non celle du 
fang royal commencée à monfeigneur Robert de France, fils dudit S. 
Loys. Autre regiftre y apoftericur , & du temps du Roy Philippcs le Bel, 
cotte *8. & ou fucillet 164. font nombrez les Ducs & Comtes qui lors 
eftoient les Ducs de Bretagne de Bourgoigne, de Tholofc,deNerbon- 
ne,d'Aquitainc&Normandie.Lcs Comtes de S.Gillcs^Flandres/Troycs 
(qui eft ChampagneJChalonjMafconjForeftsjAuuergne^Neuers, San- 
cerre,Bloys,lc Perche, Vendofmc, Dreux & Brenne,Beaumont.S.Pol 4 
Boloigne,Monaing&:Aumale,Ponthieu,Roucy,Soiflbns,Dampmar- 
tinjBarfurScinc^uJaMarchc^lençonjAuxerre&TonnerreiS.Que- 
tin,Pcrigort& Angoulcfmc.En lapromefTe fai<SteauRoy Loys VII L 
en Nouembre 1 iz8.par aucuns prélats & Barons de faire couronner fon 
fils qui futledit S. Loys,Enguerrand firc de Coucy,& Archambauld firc 
de Bourbon précèdent le Comte de Montfort. Ouli&dc iufticetenu 
parle Roy Charles V.lc 9.Dccembrei378.contreme(fire IchandeMôt- 
fort DucdeBrctagne,lcfircde Coucy précéda vnComte d'Alemagnc 
& celuy 4c Hârccourt,les grandeurs de leurs maifons & alliances en fu- 
rent caufe. 




VES GRJMDS OFFICIERS 
de France. 

0 v t ainfi que les Electeurs de l'Empire de Germanie en 
' font les grands officiers , les trois Archeuefques les Chan- 
celiers,par diuifion de prouinces precedans les quatre Et 

1 lecteurs feculiers pour honnorerl'Egiife, comme appert 
en la confirmation des biens faicts à l'Eglifc de Verdun 

par l'Empereur Charles le quart,le z8.Iâuicr 1 357.011 ils font les premiers 
nommez:puis Icfdits Electeurs feculiers, puis les autres Eucfqucs & Ab- 
bcz:puis les Ducs & Comtes qui ne font Electeurs . Le Roy de Bohême 
cft grand Efchançon. Le Marquis de Brandebourg grand Çhambrier. 
Le Comte Palatin du Rhin Grand-maiftre; &le Duc de Saxe grand Ma- 
refchal,portant l'efpee impériale , comme faid en Frâce le Conneft able 
la royale . Et defdits quatre Electeurs feculiers ceux qui font chargez de 
ce qui concerne laperfonne de l'Empereur, précèdent ceux qui n'ont 
charge que des affaires. Les grands officiers de France anciennement 
chargez de la perfonne du Roy,fçauoir eft, le Bouteillcr, Çhambrier & 
Grand maiftreprecedoient le Conneftable hors la guerre, en laquelle il 
eft par defTus tous(cxccptec la perfonne du Roy quand il y eft ) & com- 
mande aux princes du fang.L'importance des affaires a long temps a re- 
du ledit office , le plus grand duRoyaurae mcfmcs horls la guerre, tient 
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lieu dcComtc,auffifai&le Chahcelier,& leurs manteaux font dé Com- 
tes,qui eft venu de la court des Empereurs deGrece,en laquelle les chefs 
d'offices eftoient Comtes. Neantmoins en la promeffe fai&e par les Ba- 
rons dè France au roy Loys VHI.de le feruir eh la guerre des Albigeois, 
enlanuicr izzy.lcConneftableeft après les Comtesten la commhliô& 
pouuoir donné parle Roy Iehan en Auril 1350. Charles d'Efpagne Cô- 
ncftable de France Comte d'Angoulefmc , eft après le Comte d'Arma- 
gnac. En l'arreft donné par S.Loys contre Pierre Mauclcrc Côte de Bre- 
tagne en îun 1Z30 . Centre les feigneurs du confcil priuédcPhilippes le 
Long regent en Iun 1316. le Connçftable eft après les Comtes,voire ou- 
dit confeil apreslèfîré de Mereucil.Ou li<St deiuftice du z.Iuillet 1549.il 
eft après le Comte de Vaudcmônt puifiié de Lorraine;Et ou regiftre du 
procez de Robert d'ArthoisJl eft après le Comte de Foi^aùanttous les 
autres Comtes , pour lefqucls fcmbleroit faire qu'ils ont dignitez héré- 
ditaires & fiefs perpétuels. La Goncftablien'eft qu'office &ficfàvic dc- 
uanthommage^pour raifons desiurifdi&iô & droits annexez Si appar- 
tenant audit office,qui outre doit foy & fermer comme tous autres of- 
ficicrs.N'eftoitfeul aeuanthommagt,caricfditsBoutcillcr(quicft grâd 
EfchançônJChambrier, Grand- maiftre &Marefchaux deFrâce faifoiéc 
foy & hômage de leurs offices, Thômage pour la iurifdi&ion & droids 
y annexez &Ta foy p our l'exercice de l'officejequel hommage n'adiou- 
fte ou diminue aucune prééminence fur lefdits Comtes, qui femblable- 
ment font hommage de leurs Comtez . ToutcfFois feroit fort indécent 
que fi grand office &lc plus de: tous, fuft poftpofé à tous les Comtes,at- 
tendue la multitude & petite eftenduë de pluîîcurs Gomtez.N'eftdou - 
te que les Ducs ne tiennent plus grand rang que le Conneftablc, s'il n'a 
autre qualité! que l'office , lequel a efte tenu par princes du fang,Ducs & 
Gomtesdd grandes & anciennes maifohs ydcfquellesie rang n'a eftédi- 
minué pour l'office . .Autant eft des autres grands offices de Boutcillcr, 
Chambrier& Grand-maiftre de France eftans tenus parprinces du (ang 
Ducs &?fcigneufs demandes maifons . Celuy de Chambrier nfà'gçeres 
cfté en au&e mairtquc duifàng capable delà couronne.; Les plus grands 
rangs ne font perdus par ceux defebrs offices, 1 efquebiont aptes le Go h- 
ncftahle^IcGrawl-màiftre précède le BwiteilIcr:le'RôyFrâç©i^Liup- 
prima celuy de Ghâbricr , & remeit les droits,proffits & iuftieed'iceluy 
au domaine delà courône en QcTlobrc iy^.Ouiugemem duDuclehâ 
d'Alençon du zepecobre 14jf8.cz HdVs de iuftice des if ilâbuier ^53^.16* 
& x o JDecembrey fit éj. Iuillet 1 5 z 7. les Grand-maiftresî Se Admftàl de 
F rince furent ez bas ficgcs y combié que comme gouuerneur dépifouin- 
ces ledit Grad-maiftré euft eftéez hauts,les Z4.& z£.dùdit Iuillet.Lcurs 
offices nelcur donènthauts fieges oudit parlement; Gu regiftre dû pro- 
cez de Robert d'Arthois , les deux Marefchaux de France (ont au deflus 
dudit Grand-maiftre qui tient lien de Cote; parce qu'il eft chef d'office. 
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lefdits Marefchaux non:cariIsfontfoubsleConncftable,&nefouIoiét 
eftre que dcux.En la promeflèfai&e au Roy Loys VIII.de faire couron- 
ner Ton fils aifné en Nouébre mtf .meflircs Eftienne de Sancerrejehan 
de Nèfle , Vrfion le chambellan , Adam & Iehan de Beaumonr^ Guy de 
Mereuillc^Guillaumc des Bares le ieune,& Robert de Coucy précèdent 
le Marefchal de France . En la plainte des Barôs contre les prélats de Frâ* 
ce en Septébre i^.outrè les Duc,Comtes & Bouteillcr de Frâce 18. ici- 
gneurs font nommez auant le Marefchal de Frâcetentre les feigneurs du 
confoil priué dudit Philippcsle Longregét en Iun 73 1 6, ils font après les 
Comtes,& les fires de Noyers,Suilly, meffirc Guillaume dcHarecourt, 
le fire de Rynel &mcflire Mahy de Tryc.pcrc de lvn d'eux. Oudit régi- 
ftre de Robert d'Arthois font après môfieur Iehan& Guillaume de Hai- 
nault,Loys dcBloys,& Henry fais duCote deBar.Ou li& de iufticetenu 
parleRoy Charles Vl.lc io.Auril 1395. pour lcfai& de meffirc Pierre de 
Craon,ils font immédiatement après les Conneftab le & Chancelier de 
France & fire d'Albret , deuant l'Admirai & autres fieurs . A l'arrcft des 
Comte de Poi<Stou& terre d'Auuergne, donné au prouffit du Roy Phi- 
lippes tiers contre le Roy Charles I. de Sicile , le Marefchal eft après les 
Conneftable,Bbuteiller & chambellan de France, &Guy de Toumebu 
cheualier,lcditarrcft doné le quatrième feric après le Dimâche Inuoca- 
uit me,i28j.A quoy paroift que hors la guerre en quelque temps, l'on a 
eu plus de refpecl: pour le rang aux grandeurs,alliances & antiquitez des 
maifons,qu aux offices des Marefchaux &c Admirai de France: & fe peut 
dire que les Roy s en fe feruant des vns, &c\es efleuant en offices & biens- 
faits, vouloient contenter pour lefdits rangs leur ancienne noblcffe,qui. 
eftoit diminuer l'cnuic aifec à naiftre contre les moindres auancez & fa- 
uorilèz; ores que ce fuft par mérites , fcul moyen pour auoir les charges 
de la gucrre,pour ïimportâce d'icellc. En autre téps lefdits Marefchaux 
ont efté refpedez plus en rang d'offices , ne font gueres fans gouucrne- 
mens de prouinçcs:entre eux gardét l'ordre de leurs prouifîôs d'offices, 
fans qu'il y ait qualité de premier,fecond,tiers ne quart.L'office de Con- 
neftaole a prcfque toufiours efté en grade maifon,mais ceuxdefditsMa 
refchaux& Admirai ont bien efté en moyennes , &ks charges qui font 
foubs eux fouuet en petitesses perfonnes cftans de longue expenéce, Se 
grande reputation,dont les côduite & feruices n'ont efté empirez, mais 
amcndez:pour monter en vous eftats, i'efchelle de vertu eft necefîaire & 
vtile.Le 15.Feurierx5zi.le Roy François I.fcant en Ton parlement ou cô~ 
feiU'Admiral de Bonniuct eft eferit après les maiftresdes Requeftes, le- 
dit Admirai eft précédé par lefdi&s Marefchaux^ Es lettres d'offices des 
Conneftab les de France,lors qu'il y auoitmaiftre des arbaleftiers,apperc 
que l'Admiral& luy font commandczparlcConnefrablc:& ainfi fut iu- 
gé par le Roy Charles Vl.le ii.Auril 141/. Ledit maiftre des Arbaleftiers 
eftle Çolonneldes gens de pied . Le grand Chambellan de France, eft 
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-couché auxpicds du Royjquâd il riwtfoirlid de iufticc fltthrofho royal 
qui eft venu decc qu'ildeuoit ecfîrdu pied du liât dûRjoyenGi ehite 
qûâii la boy ne n'y eftoit, & quclqucfo js lcfirede laTnmoiiillâ premier 
chambellandu Roy,,fcit à fes pieds yetftant le Duc dà I^igracuillc gtad 
chambellan pU cpnfcil du parlcmcnt;lc Roy y fcamjcs 8^ 0,fcianiz$A£> 

DES GOrkEkNEriiS ET 'LIBrrÈ^uiNS , 
généraux dit Roy es prouinces^ cheudîicrs defon omre. ' 

ES gouuerneurs & fieutcnans généraux du Roy é$ pcoi- 
uinces ne font offices, comme les gouuerneurs de la Bjo> 
çhellc,Pcronnc,Mondidier,Ray c& (èmblafeles,lefqucls 
fontBaillifs ouSenefchauxfonbs nom de.gouûernquEsj 
ï mais n'ont la qualiténc l'au&orité de lieutenas généraux 
du Roy,qui font grandes & honnorablcs charges, comifes "pour lafofi- 
cc,afin de conferuer lefdites prouinces en tranquilité , paix & reposé les 
défendre par armes tant des fuicts feditieux qu cftrâgers ennemis : pour 
ce tenir lefdites prouinces & fortereffes d'icclles bié réparées, munies & 

fàrnies de ce qui cft neceffaire pourleur defenfe , & ayder la iufticc dc& 
ites prouinces de la main forte quand befoin cft: ont lçuxpouuoirdi- 
ftinct & diuiféde ecluy de ladite iuftice:& combien qu'ils nefacent fer- 
ment qu'au Roy,lcur pouuoir doit cftrc auâorifé > lcu,pubIïé& enregi* 
ftré pu parlement , du reffort duquel cft la prouihce:à la charge de n'en- 
treprendre aucune chofe contre l'audtorite dudit parlemcnt,ny de la hj* 
ftice ordinaire: laquelle charge a efté appofee à la féconde pérfonne de 
Francc,autres princes du fang , Cardinaux & tous autres.: qui manifefte 
que lavoye des armes leur eft commife,non cellede la iufticc , ont plei- 
ne au&orité de la force fans iurifdi&ion J & s'ils en entreprennent y a ap- 
pel d'eux. Trefprudemmcnt les Roys trefehreftiens ont diuiféJeursfor- 
ce Se iufticc,cncores qu'elles foient toutes deux ordonnées de Dieu, te? 
dans à mefmc lin par diuers moyens , laforce par voy e dcfaiâ,où lalo^ 
ne peut eftre obeye, la iufticc parla loy , où elle pcutauôïrtOfreifTaniçef, 
pour la b onne conduite des deux: le c5fortcmain.de la iufticc , quelque 
rois en ayant affaire a eft é-commandé aufdits-gouucrneutsj Se lieutenam 
gcneraux,& l'aydc de confcil, dontils oritauffi quelquefois bcfoilig, 
commande auxiugesrpource fouuentlefdits gouuerneurs&lidutcaanâ 
gencraux,ont affemblé aucuns députez par les parlcmés & au très corpst 
Se collèges dés villes pourauoir aduis;Tât le(diis^ouûcrncurscV lieute- 
nam généraux que iUgcsjdQiuent eftre obeys rcipc£tiucmé'tjpat|lés va& 
Se lcsjautrcs en leurs chargcs,fans quel'vne entrep^éne fur l'autre , neseà. 
cxépteilaquellcobeifl^cc reuiétau ïoy,auqucleft dcuè.keftitST^duçef. 
neûrs& Heucenaiîs ^eacrauxduRoy çhlcurabfence bntfeancees haut£ 
fiegesdes paiicm&a huysouueiits Rjftefclcs)princcs.cardmaux& pairsiauS 
deSus des archeuefques Se Euefqucs n'y ont Opmio ni entrée ou cçfeiM-' 
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Vils ne 1 -ont d'ailleùrs;Le Decebre iy^8. çftansles Cardinaux de Gha- 
ftiltanpair,ty du Bellay Eûefque de Paris oup]âidoyé,furuintlûgouuer 
neur de Pàris& Ifle dé Fuance , qui voulut précéder ledit Cardinal , fut 
dfcque cônjeGardihaliiprccedcroitledit gouucrneufjnbn cônieEuef 
que de Paris,pourçe que ç'eft anciêneriote entre lcfdits Eucfque & gou 
uerneur de Paris,lequc\ précéda l'Eucfquc d' Angicrs-ï-e 1 1 Januicr rç 52. 
-le feigneur de Chaftillo après auoir fâidt fon fermet de l'office d'Àdmi» 
ral de Frâcc à huys ouuerts , monta come gouuerneur de Paris & Ifle de 
Fraçc es hauts-fîeges Ledit parlemër pour euiter à la contetion qurcnft 
efte entre l'Euefque de Paris Se luy,fcit retirer ledit Eucfque, qui allègue 
qu'il cft en fon diocefc,&c6feillcrnay oudirparlcment, çômclcs.pairs: 
ce que n cft ledit gouuerneur, n'y ayât que le feanfe d'hôhéur à huys ôu- 
uerus fans opiniô ny entrée ou côfeil, & qu'il précède ouditpàrlemét les 
Euefques côfacrezauant luy,pour celle raifon le ip^NouéBre/yjidl'pre- 
ceda celuy dcScnlisauât luy cofacré.Lcdit gouuerneur dit qu il eft'lieu- 
tenant gênerai du Roy en «prouince,& c5mè tel précède tous prélats, 
non Cardinaux ne pairs . Ledit Eucfque de Paris n'eft pair ( oresqu'ilait 
entrée & voix ouditparlement Jlcditfeigneur dcChaftillô précéda l'Ar- 
cEeuefque de Vicnne.Ce différée qui eft à Pàris,vuydé par le Roy,feroic 
cefler ceux qui font femblables en aucunes autres proutncès. L'ordre du 
Roycnchcualerie cft fort honorable côpagnic,& vnc vraye fraternité, 
ayant des priuileges & honcurs , inftituce parle Roy Loys XI.pl us pour 
tefmoignage de vertu en vaillace d'armcs,que pour rang,Aufli fi les che 
ualiers audit ordre n'ont autre dignité de plus haut râg,ils font es aflem 
blees mis à part es bas fieges , és proceflios auffi ont lieu feparé moindre 
que les grands dudit ordre , iefquels gardent les rangsplus eminons: les 
grands colliers portez enfeignent ceux du collège, & les font regarder. 
Toute chcualeric de foy a prééminence & honneur pour la marque en 
faiâ: d'armes,mais en ce royaume ne font côptez rangs que des princes, 
Cardinaux J Ducs,prelats,gtâsofïiciers,gouucrneursaeprouihces,mar- 
quis&Côtes. Ores qu'il y ait hiérarchie inférieure en tous eftats,cn celle 
des Anges ne font nômbrczque les neuf drdresplus grans,qui n'exclud 
qu'il n'y en ait d'inférieure és armées de tant de million&ou ciel. 
J «Le titre duRoy Dagotcrt I; pour la frâchife de 1-Abbaye S.Denis en 
France jdatté à Clichyïc ar>.May,l'an j.de fon règne a fonaddrefle à tous 
EuefqucsiAbbcz,C6mtcs J iuge$& autres fes officiers.. . 

Le titre duditRoy pour l'dxcmption par luy ottroyeeà ladite abbaye 
datté à Parislc tp.IuiHct râ 10.de fonregneia fon adrefle à tous Euefques 
Abbcz,Ducs,Comtcs,iugcs& autres fes officiers, & c# figné duditroy, 
dcPalladiej^nomciAigie^yminiOradonj&ClairEuclquestGondré, 
Sérpicn,Druc^6ard,Andin,Chârimund& CharinlfeGomtcstmoyDa- 
dfcrti l'ay prefencéilehanRichoaldiAxhcric, LandomerVlandry & A&c- 
ric EucfquesîMommble Duc. 
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Le titre dudit Roy concernant les ferfs de ladite abbaye , datte ledit 
io.an defon regne,afon adrefle àtousEucfques,Abbez,Ducs.,Comtes, 
iuges & autres les officiers. 

Le titre dudit Roy pour ladite abbaye a dattéà Copiegne le 30. Aouft, 
l'an 15.de fon regne,cft fïgné dudirRoy,dc Palladie archeuefqucLâdri, 
Laudome^FrodobcrtjAfticrjEloyjFrarnicrnodjSiluin^orardjMauria 
Clair,Gardon & Iehan Euefques-.Burgundofar & Liebafar abbez:NamA 
diole duc Bundoein,Charulfe, Aridiâ, Dru&otidc & Chârimûd cotes. 

Le titre du roy ClouisII.fîls dudit Dagobert pour ladite abbaye,c|at- 
té àClichy cnO&obrelan 7. de fon regne,afôn adreffe àtous-Euefques 
Abbez,Ducs,Comtes& autres fes iuges. 

Le titre dudit Roy pour ladite abbaye,dattéàClichy le i^jïun'J'an i& 
de fon regne,a ces mots:Moy Gereard lay prefenté & eft fignédudit roy 
DeganjMunemûdiCoaldcjRaurac^Andernc^^thcrieiElifie^Richoal- 
de,RigobertXâdry ^ Drogléd J Palladie,Clair,Armétairc r ^I^^lch,Ràd6, , 
Amalbert,Walîdelinaire,Sichelmc, AhiloaldiSâderarlejTanculfejGû' 
ncmarCjBobô^idierjHachodoEuefqueSjGauthiobert&r Gercera dia-J 
cres^odoleejEbroiiin^RamberrjArneber^Radobertrnaift^ed'hoftel, 
Mertilfe,Bcrtholandon, Gurafe, Aigulfc cote du palais/Fitpinge com- 
tejAuftrebertjTeilinJutrinjGaulfcjProuue^undebertjErhaenriCjGa- 
defroy,Çhaldonlafoubfcrit. 
Le titre de Pépin maire du Palais, pour pluficurs terres de ladite abbaye 
a fon adreffe à tous Euefques, Abbez, Ducs, iomtes, iuges & autres fes 
officiers & CommuTaircs. 

Es ordonnances des cftats tenus à SoifTons,parle.dit Pépin maire,le 3. 
May,744.eft narré qu'elles font faites par l'aduis des Euefqucs,prcftres& 
fèruiteurs de Dieu & des comtes J & gt ands du royaume de France. 

Le titre du Roy Carloman fils dudit Pépin pour ladite abbaye datte 
en Iâuiet,Pan i.dc fon regne^fonadrefTe à tous Euefques, Abbcz,Ducs 
Comtes & autres fes officiers. 

Le titre de Charlemagne pour ladite abbaye, dattéàAix le palais, le 
zo. AuriU a 13.de fon règnes fon adrefTe à tous Euefques,Abbcz,Ducs 
Comtes & autres fes iuges & CommifTaires. 

La difpofition de fes meubles faite par ledit Charlcmagne,ran 8 r/.ih- 
feree en î'hiftoire faite de luy parEghinart fon fecretaire,eft tcfmoignec 
parHildcbolde^RicholfejArn^olfaire^ernoin^Laidrade^ehâTheô 
dulfcJcfle^Hetton^Waltgandc Euefques: Fridogife.,Adalunge,Engil-; 
bert , Irminon abbez : Walach, Meginher, Othulfe, Eftienne,Wruchi 
Burchart, Mcginhart, Hatton^RichwinjEddon^rchangairejGerhoIt, 
Beron,Hildegern,Rhoculfe Comtes. 

Le titre duditCharlemagne pour îAbbaye S.Germain des Prcz,datté 
ou palais d'Heriftal , le tj.Mais , l'an 15.de fon regne,à fon adreffe à tous 
Euefqucs,Abbez,Comtes & moindres officiers. ; 
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Ou premier liurcd'Anfigifc,ch.9tf .cft le dire duditCharlemagnercl: 
Semblablement ez chapitres fuyuans eft cogneu eftre inféré, comment 
l'honneur des Eglifes doit entant qu'à nous eft, Dieu aydant, eftre en 
vigueur. 

Le titre de Loys Débonnaire pour ladite abbaye S.Dcnis,datté à Ait 
la Chapellerie io.Auril,l'an 5.dcfonregne,afonadrcflc à tous Eucfqucs 
Abbcz,Ducs,Comtes & autres fes officiers. 

Ou fécond Iiurc de l'Abbé Anfigife,ch.z.dudit Loys Débonnaire à 
fesprelats & officicrs,lc dire eft tel: Nous defirons que nous^nosenfans, 
&coadiuteurs durant noftrcvie trauaillions àce que trois chofesfpc- 
cialcmentfoientdenous & vousauecl'ayde deDicucoferuecsenl'ad- 
miniftrationdc ce royaume. C'cft à feauoir que la defenfè & exaltation 
ou honneur conucnable de la S.Eglife de Dieu,& feruiteurs d'icelle de- 
meure paix,& iufticc fpit coferuee en toute la généralité de noftrc peu- 
plc,car nous defirons, côme nous deuons principalement eftudicr a ces 
chofes,& vous en admônefter en toutes les diètes queDieu aydant nous 
tiendrons auec vous. 

Oudit fécond liur.cha.7. eftlaconftitution dudit Débonnaire telle: 
Nous admonneftons tous les laiz conferuer l'honneur ecclcfiaftic,&ré- 
dre aux Eucfqucs & preftres de Dieu la digne vénération. 

Oudit z.liu.cha.i5.fontpar ledit Débonnaire députez les cômhTaires 
des prouinces, côme il cnfuifcàTtefançonfouBcrnoin eft archeuefque) 
Heymin Euefque & Monogolde Comte:àMayéce Hciftulfe qui en eft 
archcuefquc,& RhuotbcrtCôtcràTrcucsHettc qui en eftarcheucfque 
& Adalbert Cote: à Cologne Hadaboldc qui en eft archeuefque & Ed- 
môd Comtc.à Rhcims Ebon qui en eft Archcuc(que,quâd il pourra, & 
quand il ne pourra Rhuothadc Euefque en fon lieu,& RhuofrideCôtc, 
foient fur fixComtes,fçauoir eft de Rheims,Chaallons,Soi(Tons,Senlis, 
Beauuais Se Laon.EtRangaire Euefque & Bercngairc Comte f oient fut 
quatre Euefchcz eftâs aum dudit diocefe de Rhcims: feauoir eft ,Noy 6, 
Amy cns,Teroucnne& Cambray :à Sens Icremie qui en eft archeuefque 
& Donat Côtetà Rouen Willebert qui en eft archeuefque , & Ingobcrt 
comte ; à Tours Laudramie qui en eft archeuefque & Rhuotbert Cote: 
à Lyon,Tarentaife & Vienne, Alberic Euefque & Richard Comte. 

Ou 4. li.dudit Anfigife ch.73. l'ordônance faite par ledit Debônairc, 
de la liuree des commuTaircs par iour eft telle : à l'euefque quarate pains 
trois trois muids de breuuagc , vn icunc pourceau , trois poullets 
quinze oeufs,quatre muids auoine pour fes cheuaux. A l'Abbé, Côte & 
officier rôyal,à chacû tréte pains,deux deux muids de breuuagc, vn 
ieune pourceau, trois poulets , quinze œufsjtrois muids d'auoine pour 
fes cheuaux. Au vallal royal dixfcpt pains, vnc vn ieune pourceau, 
vn muid de breuuage, deux poullets,dix œufs, deui muids d'auoine, 
pour fes cheuaux. 

Oudit 
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Oudit quatrième Hure, cha. 48.1e commandement dudit Debonaire 
eft tchqu'aux Eglifes l'honeur foit entièrement rendu, ainfi que n'ague- 
res par nous du confcntemét de tous nos féaux a efté conftitué,&ce foit 
par nos commiffaires notifié à tous eftans de leur commiffion . 

Ou i.liurc deBenoift Diacre de Mayence, quia affem blé les loix des 
RoysPepin,Chaïlcmagne &Loys Débonnaire, obmifes par ledit Anfi- 
gifc cha.32 1( eft celle qui enfuit: Donc parce qu'il appert que la religion 
chreftiennedoiteftrefalutairement adminiftreepar lesfuecefTcurs des 
Apoftres , & laconduite à la vie éternelle monftree aux peuples, nous a- 
uons eftiménecefTaircpremieremét comander à tous rendre fans aucu- 
ne feintifè ou detra<Sfcion , l'honneur deu aux vénérables Euefques, & à 
eux comme peres,obeir entierement,& s'efforcer au mieux de leurpou- 
uoir accomplir tout ce qu'ils admonefteront pour le falut des ames, au- 
tant qu'ils voudront auoir la grâce de Dieu & de nous: carie Seigneur a, 
dit qui vous oit,nVoit:& qui vous mefprifc,me mefprife: & encor s'il ne 
te veut ouy r,dis le à l'Eglife,& s'il ne veut ouyr l'Eglife,tc foit comme e- 
thnique& publicain. Aillcurs,Si aucun fcandalifel'vn de ces petis(c'eft à 
dirc,mes difciples ou Apoftres , defquels maintenant les Euefques tien- 
nent le lieu en l'Eglife) mieux luy vaudroit qu'on luy meift ou col vne 
meule de moulin,& qu'on le iettaft ou profons de la mer, que de fcâda- 
lizer vn de ces minimes . Toutes lcfquelles chofes font d'orefenauant à 
contempler par les fideles^afin qu'ils ne trefbuchetf queDieu ne vucille ) 
en ce fcandalermaispluftoft en leur obeiffant deuiennet enfans deDieu, 
non enfans de pcrdition,& ne perçoiuét auec les fols la peine , ains auec 
les iuftes les loyers éternels. Pource nous admôneftons tous honorer & 
vénérer d'orefenauât les euefques&Preftrcs,aufquels toute la terre bâif- 
Çc le chef»& par lefquels noflre empire fleurit Et ne voulons qu'ils foiét 
par aucun lacerez,blafphemez ou diffamez ., puis que la diffamation dey 
Preftresiouche à IefusChrift,duquel ils font licutenas en l'Èglife,& que 
quiconque diffame autre homme, eft réputé homicide, que ferace de 
ceux qui en diffament les preftres,les tuent,&ccux qui oyent la diffama- 
tion,fî non que ceux qui commettent doubles crimes j font dignes de 
double peine. Qui feront rebelles oudefobeifTans à ceslaincts admon- 
neftemens t feachent qu'ils feront reietez de l'entrée de lafain&c Eglife. 

Le titre du roy Charles IcChauue pour l'Abbaye de S.Denis,datté du 
d ern ier Aouft,l'an 1 1 . de fon rcgne,a fon addreffe aux Eucfqu es, Abbcz, 
DucSjComtes, Officiers domeftiques, & tous luges & Commiffair es. 

Les noms de ceux qui lignèrent le trai&é de paix faiâ entre lesRoys , 
Charles le Chauue& Loys frercs,& Lotaire leur nepueu,en< Iun 1 an huit 
cens foixante,Huicmar,Gunthaire, Altftid , Salomon, Aduentie,Atton q Y4 r tm* 
Francon,Tenderic,Luberth,Gebear,d,Chrcftien Euefques. XiPlfadc, ' * * 
\^itgaircAbbez % Chuonra d,Eurard^Adalard, Arnuft , Warnaire 3 Luit- 
frid,Hynodulfc,Erchâgaire,Giflcbert^R.abot, Arnulfe, Hutô, Chuon* 
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rad,Luithairc3erengaire,Matfrid, Bofon, Siger, Herman, Luitard,Ri- 
chumjVingriCjHunfroyjBernoldjAttonjAdalbcrtjBuchardjCrcfticn, 
Lcntulfe,HefTe,Heriman,Hruodulfe &Sigarlaiz. 

Es fermcns fai&s de la part des Roys Charles le Chauue & Loys frères 
pour le partage du royaume de Lorraine en Aouft l'an 870.furentLcut- 
bert Archeuefque, Altfrid,Odon Euefques,Adalemc, Ingcnrran,Luit- 
frid,Thicrry & Adalelme Comtes. 

Ou ferment de fidélité faicl: à l'EmpereurCharlcs le Chauue Tan 877. 
par les prélats & Barons d'Italiens font nommez en ceft ordre : Aufpert 
Archeuefque de Milan, lehan Euefque d'Aretie,Iehan Euefque de Pa- 
uie,Benoift Euefque de Crémone, Tendulfe Eucfque de Tortonne, A- 
dalgande Euefque de Verfey, Azon Euefque d'Yuree, Gérard Euefquc 
de LaudejHilduynEuefque d'Aft,Roborin Euefquc d'AufbourgjLeo- 
din Euefque de Briere, Hildrade Euefque d'Aulbe , Bodon Euefque de 
Aix,Sabatin Euefque de Gènes , Filbert Euefque de Corne , Adalard E- 
uefque de Veronne,Paul Euefque de Plaifance , André Euefque de Flo- 
rence,Regnicr Abbé, Bofon Duc & plus grand officier & CommnTairc 
du palais impérial, Richard Comte , Walfrid Comte ,Luitfrid Comte, 
Alberic Comte, Suppon Comte, Hardingc Comte,Bodrad Comte du 
palais,Cunibert Comte,Bernard Comte, Airbold Comte. 

A la diète tenue' par ledit Empereur Charles le Chauue oudit Pauie en 
Feuricr 877.furent cV fïgnerét les prélats & Barons en l'ordre qui enfuit: 
Aufpcrt archeuefque deMilan,Iehan euefque d'Aretic, Adalard euefque 
de Veronne, Adalgande euefque de Verfey, Azon euefque dYuree,Bc- 
noift euefque de Crémone, Hildrade euefque d'Aulbe, Gérard euefque 
de Laude,lehan euefque de Pauie,Temlulfe euefque de Tortonne, Hil- 
duyn euefque d'Aft,& Sabatin euefque de Gcncs. BofonDuc& comif- 
faire en Italie,&plus grand officier du palais facré ,Bern ard cote ? B odrad 
comte du pal ais, Richard com tc Airbold comt e. Cunibert courte, Snp - 
\ poncomt e 1 Alberic c6 te < Bernardcomt e.Hardin ge cnmte T Berrard co- 
je. Apres fignerent Iehan euefque deTufculc légat du S.fîege apoftolic, 
& de noftre S . pere le Pape Iehan,Iehan euefque d'Aretie, légat dudit S. 
fiege apoftolkjHuicmar archeuefque de Rheims, Aureliâ archeuefque 
de Lyô,Otrâ archeuefque deViénc,Iehan archeuefque deRouên,Bred- 
mûd Archeuefque d'Embrût,Ragclneime archeuefque de Tours,Ten- 
tric archeuefque deBcfançon, Waulticr euefque d'Orléans, Gerbold c- 
ucfqùe de Çhalo,Giflebert euefque de Chartres, Hildcbold euefque de 
Soiflbns,Roftagne euefque d'ArlesJfàac euefque deLâgrcs,Lâbertcuef 
que de Mafcô,Ingelnyn euefque de Paris, Hadabert euefque de Senlis , 
y ^ Odobelgc euefque de Gap , Robert euefque de Valence , Bernaire e- 
T v uefque de Grenoble, Angenulfe euefque de Cauallon , Briçon euefque 
de Ciftron, Alduyn euefque d'Auignon, Hildcbrand euefque de Secs, 
Guy euefque de Mande, "Willebcrt euefque de Chaallons ,Ragcnfrid 

euefque 



Digitized by 



Google 



des grands de France. 359 

Euefquc de Meaux , Hcirard Eucfque de Lifïeux , Sïgnand Euefque de 
Couftances,Etherie Euefquc de Viuiers,Erembcrt Euefque de Bayéux*> 
Hedenulfe Euefquc de Laon, Agifmar Eucfque de Clermonr,Anfclmo 
Euefque de Ly moges , Adalber Eucfque de Thcroennc , Guillaume Ev' 
ucfque de Cahors, Loup Euefquc d'Alby , Otulfe Euefque de Troyes, 
Berard Euefquc de Verdun,Arnaldc Eucfque de Toul, Franco Euefquc 
du Liège, 'W'ala Eucfque d'Auxerrc ,Adalgairc Eucfque d'Auftun,Al- 
bufte AbbédumonaftereappelléBetMchemouFerriercs. 

Les prélats de France font icy diuifez de ceux d'Italie , pour ne foubf- 
mettre le Royaume à l'Empire. 

Le tiltre du roy Philippes prcmier,pour ladite abbaye de S.Dcnis,da- 
téàScnlysl'an 1060. premier de fon règne eft fîgnédeluy,delaRoyne . 
fa mcrc,de Hugues fon frcre,Hardulfe,& Froland Eucfques, Amaury & 
Waultier Archediacres,Baldric,Ingeloan gardien du Roy mineu r, Nc- 
uelon,Guillaume, Alberic,Waultier, Cerrie,Hugonulfe,& Guy lays. 

Leslacre &couronnemétduditRoy Philippes premier, font eferits 
en la forme fuyuâtetl'an de grâce 105 «>.du règne du Roy Henry premier 
3z.ee mefme iourcomplet,& quatrième du Pontificat dcmôiieur Gcr- 
uais,indi£tion douzième, le ij.May fainâ iour de Penthecoufte , le roy 
Philippes fut facré par l'Archeuefquc Geruais en la grande Eglife de 
Rheims deuant l'autel noftrc Dame en ceft ordre.La mefTe commencée 
auant repiftrejedit fîeur Archcuefque fe tourna deuers luy,& Iuy expo- , 
fà la foy Catholique, luy demandant fil la croioit & vouloir défendre.- 
Ayant ledit feigneur Roy rcfponduqucouy,fut apporté fon ferment* 
lequel il printjeut & foubffigna, n'eftant encorcs aagé que de fept ans, 
cftoit ledit ferment tel. le Philippes parla grâce de Dieu prochain d'e- 
ftre ordonné Roy de France, ou iour de mon facre, promets deuant 
Dieu&fes fàinâ:s,queieconferueray les priuilege canonique,loy &iu< 
fticcdcueàvn chacun de vous prélats, & vous defendray tant que ie 
pourray Dieu aydant, comme vn Roy doit par droit défendre en fon 
Royaume chafeun Euefque, & llîglifè à luy commife,& au peuple à 
nous donné en charge, i'o&roieray par noftre authorité ladefenfè des 
loix, confiftat en fon droit. Lequel ferment leu, ledit feigneur Roy Phi- 
lippes le mit és mains dudit Archcuefquc,prcfcns Hugues Archcuefque 
deBefançon,&Ermenfroy Eucfque de Sy on légats du Pape Nicolas, 
les Archcuefques Maynard de Sens , & Barthélémy de Tours , les Euef- 
ques Baudoiiyn de Noy6,Frollant de Senlys, Letbert de Cambray, Guy 
d'Amyens, Aganond'Auftun,Hardoûyn de Langrcs, Acarddc Char 
Ion, Yfembard d'Orlcans , Hugues de Neuers,Heydon de Soiffons, 
Rotgcr deChallons,Elmand de Laon,Ymbert de Paris, Gaultier de 
Meaux, Geoffroy d'Auxcrrc, Hugues de Troyes , Ythicr de Lymoges, 
Guillaume d'Angoulefme, Arnoul de Xain&cs , Guerec de Nantes : & 
des Abbez, Aymar de fain&Rhcmy,Rayncr de fain& Benoift,Hugucs 
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de(àin& Denys, Adrold de fainct Germain , Geruin de fàin&Riquier, 
Gathondefaincl: Valéry, Guerin de faind Vidou, Foulques de Farc- 
moufticr, Gérard de S. Mard, Henry d'Hermiercs, Foulques de faind 
Michel, Ardoiiyn de Laon,Gonton dcfaincl: Flour, Guy de Martience, 
Raoul de Moufon,Albcrt de fainet Thierry,Guerin Danuillicrs, Geury 
de {àin&Bafoul, Hugues de Rebez, Odillarddc Challons, Gcndclger 
dcMouftier en d'hier, Valeran de Verdun, Dalberon deDijon, Arnoul 
de Poi<£ticrs,Guillaume deTournus , Flugues de Charroux , Auefgand 
duMans,&Huguesde Crefpy. Ledit Archeuefque Geruais prenanda 
crocc fain&Rhemy, recita en paifïble & bonne audience , comment à 
luy appartenoit principalement lelc&ion & facre du Roy , depuis que 
S. Rnemy baptiza & facra le Roy Clouis, & comment le Pape Ormildc 
audit S. Rhemy,& le Pape Vi6tor,à luy & à fon Eglife auoiét donné par 
icellc croce,cc pouuoir de facrer,& le primat de toute la Gaule . Lors par 
ie vouloir du Roy Héry pere, ileleut en Roy ledit Philippes fils,& après 
luy les légats du nege de Rome(combic que la fut traitté & déclaré que 
leconfentcmentdu Pape n'y eftoit requis, toutesfois fes légats y aflîfte- 
rent par hôneur & amitiéj après eux les Archeuefques,Euefques,Abbez 
& clercs.Puis Guy Duc d'Aquitaine,Hugues fils & ambafladeur du Duc 
ceft tUn- ^e Boùrgoigne, les ambafladeurs des Marquis Bauldoiiin , & Geoffroy 
dm. côte d'Aniou,les côtes,fçauoir e ft Raoul de Vaden .Herbert de Vermâ- 
Cfrrttofc^dois, Guy dePôthieu,Guillaumc deSoi(Tons,Raynald,Rotger, ManaC 
fes, Hildoûyn, Guillaume d'Auucrgnc ,Hildebcrtde la Marche , Foul- 
ques d'Angoulefme,& le Vicomte de Limoges, & après eux les cheua- 
licrs,& le peuple, tant grans que petis le côfentans d'vne voix l'approu- 
uercnt,crians par trois Fois : Nous l'approuuons , nous le voulons , foit 
£ti&. Alors ledit Roy Philippes confirma corne fes predecefleurs auoiét 
fai<St,les biens de l'Eglife noftrc Dame & comté de Rheims , & lés biens 
faincli Rhemy & des autres Abbaics,& foubfligna la confirmation, aufli 
la foubfljgna ledit Archeuefque Geruais, car ledit Roy Philippes le feit 
la fon grand Chancellicr, comme fes antecefTcurs Roys auoient fai£t 
leurs grands Chancellicrs les Archeucfques anteceffeûrs dudicT: Ger- 
uais, qui ainfi facra ledit Philippes en Roy : & eftânt ledit Archeuefque 
retourné en fon fïege & aflîs , fut apporté le priuilege que le Pape Vi- 
ctor luy auoit donné, lequel fut leu, oyans&afliftanslefciits Euefqucs. 
Toutes ces chofes futent fai&cs en toute dcuotion &trefgrande ioyc 
fans aucun empcfchcmént, contradiction d aucun , ou dommage de la 
chofe publique:ce faid ledit Archeuefque Geruais recueillit Se feftoya 
de bon cueur tous les fufdits. 

Le concile ou diette tenue àXulcbonne,commencc ainfid'an de grâ- 
ce 1088 . du pontificat du Pape Grégoire fepticme , Philippes Roy de 
France régnant, & Guillaume Roy d'Angleterre , gouuernant la Nor- 
mandie en lafefte de Pcntccouftc,prefcns iceluyRoy Guillaume, & 
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Guillaume Archcuefquc de Rouen aflemblcz,auffi les Euefques.,Abbez 
confuls & autres princes de Normandie,a efté à i'Iflebonne célébré con 
cile,ouquel la prouidence dudit Roy Guillaume , par le confeil des fuf- 
dits fes reaulx,a ordonné &c. 

Le tiltre du Roy Loys le Gros pour ladite abbaye fainft Denys,datté 
l'an nzo. Tan douzième de fon regne,afonadrcffe aux Archcucfquesj 
Euefqucs^Ducs, Comtes & officiers du Royaume. 

Le tiltre dudit roy Loys le Gros,& de fon fils le Roy Philippes pour la 
dite Abbaye & prieuré d Argentcuil,datté à faine} Germain des prez, & 
Confirmé àRhcims ou {acre duditRoy Philippes^ 119 . eft figné defdits 
Roysde la Roy ne Ali* femme duditRoy Loys,&mere duditRoy Phi- 
lippes, de Ray nalde Archeuefquc de Rhcims , Wlgrin Archeuefque de 
Bourges, Aymery cuefquc de Clermont,Yoland eucfque deLangres, 
Eftienne eucfque d'Auftun,Hatton euefque de Troyes,Simon Euefque 
de Noyon, Barthélémy euefque de Laon,Eftiénc eucfque de Paris,Gof- 
lene euefque deSoifTons,Ichan euefque d'Orleâs,Raoul comte de Ver- 
mendois,& LoysBoutcillier de France. 

Le tiltre du Roy Loys le jeune pour ladite abbaye, datté à Paris l'an 
1146. a fon adreffe aux archeuefques,euefques,ducs,comtes , & tous au- 
tres officiers du Royaume. 

Outiltre de l'Empereur Frédéric premier pour l'Èglife de Verdun 
datte le iy.AOuft njtf.font tefmoings Burchard euefque dcStrafbourg, 
Orcleb eucfque de Bafle, Hetolf abbé de Marbach , Bcrtolf duc , Mat- 
thieu Duc de Lorraine,Othon comte Palatin,Rodulf côte, Vlric com- 
tÇjHerman marquis, Wucr comte,Thierry comte,Simôcôte.,Conrard 
comte,& plufieurs nobles non nommez,apres y aces mots: moy Chan- 
cellierRaynalde ou lieu d'Arnaldejarcheuefque deMayéce, &archichâ 
cellier l'ay recogneu en la confirmatiô dudit tiltre,fai<5te par l'Empereur 
Charles II II. dattec à Mets, le x8. Décembre 1357. font tefmoins Guil- 
laume archeuefque de Coloignc, Gerlac archeuefquc de Mayence,Brc- 
mund archeuefque d e Treues, Rupcrt l'aimé cote Palatin du Rhin , Ru- 
dolfduc de Saxe , & Loys marquis de Brandebourg princes cle&eursj 
Iehan euefque deStrafbourg,Aymareuefquc de Mets,Bertrand euefque 
de Toul,Hcnry eucfque de Lubec^Henry abbé de Fulde,Ebard abbé de 
"WitzembourgjGuillaumeducdc Iulicrs, Frédéric marquis de MufTen, 
Rupertle ieunc comte Palatin du Rhirt , & duc de Bauiere, & plufieurs 
autres feaulx du facré Empire non nommez. 

Philippes par la grâce de DieuRoy de France, Sçachét tous prefens & 
àducnir,que comme noftre amee & féale Blanche comtcfTc de Champa- 
gne euft efté adiournec pârlc duc de Bourgoigne, Matthieu de Mont- 
morency Guillaume des Barras, à comparoir en noftre court pour 
cfter adroit fur la demande propofec contre elle Thibauld fon fils 

{>arErarddeBrene & Philippe que Tondit eftrc fafemme,&furcc que 
efditsErard& Philippe nous requeroientquereceufïions l'hommage 



Digitized by Google 



3 61 Recueil des rangs 

dudit de Brcrtc,clu comte de Champagne,comme l'audit tertii le comte 
Henry noftre neueu,lequel ledit Philippe difoit eftre fon peic. Finablc* 
ment à Meleun côftituez en hoftre prefence ladite côtefle de Châpagne 
& Thibauld fon fils d'vnc part,lefdits Erard deBrcrie & Philippe d'autre 
demandans fur ce iugément leur eftrefaidt , il fut là iugé par les pairs de 
noftre royaume,fçauoir eft A.archeuefque de Rheims,G.dc Lâgres, G. 
de Chalons,Philippes de Beauuais,Eftierine de Noyô euefques,& Eude 
Duc de Bourgôigne,& par plufieurs autres cuefques & nos Barons , fça- 
uoir eft par les Euefques d'Auxerre,Chartres,Sélis,& Lifieux, Guillaume 
comte de Ponthicu,Robert comte de Dreux, Pierrë comte de Bretagne, 
Gùy comte de faindfc Pol,Guillaume desRoches'Sehefchal d'Aniou,G. 
comte deIoigny,I.comte deBeaumoritfj&R.comtc d'Alençon. Nous 
oyans&apptouuans le iugementquenedeuions aucunement receuoir 
l'homagc d'Erard de Bréne ou de laditte Philippe du coté de Châpagne 
tant que Blanche comteffe, & Thibauld fon fils voudront faire &pour- 
fuiure droit en noftre court,car i'vfage-&couftume de France eft telle, 
que depuis qu'aucun eft par le feigheUr du fief faify d'aucun fief,lefci- 
gneur du fief, ne doit receuoir autre cri home dudit fief, tant que celuy 
quieftfaifydufiefparlcfeigneurdu fiefjVeult&eftpreft faire &pour- 
fuiure droit en la court du feigneur de fief par le fèigncur de fief,&parce 
que du confentement de nos Baronsnul contredifant , nous receufmes 
en homme du comté de Châpaigne & Brie,le feu comte Thibauld no- 
ftre neueu, pere de ce Thibauld comme fon pere le comte Héry l'auoic 
tenu,& après le decez dudit comte Thibauld, nous receufmes Blanche 
comteffe dudit comté,en noftre femme côme bailliftre,&encores aprçs 
receufmes en home dudit comté fans contradiction d'aucun, ledit Thi- 
bauld fon fils, faufle bail de fàmerc, de droit ne deuiôs deffaifir Blanche 
côteffe de châpagne ou fon filsThibauld,du côté de Champagne & Brie 
tant qu'ils feront prefts faire &pourfuiure droit en noftre court, & la 
dite côteffe deuant nous & nos Barons l'a toufiours offert. Lefdits Erard 
& Philippe ont acquiefeé à cedit iugément , car le iour qu'il a efté fai<5t, 
ilsn'ontplus rien demandéàladite comteffe de Champaigne & fon fils 
parquoy f en font allez fans iour fai&,à Meleun l'an de grâce mil deux 
ccnsfeize,oumoysdeiuillet. 

Loys par la grâce de Dieu Roy de France, à tous ceux qui ces prefen- 
tes lettres verront falut,Sçachez que par la volonté & confentement des 
ai cheuefques , euefques , comtes, barons & cheualiers du Royaume de 
France,qui ont & qui n'ont Iuifs, nous auons faicl: eftabliffement fur les 
Iuifs, lequel ont iuré obferuer ceux defquels les noms enfuiuenr , Guil- 
laume cuefque deChalonSjle comte dU Perche,Philippcs comte deBo 
logne, la Duchcffe de Bourgoigne, lacôtefTe de Neucrs,Gaultier com- 
te de BloySjïehan comte de Chartres, Robert comte d e Dreux pour Juy 
&pour le comte de Brctaigne fon frere,Guy côte cïe fain&Pol,Hugues 
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dcChaftillon foa ftèrc^lc comte deNamur ,lè:c$ittedè Gtbnt^p|té/fô 
côte de Vedofme,Robert de£ourteha^'b<>^^ft&<l c Fi&cci "Mathieu 
de Montmorency Gonneftable de France , ÀrchambàuW de;Bàurbohi 
Guillaume de Dampierre^Enguetra deCoucyiAmaury Schefchal drAn 
iou,Dreux de Mclouje Vicomte # dc BeaumoritjHejJry dtf£ cuilly/Suifr 
laume de Chauuigny,Gaulchier de IpignyJchamJé Viclzhiy&GuiJiaqç- 
me de Saligny, ledit eftabliflement efirrel , &e.fai<a:àPatiî f l î ândrgràcii 
1Z13. ou mois dcNoucmbre;lemereredy deîjQ^arcrc deTou(Tainâ»;q 

Comme ilyeuft contention entre Iehannccûtcfle de Flandres d'voe 
partj& Iehan de Nèfle d'autre. .Ledit Iehan aucutappellé dedenyrdfc'ia* 
fticcàlacourtdenofTrefirelcroyJcditfeigneurltàyfeitadiourneridéi 
uantluy la comtefle par deux cheualicrs,lacomteflfe comparantâuibur 
propofa quelle n'auoit efté fuffifammét adiourneé par d eux cheualiers> 
parce qu'elle dcuoiteftrc adiourneé par les pairsjcs parties farreftas fur 
ce aefté iugé en lacourt de noftre fire le Roy,qué la comtefle auoit èfté 
fuffifamment &competcmment adiourneé par deux cheualiers , &; que 
radiourncmétparcuxfaidàlacomteflc^ftoit bon àvallable. Item la 
comtefle propofa que Iehan dcNeflc auoit pairs en Flandres , paricP- 
quels il deuoiteftrc iugé en la court de la cotefle , & qu'elle droit ptefte 
luy faire droit en (à court par les pairs dudit Iehan , qui ne diloit quefa 
comtefle luy euft dénié faire iufticc par les pairs dudit Iehan,par lelqucl's 
il deuoit cftre iugé en la court de la comtefle , partant elle dèmandoit le 
renuoy dudit Iehan de Nèfle en fa court. Iehan de Nèfle au contraire tt- 
fpondoit qu'il ne vouloit en aucune manière retourner en la court delà 
comteflejd'autant qu'elle luy auoit dénié iuftice,& qu'il l'auoit appelée 
dedeny dedrojt. ParlaconfidératiôdelacourtduditfeigncurRoy;fur 
ce a c(té iugé qtfe Iehan de Ncflc ne deuoit retourner à lacourt de la co- 
tcfle i & que la comtefle luy dcuôitrcfpondre en la court dudit fèignéur 
Royjou il l'auoit appellee de deny de droit. D'àuâtage comme les pairs 
de France diflentque les châcelicr,bouteillier, chàmbrier, & Connéftaf- 
ble de Frace,officiers domeftiques de noftre fire le Roy,nc dcuoret eftre 
aucc eux à faire iugemés fur les pairs de Franccj & lefdits officiers dome 1 - 
ftiques dudit feigneur Roy,diflent au contraire deuoir par les vs & <?ou- 
ftumèsobferuecsjeftreauécles pairs à iUgcr les pairs: fut iugé cnla court 
dudit feigneur roy,quc lefdits officiers domeftiques de n oftre fire Ifc tof 
doiuét eftrc aucc les pairs de Frâceàiugcr les pairs,& lors lefditsorfieiers 
iugerent la cotefle de Flandres aucc les pairs de France, à Paris l'an ïii^. 

Philippes comte de Bologne & Clcrmont, Pierre cote de Bretaigne, 
Robert comte dcDrcux,le comte de Chartrcs,lc Comte de fainft Poj,lc 
comte de Roucy^c comte de Vendofmc, Matthieu de Montmorency 
Conncftablc de Francc,Robertde:GourtenayBouteillicrdeFrancciEnf 
gerran de Coucy,le Scncfchal d'Anioù, Iehan deNefle iîëVïcbmtc dfe 
îain&e Sufannc,le Vicote de Chafteaudun,Sàûary de Mauleô, ThcVïftas 
dcCoucy, Gaulchierdcloigny, Gaultier de Rinel, Henry de Seuilly, 
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Philippks dcNintenï^EfticiiMC & Sancerre,René dc^Aom&udofi, Guy 
delà Roche,René d'Amiens Robert dePÔiffy , Simon de Poifly^Bou- 
chard de Mailïyy &£ lorcntiie Hangeft , a tous ceux^uiecs prefentes Iet> 
très Verrontfalut^ en noftrc Seighcur,Sçaçliez que pourtf amour de ïefus 
(Dhrift & de la foy Ghrcftienne; & pour l'honneur de nbftré trefeher fei- 
gneur Loys illaftrç Roy de Fiance, & du royaume de France, nous loiiôs 
& luy confeillôns qu'il entreprenne le îaï&t de la terre des Albigeois , & 
promettons fur la foy que luy dbuôs,cjuc nous l'aiderons de bonne foy, 
comme noftrè feigncurligCjiiufquesalaconfummariondudicfaidjOu 
tant qu'il trauaillcra en iceniy, faidt à Paris l'an 1225. ou mois de Iahuier, 
(celle des feelsdes fufdits apofei fclô l'ordrcqu ils fontnômez en l'éfcrit. 
,; G. ArcheucfqucdcSens,lesEucfqucsdeBcauuais,Noyon&Char- 
tres,les comtes de Bologne &Blôis,Engerran de Coucy,Archambauld 
de Bourbon Je côre de Montfort,Eftienne deSancerre, Iehan de Ncfle, 
Vrfion le chambellâ, Adam deBeaumôr,Guy de Mcreuille, Guillaume 
des Barres le ieune,Robert de Coucy , le marefchal de France Philippes 
de NemouXjGaulchicr de RemeillyjSimon de pohTy ; , Iehan de Valéry, 
Pierre des Barres,Guill aumc Prcncle t, & Adam Harens>A rous ceux qui 
ces prefentes lettres vefont falut en noftrc feigneur. Sachez tous qu a la 
demande de noftre trefeher feigneur Loys illuftreRoy de France & en 
fa prefenec nous auons iuré corpordlemenr > que fi de luy Roy aduient 
félon l'humanité, lepluftoft que pourrons nous irons en perfonnede- 
uers fon fils aifiié, fçauoir eft Loys, & luy ferons côme à noftrc feigneur 
& Roy de France , les h ommages & fi délitez deues , & trauailler ons de 
bonne foy, qu'il foit couronné en Roy le pluftoft que pourrons com- 
modément, & fiauparauant ces chofes il aduenoit félon l'humanité du- 
dit Loys fils duRoy,cequenous auons iuré faire audicLoys, nous le fe- 
rions à Robert fon frere qui luy eft le plus prochain d'aage,en tefmoing 
de ce nous auons faicl: faire ces prefentes lettres & y appofer nos fecls, 
faic-t à Montpenfier le plus proche mardy d'après la ToufTaincWan de 
grâce itt6. ou mois de Nouembre, les feels fontappofez félon l'ordre 
qu'ils font nommez en l'éfcrit. , 

Gaultier par la graçe de Dieu Archcuefquc de Sens , Gaultier par la 
mefme grâce Euefquc de Chartres , & GuillaumcEue{que de Paris, F. 
comte de Flandres,Thibauld cote deChampaigne,le comte deNcuers, 
le comte de Bloys,le comtc de Chartres, le comte deMontfort,lc 
comte de Vendofme , le comte deRoucy, Matthieu db Montmorency 
Çonncftable de France, Iehan de SoifTons, Eftienne de Sancerre, le 
Vicomte de Beaumont, & autres Barons & Cheualiers, defquels les 
£eçls font appofez pu prefent eferir. A tous prefens &r aduenir qui ces 
prefentes lettres verront, falut perpétuel. ; Sçauoir faifons que: nous 
auons concordablçmétjiugé en la prefenec de noftre tref- cher feigneur 
^oys^illufbrefRoy de. Erance, que Pierre autrefois Comtede Bretagne, 

- ■ v;..: \. • pOUrCÇ 
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pource qu'il a forfaict audit feigncur Roy, dont la plus grande", partieia; 
efté récitée deuant nous tous, a par iuttice perdu le bail de Bretagne, 
que les Barons dudit Bretagne , & autres qui luy auoientfaiâ hômagjo 
ou fideliré,à caufc dudit bail,font du tout abfouls & quittes Vieeux bo- 
rnage & fidélité, & ne font tenus luy obeïr } ou aucune chôfe faire pour 
luy qui appartiéne pour raifon dudit baihen tefmoing de ce nous auons 
faid feeller ces prefentes de nos feels , fai& ou camp près Ancenys,, l'an 
de grâce mil deux cens trente ou moys de lun. 

La complainte des Barons de France faitc'au Roy pere fainâ Lôys en 
Décembre izzj.contre la iurifdiclion Ecçlefiaftiquc Commence ainfi. 
Au fereniflime leur feigneur Loys parla grâce de Dieu, tref-iHuftre Roy 
de France , Hugues de Lczignen , Comte de la Marche & Angoulcfme, 
P.Comte de Bretagne, A.Vicomte deThouars,Sauary deMauleôn,H. 
deThouars, Geoffroy de Lezignen, G.rarchcpreftre,G.Mcngot,T.dc 
Blazon & autres fes Barons & féaux en ces parties falut & volpnté prefte 
& fidélité feruicc,&c. \ 

La complain&e des Barons de France, fai&t au Pape Grçgoire IX.en 
Septembre 1135. contre les prelats,& leur iurifdi&ion commence ainfi: 
A noftrc frefTaipct pere ou feigneur, G. par la grâce de Dieu fupremç 
pontife, H.Duc de Bourgognc,P.Comte de Bretagne, H. Cômtc de la 
Marche,A.Comte de Montfort Conneftablc de France, Le Comte de 
Vcndofme, S.Cômte de Ponthieu, I. Comte de Chartres, I. Comte de 
Sancerre,le Comte de Ioigny, H.Comtc de S.Pol>Le Comte de l^oucy> 
B.Côte de Guyncs,I.Cote de Mafcô , Robert de Courtcnay bouteillicr 
de France,Gaultier d' Auefnes, Iehan de Nèfle, Efticnne de Sànçerrç , le 
Vicomte de Chafteaudun, Le Vicomte de Beaumont, Le Vicomte de 
de Chaftellcrault,Archambauld de Bourbon,Lc Vicomte dcT/^urénc, 
Le Conncftable de Normandie, Bouchard de Montmorency, Henry 
de S^uilly,Guillaumc de mcllou, Dreux de Mellou, Gaulchier de Ioi- 
gny ,Richard de Harecoùrt, Ichan de Toçy,Adam de Bcaumont,Iehan 
de Bcaumont,Iehan Marefchal de Francc,Hugucs d'Atheys maiftre pa- 
neticr deFrâce, Geoffroy delà Chappelle,Hugues deBauccy^Gcoffroy 
depreuîy, Robert de poilTy,Gàc/3ndcPoifly, Guy Mauuoifin, Guy de 
Cheureufe,& autres Barons & cheualicrs quifureni ou Colloque de no- 
fifre fire le Roy de France tenuàfainéfc Denis, falut &retieren€e autant 
deuëquedeuote,&c. A 

Lcs prcfcnsouiugé donné pour le Roy, contre l'Abbé SfvBenoift fur 
Loire,és enqueftes du parlemét des o&aues de laChandeleur u<»o.font, 1*7* . 
L'Archcucfcjue de Rouen* 

Sim^7thrcforicr } de (ainû Martin deTour*: 

Maiftrc Eudc de Lorry* 

Efticnne Doyen de faind Aignen d'Orléans/ 
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Maiftrc Ichan de Vlly. . 

Maiftrc Guillaume de Milly. 

MaiiStrc Simon de Pcgncys. 

Maiftre Thomas de Paris. 

Le feigneur de Nèfle. 

Le Comte de Ponthieu. 

Le Conncftablc de France. 

M onfieur Pierre de Fontaines, c 

Monficur Pierre le Chambellan. 

Monfieur Geruais des Serines. 

Monfieu rlulian de peronn e. 

Monficur Ichan des Quarroys, 

Monficur Matthieu dcBcaunc. 

Le maiftrc des arbaleftïèrs] 

Les Baillifs de Vcrmcndoys, Bcrrv, Amiens, Cacn,Gifors,Touraine, 
Sens, Couftantin,Caulx & Vcrnueil. 
Iehan Saulnier, & maiftre Ichan de Troy es. 

Al'arrcft donné pourlcRoy contre les Religieux du boys deVin- 
cennes ou parlement de la Chandeleur 12.60. les prêtais font. 
Eudc Archcuefquc de Rouen. 
Raoul Eucfquc d'Eureux. 
Matthieu Abbé faine* Denys. 

L D oXcforicr } ^faind Martin de Tours. 

Maiftrc Iehan de Nemoux. 

Maiftrc Ich an de Troy e s. 

Maiftrc Ie han de la porte . 

Simon Sieur de Nèfle. 

Iehan Comte de SohTons. 

Gilcs le Brun C on neftablc de France* 

Monficur Pierre de Fontaines. 

Monficur Geruais des Serines. 

Efticnnc Doyen de fainâ: Aigncn d'Orléans. 

Maiftrc Pierre de Caftrc chancelier de Chartres. 

Maiftrc Eudc de Lorry. 

Maiftre Ichan de Vlly. 

MonfieùrG.dc Chartres preftre. 

Maiftrc G. de Mont-gcrmond. 

Monficur Iulian de Peronne. 

Monficur Mathi eu de Bea unc. - 

Monfieur Amaulry de Mcudon. 

Thibauld de Montleart maiftrc des arbaleftiers & Iehan de Montluc qui 
acfcriptcccy. 

Walde- 
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fyaldcmar fécond par la grâce de Dieu Roy de Dannemàrch & de$ 
Sclaues,à tous ceux qui ces prcfcntçs lettres Verront, falut : A6n que les 
chofestaites en temps ,nefortcnt de la mémoire des hommes auec le 
temps, eflneceffaire qu'elles reçoiuentfondemct ftablcdu tcfmoigha- 
gc d'eferiture . Pourcc fâchent tous J>rcfcns & aduenir , que de nos coiv- 
fcntcmét& bon plai(ir,noftre cher fils leRoy Waldemar a en la prefence 
dcsEuefqucs,& autres trelgrans dcnoftreRoyaume,donnéenticremét 
en douaire à treshaute dame la Royne de Dânemafçh fa femmé,la moi- 
tié dePhenis,fçauoireft celle qui eft Vers le mtdy, en laquelle font ces 
trois chafteaux Suerncbagh,Awordbagh,Folagh;& la moitié de la mo- 
noyc de celle terre, & toute la cité OdenzeeàleS pbfleder à perpétuité: 
& à ce que celle fa donation dure ferme & (table à lad ucnir,& qu'aucun 
par querellé ne la puiffe enfraindre , nous la confirmons par ces prefen- 
tes feellees de noftrefeel À cefte donatio par luy faitc,eftoient tefmoins 
ceux defquels les noms font cyfoubfcrits .Noftrc fils Canut Duc Dc- 
ftonic: Albert Comte Dorlemtind&feigneurd!Olfatic, noftrc neueu: 
Nicolas Euefque Schele2uic,Cunon Euefque, Ripenfc noftre Chance- 
licr,Iwar Euefque de Odeuzeu, Gunticr Euefque de Vibourg , Pierre 
Euefque Àrchuficnfe, Sverion Euefque Burglagenfc , laques Simon & 
Pierre Strungons fils de Scori marfchal,Ichan matfchal * Tfugile grand 
ifiaiftre,Olan autrefois EfchançomTupon châbrier.DonnéàRipes par 
les mains de Hcrmand Preuoft deStrand le 1 5. Iun l'an de grâce 1 z x % 

Auiugé donné pour le Roy,contre Charles Roy de Sicile fon oncle, 
pour railon du Comté de Poi&icrs & terre d'Auucrgne és enqueftes du 
Parlement de la Touflain<5ts l'an 1183. les prefens font* 
Pierre Archcucfquc de Rouen. 
Simon Archeuefquc de Bourges^ 
Pierre Archcuefque de Nerbonnc< 
Guy Euefque de Lan gres. 
Guillaume Euefque d'Amicns< 
Thibauld Euefque de DoL 

ThibauldcleudeBeauUàis; h 

Matthieu Abbé de fain&Denyfc 

Guillaume Prcuoft de l'IfiV , 

Pierre Doyen de (àinct Martin détours. 

Gautier Archidiacre de Conftances. 

Guillaume Archidiacre de Bloys. 

Eftienne Archidiacre de Bayeux. 

Pierre Archidiacre de Sologne* 

L'Abbé faind Lucian de Beauuais* 

Guy de Boy Chanoine de Rheims. 

Robert Duc de Bourgogne Chambricr de France* 

Guy Gomte de Flandres* 

7 Ii ij 
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Thibauld Comte de Bar. * 

Ichan de Falerty Comtedc Ponthicu. 

Simon ficur de Nèfle. 

Euftache de Conflans. 

Ymbertde Beau-Ieu Conncftable de France. 

Iehan fils de Roy de lerufalem, bouteillier de France. 

Raoul de Nèfle Chambellan de France. 

GuydeTournebu Cheualicr. 

Guillaume Crefpin, Marefchal de France. 

Jehan feigneur de Harecourt. 

Freré Iehan threforier du Temple. 

Gflles de Brion Chcualier. 

Guy^afly Cheualicr. 

Iehan de Beaumont Cheualicr. 

G. de Pf ùnay Cheualicr. 

Frère ArnouldeWifemalc. 

Fourrier de Verneuil. 

Et plùfieurs autres clercs & lays & Baillys. 

L'ordonnance du Roy Philippes le Bel enregiftrec ou Parlement de 
la Touflaini&s 12.87. raidies pour l'exercice des iuftiecs temporelles par 
les lays^ mit en ordre d'eferipture les Ducs , Comtes , & Barons auant les 
Prélats & gens d'Eglife,à caufe de la matière fuictte, & commence ainfi. 

Il fut ordonné par le confeil de noftre firc le Roy^ue lcsDucs^Com- 
tes,Ba ! rof^ J Archeucfques,Euc{ques ) Abl>ez,chapitrcs & colleges,Chc- 
ualicrs,& généralement tous,ayans iurifdiétion temporelle, ou Royau-i 
me de France inftituent pour l'exercice de ladite iurifdi&ion temporel? 
lc.,Baillifs,Preuofts & fergens lays, & nullement clairs,afin que fils y dc- 
linquent , les fuperieurs les puiffent punir, & fi aucuns clercs fontefdits 
offices, qu'ils en foient oftez. 

Al'arreft des enfans de laques de Lauofi Cheualicr donné ou parle- 
ment de l'an iz? 8. font les prefens. 
Les Archcuefques dcScns & Narbonnc. 
Les EucfquesdcTheroucrinc,Tholoufe,ToXirnay&;Conftanccs. 
Les cfleuz dcMeaux, Troycs & CarcafTonne. 
Le maiftre de l'hofpital. • -m^,-. 
Le vifiteur du Temple. / f :' 

Maiftre G.dc Maumont. 
Maiftre H. fon nepucu. - 
Maiftre I.de la Foreft. 
Maiftre R. de Meulant. 
Maiftre Philippes Conuers. 
L'archidiacre de Gandr ^ ;j 1 . 
Maiftre Lie Duc. 

a li .UyAjc 
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MaiftreR'.!lepueu;; •' <•"• r,rI ' • • ■ .*•':•<>- » 

MaiftréPierrcdcBellè-pcrchcv- : i • ■ ; . . 

Les Comtes de Drcux,Dampmartiti& Aunlalc. . - 1 

Les fîeùÉsde ëhWl%,\rirMéS^& Miily; ' i : ! 

Eude de Neuuille. . 

MonfieurR. deBrullac . *\ 
Lemarefchal deMirepoix. ■■ \ . • i 

R.deMelun. • ; ,< 

Maiftre Clemens de Laijac. - ! ; 

LeDoyendeGournay. > 
Maiftre G. de Neauflc. 
Maiftre N. de Chalons. 
Maiftre Bertrand Iourdain. 

Maiftre Anfel de Chcureufc. ; 
Le Vidame de Piqueny 

Le Chambellan de Tancaruillc. ' v * 

L'ordonriance dudit Roy faidtc à Chafteau Thierry, le famedy après 
la feftefain&Rcmy, 1303. commence ainfî. 

PHilippcs parla grâce de Dieu Roy de France , à tous ceux .qui ces 
prefentes lettres'verront falut:Nous faifons à fçâuoir que nous con- 
fiderans & regardans les grandes charges & les griefs que nosl£eaur& fu 
iets ont par long temps fouftenu pour nos guerres, & cfpcciamîera;pout 
la guerre de Fîandres.Meuspource à compaflî on & à pitié enùerieuxs& 
querans voyes & manières , par lefquelles nous puiflionsà l'a^dçdc rro- 
ftre Seigneur, abréger & mettre à fin ladite guerre , ofter lesxhaTges.& 
les gricfs,& pourchafler paix & traquillité à nos féaux & fuict^toïtout 
noftre Royaume, eu fur ce délibération & coféil aucc nos anVcz &>feau± 
Gile Archeucfque dcNerbonne. P.d'Auxerre & I,deMeauxBwefcjùe^, 
Charles &Loys nostref-chers freresjRbbert Ducde BourgjagHC.^Hilc 
Brun Comte de laMarche:Gauchicr de Chaftillon cote dcPowre Co'nî- 
tiéffâDlë^fe FricH&han dëEJampierre (cigtieur dc»S< DifieriBoraiild fei- 
gneur de Mcrcueil, I: dcCrïàîbh fcigfcfcur Darlay &pluficurtf autres nos 
Barons & féaux defquels les nos font cy defTous eïcrits, pourotquenoas 
ne pouuôs pas auoir à ce cofeil &a cefte deliberatiô nos autres- Prelâtsâc 
Barôs du royaume,fî toft come la neceflîté le requérait & requicw^ehtrfc 
pluficurs autres voyes traitées & pourpalees de la manière devons faire 
fubuentiô&aide pour la pourfuitte de ladite ^uefte;Nous aùiacnb£di(S 
Prelats,Barons & autres féaux prefens auoïis aGcdfdé/&ordûâclavbyfc 
qui Penfuit, cy deflbus eferite pour le plusconuetfobk j& prodfitableâ 
la befongne, &qui peut eftrc au moins de grief dwfotets & ^fù peuple": 
C'cft àfçauoir que tous Archeuefques,Euefq^(f^î^a^nfc^P]xi]^s^0a^& 
chapitres,conuens,collegcs & toutes autres mani«c«:db'petfd6iiris'd!B- 
glifc?,religieux > & feculiers exempts & non éx^(^Du^€Ëd3yBac&4 
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Dames, Damoifcllcs, & autres nobles de noftre Royaume, <k quelcon- 
que condition ou eftat qu'ils foient, nous aident du leur en la pourfuit- 
te de ladite guerre par quatre môis,&C; . 

Au iuge pour les habitans de Couchcscontrc le Duc de Bourgoigne, 
donné ou Parlement d'hyuer 13 10. font les preferis*- 

LeRoy. 

L'Eucfque de Confiances. 
Le Comte de Valoys. 
LeComtedefaindPoL > 
Pierre de Dicy. 
Guillaume de Hangcft. 
.Monfieur H. de Bonuille. Bê**i&. 
Monfieur I. de Maehcl. 
MonfieurP. des Vîmes. 
Monfîeur Matthieu deTric. 
Monfieur G. de Harccourt. 
Monfieur G. de Courte-hcufc. 
Monfîeur I. de Voifly. 
Monfieur GilcsAcdin. 
Monfîeur Philippes de Blencau. 
Monfieur Hugues de la-Cellc. 
MaiftreI.dcRoyc. 
Le foubs-Doycn de Poi&icrs. 
Le Doyen de Sens. 
Maift re 1.1e Duc . 

Maiftre André Porcheron. * ' 

LePrcuoftDàirc. , 
Le Chantre d'Orléans. 
LûDoycn faind Martin de Tours. 

L'Archidiacre de Chalons. , ' • ' , n j , 

A l'arreft pour la ville de Paris, contre les Boulengcrs dicdlc,4opne 
ou Parlement de laTouffamds,i3i4-font lesprcfcns. 
L'Eucfque de faind Malo. 
LcChancdiier. 

Le Prieur delà Charité. .: \. t < : - 

MaiflarcPhilippcsdcMornay. r 
MaiÛTcPhilippesConuers. < :• 

Maiftrc Guillaume Arcenard. ^ , 

Le maiftre d'efeoie de Poi&icrs. 
Maiftre R.Thibotot; ^ 
Maiftre Dreux de kCharité* 
Maiftre P. de Chapes.; r 

Maifir.etdcehcrchemont.r y . Maiftre 
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Maiftrc Henry de Mcfc. 
Maiftrc Pierre de Bourges. 
Monfieur G. de Harecourt. 
Monfieur G.dcCourteheufe. 
MonfieurP.de Villobloan. 
P.deDicy. 1 
Guy Florent. 

FremindcÇoquerçl. n ^ 

PierreRemy. \^.^^r A *'ïrr^y - 

Es deux or4©nnances faites par le Roy Loys Hutinjen May mil trois 
cens quinze J'vnc pour les gentilshommes du bailliage d'Amyens:! au- 
tre pour eux fie ceux du Bailliage Vermandois fes frères & oncles,en or* 
dre d'eferiture précèdent les prélats > & les prélats lesbarofls duRoyau- 
me. 

Ai'arreft pour les exécuteurs du teftament de feue Agnes Comteffe 
de Bigorrc , contre monfieur Charles de France , Comte de la Marche, 
frère audit Roy Loys H»tin,donné ou Parlement de Touffaip^ s 3 1 > 
font les préfet»?. 

LesEuefqucsdeS.MalojAmycns, i 
Mande,&S.Bricu. m 
Monfieur G.dcHarecourt. 

Monfieur H.de la Celle. i . 

Monfieur G. Flore. . * 

Mouton de Blanuille. 

Monfieur Guichard de Mar zy. 

I.Boichicr. Bouche*. 

R.Barbou. 

Monfieur P.deDicy. 

Monfieur G.deMarcilly. '■ zv:Y.l. , 

Le Doyen de Sens. . ; i J 

Le maiftrc d'efcholc d'Angiers^ ' . i) 

Maiftrc André Percheron. . : jij \ i y 

Maiftrc G. Arrcnard. . ' ni): .. , 

Maiftrc Dreux de la Charité. — y rifih. W. 

Le chantre de Clcrmont. • -À rif; h h'. 

Maiftrc LPaftc. : ivr'ii; : fi 

Thomas de Sauoye. ... , . 0 rjftif t .<l 

MaiftreAubertdeRoyc, , . ^ i D y>u\ : . r ,\ 

MaiftrsRiehardThibotot. ■X-sÀ&Àf. 
Maiftr el.de Dijon. 1315. y, .: h 0 -mh -. i 

I/ordcnance du confeil ou ParlcmeAt&4claçha^»a^Çf^£^ 
tes/aite àS.Germain en Laye,pumoys de Iùngncfci'aa^.^Aç&oyi 
cft oit lors Regcnt. - ./O ■ .)^uilA^-\] 

'i iJMo'i . \i -:.',o dj\ . \i s;jïi£m :j J 
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Premièrement ceux de l'eftroitf Confiai ■ r 
Monfeigneur de Valoys. ' a T 

Monfeigncurd'Eurcux. •'' ; ' 

Monfeigneur de la Marche. ; 
MonfcigneurLoys de Clermont. 
Monfeigneur Iehan de Clermont. 
Monfeigneur Robert d'Arthoys. » 
LeComtedeS.Pol. 
Le Comte de Sauoyc. 
Le Daulphin de Vienne^ • ■* * :î >^''" * '\ 
Le Comte deBoloignc. . : 

LéComtSedeForefts. 
Le feigneur de Mcrcucil. 
Le Conncftablc. 
Léfeigneurdctfoyers. 

LcfeigneurdeSûiHy. " [ 

Meflire Guillaume de Harccourt. f 
Le feigneur de Rynel. 

MeflircMahydeTrie,lcpcrc. '. p : 

Les deux marefehaux. 

Et mefsire Herpin d'Erquery. 

LArcheuefque de Rouen. 

L'Euefque de S.Malo. 

Le Chancelier. 

P A R L E M E N TV 
Premièrement la grand Chambre. 

Le Chancelier. 

Maiftre Michel Mau-coduit. 

Maiftre Pierre Bcrtran. 

Maiftre Pierre de Chapes. ' ■ y :: ■ : 

MaiftrePhilippesdcMoJ*rnay. 
Maiftre André Porcheron. 
Maiftre Denil^ de Sens. 
Maiftre Iehan de Forgctcs. 
MaiftrcHugues de Befançon. 
Maiftre Guillaume de Broçe* 
Mefsire Gile A çelin. '7 
MeGire Iehan d' Arrablay. c l 

McGireGuicharddeMarzy. J >' 
MlemÏGuîlls^w^^MàrfÛF. • r : î J " iCO i,!J 

MMWGo<t»*il' < : • ;!! t; > r -. mr ' 

Le chantre de Clermont. / 
Le maiftre d'efchole de Poi&iers. /' 



t C ; 
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Et maiftrc Dreux de la Charité. 
Melfîrc Thomas de Marfontaincs. 
Meflîre Guillaume de Chaudenay. 
MeflireJGuillaUrrïe Flore. 
Pierre de Dicy. ; 
Maiftre Raoul de Praclles. 
Meflrre Hugues de Wiflat. Vffhu . 
Meflîre Hugues de la Celle. 
Meflîre Olry de Noys. 
Meflîre Ferry de Villepeftre. tttfytfat* 
Ieiian le-Boucher. * 
Meflîre Guillaume du Rocher. 
EtRegnauldBarbou. 

Lesjugeurs des Enquefles. 
L'Eucfque de Mande. 
L'Euefcjjue de Soiflbns. 
L'Abbé de S.Germain desPrez, 
L'Abbé de S.Denis. 
Maiftre Pierre de Monçy. 
M aiftre Pierre Gunart. 
Maiftre Guy de Parcon. 
Maiftr e Iehan de Dijon. 
Maiftre Iehan de Roye. 
Meflîre Pons de Omclaz. 
Meflîre Iehan Bertran. 
Meflîre Philippcs de Pefleliercs. 
Pierr e le-Feron. 
Et Sim on de Montigny . 

Rapporteurs (TEnqtieJies. 

Maiftre I ehan de Io y. 
Maiftre Iehan des Haies. 
Maiftre Guillaume de Vft. 
Maiftre Pierre de Langres. 
Maiftre Nicolas dcBraye. 

Maiftre Raimbauld de Recigncurifîn. 
Maiftre Guillaume de Fcrricres. 
Et le fils Nicolas de Tours. (-'•• 
La Chambre des Comptes, 
Le feigneurdeSuilly fouuerainpar deflus les autres. 
Maiftre Iehan de Dampmartin. 
Maiftre Pier re de Cond é. 
Le Doyen de Bourges. 
Maiftre Amaulry de la Charmoyc. 
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MefiircRcgnaulddcîor. 
MeGirc Guillaume Courte-heufe. 
Martin des-Eflars. 

En l'ordonnance fai&c ou boys de Vinccnncs, ou moys de Décem- 
bre 131*. par le Roy Philippcs leLong,eft l'cftatdc fon parlement. 



Parlement en la grand Chambre, 
Prélats. 



Amycns. 
Sain&Malo. 
Sainâ: Briot. 
Mende. 



Barons, 



Le Comte de Boloigne. 
Le Conneftablc. 
Monfeigncur G. de Harccourt. 

Clercs, 

Maiftrc Michel Mauconduic*. 

Maiftre Pierre de Chapes. 

L'Abbé de S.Denis. 

Maiftre Pierre Bertran. 

Monfieur Philippcs deMournay. 

Maiftre I. de Cherchcmont. 

Le Chancelier monfeigncur de laMatohci 

Maiftre Dreux de la Charité. 

Maiftre André Porcheron. 

Maiftre Dcni^rde Sens. 

Monfieur Guillaume dcBroçé. 

Le maiftre d'cfcholc de Poi&iers. 

Maiftre IehandeForgettcs. 

Thiboutot. 

Laysè 

Monfieur Hugues de ia-Cclle. 
Monfieur Gilles Aicclin. 
Monfieur Ichan d'Arablay. 
Monfieur Thomas de Marfontaincs. 
Monfieur Gilles de Chaudcnay. 
Monfieur Guillaume Flotc. 
Mouton de Blanuillc. 
Pierre de Dicy. 
Iehan lcJJoucher. 
Maiftre Raoul de Praclles. 
Mcfllrc Guillaume de Marçilly. 
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Frcmin de Coqucrel. 
RcgnauldBarbou. 

EsReqtteftèsdelaUngteFrMifôi/L» 
Maiftr cl.de Dijon . 

Maiftre Ichan de Serez. 

LeDoycndcCaflcI. 

En Languedoc. 

Le chantre de Clermont. 
Maiftre Guillaume de Vft. 
Monficur Hu gues de S.Po l. 
Monficur AubcrtdeRoyc. 
Maiftre G.Arrenard. 
Maiftre Guy de Viri. 

Rapporteurs. 

Maiftre Pierre Fauuel. 
Maiftre Icha n de Ioû y. 
Maiftre Iehan de Challis. 
Maiftre Pierre de Langrcs. 
Maiftre Yues de Vicls-pont. 
Maiftre Yucs lc-Preuoft . 
Maiftre Pierre Boyau. 
Maiftre Dreux de la Charité. 
Maiftre Pierre Drene. a.1. IM&c.. 
Maiftre Raoul Malle t. 
Maiftre Bernard d'Albe. 
Maiftre Rçmond du Boys. 
Maiftre Iaquejdu Boys. 
Maiftre Ieha nji Mercier /. 
Maiftre Richard du Boys. 
Maiftre Pierre de Nôtfgaret* 

Jugeurs ctiks. 

L'Euefque de SohTons. 
Le Chantre de Clermont. 
Maiftre Iehan de Roye. 
Maiftre Pierre de Moucy ; 
Monficur Pierre Gunart. 
Monfieur Guy de Percon* 

fugcurslatT^ 
Monfieur Vilain de Beau-femblanr. 
Monficur Ponce de Ourmeloiz. 
Monfieur Philippes de loollicres. 
Pierre le-feron. 

Monfieur Guichard de Marzy. 
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Monfîcur Guillaume du Buthot. •' 

MaiftreHclie d'Orly. 

Al'arrcft pour MahaiddComteffcd'Arthois, contre Robert d Ar- 
thois^donne ou Parlement de S. André,i3i7.fontlesprcfens. 7 

Monfieur G. de Harecourt. 
L'Euefquc d'Amiens. 
L'Abbé de S.Denis. 
L'Abbé S.Germain. 
L'Euefquc d'Auxcrrc. 
Le Chancelier. 
RegnauldBarbou. 
Monfieur Ferry de Vilcpcife. 
Monfieur Guillaume Flotc. 
Iehan lc-Boucher. 
Monfieur d'Auaugour. 
MaiftreAmifîc. 
Le chantre de Clcrmont. 
Maiftrc Philippcs de Moarnay. 
Maiftrc Dreux de la Charité. 
Maiftrc Philippcs Conucrs. 

Maiftre Pierre Bertran. 
Maiftrc Hugues de la Celle. 
Monfieur Pierre de Dicy. 

Auiugé pour Iehan Preuoft , contre laques de Chartault, donné ou 
parlement de la faine* André^iy.font les prefens. 

L'Euefquc de S.Bricu. 

L'AbbcS.Gcrmain. 

Maiftrc Pierre Bertran.' 

LeDoycn de Chartres. 

Maiftrc Pierre de Mouç y. 

Maiftrc Ichan des Haies. 

Maiftrc Guy de Parcon. 

Maiftr c Lde Dijon . 

Maiftrc B.d'Albia. 

Maiftrc Lde Bourbon. 

Maiftrc Y.Preuoft. 

Le Comte de Comminges. 

Monfieur H.dc la Celle. 

Monfieur Guillaume Courte-hcufc. 

Monfieur Guichard dcMarzy. 

Monfieur Philippcs de Pcffelliercs. 

MonfîeW Bertrand deFLochcnycc. 

Monfieur 
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Monfieur I.deVarenes. 
Frcmin Coqucrcl. 
L'Abbé de Charroux. 
Monficur Thomas de Marfontaine. 
Monficur Geruais de Pontarfîs. 

A larreft donné pour Efcafred de Vinzclle , contre Iehan de Cham- 
bly,ouparIcmcnt de la S.Martin,mil trois cens dixhuir, font les prefensi 
Les Euefquesd'Amycns,NoyoncVS.Brieu. 
Les Abbez S.Denis & S.Germain. 
Lc&Prieurs delà Charité & Longp ont 
LeChancclicr. 

Alphons d'Elpagnc. * 
Monfieur P.Bertran. 

Monfieur Philippes de Mornay. J 
Le Doyen de Chartres. , . 

MonfieurAmific. 

Le Doyen de Sens. ,t 

Maiftrc Michel Maucondiûd. 

Maiftre I.de Forgetes. 

Maiftre I.Mandeuillain. 

Maiftrc B.d'Albia. 

Maiftre Philippes Conucrs. 

Monficur de Valois. 

Monficur de Noyers. 

Monficur G.de Harccourt, 

Monficur G.de Courtcheufe. 

Monfieur Ferry de Villcpcskc. 

Monficur G.de Chaudcnay. 

Monficur I. Robert. , 
Frcmin Coquerel. { 

Ou regiftre duprocez de Robert d'Arthois premicrfucillet cft eferît: 
ccquicnîuyt: 

Ou temps ancien nauoit que douze pairs en France ,fîx laiz &fixJ 
clcrcs,dont ne fc remuent les clcrcsjc'cft à fçauoir: r : 

Les pairs Ducs. ' 
L'Archcuelquc dcRhcims. ? 
L'Eucfquc de Laon. 
L'Eucfquc de Langres. 

Les Clercs Cornus. • • 

L'Eucfquc de Bcauuais. '• • . \ . ; ; /, «t 

L'Eucfquc de Chaalons. ; 

• ••••• .1 

Kk 



L'Eucfquc de Noy on. 
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Les Pairs laiz. 
Les Ducs. 

Le Duc de Bourgoignc. 
Le Duc de Normandie. 
Le Duc d'Aquitaine. 

Les Comtes. 

Le Comte de Tholofc. 
Le Comte de Flandres. 
Le Comte de Champagne. 

Ces pairs anciens font mis, fi comme ils doiuétfcoir en iugeraenten 
la prefenec du Roy,&doiuét li pairs laiz feoir à la dextre,& li pairs clercs 
& prélats à la feneftre du Roy. 

Les pairries nouueUes. 

Le Roy d e Nauarrc pour caufe de fa Comté d'Eurcux,& la tenc qu'il 
tient ou royaume de France: 
Le Comte d'Alençon. 
Le Comte d'Artois. 
LeDucdeBourbon. 
Le Duc de Bretagne. 
Le Comte d'Eftampcs. 
Le Comte de Cicrmont. 

Et le Comte de Biaumont qui mais n'eft Comte ne pair. 

Les pairs nouueaux deuroient feoir félon lctemps:c'cft à fçauoir cha- 
cun fiée premier félon que premier a cftéfaict pair. 

Oudit regiftre fueillct 90.y a ce qui enfuit. 

Les noms des feigneurs qui furent prefens ouLouurc,lcînecredy 
dcuantPafques fleuries,^!. 
L'Archeucfquc de Rheims pair. 
L'Archcuefque de Sens. 

L'Archeuefquc d' Aux. ... 
L'Eucfquc de Laon pair. 
L'Eucfquc deBeauuais pair. 

L'Euefquc de Chalons pair. : -i • 

L'EuefqucdcNoyon pair. . : . - : 

L'Euefquc d'Arras. ': ,< a. S 

L'Eucfqued'Auftun. : I 

L'Euefquc de Commingcs. . ; ; 1 ' 

L'Euefquc de Senlis. , - 

L'Eucfque de Poi&icrs. '■ 
L'AbbedeCluny. ■ 
L'Abbé de S.Denis. - ') 

L'AbbédeCorbic. 
L'AbbédcVcndofme. 



ï/efleu 
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L'Efleu d'Auxcrre. 

Le Roy de Bohême. 

Monfïcur Ichan de France pair. 

Monfieur d'Alençon pair. 

Monfïcur de Bourbon pair. 

Le Comte de Flandres pair. 

Monfieur Pierre d'Arragon. 

LcComtedçFoix. 

Le Conneftàblc. 

LeComtcdcS.PoI. 

Le Comte d'Auxcrre* 

Le Comte de Bar. 

Le Comte de Rouçy. 
LcComtedcPorticn. 
Le Comte de Comminges. 
Le Comte de Blois. 
Le Comte de Forefts* 
Le Duc de Lorraine. 
Monfieur Iehan de Haynau. 
Pierre de Bourbon. 
Guillaume de Haynau. 
Le Comte de Vcndofme. 
LoysdeBloys. 
Henry fils le Comte de Bar. 
Les deux marefebaux. 
Le grand prieur de France. 
Le lire dcPartenay. 
Monfieur Guy de Chaftillon. 
Monfieur de Noyers. 
Le Vicomte de Mclcun. 
Lefirc de Fycnncs. 
Monfieur de Soocourr. 
Monfieur ïehan de Sepoy. 
Le fîrc de Garcnciercs. 

Monfieur Iehan deBeaumont^maiftrc de l'hoftel du R 

Le Doyen de S.Martin de Tours. 

Monfieur Pierre de Mclcun. 

Monfieur Guy Baudet. 

Monfieur Guillaume Flotc. 

Sire Hugues de Crufy. 

L'Archidiacre de Paris. 

Monfieur Bcrtran de Cardillac. 

Monfieur Iehan du Chaftelicr. 



r 
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M onficur Raoul Chailly. 

Monficur Regnauld de Licart. 

M onficur Pierre de Tiercelicu. 

Monficur Raymon Saquer. 

Monficur Ichan Mande uillain. 

Monficur Nicole-Blanc. 

Maiftrc LoysDerqucry. 

MonfieurSimonVairet. 

MaiftreEfticnne dcVillers. 

Maiftrc P. Cafart. 

MaiftrcP.de Prouillc. 

Maiftrc P.Bcrtran. 

Maiftrc Robert Mulet. 

Maiftrc Guillaume de Bcnegnics. 

Et pluficurs autres cheualiers & clercs du confeil. 

Roollc enuoy é par le Roy Philippcs de Valois aux gens de fes com- 
ptcs^ontcnantlcsnomsdc fes orficicrs,ou parlement Je n.Mars,i344. 

Cy après senfuyucnt les noms des perfonnes ordencespour la grade 
chambre de parlement. 



Meliirc Simon dcrmçy. -\ 

Maiftrc laques la Vache. > les troisPrcfidcns. 

MaiftrcP.de Mcncuille. J 

Confcillcrs clercs. 

Maiftrc Philippcs Nicolas. 
Maiftrc C.de Pontlcuoy. 
Maiftrc Andricu Aubcn. 
Maiftrel.pafcault. 
Maiftrc G.de Chafteau-villain. 
Maiftre G.lc Couurcur. 
Le Prieur de Crefpy. 
Maiftrc Aymar d'Auteuillc. 
Maiftrc I.D'crqucry. 
Maiftrc I.Dangerant. 
MaiftrcP.dcPrcuille. 
Maiftrc R.pincon. 
Maiftrc Guy de S. fcpulchre. 
Maiftrc Efticnne de paris. 
Maiftrc G.Dollc' 



McflîrcR.dcCharny. 
Meflîrc Ldc Charrolcs. 



Confcillcrs UtZe 

• Mcffirc 
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Mcflîre B.Mulet. 
Mcflîre Bcrtault des Prcz. 
MeffireG.de Dicy. 
Meflîrc G.d'Ambreuillc. 
Mcflîre laques le Mufy. 
Mcflîre I.lc Vicomte. 
Meflîrc I.Sirot. 
laques de Pacy. 
P.deCrcil. 
G.Befcot. 
Thomas Vàuin. 

IehandcHangeft. ; . 

OudardlcCoq. 

Ce font les perfonnes ordenees pour la chambre des Enqueftes. 

C/erçs. 

Maiftre I.dc Hubauld l'aifné. 
Maiftre Foulques Bardoul. 
Maiftre I.Bcfcot. 
Maiftre G.dc Beningnies. 
Maiftre G.Paulmicr. 
Maiftre R.d u Pregilberr. 

Maiftre I.Marret. * 

Maiftre I.Bloyn. 

Maiftre Aymery de Chartres. 

Maiftre P. de Brifoles. 

Maiftre Oudard de Bardillicrcs. 

Maiftre I.dc Hubaut le Ieunc. . 

L'Archidiacre de Boloigne. 

Maiftrc P.de la Charité. < ■ 

Maiftre Nicole du Boys. 

Maiftre P.d'Angerrant. 

Maiftre Eude Graflct. 

Maiftre I.le-Charon. r 
MaiftreP.de Ccnt-puys. V 
Maiftre Philippes de Taleru. 
Maiftre P.Aubery. 
Maiftre Sy. deTrauerfy. 
Maiftr e I.dc la Porte . 

Maiftre G.dc Chaumont. < 

Mefiîre G.dc Noyon. 
Meflir e I.le-Iay. 

Mcflîre Crefpin de Rochcfort. • , 

K k îij 



Digitized by 



Google 



382 Recueil des rangs 

R.de Vileneufuc. 

MaiftrcNicolc'dcVcclIy. 

Maiftrel.de la Fere. * 

MaiftreG.Ie Preux. 

Loys Wautruche. 

Adam de Sens. 

G.de Ncmoux. 

Maiftre P. de Berthecourt. 

Maiftre G.de Hubaut. 

R.Piedefcr. 

Iehan de Cloyc. 

Ligicr deBardilly. 

Maiftr e I. de Difo n di& Pantcs. 

Mcffire Adam de Hording. 

Ce font les noms des perfonnes ordenees pour les Requeftcs du Pa- 
lais. 

Clercs. 

Maiftre G.de Fontaines. 
MaiftreP.de Langres. 
Maiftre Eftienne le Barroys. 
Maiftre P.duVé. 
Maiftre Hugues la-Serre. 

Maiftre laques de Boulay. 
MeflireP.de Vilennes. 
Maiftre Geoffroy du Boys. 

A la declaratio duditRoy Philippcs de Valoys pour l'Vniuerfité de 
Paris,furent lesprefens ou parlement le n.May, /34J. 

Clercs. > 

L'Euefquc de Bayeùx.- 
L'Euefque de Laon. 
Maiftre André Aubcn. 
Maiftre Yues Bonich. 
Maiftre Giles le Couurcur. 
Le Prieur de Crefpy. 
Maiftre Ay mar d'Auteuille . 
Maiftre Guy de S.fepulchrc. 
Maiftre I.Dërqucry. 
Maiftre Raoul Pinçon. 
Maiftre Guillaume Dobic. 
Maiftre Guy Rolland. 

: . : Maiftre 
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Maiftre Foulques Bardoul. 

Maiftre I. Befcot. 

Maiftre Pierre de la Charité. 

Maiftre Regnauld de Pregilbert. 
Maiftre Aymeri de Chartres. 
Maiftre Iehan Bloym. 
Maiftre Pierre d'Augerant. 
Maiftre Iehan de Hubaut le ieunc. 
Maiftre EudeGraflTer. 
Maiftre Chatard de Mefy. 

Maiftre Pierre de cenc-puys. 

Maiftre Iehan de Fere. 

L'archidiacre de Boloigne. 

Maiftre Iehan Marret. 

Maiftre laques de Fuas. 

Maiftre Guillaume de Chaumont. 

Maiftre Ou dard de Bard illier es. 

Maiftre laques de Lorry. 

Maiftre Guillaume dejery. ^ÊT 

Maiftre Nicole du Boys, 

Maiftre Robert de Vaurifc. 

Maiftre Henry de Chabley. 

fylaiftre Geoffroy le-Mendre. 

Lays. 

Monfieur Guillaume Flotc Chanccllier de France.-^ 
Monfieur Guillaume Bertrand. 

Monfieur Iehan de Chaftellier. C Chcuallcrs - 

Monfieur Simon de Buçy. J 

P ierre de Seninuillc. 

Monfîcur Iehan de Charolcs. ^ 

Monfieur Berthauld des-prez. £chc aliers 

Monfîcur Guillaume de Noyon. Ç euaiers. 

Monfie ur Iehan le Ia y. J 

Michel de Paris. " 

Henry Guyays. • * 

Guillaume Befcot. 

Thomas Vauyn. 

Iehan de Hangeft. 

Robert PiedcFcr. 

Guillaume Preux. 

AdamdeSens. 

LoysWautruchc. .. • 

Iehan Rcboule; ' 
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Ieh an Hardy 
LigierdeBardilly. 
Nicolas Florent. 
Mil on Barbier . 
tchanPotaige. 

Ou pouuoir donné par le Roy Iehan à fcs ambafladjeurs,pour traitter 
le mariage de l'vn de Ces fils, auec la fille du comte de Flandres , datte ou 
mois d'Auril,mil trois cens cinquante, ils font eferits & nommez en ccft 
ordre, nos amez & feaulxJ'Euefquc de Laon, Iehan cote d'Armaignac, 
Charles d'Efpagne comte d\Augoulcfme, Conncftablc de Frâcc, Iehan 
de Mcleun fieur deTancaruille , grand maiftre de France , & Robert de 
Lorry cheualier, & chambellan. 

Le famedi vingt & vnieme Fcurier,mil trois cens foixante cinq, en la 
prefenec du Roy en fon hoftel lez fainct Pol , afliftans les archeuefqucs 
de SenSjEucfqucsdc Couftances,Noyon,Meaux,& plufieurs abbez , & 
meflicurs les Ducs dcBcrry &de Bourgogne, les comtes d'Eftampcs, 
Harecourt, Sarrebruche & Brcyne , le fire de Chaftillon , meflire Raoul 
de Rencual,& tout le parlement propoferent les religicux,abbé,& con- 
uent de Fefcan, &c. 

Lclundy vingtfepticmc iour de Iuillet mil trois cens foixante fîx,fu- 
rent ou confeil en Phoftel du Roy à.fâinû Pol, en fa prefence les Arche- 
uefques deRhcims& deSens,les Euefques deBeauuais,Couftances,Li* 
ficuXjTherouennc, Meaulx, Auxerrc, Paris, Auft un & Orléans. 

Les Abbez de Cluny, Vezclay , fain£t Eloy de Noy on, làincl: laques 
de Prouuins, & faind Iehan ou Val , maiftre Iehan Derqucri , Alphons 
Chcuricr, C. Gallop,Iehan le Befcot, Arnauld de Corbie, Efticnne Bar- 
be,N.de Floricourt,G.deMeudon,Iehan dcPontoifc,GuillaumcDâu- 
udjAleaumeBoiteuljIehan rEfleu,Arnoul le Flamét, côfeillicrs, clercs. 
Le comte d'Eftampes. \ 
Le grand prieur de France. \ , „ 
LefiredeVinay. 
Meflire Simon de Bucy. 
Meflire P. de Meuille. 
Maiftre P. d'Orgcmont. 
Maiftre laques Dandrie. 
Mcflirc Guillaume de Recourt, meflire Guillaume Blonde], meflirc P. 
deMont,meflirc G.dc Melcun, mcflîre Anfel Chocart, meflire Michel 
du Tenil, meflîrc Iehan de Maifonconte , meflire Guillaume Morhicr, 
Meflire Iehan Hannie r,mcflire Iehan Tintre , maiftre Guillaume lc-Bcf- 
cot,mcflirc Iehan de Foleuillc, maiftre Iehan de Vilaincs,Iehan de Han- 
geft,maiftre Iehan de Montagne,maiftre Iehan de la Villeneufue,Nico- 
hs Flament,maiftrc Martin Beau-parifis, maiftre Iehan Audeuz,maiftrc 
I.lcCoq ,maiftrc P.Robert.maiftr c P.Hardy , maiftre Efticnne C ourtîl- 
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lain, maiftrc P. l'orfeurc^le fij;ç. àcfkit& Vena'ntjmiâreJ? 5Êotfàccit»e£ 

fire Ray mond de Thci s.mcflire Ldé Bortuau. kys>, < < O • 

Noms des fcigneurs du fan g du Roy Crurlcs.cttiquierafa * & autres dd 
fon côfcil afTcmblez,Ie vingthuitieme iour de Décembre, l'an mil troii 
cens foixante fix pour donner aduis fur l'excez dol'apponnage de mon- 
ficurPhilippcs de France Duc d'Orléans fon oncle. : , r.., : . 
L'archeuefquedcRheims. r. •. . T ; . ~ 7 vnfî:: ; 

L'archeucfque de Sens. j c ! ' : ■ -7: . I 

L'euefque de Beauuais Chancelier de France. . ,< ■:•;»!, , . 
L'euefque de Ncuers. . . . • . -•iù- .1 

L'euefque d'Auxerrc. .vtmm 'j! 

L'euefque de Paris. -.n ; - 

L abbé du lard. ~ • -'yi; i '.vr/ ! • 3 ! 

MeffircAncelChoquart, • ■ - 

Le doyen de Noyon. 

Maiftrc Alphdns Cheurier. : . ' : > 
Maiftre Pierre d'Orgcmont. ..nonO : 

Maiftre Iehan de Hcft omefnil. 
Maiftrc OudardLcuricr;i i . . 

Maiftrc Hue de Roche :?Jl. • »• : 

L'archcdiacre d'Auxerrc . ; 

Maiftrc Iehan le Coq chanoine de Paris. \j ' . . • K 
MàiftrcRcgnauld deCorbic, > , 1 > •!.. 
Maiftrc Ichan de Bonncuz. 
TUaiftre I ehan desMarez . 
Maiftrc Iehan Paftourel. / 
Maiftrc IaquesDandrié. - f ; • • 

Le procureur général ca parlement; . 
MonficurlcDuc dcBourgoignc. 
Monfieur le comte d'Eftampes. 
Meflire Robert d'Alençon. 
Monfieur le comte de la Marche. 
Monfieur le comte de Boloignc.*. 
LccomtcdcTancaruillc. - ! 

Le comte de faind Pol. 
Le grand prieur de France. 
Le comte de Vaîcntinoys. ' • 

Le fire de Craon. 

Le fire de Ficnncs Conncftablc de France. 
Mcffire Guillaume deDormans Chancelier de Vicnnoys. 
LcfiredeChaftillon. 
Le marcfchal Bouciquaut. 
Mcffire Ichan de Mcleun. 
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Meflîrc Raoul de Rauenal paneticr de France. 

Me(ïire Pierre D'auoir ûré de Chaûfromont. 

Meflîrc Charles de Poitiers. 

Mcflîre Pierre d'Aumont. 

Meflîrc Philippcs de Sauoify. 

Meflire Iehan de Friquarts. 

Meflîrc laques de Vienne. 

Meflire Gilles de Soicourt. 

Meflire Triftan du Bos. ./ 

Le fire de Campremy. 

Meflire Iehan dcTintrey. 

Meflire Pierre de Chcureufc. 

Le famedy creiziefme iour de Feuriet mil trois cens foixante fix, en la 
prefence du Roy en Ton hoftel des Barres lez fainér. Pol,àfliftans les Ducs 
d'Orlcâsjdc Bcrry,de Bourgoigne , de Bourbo, 6c plufieuf s autres com- 
tes & Barons, & autres cheualiers 6c pluficurs prélats , 6c la chambre du 
parlement, le fire deCraon, meflîrc Bouciquault & Tes confors pro- 
posèrent, &c. 

Le mercredy vingteinquieme iour deNouembrc,mil trois cens foi- 
xante fix en la prefence du Roy ou Louure, furent oucOnfeil. 
Larcheuefque de Sens. 
L'cuefquc de Bcauuais chancellicr dé France. 

Les cuefques dcCouftances, Chartrcs,Baycux,Ncuers,Meaux,Aufljun, 

Soifloos > Auxerrc,& Orléans. 

L'abbcdefain&Eloy. 

Maiftres Iehan le Befcot,Ichan Dcrqucri , Alphons Cheuricr, Iehan de 
la porte , Girard d'Ambonay, Philippcs de Moulins, Nicolas de Flori- 
court, Iehan d'Argcnlicu, Iehan deBaçy , Alcaumc Boitcl Confeillers 
clercs. 

Le comte d'Eftampcs. 

Meflire Simon de Bucy. } 

Meflîrc P. de McUille. i Prcfidcns* 

Maiftrc laques Dandrie. J. 

Meflîrc Gilles de Soicourt,meflîrc G.de Rcceourt,mcflïrc I.Hammere, 
meflîrc P.dc laNcuuillc, maiftre Guillaumclc Befcot , maiftre Thomas 
Vauyn,maiftrcP.Fouaçe,Iehan Chauuel,Iehan de Hâgcft,IehâjiBclot, 
maiftre Martin Bcau-parifis,maiftrc G.lcBcuf, maiftre Iehan d'Arccys, 
maiftre Efticnnc Court-vilain lays. 

Le mercredy neuficme iour de May mil trois cens foixante neuf, le 
Roy tint (à court en parlement 6c luy aflîftcrenr. 
Les Archcucfques de Rhcims,Sens,& Tours. 

Les Eucfqucs de Couftances , d'Eurcux, de Noyon, d'Arras, deTroycs, 
de Bay cux,du Mans,de Paris, de Lifieux & d'Orléans. 

Les 
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Les Abbez de fainft Denys,Fcfcan,Tournay, fàinéfc Eloy dcNoyon,& 
plufieurs autres. 

LaRoyncIchanne. ' 
LesDucs d'Orléans & de Bourgoignc. 

Les comptes d'Alençon^d'Eftampes^c Boloigne J & de Molezoft. 
Le grand prieur de France. » 
Le comte deTancaruillc. 

Les (ires d'Albre't, & de Chaftillon , & plufieurs autres Barons & Cheua- 
licrs. 

Etlafeit le Roycxpofer par le cardinal de Beauuais Chanccllicr de. 
France, premièrement & après, tantoft plus à plain, par monfîcur Guil- 
laume de Dormanscheualier frère dudit Cardinal, les traittez & allian- 
ces que le Roy noftredit feigneur , & fon pere le Roy Ichan que Dieu 
abfolue, auoiét eus au Roy d' Angleterre & à fes enfans & pays , & com-v 
ment ils eftoient venus contre lefdits traittez & alliances , enfouftenant 
les compaignieSjOufouffrant ou Royaume de France, contre lefdits 
traittez & alliances, & comment le Roy noftredit feigneur auoit bien 
fai£t fondeuoir cnuers eux, & eux auoient failly au contraire. Corn-* 
ment auïïi le Roy pouuoit & deuoit rcccuoirlcs appellatiôs du Com- 
té d'Armaignac.,& des appcllansdupaysdeGafcoigne,fclonlctraîtté 
de la paix, & ce feift il expofer aux prélats 6c gens d'Eglifc, nobles Se 
bonnes villes qu'il auoit pourec mandées, &finablementleurrcquift: 
confeii &aduis fur vne certaine cedule^ autrement appellee bulle, jqué 
le Rov d Angleterre auoit cnuoyec au Roy , pour finablcrefponfc dii 
traitté pourpalé dernièrement en Angleterre entre les mclTagcs du 
Roy 6c le confeii dudit Roy d'Angleterre, par laquelle bulle le Roy 
d'Angleterre requeroit que tantoft le Roy mift. au néant lefdites ap- 
pellations, & fuftauec le Roy d' Angleterre contre les appellans,pour 
les remettre en fon obcitTancc. Item que le Roy luy deliuraft à plaint 
la terre de Belleuille ,& quatre nefs en Ponthicu. Item les oftages qui 
f en eftoient partis d'Angleterre, fans fa liccnce,comme il difoir,& ceux; 
de fon confeii penfoient qu'il fer oit les renunciations qu'il auoit pro* 
mis défaire au nom &drojt de la couronne, &dnRoyaumc de Fran- 
ce, 6cc. Et print ledit Cardinal fon thcmc,il enquift les fagcs,pàr le coite 
feildcfquclsjfachans les loix &droi£ts des maieurs,ilfaifoit toutes eho- 
fes Heftcr premier chapitre , 6c furent Ieuès les lettres du traitté des al-: 
liances,&1abullé:dcuufdite» , . : f 

Le vendredi vfazicmc iour de May mil trois cens foixâte neuf, le Rby : 
tint {à court 6c luy aflifterent les Prélats, la Royne , §c les nobles, 6c bon* 
ncs villes, defqucls mention cft faicte, mecredy précédée, & làfut lcue: 
la bulle ou cedulle^ dont mention cft faiûc ouditiour,&laré£p6{è que*, 
le jconlèil du Roy au oit àduifee ,6c mis eh efeript fur la refpbnfè deladitc 
bulle, laquellerefponlè Ipmbla bonne écconucnablc àcoùslesairiftans 
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& fut délibéré que tout ce Toit fignifié au Papc,&iicgc de Romc,à l'Em- 
pereur^ en tous lieux & bonnes villes du Royaume, & lors le Roy par 
fa bouche dit, & expofa que tout ce qui auoit cfté fai<St en Guyenne Se 
en Ponthicu, ce auoit efte fai&par voye de iuftice , & félon le traitté de 
la paix le Roy d'Angleterre en Ponthieu,& le prince de Galles en 
Guyenne, procedoiét par voye de guerre & de faicl:. Sitenoit pour cer- 
tain le Roy, qu'il auoit guerre à grand tort de fès ennemys, & à fon bon 
droir,fi eftoit fon intention d'y pouruoir & expofer corps, bicns,& ter- 
res, fi meftier eftoit, & pria les afliftans de bonne perfeuerance en leur 
loyauté, & lors tous offrirent au Roy. 

Le mecredy vingtquatricme Aunl , mil trois cens foixante neuf, le 
Roy tint fon confeil à fàin<St Pol,& luy affilièrent, 
Le Cardinal de Beauuais. 
L'archeuefquc de Sens. 
Les eucfques d'Orléans, Arras & Auxcrre. 
Les abbez fain£tBenoift,& faindt Bénigne de Dijon. 
Le prieur deSouuigny. 
Le Conneftable de France. 
Le firc de Chaftillon. 
Le Scnefchal de Henau. 

Les prefidens maiftres des requeftes de l'hoftel , & confcillcrs , clercs & 
lays du Parlement. 

Le lundy dixième iour de Décembre, mil trois cens foixante ncuf,le 
Roy tint fa court en parlement ,& là efloient venus à fon mandement 
les gens du clergé,lcs nobles, & les bonnes villes du royaume de laLan- 
guedoil,pourauoir aduis furlcfaiclt delà guerre, &de ladefenfe du 
Royaumc,& propofa la parole du commandement d u Roy,le Cardinal 
de Beauuais Chancellicr de France , par le thème , Veftons nous des ar- 
mes de lumierc,&c. & vaquèrent lcfdits eftats en la befoigne iufques au 
mecredy dixneufiemciour en parlcment,& dïllecques en auant,par de- 
ucrslcRoyàfainâ:Pol,&entrc deux nos feigneurs furent ou confeil, 
comme par le regiftre du confeil appert. 

L'ordonnance de la maiorité des Roy s de France , faite par ledit Roy 
Charles cinquième, ou boys de Vincennes, en Aouftmil trois cens foi- 
xante & quatorze fut publiée en fon parlemente vingt & vnicme May, 
mil trois cens foixante quinzc,y feant ledit Roy,& tenant fon h&de iu- 
ftice, afliftans monfieur le Dauphin fon fils aifné, & le Diic d'Aniou,frc- 
rc dudit Royales patriarche d' Alcxâdrie,archeuefques de Rheims, Sens, 
Tholofc, Ôc £mbrun,Euefques de Laon, Mcaulx, Paris, Dol, Auxcrre, 
fcfcuers&Eureux,Abbéfâin& Denis, de l'Eftcrp,fain& Watt d'Arras, 
fain&c Columbe de Sens/aindt Cyprian de Poi£Hers,& Vendofmc, les 
rcârcùr & do&curs des facultez de Thcologie,decret ^autres de.l'vni- 
uerfite de Pàris,les Doycn,Archidiacrc de Brie^Chanccllier, Penitécicr 

&plu- 
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t&pkfieurs chanoines del'Eglife dudit Paris,les comtes d'Aleneo^Ëu 
& de la Marche, ïnonfieur Robert d'Arthois, les comtes de Brenne & 
•del*Ifle 3 & monfieur Raymond de Bcaufort fils du Vicote de Turenne, 
& autres plufieurs^tant de l'eftat Ecclefiaftiquc que feculier. • 

Aymeri par la permiflion de Dieu Euefque de Paris, Pierre par icellc 
mcimepcrmiflion Euefque deNeuers,LoysDuc de BourbonJEnguer- 
ranfeignéur de Goucy, Richard Doyen de Besançon, Bureau fire do la 
riuiçre, Picrrcd'Auoir fire de Chafteaufrcmont & Pierre d'Aumontfcif- 
gtieur de chars. A tous ceux qui ces lettres verront falut , fçau oir faifons 
que^auiourd'huy ledixneufieme ioursdu mois de Mars, l'an de grâce 
mil crois cens foixante &quarorzc,tref-hault,treCcxccllent,& rref-pmff 
iarïtprincç,mônfieuf Loys fteregermain duRoynoftrc fireDucd'An- 
iouj&ilcTouraine;& comte duMaync,fitauRoy noftredirfeigneur, 
cftant ledit iour à Paris en l'hoftel de faind Pol en noftreprefend'e.Srfur 
décoras noftre feigneur Icfus Chrift lacre, que nous Euefque de Ncàcrs 
■terriens en célébrant MefFe deuant le Roy noftrëdit feignear, certains 
^pmisiproimelFoSifubmiflibns &obliguti6s,en la forme & par les paro- 
Ics contenues Se eïcrites en vnes lettres-que ledit monfieur le JDuc tenoit 
en fa main feellees de fon grand feel en las -de foyc&: cite: vert, contetiâs 
la forme & teneur quifenfuyucnt. Je iloys'fik d'u Roy de France, &c. 

Le mecredy feizieme iour de Iun mil troiïcéns foixantedixhuic^cc 
iour du cômaudement du ROy,furent afTemblez en parlémft njonfieur 
le Chancellier,mcflieurs les prcfidens,le comte deHarccdurrJes, Archc- 
uefques de Roiien,& de Sens, les Euefqucs de Coiidon,de &eaquaispdc 
Bayeux,de Theroùcnne,&d'Eureux,les abbez defairic>Deéisydcfain& 
Waft,deS.Benigne,& de S.Germain des Prez,le prieur Ctharcrfett»,li 
Vicomte de Thouars,&plufieurs autres cheuafters & gebs d'Eglife , & 
par efpccial tous les (èigneurs de parlemét,& de là' çhâbre dés «nquéïfesi 
& en laprefence de tous., par l'ordonnance du Roy &de'foH ronftilfit- 
rent leuës les confelîions qu'auoient faites à part-; ïaqrufe& "jdl&Rug cEltail- 
bellan du Roy de NauarrCj&maiftM Pierre dfcilWmeconïeilier & fecre- 
taire dudit dcNauarre des trahifons & mauuaitiez fait<«<8? bbtrrpeQTeefe 
par ledit deNauarre &fon confeil,àl'encontre duRoyJïioît^HP^Idii- 
quel ledit de Nauarre eft homme & vafTal,& flay dë fottll&y^ûme^& fu- 
rent leuës & publiées par la manière que dit cft , afin qulik'fuft lïWKdiïfc 
par tout, & que ceux qui prefens cftoicntjc publi^fewc/îieÉi|)W»flr(ftjfc 
tcfmoignage par tous les lieux ou ils iroient,Stfe£KiftfàHe'ltaduttë 

Le lundi quatriemtf^îJdie^àbliiéf', 1 ^ 

pour la venuë'd'iceluy,futle Palais empefch^^W^r -kl^firfokrfi 
nellc fefte de fon oncle l'EmperôteVèdieYon coufin le Roy des Ro- 
mains, fils dudit Empereur, & fut faid folcnnlfcilîfifei f ©ttl£itas Royal 
.-ib'J Ll 
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à Paris,& feirét à la table de marbre au difncrXArcheucfquc de Rheims» 
vn Euefque d'Allcmaignc Chancellier de l'Empereur , l'Eucfquc dePa- 
ris,l'Empercur , le Roy noftre fire, & le Roy des Romains, à la féconde 
table feirentmonficur le Daulphin de Viennois, aifné fils du Roy, les 
Ducs de Berry,deBourgoigne,dcBourbô,& deux Ducs d'Allemaignc. 

Le ieudyneufiemeiour de Décembre Tan mil trois cens foixante dix- 
huit, le Roy noftre fire tint Ton Parlement en la chambre de Parlement 
àParisjOuquel eft oient adiournez les pairs de France pour le fai&, tou- 
chant mefiirelchan de Montfort chcualicr,nagueresDucdcBretaignc 
dontplusàplain cftfai&e mention en l'adiournement, relation & ex- 
ploit des commiflaires ordonnez par le Roy à exécuter ledit adiourne- 
ment, & eft demandeur en cefte caufe , le procureur du Roy , & ledit de 
Montfort défendeur, fi comme par le propos du procureur du Roy ap- 
perra clairement cy déflora. 

Cy après f enfuit l'ordre &la manière commenc les pairs de France 
fîeent & furent aflîs, &lcfquels furent prefensà ladite iournee. Et eft a 
fçauoirque le Roy noftre fire cftoit aflîs en fâ maicftéRoyalc,cn la ma- 
nière qu'il a accouftumé, quant il fict pour iufticc j&aflez prcs de luy 
cftoit monfieur le Daulphin. 

Les clcrcs,prelats, pairs. 
L'archcuefquc de Rheims. -\ 
L'euefqucdcLaon. > Ducs. 

L'euefqucdcLangres. 3 

L'cucfqucdcBcauuais., ^ ' 

L'cucfqucdcChalons. >■ Comtes. 

L'eucfqucdcNoyon. J 

Les LayStBdronStPain^refens. 
LeDuc de Bourgoignc. 
Le Duc de Bourbon. 
Le Comte d'Eftampes. 

LesLajStBaronSiPairsalfens. 
LcDucd'Aniou. 
LeDuc de Berry. 
le comte de Flandres. 
Lé^comte d'Alençon. 
La conteflfcd'Arthois. 
Et la Duchcflc d'Orléans. 

Tous pairs de France ont eferit au Roy noftre fire, leurs exeufacions 
pour lefquelles ils n'ont peu cftre à ladite iournee. 

Item cy après fenfuyuentlesnomjdesautrc&Prclats & Barons qui c- 

ftoient prefens à ladite ipurncç 

LuPnUts. 

L'archcuefquc de Rouen. 

n Lar- 
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L'archcucfquc de Sens. 

L'cuclquc du Mans. 

L'cucfquc de Paris. 

L'cuefquc de fàinâ: Briot. 

L'cucfquc de Theroiienne. 

L'cucfquc de Lymogcs. 

L'cuefqucd'Eureux. r 

L'abbé de fainâ Denis. 

L'abbé de Vczelay. 

L'abbé de faine* Waftd'Arras. 

L'abbé de faindeColumbe lez Sens. 

Les Barons» 
Vn comte d'AlIcmaignc. 
Le comte de Harccourt. 
Mcffirclchan de Bouloigne; 

Etcftàfçauoir que les Pairs de France, Barons, feent à la dextredu 
R oy ,& les Pairs de France prélats à la feneftre. 

Le mardy fécond iour d'Odobrc^38o. où confeil, furent affcmblcz 
en parlement , monficur Loys regent le royaume, Duc d'Aniou&de 
Tourainc, & comte du Maine. Meilleurs les Ducs de Bcrry & de Bom> 
goigne frères germains dudit monfieur le regent, le Duc de Bourbon, 
tous oncles du Roy noftrc fircjqui eft à prefent, madame laRoyne Blan- 
che, madame la DuchefTe d'Orléans , le comte d'Eu,mcffirc Charlois 
d'Arthois fon frerc, le comte de Tancaruille,le comte de Harecourt , le 
comte de Sanccrre,lc côte de Vienne, meflire Charles de Nauarrc,aifné 
fils du Roy de Nauarrc,Ics Archcuefqucs dcRoucn,dcRhcims&de 
Sens, les Eucfques de Laon, de Bcauuais, d'Agcn , de Paris , de Langrcs, 
de BayeUx, de Tncroùcnnc,dc Ricux, de Meaux , & de Chartres, & plu- 
fleurs autres Prélats & Barons, & en la prefenec defdits feigneurs Prélats 
& Barons fut dit &expofé parla bouche de médire Iehan des Mares, 
quecombien quelcRoynoftrc (ire qui cft à prefent, fuft mineur d'ans 
par la couftume de France, & ne fuft que delaagcdedouzcans, neant- 
moins pour le bien de la chofe publique, & pour le bon gouucrnc- 
ment du Royaume, & pour nourrir bonne paix&vnion entre le Roy 
noftrc lire & fes oncles dcfTus nommez , ledit monficur le regent a vou- 
lu & confenty que le Roy noftrc firc qui eft à prefent , foit facre & cou- 
ronné àRheims en la manière accouftumce,& ce faicl: qu'il ait le gou- 
uernement & adminiftration du Royaume, & que ledit Royaume foit 
gouucrné en fon nom par le confeil &aduis de fcfdits oncles meffei- 
g ncurs,cntat que chacun touchc:& pourec & à cefte fin ledit monficur 
le regent l'a eaagé,& pour tel réputé. 

Le mardy fecond iour de Mars, l'an mil trois cens quatre vingt &fix, 
fut le Roy noftrc fire en fon parlement en fà maiefté royale , prefens le 

Ll ij 
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Roy d'Arménie, monficur le Duc de Bourgoigne, monfieur le Duc de 
Tourainc,les Euefques de Laon,de Beauuais & de Noy on pairs de Fran- 
cc,lc comte de Ncuers, meffirc Charles de Bar , le feigneur d'Albrtt , les 
Euefques de Meaux,dc Thcroucnne & de Mansjes abbez de faind De- 
nis en Frâce, & de faincl: Martin de Troyes,dc fainft Magloire de Paris, 
& vn Abbé de Piedmont , & plusieurs autres clercs cheualicrs, & autres 
confeillers du Roy, & auant que le procureur du Roy ait fai£t aucunes 
requeftes,lcs pairs ont expofé au Roy,par la bouche de monfieur lcDuc 
de Bourgoigne , doyen des pairs , que ou viuant de feule Roy Charles 
noftre fire dernièrement trcfpafle , que l'on feit le procez contre leDuc 
de Bretaigne, auquel faire furent adiournez les pairs , iccux pairs.main- 
tindrent deuanr le Roy que à eux appartenoit la decifion,determinatio, 
& iugement de laçaufe, requérant qu'ainfifuft.dcclaré,ou qu'ils cufTcnt 
lettre, que fi leRoy determinoit la caufe , & donnoitle iugement & ar- 
reft^qu ils cùflcntlcttrc^que ce fuft fans leur preiudice,&que par ce moyé 
nouuel droit ne fuft acquis au Roy, laquelle lettrc,fi comme ils difoiét, 
leur fut ottroycc,mais ne fut oneques fai&c, & de ce, fi comme ils affer- 
moicntjfeTccord oient le Cardinal de Laon, monfieur d'Orgemont 
Chancelier du Dauphinéjmeffirc Arnaulddc Corbicjc fieur de lariuie- 
rc, & mefïirc Eftiennc<le la Grange. Et pource requeroient auoir ic elle 
lettre, & pareillement rcqucroiét auoir lettre femblable pour cefte fois, 
ouautrement ilsfc departiroient. Et pource qu'autrefois & n'agueres, 
depuis quinze iours en çà, ledit monfieur de Bourgoigne auoit parlé 
d'auoir lcfdites lettres, & pour cefte caufe, entre les autres meffire A- 
maulry d'Orgemont auoit parlé à monfieur le chancelher: iceluy mon* 
fieur le Chanccllicr auoit fai&aflcmblcr grand confeil par deuxiour- 
nees,i'vnecnfonhoftel,&Tautre en parlement. Et ouye la relation de 
plufieurs grands/ages & vaillans feigneurs du grand côfeil du Roy no- 
ftre fire, fut délibéré que lettre feroit faiëtc de la datte du iour que le roy 
feroit en parlement, faifant narration du faid de Bretaignc, & de la let- 
tre requife & commandée, comme lcfdits fages & confeillers du Roy 
l'auoicnt relaté, & auffi faifant narration du raict du Roy de Nauarre 
après larequeftefaitteparmondit fieur le Duc de Bourgoigne doyen 
des pairs, par tous les autres pairs. Le Roy m'enacommandé certaine 
lettre, qui fera monftree ou il appartiendra, & baillée aux pairs , &auffi 
au procureur du Roy, fi il luy (emble qu'elle doyueproufatcr ou valoir 
au Roy. 

Les pairs prefens. 

Les Lays. 
Monficur le Duc de Bourgoigne. 
Et monfieur le Duc de Tourainc. 

Les Clerçs. 
Monfieur l'Èucfquc de Laon, Duc. 

Monficur 
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Monfieurl'Eucfquc de Beauuais comte, 
fet monficur l'Euefque dçNoyon,comtc. 

Les Pairs abfens. 
, Les Lays. 
MonfieurlcDucdeBcrry. 
Madame la DuchcfTe d'Orléans. 
Monficur le Duc de Bourbon. 
Monfîcur le Comte d'Alcnçon. 
Monficur le Duc de Bretaignc. 
Et monfieur le Comte d'Eftampcs. 

Les Clercs. 

Monfieur l'Archcuefquc de Rhcims Duc. 
Monfieur l'Euefque de Langres Duc. 
Monfieur l'Euefque de Chaalons Comte. 

DeparleRoy* 

Prcfidcns en noftrc Parlement pour certaines caufes qui à ce nous 
mcuuent,nous vous mandons & commandons que les prieurs de fainct 
Martin des Champs lez Paris, de fàind Pierre le Mouftier, & générale- 
ment tous abbez & autres prieurs quelconques, exceptez tant feule- 
ment ceux qui feront de noftre grand confeil, dont il vous apperrapar 
nos lettres: vous ne receuez dorefenauant à nosconfeils en noftredit 
Parlement auecques vous, maisiccux en faites départir tanrofl &fans 
delay,ccs lettres vcuès,fans autre mandement attendre, &faiâes qu'en 
ce n'ait deffault, car autrement il nous en defplairoit. Donné à Paris en 
noftre chaftel du Louurele vingt & vnicfmc iour de Ianuier,ainfi fî- 
gnéCharles, & contrcfignél.dc Môntagu. Prcfcntees & publiées en 
Parlement le vingtneufieme iour de Ianuicr,l'an mil trois cens quatre- 
vingts & huit. . -, 

Charles par la grâce de Dieu Roy de France, Sçauoir faifonsà tous 
prefens&aduenir,quc pour l'honneur & proufit de nous&de noftre 
peuple,& pour plufieurs iuftes caufes & raifonnablcs,fur 1'eftat & refor- 
mation delà iuftice capital de noftre parlement , par bonne & meure 
délibération de noftre grand confeil & autres, lefquelspour cefte caufe 
nous auons mandé & faidt afTcmbler plufieurs fois par deuant nous , en. 
cnfuiuant les tracer de nosprcdeccfTeurs, auons ordonné & ordonnons 
par ces prefentcs,que dorefenauât feront tant feulement en Iachambrc. 
de noftredit parlement iy. clercs, & quinze laiz prenans gages & man-. 
tcauxaccouftumcz outre & par demis lés prefidés Jtem en la châbre des. 
enqueftes du dit Parlement feront quarante, c'eft à fçauoir vingt quatre 
clercs, flefeize lays,& ésrcqueftcs duPalaisiïxx'eft à fçauoir deux clercs 
& quatre lays, & commandons, & eftroitcment enioignons à tous ceux 
qui demeurent & demourerôî ou nombre defTufdits, qu'ils facent con- 
tinuelle refidenee,& exercent diligemment leurs offices, fans eux partir 
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durant le parlement, fi n'eft par licence de nous, ou de rioftredite court, 
ou autrement nous pouruoirons d'autres en leurs offices , & auec ce or- 
donnons que dorefenauant aucuns defdites chambres ne prendrôt au- 
cuns gages à vie, mais voulons qu'ils cciTent , & les rappelions & met- 
tons du tout au néant. Et fil aduenoit qu'aucuns de nos confçilljersen 
aucune defdites chambres voife hors en légation ou commimon pour 
nous, ou pour aucunes parties qui auront procez en ladite court , nous 
voulons & ordonnons que tels commiflaires p ayent & ne prennent 
aucuns gages, fors ceux qui leur feront ordonnez, & qu'ils deurôt auoir 
pourleurcommiflîon ou légation tant feulement. Item voulons&or- 
donnos, que nul ne foit mis ou lieu & nombre ordinaire des defTufdits, 
quand le lieu vaquera, fi premièrement, il n'eft tèfmoigoéït nous pat 
noftrcamé & féal chancellier, & par les gens de noftrcdit parlement, 
eftre fufïifant à exercer ledit office, & pour eftre mis ouditlieu& nom- 
bre dc(fufdit,&fi plufieurs le requeroient ou eftoient à ce nommez,quc 
on prenne & elife le plusfuffifant. Et pourec que par importunité ou au- 
trement, plufieurs oultre le nombre delTufdit, ont obtenu lettres de nos 
predeceueurs & de nous,fous vmbre defqueilcs ils font venus en noftrc 
dit jparlcment,fcoir& occuper les lieux denos confeillcrs du nombre 
defTufdit, fans y faire continuelle refidence, dont il eftaucunefois aduc- 
nu que nos eonfeilliers du nombre dcffufdit nepouuoicnt euxfeoirés 
lieux qui leur appartiennent ,nc les prefidens auoir leur confeil en la ma- 
nière qu'il appartient, quand ils veulent faire leurs appointemens: nous 
auons ordonné & ordonnonsque dorefenauant aucuns fils ne font du 
nombre dcffufdit, ne fierront es hauts fieges de noftredit parlement, fc 
ne font ceux de noftrc grand confeil ordonné , ou nos autres confeil- 
lcrs à gages ordinaires, & les prélats qui feront retenus par nos lettres, 
depuis cefte prefente ordonnance. Et voulons & ordonnons que 
cefte prefente ordonnance foit tenue & gardée à toufiours , fans en- 
fraindrepour quelconque caufe quece foit,&dcs maintenant décla- 
rons & décernons eftre nul & de nulle valcur,tout ce que d'icy en auant 
feroit faict au contraire. Sidonnons en mandement ànos amez & féaux 

fens de noftredit patlement, que cefte prefente ordonnance ils facent 
re & publier en noftrcdit parlement, &icelle cnregiftrer ,afin de per- 
pétuelle memoirc:& icelle gardent & fàccnt gardet & obfcrdorou téps 
. aduenir , fans enfraindre & (ans autre mandement attendre , & que ce 
foit ferme chofe & ftable à toufiours, nous auons fai&mcttrè àces pre- 
fèntcsnoftrcfcelordonné cnlabfcncedu grand. DonnéàParis enno- 
ftreChaftcl du Louure,i'an de grâce mil trois cens quatre vingts &huit, 
&de règne le neufieme , le cinquième iour du mois de Fcurier. Parlc 
Roy en fpn grand confeil, Ipuucncc. 

Ou nom de noftrc Seigneur, Amen. Soit a tous euident par cepre- 
fent inftrumct public,quc l'an de lanatiuité noftredit feigneurmil trois 
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cens quatre vingt vnze, indi&ion quatdnçieioejiour treizième du mois 
de Septembre,l'an 13. du pontificat de trefTain& pere en lefus Çhrift.& 
rioftre Seigneur moniteur Clément par la priouidence diuine Pape VII. 
en laprefence de nousNotaires,& des tefinoins foubfcrits pcrfonnelle- 
ment,conftitue noble homme monfieur Guillaume des Boxdes,chcùa- 
lier , chambellan & confeillcr de tref illuftre prince.& noftte fire Char- 
les par la grâce de Dieu, Roy de France, addreflant fa parole à noble & 
puhTant homme monfieur Guillaume de Bauîcre , Gomte Doftrcuant, 
fils aifné de noble & magnifique homme j monfieur le Gomte de Hay- 
nau, lors la prefent deuant noftrcdit fire le Roy , di&Âr prononça les 
paroles qui en efFe& enfuyuent. Vous déuenez hoimmc'lige du Roy no- 
îlre fire cy prefent, de voftre Comté Doftreùant, & luy promettez foyi 
loyauté & fer uice enuers tous & contre tous,qui peuuent viure& mou-< 
rir,dic1:es voire.Lefquelles chofes di<5tes,lcdit GuillaumcdcBàuiere,rer 
fpondit qu'il faifoit ledit hommage comme ïèiprcdete'flçurs Comtes 
dudit Comte l'auôientfaidb le temps pafle, &fcit en celle manière ledit 
hommage,& les mains ioindts baiknoCtrcditfirc leRoy,£èlon la faço 
en femblableaccouftumee eftre faite. Defquellcs choies fufditcs noble 
homme monfieur Arnauld deCorbiccheualier>Chanc^licTdcFratfc^ 
pour & ou nom de noftredict fire le R.oy , demanda paginons Notaires- 
lbubfcripts eftre faiâ: & baillé à noftrcdit fire le Roy vil public ou.plu- 
{ïeurs publiques inftrumés. Ces chofes furent faides enJa maifon roya-- 
le près S.Pol à Paris , en la chambre de côfeil de noftredmûïelcJR^y/lès 
an,indic"tion,moys > iour& pontificat deflufdits prefensl^rànds'princcs 
& feigneurs meftieurs les Ducs de Touraine &r.B\oùrboh /Pierre dcihlà* 
uarre, rcuerends percs en Dieu meflires les Archeuefqîiedc! Sens , £%ef- 
.qucsdcLâgres3ayeux,Paris J Lodene&Meaux,monfieufIehaïileMeK 
cier fieur deNouianr,niaiftreIchan Canard Chancelier 3e monfieur le. 
Duc de Bourgoignc , maiftre Oudard des Moulins auec phificurs àutèêi 
en grande multitude,tefmoins appellcz,& fpccialemenr priez anxjchlU 
fesfufdites. *' .r; r.y'A -■' J 

La confirmation de l'ordonnance de la maiorité dcsRta^stderFranco 
à i4.ans parle Roy Charles VI. à Paris enNoucmbre i35>x7oft figiteefur 
lereply,parlc Roy en fongrandconfeil, ou^eimefficfai^lttbEUiqsadeî 
Ecrry,de Bourgoigne,d'Orleas,& de Bourboïlft^ïsVVqasliœEuï^èrf 
de Bayeux,de Noy on,d'Auxerre &<l î Arrè$,&Viîîonpe^ 
fire GuillaumedesBordcs,mefsirePhilippes de SMoify$À\fàïa1}tâiàL£ 
maiftre Odard de Moulins & pluficurs &uttei^Ùs;m^\^q^fu\^ièé 
ou parlement le Roy y tenant Ion lift de iufticetê mdfjdy:^ iour dciDè4 
cébre oudit an,a{rifté des Roy d'Armenie,Ducs de $àkyi>B&mjFaïgpt l 
Grleans3ourbon,Comte Dbftreuant,Patriarchc d* Akxandrid, ArfchM 
ucfques de Rouen & Ly on,Euefqucs de Langrés,-Laoh^Biyêux , Paris* 
Noy on, Chartres, Arras & Auxcrre. Les chancelliér de-Pttaicfc,geniidii 
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confeil priué duditRoy , chambres du parlement affcmblccs & infinie 
multiude de peuple. 

Lclundyio.iour d'Auril^tf. le Roy en fapcrfonnetintfon confeil 
en la chamorc de parlement,&pourcc dreffit lcli£fcdc iufticc,& à ce co- 
feil furent prefens. 
Monfieur JeDuc de Bcrry. 
Moniteur le Duc d'Orléans. 
Monfieur le Duc de Bourbon. 
Meflirc Pierre de Nauarrc. 
Le fils du Duc de Bourbonnois. 
Le Comte^ic la Marche. 
Le COnneftablc de la Marche. 
Le chancelier de France. 
Lefîrc d'Albrct. 

Les deux marcfchaux.,c eft à fçauoir, 

Meflîrc Loys de Sancerrc,& 

Mcflîrclehan le Maingrc^dicl: Boucicault. 

L'Admirai de France. 

Le Vicomte de Melcun. 

Mcffirc G. des Bordes. 

Le begue dé Vilaines. " 

LefiredcCoufant. 

Mèflirel.dcBlaify. 

LcSenefchald'Eu. 

MeflîreRegnauld de Trie. 

McuircG.Ma'rcel. 

Mcflîrc Loysdc Giac. 

MemrcG.dcGiac. 

L'Archeucfquc de Lyon. 

L'Eùcfquc de Laon. 

L'Eucfqucdc Noyon. 

L'Eucfqûc de Paris. 

L'Eucfquc de Pjoic^icw. 

Lèsprelidehsîde parlement. 

Mcifire Amânry d*Orgcmont. 

femaiftr«sdcfcreaucftesd<il'hoftcL ( 

MaifirccQ-dclytoute 
Mcflicurs de la grand chambre. 

Mclfiéursdésenqueftes.; ... Lî . : 

Le procureur <Ju feoy.' 

Maiftre I .le Goq.-r. T ^ . 
Maiftre I.dePoupaincourt. ; 

Maiftre Martin Doubla ' ; . . 

Maiftre 
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Maiftre Ia.de Reuilly* 

Le cpnfcil fut furia grâce de mcfiïre Pierre de Craon ,pourlefai&de 
meflîre Oliuier de Cliflbn,quant à ramené? ciuile. 

Le Samedy tj.ionr d'Aooft, 1 40 4.1ciugement : du Roy pour l'Vni- 
uerfîté de ParisiContrcmèflire Charles de Sauoify, fut pron^çé en la pre 
fence duditRoy en la grande fale de fon hoftel lez S. Pol à Paris, par Je, 
premier Prcfident du Parlement, prefens lesRoydeNauarçc,Ducsdc 
Berry & de Bourbon oncles Uu Roy4Tniue.rfité dcParis,plùfieurs Co- 
tes, Barons , Chcualiers & Éfcuycrs , pluficurs du grand confeili & de la 
court de Parlement, & pluficurs autres', ce que tefmbigrie lèGrcfKer du- 
dit parlement j> rçfentaux pieds du Rby.I ; /.^ 

L^3rdonnaricèdudit Roy/Charles VLo 
norité des Roys de £racc,veut q ucleur garde &: nourriture & affaires du 
royaume foient niariiees en leur nom & au&bricepar 1 aduis &. confeil 
des Roynes leurs mcrcs,fi elles viuent,&r"des plus prochains du lignage, 
& fang royal qui lors feront, & dcsCôrtrieftable # Chancelier de Fran r ' 
cc,& des fages hommes du confeil qliïFeroient lors du Roy defruntrfut 
faiclre à Paris,& leue publiquement & 1 haute voix en la grand chambre 
du parlement, où cftoitdrcffélclic^deiuftieelelêdemain de lafeftede 
Noël quifut le itf.iour de Décembre >4'an 1407, &furle rcply fut efçij| 
parle Roy tenant fon parlement , prefens le Roy de Sicile , meffieurs les 
Ducs de Guyenne, de Berry, deBourbonnois & de Bauierc: les Comtes 
de Mortaing,dcNcuers, d'Alençon, de Clërmopt, de Vendofinc,dc S. 
Pol,dc Tancaruillc, & pl uficurs autres Comtes , Barons & feigneurs du 
fang Royal & autres, le Conneftable. Vous les Archcucfques de Sens,& 
de Befançondcs EucfqUes d'AuxcrrCjd'Angicrsjd'Eurcux, de Poi&içrs, 
& dcGap,grandnomDre d'Abbez,& autres gens d'Eglifcdc grand mai- 
ftre d'hoftel le premicr,& autres prefidens en parlement, & pluficurs au~, 
très chambellansjgrartd quâtité de cheualiers, & autres noblesse coii- 
fèillcrs tant du grand confeil & dudit parlement comme de la chambre 
des Comptes,des requeftes del'hofteLdes enqueftes & requeftes du pa- 
lais,des ay des,du threfor , & autres officiers & gens de iufticc,& d'autres 
perfonnes en grande multitude. 

Le ieudy i8.Feurier l'an /4ii.à l'heure de neuf heurcs,feleucrcnt deux 
de meffieurs les prefidens, c'eft àfçauoir,meflire H.de Mari e,& maiftre 
Simon dcNanterre,& douze demefsicurs de laCourt,qui allèrent ou 
confeil à S.Pol,& auec eux les procureur gênerai & aduoeats du Roy, & 
moy.Et oudit confeil prefens le Roy noftrc fire,lc Roy deSicilc,le Daul 
phin aifné fils dudit feigneurjes ducs A c Bourgoigne, Comte de Mor- 
tain,Comte deNcucrs,mefsire Loys Duc en Bauierc, le Cardinal de Pi- 
fe legat du Pape,le Chancelier de France , mefsirc Nicole de Robertys, 
chcualier legat dudit Pape , les Euefqucs d'Amiens , & d'Auxerre ; les 
Chanceliers de Bourgoigne &du Daulphiné,&plufieurs autres Ba- 
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rons,ChcUaIicrs &fcigneurs,propofa oudi&confeilmaiftrcï.Pcricr, 
Chanoine de Chartres aduocatdu Roy contre ledit Cardinal, à l'occa- 
fio de certaines lettres clofes qu'auoit enuoyces ledit Cardinal en court 
de Romc,au deshonneur & dommage du Roy noftrcdit fcigncur,& de 
fa court,dont la teneur cft contenue ouliure du confeil,fur le j*. lourde 
ce moys prèfent deFcuricr,&c. 

Le Vendredi vingt fixieme iour de MayJ'an 1413 .le Roy noftrc fîrc en 
(àperfonne , prefens meflicurs le Daulphin, les Ducs de Bcrry & de 
Bourgoigne,lc Côtcdc Charoloisje Comte de faind Pol Connecta- 
ble de France, les Archeucfque de Bourges , Euefquc de Tournay, 
Eucfquc d'Agdc,& plulîcurs Cheualicrs,TVniucrfité de Paris Jcsprc- 
uoft des Marchans & Efchcuins, & pluficurs bourgeois de Paris, a 
tenu fon li6t de iufticc ccans,& ont cfte lcuëspartic de certaines ordon- 
nances faites &aduifces par certains cômuTaires députez de par le Roy, 
fur la reformation du bien & proffit du Roy, & dcfFcncc du bien public 
de tout le royaume . Et pourec que le Roy cft tard venu, s 'cftlcuccla 
court enuiron vne heure après midy. 

LcSamedy i.iour de Septembre ouditan 141 3 . fcleuaauant l'heure la 
çourt,& d'icélle pluficurs des feigneurs allèrent au mandement du Roy 
ou grand confeil qui fc tint en la chambre verd en ce palais, où furent 
prefens le Roy noftrc firc , le Roy Loys de Sicile fon coufin germain , le 
Duc de Guyenne & Daulphin aifné fils du Roy , les Ducs de Bcrry & de 
Orleans,lc Comte d'Alençon,lc Duc de Bourbon,le Comte de Vertus, 
le Comte d'Eu,lc Duc de Bar,mcflîrc LoysDuc en Bauiere,lc Comte de 
Vcndofmc,lc Comte de Tâcaruillcje grand maiftre de Rhodes,& plu- 
ficurs autres Barons, feigneurs, cheualiers & Efcuycrs,lc Recteur & plu- 
ficurs maiftres de l'Vniuerfité,lcs Prcuoft des Marchans & Efcheuins, & 
pluficurs bourgeois de Paris , & pluficurs Prélats . Et après ce que Iedi& 
Roy Loys euft trcfbien & compcndicufcment recité le faid pourquoy 
l'auoit mandé le Roy,& auflî Orléans, Alcnçon, Bourbon, Venus, Eu, 
& autres dés Auril , & les empefehemens qui depuis cftoient furuenus, 
par le faict de gens de petit cftat & de petite condition, demourans 
pour lors à Paris, & lacedule dontle deuxième d'Aouft dernier cft faite 
mention confideree,& comment cftoient venus en eux offrant au bien 
du Roy,& fon honneur, & le profit de fon royaume , & foy exeufans de 
ce qu'ils n'eftoient plus toft venus . Le Roy leur feit iurcr & à leurs offi- 
ciers furies Euangilcs,& la vraye croix, la paix,& l'entretenir par la for* 
me d'vne ccdulc dont la forme s»enfuyt: 

Vous promettez & iurez furlesfaindh Euangilcs de Dieu ,&iurla 
vraye croix,& en parole de Roy) fc Roy cft ) en parole de prince , & en- 
tant que vous pourrez meffàire enuers le Roy , & que vous aurez 
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voftre honneur & cftat,quc vous cftes& ferez d'orefenauant à toufiours 
bons& vraysparens & amisaucc mes autres feigneurs du (àng Royal: 
c'eftàfçauoirleRoy de Sicile,mefsieursdeGuycnnc,deBerry,deBour- 
goignc,d'Orleans,de Bourbon,d'Alcnçon, de Vertus,dc Bar, & qu'ily 
aura entant qu'il vous touche fans aucune fraude ou mal engin,bonnc 
paix,amour & vnion entre vous & eux & chacun quand requis eh ferez, 
& les officiers iurerent d'entretenir & garder ladite paix & empefeher la 
guerre. 

Le Mardy 5. iour de Septembre, l'an / 4 1 3.1c Roy noftre fire,prcfens 
mefsieurs de fon fangrccft à fçauoir leRoy de Sicile,les Ducs dçGuyen- 
ne aifnc,fils du Roy dcBerry fon oncle, d'Orlcâs fon ncpucu,& n'ague- 
res mary de la feuë Royne d'Angleterre fille du Roy,deBourbon:lcs co- 
tes d'Alenço.n,deVertus,d*Ëu,lc Duc de Bar: les Comtes deVendofmc, 
de Marlc,deTancaruille& plufieurs autres Barons,Cheualicrs,& autres 
feigneursdes Archcuefques de Ses, & de Boùrgcs.Eucfque de Noyô: les 
Confeillers d u Roy tant de foi\ grand confeil comme de parlement, le 
Rc&eur & plufieurs maiftres de 1 Vniucrfité, le Preuoft des Marchans & 
les Efcheuins & plufieurs bourgeois de Paris,& grand foifon de peuple 
tint fon lift de iufticc en fa chambre de parlement, & par la bouche du 
Chancelier ca(Ta,reuoqua,annulla, abolift & meit du tout au néant cer- 
taines lettres appellces,cdits fignecs par maiftre Guillaume Bauanr, lors 
fecretaire du Roy,quis'eftoit abfenté, parlefquelles le Roy auoit ordô- 
né par lefdi&cs lettres fubrcpticcmcnt & obrepticement empêtrées, & 
nondeuëment en confeil, & le Roy inaduerti,que tous ofïîces,malade- 
ries , adminiftrations , ou capitaineries qui auoient efté données durant 
les broiiillis qui puis trois ans ont efté en ce royaume, que parauantte- 
n oient ceux qui eftoient auec le Duc d'Orléans, ou qui luy auoient efté 
fauorâbles, confortans ou aydans ou ceftoient abfentcz àaucuns leur 
dernouraflenr,noobftant oppofitions ou appcllations:& aufsi calfa, an- 
nuIla,abolift,reuoqua &c du tout meit au neant,& comme nulles décla- 
ra certaines eferitures qui pat manière d'ordônances auoient n'agùcrcs 
efté fai&es par aucuns commilTaircs, tant cheualièrs que Efcuycrs, con- 
felfeur & aumofnier du Roy , & dcuxdes Confeillers de céans, au pouf- 
chas d'aucuns dcl'V niuerfité & de la ville de Paris , & lefquelles par gra- 
de imprefsion tant de gens d'armes de celte ville, qu'autrcmcnt,au oient 
efté publiées en May dernier, & leues en la chambre le Roy aufsi tenant 
fon li<Sb de iuftice.Et pourec que par ledit châcelier fut propofé que fans 
au&orité deuë & forme non gardée fans les aduifer, & lire au Roy ne en 
fon confcil,ne eftreauifé par la court de parlement, mais foudainement 
& haftiuemét auoient cfte publiées, &.parauant tenues clofes &fecllees, 
&qu'encore y auoit il vneelaufe à la fin 1 par laquelle les commilTaircs 
deflufdits fe referu oient d'y pouuoir adioufter à leur aduis , & fi y eftok 
blecee & diminuée l'authorité du Roy, & limitée, & le gouuerncment 
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de fon hoftel de la Royne & dudit Duc de Guyenne , me furent baillées 
tant lefdites lettres que ordonnances pour les defsirer en la prefence du 
Roy,& les defsiray . Et auec ce furent caflees par la manière dcflufdide 
certaines lettres appellces Ediâ: , fîgnçes par ledit Bauant, par lefqucllcs 
lcRoyvouloit ou auoit voulu, mefm es puis l'accord pafTéàAuxerre 
entre le Duc de Bourgoigne d'vnc part & d'Orléans & autres , que tous 
les heritagesjchafteauxjmaifonsjficfs, rentesj &c. que tenoient ceux qui 
tenoient ou auoient tenu le party dudit Duc d'Orleans,ou qui Pauoient 
fauoriféjOu foyeabfentédtfParis, mefme pourlatuition&faluation de 
leur corps,qui auoient efté védus , tranfportcï ou baillez à aucuns pour 
recompenfe de feruices ou rémunération de falaires ou autrementjeur 
demouraflent,nonobftant oppofitions , appellations , mainf-mifes,ar- 
xefts,fentences ou iugemens quelconques que le Roy mettoit au neât, 
& pource qu'elles n auoient onques efté paflees en grand confeil, com- 
me mefme lors le difoit le Chancelier qui pour lors eftoit,& que de fov 
eftoient fi iniques qu il apparoift, furent par figne defsïrees parlesdcf- 
fufdits , parce que l'en n auoit pas l'original . Puis feit leRoy publier & 
xfcfendre que nul n'injuriait ledit d'Orléans, n'aucuns de fon coufté,par 
efpecial de fon fang-.car il les tenoit bôs & loyaux , & que l'en n'iniuriaft 
«eux de leurs gens . Au&i feit il publier que le Duc de Bar,& Loys Duc 
en Bauiere, frere de laRoyne ,.& plulîeurs autres Che-ualiers & Gentils- 
hommes & autres, qui auoient efté les aucuns emprifôrinez, les autres 
bannis,eftoient bons &loyaux,& les tenoit pour irtnocens. ' 

* • Auiourd'huy i'ay fjgné par le commandement dé mbnfieurle Cha- 
xelier , ouau auoyépar fon mandementàmoy faiéfc par maiflrePierrc 
Lafclat ,maiftrc des requeftes du palais, dés Ieudy dernier jxuTé,&:à plus 
-grande certaincté par mon clerc Ithiitin,lequel i'auoye enuoy é dés Vé- 
\ltedy dernkrpa{ré,poQFceftecaufeaudirmonfieurleChancellicr cer- 
taines lettres de reftitution de l'honneur de monfiéurle Comte d'Alen- 
çon lefquelles ie refufoyc à figner, pource qu'îl cftoit nommé deuanc 
inonfieur dcBourbon, lequel eftoit nommé dtuànt ledit Alcriçon, en 
plufieursaucrcsfemblables en fubftancepar moyfignées.Etpource que 
tcfdits deuxfeigneuriîcontendéntprîoratron ou pofteriorarion, cVquc 
-pourappaiferl'vn & l'autre vicifsitudinej'vn fietauant l'autre oucofeiî, 
:&ccontrà,&que 1 cnvouloit enuoy er lefdites lettres que ie refufoyc à 
figner ou pays d'Alencon , où ledit d'Alençon ne vouloit fouffrir eftre 
nommé après ledit deBourbon,& de mon reffus aefté-plaihte où grand 
xonfeib duquel monfieur le Duc dé netty pefO de madame de Bourbon, 
afemmedûdicdeBourbon;di£t;ou frit dirèà mdndit fieur le Chancelier 
_eui!il mexommandaft ou mandaftrquc ie fîgnafle lefdites lettres,cn pre- 
poÛnt ledit d'Alençon audi&dc Bourbon, quantaufdites lettres qui c- 
ftoient trôi5.cnhombréiculcmefit î lefquelles chofesme relata mondict 
clerc deparmôditfieurlcclianççtierduioàourdeNouébre, l'an 1413. 
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Ou nom dcnoftre Scigncur.Amcn. Sçachcnt tous ceux qui ce pre- 
fent public inftrumcnc verront & orront, que l'an de l'incarnation du- 
di<5t Seigneu r.mil quatre cens cinqua nteâour troifieme du moys deNo 
uembre,enuiron l'heure de midy ^uatorziem e tndidiôn , Tan quatriè- 
me du Pontificat de trcflainâpcreenlcfusChrift & noftre Seigneur, 
Nicolas par la diuine prouiden ec Pape VL cn laprefence de nousNotai- 
res publiques & tefmoings foubfcrits , tres-fereniflîme & tres-chreftien 
noftre fouuerain fire m onfeigne ur Charles par la grâce de Dieu Roy- dq 
Franc e,VIId c ce nom de Charles, eftant en la falle de la maifon neufué 
du chafteau de Montbafon , luy afliftans plufieurs princes de Ton ligna- 
ge , & magnifique Cheualier & fieur moniteur Guillaume-IuueneTdes 
Vrfins,fieur de TregMel > Chancelier de France , & plufieurs prelats^ba- 
rons,feigneurs & cheualiers eftans du confeil du Roy,& autres gens tfc 
diuers eftats en grand nôbre-.vint en ladite falle illuftre prince moniteur 
Pierre Duc deBrctagne,Comte de Motfort, pour faire, comme l'on di- 
foit fon hommage du Duché de Bretagne audit Roy noftte fire : lequel 
fieur Duc ayant fon cfpe"e au coufté,eftant botté & efperonné, marchât 
dés la principale entrée de ladite falle vers noftredit lire le roy, en fanant 
plufieurs fois les reucrençes accouftumees, & deuës à maiefté Royale, 
approcha s'inclinant le genoil flechy en terre noftredict fire le Roy,lc- 

3uel feit leuer& dreffer ledit fieur Duc,qui eftant debout offrit faire au- 
i& feigneur Roy ledit hommage ayant fes mains ioindtes , comme en 
preftâtion d'hommage eft accouftumé faire . Et lors di<5fc ledit feigneur 
Chancelier que l'on oftaft l'efpec audit feigneur Duc qu'il auoit au cou- 
fté:& auflïtoftmonfieurArtus Comte deRichemont, & Conneftafeie 
de France,reçeut ladite cfpee dudit Duc,& le chappe3U de laine,qu'içc- 
luy fieur Duc portoit . Ces chofes fai&es ledit fieur Duc nue' telle, meit 
de fà volonté fes deux mains ioin&es és mains de noftredit fire le Roy. 
Cefaid, hault& punTant feigneur monficur lehan baftard d'Orléans, 
Comte de Duriois & de Longucuille, grand Chambellan de noftredit 
fire le Roy,afliftantaucoufté dudit Roy, prononçea telles paroIesiMô- 
feigneur de Bretagne vous faites hommage lige de la Duché de Breta- 
gne^ de lapairric de France,au Roy noftre folruerain & lige feigAeur, 
qui cy eft , & iurez par la foy & ferment de voftre corps, de luy feruir & 
obeyr comme voftre fouuerain & lige feigneur, contre toures perfon- 
ncs qui peuuent viure & mourir fans aucune exçepter,& il vous y reçoit 
fauf fon droict & l'autruy,& vous eh baife la bouche. Et ledit fieur Duc 
refpondit telles paroles :Monfeigneur,ie vous fais ce que mes prede- 
çefleurs ont accouftumé faire à mefTeigneurs vos predeccfTeurs, & à 
vous,& non autrementXefquelles chofes di&es ledit noftre fire le Roy, 
reccut ledit fieurDuc ou baifer, & iceluy fieur Duc après lebaifers'cn- 
chna d'vn genoil cnuers noftrcdiét fire le Roy . Outre ce ledi£fc 
fieur Chancelier di& audiâ: fieur Duc que ceft hommage eftoit lige, 
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àquoymonfieurIehâ^claRiuicrc,quci'ondifoiteftre Chancelier du- 
dit fleur Duc,& maiftre Iehan Loifel domeftique dudit fleur Duc, diréc 
audit fleur Chancelicr.-Monficur le Chancelier on fçàit bien quel hom- 
mage c'eft:aufquels ledit fleur Chancelier di£t dcrcchef,que ceft homa- 
gc eftoit lige,& que tous hommages qui eftoient faits à noftredit fîrc le 
Roy eftoient ligcs,& que tels les auoient faits les Ducs de Bretagne fes 
predeçcucurs,lçauoir cft Artus au Roy Philippcs Tan uoi . & Iehan fils 
&fuccc{Teur dudit Duc,au Roy Loys fils dudit Roy Philippcs l'an 1139. 
& après leurs fucccffcurst&onTit ledit fieurChançelier de France ce mo- 
ftrerpar efetit promptement,monftrantdes lettres par dehors tant en 
papier qu'en parchemin , qu'il difoit eftrc doublez des lettres des hom- 
mages faidtsau fufdit noftrc fîrc le Roy ou fes predeceueurs par les ducs 
de Bretagnc,mcfmemet parilluftre prince François fon frère & dernier 
predecefleur, par lefquelles lettres ledit fièur chancelier difoit apparoir 
que les hommages fai&spar lefdits Ducs audit noftrc fîre le Roy,àcau- 
fe dudit duché, cftoiét liges.Et monficur Michel de Partenay cneualicr, 
que l'on difoit eftre Conneftable dcRenncs , & Confciller dudi&flcur 
Duc, s'approcha dudit fleur Chanceliers & luy demâda voir lefdites let- 
tres^ iceluy fleur Chancelier par le cômandement de noftredidflrele 
Roy luy bailla aucunes defdites lettres,& ledit fleur Michel les Vcit tant 
qu'il voulut: depuis après quelque petit interualle pane ledit fleur duefe 
offrit faire à noftredit fîrc le Roy l'hômage dudit Côté de Môtfort, ioi. 
gnât fes mains,afin que par noftredit fîrc le Roy il fuft rcçeu à faire ledit 
hômagc.Lors leditfîcurCôtc de Dunois,profera telles paroles:Mon(ci- 
gneur de Bretagne vous faites hômage lige au Roy noftrc fouuerain & 
fige feigneur de la Comté de Montfort,aufll de la terre de Neaufl e,& de 
leurs appartenâces,& gencralcmét de toutes les autres terres &feigncu- 
ries que vous tenez de luy,& iurcz& promettez par la foy & ferment de 
voftrc corps de le ferùir & obeïr corne voftrc fouuerain & lige feigneur 
côtre toutesperfonnes qui peuuet viure &mourir fans aucune excepter 
& il vousy reçoit fauf fon droià & l'autruy, & vous en baife en la bou- 
che. Ces chofes proférées lcdkfieurDuc di6t:Monfcigneurainfilefais- 
icvraycmët:& celle rclpife donnée, noftrc firc le Roy reçeut ledit fleur " 
Duc au baifer^come eft accouftumé . Defquelles & fur lefquelles toutes 
& chacunes chofes hômefçientifique & de grade prudéce maiftre Ichâ 
Dauuet Procureur gênerai de noftredit fîre le Roy,dcmanda à nousNo- 
tairçs foubfcriptSjluy eftrc fai&vn inftrumét public,ou plufieurs inftru- 
mens publiques. Tout ce que dcnusfutfaiâ: oudit lieu deMontbafon, * 
cfdits an,iour,moys J indi£tiô J & potificat,prefens à ce illuftres feigneurs 
le Comte de Clcrmont,le Comte de RichemontConneftable de Frâcc, 
& le fufdit fleur Chancclier,aucc reucrens percs en Dieu monfieur Icha 
d'Eftampcs Eucfquc de Carcauonne,Eftienne de Cambray Eucfque de 
Agdejehan de Qupicquid Eucfquc de Rennes , & Philippcs de Gama- 
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ches Abbé de fainct Denis près Paris. Auflî illuftrés feigneurs, Je Comte 
de Veadofme,le1Cômte de Lomaigne^le Comte dëCaftres, le Comte 
de Tancaruille 9 :le.Comte de Làual, le Comte 4çPunjpis. grand Ghamr 
bellari,le Vicomte dcThôuars,le Comte de Dampmartin grand pane- 
ticr,kfieur de Lphcàc Marefchal , lefi'eur de Bueil Admiïanjc fieur de 
Torcy maiftre deMtbaleftiers, le fieur de Ik^ 

le fieur de Mailty,le ficur de Preûilly,lc ficur de Manny, lcfieur de Ville- 
quierje fieur.de Bry on .» lc : fièur de Derual , le fieur de Penbonet^ le fieur 
Iehan de Iâbes&le ficur Iioysdela Rochette maiftres d'hoftçl du Roy,; 
le fieur Loys de Beaumont, le fieur Iehan de Breffay, le ficur laques de 
Chabarics, le ficur Iehan de Bar , le fieiit Iehan le Bourfier->lefdits fieurs 
Iehan de la Riuicre & Michel de Partènayilc fidur Henry de la Villcblâ*. 
che,lc fieur Pierre Petit, le fieurGuiUàume de Mcnipeny cheualicrs,mai 
ftre Loys deHarccourt maiftre des Requeftes,îehan Hardouyn threfp^ 
rier deFrance,& maiftre EftieneChcualicr maiftre des Comptes deno- 
ftredit firc le Roy,maiftrcs Iehan Batbin aduoeat, & ledit Ichàn Dauuet 

f>rocureur gênerai du Roy Jaques Cueur argentier , Mathieu Beau* vaf- 
etreccueurgeneral,Efticnne Bernard cofeillers, maiftrés Charles Cha- 
ligantjchan de la Loire, Adam Roland, Mathieu Bardoys& Pierre Ca- 
lo et Notaires & Secrétaires du Roy, maiftre Robert de Bayeux clerc de 
poftrcdid fire le Roy en fa chambre des Comptes à Paris, auec plufieurs 
autres aux chofes fufdi&es . 

Et après le Vcndredy vingtième, &c. qui cftpour lejdebat de la qua- 
lité dudit hommage non feruanticy. 

Sur les queftions & difficultcz que faiâ: le Roy, & dont il a eferit à là 
court de Parlement, par maiftre Iehan TudcrtfonConfciller& maiftre 
des Requeftes de fon hoftel, après que les regiftres de ladi&c Court ont 
efté fur ce veuz & vilîtez,a femblé à ladi&c court bien aflcmblce fur ce, 
& a délibéré ainfi & par la forme & manière qui s'enfuy t. Premièrement 
fur le premier article , qui cft tel : premieremcnt,par deuant quels iuges 
doyuent eftre trai&ecs les caufes des Pairs de France, touchât leurs per- 
fonnes:&fi par l'inftitution de Parlemcnt,il y aaucuncs referuations des 
caufes qui peuuent toucher les perfonnes des pairs de France, A femblé 
que quand aucun pair de France eft aceufé d'aucun cas criminel qui tou- 
che ou peut toucher fon corps, là perfonnc& eftatJcRoy en faperfon - 
ne prcfens,quoy que foit appelez les pairs de France, & autres feigneurs 
tenans en pairrie, & ledit feigneur accompagné d'autres notables hom- 
mes de fon Royaume, tant nobles prélats que autres gens defoncon- 
feil, en doibt cognoiftre.Etfe trouue par les Regiftres deladi<Ste Court 
que ainfi fut fai& es procez de Robert d'Arthois , meflîrc Iehan de 
Montfort&duRoydeNauarre :& ne trouue point par l'inftitution. 
de Parlement , ne par aucune ordonnance , ne autrement qu'il y ait 
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aucunes rcferuations descaufes qui touchent, ou peuuent toucher les 
perfonnes & eftat dcfdits pairs de France : mais fè trouue ainfiauoir efté 
obferué & gardé les temps paflez,& femblc qu'ainfi fc doit faire que dit 
cftcydeflus. 

Sur le fécond article contcnâttïtem fi les caufes des feigneurs du îang 
qui ne font pas pairs de France^doiucnt eftrc trai&ces en pareille prero- 
gatiue comme font celles des pairs . La court n'y a peu délibérer pour le 
prefent , pource qu'il y a procez appoincté en droid en ladite court en 
pareil cas,& feroit la délibération de ccft article en effecï la decifion du- 
dit procez. 

Sur le tiers article contenant: lté veut àuffifçâuoir fi monditfcigncur 
d'Aleriçon,ticnt fondit duché d'Alençon en pairric,& fuppofc qu'il tie- 
ne en pairrie,s'il doitiouyr de pareil priuilege & prerogatiuc que feroit 
vn des douze pairs de France , touchant fa perfonnc.lTfe trouue par les 
regiftres de parlcmcnt,quc monficur d'Alençon tient la Duché en pair- 
rie,& que les Roys les temps paffez l'ont tcnu& réputé pour pair de Frâ- 
ce,& tenant en pairrie , & pource femblc qu'il en doit iouyr comme les 
autres pairs. 

Sur le quart article contenât: Item s'il eftoit trouué que les pairs deuf- 
fent cftrc appelez à fon procez, le roy veut fçauoir fi les autres feigneurs 
du fang qui tiennent en pairrie, & ne font pas des douze pairs, doiuent 
aumeftre neceffairement appelez oudit procez ,& s'ils doiuent quant à 
ce ioyyr des honneurs & prerogatiues defdits douze pairs,ou non. Il fc 
trouue par les regiftres anciens de ladietc Court, que ceux qui ont cftp 
créez pairs de France , & qui tiennent en pairrie, furent prcfens& appe- 
lez comme les anciens pairs, aufdi&s procez de Robert d'Arthois, de 
mcflïre Ichan de Montfort& du Roy de Nauarrc,& pource femble que 
ainfife doit faire. 

Sur le j.articlccontenanttltem veut fçauoir le Roy fi les douzepairs 
doiuét eftrc prefens au iugcmét,ou s'il fuffift les appeler, iaçoit ce qu'ils 
ny viénent:& s'ils n'y viennent ou s'ilsy v iennent,que ceux qui y feroiêc 
par euxenuoyez,doiuét eftrereceusà eftrc oudit procez pour & ou nô 
d'eux Semble corne demis qu'ils ydoiuét eftrc appclez,& s'ils y vienuét 
doiuent eftrc prefcns& aflîfter oudit procez: & s'ils n'y viennent le Roy 
ne doit furfeoir de procéder oudict procez pour leur abfcncc,& s'ils eri- 
uoy et aucûs pour eftrc prefens oudit procez pour eux, & en leur abfcn- 
cCjfemblc qu'ils n'y doiuét eftrereceus: car ils y font appckz,&y pcuuêt 
eftrc prefens pour l'autorité, dignité & prerogatiue de Jcurs perfonnes 
& fcigncuries,en quoy ils ne peuuét ne doiuét fubroger autres en leurs 
licux,& ne fc trouue point qu'ez procez dcfTufdits autremét ait efté fait. 

S ur le fixieme article contenanttltem aufli le Roy veut fçauoir fi ceux 
qui doiuent cftre& feront appeliez oudit proccz,pourrôt procéder {ans 
lapréfenccduRoy,&fifadi(Stc prefencey eft nccefTaircmentrcquKè: 
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car s'il cftoit trouué que non,il fc mettroit luy & fes fuccefleurs en gran- 
de feruitude d'y cftre préfcnt,& pourroit déroger à fon au&orité royal, 
laquelle chofe il ne voudroit faire pour rien. 

Semble qu'on ne peut impofer neeelfité precife au Roy en ce cas ne 
autres j toutefFois parce qu'on trouue auoirefté obfcrué ésprocezdef- 
fufdits,les pairs de France & autres qui y furent appeliez ne procédèrent 
point fans la prefenec du Roy . Bien fe trouue que les Roys commirent 
aucuns notables hommes pour procéder aux préparations defdits pro- 
cez,c omme à faire informations j à interroger les complices &coulpa- 
bles,& tels & femblablcs actes:mais au regard des appointâmes ou iu- 
gemens interlocutoires ou diffinitifs , fe trouue que les Roys y furent 
toufioursprefens,& femblc qu'il eft trefexpcdiétconuenable & raifon- 
nable , que pareillement le Roy fo it prefent ou procez de mondit fieur 
d'Alençon,mefmcmentaux délibérations & prononciations des iuge- 
mens &appoin&emens diffinitifs & interlocutoires qui fe feront oudit 
procez,contre & touchant la perfonne dudit monfieur d'Alençon . 

Sur le fcptieme& dernier article contenantjtem s'il eft trouué que le 
Roy neceflaircméty doye eftre prcfcnt,il veutfçauoir fi le cas aduenoit 
qu'il luy furuint aucun empefehement pour la chofe publique , s'il fuffi- 
xoit qu'il y commift aucun en fon lieu.Semble que s'il furuenoit empef- 
ehement nccefTairc auRoy,ilferoitplus côucnable&raifonnable,pro- 
rôger ou côtinucr l'expédition duditprocez,iufqu a quelque autre téps 
qu'il y pourt oit cftre & vaquer,que d'y commettre autre en fon abfencc 
côfidet é la grâdeur du perionnage,& le cas dont on traite,& ne fc trou- 
ue point qu'ez procez dcfTufdits de Robert d'Arthois, de meffire Ichafl 
de Montfort & du Roy dcNauarre , ait efté fai<St aucun appoinctement 
interlocutoire ou diffinitif que IcRoy ne fuft prefent,& feât en fa court 
&maiefté roy ale,& pourec femble qu'ainfi le doit fairc.Item que les let- 
tres clofesdeffufditescontenoient créance audit maiftre IehanTudert, 
à ce que la court nommait feize confeîllers lays , & fix clercs de la court 
deceanspourallcràMontargiSj&eftre oudit procez demondidfieur 
d'Alençon. Et po ur ce la court a nommé ceux qui s'enfuyuct: c eft à fça- 
uoir maiftres I. le Damoifel, Icha n Colas, I.dc Sauzay , G.dc Vie, G.dc 
Nanterre,Y.Voufy,A.Cotin,Ia.Fournier,G.deCorbie J G.Blanchct, , M. 
Io.Iouuelin,I.Chambon, P.Clentin, R.Pichon, G.dc Paris,& H.dc Li- 
Ures confeillers lays,& maiftres I.du Brueil,N. Marchant, I.dc Courccl- 
les,Iehan dcMôtigny,I.Hcnry,& I.dc la Rcautc confeillers clercs, faid 
en Patlement le zo.iour d'Auril Tan i458.apres Pafques. 

Aflictc faicTrc ou Parlement alfcmblé,& tenu àVcndofmc pour la dc- 
cifîon du procez de monfieur d'Alençon, l'an milquatrc cens cinquan- 
te hui£t. 

Mm iij 
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Le Roy en fon fîege roy al. 

A fes pieds monfieur de Dunoysjcommc grand Chambellan. 

Au haut banc à fa main dextre. 

Monfieur Charles fils du Roy. 

Monfieur d'Orléans. 

Monfieur de Bourbon. 

Monfieur d'Angoulefmc. 

Monfieur dii Mayne. 

Monfieur d'Eu. 

Monfieur de Foix. 

Monfieur de Vendofme. 

Monfieur de la Val. 

DefToubs iccux hauts bancs à ladite main. 

Les trois Prefidens. 

Le Grand-maiftrc de France. 

L'Admirai. 

Le grand Prieur de France. 
Le Marquis de Saluces. 
Les quatre maiftres de«Requeftes. 
Le ficur de Rembures. 
1 LeBaillifdcSeniis. 

Maiftre Denys de Scure,& LaurensPatarin Confeillcrs duRoy,& ou- 
tre plus y eftoient 34.feigncurs en parlement chacun en fon degré. 
De la feneftre main es hauts bancs,aux pieds du Roy. 

Monfieur le Chancelier. 

Ou haut banc de ladite feneftre main. 

L'ArcheuefqucdeRhcims. ^ 

L'Euefque de Laon. > Ducs Pairs de France. 

L'Euefque de Langres. J 

L'Euefque de Beauuais. y 

L'Euefque de Chaalons. > ComtcsPairs de France. 

L'Euefque de Noyon. J u 

L'Euefque de Paris. 

L'Euefque de Ncuers. 

L'Euefque d'Agdc. 

L'Euefque de filsd'Albret. 

L'Abbé S.Dénis en France. 

En autres bancs delToubs ledit haut banc. 

Le ficur dclaTourd'Auucrgnc. 

LefieurdcTorcy. 

Le fieur de Vauuert premier Chambellan du Roy. 

LeBailliWcTouraine. 

LefieurdePrye. 
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LefîeurdcPrccigny. 

Meffirc Guillaume coufînotBailly de Rouen. 

Lefîeurd'Efcars. 

En l'autre banc de celle main. 

Maiftrelchan Bureau. "i 

Maiftre Eftienn.e Cheualier. J threforiersdeFrance . 

Sire Ichan Hardouyn. Ç 

Pierre Berart. J 

Maiftre Pierre Doriole. 

Le Preuoft des Marefchaux. 

Le Preuoft dcl'hoftcl duRoy. 

Et au deffoubs és autres bancs eftoient trente quatre confcilliers de la 
court de Parlement chacun félon fon ordre. 

Et en ladite afïiete fur vn autre banc eftoient les deux aduoeats, & le 
procureur gênerai duRoy. 

Sur trois petis bancs encontre vn bas buffet ou bureau, eftoient cinq 
greffiers, pour ladite matière, & au millicu de ladite fallc fur vne baffe 
cfcabelle, cftoit monfîeur d'Alenç on, durant le temps qu'il fut interro- 
gé, & quant la fentence fut prononcée à l'cncontre de luy,parmonficùr 
Je Chancellier, iln'eftoitpasprefent,mais après il luyfut dit en fon lo- 
gis après qu'il euftdifné par monfîeur le grand prefident maiftre Yues 
de Sepeaux, & d'autres de meffieurs de Parlement, & eftoient lefdits 
bancs &fîeges couuerts de draps femez de fleurs delys,& auffi toute la 
place dudit parquet. 

L'an mil quatre cens foixante & vn, le quatorzième iour d'Aouft en- 
tra Loys Roy de France , trefehreftien & excellent Roy XI. de ce nom, 
en fa ville & cité de Rheims,ou alla au deuant de luy mon trc£ redoubtc 
feigneur monfîeur le Duc de Bourgoignc, iufqucs à l'Abbaye de fàincl: 
Thierry, accompaigné dcplufîcurs Princes, Barons, Çheualiers, ôcEC- 
cuyers, houfïîez & habillez en la manière qui enfuir. 

Premièrement. 

Mondit tref-redoubté feigncur,monté fur vn courfîer blanc, habillé 
& hoùfRé d'vnc tref-riche houffeurc d'orfaucric & de pierreries. 

Monfîeur de Charolois , houffré & habillé d'vne iaquette de drap 
d'or,& la houfTurc dç vcloux blanc bordé de riche drap d'or. 

Monfîeur le Comte de Neuers, habillé d'vn tref-riche palleto de I?or- 
deure, & houffié pareillement. 

Monfîeur le Comte d'Eftampcs, habille d'vn riche palleto d'orfaue- 
rie, & houffié pareillement. 

Monfîeur le Comte de fain&Pol,houffié d'vn riche drap d'or. 

Monfîeur Adolph de Clcucs, fieur de Raucftain, habillé d'vn drap 
d'orfauerie , & houflié d'orfaueric, bordé de bordeures à fermetés 
noées. 
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Monfieur le baftard de Bourgoigne , habillé d'vn riche palleto de drap 
d'or houffié debrodure & d'orfauerie,& fa dcuifc deBarbacancs. 

Monfieur de Croy, houffié d'vn drap d'or noir. 

Monfieur de Chimay pareillement. 

Monfieur de Waucain, d'vn drap d'or noir. 

Monfieur de Renty, de vcloux cramoify. 

Monfieur Iehan de Croy, ficur deRuefdemefnil. ■ 

Monfieur le Bailly de Henau , de drap d'or vermeil à vnc croix fainâ: 
André,&groffctianne d'orfaueric 

Monfieur Anthoinc de Croy fieur de Sempy, houffié de drap d'or noir. 

Monfieur de Launoy d'vn veloux cramoify. 

Monfieur de Haubourdin, enhàrnafché d'orfaueric. 

Monfieur de Creuccueur pareillement. 

Monfieur d'Aury,parcilIcmcnt. 

Monfieur de Humbcrcourt,d'vn drap d'or noir. 

Monfieur Philippcs de Crcuecueur,d'vn drap d'or noir. 

Monfieur de la Roche, d'vn riche drap d'or cramoify, Rhabillé d'vn 
palleto d'orfauerie. 

Monfieur de Robaix houffié , d'vn drap de vcloux noir. 

Monfieur de fainct Venant,houffié d'vn drap de veloux mi-party, moi- 
tié bleu, & moitié violctj'ornay d'orfaueric d'argent fur vne hoûffic 

. de fatin cramoify. 

Meffire Claude de Tholoujon, & meffirc Triftan fon frerc, houffiez de 
veloux noir. 

Meffire Simon de Lalain, houffié d'vn drap d'or vermeil trc£riche. 
Monfieur Defturmay, d'vn veloux noir. 
Monfieur de Humicresjd'vn damas noir. 
Monfieur de Bcauieu, d'vn damas noir. 
Monfieur laques de Bourbon, d'vn damas noir. 
Monfieur le Comte de Verthemberth,d'vn damas noir. 
Monfieur de Berghcs, d'vn veloux cramoify. 
Monfieur de Gauberch, d'vn vcloux hoir. 

Meffire Adrien de BrofTcllcs fieur deBordan, d'vn drap de damas,boidé 
de riche drap d'argent. 

Monfieur de BofTut, d'vn damas noir. 

Monfieur de Neuellc en Flandrcs,d'vn vcloux noir. 

Monfieur le Souuerain de Flandres, pareillement. 

Meffire Philippes de Lalain, & monfieur de Cambray , houfTyez de vc- 
loux hoir. 

Meffire Philippes baftard de Braban,d'vn vcloux vermeil. 
Monfieur Demoncourt, pareillement. 

Et pluficurs cheualicrs & efcuy ers en grand nombre , moult richement 
habillez & houffiez. 

Ily 
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Il y auoit trois chcualicrs houfïïez de drap d'or, c'cft à fçauoir mon- 
ficur le Marcfchal de France., monfîcur 1 Admirai , monfîcur le Bailly dé 
Scnlys. 

Aufli y auoit meflîrc Poncelet de Riuierc armé de pied en cap. 

Le Roy noftrefîre habillé de damas blanc & rouge, & menoit on dc- 
uant luy vn courtier blanc houffié des armes de France , fur lequel il mo- 
ta à lentree de la porte de la ville. 

Le lendemain- quinzième iour d'Aouft, monfîcur le Marefchal de 
France,monfîcur l'Admirai, monfîeur Daux & autres, allèrent querif la 
fàin&e Ampoullc de l'Eglifc de fiinér Rhemy , & fut portée par l'abbé 
dudit lieujiufqucs dedans l'Eglifc de Rheims tout à chcual,wpoillc au 
dcn r us J accompaignce de plufieurs roys d'armes & heraux à fon de trom- 
pettes. 

Enfuiuent les Pairs de France qui furent au facre & couronnement 
duRoynoftrcfire. 

L'ârcheuefque de Rheims, Duc & pair. 
L'eucfquc de Langres,Duc & pair. 
L'cucfque de Beauuais, Comte & pair. 
L'euefque de Chaalonsj comte & pair. 
L'cuefque de Noyon, comte & pair. 
Le Duc de Bourgoignc, Doyen dés pairs Iays. 
Le Duc de Bourbon tenant le lieu du Duc de Normandie. 
Le Comte d'Angojjlefinc tenant le lieu du Duc 4e Guyenne. 
Le Comte d'Eu tenant le lieu du Comte de Thouloufc. 
Lé Comte de Ncucrs tenant le lieu du Comte de Flandres. 
Le Comte de Vcndofme tenant le lieu du Comte de Champaigne. • . 

Autres Princes i Ditcs i & Comtes. 

LeDucdeClcues. 
Le Comte de Charoloys. 
Le Comte d'Eftampes. 
Le Comte de Gencuc. 
Le Comte de fain&Pol. 
Le Comte de Dunoys. 
Le Comte dc Harecourt. 
Le Comte de Bricnnc. 
Le Comte de Portien.. 
LcComtedeRoucy. 

fc Le Comte de Virtembcrg. 0 „ ... ■ .. . - ■., 

LeComtedeBouchay. «S^T ^M^- 

Le Comte dcBrenne. 
Le fils du Marquis de Saluccs. 
Le Comte de Sanitres ficur de Rochclay. 

Autres Prélats. 
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Le Patriarche d'Aritiochc. 

Le Cardinal de Couftances. ; c . A 

Le légat du Pape. 

L arcncucfquc de Lyon. 

L'archeuefque de Bourges. 

L*archeuc£qttedcBourdeaux. » 
L'cuefque du Liège. 
L'euefquc.dc Troycs. 

L'cuefque deChartres. ; 

L'cuefque/duPuy f 

L'eucfque de Paris. . 

L'cuefque de Cambray. 

L'cuefque de Tournay. 

L'ejicfquc de Senlys. 

Leucfque deSoyflbn$4 

L'euefquc d'Alby. 

L'cuefque de Rennes. 

L'euefque de Lyfieux. 

L'cuefque d'Amycns. 

L'abbé faincl: Denis en France. 

L'abbé de fain&Rhcmy de Rhcims. 

L'abbé de faincl Vincent. 

L'abbé d'Igny; 

Oudit facre & couronnement ledit Roy fut fai& chcualicr par la 
main de modit fleur ie Duc de Bpurgoighe, & ledit Rpy.fcit après cent 
dixfcpt cheplicrsi^efquels les premiers furent monfieur de Beauieu, 
monueur laques de Bourbon, le Comte de Geneue ,1e Comte dePor- 
tien, le Comte de Virtcmberg,me(Tirc Iehan de Luxembourg, le filsxlu 
Marquis de Saluccs, & les noms des autres ne feruent. 

Quant le Roy vint en la (àlle,il cftoit à la dextre du Duc de Cleues. 

A la table,lcdit Roy cftoit aflis ou millieu,les prelatspairs à fa dextre, 
les pairs lays, Ducs & Comtes à fa feneftre. 

Audeuant de la table du Roy,eftoit leMarcfchal de France tenant 
l'efpee nue en (àmain , le Comte Porticn feruoit pour grand maiftrç 
de France, Ioachin Rouault feruoit pour premier & grand Efcuycr de 
France. 

La court, les chambres d'icclle aflcmblces pour certaines caufcs& 
confiderationsji. cela mouuans,a délibéré & conclud que dorefenauant 
les Archtjbcfques & Eucfqucs, n'entreront point ou confeil en la court, 
{ans le congé d'icellc , ou fi mandez n'y cftoient, exceptez les pairs de 
France, & ceux qui par priuilege ancien y doyuent,& ont accouftume 
y v enir & entrer, faid en Parlement le penultimc iour delanuier,lan 
mil quatre cens foixante & vn. 

Charljes 
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Charles par la grâce de Dieu Roy de France , fçauoir faifons à tous 
prefens &aduenk: nous auoir receu les lettres patentes de feu noftre 
trefcherfieur& perc, qui Dieu pard oint, en forme dcchartrc,fecllces 
de fon grand feel en las de foyc & cire verd, à nous prefentecs par noftrc 
trefeher & amé coufin François de Laual comte de Montfort , & firc de 
Gaure,denommé-efdites lettres,dcfquelles latcncurfenfuit.Loys parla 
grâce deDieuRoy de France, fçauoir faifons à tous prefens & aduenir, 
que nous confiderans la proximité de lignage en quoy nous attient no- 
ftrê trefeher & amé neueu& coufin François de la Val feigneur de Gau- 
re,voulansrefleucr en honneurs & priuileges, ainfi qu'à faperfonne ap- 
partient, félon le degré de lignage en quoyilnous attient, à iceluy no- 
ftrc neueu & coufin, auons ottroyé & ottroyons par ces prcfcntcs,& 
par priuilege efpccial, & àfes hoirs comtes de Laual, que dorefenauant 
ilsfoient en tels honneurs , lieu & prééminences 4 oit en noftre grand 
confeil, en noftre parlement, en ambaffades , & en tous autres lieux ou 
il fctrouuera,& qu'il précède noftre Chancelier, & tous les prélats de 
noftre Royaume, tout ainfi qu'ont faiâ& font nos trefchers&amez 
confins les comtes d'Armaignac,de Foix, & de Vcndofme. Si donnons 
en mandement à noftre amé & féal Chancelier, & à tous nos autres iu- 
fticiers & officiers, ou à leurs lieutenans prefens & aduenir, & à chacun 
d'eux , fi comme à luy appartiendra , que noftredit neueu & coufin , & 
fefdits hoirs Comtes de Laual, ils facent, fouffrent , & lahTent ioiiyr pai- 
fiblemcnt de nos priuileges & ottroy , car tel cft noftre plaifir : nonob- 
ftant quelconques ftatuts ou ordonnances à ce contraires, & afin que ce 
foit chofe ferme &ftable à toufiours nous auons faiér. mettre noftre feel 
à cefdites prefentes,fauf en autres chofes noftre droit,& l'autruy en tou- 
tes. Donné au Mans le dixneufieme iour dcNouembrc,ran de grâce 
mil quatre cens foixate fept,& de noftre Règne le fepticme.Ainfi figné, 
Par le Roy, le comte de Longucuillc, Guillaume de Varie gênerai, & 
autres prcfens,dc la loetc.Vtpi. Lefquellcs lettres dcfTus tranfcrites,apres 
ce quelles ont efté bien au long veuës &vifitees en noftre grand con- 
fcil, ouquel cft oient plufieurs grands feigneurs de noftre fang&ligna- 
ge,Prelats, Barons, Se autres notables perfonnages,tant d'Eglife que 
lays , aufquels lefdites lettres & le contenu en icelles , ont fcmolé iuftes 
& raifonnables, auons eues & auons pour agréables , & icelles auec tout 
ce qu elles côtiennent par l'aduis & deliberatio des deffufdits feigneurs 
de noftre fàng , gens de noftre confeil , & auffi en faueur & contempla- 
tion de noftredit coufin le comte de Montfort, reduifans en mémoire 
les caufes contenues efdites lettres dcfTus incorporées, qui meurent no- 
ftredit feu feigneur & perc à ottroyer le priuilege contenu en icelles, & 
auffi les grands feruiecs que noftredit coufin a de fon ieunc aage fai&s à 
noftredit feu fieur & perc, &c continué iufques à fon trcfpas , & depuis à 
nous faid chacun iour à l'entour de noftre perfonne en trefgrand cure 
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& follicitude, & qui continuellement eft occupé auec nous, & Icfdits 
(ieurs de noftre fang en nos plus grands & plus principaux confeils & af- 
faires de noftre Royaume. Aufli la grand proximité de lignage,cn quoy 
luyquicft fils de la fille de la propre feur germaine de feu noftre tret 
cher feigneur & ayciiil (que Dieu abfolue) le Roy Charles feptieme de 
ccnom,nousattient la familiarité parfaire & entière confiance que 
nous auons de luy,& les grands & louables vertus qui font en fa perfon- 
ne, auons louées, ratifiées, approuuces,&confermces, &de noftre 
certaine fcicncc, grâce efpccial , plaine puhTancc & authorité Royal, 
louons, ratifions, approuuons, & confirmons par ces prefentes, par les- 
quelles , entant que meftier eft, les priuileges ,faculté, ottroy & autres 
chofes déclarées efdites lettres dcfl~us tranferites , auons de nouuel don- 
nées & ottroyees,donnons & ottroyons à noftrcdit coufin le Comte de 
Montfort feigneur de Gaure, par cefditcs prefentes, pour par luy,fes 
hoirs & fucccflcurs Comtes de Laual, en iouyr & vfer à toufiours perpé- 
tuellement, plainement & paifiblemét, toutainfî & parla forme & ma- 
nière qu'il eft contenu efdites lettres deflus incorporées. Si donnons en 
mandement par cesmefmes prefentes, à noftre amé& féal Chancelier, 
tatous nos autres iufticiers& officiers, ou à leurs licutenansprefens& 
aducnir,& à chacun d'eux, fi comme à luy appartiendra, que noftredit 
coufin & fes hoirs & fucccflcurs Comtes de Laual,ils facent,fouf&cnt & 
lahTent iouyr &vfer<dc nos prefens, grâce, priuilege, ottroy & confir- 
mation à toufiours perpétuellement , plainement & paifiblement , fans 
leur faire mettre ou donner , ne fouffrir cftrc faid mis ou donné aucun 
deftourbicr ou empefehementau côtraire, ainçois fe faift, mis ou don- 
né leur cftonylc reparent & mettent, ou facent réparer & mettre tantoft 
&(àns delay àplaine deliurance, car ainfi nous plaift il eftre fai£fc,non- 
obftantquelsconqucs ordonnances, vfage, couftume,mandemens ou 
dcfFcnfcs à ce contraircs,& afin que ce foit chofe ferme & fiable à touf- 
iours nous auons fai& mettre noftre feel à cefditcs prefentes, fauf en au- 
tres chpfes noftre droit &l'autruy en toutes. Donné àBloys ou mois 
d'Octobre, l'an de grâce mil quatre cens quatre vingts & trois,& de no- 
ftre règne le premicr,ainfîfigné par le Roy en fon confeil,ouquel cftoiét 
monfieurleDuc de Bourbon, les Comtesdc Clcrmont,d'Albret,dc 
Dunoys,de Comminge. Vous les Euefques d'Alby,de Langres&de 
CouftanceSjlcs fires dclàin&Valier, de Gurton,&autrcsprcfcnsE.Petit 
Vif*. 

Enfuit l'ordre & la manière de l'affiete du Roy Loys vnzieme, & des 
gens des trois eftats tenus en la ville de Tours en la grand falle de l'ho- 
ftel Archiepifcopal, le fixieme iour d'Auril l'an mil quatre cens foixante 
fept auant Pafques & autres iours enfuy uâs,iufques au quatorzième iour 
duditmois includ. 

Enladitcfallcauoittroisparquetsclos de bois d'enuiron la hauteur 

d'vn 
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d'yn hSmme chafcuri à hùiïTcrie, c'éft à fçaupir le premier pour le Roy* 
iequftUftôjt au hault boutât ladite falk, & comprenoit toute lalargcur 
d'iceIle i: ottquei parquet ceanenoit monter trois marchés de degré. Le 
fécond parquct,p*>ui3les feignenrs duiàng , Conncftable ■'»■ Chancelier^ 
&Cjpftbtà> lequel çftoit oUftafillcu de.tadite folle près de celuy du Roy,& 
cftois (>Jus loiîg.que large & yie&iucnoit monte&vnc marche de degré; 
Lçjtiers^arquçspourlcsnqtalesieomte^ 

&gçnsenuoyÇfc àt par leà fetoanes ville? ., lequel parquet cftoit grand & 
{paçi^,&enuironnoit;^ ; 
t . Jfpmpudk pr^mi^p^^er.cAoit a^icRoy envnc haultc chairci 
en laquelle &ûfe^îabn$rtiti'ois ^îânlts^degrcz, laquelle, chaire cftoic 
çpuuçirpp 4!ynS5lpwO>kft fia^lé dié flm*rs delys en lances d'or, âçy auoit 
ciel &doflerctdemcfmes,&eftoitlc Roy veftu d'vnc longue robbe 
<fc4|n^ blanc bjpcaee! djcrfih otdcchipprc bien dr^b-autonnee de- 
uantdeè<aajt©n^ 

tfojjç{W&tfflto.'& Yi^tpîvimftd'or dcG&pf>re>&auxdeux couftez du 
R»oy -y mPÀ* àçuxi chaires à4ozi,lQing> âc là iîçnnc. chacune de leptà 
Éuitpie^^AVl^^l^tc^^antre à fcficftre', tAi^tesjdcux éouucrres dd 
ric^e ^çap d'çr fur : yoloui çra$»fctty j^T^etlcî chaires eftoient , c'eft à 
fçauoir<cn celle demain dextreuip. Cardinal de ÊiiriâccSufanncEucrquc 
d'Angicrsjparedfync grand tfhappe :C&ra4hâlc > & en Celle demain fc- 
aefhe,; le Rôy/lidlcruTalcnj Sicile Duc d'Anjou, veftu d'vnc robbe 
de vcloux fandri fourrée do martres, & cftoit gardé l'huis dùdit parquet 
relpondant en la falle , j par les lires de Bloc & du Bellay , & l'autre huis 
relpondant en t'hpfl'cldNfrii rfçs chanoines de l'Eglifequi auoit efté faiâ: 
pour layenuë;du ^oy^ftoît gardé parles capitaine & archiers de la gar- 
de duditfeigneurj^Guexin le Groin. : 

Item ioignat Se aUXïcôuflsz de la chaire du Roy noftrcdit feigneut, 
cftoipntdebout jc'çftàfçauoiriducoftéfcncftrc, meflicurs de Neucrs 
& d'Eu^.ducoûédettrc môueur le prince de Nauarrc comte deFoix, 
&deuant ledit comte de Foix, cftoit affis fur vnedès marche^ de ladi- 
te chaire le. prince de Piçdmont ieùrte enfant, & derrière ledit Roy de 
Sicile cftoit aflis aflez loing fur vnc petite {elle i le comte deDunoys 
grand, Chambellan de France, lequel cftoit fi goûteux, qu'il le conue- 
noit porter à force de gens. . 

Item oudit parquet eftoient plufieurs autres feigneurs, tous debout, 
c'eft àfçaupirmonfienr le Vicomte de Nar bonne 'fils dudit Comté de 
Foir, le lire de Pçnnebroc frere duditRoy Henry d'Angleterre , me£ 
fieurs de TancaruiHc,de Chaftillon,de Bucil, & de Longucuille , Pierre 
monficur de Laual,les fîres de l'aigle , de Craon , de Cruffol,dc la Foreft, 
& plufieurs autres en grand nombre. 

Itemoudit fécond parquet auoit deux haults bancs , parez de riche 
tapuTerie,e(qucls bancs eftoient aflis , c'eft à fçauoir ou banc de la main 

Nn 
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fcncftrc , monfîcur le Marquis du-Pont, monficur le Comte du-'Pérehe^ 
monfieur le Corme de Guyfc, monfieur le Gomtc de Vendofme#n$n-i 
fleurie comtepauphin, & monfieur deGâttre comte dcMontfbrf> vc- 
ftus de veloux, & parez mo<ult:ïrichcment(Eten l'autre bancàja mairi 
dfcxtre , cft oient aflis monficur le Gomtc de fain<£ Pot Copneitable jdc 
France au plus hauh bout,& ioignant <kl\jy'm6fieur^élTrc^Hctèhâh-» 
cclicr de France veftus( de robbes de Vetox eramOif)i&ptas l^iâ dVii« 
ulroniquatrcdoits^qu bancjnbf^ 

falem Euèfque de BaycùXimonficQr l'Arcfeetféfqu* débours, Bùféflfieuià 
les Euefqucydc ^^Paris^Ghartries^triguciixV Y^lcn^c, tymôiges , Sèrïfys, 
SoiflonSiDairé^d'Aûranchcs ,d^Angoulefme ; dfel#wénc, deNpûcrs" 
d'Agcn , 4e CommingCi de Bayorihe, & ttUtfrés qui compàmre^t yaf 
procureurs.:-'" •• • - ; - c ° - • •;^r,,. . .., > 

Item Se ondit parquet deuant mefdits fieurs les Gonneftable ÔcGrîan- 
eclict. cftoicmaiîtrc lcihan le Prcuoft notaire &fecrôtaire dû Roy no- 
ftt edit feigncur,& greffier defdiw trois cftatsiàÔis fut vîicfelle& Vnf bu£ 
fet deuant luy , & aux pieds d*iceux feigrieûrs du faôg ,Corméftable; 
Chancelier, PatriacchCiArçheuefques, & Edofquës,^àoicn't«ffis lès' au^ 
très .notaires &fecretalres du Roy noftifedit feigneury&crèoiéntconH 
mis à garder l'huuTéïié dHccluy'bar'quciJerScflcfchaax^dc Carcaflbnnc 
&dc Qucrcy vcftus de robbcslotag^res de véîoûxnoir.- 

Item & entre ledit parquet daa'Roy &celûy dcmefdits fieurs dûfêng 
Connéftablc,Chanceiier, Prelats& autrcstfuoit deux bancs' parez de ta- 
piflerie, regardans vers la facedu Roy> efqucls eftoient aflis , ccft àfça- 
ûoir en celuyde la main dextre, monfieui<#Àrcheiiciquc & Duc de 
Rhcims premier pair de France , monfieuri ? Ëueft|uc& Duc dcLaon, 
monfieur l'Euefque &Duc de Langres , monfieur KEUcfquc & Comte 
de Bcauuais,& monficur l'Euefqûe & Combe de Chaàîons,tous pairsde 
France, & en l'autre banc eftoient m on fi eut lç comté de Dampmartin, 
grand maiftre d'hoftel,lcs tires de Loheac,&du Boifmenâït Marefc 
chaulx,&léfircdcTorcy grand maiftre des arbalefticrs de France, & 
après vint le baftard de Bourbon Admirai de France > qui fut ou rang 
d'eux, & le dernieraffis. ; : ) : 

Item & ou tiers parquet , eftoient derrière le banc defdits feigneurs 
du fangjes Comtcs,Barons, nobles & feigneurs dcfqucls les noms f cn- 
fuiucnt. !:! ' 

Et premièrement les fircs de Montiayjd'Illiers^'Eftoutcuillejdc Fcr- 
ricrcs,dc Bonneftablc,de Clcre,dc Gàucourt,dcMoy,le Vidame d'A- 
miés,le comte deNcflc,lc comte deRoufTy,lesfires dcGruly,dcRcncI, 
Tornoellc,de laFaycte,dcTrcignac,dcMontcil,dcSôubizeideDam- 

Î>icrre,d e Rochechouart,dc Brcmurc,de la Flocelicrc, de Mortcmar, de 
a Grcuc,dc Ruffcc, de Pruilly,de Mailly,de Cri(Te'& de Thunc,& autres 
en grand nombre,qui comparurent par procureurs. 

Item 
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Item, &oudit parquet mefmes derrière le banc dcfdits Connefta- 
ble, Chancellier & Prélats eftoicntlcs gcnsduconfeilduRoy, & Am- 
baflades qui f enfuyuent,c'eft àfçauoir les fires de TailIebourg,dc Mau- 
pas,deMoy,&deMonftreuil,Maiftre Pierre deRiolc, Iehari'dePou- 
paincourt, Charles de la Vernadc j Adam Fumée, Guillaume Com- 
pains, Pierre Clutin, Iehan Viger,Ichan Choârr, Iehan de Langlcc, Ma- 
thurin Baudet , & plufieurs autres en grand nombre,tous conseillers dii 
Roy noftredit feigneur, les Chanceliers ougardes des féaux du Roy de 
Sicile & du Duc d'Orléans & autres Ambafladeurs,tantdudit Duc d'Or- 
léans que du Comte d'Angoulcfmc. 

Et ouboutd'embas dudit parquet,auoit plufieurs Telles & formes ou 
eftoientalfifes plufieurs notables perfonnes,. tant gens d'Eglife, bour- 
geois, nobles que autres qui illec eftoient venus garnys de pouuoir 
fuffifant,faifans &reprefcncans laplus grande & faine partie des bon- 
nes villes & citez de ce Royaume, defquelles villes les noms f enfuiucnt. 

Et premièrement la ville de Paris, Rouen, Bourdeaux,Thouloufe, 
Lyon,Tournay,Rheims,Troyes, Carcaflbnne , Bezicrs , Bayonnc, 
Rhodez, AIby,Nifmes , Senlis, Xain£fccs, Angoulefme, Orléans , An- 
giers, Poi&icrs, laRochelle, Bourges, Limoges, Montpellier, Tours, 
Sain£t Flour,Mande, Acys, Tuelle, Cahors^erigueux, SoilTons, Agen, 
Condon,Narbonne , Beauuais, Laon, Langres, Chaalons, Sens, Char- 
tres, Compicnne, Dieppe , Saincl: Lo , Falaife, Vire , Carcntcn , Valion- 
gues,Montferrant,Sain<StPourcain,Brioulde,leMans,Noyon > Eurcux, 
IcPuy jClermonten Auucrgnc,Neuers,Mcaulx,Yirouldun,Nyort, 
fàinft Iehan d*Angely,Bloys,Saumur,Milhan,&de chacune ville y 
auoit vn homme d'Eglife & deux lays. 

Item le Rpy aflis en fadite chaire, & Icfdits Roy dt Sicile & Caidinal 
enfemblc mefditsfieurs du fang, meilleurs les pairs Ecclcfiaftiques, pré- 
lats, nobles gens des bonnes villes, & autres delTufdits, aflis en leurs 
chaires &fieges, chacun par ordre, comme diteft,feleua monficor le 
Chancellier de fon ficge,& alla deuers le Roy noftredit feigneur, &fc 
agenouilla à fon cofté dextre, & quant iceluy feigneur luy eut dit aucu- 
nes paroles , f en rcuint feoir en fondit lieu & fiege , & feit vnc trcfbellc 
propofition en remonftrant,&c. 

Le vingtdeuxicmc Fcuricr, l'an mil quatre cens quatre vingts & dou- 
ze, ou confeil en fon parlementât le Roy aflîfté des 
DucdcBourbon. 
Comte de Foix. 
Comte de Ligny. 
Comte de Montpenfîcr. 
Comte de Vendofme. 
Loys de Vendofmc. 

Nn ij 
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MeffircEngilbert de Clcucs. 

Le fieur de Myolans, Chambellan. 

Le Sencfchal de Beaucairc, Chambellan. 

LePrcuôftdel'hoftel. 

Les Prefidcns & autres officiers dudit Parlement font nommez. 

Le vingteinqieme Feurier, Tan mil quatre cens quatre vingts douze, 
fut le Roy ou confeil en fon Parlement, accompaigne des 
Comte de Montpcnfîcr. ' 
Comte dcFoix. 
Comte de Ligny. 
Le fieur de laTrimoiiillc. 
Le (îeur de Grauille. 
Le fieur Myolans. 

Le fieur de l'iùc. ^ Chambellans. 
Le fieur d'Aubigny. 
Le fieur duBouchaigc. 
LePreuoftdel'hoftel. 

Les prefidcns & autres officiers dudit Parlement font nommez. 

Ces deux aflcmblecs furent pour le iugement du procez , d'entre le 
Bailly d'Eureux &fà femme , laquelle fut condamnée retourner aucc 
fon mary, & luy de la bien traitter. 

Le lundi huiticme'iour de Iuillet, l'an mil quatre cens quatre vingts 
& treize^en la grand chambre du Parlement où eft oient. 
Le Roy. 

Le Duc d'Orléans. 

Le Duc de Bourbon. 

Le Comte deMontpenfier. 

Le Comte de Vendofmc. 

Le Comte de Ligny. 

LeComtc de Guyfc. 

LeComte d'Auxerrc. 

LeComtedcFoix. 

Mcffire Lde la Vàqueric,prcmicr 

Maiftre Th.Bailfet, J 

Maiftre R.Thïbouft. C Prefidcns. 

Maiftre I. de Ganay. ] 

MaiftreG.de la Haye. J 

L archcucfquc de Sens. 

L'archeuefquc deNarbonnc. 

L'euefque d'Auxerrc. 

L'cucfquc d'Eureux. » 

L'euefque de Troyes. 

Les maiftecides Rcqucftcs de l'hoftcl. 

Les 
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Les confcillers du Parlement. 
Loys de Vcndofmc. 
LeBaftard de Bourgoigne. 

Les Seigneurs. 

D'auaugour. 
DclaTrimoiiille. 
DcGyc. . 

DeMyolans. .* 

DePyennes. 

Daubigny. 

DclaGrutuze. 

LcSenefchaidcBeaucaire. 1 
Le Vidame de Chartres. 
LeBaillydcRoiien. 
Le Bailly de Mafconi 

LeBaillydeSenlis. v - 

Leieudyvnziemeiour deluillet J'ànmil quatre cens Quatre vingts 
& treizc,ouconfeil en la grande chambre du Parlement eftoient, 
Le Roy. 

Le Duc d'Orléans. 
Le Duc de Bourbon. 
Le Cardinal de Lyon, 
Le Comte d'Àngoulcfme. 
Le Comte de Montpenfîer. 
Le Comte de Ligny. 
L'archeuefque de Sens. 
L'archeuefque de Narbonnc. 
L'cuelque d'Auftun. 
L'eu efquc d' Auxerrc. 

L'euefque d'Yonc. , 
L'euefque de Troycs. ' 
L'euefque de Léon. ... / } 

L'euefque d'Angiers. ■ . • . f : " ; , 

Les Seigneurs. 

D'Auaugour. 
D* Auxerrc. 
De laTrimouillc. 
DcGye. : 

D'oraal. • 

DeMyolans. 

De Grimault. 

Meffirel.dclaVaqueric Chcualicfpr'emierprefidcnt. - 
Maiftre Th. Bailler prefiden t. 

Nn iij 
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Maiftre R. Thibouft prcfïdent. 
Maiftrc I. de Ganay,prefident. 
Les maiftres des requeftes de l'hoftel. 
Les confeillcrs de Parlement. 

Ces deux alîcmblees furent pour la publication des ordonnances, 
fur le faid de la iuftice. 

Lefamedifeptieme Iuillet,l*an mil quatre cens quatre vingts dixhuir, 
ou confeil toutes les chambres afTemblecs eftoient. 
Le Roy. 

Le Cardinal Archeuefquc Duc de Rhcims, premier 

I/Eucfque&DucdeUon. { Pairs de France. 

L cuelque Comte de Beauuais. S 
L'eucfquc Comte de Noy on. «* 
L'archeuefquc de Roiien. 
L'cucfquc d'Alby. 
Le Chancelier. 

Maiftre P. de Courthardy, premier ^ 

Maiftre Th. Baillet. (* 

Maiftrc R. Thibouft. > P refidem - 

Maiftre I. de Ganay. J 

Meflire Engilbcrt de Cleues. 

Le feigneur de Rauaftain. 

Le Comte de Ligny. 

Le Comte de Dunoys. 

Le Prince d'Orengc. 

Le Marefchal de Rieux. 

Le Marefchal de GycC 

Le gouuerneur de Paris. 

Le feigneur de la Trimoûillc. 

LcPreuoft de Paris. 

Les officiers du Parlement. 

Ccftc affemblec fut pour honnorer parle Roy, &authorizcr (à iufti- 
ce après fon entrée fai&e à Paris. 

Ce iouf cft venu le Roy en fa court, accompaigné des Cardinaux de 
Rheims'& de Roiien , des Archcucfques de Sens , Euefqucs d'Alby, de 
Auxerre,dc Lcons , & de Luçon, des Duc de Nemours , deux Ambalîa- 
dcurs,l' vn d'Efpagne & l'autre de Venife,du Marefchal de Gyc feigneur 
de Guy fc , de la Trimoûillc , gouuerneur & Prcuoft de Paris t & autres 
chambellans pour faire paracheuer de lire les ordonnances commen- 
cées à lire, &c. Faid en Parlement le treizième iour de Iun , l'an mil qua- 
tre cens quatre vingts & dixneuf. 

Le x\. iour de Feurier l'an iyoï.leRoy &le légat d'Amboifè affifterec 
à la prononciation folennclle des arrefts,faite parle prefident Thibouft. 

* Le 
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Le Mardy 3.Decembre ijo 4 .le Roy en fa court ou côfeil pour la cor- 
région de l'arreft de l'amende adiugee contre IcCardinal d' Al brer.Et le 
lundy i6.defditsmoys&an Jedit feigneurpour mefine fai<St oucon- 
fcil & plaidoyé,& y furent fis es hauts Bcges les Prefidens & Çonfeillers, 
nyfontnommcz ceuxqui accompagnèrent ledit feigneur ledit 3 .Dc- 
cébre,mais ledit 16.il fut accompagne dulegat d'Amboife, &pluficurs 
feigneurs du fang,& prélats non nommez. 

Le Ieudy j.Dccébrc i jo 4 .le Roy fut ou plaidoy é , accompagné des 
Ducd'AIcnçonjComtesdeVendofme^Foix&Neuers. 

Le z.îanuicr 7yo 4 .IeRoy en fa court ou confeil & plaidoyé pour l'or^ 
donnancedcsguetSj&yfeitmeffireGuyde Rochefort Chancclierde 
Franccfonoûicc.Leditfcigncuryfutaccompagnédcslegatd'Amboi- 
fe,Duc d'Alençon,Comtcs de Vendofme,Neucrs & Dunois. 

Le Lundy i 3 .iour de Nouembrc , l'an i;ô8. à l'entrée du parlement & 
folcnnite des fermens furent. 
Le Roy. 

MonfieurleDuc de VaIois,Comtc d'Angoulefmc. 

Le Duc de Bourbon. 

LeDucdeNcmoux. 

Le Duc de Calabrc. 

François monfieur de Bourbon. 

Meflirc Iehan de Ganay Chancelier. 

Maiftre Ant.du Prat premier prefidenr. 

Maiftre Th. Bailler. ^ 

Maiftre LOliuier. i Prefidens. 

Maiftre Ch.Guillart.J 

L'Archeuefque de Sens. 

L'Euefque dcTroyes. 

L'Euefque de Lôdeue. 

L'Euefque de Clermont. 

L'Euefque de Rieux. 

L'Euefque de Ciftron. 

L'Abbe S.Denis., « 

L'Ambafladeur de Vcnife. 

Le premier prefident de Bourdcaux. 

Les maiftres des Rcqueftcs. 

Les Çonfeillers & officiers dudit Parlement. < 

Le iô.Nouembrc l'an /508.1e Roy fut oùplaidoyé,&yfcitfonoffice 
le Chancelier de Ganay. 

Le 1 8.Mars 1509.IC Roy fut ou plaid oyc,& y feit fon officeleChance- 
lier de Ganay. 

LcMecredy / 4 .iour de Mars l'an 1514.. le Roy fut ou cbnfeii en fon 
parlemcnt,accompagné des Duc de Vcndofmc , & Chancelier.du Prat, 
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pour honnorcr & au&orifcr (à iufticc,& quand il fut entré, il feit retirer 
fa wite,n'cftantduditconfeil,quin'cft nommée. 

Le ip.Mars i5i4.1cRoy fut ouplaidoyé,&y feitfon officc,le chance» 
lier du Prat. 

Le 5.Feurier l'an 1 5 1 6. ou confeil le Roy ëe iourd'huy en fa court ac- 
compagne de meffirc Loys de Bourbon prince de la Roche-fàry on, des 
fieurs d'Orual,de Boify grand maiftre de France,& de laTrimOuillc, de 
l'Euefque de Lifieux, & meffirc Anthoihc du Prat cheualier,Chancelicr 
de France, & plufieursautres^qu'il a faid retirer après qu ilaeftéentré,& 
fut la caufe de fa venue le faid des concordats. 

Ce iour par ce que le Cardinal de Vcndofmc, Eucfque Duc de Laon, 
pair de France,a faid fçauoir à la court,qu'il yvouloit venir pour luy fai- 
re la reuercnce,& parler de fes afFairesde Comte de Neucrs a did qu'il e- 
ftoit pair Iay.,& que les pairs laiz précèdent tous les pairs d'Eglife.Ét auf. 
fi combié que ledit Cardinal foit du fang, veu qu'il n'eft chef de fa mai- 
fon,il ne peutpreceder,imo ledir de Neucrs précède tous ceux du (àng, 
qui ne font chefs de leur maifon,& a requis qu'il plaifc à la court luy gar- 
der le droid de fa pairrie.Surquoy la matière mife en délibération après 
plufieurs raifons alleguces,a efté aduifé par la court dire auditGomte de 
Ncuers,qu'il fe doit abftenir de fc trouuer quand ledit Cardinal viendra 
en ladite court. Auffi ladite qualité de Cardinal eft telle, qu'on veut dire 
qu'il précède tous les princes de Frâce après la fecôde perfonnejaquelle 
délibération a efté depuis dic-tc audit Comte de Neuers, lequel s' eft ab- 
fenté.FaidenparltmcntlcMardy tj.iourdeFeurieri'an 151 7; 

Le Samedy i5.iour de Feurier l'an 1 jii.ou confeil furent. 
LeRoy. 

LeDucd'Âlençon. 
Le Comte de S.PoL 
Le Chancelier. 
Les Prefidcns. 

L'Euefque de Làngrespair de France. 

Le feigneur de Guyfe. 

Les maiftres d es requeftes de l'hoftel. 

L'Admirai de France. 

Les Confeillers du Parlement. 

Ccfte afTemblec fut contre l'eflcu Empereur pour le commis de Fia- 
drcs& Arthois. , 

Le Mardy dernier ibur dé Iun 152,5. 
LeRoj; * 

MeffireA.duPrat,chcualier,Chancelier. - 

Maiftrel.de Scluc premier Prefident. ... 

Maiftre 
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Maiftre Th.Baillet prefident. 

^aiftre R.Barme prefident. 

Le Duçd'Alençon pair de France. 

L'Euefque & Duc de Langrcs pair. 

Maiftre I.Patarin premier prefident de Dijon. 

L'Euefque de Paris. 

L'Euefque de Lificux. 

L'Abbé de S.Denis. 

Meflirc Galeas de S.Scucrin grand Efcuycr. 

L'AmbafladcurdeVcnife. 

Les maiftre des Rcqueftes de l'hoftcl. 

Les Confeillers. 

Le firc de la Trimoùillc premier chambellan. 
Le baftard de Sauoye grand maiftre de France. 
Le fire de Bonniuec Admirai de France. 

Ce iourlcRoy feantenfacourt de Parlement, accompagné de plu- 
sieurs des feigneurs de fon fang , pairs de France , & autres princes &fci- 
gneurs de fon confeil. Apres que ledit feigneur a cfté aflis en fon lieu, le 
duc d'Albanie eft arriué,auquel ledit feigneur a déclaré qu il luyvouloit 
faire honncur,pourcc qu'il eft prince d'EfcoiTej&que ledit feigneur' l'é- 
ploy e de prefent en fes affaires tant en France qu'en Efcoffe.Et a ordon- 
né que ledit Duc d'Albanie fefeift (mtrclcsDucd'Alcnçon&l'Euefquç 
& Duc de Langrcs pairs de France , & ce pour eefte fois tant feulement, 
& fans prciudice des droi£s & prééminences duditEuefquc & Duc de 
Langres,& des autres pairs de Frâcc.Et a ordonné leRoy, que ledit Euef 
que & Duc de Langrcs & les autres pairs de France fe ferront d'orefena- 
uantenl s courts &confcils, les premiers &plus prochains dudit Sei- 
gneur félon leurs ordres & dignitez dcfdites pairrics,& a commande le- 
dit feigneur en faire ce prefent regiftre. 

Le Mardy 8.Mars ijtj.ou confeil. 
Le Roy. 
Le Chancelier. 
Xes prefidens. 

Le Duc d'Alcnçon pair de France. 
lcDuc de Vcndofme pair de France. 
L'Euefque & Duc de Langres pair de France. 
L'Euefque & Comte dcNoyon,pair de France. 
lc Duc de Longucuille grand Chambellan. 
Les maiftres des Rcqueftes. 
Les Confeillers. 

Le baftard de Saùoyc grand maiftre de France; 

Le fire de la Trimoùillc premier Chambellan au pieds du Roy. 

lc firc de Montmorency. 
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Le fircdcBrczc grand Scncfchal de Normandie. 
Le firc de Bryon. 

Ccftc aflemblec fut contre mclfircCharlcs de Bourbon,& s'en retirè- 
rent les gens d'Eglife. 

Le Mccredy p.iour de Mars,lan /jij.ou confeil. 
LcRoy. 
lc Chancelier. 
lesPrcfidens. 

lc duc d'Alen çon pair de France. 

lc duc de Vcndofmc pair de Frâcc. 

L'Euefquc & Comte de Chaalons pair de France. 

L'Euefquc & Comte deNoyon pair de France. 

Le Duc de Longucuille grand Chambellan de France. 

Les màiftres des Requeftcs. 

Les Confeillers. 

Lebaftard de Sauoyc grand maiftre de France. 

lc fire de la Trimoiiille premier chambellan aux pieds du Roy. 

Le fire de Montmorency. 

lc fire de Brczcgrand Scnefchal de Normandie. 

lc fire de Brion. 

Ceftc aflcmblce fut pour le fai&dcs prifonniers complices dudi& 
meflïrc Charles de Bourbon. 

Lci4.iourdeIuillct 1527-lcRoy eftoitenfonfîcgc& throfnc royal 
ou parquet de parlement tenant fon lidt de iuftice, pour m onter auquel 

}r auortfcpt degrez couuerts d'vn tapis de vcloux bleu, feme de fleurs de 
is d'or en façô de broderie:& au dc(Tus vn ciel de mefmes , & à l'entour 
derrière ledit feigneur,& foubs fes pieds y auoit quatre grands carreaux 
de mefmes. 

Au cofte dextre du Roy 'aux haults fieges dudift parquet cftoient lc 
Roy de Nauarre,chcualier dcl'ordrc,foy difant pair de Francc,pour rai- 
fon des terres qu'il tient ou royaume àluy cfcheuës & aduenues à caufe 
de la maifon d'Eurcux. 

Le Duc de Vendofmois cheualier de l'ordre pair de France licutenat 
gênerai & gouucrncur de Picardie. 

Le Comte de S. Pol, cheualier de l'ordre, lieutenant gênerai &gou- 
uerneuf de Daulphiné. 

Lc Comte de Guyfejcheualicr de l'ordrcjieutcnant gênerai & gou- 
uerneur de Brie & Champagne. 

McffireAnnc de Montmorency cheualier de i'ordrc,fieurdudit lieu 
grând maiftre & Marcfchal de France & gouucrncur de. Languedoc. 

Meflîre. Galyot de Genoùillac cheualier de l'ordre, feigneur d'Acier, 

frandEfcuyérj & Grand-maiftrc de l'artillerie de France, & Senefchal 
'Armagnac. ' . 

Mcffirc 
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picaioc 1 

corps du Roy. .i .; m . jr r 

Au coufté feticitoc duKtoytauxhaîits ficgès dudit jftrqu^cttôienv ■ 
Le Cardinal derJ&i^b6n:Ea*fqu© &© _r 
L'Erifcfque fiothad deran^co^pair '<ïe>F ranée. ; ' ; o f h 7 •*> . ' ! 
L'£ialefqué& jExxmtc dcfcfoyon^airtkj rance/ ; ' r.*rv >? 
tfAïcfik^quedeBdurge^ 

Gaules. rnb T --. "T r . ■'."!'••:';••;. . V^f '.'Jv 

L , Euc^ue : délDiiîcU^rri:riLi;h.M;:-..^-':L';: 1 ^-: [ ; n\<- 

ÀuxpieisdujRayjeffôienp' ■ in; I r.-r'.v^.' . 
teDucdeLoûgùeuilfe grima C&ambellan dé$îâncp, Icpius presdèk 

perfonne du Roy, du coftédextre, couché eh terre* mriëbîushàulc 

Mcffirc Loys de Brcze cheualicr delWdrdgbuuèPncur Sfcgfrand Sen.e£ 
dçà&è Ntfrï$adic,:& premier châiftbeflali Vri peu an deflou bs du co- 
fté feneftre du Roy,auffi couche en terre furk troiiiétoildgEéen <le- 




•le-plusbâsdêgi 

BiûkiticRoy eftoient àgeriouxl •'»-! î . : ^ - : ; ... . • h . , : ^ -, 
Anne de Refnc,di£t Michclet,capitainc du pont de See,& le feigneur 
deî^a^b/hainSèrs de la chambre <&Roy , tcrîaws châctïwviie vcrgtf'cn 

Aufîegcbas dudit parquet où ontaccouftume fcoklcsprcfideriscà 
ioursdecbnfklfcftoicrit; • r r i t nr, !| 



-Mcdïré Ançôinc du Prat, Archcucfqucde Sens , Chanfcclierdc Fran- 
Les prcfïdcns. 

Au bàs fiege ducofté de;*tre,& ducofté des gens laizcft oient, 
Les maiftrcsdfcsrequcftésdel'hoflfel. : ;. •:«-.• ' .t 

A u bas fiegfc du coûe féncïtre & ! dcs gens <fEgIife , & autres ûcgts dit 
parquet eftoien t les cbnfeillers, Ici Greffiers deVprcfcntation$;& crimi- 
ncl,& deux des quatre Notaires. I - ~ 
Le greffier ciuii en fon bureau au dedans dudit parquet, v . i i • 

" Et 'derrière M bancs dudid parquet cft oient les feigneurs deBbhyj 
dc'Warty^c Laftours,dc Bcaucairc , & autres gentilshommes de la ctiâ- 
bre duRoy,maiftrcs d'hoftclcV gentilshommes ordinaires delà maifon" 
du Roy,auec le Prcuoft de l'hoftel.Et dedans ledit parquet eftoient affis 
fur petites feéllcs rrieffircFlorimond Robcrtet,cheualicr ficur d'Àlluye, 
Greffier de l'Ordre du Roy, Baillif du palais dë Paris, ôf mcffirc Gabriel 
de la Chaftre,<îheualicr feigneur de Nancey,prcuoft dudit ordre, & l'vn 



Digitized by Google 



$24 / Recueil des rangs 

des capi^neç desgafdeâ Françotfçs-dÙ cotys du Roy ^œftofènt îcslicu- 
ççttans des ^açicaiiics défaites g«dc$.4s poctœ de kxHaxnbrehdo patiem- 
ment pour les garder, n u\> •:. 
Ce iput fdkfeijftc audft jtoyjl ptaiforidu!pfcfideht<?ûiHard,i»iODjJÀ 
te vci^q^i^p^xic^cilv^tOI^ cinq«eiiavmgtfi^>t!-; !.>;;iL-.:;.D ï 

Le R by eftoit en fon fiege ^»t4iÇo&eÀp^^teiiaii(t forf liâ dciufticej 
pourmonter auquel y au^itfeptf degrés içiito 
bUuife<^^fle^çs^je;4ys d'or *tâft$Q&£el$odetiev&rà dcflhstoi 
ciel de mclrncjcomrnemccrcdy dernier. / .j . L i D 

Au codé dextre duRoy aux haults fieges dudic parquet, eftoient, u I 

LeRoy de Nauarrc cheualier de l'ordre foy<duantpaitf de Fraccjpout 
ijtfiftm.des c^e^qu&çipqfc oùircfyaumeàluy efcheues & aducnue*$ ,à 
^ufeide.^^aifoiid'Stir^^ ■:■ o *> / !> .'Vj ~\> ; o>i lL .... .Jhs'j 
LeDucdèVcndomois cheualier de l'ordre pair de France, lieutenant 
>jgenéral?& ? g9Ujiemetff5 de BicardlcJ ••■ li.'mh . 7- r i : ï ; : 
Le comte" deTait?OTol^H^uàlicr : ^ej ordre jlicutcnaritlgcnerai &gou- 

. ; uerr^ur dc^Dauj^hliif- ; î - vv-i :n ; : . . : . 

Le comte de Guyfe cheualier de l'ordre, lieutenant gênerai, & gouuer^ 

neu*d£Brie^ î • . ! .L : ; ' : i . ï. /. 

Le<œn1ted«fyMiicmoji£^ Vi?o>. ■ 

Meflîre Anne de Montmoreaçjj cheualier ! de l'ordre, feignctjrrdu- 
dit lieu, grand maiftre &marcfchaHeFrancc,&gouucrnc?urdcLa|i- : 
guedoc.; -.î ; • .V. ;ci .. ,.:..;.:^v. . ; '.).■ 
i , -Médire Rojbert de Ja Marche chjeualièr dei l'ordre a iîeur de Florcn- 
ges, marefchal de France, & capitaine de la garde des SuûTes-du corps 

Meflire François de Roharr, cheualier de l'ordre-feigneur de Gyc. : 

Meflirc Galyot de Geflbillac cheualier de l'ordre , feigneur d'Acier, 
grand cfcuycr, & grand maiftre de l'artillerie de France , & Senefchal de 
Armaignac. 

Mcffire Robert Stuard feigneur d'Aubigny, capitaine des cent lances, 
des ordonnances, & de la garde Bfçoffpife du corps du Roy. 

Au coftéfeiwftrc du Royaux haultsfiegcs dudit parque^eftoient, 

Le Cardinal de Bourb on Eîicfquç,& Duc de Laon, pair de Fiance. 

L'euefquc & Duc de Langrcs, pair de France. / . 

L'cucfquc & comte de Noyon, pair de France* ; 

X.'ardicuefquc dè Bourges primat d'Aquitaine , & foy difent primât des 
'.Gaulés. . 

L'euefquc de Lifîcux. 

L'euefquc de Bazas. 

L'eucfque deTroyes. 

Aux pieds du Roy cftoienr. 

ttDuc de LongUcuillc, grand Chambellan de France, le plus près 
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de la perfonne du Roy du cofté déxtre, couché en terré fur le plus haulc 
degré* . 

Meflïrc Loys de Érczé cheualier de l'ordre, feigneur dudit lieu, gou- 
uerneur & grand Sencfchal de Normandie, & premier Chambellan vn 
peu au deflbus du cofté. feneftre , àufli couche eh terre fur le troifieme 
degré en defeendant. 

Mcflirc Iehan de la Barre cheualier, feigneur dudit'lîcu ,Preuofl: de 
Paris, au deflbubs droit iu a p>cds du Roy, tenant yn bafton blanc en fa 
main,aufli couche en tçjrjtffurleplùs bas degré* . 

Il n'y eut aucuns huiflters de la chambre du Roy mais les feit ledit fci-. 
gneur retirer, parce.qu' iltftoit qUcftion de cofeiIler& rapporter les de- 
fàuxquS, auoient efte donnez contre rnefliré Charles de Bourbon, & ne 
deuoieiitlefditshuulScrsaflifteraucon^il. 
Au flegebas ou fc fïcçnt lels prefidens ésriours de cônfcil eftoiént; 
Mcfliré Anthoinc dû prar. Archeucfqué de Sens, Chancellier deFrancc 
Les Prefidens. 

AU bas fîcgc duc'ôftcfcnerjrçj & des gens d'Eglife eftoient. 

Les maiftres des requeftes de llioftcL 

Au bas fiege diïcôAé destre* & des gewlays eftoiefit^ 

Meffircl Claude Goufficr çhéûalicr, feigneur de Boify, Baillif de Ver- 

màfldtfHicVd'Auxcrre. ;; 
Meflîre FlorimontRobcrtct cheuahcr/eigneurd'Alluye^aillif du Pa- 
lais de Parisj greffier de îoifdre dû Roy* 

Mcflirc Loys de Myolans chcualicrifièurdc Gheuriercs, Sencfchal 
de B,ourbonnoys,r&rvn des capitaines des gardes Françoifcs du corps 
du Roy. 

Mcflirc Pothon Raffin chcualicr, feigneur de Beaùcairc , Sencfchal d'A- 
genoys; 

McflirePierre de làBretonnicfe chcûalier, feigneur, d'W"arty, gouucr- 

neûr & Baillif de Clcrmont en Bcaûuoifis. x 
Mcflirc Galyot de Lâftours cheualier, feigneur duditlieU * gouuerncur 
. &SénéfchaldeLymofin. . ..J 
Mcflirc lehàn dela Rochc cheualier,feigneur de laRochebcaucourtSc^ 

nefchal de Xain<5fcongc & gouucrneur d'AngoûJmojs. ! ; 
Mcflirc Henry Bohier chcualicr, feigneur de la Çb'appeUe, Baillif de 
Mafcon, Sencfchal de Lyonnois. -r •■• V r 

Mcflirè GabrieldclaChaftrc chcUalier/çigncurde Nantcy, l*vn Jcs 
capitaines des gardes Françoifcs dû corps duRoy, &Preûoft de l'ordre; 
dudit feigneur. . ~. 

Lcfqucls le Roy a voulu aflifter au iugement dés defaux donnez con- 
tre ledit de Bourbon, pour tcfmoignagc , cV pour çefte fois feulement, 
& fans ce que eux ne les baillifs & Senefchaux du royaume lé puiflent cy 
après tirera confequence, attendu qu'ils ne font du corps de la court, 

Oo 
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mais iugcs fubaltcrncs d'iccllc, & qu'ils ne pcuucnt entrer, coniulter,ne 
confciller,ne donner leurs opinions es arrefts & iugemens qui fc font Ôc 
donnent en ladite court. 

Aux autres fieges dudit parquet, eft oient les confcillers , greffiers des 
prefentations, criminel, notaires, aduocats;& procureur général du 
Roy. 

Le greffier cjiuil dedans le parquet en fon bureau. 

Et derrière les bancs dudit parquet eftoiçnt les feigneurs de Bonnes, 
des Barres, de Chauigny, de Rochebaron , de Chandibu ; de Clermont 
en Dauphinc,dc Mouy,<le Langey,&autrcs,tantmaiftres d'hoftcl,capi-< 
tainesdes gardes, gentilshommes ordinaires &dqmeftiqûcs de la mai- 
Ton du Roy, & eftoiçnt les licutenans defdifs capitaines des gardes auec 
le preuoft de l'hoftel es huits de ïachambre duparlcmct, accompâigncz 
d'aucuns de leurs archiers pour garder lefditshuys. 
Le famedy vingtfcptiemc iour de Iuillet-, l'an mil cinq cens vingt ôc 

fept. 

Le Roy eftoit en fon fiege &trofne koyal, tenant fon li& deiufticc - 

tout ainfi qu'hier matin. 
Au cofté dextre du Roy,aux hauts fieges du parquet eftoiçnt* 

Le Roy de Nauarrc cheualicr de f ordre , foydifant pair de France, 
pour raifon des terres qu'il tient ou Royaume à luy cfchcucs ôc aduc- 
nues à caufe de la maifon d'Eurciïx. 

Le Ducde Vcndofmoischcualier de l'ordre, pair de France, lieutenant 
gênerai Ôc gouuerheur de Picardie. 

Le Comte de faih& Pol cheualicr de l'ordre, lieutenant général & 
gouuerneurdu Daulphiné, lequel feftoitaffis oubas fiege dudit par- 
quet du coudé des gens lays, mais pource que le nombre des pairs lays 
neftoitaflez grand, le Roy lefcit monter auec ledit Roy de Nauarrc 
ôc le Duc de Vcndofînois, & créa ledit Comte de faine* Pol qui eft fon 
parent, frère dudit Duc de Vendo(mois r ,& du fang de la maifon de 
France pair, pour aflîfter à ceft aâe feulement, & fans ce qu'il lepuûTe 
tirer cy après à confequence,fe porter, dire, ne nommer pair de France. 
Au cofte fèneftré auxnauts fieges dudit parquet eftoient, 
Le Cardinal de Bourbon, Eueique ôc Duc de Laon pair de France. 
L'cuefque& Duc de langres, pair de France. ' 
L'cucfquc & Comte deNoyon, pair de France. 

Aux pieds du Roy auoit vne chaire couuerte d'vn tapis de velours 
Jjleu femé de fleurs de lys d'or, en forme de broderie, fcmblablc à celuy 
qui eftoit fur le fiege ôc throfne du Roy , en laquelle eftoit affis meffire 
Anthoinc duPrat ArchcuefquedcScns,& ChâcclicrdeFrancc,& entre 
le roy &luy,eftoit du cofté dextre le Duc de Longueuille grand châbcl- 
lan de Frâcc le plus près de la perfonne duRoy couché en terre fur leplus 
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Digitized by 



Google 



des grands de France. 427 

hault dejrré,& duxoftéfeueftid vn.pcù au defToubs, cftoit mcffire Loys. 
de Breze, chcuahcrdei't)r;drcfeigocur dudit lieu, gouuerncur& grand 
Sencfchal deNormandie & premier Cbambcllan,.auiïi couché en terre 
furlexrbifiéme degré en defëendarit,& riy furent aucuns huinrcrsdcla 
chambre du Roy. 

Au bas fiege dudit parquet où fc fieentles prefidens es ioursdeconfeil, 
eftoient, -i : V. • • • ' ! 

Lefdits prefidens. 

Au bas fiege dudit parquet du coufté dextre, & desgens JaySjcffcoicnt, 
L'ambafTadeur d'Angleterre. 
L'ambafladeur de Venifc. 

Le Comte de Guifc,cheualicr de l'ordre , lieutenant gênerai & gouuer- 

ncJu£dcBryè&Ch^mpàignci: I 

Le Comte de Vaudcmontchcualierdcl'ordrc,fon frère. 

j Mepîzc Armé; de Mbntmoiency.chcualier de l'ordre, feigneur du-» 
dit lieu , grand maiftre & marcfchal de France , & gouuerneur de Lan- 
guedoc;..^; - ; ;.'.y: :»: 2 -/.au* ' •.':.-!...': ...I 
Au bas fiege dudà* parquet du ^oùfti fcneftre, & des gens d'Eglifc 

eftoient, j ! ; ■ > u . • .' :. . • 

Larcheuefquc de Bourges Primat d'Aquitaine, foy difànt Primat des 
• ••' Gaules,' : r.\- •'■ ' ; ' " ; '' 
L euefque dé LifietDf. 
L'cucfquc de Bazas* 
L^uefque de Troy es. 
Les maiftres des requeftes de l'hoftcl. 
Aux autres fieges dudit parquet d'vn cofté & d'autre, eftoient, 
Lés Confeillers > greffiers des prcfçntations & criminel , notaires, aduo^ 

cats, & procureur gênerai du Roy. 
Le greffier ciuil au dedans duparqueten fon bureau. 

Meffire Ichan de la Barre ^heualicr^fcïgneur duditlieu , prcuoft de 
Paris,* enant vri baftoh blanc en fà main* eftoit ou fiegei ou qu*cft le prc4 
micr&iffier dck court , aùoitaccoûftumé appellcr les caufes & f oolles 
des plaidoyries citant à l'entrée, dudit parquet, comme ayant garde 6c 
defenfe d'iceluy, à caufe de ladite Prcuofté , & tenoit ledit parquet 
fermét 

Derrière les bancs dudit parquet ,& hors d'iceluy eftoient les maref- 
chaux de France, Baillifs Sênefchaux , gentilshommes de la chambré 
dé la maifon du Roy , & derrière eux les capitaines des gardes, & Pre- 
uoft de l'hoftel,auec leurs lieutenans& leurs archicrs,& après que les 
portes de ladite chambre furent ouuertes, y auoit vn nombre infiny de 
gens jnon feulement de diuerfes, mais de toutes nations, fut par ledit 
Chancelier prononcé publiquement, i'arreft donné contre ledit de 
Bourbon. 

Oo ij 
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Le lundi feizicme iour de Decembrc,mil cinq cens vingt fept. 

Le Roy eftoit en Ton fîegc Royal , ou parquet de parlement , tenant 
fon li£fc deiufticc,pour monter ouquel y auoit fept degrez couuers d'vn 
tapis de velours bleu femé de fleurs de lys d'or,cn façon d'orfcurie,& au 
dedus vn ciel de mefmes. 

Au cofté dextre du Royaux hauts fîcges dudit parquet eftoient, 

Le Duc de Vendofme pair de France. 

Le Prince de Nauarre. 

Le Comte de {àinâ: Pot. 

Le Duc d'Albanyc. 

Le Duc de Longucuillc. 

LeprincedèlaRochefùryon. . 

Médire Loys deCleues cheualier de l'ordre, fèigncur de Cay«i& de 
{àin& Valéry. 

Au cofté feneftre dudit (cigneur , aux haults fieges dudit parquet c- 
ftoient, 

Le Cardinal de Bourbon, Euefque & Duc de Laon,pair de France; 
Le Cardinal de Lorraine Euefque de Mets en Lorraine. 
Le Cardinal Archcuclquc de Sens,ChanceIicr de France* 
Aux pieds du Roy eftoient, 

Médire Loys de Brezc Cheualier de l'ordre, fîcur dudit licU,goû- 
uerncur,& grand Senefchal de Normandie, & premier Chambellan 
couché en terre fur le troifîcme degré en defeendant. 

Me(Gre Iehan de la Barre cheualier,feigneur dudit licu,prcuoft de Pa- 
ris au dedbubs, droit aux pieds du Roy, tenant vn bafton blanc en (à 
main audi couché en terre fur ie plus bas degré. 
Au fîegc bas où ont accouûumc les prefîdens feoirésioursdeconfeil* 

eftoient, 

Les quatre prefîdens du parlement de Paris. 

Maiftre laques Mynut, premier prefîdent du parlement de Thouloufc. 
Meiîîre Iehan Brinon, premier prefîdent du parlement de Rouen. 

Et deuant ledit fîegc enuiron deux pieds de large, y auoit vne forme 
de boys vn peu plus baffe que ledit fîegc, couucrtc d'vn tapis femé de 
fleurs de lys, fur laquelle eftoient, 

Maiftre Claude Patarin premier prefîdent du parlement de Dijon. 
Maiftre Falco Aurillac prefîdent du parlement de Grenoble. 
Maiftre Iehan Feu fécond prefîdent du parlement de Rouen. 
Maiftre François Banquet quart prefîdent du parlement de Bourdeaux. 
Au bas fîege du courte dextre , & des gens lays , eftoient, 
Mefîire Anne de Montmorccy cheualier de l'ordre , feigneur dudit lieu 
grand maiftre ^premier Baron de Frâce,& gouuerncur de Languedoc. 
Mciïirc Philippes Chab ot cheualier de l'ordre , (èigneur de Brion , Ad- 
mirai de France,& gouuerneur de Bourgoigne &de Coucy* 

Médire 
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Mcffire Robert Stuard, cheualicr de l'ordre , feignent d'Aiibigny , capi- 
taine de la garde Efcoflbife du corps du Roy. 

Mcffire laques de Genouilkc dit Galiot , chcualier de l'ordre, feigneur 
d'Aflicr, grand efcuyer.de France, &Sencfchald , Arraaignac. 

f Au bas lîcgc du cofté feneftre & des gens d'Eglifc, cftoient, 

L'archcucfquc de Lyon. 

L'archeucfquc de Bourges. 

L'archcucfquc de Rouen. 

L'cucfquc de Paris. 

L'cucfquc de Meaulx. 'r . - 

L'eucfqucd'Auxcrrc. 
L'eucfque du Puy. 
L'cucfquc de Chartres. 

Etdeuant ledit fiege eftoit vne forme de bois vri peu plus bafle,auflî 

couucrted'vntapis,femé de fleure de lys, for laquelle cftoient, 
Leuefque de Bazas. 'h. o r:: 
L'cuefque de Lificux. 

L'cucfquc de Comminges. ;.•» . j 
L'cucfquc dcTroycs. 
1 L'eucfque de Limoges. : / 
L'cuefque de Carcaûonne. • 
L'cucfquc de Mande. 
L'cuefque d'Auranches. 

Etpourcc'quctous les Eùcfques ne pouuoienttousfeoir fur ladite 
forme;fut mite vnc autrefqrmc de bois,couuertc comme de/Tus,dcuât 
le fïcge bas du cofté dextre ou cftoient les chcùalicrs de l'ordre , fur la- 
quelle cftoient affis, - . . ' 
L'cucfquc de Mafcon. 
L'eucfque de Xain&cs. 

L'cucfquc de Conferans* > >■..■■•_ m' 

L'eucfquede Vance. •*.?:;••• - - - -vl\ 

Au bas fiege ouïes baillifs&Sencfchanx ont açcouftumé euxfcoir ci 
iours des plaidoyries J & ouquel fe tiét le bureau es iours de côfcil cftoiét; 
LcsmaiftrcsdcsrcqucftcsdcrhoftclduRoy. ..VI.:' ,'V.v 
Et deuant ledit fiege eftoit vne forme de bois,couucrte comme dcfTus.,' 

fur laquelle eftoient, . \ ..[. 

LesPrcuoft desmarchans &Efchcuins delà ville ide Paris. ' -jh 
Aux autres fîcgcs du parquet d vn cofté 6c d'autre , cftoient les confcil-, 

lers de ladite court. . » ; . Îj; V 

Trois confeillcrijduparlcment de Thouloufc : !.. 
Deux confeillcrs du parlement de Bourdcaux. 
Vn coTûeidlcr du parlement deRoiiem; V : 
Vnconfeillcrdu.parlemcnt de Dijon. -nw-i:,. 
- * Oo nj 
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Deux confcillers du parlement de Grenoble. 
Deux confeillcrs du Parlement de Prouencc. 

Tous les fufdits prcfidens& confeillcrs des autres parlemcns mandez 

par le Roy, pour affilier àcefteaffcmblce. 
Les greffiers des prefencations & criminel* notaires, aduoeats & procu- 
reur gênerai du Roy en ladite court. 
Le greffier ciuil, dedans le parquet en fon bureau. 

Et derrière les bancs d vn cofté & d'autre, cft oient aucuns gentils- 
hommes de la chambre,maiftres d'hoftel du roy,Baillifs & Scncfchaux, 
& les capitaines des gardes qui auoient la garde des huis de la chambre 
du parlement. ' 

Etpourcc que débat fe meut entre les Archcucfquc de Lyon primat 
des Gaules, Archeuefque de Bourges, foy difant auffi primat des Gaules 
& d'Aquitain e , & Y Archeuefque de Rouen , foy difant primat de Nor- 
mandie^ n'eftrefubicft à aucun autre primat^ains feulement au fàinâ 
fiege de Rome , qui pretendoient chacun d'eux à caufe de leurs digni- 
tez, dcuoir précéder f vn l'autrc â & auoir le premier fiege en cefte aflem- 
blee,a elle ordonné par le Cardinal Archeuefque de Sens, Chancelier 
de Frâcc, après auoir eu aduis auec les prefidens & aucuns autres de cefte 
dite aflemolec, que pour le prefent aûe l'Archeuefque de Lyon précé- 
dera ledit Archeuefque d*; Bourges , & ledit Archeuefque de Bourges 
précédera ledit Archeuefque de Rouen , fàns preiudicc des droits , pre- 
rogatiucs a & prééminences des parties & de leurs dignitez^ fans ce que 
cy après ils le puiffent tirera confcqucncc,l'vn à l'encontre de l'autre. 

En celle aftcmblcc le Roy feit fa proportion & récit des chofes pa£ 
fecs.,par la guerre & traité de Madric, demandant confeil à l'aflcm- 
blee f ildeuoit retourner en Efpagne offrant le fuyurc. 
Le vendredy vingtième iour de Dccébrc , l'an mil cinq cens vingt fept, 
le Roycftoit en fon fiege Royal, ou parquet de parlement, tenant fon 
liâ de iuftice,lequel cftoit comme lundy dernier. 
Au cofté dextre du Roy auxhaultsficgcs duditparquet,eft oient, 
Lé Duc de Vend ofmepair de France. 
Le Prince de Nauarre. 
Le Comte de fàinâPoL 
LeDucd'Albanyc. 
Le Duc deLongucuillc. 
LcprincedclaRochefuryon. 

Mcffirc Loys deCleues cheuauer de l'ordre, feigneurdeCayett&de 
fainék Valéry. 

Au cofté feneftre dudit feigneur, aux haults fîeges dudit parquet c- 
ftoient, 

Le Cardinal de Bourb on, Eucfquc & Duc de Laon,pair de France*. 
Le Cardinal de Lorraine Euefque de Mets en Lorraine. , . 

Le 
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Le Cardinal Archcuefque de Sens^Chancelier de France. 
Aux pieds du Roy eftoient, 

Meflire Loys de Brcze Chcuaîicr de l'ordre, fîeur dudit Heu , gou- 
uerneur,& grand Senefchaldc Normandie, & premier Chambellan 
couché en terre fur le troifieme degré eh defeendant. 

Mcffire Iehan de laBarrc cheualicr,fcigneur dudit licu,preuoft de Pa- 
ris au deflbuhs, droit aux pieds du Ro/, tenant vn bafton blanc en fa 
main aufli couché en terre furie plus bas degré. 
Au fiege bas où ont accouftume les prefidens feoirésioursdeconfeili 

eftoient. 
Les quatre prefidens de la Court. 
Le premier prefident du parlement deThouloufc. 
Le premier prefident du parlement de Rouen. 

Et deuantledit fiege deux pieds de large, y auoit vne forme de boya 
yn pea plus baffe que ledit ficgeicouuertéd'v* tapis femé dcFleursdc 
lysicomme lundy dernicr^fitfiaquelle cftoicntj 
Le premier prefident du parlement de Dijon. 
Maiftre Fâler Aurillac prefident du parlement de Grenoble. 
Maiftre Iehan Fco fécond prefident du parlement de Rouen. 
Maiftre François Banquet quart prefident du parlement de Bburdeaux. 

Au bas fiege:du couftéaextrc, &duc»ufté des gens lays, eftoient 
mefiire Anne de Montmorécy chcuaîicr de l'ordre , (cigneur dudit lieu 
grand maiftre &premier Baron de Fracc,& gouucrncur de Languedoc. 
Mcflîrc Philippcs Chab ot chcuaîicr de l'ordre , (eigneur de Brion , Ad«- 

mirai de Francc,& gouucrncur de Bourgoignc&dc Coucy. 
Meflire RobcrtStuart chcuaîicr de l'ordre,feigneur d'Aubigny,capitai- 

nedelagardcEfcofToifcducorpsdûRoy. 
Meflire laques de Genoillac<fott3alfiot, chcuaîicr del'ordrc ,fieurd'A£ 

fier, grand cfcuyer de France; & Schcfchal d'Arrhaignac. 
MéfSjrè 6harlcs^c'Luxcmbdurgchéualicrderordre> Comte de Brien- 

nc&dcRomTy. 
Le feîgfnetir Albdrto Pio cheuâlier de F ordre, comte de Cârpy. 
Au bas fiege du coftéfeneftre, : & des gcnsd'Eglifc eftoient, 
t'arcteùefqiïé'dc'L'yôn. 

£ î We1^ûcfquc'>d« Bourges. ; 1 : , ■ ... '■ 

t^Pc^efqUedèRpucn; • . <'-•■ ; - ; - 

L'euefquedcMeaulx. • 
L'euefqucduPuy.. - •• •«--•' -f/a 

I ? ctfej{^cdeÔhàîeres. ' ^. :., 

Êrfêoaht ledit fiege cftoitVhc-autre forme de boys, couuenc comme 

defTus,fur laquelle eftoient, » * 
L'cuefquedëB^zas. , '' 

L'cucfquc de Lificùx.t ' ' : - 
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L'euefque de Commingcs. 
L'euefque de Troyes. 

L'euefque de Lymoges. , 
L'euefque de Mande. 
L'euefque d'Auranches. 

Et deuant le fiege bas , du collé dextre ou eftoient les Chcualiers de 
l'ordre , fut mife vhe autre forme de boys couuertc, comme dcflus,fur 
laquelle eftoient, 

L'euefque d'Auxerre. '■ . , ■ 

L'euefque de Mafcon. 

L'euefque de Xain&cs. . ! r 

L'euefque de ConferaUs. 
L'euefque de CarcafTonnc. 
L'euefque de Vance. 

Au Dis fiege ou lesiBaillifs cV Sencfchaux. ont accoutumé eux feoir 
ésiours de plaidoyrics , & ouquel fe tient le, bureau es iours de confeil 
eftoient, : : 

Les maiftres dés requeftes de l'hoftcl. , 

Et deuant ledit fiege ^ cftoit vne forme de bo^s, coûucrte comme dtfc 

fus, fur laquelle eftoient, ; . / : 

Les Prèuoft desmarchâns & Efcbfcuins de la'yille dcPajris. 
Aux autres fieges duditparquçç, dvn cofte cVd'autre eftoient, 
Les confcillcrs.de ladite court*, . , " ; - 
Trois conftillers du parlement de: Thôuloùfç. . : V 
v Deux confcillcrs du parlement dcrBourdcaux. , 
VnconfeiUerilu.|>atkiRent.de,iioû'en.' v ..:: rr ... .: , ....? r . » • < 
Vn confeiller du parlement •-dçDjj&n.-n:, ni -S:':- ^ .'.3.y.y '!-: 
Dc^x confeiilérsdupaHflmèn^ ; \ . < . - 

Deux confcillcrs du Parlement ji'Ajx cn.PfQueneç.; , I » .-.-.><) 
Tt>usîcfdii sprefi^eras Si confcillcrs des autres parkmrfns mande? gar Içr x 

Roy. , ,;r f.T/ r '. . Jt, 

Les grefficredéàpf efcntôtioos,& tfrjm.ifldiJ&Q6u^y;Yn 4if?4upiCjçts >! & 
le procurera gcrieraiiduî^^^ • ^ jj £. r ; : 

Et derrière les bancs d vn cofté & d'autre, eftoient aujçqns gSWàfc j)p^ 




parlement. . ïul-M • i l 'ipbuVj. 

A cefte afTcmblcc furent faites les refponces au Roy. . v y 4 {j [> -3 pW , 0' t 
Enfuit l'ordre que le Roy ordonna eftre tenu à la p|^^n^|^f cjrj 
fcire,y;afrî£^^ 

l'an mil cinq cens vingthuit, enregiftré oiipatlcm^èijptl iû\ .\^[j\j 
Et premicrcmentlcs eglifes de Paris, & les prélats dcçjjgggsjg^jjp) 3ir / w : 
Les officiers & cheualicrs de l'ordre félon leurs degr^f} j j 0 jj c upïowSA 

La. 
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La court de parlement. 

La chambre des comptes, & la ville. 

Les gentilshommes de la chambre du Roy,& autres* 

Les capitaifaes &4t£hei5 de la garde. 

Faid à Paris, le vnzieme iour de Iun, Pan mil cinq cens vingt huit , ainfî 
figne François, & contre figncRobcrtet. 

L'ORDRE ET FORME DE 
marcher en LtProccJJton. 

PRemierement le Clergé ira deuant 
; Apc es marcheront ceux de noftre Dame , & le Recteur , fçauofr 
çft, ceux de noftre Dame à-main droi&e de la rue deuxàdcux, & ledit 
Redcur&vniucrfîtcàmainfcneftre,auffidcuxàdeux. . 
Item après marcheront les SuûTcs de la garde. 
Apres marcheront ceux de la fain<Stc Chappeilc du Palais , aucc ceux de 
la Chappelle du Roy,tes haulxbois & facquebutes deuant. 
Item après marcheront lesÈuçfques chappcz&mittrez,les princi-j 
paux dcfqucls , & les plus près du Corpus Domini, porteront ks-reuquejr 
vnàvnpàrlemeilleudclàrue'. xi 
Et aux deux couftez defdits Euefques, deuant le Corpus Domini > mar- 
cheront meilleurs les Cardinaux. i r 
Apres viendra le fainâ: facrement porté par l'Eucfquc de Paris ,& les 
quatre baftons du poille feront portez par mefleigneurs & monûcur de? 
Vcndofrae. -y 
Aux deux couftez dudit facrement, iront lesbendes des cent gentils- 
hommes. 

Incontinent après leditfaindfacremcntmarcheralcRoy fcuL • 
Item à fes^ couftez marcheront les archers de foncorpSi . i 

Apres le Roy, marcheront les princes & cheualiérs dei'offdrçji.d^uxà 
deuxparlemeillcudclaruc. , ; n , ' 

Item a cofte d eux marcheront* fçauoir cil , à main droite Ja court 
de Parlement , les trois prefidens deuant, vn à vn,apres les majfhres des 
rcqueftes,& confeillers de ladite court deux à deux. 

Et à main feneftre , meilleurs des Comptes, généraux de laiuftice & 
des monnoyes auiïî deux à deux, qui feront vn peu plus bas que lefdits 
trois prefidens de ladite court, venans à la concurrence des maiftres des 
requeftes. 

Apres lefdits princes & cheualiérs de Tordre,marchefont les gentils- 
hommes de la chambre, maiftres d'hoftel & gentils-hommes feruans 
de la maifon du Roy. 

Apres marcheront les Preuoft de Paris & Preuoft des marchans , fça-î 
uoireft ledit Preuoft de Paris auec fix confeillers &fcs licutenans,tant 
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feulement du cofté de la main droittc, & ledit Preuoft des màrchans dii 
coudé de la main feneftrc, auec les Efcheuins auflî tant feulement. 
Sur la fin, les archiers de la garde en trodppe. 

Item eft ordonné que les archiers dclaviuc (crontlclong des rues des 
* -deux couftëz, pour les tcnitvmdés. : 

Ceft la forme de marcher, que le Roy cftant en fon priué coïueil, a 
ordonné cftre tenue en la proceflio qu'il entend faire demain, en l'hon- 
neur du fain& Sacrement, faicT: le vingtième îour de lànuier, l'an mil 
cinq cens trente quatre;ainfi (igtié Bochétël. 
Le lundy quinzième iour de Ianuier* l'an mil cinq cens trente fîx. 

Le Roycftoit ehfonfiegc&thrôfhe Royal* ou parquet de foc ïpar- 
femènt ,lèfiànt fon îiû de îùflicc, pour montet buquél,yati6it fept 
âcgtfcscôtiuerts'd'vn tapis de velours bleu , ferrié defleurs de lis d'or, 
enraçon de broderieycV au deflus vn ciel de mcfmes,& à l'chtour & der- 
rière ledit feigneur , & foubsfes pieds y auoit quatre grands carreaux 
demefînes. ■ ■ 1 . 

Au coufté déxtre duRoy, aux haultsfieges dudit parquet cftoienr, 
J±Kdf d'Èfeoflcy gendre dudit feigneur. 
Môhfeigitaurle Daulphin. 

Le Roy dcNauarre pair deFrancc,àcaufè des Duchez d'Àlençon & 

LeDuc de Vcndofmoispair de France» 

LéConitcdcfainârPol. 

Lè prince de lâRochefury on. 

Le Comte de Neuers pair deFrancc,à caufe des Comtez d'Eu & Neuers. 

Loys rr^lifî©ardc;NeUeK, cheualier de l'ordre. 

Le feigneur de Chafteaubriant , cheualier de l'ordre, gouucrncur de 

Brctaigi^i' 1 ^ ■ ' ■ : ; 
Le prince de MelpheV 
£é filickfl^ac de VSftcmbcrg. 

Au collé feneftrc duRoy aux hauts lîeges dudit parquet citaient, 

Le' CârëÉnal dé Lorraine Archcucfquc&Duc de Rhcims, premier pair 

^dé-Fr&cé.* * ; • ' *' - : 

Le Cardinal de Bôurbôn,Éucfque 6V Duc de Laon, pair de France. 

Leucfëfuc & Comte de Chaalons pair deFrance. 

L'àrcheUéfque de Milan. 

Aux pieds du Roy cftoienr, 

Le Duc de Guyfc, comme grand Chambellan de France, le plus près de 
lapcrfônncduRoy, couché en tçrre fur le plus hault degré. 

LéPrcùoft déParis au deflbubs, tenant vnbafton blanc en fa main, auflî 
couché en terre fur le plus bas degré. 

DeuandeRoy,eftoientà genoux deux huifllers de fa chambre tenans 

^ • chacun vnc verge en fa main. 

6 Au 
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Au fïcgc bas dudit parquet ouontaccouftuméfcoirles prefidensaiour 

de confeil eftoient, 
Mcffire Anthoinc du Bourg chcualier,chancelier de France. 
Les quatre prefidens de la court. 
De ce mcfme coufté & au deuant des feneftres eftoient, 
Larchcucfque de Vienne. 
L'euefquc de Chartres. 
Leucfque de Couftanccs. 
L'euefquc dcTroyes. 
L'euefquc de Soitfbns. 
L'euefquc du Mans. 
L'euefquc de Montdcuys. 
L'euefquc de Nantes. 
L'euefquc de Nyce. 
L'euefquc d'AngouIefmc* 
L'euefquc d'Aire. 

Au bas fiege du cofté dcxtre,qui eft le coufté des gens lays eftoient, 

Mcffire Anne de Montmorencichcualicr de l'ordre, grand maiftre 
de France, ayant fonbafton de grand maiftre, & aucuns autres cheua- 
licrs de i'o'rdre,gcntilsh6mcs de la chambrc,capitaines dc« gardcs,Mai* 
ftrcsd'hoftcl & gentilshommes ordinaires de la maifon du Roy, & en 
ce rang eftoit l'abbé d'Albroc chancelier dudit Roy d'Efçoflc. 
Sur vncfclleàu dedans duditparquct eftoient, 
Les maiftres des requeftes de fhoftcl. 

Aux autres fîegcs dudit parquet, & par dedans les bancs, eftoient les 
confeillcrs de ladite court, greffiers desprefentations, & criminel, & les 
quatre notaires. 

Au dedans dudit parquet, ou lieu ouquelfc met le greffier criminel 
es plaidoyries., eftoit le greffier ciuil,fonDurcau couucrt d'vn tapis de- 
uant luy. 

Derrière luy eftoient ou barreau des aduocats,lcsaduocats &procu-* 
rcur gênerai du Roy. 

Et aux huys delà chambre du parlement , eftoient les licutenans des 
capitaines des gardes, accompaignez d'aucuns defdits archiers pour 
garder lefdits huys. 

A l'entrée dudit parquet, eftoit enfon lieu propre de Mailly, premier 
huiflier de ladite court* 

(jefte affemblce fur pour donner audience audit procureur gênerai 
demandeur encommifepour felonnic des Comtcz de Flandres &Ar* 
thois contre Charles d'Auftriche clcu Empereur, Comte defdits Cotez* 
Du mardy dixième iour de Décembre 1538. 

Cciourfont venus en la court le Cardinal de Chaftillon Archeuef> 
que de Thouloufe, Eucfquc & Comte de Bcauuais, pair de Franec,& loi 
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Cardinal du Bellay Euefque de Paris, & au confeil affis ledit Cardinal de 
Chaftillon au deflus dudit Cardinal du Bellay, & depuis tenant encores 
ledit confeil, eft venu le feigneur de laRochepot gouuerneur de la vil- 
le de Paris & Ifle de France, & cftant entré dedans le Parquet, parce que 
ledit Euefque de Paris eftoit ia feis , a dit qu'il prëtendoit , que comme 
gouuerneur de ladite ville dcParis,ildcuoit précéder en fiiegciceluy 
Euefque. Et fur ce après qu'il luy a cfté remonftréqucpour cefte fois le- 
dit Eucfquc de Paris le precederoir,non comme Euefque de Parrs,parcé 
que c^ft l'ancienne riote d'entre les gouuerneurs delà ville de Paris , & 
les Euefqucs de Paris, àTçauoir,qui doit précéder en fiege,mais comme 
Cardinal: f eft affis foubs cefte proteftation, après ledit Cardinal du Bel- 
lay, &depuis aux hauts fieges en plaine plaidoirie xjntfcislcfdits Cardi- 
naux de Chaftillon premier, du Bellay fécond ledit gouuerneur de 
Paris tiers, & après luy affis PEuefque d'Angicrs qui eft furuchu. 
Du vendredi dixfepticmciourde Iuin l'an mil cinq cens quarante & vn. 

Entre dame Loyfe dcBourbonDuchefle de Montpcnficr, & meffirc 
Loys de BoUrbon Duc fon fils,chcualier de l'ordre,pair de France d'vnc 
part & dame Marie d'Aibret Duchcflc de Neuers, & François Duc de 
Neuers &Côte d'Eu fon fils,auffi pair de France d*autre,Marilhac pour 
lefdites Duchefle & Duc de Môtpcnfier, a dit que parle Roy,Montpen 
^er^tuoit efté érigé- en Duché &pairrie de France, auiourd'huy eftoit 
queftioh.de bailler les rofes à la court,ainfi que les anciens pairs de Frâcc 
ont accouftuméfaire^oufeientlefflitcs Duchcftc&Duc les bailler. La 
Duchefle de Neuers & fon fils tenans en pairrie ledit Duehé,vouloiér au 
bail defdites Rofcs précéder lefdites DuchefTe , & Duc de Montpenfier, 
demaridoierit iceux Duchcflc & Duc de Montpcnfier,qu il fuft ordôné 
parla court,qui premier les bailleroit. Seguyer pour ladite Duchefle de 
Ncùcrè.& Duc fon fils Cote d'Eu, dit que les Duché de Neuers &Côté 
d'Eu,ontefté premièrement érigez en pairrie par le Roy, & première- 
ment receuz que le Duché de Montpcnficr, & pource que lefdites Du- 
ehefle & Duc de Neuers deuoient précéder ou oail, defdites Rofes, fé- 
lon l'ordre de l'cre<5tion & réception de la pairrie. AditMarilhacqu'il 
eftoit d'accord que lefiditcs Duché de Neuers & Comté d'Eu,auoient 
cfté premièrement érigez &rcceus en pairrie, que le Duché de Mont- 
penfier: mais failloit confiderer que lefdites Duchefle & Duc de Mont- 
penfier font du fang Royal, que ne font pas lefdites Duchcflc & Duc de 
Neuers, au moyen dequoy iceux Duchcflc & Duc de Montpcnficr de- 
uoient précéder: ioind que fi auiourd'huy le Roy feoitenfonliû de 
iufticc, accompaigné de fes pairs, ledit Ducde Montpenfier, comme 
eftant du fang Royal , ferroit au deflus dudit Duc de Neuers, & le prece- 
deroit en fcflion, & a eft é toufiours ainu* gardé , à cefte caufe ou bail des 
Rofes deUoit précéder,^ fçauroit volontiers fi auiourd'huy vn prince 
du fang , ores qu'il ne fuft pair de France , vouloit bailler les rofcs à la 
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court, il ne les baillcroic pas premier que tous les pairs, non eftans du 
fan g, a dit Seguyer qu'il ne falloir regarder à la qualité du fang,mais qui 
premier eftoit érigé &receu en pairrie, &fe deu oit l'on gouuerner fé- 
lon l'ordre de l'érection & réception. La court dit que en ayant regard 
àla qualité de prince du (àng, ioin&e auecla qualité de pairrie, & à l'an- 
cienne couftume & vfance, en la fclfion des princes du fang, & des pairs 
de France, bu li<5t de iufticc quand le Roy fiet en ladite courr , elle a or- 
donné & ordone que leDuc de Montpcnfier, comme ayant qualité de 
prince du fang, iointe àla qualité delà pairrie, pourra le premier bailler 
les Rofes. / 

Henry par la grâce de Dieu Roy de France , à tous ceux qui ces pre- 
fentes lettres verront, falut, Comme en ordonnant par nous prefente- 
ment auec les Princes de noftre fang & lignage pairs de France, & autres 
grands & notables perfonnages eftanslez nous, de ce qui eftoit à faire 
pourl'obferuation de l'ordre & cérémonie de nos facre& couronne- , 
ment, qui demain t Dieu ayjdant, doiuenteftrc célébrez en l'Eglife Mé- 
tropolitaine de noftre prefente cité de Rheims , nous aurions aduifé de 
remplir le lieu & place des anciens, Duchez & Comrez lays tenus en 
pairrie de la couronne de France, d'autres Ducs & pairs depuis créez en 
noftre royaume, félon l'ordre de leur creatiô parla manière quif'cnfuit. 
C'eft àfçauoir,pour le Duc deBourgoigne noftre trefeher &trelàmé 
oncle le Roy de Nauarrc , pour celle de Normandie , noftre trefeher & 
amé coufin le Duc de Vendofmc, & pour celle de Guyenne, noftre tref- 
eher &amécoufin le Duc de Guy fe, &c]uant aux Comtcz, pour celle 
deFlandtes noftre trefeher &amé coufin le Duc de Ncucrs, pour celle 
de Champagne noftre trefeher & amé coufin Loys de Bourbon Duc 
de Montpenfier, & pour celle de Thouloufe , noftre trefeher & trefamé 
coufin le Duc d'Aumale. Surqudy noftrcdit coufin le Duc de Mont- 
penfier', nous euft rcmonftré que pour le regard de la proximité de 
fang Royal & lignage dont il nous attient, il deuoit en 1 aflîete , ordre 
& aftiftance des pairs de France lays, précéder nos trefehers & amez 
coufins Claude de Lorraine Duc de Guyfe,& François de Cleuesaufïi 
Duc de Neuers Comte d'Eu, tous deux pairs de France, &quc la créa- 
tion & antiquité des pairries ne pouuoit altérer l'ordre & rang deu aux 
princes du fang Royal de France, qui doiucnt toufiours fuiuir & ap- 
procher le lieu dontils font defcendus,& que fuiuant telle obferuan- 
ce autrefois fur le débat interuenu entre nofdits coufins les Ducs de 
Montpenfier & de Neuers pour la diftribution des Rofes, il auroit ainfi 
eftéapprouué&iugé par arreft de noftre court de parlement à Paris, 
F extraie!: duquel arreft, il nous auroit reprcfenré,ann qu'ilne luyfuft 
en ceft endroit fai<5t aucune chofe prciudiciable,à fon lieu & rang. 
Surquoy nofdits coufins les DucsdeGuyfe & de Neuers fouftenanslc 
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contraire auroient die, que pour eftrcplus anciens pairs en création & 
réception que n'eft noftredit coufin le Duc de Montpenficr, ils deuoict 
en tous a&es & aiTemblces defdits pairs de France aller deuant luy , & le 
précéder ainfi qu'en tout temps ilauoit efté obfcrué entre iceux pairs, 
qui alloient félon l'ordre & ancienneté de leurs créations & réceptions. 
Sçauoirfaifons que nousayans mis cède matière en délibération auec 
aucuns defdits princes & feigneurs & lefdits autres pairs de France, tant 
d'Eglifc que lays illecauemblez,lefquels auec nous auroient efté d'ad- 
uis,pourla briefueté du temps preflx pour nofdits facre & couronne- 
ment, il feroit bien difficile d'en pouuoir prefentement décider : à celle 
caufe & attendu qu'en ceft a&c folenncl, d'iceux facre & couronne- 
ment, il n'eft queftion de chofe qui touche en rien l'honneur & préé- 
minence du fang Royal, que noftredit coufin le Duc de Montpen- 
fier allègue pour précéder nofdits coufins les Ducs de Guyfe & deNe- 
ucrs,mais feulement de la préférence des pairs de France, & lefquels de- 
uront aller deuant, & précéder l'vn l'autre.Nous auons par ces prefentes 
par manière de prouifion, ordonné , attendu ladite briefueté de temps, 
& iufques à ce que autrement en ait efté décidé, que nofdits coufins les 
Ducs de Guife& de Neuers Comte d'Eu,creez&rcceus pairs de Fran- 
ccpremicrsquc noftredit coufinleDuc de Montpenfier, précéderont 
en ceftuy acte feulement , iceluy noftredit coufin le Duc de Montpen- 
fier, fans ce que cela luy puiffe t outesfois aucunement preiudicier par 
cy apres,foit en femblablcs actes ou tous autres , d'honneur & préémi- 
nence quels qu'ils foient , où l'on deura auoir refpect & regard à la di- 
gnité du fangRoyal,dont cft nTu noftredit coufin le Duc deMontpeh- 
iier, auquel nous auons permis & permettons faire enregiftrer , ccfdites 
prefentes par tout où il appartiendra & verra eftre requis , à ce que nul 
en puifTe prétendre caufe d'ignorance. Entefmoingdecc,nousauons 
faict mettre noftre feel à cefdites prefentes. DonnéàRheims levingt- 
cinquiefmciour deluillct,l'an dc^racemil cinq cens quaratefcpt,& de 
noftre règne le premier, ainfi figne fur le reply par le Roy du Thier , en- 
regiftré ouy le procureur gênerai du Roy. Faiét à Paris en parlement le . 
dixhuitieme iour du moys de Iuillet , l'an mil cinq cens quarante huit. 
Ainfi figné, du Tillet. 

Du dimâchefeizicmelun mil cinq cens quarante neuf que le Roy Hen- 
ry fécond feit fon entrée à Paris. 

Le foirfutfaid enla grand falleduPalais le fouppé Royal, duquel 
îaflicte fut telle qu'il enfuit. Ledictfcigncurfutaflis ou millieudc la ta- 
ble de marbre, & eftoit fur luy tendu vn dez de velours pcrs,fcmédc 
fleurs de lys d'or traict. 

A fa main droite fut aflïsmonficurlc Cardinal de Bourbon, comme 
prince du fang,& tenant fon rang de l'eglifc,& au deffoubs de luy 
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monfîeurle Cardinal de Yctidofmc,auflî comme prince dufang, & te- 
nant rang dç l' Eglife. 1 

A main feneftre/uret affismôfieurle.Duc dcVcndofmois,Loys mo* 
fîeur de Vcndofmc fonfrére,monfieur le Duc de Montpenficr &mon- 
fieur le prince de la Rochcfuryô fon frerc,& n'y eut autre aflis en la table 
di|diçreiQ;n<ui;^.uçlefdit$ princes de fon fang, qui fut de l'ordonnance, 
d'iceluy leigneur, lequel a&fliiugca le différent meu entre lcfdits prin- 
ces, voulans les vnsfeoir à la dextre félon la proximité de la couronne,. 
4i^fiçiara: qu-ij - ^onnoit fa dextre pour honnorer îEglrfc,&que les 

jnt es 4 e foi£ fàng Uys doiuènt cftrc à fa {eneftre en ladite table ,&c. 
Du mardy fécond iour de Iuiliet, mil cinq cens quarante neuf. 

Le Roy fut en fon fiege & throfne Royal , ou parquet de. £bn parle-' 
ment, poùPmbnïer ouquel yauoitpluficursdegrez couurets d'vn tap- 
pïia'é velouté bleu femexk fleurs de lys d'or, en façon de broderie, & 
au defTus vn ciel de mefmes,à l'entour,& derrierc4cditfeigncur,&Ioubs 
fes pieds, y auoitplufîcurs carreaux de mefmes. 
Au coufté dextre du Roy,aux hauts fieges du dit parquet eftoient, 
LoysmonfieurdeVendofme. -\ 

Le Duc de Montpenfier, pair de France. £ Princes du fàng. ' ' 

LcprincedelaRochefuryonfonfrcrc. 3, 

Le Duc de Guyfe,pair de France. 

LeDuc de Neucrs,pair déFrance. 

LcPùcd'AumaUc, pair de France. *<••■- 

Le.Conitc de Vaudcmont. 

LeConneftable. 

Le iïeùr de Sedan,Marefchal de France. 

Le fieur de faind André^gouuerncur de Lyonnoys. 

Le Marefchal de faindt Xndré fon fils. 

Au couftéfcneftre du Roy, aux hauts fieges dudit parquer eftoient. 
Le Cardinal de Guy fc Archcuefquc & Duc de Rhcims , premier pair de 
France. 

Le Cardinal de Chaftillon, Eucfque ôc Comte de Bcauuais, pair de 

France. 
Le Cardinal de Vcndoûne. 
Aux pieds du Roy eftoient^ 

Le Duc de Longucuille,grand Chambellan de France , couché en terre 

fur le fécond degré. 
LePreuoftdc Paris au delToubs, tenant vng bafton blanc en (à main, 

aufli couché en terre fur le plus bas degré. 
Deuant le Roy ,oudit parquet eftoient à genoux deux huilfiers de (à 

chambre,porrant chafeun vnc marte d'argent doré. 
En la chaize qui eft aux pieds du Roy couuertc dudit tappis, en laquelle 

le greffier ciuil a accouftuméfeoir aux plaidoiries eftoit, 
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Mcffire François Oliuicr chcuàlier, Chanccllicr de France. 

Au bas fiege dudit parquct,au deflbubs defdits Cardinaux eftoient, 

Les quatre Prcfidens de ladite court. • / 

Au bas fïcec dudit parquerdu cofté dextre eftoient. 

Les chcuaTicrs de l'ordre. 

Survne felle ou formccQUuertedetappis,femédc fleurs de lys, au de- 
dans dudit parquet, duditcouftédcxtreeftoicnt, • 

Les maiftxcs^csrequeftesdel'hoftcl. ' •• ' 

Sur vnè autre felîe ou forme couucrte , comme l'autre atj dedans du- 

dit parquet, du coufté de l'allée, pat laquelle on va au greffe, à l'endroit 

des fcneftres,du cofté des enqueftes eftoient, 

L'eucfqueLdéSoiflbns. Vi* r .„ , 

t r- j xx ( Conleillcrs du 

Le lcigneur du Mortier. > confeil riuc 

Maiftrc Iehan de la Chemaycgencral d'outre Seine. J con 01 P nuc * 

L'archcucfquc de Vienne, 

L'eûcfquc de Chartres. 

L'euefque de Clcrmont. 

L'euefque de Bczicrs. 

L'euefque d'Eureux. 

L'euefque d'Yne. 

L'euefque de Bayeux. 

Au bas fiege cftant derrière la forme précédente , du çoufté de ladite 
allée du grcfFc,& par dedans les bancs, eftoient les confeillcrs de ladite 
court, greniers criminel,& des rep refentations, les notaires, aduoeats, 
& procureur gênerai du Roy. 

Au dedans dudit parquet ou lieu ou fc met le grenier criminel, es plai- 
doiries eftoit. 

Le grenier ciuil,fon bureau deuant luy, couuert 3'vn tapis femé de fleurs 
de lis. 

Au dedans dudit parquet, eftoit ioignantle bureau dudit greffier ci- 
uil,du coufté droità vn genoil , lcpremier huiflier du cofté feneftre 
eftoit à genoux vne damoifelle tenant vn placer en (à main pour de- 
mander audience au Roy. 

Et à l'entrée dudit parquet, eftoient les capitaines des gardes ,'& aux 
huis de la chambre .du parlement eftoient leurs lieutenans accompa- 
gnez des archiers, pour garder lefdits huis. 

Ledit iour ou confeil, le Roy dit qu'il eftoit voulu venir voir & ho- 
norer de fa prefence,(à court de parlement, & après propofa mondic 
fieurlc Chanccllicr, &Iuy refpondit monfieur le premier prcfident,le 
tout à huis clos, & n'y eftoient prefens que les princes ,Cardinaux & fei- 
gneurs aflis aux hauts ncgcs,ccuxde ladite court & du confeil priuc, 
& premier que ouurir lefdits huis pour la plaidoirie le maiftre desce- 
rimonicSjPreuoftdc l'ordre, ficur de Pot , amena lesEucfqucs &che- 
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& chcualicrs de l'ordre , qui fe feirent en leurs fieges , Se puis furent ap- 
peliez aduoeats , & lefdits huys ouuerts , le placée de ladite damoifelle 
appellc,&lacau,fejilaidec. -S, .... 

Du ieudy douzième iour de Noucmbre j l'an mil cinq ccri$ cinquante 

&vm •!; ;,/.:.•: 
Le Roy en fon fiege , paré comme de couftume. 
A fa idextrcj aux hauts fieges eftoienti 
Lx Duc de Guyfe,pair de France; 

Le Duc de Montmorency, pair &Conncftable de France. , 
A'iàfëneftrécftoiënt, . > - 

Le Cardinal de Lorraine y Archcûefqùc&Duc de Rheims, premier pair 

de France,*; .njrrj'; r î': : : .: r 

Le Cardinal deBotfrbbn Euefquc & Due de Laôn^>air de France. 
Le Cardinal jdc'Ghaftillon,Eucfquc &:Comtc de Beauuais, pair dt 

FcaricCi- ''i: :''> f . .. . •:' 

Le Cardinal dejVendofme> î 
Aux pieds du Roy, fur le premier degré eftoit co.tich'é ën terre , pourle 
grand€hambcllàn,le marcfcbal de laMarche, ficurxle Sedan. 
Le Preuoft de Paris au deffoubs, aflîs fucle degrépar lequel on defeend 

ouparquct,tcnantVnbaftonbIancènfamain. t . 

Deuantle Roy au dedans dudit parquet, eftoient à genoux &nuês 
teftes, Michelet & la Vergnchuhliers de fà chambre,pottâs chacun vne 
ma(Te d argent dore. 

Enlachaize qui eft aux pieds du Roy,couuertc dutappis du fiege royal 

eft oit, • . ^ nu- . 
Meflîre Iehan Bertrand cheualier, garde des fecls de France. 
Au fiege bas dud it parquet; au deifouhsdefdits Cardinaux,eftoientj 
Les quatre prefidens de ladite court. 

Sur vne felle oufbrmc couuérté de tappisfemé de fleurs de, lis, au de* 
dans dudit parquet, du courte des chambres des enqueftes. eft oient, 
LeuefqtfcdeSoiflbns: . Si k 

Lé fieur du Mortier. ; ■„ v ConfcillefsoucQnfeilpriùé. 
Le gênerai de la Chefnayc* J 
Leuefque de Rennes. S 

L'euefàjue de Rieux. . ; > Maiûres des rdqueftcs de l'hoftcl. 

Larcheuefque de Tours. J 

Au basfiege dqdik parquct,ïbubs lefditsDucs eftoient, 

Le feigneur^de Gy é cheualier de l'ordre du Roy. 

Cinq autres majftres des requeftes de l'hoftcl* 

Sur vne autre forme ou felle couucrcc comme l'autre , deUant eux 
eftoient, 

L'archeucfque de Vienne. 
Larcheuefque d'Arles* 

î>p iij 
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L'cucfquc de Cahours. 
L'cucfquc de Mafcon. 

Aux bas fîeges des coudez des chambres des enqueftes & du bureau , & 

és bancs des aduoears cft oient, 
Les confcillers, greffiers des prefentations , & criminel, notaires , aduo- 

cats,& procureur gênerai du Roy en ladite court. 
Au dedas audit parquet,à l'endroit du bureau qui auoit cfté ofté eftoit, 
Le grenier ciuil Ton bureau couuert dvn tapis, femé de fleurs de lys de- 

uantluy. 

A l'entrée dudit parquet, eftoient les prcuoft de Phoftel , capitaine 
de la porte,& lieutenâs des capitaines des gardes, & aux huis de la cham- 
bre du parlement, eftoient les archiers pour garder l'entrée. 

Le Roy fe trouua ce iour à l'ouucrturc de fon parlcmcnt,pour mon- 
ftrer le defir <ju'il auoit que fa iufticc fuft bien adminiftree , alla oiiyr la 
mefle, affifta a la lecture des ordonnances , & aux fermens des aduoeats 
& procureurs, tenant le tableau, ledit fîeur garde des fccls, debout Se 
nue tefte, entre ledit Roy & ledit cardinal de Guyfc. 
D u vendredi douzième iour de Fcurier,mil cinqcens cinquante vn. 
Le Roy en fon fiege, paré comme de couftume. 
A fa dextre, aux hauts fîeges eftoient, 
LcDucdcMontpcnfîcr. *> 

SS. . : 

Le Duc de Montmorency, Conneftablc. J 
Le feigneur d'Hcnncbauld Admirai de France, gouucrncur de Nor- 
mandie. 

Le fîeur de Chaftillon gouucrncur de Paris, & Iflc de France. 
A la feneftre eftoient, 

Le Cardinal de Lorraine Archeuefque & Duc de Rhcims, premier pair 
de France. 

Le Cardinal de Bourbon Eucfque & Duc de Laon,pair de France. 

Le Cardinal de Chaftillon Euclquc & Côte dcBeauuais,pair de France. 

Le Cardinal de Vendofme. 

Aux pieds du Roy, fur le premier degré eftoit couché en terre, le 
fieur de fainâ André Marcfchal de Frâce tenant le lieu du grand Cham- 
bellan. 

Le Prcuoft de Paris au deflbubs, aflis fur le degré par lequel on defeend. 

au parquet,tcnant vn bafton blanc en (à main. 

Deuantle Roy, au dedans dudit parquet, eftoient à genoux , & nues 
teftes, deux huiflicrs de fa chambrc,portans chacun vne mafTe d'argent 
doré. , 

En la chaize qui eft aux pieds du Roy , couucrtc du tapis du fiege royal, 
eftoit meffire le h â Bertrand cheualier,garde des feels dudit leigneur. 

Au 
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Au ficgc bas dudit parquet au deflbubs defdits Cardinaux eftoient, 
Les quatre prefîdens de ladite court. 

Sur vnc féfle ou forme couucrte detappisfemé de fleurs de lys, au de-* 
dans dudit pat quet du cofté des chambres des enqueftes eft oit, 

Maiftrc Pierre Remon,prcmier prefident du parlement de Roiien,con- 
fcrller du priué confeil du Roy. 

Sur autre felle couuettcde mefmes, dedans ledit parquet audcfToubs 
dcs.princcs,pairs lays & gouucrneurs eftoient, 

LcfieurdeCanaples. *] 

LcfieurdeLorgcs. S- Chcualiers de l'ordre du Roy. 

Le Comte de Sanccrrc. j 

Au bas fiege dudit parquet, foubs lcfdits princes , pairs làys & gouuer- 

ncurs eftoient, 
L'cuefque de Paris. 

Six maiftres des requeftes de l'hoftcllays. 

Au bas fiege du cofté des chambres des enqueftes eftoient, 

L'cuefque de Venncs. "J 

L'euefque de Mande. S. Maiftres des requeftes de l'hoftclclers. 

L'archcuefquc de Tours. j 

Le parfus dcfdits deux bas fieges,ccluy du bureau, & les bancs des ad- 
uoeats eftoient remplis des confeillicrs, greffiers des prcfèntations & 
ctiminel, notaires , aduoeats & procureur gênerai du Roy en ladite 
court,& ne furent les officiers d'icelle veftus que de noir,& chapperons 
à b ourlet. 

Au dedans dudit parquet à l'endroit du bureau qui auoit efté ofté, le 
greffier ciuil cftoit , fon b urcau couucrt d'vn tappis femé de fleurs de lis 
deuantluy. 

LcRoyvintlcditiour enfadite cour pour déclarer ouconfeil fes af- 
faires d cftat , & de la guerre , & que fil fortoit du Royaume , il lairroit 
la Roy ne régente, &feit par ledit fîcur Conncftablc, déclarer lefditcs ' 
affaires particuliercmct : y fut refponce faiéte par ledit fîcur Cardinal de 
Bourbon pour l'Eglife, & par monfieur le prefidentpour ladite court. 
Du ieudy douzième iour de Ianuier, Tan mil cinq cens cinquante deux. 

Ce iourd'huy eft venu en la court meffire Gafpard de Coligny, che- 
ualicr de l'ordre du Roy, Admirai deFranec,gouuerncur de Paris, pour 
cftre reccu en l'eftat Si office d'Admiral, & faire les fermens en tel cas re- 
quis &accouftumcz, ccqutlafai£fc,&au parauant la lecture de fes let- 
tres de don & prouifion iudiciaircment faicl:e,ilcftoitaffisoubancdcs 
Baillifs & Senefchaux. Et après que l'on a commencé à lire fefditcs let- 
tres de prouifion & don, il f eft mis derrière le banc aucc maiftrc Chri- 
ftofle de Thou fon aduocat,&lcfdites lettres leues,&qu'ilafai& les 
fermens accouftumçz,luy a efté dit par monfieur le prefident ainfî qu'il 
f enfuit. Monfieur l'Admirai, comme Admirai, vous n'auez point de 
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de fiege icy hault, mais comme lieutenant du Roy, vbicy vôftre place: 
lors eft monté ledit (leur Admirai aux hauts fiegcsjdu cofté des gens 
lays. Nota que auant la venue en là court dudit fieur Admirai , &pàfa- 
uant l'audience ouucrte pourplaider,cftoiént venus crt la court ; te Car- 
dinal de Chaftillon Euelque, Comte de Beauuais, pairde France , frerc 
dudit fieur admiral,i'Euefque Comte de Chaalons aufli pair âéFrânce, 
l'Euefque de Paris, TArcheucique de Vienne , & l'Euefque d'Orlcans,& 
les deflufdits,eftoientaflîsau haut fiege demeflieurs les Ctfnfeiildrs lays. 
Et parce que l'Euefque de Paris, qui eft c onfciller nay èft ladite court , & 
auihqu'ileftoitenlon Dioccïè^doubtoit fil deuoit laiflér fepÊéccdcr 
par ledit fieur Admirai quant il feroit appelle à monter au hauts fiegës de 
meflîeuîs1es confeillerslâys,côme lieutenant du Roy :Luy^ efté dit qu'il 
ne deuoit bouger de fa place , iufques à ce que Ton euft leu Jcs lettres de 
don,&prouifionde l'office d'Admiral, & la le&urc fai<Ste , il fe deuoit 
retirer pour n'eftrecaufe d'aucune queftion ou débat pour celle foys. 
Ledit Euefqtfe de Paris a attendu que lcfdit.es lettres de prouifion & don 
fuflent'leuës, & ce faidt il s 'eft retiré, & après que ledit Admirai a cfté re- 
celée qu^il luy a efté dit'quc corne lieurenant du Roy il môraft au hault 
fiegc,ilfeftaflisau dcfToubs de l'Euefque Comte de Chaalons, pair de 
France^ âti defTus de l'Archeuefque de Vienne, & quant il eft entré en 
lacoiirt pour eftre rcccu,& eftant aflis ou banc des Baillifs auant qu'eftre 
receu,& durât la le&ure de fes lettres de prouifiôn,& en preftant les fer- 
mensaccouftumez, & après eftant monté au haut fiege , & toufiours il 
auoit fon cfpccaucoufté, &ncluy en a on rien dit, attendue la mùTiuc 
dkmorlfieut le garde des feels, ou regiftre de mardy dernier tranferire. 
' -Le mcërfedy j.iour de Ianuier,i'an 1557. \c Roy feit atTemblee des gens 
des trois eftats,cn fon palais à Paris, falle faindt Loys 5 felô l'ordre & lean- 
fé qui c'nfuyt* 

Ou che£ik ladite falle,pour monter auquel y auoit fix degrez cftoit, 
" LeRoy cnfàchaife jdeuee d'vii degré plus haut,-& plus haute que 
celle de mbrifeigneurle Daulphin, veftu de robbe de fatin noir fourrée 
de martres, fur fa teftcvn bonnet de velôux , ouquel auoit vnc plume 
rouge, parpillotce d'or, & portoitle grand collier de fon ordre , fur luy 
auoit vn des dolîiér & parement de velours bleu , femé de fleurs de lys 
d'or,& à fes pieds vn oreillier. 

Monfeigneur le Daulphin veftu comme le Roy, en fa chaife couucr- 
tc de drap d'or ,fifcàladextte dudit Roy fon pcre,vn degré plus bas, 
fans dez ne oreillier aux pieds. 

Vn peu plus bas dudit couftédextre, y auoit vn fiege couucrt de drap 
d'or , ouquel eftoient aflis, 
Le Cardinal de Lorraine. 
Le Cardinal de Bourbon. 
Le Cardinal de Sens. 

Le 
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Le Cardinal de Chaftillon. 
Ifp Cardinal de Guyfe. 

Sur vn efeabeau couucrt defleurs de lys misen pôtente eftoit, 
Lcucfquc de Cfeaàlons, pairde France. . 

Ou courte fcnéftre,y auoit vn fîege couùért de drap (Tor.ouquel eftoiét 
aflis, 

Le Duc de Lorraine. 

LcDiicdcNeuers ayantlegrand collier de l'ordre duRoy. 

Derrière la chaife du Roy eftoient deb oùt. 

Lc€omtedeSaricerre. - -■ " 

Le fieur de la Roche du Mayne. , f Chcualiers de Tordre du rby ayàns 

LefieurdcBourdillon. Ç leurs grands colliers. 

Le fieur d'Vrphé- •> 

Ou bas du parquet à la main dextre^en trois fieges rancs & eftoient, 
L'archeuefquc de Tours. 
L'archeuefquc d'Aix* 
L'archeuefquc d'Arles* 

L'archcuefquedeBourdcâux. ' 
L'euefque de Chalon. 
L'euefque de Clermont. 
L'euefque de Rennes. 
L'euefque d'Ângoulcfme, 

L'euefque de Montpellier. ' 

L'euefque d'Eurcux, 

L'euefque de Glandeue. 

L'euefque de S enly s. 

L'euefque de Carcaflonne. 

L'euefque de Bayonne. 

L'euefque de Neucrs. 

L'euefque dcRycz. 

L'euefque de Cadres. 

L'euefque de Nantes. 

L'euefque de Bayeux. 

L'euefque d'Âmyens. v 

L'euefque de faincT: Papoul. 

L'euefque de Lodcue. 

L'euefque de Vennes. 

L'euefque de Meaux. 

L'euefque de Montauban. 

L'euefque de Lauaur. 

L'euefque de Mets. • 

L'euefque d'Auxerre. 

L'euefque du Mans. 
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L'eucfque de Soi (Tons. 

L'abbé fairi&e Geneuiefue de Paris. L ~. 

L'abbé de la Ferté. . ..... y . 

Au deflbubs defdits Ëuefques fur vn fiege à part eftoiçnr,) 

Maiftre Michel de l'Hofpital, fuperintendant des comptes. 

Maiftre Iehan l'Huilier prefidenc des comptes. 

Maiftre Pierre de la Place premier prefident. 7 i j A • * 

Maiftre Ichanlc Charronprefident. £dcs généraux des Aydcs. 

En autres fieges dudit coftécftoicnt> , • 

Les Preuoft des marchans & Efcheuins de la ville de Paris,& autres mat- 
ch ans, & gens du tiers eftat mandez. 

Ou bas du parquet, à la main feneftre eftoient, 

Six prefidens du parlement de Paris. 

Vn prefident du parlement de Thoulouze. 

Le premier prefident du parlement de Daulphiné. 

Vn prefident du parlement de Bourdeaux. 1 

Le premier prefident du parlement de Bourgoigne. 

Le premier prefident du parlement de Prouence. 

Le premier prefident du parlement de Normandie. 

Le premier prefidét& le plus ancien cofciller duparlemétdcBretaignc. 

Deuant le fiege defdits prefidens,à l'endroit du tiers prefidét du par- 
lement de Parisien defeendanry auoit vn fiege couuert de veloux bleu, 

femé de fleurs de lys d'or, fur lequel eft oient affis. 

Le fieur du Mortier. -s 

I>chenefque de Vienne. / Confd U ersou£onfei l ptiu é. 
L cuelque d Orléans. \ * 
Le fieur d'Auanfon. 

Alamainfencftreyauoit vn petit fiege près de l'entrée dudit parquet, 

ouqueieftoient, 
Les gens du Roy oudit parlement de Paris. 

Derrière eux eftoit le greffier ciuil dudit parlement, & après Iuy les licti- 
tenans généraux deTroycs &Poidfciers mandez. 

Derrière lefdits prefidens defdits parlcmcns cftoient fur le hault, 

Les fieurs de RufFcy, Mirambeau,Comtc de Scninghan,Sencfchal de 

Lyon, & grand nombre de gentilshommes mandez, & autres gentils- 
hommes de la maifon & fuite du Roy. 

S ur le plus bas degré descendant du fiege du Roy eft oient, 

Les threforiers & généraux de France. 

Les Secrétaires des financcs,& de la chambre du Roy. 

Au dedans dudit parquet affezprcs dudit dernier degré y auoit vn grad 
bureau couuert de drap d'or, & vn fiege dcrricrc,fur lequel eftoient, 

Meffires Claude de TAubclpinc chcualier ,fecretairc d'eftat & des financ- 
ées du Roy. 

Clauffc. 
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Claude. Cheualier, Secrétaire d'eftat & des finances du Roy. 
Iehan du Thiert cheualicr, fecretairc d'eftat & des finances du Roy. 
Pour tenir le regiftre en ladite aflemblee. 

LaditefalleeftoittaphTeedc velouxbleu, femé de fleuris de lys d'or, de 
draps d'or, & autres tres-riches tapuTeries. 

LeRoyfeit luymefmcsfapropofition,&luy reipondirént mohdit 
fîeurlc Cardinal deLorrainepourllîglife,lcditDucdeNeuerspour les 
princes &noblcflc, & ledit ficur du Mortier pour le tiers cftat. 
Le famedy quinzième Ianuier 1557. en parlement. 
Le Roy en fon fiege parc comme de couftumc.àfa dextreaux hauts fie- 

-geseftoienti 
MonfeigrteUrleDaulphin, 
Le Duc de Neucrs,pair de France. 
Le feigneur Alphons d'Eftc frerc du Duc de Ferrare. 
A la feneftre cftoient, 

Le Cardinal de Lorraine, Archcuefquc& Duc de Rheims, premier paif 
de France. 

Le Cardinal de Chaftillon,Eucfquc &Cotc deBcauuàis,pâir de Frâcc. 
Le Cardinal de Bourbon. 
Le Cardinal de Guyfc. 

Aux pieds du Roy, fur le premier degré cftoit, . x 

Le prince de Condé tenant le lieu de grand Chambellan. 
LePreuoftde Paris au deffoubs, fur le degré par lequel on defeendou 

Ï»arquct,tenant vne verge blanche en fa main, 
a enaize qui cft aux pieds du Roy,couucrte du tappis du fiege royai 
eftoit, 

Le Cardinal de Sens, garde des fecls de France. ' ; 
Au fiege bas dudit parquet, au deifoubs dcfdits Cardinaux,cftoient, 
Six prefidens de ladite coutt. 

Survhc fellé bu forme cbuucrte de tappis femé de fleurs de lis, au de- 
dans dudit parquet, du coufté dextre cftoient, 
Le fieur d'Vrfé cheualicr de l'ordrcconfciller ou confeil priué. 
Le fieur du Mortier. s 

Larcheucfquc devienne. { Confeiilersouconfeil priué. 
Lcuelque d Orléans, v 1 

Le fieur d'Auanfon. ^ 
Derrière eux ou bas fiege dudit parquet cftoient, 
L'cuefque de Rennes. 



De Mcfmcs. 



y iaII r rt * 1 r > Maiftrcsdesrequeftcsdel'hôftcl. 

Lcucfqued Angôulclmc. * 1 
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Sur deux autres Telles ou formes couucrtes comme l'autre au dedans dui 

dit parquet, du cofté des chambres des enqueftes eftoient, 

L'archeuelquc d'Aix. 

L'euefquc d'Eureux, 

L'euefque de Nantes. 

L'euefquc de Caftrcs. 

L'euefque d'Amyens. 

L'euefque de Neuers. 

L'euefque de Sees. 

L'euefquc de Bayeux. 

Sur vne autre forme couucrtc comme les précédentes, eftant au de- 
dans dudit parquet, du coudé de la grand fallc eftoient, 
Le (leur deBourdillon. ? ^, i. , , _ 

LefieurdelaRochçduMayne. $ Cheual.ersdelordreduRoy. 

Es bas lièges du coufté defdites chambres des enqueftes & de celuy de 
ladite grand fallc, barreaux des aduoeats, cV fur deux petites formes au 
dedans dudit parquet, des deux coudez de mon bureau couuerre corne 
les autres eftoient, les confeillers, greffier criminel,notaires,aduocats & 
procureur gênerai du Roy en ladite court. 

Au dedans dudit parquet, du coufté de ladite grand falle entre lefdi- 
tes deux petites formes, eftoir le greffier ciuilfon bureau couuert d'vn 
tappis femé de fleurs de lys deuant luy. 
A l'entrée dudit parquet, eftoit debout le premier huifller. 

Es deux chaifesefquellesfe tiennent &fieent deux huiflîers quâdon 
plaide à] entrée dudit parquet, eftoient deux huifliers de la chambre du 
Roy,portans chacun vnemafle d'argent doré. 

Le fieur de Brezé capitaine de l'vne des bandes des gardes , & les lieu- 
tenans d'icelles eftoient hors ledit parquct,& les archiersaux huis de la- 
dite chambre pour garder l'entrée. 

Le Roy ledit iourfeit publier aucuns edits,tant pour la religion que 

pour laiuftice. 
Du famedy dixiemeiour de Iun,l'an jjy<>. 

Ce iour le Roy eft furuenu en fa court,feant aux Auguftins, pource 
que le palais eftoit empefché pour le feftin dclanopce de madame Eli- 
zabeth de France àuec leRoy d'Efpaigne, f eft fys en fon fiege , ayant le 
Duc de Guyfc grand Chambellan de France couché àfespieds. 
A fa dextre eftoient, < 
Le prince de Condé. 
Le Duc de Montpenfier, pair de France. 
Le prince de la Rochefury on. 

Le Duc de Montmorency, pair & Conncftablc de France. 

Le Duc d'Eftampes,gouuerneur deBretaignc. 

Le Marefchal fainft André,gouuerncur de Ly onnois. 

Afa 
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À fa fèneftre eftoient, 

lc Cardinal de Lorraine , Archeuclquc & Duc de Rheims , premier pair 

de France. 
Le Cardinal de Bourbon. 

Le Cardinal de Chafl.illon,Euefque & Cote de Bcauùais pair de France. 
Le Cardinal de Guyfe. 

Le Cardinal de Sens garde des feels de France, fut aflis en vne chaizeau 
dedans dudit parqueta l'endroit & au deffoubs cruRoy. 

Sur vne forme , au dedans dudit parquet , du coufté des princes & fèî- 
gneurs eftans à la dextre du Roy eftoienti 

Le fieur du Mortier. 1 

L'cùefque d'Orléans. C Confeillers ou priué confeil. 
Le fie urd'Âuanfori. j 

En leurs fieges bas eftoient j les prefidens , les maiftres des requeftes , 6c 
confeillers eftoient és autres bàncs,formes& fieges; 
Le bureau du grenier ciuil t eftoit au millicu dudit parquet , & y fut 
feys maiftre Robert dé fainct Germaimn braire &fecretaire duRoy^vri 
des quatre notaires de ladite Court, qui auoit commencé à reccuoir les 
opinions de l'article de la Mercuriale, concernans les punitions pour la 
religion, que le Roy commanda eftrc continuez , & feit prendre deux 
confeillers ayans opiné en fa prcfcnccdadite court n'eftbit qu'en robbes 
n oircs, & y furuint le Roy non attendu. 

Du lundy dixfcptieme May mil cinq cens foixante troys,Ie Roy cri fort 

fiege, paré comme de çouftume; 
A fadextre eftoientj 
La Roy ne. 

MonfeigneurfrcreduRoy. » 
Monfieur le Prince de Nauarre, pair de France. ; 
MonGcur le Cardinal deBourbon,veftu de chape Cardinale. 
Monfieur le Duc de Montpenfier,pair de France. 
Monfieur le Comte Dauphin d'Àuuergncfon fils. 
Monfieur le prince de la Rochefury on. 

Monfieur le Duc de Guy fe,pair & grand maiftre de France , tenant en & 

main le bafton de grand maiftrcv 
MonfieurleDucdeNy uernois C omte d'Eu,pair de France. 
Monfieurle Duc d'Eftampesjgouuerneur.dc Bretaigne. 
Monfieur de Montmorency,marcfchai de France, gouucrneùr de Paris. 
Monfieur de Bourdiljon, marefchal de France,gouuerncur des villes dé 

Piedmont'& Sauoye. 
Monfieur de Boyfi, grand efcuyer de France. 

To us !efdits princes &fieurs lays,auoict leurs grands colliers de l'ordre, 

fors les princes deNàuarré,&laRochcfaryon. 
A la feneftre du Roy eftoient, 

Q.,1 
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Monficur le Cardinal de Guyfe vcftu de chappe Cardinale. 

Monfieur l'Eucfque dc'Noyon pair de France , lequel protefta es 
mains du greffier ciuil , que la prefeance dudit ficur Cardinal de Guyfe 
ne luy feit prciudice ,ne aux aurres pairs Eccl diadiques pretendans de- 
uoir précéder en ladite court tous Cardinaux & prélats non pairs. 
Aux pieds du Roy, fur le premier degré eftoit couché Charlesmôficur 

de Lorraine grand Chambellan devance. 
En la chaize qui eft aux pieds du Roy^ouucrte du tappis du fiege royal, 

eftoit mcfiire Michel de l'Hofpital chèualier, Chancelier de France. 
Aufiege bas dudit parquet au deffoubs dcfdits Cardinal de Guyfe, & 

Euefque de Noyon, eft oient cinq prefidens de ladite court. 
Sur vne fellc ou forme couuerte de tappis t au dedans dudit parquet du 

coufté dextreeftoient, 
L'euefque de Mande, confeiller ou priué confeil. 
Le feigneur de Gonnor, intendât dcsfinances,c6fciller ou priué cofeil. 
Vn prefident du parlement de Rouen. 
MaiftrcMartin deBeaune,maiftrcdcsreqûcftesdcrhoftcl. 
Derrière eux ou bas fiege dudit parquet, eftoient fix autres maiftres des 

requeftes dcl'hoftel. 

Sur autre fellc ou forme couuerte comme l'autre, au dedâs dudit par- 
quet du coufté des chambres des enqueftes, eftoit le fieur de Chaunes,- 
chèualier de l'ordre, & au bout maiftre Charles le Prcuoft, fîcur de 
Granduille,tous deux intendans defdites finances. 

Sur vne autre forme couuerte côme les precedcntes,cftansau dedans 
dudit parquet du coufté de la grande fàllc,&és basfieges du coufté def- 
dites cnqueftes,& de celuy de ladite grâd falle & barreaux des aduoeats, 
eft oiét vn maiftre des requeftes de l'hofteUcs côfcillcrs,grefner des pre- 
fentatiôs^riotaircsjàduocats^&procureur gênerai du roy en ladite court. 

Au dedans dudit parquet, du coufté de ladite grande fallc,dcrricre là 
forme qui y cftoit,cftoit le greffier ciuil/on bureau couuert d'vn tappis 
femé de fleurs de lys deuant luy. 

En Iun & Iuillet , l'an 1561. furent aflcmblez pluficurs iournees , par 
commandement du Roy enfon parlement à Paris, les Princes, Cardi- 
naux & feigneurs de fon confeil priué,auec ceux dudit parlement , tou- 
tes les châbres affemblees pour donner aduis fur la diuifion.de religion. 
Suffira pour le propos qui f offre l' vne des feanccs,& celle, 
Du mecredy neufieme iour de Iuillet,mil cinq cens foixante vn. 
Du cofté feneftre des gens d'Eglife és hauts fieges eftoient> 
Monfieur le Chanc'elier,qui y prefida. 
Les premier & quatre autres prefidens. 
Monfieur le Cardinal de Lorraine. ~) p a j rs <i c France 
Monfieur le Cardinal de Chaftillon. 3 
Monficur le Cardinal de Tournon. 

Monficur 
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Monfieur le Cardinal dé Guy fe. 

Monficur rEucfquc de Paris. 

Du eoufté dextre des lay s éfdits haults fieges eftoient, 

LeRoydeNauarrepair. *) 

Monficur le Cardinal de Bourbon. ( n • 3 r 

MonficùrleprinccdcCondé. C Pnac «duiang. % 

Monficur le prince delà Rochefuryon. j 

Monficur le Duc de Guyfc. y 

MonfîeurleDucdeNyucrnoysi > Pairs. 

Monfieur le Duc de Montmorency Conricftablc de France. J 

Monficur le marcfchal de faindt André. 

Monficur le hiarefchal de BrûTac. 

Monficur l'Admirai 

Monficur le Marefchal de Montmorency. 
Monfieur le marcfchal de Termes. 
Le feigneur du Mortier. 
Le feigneur d'Auanfon. 
Monficur l'Eucfquc d'Amyehs. 
Le feigneur de Sclué. 

Tous ceux qui cftbicnt affis efdits haults fieges , eftoient dudit confeil 
; priué,fors lefdits prcfidens,£d'Euefqùc de Paris. 

Es bas fieges premiers Se féconds barreaux , & fur trois formes eftans 
dedans lé parquet, eftoient les maiftres des requeftes de l'hoftcl , & con- 
(èillcrs oudit parlement. 

Le grenier ciûil cftoit en fbnfiegcaccouftumé es ioùrs des plaidoyez au 
pied duditficur Chancelier. 

Pour cfclarcir les exemples fufdits qui femblcnt fort diuers, conuiét 
faire différence des tcrrips.Soubs les deux premières lignées des Roys de 
France Jcs princes du fang eftoient tous defignez Roys, les puifhez ay as 
leurs partages en tiltre de Royaume cntrceuxjorsy auoit guerres pour 
leurs limites ou paffions,non différés pour leurs rangs: àufïi foubs la pré' 
mière lignée & commencement de la féconde, les Ducs & Comtes n c- 
fioient que officiers non plus que les prélats tous administrateurs , leurs, 
viesdurant les rangs defditsDucs: eftoient auant les Comtes félon leurs 
kiftitutions, après toutesfois le maire du palais qui cftoit le Duc des 
Ducs, & les Comtes femblab'lement eftoient rangez enrre eux, félon 
leurs inftitutions, les prélats félon leurs confections , ay ans les Arche* 
ucfques prééminence & prefeànfe fur lcsEuefqucs,&les Euefîijucsfur 
les Abbez,ainfi és rangs n'y auoit difpùtes ne contentions lefdits prélats 
ptecedans tous, fors les Roys & Roy nés pour l'honneur de leur mini- 
ftere, voire les maires du palais, quant lefdits Roys faifoient.lcUr office, 
lors qu'ils le làifTereht du tout faire aufdit maires , lefdits prélats pour la 
tcmporalité,obeirent & cedcrétaufditsmaircspuiffam^plusque aufdits 
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Roys imbéciles, & furent précédez par Icfdits 'maires ;ayaris par forcé 
faiâ leur office héréditaire. S oubs ladite féconde lignée lefdits Ducs & 
Comtes furent fai&s héréditaires par infeudations , & encores que celai, 
ait feruy a la conferuation duRoyaume,& rendu les membres plus iffe- 
ftionnez à l'vniucrs, y ayans grande part, fi en fut le chef diminue, patccl 
quc'lefdits membres peu à peu f agrandirent, iufquès à le transférer: pstr* 
celle tranflation lefdits princes du fang capables de la couronne, de fo 
uerains furent réduits neccflaircmentàfubiedion &appcnnage; poufc 
la conferuation de ladite couronne & domaine d'iccllc /moindry dé 
rcuenu, & elle d'authorité, par lefditcs infeudations, lefqùelles au oient 
haufTé les grands va(Taux,non fculcmcntpaf deflus lefdits princes dtf 
fang de latroificme lignce,mais donnéforce defairë,à(Tmbfez;teftcait 
Roy. Suffiront pour le iuftificr les anciés Ducs d'Aquitaine &N6rman- 
die,Comtcs dcBrctaignc, Thouloufe,Flandfcs, & autres rt'eftans capà- 
bles de ladite couronne,^ puùTans de feigneuries limitrophes & gran«- 
des alliances, qu'ils fattribuerctiouucraincté, h ors l'hommage & quel- 
que rcfTort, f intitulèrent par la grâce de Dieu , affcmblerent de leur (en- 
le authorité les trois cftats de leurs pays,& entreprindrét plufïcurs droits 
Royaux, lefdits Roys cftans confeillez en diflimuler plus que de leut 
trop rcfîftcr,pour le combattJangcrcux pour feftat , entre le chef & fes 
principaux membres/juife fouftenoicntleplus communemét en leurs 
droits vfurpez-jy eut plufieurs Roys d'effet en cedit Royaume foubs-vn 
de nom,& fut l'ordre ancien des rangs changé en plirfieursxhofes.Apres 
lefditcs infeudations les princes du fang furent précédez par aucuns qui 
n'en eftoient,& f'ils cédèrent aux chefs des maifons, ils voulurent précé- 
der les autres princes, & fut cela fuyui cntre.ceux qui n'eftoient dudit 
fang, tant grands valTaux honnorez de Duchcz ou Comtez, qûc autres 
moindres Barons. Les prélats des prouincesdefdits grands vaflaux furet 
foubfmisàieut domination en leurs terres, combien qu'és aflembiees 
du Roy aume faictes par commandement du Roy, ils gardaient le rang 
de l'Eglife Gallicanc,partant ils eurent plus d'vn feigneur en tempora- 
Iité.Le Roy èftànt acourci d'âuthorité,fes grands officiers qui n'ont for- 
cé que de luy, le furent aufïL Le tiers tcmpsaefté après que bplufparc 
défaites infcudations,par mariages !> conrifcàtions 7 &autres tiltrcs^cft re- 
tournée & réunie à ladite couronne, régnant ladite troificme lignée , & 
que lamaifon de Fraceaefté remife en authorité, lefdits princes du fang 
f en font reffentus,& aucuns defdics grands officiers qui ont précède lel- 
dits prélats, âuffi ont autres Barons pour l'alliance qu'ilsauoiét en ladite 
maifon de Francë,laqucllc leur a baillé rang,ores quilsn'eulTéht capaci- 
té de ladite cotfrône. Celle volonté des Roys n'a cfté fahsfaifon.Les dif- 
ferens d'entre les princes font demeurez pour ne céder qu'aux chefs des 
maifons, & en fontfuruenus d'autres par l'èrcdîori des pairs de France, 
commcncfcc-par le Roy Loys le icuhc, en laquelle des fix lays n'y eut que 

* vn 
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vriprince dufàngDue dcRourgojgncle moins rente , combien que la 
capacité de ladite couronne foit plus cminente que la pairric hors les fa- 
cre & couronnement , commis fpccialement aufdits pairs , & qu'il n'y a 
apparence que aucuns dcfdits grands officiers ayent feance & opinion 
és iugemens defdits pairs & lcfdits princes du fang en ioient exclus , les- 
quels feuls ont efté cydeuant tenus cofeillers nays ou parlement. L'ere-r 
âion dcscheualiers.de l'ordre fai&c par le Roy Loys X I. tenu longue-* 
ment cher,.& depuis beaucoup communiqué a efmcu nouueaux diffe,. 
rensyores que le Roy Iehan euft auparauat inftitué fon ordre de l'cftoille 
qui n'eut rang que ou collège & fraternité d'iccluy. Ont efté fai&cs par- 
lêsRoys érections de dignitez feudales plus fréquentes qu'ils ne fou-' 
loient,&lufquesà n'aguercs cefte troificme lignée regnâte, n'auoit eri-; 
géaucunesDuchez nouucllcslaycs,que pour les princes. Ceux du fang 
capables de ladite couronne depuis qu'ils ont efté appennez n'ont eu 
plus grande dignité que laDucalecncc Royaume, ouquel n'yaiamais 
eumoyen entre le Roy & le Duc, que le maire du Palais Duc des Ducs 
&Archcducaboly trefprudcmmentparHueCâpct. Ou premier liure' 
d'Heftcr eft narré que lesfept Dues d'Artaxerxes Afluerus Roy de Perfe 
commandant fur fix vingt fept prouinces,efl:oicnt les premiers après ta- 
ditRoy J & routesfois n'eftoient-que officiersjcommeles premiers Ducs 
de Fiance & les BafTats du JurcEs vfages des fiefs des Lombards le Duc 
eft le: premier après lé Roy, pourec fault bien penfer auant qu'en faire 
crecl:ion,car après qu'elleeft fai&e y débattre les rangs & prerogatiucs, 
eft contredire la puuTancc Royale. La difficulté eft du confeil priué du 
Roy ouquclon prétend la feance deuoircftrc félon la réception en icc- 
luy,&defai£t on y veoit des ficurs non princes né grands officiersauoir 
précédé les prélats, & les Eucfques les Archeucfqucs receus les derniers. 

En celuyde PhilippeslcLong regentjOrdonnécn Iun mil trois cens 
fèize,lcs deuxPrelats & Chancelier de France eftant (TEglife font eferits 
les derniers* les princes & autres lays font nommez les premicrs,non par 
ordre de recepti6,car ce fut l'cftat nouueau dudit confëil ordonné après 
le decez du Roy Loys Hutin,& eftoitla façon que les gens d'Eglifc ap- 
peliez acce(Toiremcnt,y cftoient les derniers eferits & nommez. Les lays 
y font fclon lordie de leurs dignitez conformément àla loy Impériale 
de larubrique, ique l'ordre des dignitez foit gardé^ccluy de receptio eft 
treftaifonnablé en parité de dignité , mais en difparité la feanfe félon la- 
dite réception auroit trefgrande indécence en Prince, Cardinal, Duc,^ 
Goimeftablc ou Chancelier de France nouuellement reccu ou<lit con- 
feilî,aufquels le rang de dignité a efté toufiours gardé non de réception. ? 
S'il eft confelféesDucsanciens* & dénié és nouuellement érigez, eft ac- 
oifer l'ere<aion,>& blafmerle Roy qui l'a fai&c, plus que ceux qui l'ont 
obtenue. Sa maiefté de ce & de tous les autres differens cy deffus men- 
tionnez, fçaura iuftement ordonner. 
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Ou parlement lcRôy n'y eftant,nul entroit anciennement fans lauTer 
refpeeauxhuifficrsiquilarcndoient au fortir :1a raifon eftoit pourpo- 
fànt les armes à la iufticc fouueraine du Roy,aduoiicr la fubie&ionj&fy 
foubfmettre volontairement toute force & refiftanec bailTcc , qui eftoit 
par celle cerimonie, recognoiftre que fa maiefté feule n'eftant iufticia- 
blequede Dieu, auoit de luy le glaiuc fur tous fes fubieâs, &nource 
qu'ils font tous fesiufticiablcs quelque eminéce ou authorité qu îlscuf- 
fent, n'y en auoit aucun à qui il fuft grief obferuer & rendre celle obeif- 
fance à fon Roy,fuffent-ils princes du fàng , voire la fecôde perfonne du 
Royaume & plus proche de la couronne , y vinffent-ils pour leurs af&i- 
rcs, ou enuoyez parlante maiefté. Auffi puis que cela neregardoit que 
lWhorité dudit Roy, il n'y auoit raifon <le diuerfité ou difler&c^l doit 
fcftrc honnoré & reucré en tous lieux , & par tous foient fes députez ou 
autres fes fubiets, les eftragiers non iufticiables du Roy n'y laiffcnt leurs 
efpces, par^c que la raifon cefTe en eux. En Mars mil quatre cens quinze, 
l'Empereur Sigifinond feantouditparlemétàhuys ouuert,printl'cfpcc 
d'vn de fes gentilshommes pour faire vn cheualicr. Le dernier Iun 1541. 
leDucdcClcucs & fa fuit te furent ou confeil &plaidoyé dudit parle- 
ment auec leurs cfpees.Lcs premiers qui en firent difficulté,furcnt les ca- 
pitaines des gardes dudit fcigneur,regnant François premier, l'vn nom- 
mé le capitaine Frédéric cnuoyé pair ledit Roy, le premier Mars ijzi. rc- 
fufa biffer fon cfpee, quelque remonftrance qui luy fuft fai&c , l'entrée 
luy fut denyee,& mandé qu'il baillaft au clerc du greffe à luy enuoyé les 
lettres miffiues duçlitRoy qu'il apportoit, ce qu*il ne voulut : après fad- 
uifa,lauTarcfpee, entra & fit fa charge. Le 11. Feurier 1534. le Sencfchal 
d'Agenois auffi capitaine des gardes enuoyé par ledit Roy,feit refus Uif- 
fer ton efpce, premièrement aux huiflîcrs , pus aux prefidens, déclarant 
que pour fes affaires quand il viendroit^ ce feroit en toute humilité, vc- 
nansdepar le Roy,craignoit diminuer lauthorité dudit feigneur fil 
laiffoit fon cfpee, furquoy fut délibéré l'entrée déniée , & que le Roy en 
feroit ad uerti> mais il n'en fut befoing, parte que ledit Sencfchal dit (à 
charge aufdits prefidens. Le cinquième Aouftij35. les Duc d'Albanyc 
& feigneur d'Aubigny, marefchal de France & capitaine de la garde Ef- 
cofToife, venans pour leurs affaires oudit parlcmét,laijOTerent leurs efpees 
après quelque refus fai<5t par ledit fïeur d'Aubigny , fondé fur ladite ca- 
pitainerie des gardes, à caufe que les deux autres cy deffiis nommez y 
auoientfaiâ: difficulté. Le 2.4. May 1541. Le Duc d'Eftouteuille Comte 
de fain& Pol prince du fang j fit quelque refus laifTer fon cfpee aux huif. 
fiers, mais après auoir entendu que ledit Roy , eftant mon feigneur , l'a- 
uoit laifTcCjla laiffa. Toutesfois le feigneur de Nanccy capitaine des gar- 
des enuoyé par le Roy le 15. Feurier oudit an ne la laifla,non feit le fieut 
de Montpelât, enuoyé par ledit feigneur à la grande chambre des en- 
qucftcs,lc fixicme Mars oudit an,&fcxcufa auoir commandemet dudit 
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Roy, ne lalaiflcr, luy fut déclaré que la court n'y auoit part que fon de- 
uoir à garder l'authorité de fa maiefté. Le 13. Iun / 5 4 1. le Duc de Ven- 
dofmôislaiffa fon efpee. Ce que defTus aduint foubs ledit Roy François 
premier, & ce qui enfuit régnant Henry fécond. Le y. Feurier 1548.1e 
prince delà Rochefury on entra oudit parlemét auec fon efpee , puis par 
larcmonftrancc que luy en fit le'premier prefïdët la laifla,& neantmoins 
le 13 Iun enfuyuantadmonneftede la laiflerne le voulut faire, & fexcu- 
j(à auoir commandemet duRoy nelalaiffer,futaduiféen aduertir ledit 
Roy, Le Duc de Montpenfier fon frère aifné ne feit comme luy , la 
laiffale 27. Mars 1 549. & le 5. Aouft enfùyuant le Duc deNeuers qui l'a- 
uoit autrefois laiffee y entra auec l'efpee, &le feigneur.de Contey en- 
uoyé par ie Roy le 12. Décembre 1550. après quelque difficulté lalauTa, 
Le 4. Aouft ^i.Iefieurd'Anguyen venant de par ledit Roy pour les 
baux d'Anjou & du Mayne, entra auec l'efpee, dont les huifïiers furent 
taufe», leurs exeufes ouy es leur fut défendu n'y lahTer plus entrer aucun 
auec i'e'fpce,fur peine de fufpcnfion de leurs offices. Le lendemain parce 
qu'il ne vouloir biffer l'efpee aufdits huiffiers , deux côfeillcrs furent en- 
uoyez luy rcmonftrcr qu'il n'eftoit loifiblc de l'y porter , & ill'ofta , di- 
iànt neantmoins qu'il eftoit prince du fangvenantdc par le Roy,& que- 
fori frère le Duc de Vendofmois l'auoit portée oudit parlement. Par- 
quoy futaduifé que le Roy fer oit enquis fil entendoit que lefdits prin- 
ces dufang ou autres portafTcnt efpee oudit parlement en fon abfence* 
Sur ce il déclara le dernier defdits mois & an par refpofe à l'article fignee 
defamain,non par lettres patentes fecllees, fans en demander ne auoir 
l'aduis dudit parlement, &c comme eft vray fcmblablc ,par celuy d'au- 
cuns qui l'y vouloient porter, qu'il vouloit que les pairs de France, prin- 
ces dufang, Conneftable & Marcfchaux de France allans oudit parlc- 
menr en fon abfence,& en la chambre de l'audiencc,fuft àhuits ouucrts 
on clos,y pcufTentporter lcurs.cfpees,n'éntendant eftre permis à nul au- 
tre, de quelque qualité cftat & condition qu'il fuft.Toutesfois le iclan- 
uier 1552. ledit parlement reccut lettres milïîues du Cardinal de Sens, 
efcriuant que leR oy vouloit que lcfieur de Chaftillon Admirai de Fran- 
ce, allant faire ferment de l'Admirauté nelaifTaft fon efpee, parce qu'il 
eftoit enfon gouuernement.de l'iflc de France. Et en vertu de cclcii. 
defdits moys & an feit ledit ferment, & après comme gouuerncurfeyt 
éshautsficgesou plaidoyé le tout auec l'efpeé,parcc mandement les 
gouucrneurs en leurs prouinecs ont prétendu permiffion porrer l'efpee 
és parlemcns eftans en icclles,dcpuis ayant laine ledit gouuernementl'y 
aporteeouconfeilIez7.Ianuieri3<?4.Etleditficurde Conrey capitai- 
ne des gardes le H-iour d'Octobre 1556. enuoyé par le Roy,auoit refufé 
la laifTer,f exeufant auoir commandement verbal de fa maiefté la porrer. 
Eft vray femblable que tels commandemens font ftipulezpar ceux qui 
cuident que celle cérémonie foit pour 1 amhorité des officiers dudit 
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parlement, &qucportansI'e{pce en laprcfenceduRoy pour fes feruice 
& defenfe, là pcuuent porter oudit patlemenr, fils entendoient la caufè 
cy deflus déclarée , ils rie vdudroient contreuenir ne entreprendre fur 
l'authorité de ladite maiefté, non plus que quadils font hommage/oit 
à fa perfonne ou à fes Chancelier & chambre des Comtes, ils ne font re- 
fus laifler l'efpee, fulTent- ils valTaux d'eminenec & dignité Royale , Du- 
cale ou Principauté du fang.Lc roy Philippes pere de l'Empereur Char- 
les cinquième* feitfon hômage es mains de meflire Guy de Rocheforr., 
Chancelier dé Fiance: le Roy Edouard tiers d'Angleterre, au Roy Phi- 
lippes de Valoys: & les Ducs de Bretaigne à plufieurs Roys laiflans l'ef- 
pee. Telle façon de poferreipccàlapreftation dcl'hommagejeftfigni- 
ficatiUe de l'obeiflance deuë au feigneur de fiefjla defenfe duquel ncant- 
moinseft promife ou ferment de fidélité, pource cft rendue l'efpee in- 
corrtihant après l'hommage faiâ:, laiflcc en le faifahr par demoftration, 
que cotre luy ellé ne doit eftre employée, en quoy le louuerain cfttouC- 
iours tenu pour excepté. A femblable, quelque charge, authorité qu di- 
gnité qu'ait le fubiecîrvenaht ou enuoyé oudit parlement en l'abfence 
du Roy,de tout temps à Tchtree^ailToit l'efpee par recognohTance qu'il 
eftoit iufticiablc du Roy , &que contre fa iuftice , la refiftanec de faiclt 
n'eftoitloifibleiaufortirlareprenoitpourcnbicnvfcraillcurs.En fign.e 
de celle rccôgnoiflance, fur la porte de la grande chambre dudit parle- 
ment, pat laquelle tous doyuent entrer, y a vne figure de Lyon ayant les 
tefte& queue entre les iambeSjlefdites figure &ccremonic parlent, &. 
^•n'ontefté irtftitucesne obferuees fi longuement fans raifon. La brèche- 
commencée eftaccreuë aifement en ce Royaume de confcqucnce , & 
chacun après y palTe. N'y a chofe qui tant face obeïr les fubiefts à leur 
prince,que la iuftice, Se l'authorité d'icellecft la leur, qu'ils ne doyuent 
jamais laiffer entamer. LanoblelTc de France eft (comme elle doit ) fort 
amoureûfe de fes armesjdont elle faiâ: profeflion,pour les feruice & de- 
fenfe des Roy & Royaume, & fon honneur, mais n'entend pourec 
denier à ladite maiefté fon authorité,pour laquelle elle faid gloire ,ex- 
poferfes vie & biens, qui monftre que fen faifant difpcnfer, le Roy & 
elle,ont eftimé que l'authorité n'eftoit qu'aux officiers audit parlement^ 
il n'euft efté requis & n euft accordé dilpenfe de la fienne. , 
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Att(c,tnot Alleman vault autant que ce mot fran- 
çois , compagnie pour marchander parriuic- 



re.6. 

Aufen , tiltre attribué par les Goths , à leurs capi- 
taines,pour leurs viàoires.6 

Auftrafie,&,par corruption de ce motjoftriCjCcft 
France oricntalc,lc Mctfin. 16.17. 30. Partage 
en tiltre de Royaume baillé à Thierry, baftard 
deHlonis (qu'on di<5b Clouis) 16. Lequel y ré- 
gna vingttrois ans. & Theodebcrt, fon fils, 
quatorze ans : puis Thibault fon fils fept ans , 
qui fut le dernier de cefte ligne baftarde 17. 

Auucrgne 95. Comté,po(Iedé conioindkement 
aucc le Comte dcBoloigne, au premier, par 
Robert Comté deBoioigne, ayant efpoufe la 
fille vnique de Guillaume Comte d'Auucrgnc. 
98. 

Auxcrre érigé en Comté.87. 

B 

BAchelicr, degré de Cheualerie.318.319. 
Bain où febaignoit le nouueau& futur che- 
ualicr.300.317 
Bancrcr, degré de Cheualerie.318.319 
Baniere.318 

Bannicr,haultbannier du Roy.197 

Barcelone Comté aucc Aragon & Valence royau- 
mes baillez par inueftiture à Charles de Fran- 
ce, Comte de Valois,fils de Philippcs Roy,tiers 
du nom,par le Pape Martin IlILiif 

Baron fignifioit anciennement tout homme no-* 
ble.341 

Bafinc,Roync de Thuringe, abandonafon mary, 
& fuyuit Hildcrit ( qu'on efeript Childeric) 
Roy de France.15. 16 

Bafques,iadis appeliez Vvafcons. 19. que par cor- 
ruption depronontiationondîâ Gafcons. 
182 

Baftard de France , fai& Eucfquc de Mets 43. en 
y a eu de facrez 5c couronez. 51. i8z. Eftant 
aduoué, fuccedoit anciennement auec les lé- 
gitimes de France. 106. aucc tiltre de Roy. i£. 
Lequel fes fils de petits fils obtindrent. 17. 
Baftard de Glorairc , couroné Roy d'Auftrafîe 
par fondidt perc. 19. Baftard de France légi- 
timé, 95. Baftard defaduouépar ClotaireRoy. 
zo. Gondebauld baftard. de Guntran Roy 
d'Orléans fils de Clotaire , fut faiû empoifon- 
ncr par la Roync Marchutrude, femme dudi& 
Guntran, aufli toft après qu'elle eut deliuré 
d'vnfils du faiét dudi<& Guntran. 22. la troin 
fiefmc lignée des Roys de France les a reie&cz 
& de la couroné & du furnom de France. 
106. 

Baftardes des Roys de France aduouées, portent 

le furnom de Francc,lcs baftards non. 206. 

portent l'cfcu de France à la diuerfité de la ba- 

de, 20É.207. 227. 
Bataille de Viforont en Daulphiné , contre les 

Bourguignons. 18. 
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Batilde femme deHlouis premier, fonda Cheel- 
lcs monafterc de fillcs.y eft enterrec & canorii- 
zec foubs le nom de fain&e Baucour. pag.50 

Baudouin premier du nom Comte de Flandres 
pag. 44. 

Bautour^cft Batildc,qui fut femttae au Roy Hlo-' 
uis premier P a g-3° 

Benoiâ: diacre de Maiencc , dreflâ en fept liurcs 
accompagné & aydé d'Anfigifcjles ordonnan- 
ces des Rois Charlcmaignc , Loys DcbonnAi- 
rc,Hlotaire,& Charles le Chauue pag.n 

Bcrry, Duché pag.i 4 * 

Bcrrrude femme de Hlorairc ( qu'on efeript Clo- 
taire)legrandll.du nom pag lS 

Beficrs en Languedoc,Vicomtc P a g- ! 07 

Bigorre,Comté,aduenu à la maifon de Montfort 
l'Amaulry, par donation, & par après par Si- 
mon de Montfort fils du Comte dudidfc Mot- 
fort cédé & tranfportcàThibauld, fcptiefme 
du nom,Roy de Nauarrc P a g-7i 

Blanches ,pourquoy les Roynes de France qui 
font vemes , font communément appellecs 
Roynes blanches p a g*i79 

Blois &Champaignè Comtez. pag.127. Blois & 
Dunois Comtez vendues à Loys de France, 
Duc d'Orleans,frcrc du Roy Charles fixiefme, 
pour le pris de deux cens (oixante mil francs 
aor , par Guy Comte de Blois,tetcnu à luy IV 
fufruid pag.119 

Bodinghain, c'eft le pays des Bodicns ,prouincc 
iadis tenue par les François p a g-ii 

Bodogaft eft nom d'officier , Tvn des quatre dé- 
putez à la rcda&ion de la loy Salique pag.î 1. 

Bouclier cftant perdu en combatant, eftoktcnu 
à ignominie entre les Germains, pag. 3. eftoit 
vfité es ccrimonies obferuccs par les anciens 
François ez élections de leurs Roys page 
10.23 

Boulogne, Comté. Le Roy Loys vnzicfmc reco- 
gneut lcdi£t Comté , de noftrc Dame de Bou- 
loignc pag. 97. Bouloignc Se Auucrgnc com- 
tez poflèdez conioin&ement au premier par 
Robert comte de Bouloignc , ayant efpouft la 
fille vnique de Guillaume comte d'Auucrgnc. 
pâg.98 

Boulonois pag.95.96. eftoit du pays de Flandres, 
quand Charles le Chauue l'crigea auec le pays 
de fainéfc Pol,Guyncs,& Artois,en comté pag. 

95- 

Bourbon, lignée fimeufc par toute la terre pag. 
115. la maifon des Bourbon première futap- 
. pellee des Archembaults 113. cognciiedez Tan 
neuf cens cinquante neuf pag.ii3.Bourbon ba- 
ronie. pag.n 4. fut érigée en Duché par le Roy 
Charles le Bel. pag. 120. Le premier Duc de 
Bôurbon fut Loys de clermont, fils d'Artus 
Duc de Bretaigne , & de Bcatrix de Bourgon- 
'gne DamcdcBourbon pag. 114. Printlefur- 
nom de Bourbon détaillant ecluy de Cler- 
mont , parce que lcdift noy Philippcs le Bel , 



auoit reprins par cfchage, i'appanâge de Cler- 
mont pag. 110. Les plaines armes de la mai/bn 
de Bourbon aduindrenrà Guillaume Sire de 
Dampicrrc , fécond fils d'Archabault de Bour- 
bon, pag.ifo.lapoftefitc duquel printneant- 
moins les furnom & armes de Flandres page 
150. 

Bourbonois^ Duché , n eftoit anciennement Ap- 
panage. Maiscnprint la nature & le deuint, 
par le traiété du mariage, de Marie de Bcrry a- 
uec lehan premier du nom , Duc de Bourbon 
pag.209.210 

Bourguignons font vrais Vvandales.pag.S.i'cftat 
des Bourguignons fut abatuparlcs enfansde 
Hlouis premier, &tumba en celuy des Fran- 
çois pag.8.9.16 

Bourgoigne , royaume chreftien dez le temps de 
Hlouis pag. 16. tenoit les pays adiacens du 
Daulphiné pag. iS. Bourgoigne baillcenap- 
panage, reuint à la couronc par deffaulc d'hoir 
mafîc pag. 68. Bourgoigne & Artois comtez 
furent portez de la mailon de France en celle 
des Ducs de Bourgoiene,par Ichanne de Fran- 
ce, fille de Philippeslc Long, mariée à Eude 
1III. du nom, Duc de Bourgoigne pag. i$6. 
Bourgoigne eft accreuc des comtez de Namur 
Haynau,Holande, Zélande, Seigneurie de Fri- 
ze & Duché de Braban,par Philippcs le boit 
Duc de Bourgoigne P a g- I 55* 1 î^ 

Bouteiller de France, ccft ce qu'on diét, grand 
Efchançon de France pag. 77. 88. 123. grand 
Bouteiller de France pag.190.19i 

Branche d'Artois P a g-*o$ 

Branche première d'Anjou pag. 108 print fini 
<aufe delà couronne de Sicile, en lehanne, 
deuxicfme du nom,Roine de Sicile pag. 1 1 1. 

Branche féconde d'Anjou pag. 141. finie en filles, 
pag. 141. 

Branche de Berry pag. 141. a efte de peu de durée, 
& eft finie en filles pag.*4) 

Branche de Bouloigne P a g-95 

Branche de Bourbon ifluede Robert de France, 
Comte de Clermont en Beauuoifis,fils du Roy 
faindb Loys pag.99. porte le furnom de Bour- 
bon qui leportoit auparauant deClermonr, 
ores que Clermont Se Bourbonois foient te* 
nus par la couronne P a g- X 2 5 

Branche première de Bourgoigne pag.65.66.67 
68. 

Branche féconde de Bourgoigne pag.i4;.laquel- 
lc,parla mort du comte de Charoîois,print fia 
en fille P X & 1 5 6 ' 
Branche de Clermont en Bcauuoifis, depuis ap- 
pcllcc de Bourbon P a g* lx $ 
Branche de courtenay pag.86 - 

Branche de Dreux P a g-77 
Branche d'Eurcux , commença par Loys de Fran- 
cc,fils du Roy Philippcs tiers dix nom pag.115 
Branche de Montfort l'Amaulry pag.68-69. 
70.71. 

Branche 
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Branche d^Orleans commença par Loys de Fran- 
ce, fils dë Charles le quint, pàg. i;8. eft rentrée à 
la courone par le Roy Frâçois premier du nom, 
Ceftcbranchc tient la courone, Se non la Bran- 
che de Valois , depuis le decez de Charles der- 
nicr,Duc d'Àlcnçon. pag.160 
Branche de Toulouzc P a g-io5 
Branche de Valois commença à Charles de Frace 
Comte de Valois,fils du Roy Philippcs tiers du 
nom.111.cft rentrée à la courone par ledidfc Roy 
Philippes tier$,pour le regard dciaifné,dcmou- 
f ant partie d'icelle brîchc en la maifon d'Alcn- 
çpn 113. Eft finie en Charles dcrnier,duc d'Alcn- 

Îon : depuis lequel , cette branche ne tient plus 
a courone de France pag.160 
Branche de Vermandois P a g-7 2 
Brennc, Comté, qui a efte tranfportc par le Com- 
te de Dreux , en la maifon de Roufly , & par le 
mariage de lehanne de RoulTy , en la maifon de 
Sarrebruchc,& d'ille^par le mariage de Guille- 
mette deSarrcbruchc,cnlamaifon delà Mar- 
che pag.78. 
Brctaigne , Pvnc grande appellce la grand Brctai- 

fnc,quieft Angleterre pag. 4. l'autre petite, bu 
aflc,ou Armorique , qui eft la Brctaigne fran- 
çoife pag. 7 

Bretaigne , dont la maifon eft iflue de la branche 
& maifon de Dreux pag. 8t. eft de tout temps 
fubiedkc de la courone de France ii£.ii7.cftât 
d'ancienneté de Thomaige d'iccllc couronne. 
Lequel , le Roy Charles le Simplc,iaifla à Rol- 
lon fon gendre Duc de Normandie , faifant 
Bretaignc, de fief , arricrefief de la couronne, 
pag. 81. Eftoit partagée entre les enfans du 
Comte decede , en tiltre de Comte à chafciin. 
Mais Geoffroy , Comte de Brctaigne à caufe 
de Confiance fa femme, en l'an mil cent qua- 
quatre vingts , par l'aduis des Eftats du pays , 
ordonna que l'ainfné heriteroitle tout. pag. 
8t. De Comte fut érigée en Duché au temps 
de Iehan 1 1. du nom Comte de Bretaigne 
pag. 82. Fut par Arrcft du Roy feant en ion 
parlement garny de Pairs, adiugé à Charles de 
Blois , à caufe de lehanne de Brctaigne fa fem- 
me, contre Iehan Comte de Mo ntfort, lefe^ 
ptiefmc Septembre mil trois cens quarante vn 
pag. 8j v nçantmoins lediéfc Iehanal'ayde des 
Anglois Tvfurpa fur ledidk Charles pag. 8$. 
Et le fils d'iccluy Iehan partraidfcé faift à ladi- 
te Icanne vefue le pofleda. pag. 83. Les Ducs 
de Brctaigne ont prins le furnom de Brctai- 
gne de par leurs mères, pag. 83. Le Duc Iehan 
de Montfort IIII. du nom rcleua ledi& Du- 
ché du Roy Edouard III. d'Angleterre , com- 
me Roy de France pag. 83. Les filles, par trai- 
âé dudouziefme Auril mil trois cens foixan- 
quatre, faiéfc entre Iehan cinquiefme Duc de 
- Bretaigne , Se lehanne de Bretaigne ComteflTe 
de Poinéfcieure , ne fuccedent audiâ? Duché 
tant qu'il y a mafles defeendans de mafle on la 



lignée de Bretaigne pag. 8 y. Bretaigne fai&c 
branche delà maifon de Dreux ifluc delà cou- 
ronne, eft rentrée en la courbnnc par te Roy 
Henry IL du nom, fils Se héritier feul & pour 
le tout d'Anne de Bretaigne pag.85.8tf 
Breton tonnant , langaige apporté en la petite 
Bretaigne, par les Bretons qui furent chaflez 
d'Angleterre par les Anglois Se SaxoAs. 

P a g-4 " r 

Bric& Champagne Comtez, font rentrez en la 
maifon de France par lehanne de Nauarre,fcm 
m e du Roy Philippes le bc{. pag. 132. puis vnis 
à la couronne par recompéfe fai&c des drSÎ&s, 
que les defeendans du Roy Loys Hutin y pre- 
tendoient pag.131.13j 

Brunichilde eftoit Vvifigothc , Arriennc, femme 
de Sigibcrt Roy d'Auftrafie pag. ij. fut relé- 
guée à Rouen après le meurdre de fondiû ma- 
ry parChilpcric Roy de Solfions, pag. 13. a- 
uoit en gouuernemcnt Theodebert II. du 
nom Roy d'Auftrafie. Le perfuade tuer Bcli- 
childe fa femmc,moyenne le meurdre de deux 
fils mafles d'iccluy Theodebert, fai£t rendre 
moyne Se puis tuer ledid Theodebert : Tum- 
bc en la maie grâce de Thierry roy pag. 16. 
eft condamnée à cftrc tirée & démembrée par 
cheuaux indomprez, par fentenec de Clotairc 
Roy,fils de Chilperic pag.ij. fut meunière de 
Roys & d'enfans de Roys P a g- 1 7 

Bulle du Pape Boniface huiâiefme par laquelle 
il fedifoitfuperiéurduRoy de France auili en 
temporalité,fut bruflee à Paris ez prefences du 
Roy,dcfes princes Sçconfçil P a g*i7* 



CAbricrcs,ap pays de Languedoc pag.17 
Canonizations de Radegunde femme du roy 
Clotaire premier du nom pag. 19. De Batildc 
femme du Roy Clouis premier, pag. jo» De 
Loys de Sicile , fils de Charles H.du nom Roy 
de Sicile , rendu Cordelier , puis faiâ Euefque 
dcTolofe p a g* x °9 
Carcàilbnc, cite adiouftee au Comté de Tolofe* 
par le Roy Charles le Chauue P a g* IC 5 
Carloman, eft le mefmcs nom que Charles, pa- 
ge 57 

Carloman Roy premier du du nom pag.41 

Carobert eft vn nom coippofé de ces deux Char- 
les Robert pag.no 

Caufesdu Roy fc iugent au parlement garny de 
Pairs pag.164 

Ccrimonics vfitees anciennement, & celles qui 
font obferuees à prefent ez facres Se ceuron- 
nemens des Rois de France pag.10.aj.40.180. 
181. 1S4. 185.18(7.187.188.189. 190.19x.191.193. 
194. 19J. 196. La fignification Se explication 
defdiâes ccrimonics. P a g-*97 

Ccrimonics obferuees ez (acres 8c couronemens 
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des Roincs de France pag.186.187.197 .198. 
Ccrimoriîcs obferuecs aux conuois Se enterre- 
mens des Rois & Roynes de rrance pag 140. 
Cerimonies obferuces en l'extraâion & remife 
des corps faindts eftans en l'Eglifc fain& Denys 
en France, quand le Roy va en expédition de 
guerre * ■ ^ pag ; *tf. 

Cerimonies vfitees en diuers licux,au dôner Tor- 
dre de cheualerie, foit ï Roys, ou autres fei- 
gneurs P*%ii7-l li -i l 9- 
Chaalons en Champagne. En la plaine d'iceluy 
Ethius lieutenant gênerai de rEmpire,ay de des 
François,Bourguignons Se Vvifigoths,defcon- 
fit Attila roy des Hunnes pag ,16 

Chambellan , di& grand Chambellan de France , 
& des droi&s Se prerogatiucs qui luy compé- 
tent pag.178.10j.joo.jo1.joj. 
Chabcllan heteditaire de la chaftctlenic de Taul- 
nay charente,& les droiâs i^ui luy appartienne t 



'Wg.300. 

Charabcllanie de Taulnay charente pag.joo. 

Chambellan ,& premier Chambellan du Comté 
dcPoi&ou P a g-}oo 

Chambricr,qu*on did à prefent Chambellan, pa- 
ge 46. 48. 76. grand Chambcicr de France & 
tous les droifts 6c prerogatiues à ccft office ap- 
partenans. pag.19j.196.197.198.199.joo.jo1. 
joi.joj.afliftc & opine aucc les Pairs de Frace, 
aux iugemens des Pairs. 

Chambric de France 



pag.111. 
pag.197.198.199. 
Champaigne,qui auparauant eftoit duché pag. 
j9.a efte faidt Comté, pa^.117. c'eft Comté Pa- 
latin ainfi créé d'anciencte ,luy cftant attribuez 
fept Comtes fes vafTaux Se Pairs dudidk chef cô- 
té, pag. iji.ijj. Champaignc Se Brie Comte» 
font rentrez en la maifon de France , par la Roi- 
ne, Ichanne de Nauarre, femme du Roy Philip- 
pesleBel. pag. iji. puisvnis & incorporez* la 
couronne , par rccôpcnfe faidke des droits pre^ 
tendus en icltix Comtez , par les defeendans du 
roy Loys Hutin P^g- 1 ? l » ! 3J- 

Chanccllier de France & des droi&s & préféren- 
ces qui luy font appartenans pag.178.aH0U an- 
ciennement aux dxequcs des Rois pag. 14 9. 
Chappcau, Se non plus Couronne, cft appelle le 
cercle fleuronc de Frace, dont aucuns feigneurs 
fubicdks du Roy vfcnt& pcuuent porter, par 
permiflion & odtroy de fa Maicfté pag' x 75- 
Cnarbonicrc,foreft ainfi appeilce, occupoit an- 
ciennement tout le pays de Flandres pag.144. 
Çharibcrt, ou Haribere( de la mefme pronuncia- 
tiô que Hlouis, par la lettre Chet des Hebrieux) 
premier du nom Roy de Paris , fils de Clotairc 
premier P?g«n- 
Cnariot d armes, ou de parement y fité mener aux 
• exeques des Rois de France P*g**45 
Charles, cft prononcé par adoulciflement dece 
. mot Karlcs,& fignific homme généreux pag.io 
Charles le Bel,Roy de France pag.1j7.fcs femme, 
«nfans,regnc& fepulture. 



Charles dc Blois laiflale furnom dc^Çh^ftillong 
& cfpoufà Ichanne de Brctaignc, Éenticredc 
Brctaigne,appelleela boiteufe " pag.u^. 

Charles lé Chauue, Roy de France, pag. 48. fes 
femmc,cnfans,regne & fepulturc. 

Charles cinquicfme , Roy de France, fes femme, 
cnfans,regne Se fepulturc. pagj $7. cft blafmé à 
tort de nauoir cfpoufé Marguerite de Flandres 
pour ioindre à la couronc icelluy pays , Se dont 
il lapourchaflapour Philippes de France Due 
de Bourgoignc Ion frerc P a g- I 45 

Charles duc d'Orleans,prins parles Anglois en la 
bataille de Azincourt, demeura prilonnier do 
guerre pardeuers eux , par l'cfpacc de vingteinq 
ans P a g.i59* 

Charles huidtiefme^oy de France,fcs femme, cn- 
fiins,rcgnc Se fepulturc pag.165 

Charlemaignc, Roy & Empereur & fes geftes. 
pag.41 

Charles Martel frère baftard de Pépin Maire du 
palais , eft arrefte à Coloignc par Plcéfcon vefue 
dudid Pépin, pag. J5. prent les afrnes contre 
Chilperic Roy II. du nom,& Ramenfroy Mai- 
re du palais d'iccluy.pag^.lcs vainquift,&cfle- 
uaà Roy Clotairc II II. de ce nom. pag.jj. fut 
Maire du palais de Childeric II. du nom. pag. 
J5. &de Thierry I1II. du nom. pag. j<î. parla 
proueflede Maire du palais dcuientRoy. pag. 
ij. dcccdcà Carify. cft par honneur enterré i 
faindfc Denys en France pag. j6. Martel fut ap- 
pelle par fobriquet.pae.j6.j8.j9. tout ainfi qua 
Baudouin Comte de Fladrcs,fut par fobriquet, 
diâ: Coignee , pour fes force Se vaillance, ainfi 
jque lediét Charles auoit cfté appelle Maxtel 
P a g-*47 

Charles Martel , autre que le dcflufdiâ Maire du 

Salais fut le fils ainfné de Charles II. du nom , 
.oy de Sicile P a g-io? 
Charles Sire de Montmorency, fut compère du 
Roy Charles cinquicfme, tint & nomma aux 
fonts babtifmauls Charles de Francc,ain(hé fil$ 
dudi&Roy, qui après fut Roy di& Charles fi- 
xicfmc P^g- 1 57 

Charles neufuicfme , Roy de France, fes femme , 
cnfant,regnc & fepulturc. P a g-i^9 
Charles fepiicfmc,Roy de France,fes femme, cn- 
fans,rcgnc Se fepulture pag.ill 
Charles leSimplc,Roy de France, fes femme, en* 
fans,regne & fepulture P a g»5J 
Charles nxiefme , Roy de France, Ces femme, cn- 
fans,regne & fepulture pag.itf o 

Charolois,Baronie P a g* II 5 
Chartre de l'exemption de l'abbaye de Cun&Gcr- 
main des prez,lez Paris,o£fcroy ce par (ainâGer- 
main Eucfque de Paris , Se autres Eucfqucs du- 
di<a Paris pag.iS 
Chartres & autres lettres patentes des Rois de 
France eftoient iadis tcfmoignees Se authenti- 
quées parles feings des Roincs,Princcs &gr£ds 
officiers de leur hoftel pag.i76;cftoicnt auffi da- 
tée 
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tees quelquefois des années du règne des Rdi- 
nés leurs femmes pae.176 

Chemifc que le Roy porte quand il cft facre , cft 
bruflee,àcaufedel'vnâ:ion P a g* I 9S 

Chcualcrie cft vn ordre , qui ne naift quant & les 
enfans des Rois,ains fault qu'il leufloit donné, 
comme aux autres feigneurs 6c gentilshommes 
pag.13 3 . de lcft at de Chcualcrie .pag.31 6 . 3 r&3 1 9. 
310. 

Cheualiers de quelles pièces font armez cz tour* 
nois pag. 119 

Cheualiers nouueaux,auant receuoir 1 ordre de 
Chcualcrie, fe baignoient dans vn baing. pag. 
300.317. & faifoientjlanuiâ: deuant, la veille en 
oraifon P*g3 l 7 

Cheualiers de Tordre du Roy de France , & de 
tout ce qui les concerne, pag.316.317.318.3i9. 
310. 

Cheualiers d'honneur du Roy P a g-5 ! * 

Cheualiers du Lieurc, di&s ainfî par fobriqucr:& 
) la raifon d'iccluy fobriquet P a g-3 X 9 

Chcuelcurc longue fut viïtcc par les Rois de Fra- 
ce de la ligne Mcrouicnnc pag. 40. la portcure 
& vfage d'iccllè cftoit permife à ceux qui cftoict 
de la maifon de France, 6c non à autres pag.218. 
Auflî les cheucux courts 6c tddus cftoientfigne 
dcfubic&ion pag.118 

ChildebcrtjOU Hildcbcrt, premier du nom , Roy 
de Paris, pag. 16. 18. feit oaftir Teglifc de Paris 
pag.19* fonda l'abbaye de faindfc Germain , ores 
dicte DcsPrez,foubs le tiltrede faindfc Vincent 
pag.i 9 .régna quarante fix ans pag.10 

Childebert H. du nom , Roy d'Auftraûc & de 
SoilTons ( P a g« i î 

Childebert III. du nom Roy furnommé le lufte 

P a g- H 

Childcric,ôu Hildcric , Roy de France, fut demis 
de Iacouroncpour falafciuctc. en fon lieu fut 
promeu par les FrançoisGillcs lieutenant gêne- 
rai de l'Empereur de Rome pag if .fut en exil en 

• Thuringe, oùabufadc Banne femme du Roy 
dudidfc pays pag. 15 16. régna vingtquatre ans 
pag 16 . l«y fucceda Clouis premier du nom fon 
fils P a g-*6 

Childcric Il.du nom,Roy d'Auftrafic au premier 
Scparaprcs de toute la France P a g*3* 

Childeric III. du nom, Roy,lequel donna fin à la 
lienec des Mcrouicns P a g-Î7 

Chil peric,premier du nom , Roy de Soiflbns, fils 
de Clotairc premier auffi du nom pag* 14. 15 

Chilpcric Il.du nom,Roy P a g-*5 

Chlogion , ou Hlogiori , Roy de France, duquel 
Mcroûcccftdi&eftredefccndu , p a g- x 5 

Chroniqueurs diuers des fai&s 6c geftes des Fra- 
çois. Saindt Grégoire Archcucfquc de Tours. 
pag.i}.i7.n.25.Iehan du Tillet.pag.14. Chro- 
nique latine (ans nom de l'auteur , qui cft en la 
librairie du chapitre de Chartres, pag. 17. Tri- 
temius. pag.16. Fortuné cùefqucfdc Poi&icrs. 
pa.18.11.i4.15.Yucs cucfquc de Chartrcs.pa.j. 



Adam clerc de Teuefque de Clçrmont. pag. 
Sigeberc pag.j9.Aimoincpag.39.86.Eghinard 
pa. 40. chronique eftat en la liljrairie.dc {ainéfc 
Vi&or lez Paris^pag. 4i.Floard pag. 45. Paulc 
Emile pag. 46. Hiftoirc de Verdun pag.; 50. 
Vuitichind Saxon pag. jo. Flodoard. p^g^f. 
. Gaguin pag.6 i.frcrc André pa. 6$. L'abbéRo- 
bert pag. 107. Hugues de fain&c Marie pa/118. 
Guillaume de Iumiegcs pag.77. Guillaume le 
Breton pag.95.Clodomir , mais ceft vne chro- 
nique forgée à plaifir P*g*J> 

Clichy lez Paris ou anciennement- cftoit vnpa-> 
lais Royal pag,i$ 

ClodionJtoy, fils de Pharamon&dir le Cheuchj^ 
régna dixhuiâ ans , mais ne domina ez Gaules 
Pâg-i3 

Clodomirc, ou Hlodomirc félon l'ancienne on- 
thographe & manière de prononcer, ou Lodo* 
mir,ouLuitmcicr, Roy d'Orléans pag 16.17.x8 
Clodouee,ou bien Hlodouee, eft vn mot,faitpar 
corruption de langue, de ccft autre entier Lyit* 
vuich p ag . IO 
Clotaire, ou bien Hlotaire,premicr du nom,Roy 
de SoifTons pa. 1 6 puis de toute la France paii 9. 
régna cinquante vn an p a g»io 
Clotairc dcuxiclmc du nom, Roy P â & l 7 
Clotaire 1 1 1. du nom,Roy P^g-3* 
Clotaitc 1 1 1 1. du nom,Roy P a g*îi 
Clodldc niepec de Gundcbauld Roy de Bour- 
* goignc,fcmmc de Clonis prcmicr,Roy de Fran- 
ce pag. 16. caufefut que les François rçccurcnt 
la foy Chrcftienne P a g-I7<î 
Clouis , ou bien Hlouis comme anciennemet on 
l cfcriuoit & pronunçoit, figoific homme d'ex- 
cellente valeur au peuple pag. 10. que par latine 
termination cftoit dit Clodouee&cft finablc- 
ment dégénéré en ce mot Louys pag- 16 
Clouis Roy de Francc,premicr du nom, augmeta 
par armes fon royaume , pag.16, 17. feir grande 
deffaide d'Allcmans,deuint chreftien, fut bap. 
tife à Reims parfaindt Rcmy,non fans miracle 
pag. 16. régna trente ans , cft enterré en l*glifc 
de làinétc Geneuieuc du mont à Paris pag. 17 
Clouis 1 1. du nom , Roy P a g»î+ 
Coignee par fobriquet fut furnommé Baudouin 
VILdu nom Comte de Flandres pour fes force 
& vaillance , ainfi que Charles Martel eutle fo- 
briquet de Martel P a g' x 47 
Combats en cap clos pour qucrclos ciuilcs pa.96 
Commâdcs de bénéfices réguliers en quel temps 
commencèrent en France P a g«44 
Communauté de biés entre mariez eft printe par 
imitation des Germains, pag. 4. jJEftablic pat 
les Rois Louys Debonaire 6c Lothaire, ez pais 
régis par couftume, fans plus p a g, ç 

Compaignie Françoifc P3g«$ 
Comte n'eftoit anciennement que office a vie. 
les Comtes cftoyent députez cz prôuinccs , à la 
garde des places & adramiftration delaiuftico 
pag.i. eonduifoienc les gens de guerre dupais 

A iiij 
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• tûx commis pag.i. Le grand-nombre d'iceux, 
L -ieftoit la grandeur du Roy pag. i.Encourbyent 

infamie à iamais s'ils fc defpartoy ent de la ba- 
taille , ou leur Roy cftoit tué , ou prins pag. a. 
'racttoyent fin à telle infamie , parfedefraire 
eux mcfmcs pag. 1.3 .le ferment principal qu'ils 
" faifoy ent au Roy pa. 1 . ce qui appartient à leur 
office pag.z71.17 4.45 i.Puis deuint ledit office 
- patrimonial fief & héréditaire foubs la fécon- 
de lignée des Rois de France pag. 98. 105. 117. 

* 4'ji.Etfe font intitulez en leur Comte, delà 
principalc'ville d'iccux pag.iotf 

Comte de la chambre du Roy pag.19 J 

.Comte du palais pag. 186.289.156 

Comte Palatin quel il cft,Et pourquoy il cft ainfi 

appelle P a g-*3* 
Comtes d'Auuergne P*g-9f 
Comte de Bourgoignc P a g- 6 1 

Comtes de B0l0ignepa.9j.f0nt deuenus Comtes 
d'Auuergnc P a g-98 
Comte de Troyes,c eft de Champaigne pag. 1x7 
Comte de Laual & de Montfort précède les cha- 

celicr de France & tous les prélats , par priui- 

lege odtroié à François de la val Comte, par 
- 1 Gharlcs fcpticfme côfirmc par Loys vnzicfmc, 

Se Charles hui£ticfme Rois de France pag.4n. 

411. 

ConfefTeur, Grand Côfefleur du Roy pag.} 10.5 il 
Confortemaindelalufticc P a g-55J 
Conneftablc de France & de tout ce qui eft des 
: droids > prerogatiues Se appartenances dudit 

office pag.X74.i7W6- 1 77- 1 78-*8o.i8i.i8i. 

283.184.j51. A Tefpec du Roy, qui par manière 

• de po(Teflion,luy eft commife pag. i76.dont il 
fait lige homaige au Roy. 176. Aux armées 
cft pardcfifus tous ceux qui font enfonce du 
Roy,fans nul en excepter, que le Roy quand il 
s'y trouuepa. 176.177. aflifte Se opine auec les 
Paris de France au iugement des t?aris pa.ni. 

Conneftablc de Champaigne pag.i??. 188 
Conneftablc de Normandie pag-285 
ConncftablicSjCC font cftablics ccft Bataillons 
pag. 178. 

Conquérant, tiltre donne à Philippcs Augufte 
Rov de France, pour les prouëfTcs & coquettes 
par 'luy faidtes. Dicudonné eut il aufli à tiltre 
pour les prières faidkcs à Dieu par tout le 
royaume ,qu il donnaft vn fils au Roy fon perc 

* fucceflcurdelacoùronne,quifutil pag.9f 
Confeil du Royaume cftoit le confeil ordonné 

auprès des Rcjgcns du royaume de France, en 
ihinorité,où abfencc de Roy pag. 199. 201. 10* 
105.122.113. eftoit ce confeil appelle ores grad, 
ores fecret, ores eftroit, ores priuc, Scores des 
affaires pag. 102. 158. 300.506.507.308.jo9.j10 
Cônfpitation contre le Roy 7 pernicicufc au conf* 
« pirateur P a g-S* 
Confiance femme du Roy Robert, donna à i'Ab- 
baic fainfte Cornille de Compicgne les im- 
> meubles acquis de large* de fon marine pag. 4 



Comète du Roy defrance P a g-J 1 J 
Courôtie de France , depuis l'Empire y cftabiy , à 

eftéen trois lignées pag.i? 
Couronne des Rois- de France cft de forme fphe- 

rique Se fleuronnee, pour monftrcr qu'elle eft 

indiuifible, Scaorncc de particuliers priuileges 

& droi&s royaux pa. 17;. deux Courones roya- 
• les y -4,1'vne grâde^autrcpctite,vfitces ez facres 

Se couronemens des Rois de France pag. 186. 

188.194.19f.196 
Couronelde l'infanterie de Francc,àfucccdcau 

lieu du maiftre des Arbaleftricrs pag.181.18j 
Couronemcnr des Roys Se Roynes de France , 8c 

tout ce qui en dépend pag. 180 

Côuroncment des Rois de Frace,cn l'cglUc faindk 

Denys en France pag.40. & à SoilTons pag. 41 
Couronement de Charlemaigne à Vvormcs p.41 
Côuroncment de Loys, fils dudit Charlemaigne, 

Roy d* Aquitanie,à Rome par le Pape pag.41 
Couronement dé Loys Debonaire à Reims par le 

Pape Efticnepag.44 Sccncorcsà Mets pa.44 
Couronement de Hugues à Compiegne pag.64 
Couronement 8c facre de Charles le Ch au tic, à 

Roy de Lorraine en Teglife S. Efticne de Mers 

pag.46 

Couronement du Roy Uin& Loys à Reims, par 
FEucfquc de Soiffbns, le fiege archiepifcopal 
vacant pag.ux 

Couronement de Côftance femme du Roy Loys 
le ieune, à Orléans pat 1" Archcucfquc de Sens 
pag.91.9j 

Couronemét de Marie deBraban,femme du Roy 
Philippes,tiers du nom, enla&inâe Chappel- 
le à Paris ? par TArcheuefque de Reims, contre* 
difant l'Archeuefque de Sens pag- 1 ** 

Couronement de Ifabeau femme du Roy Philip- 
pcs Augufte , en l'Eglife de fàindfc Denys en 
France 4 pag,94 

Couronemét dcEngcrberge, femme du Roy Phi- 
lippes Augufte,à Amiens, par F Archcucfquc de 
Reims P a g-49 

Couronement d'vn Roy de France , fait qu il eft 
recenfe Se compté au catalogue <Jcs Roys de 
France , car s'il venoit à décéder premier que 
d'eftre courone,ne y ferçit compté pag.ijf 

Court garnie de Paris pag.164.165.166 

Courtcnay pag. 86. la branche de lainGic do 
Courtenay fina en fille pag.88 

Couftumes font accordées par les fubic&s , Se no 
ordonnées par les Roys pag. 174 



D. 



DAgobért , ou Dcgaubert Roy de France pre- 
mier du nom pag.18 
Dagobert Roy de France 1 1 1 1. du nom pag.jj 
Danicl,fils du Roy Childebert 1 1 1. du nom, cftit 
moyne, fut par vne fa&ion de François , elcué 1 
Roy de France alencontre de Dagobert fort 
. frère ainfhé Se par eux nommé Chilpcric I I. 
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•du nom 

Date d aucuns anciens tiltres , Régnant noftire 
Seigneur Iefuschrift , comment doit cftrc en- 
tendue pag.z.ou Régnant Icfus pag- 1 

Daulphin cft appelle le fils ainfnc de France, & 
la raifon pourquoy il cft ainfi appelle pag. zn. 
21;. Daulphin de viennois fuc appelle le fils 
ainfné du Roy Charles fixicfme, Se portoir auf- 
filetiltredeDucdcGuyenc pag. 1 60 

Daulphin de viennois p a g«99 

Daulphiné, acquis par le Roy Philippcs de valois 
pag. 212 

Daulphin d'Auucrgne pag. 100. ou Prince Daul- 
phin d'Auuergncpag.ii7.n8.dont on dit Daul- 
phiné d'Auuergne pag.118.119 

Debonaire, c'eft vn tiltre donné à aucuns Roys & 
prinçcs,pourlcur clemece & borné. Ainfi Loys 
de France fils du Roy Se Empereur Charlemai- 
gne,luy cftâr aufli Roy & Empereur,fut infeript 
&portacc tiltre. Si feit Baudouin cinquiefmc 
du nom,Comte de Flandres pag.4j.44.146 

Dcffenfcurs de l'Eglife Romaine cft vn cftat di- 
gniré Se grandeur transféré de l'Empereur de 
Grèce, au Roy de France pag.40 

Deification,qu'on dit Apothco{c,dcs Empereurs 
Romains P a g- 2 Î9 

Derniers propos & remonftraces,tcnus &fai&cs 
par le Roy (ainét Loys , à fon fils Philippcs, fuc- 
cefleur à la courone pag. 13 6.2$ 7. 2 38 

* Derniers propos & remonftraccs tenus & fai&cs, 
par le Roy Philippcs le Bel, à fon fils Loys , fuc- 
ccflcuràla Courone pag.238.2j9 

Deftitution de Charles le gras Roy de France 
P a g-S* 

Diables, furent appeliez tant certains Allcmans 
gens de piéd, que fix mil Auanturiers François, 
perpetrans forfai&s diaboliques P a g-7 

Dieudoné,tiltrc dôné au Roy Philippcs Auguftc, 
à caufe des prières exaucées de Dieu , que les 
François luy auoyent fait par tout le Royaume 
de donner au Roy fon pere vn fils , qui luy fuc- 
cedaft en la Courone P a g-95 

Dcfpenfes générales pour mariages, concédées 
d'ordinaire aux Rois de France P a g- I 45 

Domcftiqucs officiers des Rois,Royncs,fils & fil- 
les,de France,& leurs droi£ts,prroilcges royaux 
& difpenfations papales pag.512.32j. 524. 315. 
326.327.j28 

Doter lez femmes par les maris , à dclaiflc d'eftre 
fait , en la troifiefme hgnec des Roisdc France 
à prefent régnant . P a g-4 

Drcus pag.77. Comté acquis à la Courone par le 
Roy Charles le quint , de Pcroncllc & Margue- 
rite feurs & héritières de Simon de Thouars 
Comte de Dreus P a g«79 

Droi&dcfouuerainctc-de la Courone de France, 
eftoie aufli , que les héritières dont les mariages 
poùuoyent apporter troubles ou altérations au 
Royaume, ne fulTcnt mariées fanslcconfentc- 
ment du Roy régnant P a g**49 



Droi&s eferipts, ncfontrcceuzpàr les Roys de 
Francique en tant qu'ils ont raifon & équité : 
& non pour authorité irréfragable , ains pour 
raifon fans plus.pag.173. font obfcrucz en au- 
cunes prouinces du Royaume par odtroy & 
permiflion du Roy , leur permettant les pren- 
dre pour couftumes ?*& l 7} 

Ducs anciennement n'eftoient qu'offices , pag. 
27i.i27.cftant cfleuz & prins p*r les Roys par 
leurs geftes infignes. pag.127. Droids prero- 
gatiues & appartenances dcfdidfcs offices pag. 
271. 272. 274. 295. 451. ont cfté fai&s fiefs pa- 
trimoniaux & héréditaires, en la fecôde lignée 
des Roys de France pag.452.45j. Ainfi vn Du- 
ché requeroit auoir douze Comtez foubmis à 

% pag.40 

Duché dcBourgoigne pag.46.59.6t. fut baillé en 
appanage à Robert de France pag.64.65.66. 
67.68. 

Duc de France,tiltrc conioindt à l'office de Maire 
du palais pag.53 
Duc de Lorraine P :l g-5^-57 
Ducs de Normandic,dcucnus Roys d'Angleterre 

P a g-53 

Ducil des Roys de Frâcc c'eft le pourpre. Le dueil 
des Roynes leurs femmes,c'cft le tanc pag.244. 

Dunois & Blois,Comtcz, furent vendues à Loys 
de Francc,Duc d'Orléans , frère du Roy Char- 
les fixiefmc, pour le pris de deux cens foixante 
mil francs dor,par Guy Comte de Blois , rete- 
nu à luy l'vlufruidt pag«"9 



T7»Glifc opprimée parle Roy Loys Debonaire, 
XL Se par Pépin Se Charles fes enfans pag.4j 
Elc&ion, faidtc au premier , des Roys^de France , 
cerimonies vfitees en icelle.20.2j.40.fc obfcr- 
ueparceulxdu Clergé quelque image & om- 
bre d'ele&ion au facre defdiâs Roys. 184 . à la- 
quelle le Pape , ne fes Légats , n'ont que vcoir 
184.1S5.191 

Election & deftitution de Roys, a eu lieu en au- 
cuns peuples de la Germanie i$*i<> 
Ele&curs de l'Empire,& leurs offices 277.278. 

Empercur,cc mot,auparauant Auguftc Cefar, qui 
l'appropria à principauté fouueraine , eftoit 
nom d'office commandant fouuerainement à 
vncarmec 171 
Empereur d'Occident 42 
Enfans de France 3 en l'enfance delà courone de 
France , fuccedoient également au Roy de* 
fundt,fans droiâ d'ainfnecflc. aorf.Tcnoit cha 
cun d'eulx fon partage en tiltre de Royaume. 
20(3 .208.218.& f en intituloient Roys,prenans 
par diftin&ion, fans plus, le nom delà ville ca- 
pitale de leur partage , & fe nommans néant- 
moins auflï,chacun Roy de France. zod« Leur 
ont cfté faidts quclqucsfois partages inégaux , 
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Se en tiltr e de Royaume. 237. Depuis le com- 
mencement delà troificftnc lignée des Roys 
de France, n'ont eu que Appanagcs. 207. Et 
ne peuucnt plus les puifncz quereller certaine 
part en la fuccclïîon delà Courone par le de- 
ecz du Roy leur perc. 207. Aucuns d 'iceux 

Fuifncz ont retenu les metail & couleur de 
efeu de France , & autres pour caufes particu- 
lières ont prins autres armoiries. 226. Au 
temps que Tautorité des Roys de France eftoit 
rabaiflec, leurs enfans puifncz ou les defeen- 
dans d'iceux changeoient leurs efeus ainfi. 80. 
félon ce Pierre de France, fils puifncdu Roy 
Loys le gros , print Tes armes & le nom de Yfa- 
beau de Courtcnay fa femme. 86.120.150. ont 
les ainfncz cité fouuent couronez du viuant 
des Roys leurs percs. 28.44.t9.ft. 64.72.76. 
53.212.113.D0nt le pareil cas cft aduenu en An- 
gleterre. 93. 94. Pour la cheuaterie defdi&s 
ainfncz , les fubie&s d'iccux eftoient taillez. 
213. auoient anciennement tous lefdi&s enfans 
de France grands officiers. 213 Pinftitution & 
nourriture qui leur doibt cftre baillcc.2 12.219 
Enfans que le Roy a eu premier que venir à la 
courone,nc prenent le furnom de la maifon de 
la courone. 152 
Enfarisdc France & autres venans d'eux, rendus 
moyncs , ou fai&s Ecclcfiaftiqucs fcculiers. 
Clouauld fils de Clodomirc, par crain&cdc 
mort. 19. Bertrand fils de lngcltrudc, fille du 
Roy Clotaire premier, faid Archeuefquc de 
Bottrdcaux. 20. Pépin 8c Charles de Loys Dc- 
bonnaireRoy. 45. Lcdift Loys Débonnai- 
re 4J. Hugues baftard de Lotairc. 46. Carlo- 
manfilsdu Roy Charles leChauue. 49. Phi- 
lippcs fils de Loys le Gros, faiék grand Archi- 
diacre de Paris, & Abbé de S. Spire de Cor- 
bueil. Lequel eleuà PEucfchc céda à maiftre 
Pierre Lombard fon coéleu. 76. Henry fils 
aufli dudiét Roy Loys le Gros, rendu religieux 
à Géniaux, puis faidfc Euefquc de Bcauuais , Se 
après Archeuefquc de Reims. 76. 
Elîtcrremcns & funérailles des Roys& Roynes 
de Francc,& cerimonies y 0bferuces.236.z40. 
242.143.144.245.246.147.248.249.250 
Entrée du Roy Loys XI. en la ville de Reims le 
quatorzicfme Aouft mil quatre cens foixante 
1 vn pour ficre & couronement,& Tordre & ce- 
rimonies tenus audidt aftc.407.408.409.410. 
Entrée à Paris & fouper royal au palais de ladi&e 
ville, du Roy Henry II. du nom, & Tordre de 
(cahec tcnuàiceluy foupcr.4^8.439 
Efcarrcler de France , cftvn odtroydes Roys de 
France , fai&pour grand faucur Se honcur aux 
princes eftrangers. 2 z<5 
Efchançon. grarid Efchançon de France aflîfte & 
opine aucclcS'Pairs de France au ïugement d'i- 
ceux Pairs. 2 21. &fcs autres droi&s prerogati- 
ucs appartenans aiidiû office.27S.291. 
Efcrouclles touchées par les Roys de France, & 



guerifon enfuyuant , &en quelle difpofition 
ils fe mettent pour les toucher.196. 

Efcu pour pauois eftoit anciennement la feule 
marque & cognoilTance des races des nobles 
en Francc.io. 

Efcu de France eftoit au premier feme de fleurs de 
lys fans nombre. 226. Le Roy Charles fixiefme 
lesrcduifit à trois. 226. combien que en T Ab- 
baye dcloycnualon monftrevncfcu n'enaiat 
que trois, fans qu'ils difent auoirefte enuoyé 
du Ciel à Clouis premier. 2 16 

Efcus armo iriez des Roys & enfans de France. 
"S 

Efcus des douze anciennes Pairries de France, 

n'ont aucunement varié.227 
EfcudcBourgoigne. 116. 117. futmefleauee ce- 

luy de France, par la féconde branche de Bour- 

goigne.117 

Efcuyer. grànd Efcuycr de France, & de tout ce 
qui cft dudiét office. $04 

Efpce royale, du Roy, dont la garde, par manière 
de poireffion,eft commife,par le Roy,au Con- 
ncftabledc France. 176.188 

Efpec doibt cftre laiflecà Tentrce au parlement, 
par quelque perfonequccefoitjleRoyn'yc- 
ftant.454.Exccptez les grands Seigneurs cftta- 
gers non iufticiables du Roy.454.Le Roy Hé- 
ry ll.du nom par declaratiô du fixiefme Aouft, 
mil cinq cens cinquante vn , a auiïi excepté les 
Princes du fang, Pairs, Conncftablc & Marct 
chaux de France.4 55. Eft Tefpec laiflee par tous 
quelconques au faire Thomaige.456 

Efpcrons dorez,font marques du Cheualicr.318. 

Efperons blancs font marque dcTEfcuyer.$.«8. 

Eftablies font bataillons de gens de guerre,qu'oo 
difoit auffi Conneftablics.278 

Eftats généraux du royaume tenans, fur en iceux 
délibérée, & déclarée la guerre aux Anglois,du 
règne de Charles le quint.177 

Eftrangcr. Comment ce mot doibt eftrc prins, 
foit pour adueu de naturalité , foit pour fubic- 
éfcion d'Aubcnagc.15 4 

Eu,Comté,& Toriginc d'icellc maifon.i2y 

Eudc, héritier du Comte de Vcrmandois, en fut 
déshérité pour le peu d'entendemér qui eftoit 
cnluy, 5c ce par Taduis des Barons dudiûpays 
de Vcrmandois.72 

Euefque de Paris eft le Curé du Roy , en quelque 
lieu qu'il foit.246. Eft confcillier nay au parle- 
ment de Paris , comme les Pairs de France : Se 
précède en iceluy les Eqefques confacrez au 

Î>arauant luy.354.Pretcd précéder oudiâ par- 
ement , le gouucrncur de ladi&c ville , fie luy 
débat la prefcancc.354.436 
Eurcux,Comté.iiy 

Extraction des corps fain£ts x dont les chafles (ont 
enTAbbayefainâ Denis en France, quandle 
Roy vaàla guerre. Etrcmifc d'iccux en leurs 
voulres', luy de retour. La caufe pour laquelle 
ladite edu&iô fc fai&, Se les cerimonies y ob- 

feruees 
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fcruees.ij;. 

£ irradions de diucrs peuples, par culx controu- 
uees & fabulcufes. 8. 



F 



F Avions en vn Royaume font l'ancantiflcmcnt 
de l'au&orité du Roy .59. 
Faulrede calamiceufe confcquencc, fài&eparlc 
roy Loys vnzicfme, à ne matier Marguerite de 
Flandres, fille & héritière feule & pour le tout 
du Comte de Charolois, à quelque prince de 
France. 156. 

Femmes diflblucs chaflees de la Court Royale, 
par le Roy Louys Dcbonairc. 45. 

Femmes pcuuent tenir Pairrics de Francc,& faire 
ce qui appartient à Pairs , 259.2do.Tellcs,doi- 
uentcftrc appcllees,fcoir & opiner es iuge- 
mens de la Cour des Pairs & Pairries.177 

Fief à vie, c'eft comme pour offices tenus afoy & 
homage.284.185* 

Fiefs de France ont efté fai&s héréditaires, foubs 
la féconde ligne qui eft des CharliensJ'an neuf 
cens. 10 

Fiefs érigez de Rofture.io 

Ficullcs > c , cft Fienncs.129. 

Filles de France fon exclufes de la fuccefsion de la 
çourone. 114.11;. Eftoient appellccs , Roynes 
par hôneur à i'adion&ion de leur nom propre 
ores qu'elles n'eufsent cfpoufé vtvqui fut Roy. 
76.77.i49.ii6.ontlefurnôdcFrancc,leurpcrc 
deuenu Roy ,iaçoit qu'elles foient nèesauanc 
fon aduenement a la courone.iré. le plus fou- 
uent ont elle mariées a argent. 117. Aucunes 
fois leur ont efte baillées terres du domaine en 
mariage Se appanage, qui cft a interpréter par 
engagement. 217. pour les mariages d'iccllcs 
les Roys ont quelquefois leue tailles fur les 
fubic&s de leurs domaines.117. 

Flandres cftoit iadis couucrt de la foreft Char- 
bonierc , a caufe de laquelle procède ce mot & 
office de Forefticr de Flandrcs.144. Côprcnoic 
le pais de Bolonois,S.iin£t Pol, Guynes Se Ar- 
tois quand le Roy Charles le Chauue , l'crigea 
en Comté. 95- ou Marquiz.it héréditaire, en 
faucur du miriagedeludith de France fa fille 
veufuede Eldelnulphc Roy d'Angletcrre,aucc 
Baudouin.144. les Comtes dudidfc pais.9f.145. 
qui font defeen Jus de Guillaume de Bourbon 
neur de Dampicrrc, qui efpoufa Marguerite 
Contre de Flandre prenant le furnom de 
Flâdrcs de fa fcmine,pour cftrc plus honorable 
que le fien deBourbon de fon perc, qu'il auoic 
iaauparauât laifle pour prendre ecluy dcDam- 
pierreen Champaignc (on partage.115.114.Ce 
Conté a longaemct continué en la defeendace 
mafculine de l'vn des puifnez de Bourbon Se 
iufques a Loys Comte de Flandres qtii laifsa 
Marguerite de Flandres fa fille vnique & hé- 
ritière , Se rentra en vne branche de la maifon 



de France féconde de Bourgoigne, depuis par 
Marie de Bourgoigne transférée en la maifon 
d'Auftriche. 114. Flandres vfurpépar Robert 
Frizon fils de Baudouin, cinquiefmedu nom, 
Comte de Flandres fur Baudouin Comte de 
Haynau fils de Baudouin de Mons fixiefme du 
nom, Comte de Flandres. 1 46. Ledi A Comte, 
après le deces de Charles furnommé le Bonfc 
trouua prétendu par plufieurs.147. 

Fleurs de lis en l'efcu quin'eft de France, font 
' indice que ecluy qui porte tel c!cu,ou tient en 
defeendéce dcFracc117.128.ou qu'il a obtenu 
ce priuilege faucur du Roy de France qui les 
luy a o&roy ces pour luy faire honneur. 2.16. 

Foire du lendidt,parqui,quand,&pourquoy a 
cfté inftitucc , & la Procefsion de la beniflon 
d*icellc.2j{. 

Fondations, dotations &baftimensd'efglifes Se 
dons faidfcs àicellcs par les Roys, Roynes & 
princes de France. Clodoauld fils de Clodo- 
mire donna à Peglifc de Paris fon appanage. 18. 
Childcbcrt Roy 3c Paris premier du nom feit 
conftruire l'eglifc de Paris. 19. fonda l'abbaye 
faindfc Germain des prez,foubs le tîltre de faitt 
Vincent. 19. Radegunde femme du roy Clo- 
taire premier du nô fonda l'abbaye De Sainftc 
croix.i9.Ingcltrudc fille dudidt Roy Clorairc, 
fonda vn monaftere dereligieu(psàTours.îo. 
Iccluy Roy Clotairc fonda lcglile fainft Mard 
deSoilfons 2. GuntranRoy d'Orléans, fonda 
le Prieuré de faindfc Marcel lez Chaalons 22. 
Failube femme du RoyChildebert Il.du nom, 
fonda vne Eglifeaux forbourgsde la ville de 
Gcncue aj.Berthoare fille de TheodcbcrtII. 
du nom,Roy d' Auftrafic feit baftir le Babtïftai- 
redcMajencc 76. Bruncchildc feit conftruire 
l'Eglifefainft Martin d'Auftun 27. Dagobert 
Rov de France premier du nom, feit baftir l'E- 
glife de faindb Denys en France 29. Batilde 
Femme du Roy Clouis premier , l'Eglife de 
Cheelles 30. Childeric Roy de France III. du 
nom feit conftruire l'Eglife de Seraptc qui eft 
vn conuent de religieux au mont dudift Scra- 
pte yj. Charlemaigne,rcglife de noftre Dame, 
a Aix la chapelle 44. EudcDucdeBourgoi- 
gnc,le monaftere de Ciftcaux 5f . Hugues III. 
du nom , Duc de Bourgoigne , la faindke Cha- 

fcllc de Dijon 66. Iccluy Hugues, donna à 
Euefché de Langres pour dotation, le Comte' 
dudi<Sfc Langres 66. Hugues IIll. du nom, 
Duc de Bourgoigne feit conftruire l'eglifc & 
conuentdesIacobinsdeDijon6tf. & leçon-* 
uent & eglife des Chartreux de Bcaune 68. 
Robert de France, fils du Roy Loys le Gros, 
l'abbaye de fain& Pierre de Vienne 77. La pre- 
mière Draiiche de Courtenay,l'abbaye de Fon- 
taine-Iehan,oùdioccfcdeSens 86. Le Roy 
Loys le icune,l'abbaye de Barbeau 7}. Margue- 
rite fille du Royfainft Loys le monaftere des 
Cordelières au forbourg faindk Marcel de Pa* 
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ris nj. Iehan de France Duc de Berry , fils du 
Roy lehan,la faindfcc Chapelle de Bourges 141 

. 143.1e Roy fain&LoySjl'eglisefain&eCatheri- 
ncduval des cfcolicrs.181, Pôce,grand Prince 

- & Duc d'Aquitaine, Teglifcdcfamék Pons en 
Languedoc. 10 j. Marguerirc Concerte dcTon- 
ncrrc,femmc deCharles,prcmicr du nom,Roy 
de Sicile fonda &feit conftruircL'hoftel Dieu 
de Tonnerre. 109. le viconte Archanbauls & 
& Ratilde fa femme.donnerent i/eglise d'Of- 
che de Bourbon,à l'abbaie du bourg de Dcols. 
iij.Eudc premier du nom,Conte de Blois>don 
na le Comté de Bcauuais,à l'eglife dudi<5t Beau 
uais. 118. Saindfc Germain Euefque de Paris o- 
ttroia rexéptionà l'abbaie de faindt Germain 
des prez.18 

Fore yone,eft l'adioinft deMontcrcau foubs Mo- 
ret,commc(ion difoit Montcauouyonc four 
chc.155 

Foreft,cft vn mot vieux,bas-allemant,qui fignifie 
. deffens, & conuient autant aux eaucs , qu'aux 
bois de defcncc.144 % 

Forcftier & gouuerneur de Flandres. 25 4.c'cft of- 
fice ayant tel nom parce que iadis le pais de 
F ladres eftoit couucrtde la foreft Charboniere. 
l44.Eftoient gardiens & eouuerneur de Flan- 
dres , officiers muables au bon plaifir des Rois 
de France 143.144 .n'eftoient feulement Gar- 
diens de la terre , ains auffi de la mer adiacente. 
144 

Foruiere, œuure mémorable qui eftoit à Lyon, Se 
v int en ruine Tan huiék cens quarante vn 4 j 

Foy & parole que Iehan de France Duc de Bcrry, 
fils du Roy Ichan donna aux Anglois de réin- 
tégrer fon oftagetc 196 

Frais des C icres & couronemens des Rois de Fran- 
ce font fai£ks par l'Archcucfque de Reims , à la 
contribution des citoyens de Reims, pour ce 
taillablcs i8f 

Franc d or monnoyeancicnnc,qui eftoit efeu 

2I 7 

Franc,c*eft libre 6 

France cft régie ou par couftumcs,ou par loix Ro- 
maines, prinfes pour couftume 11.173. Le fur- 
nom de France,nc pafte aux enfans des puifnez 
de France,ains prenent furnom des appanaiges 
dcleurfcli&spercs 11. France Orientale, c'eft 
Allcmaigne : & Occidentale, c'eft la Gaule 51 
Frâcc a cite acerciie de moitié par le Roy Char- 
lemaigne 41 

prançois font yfluz des Germains , & non des 
Troyens.i. 1.5.8.1 r.ii. font appeliez Germains 
par les hiftoriens Grecs & Latins.6.7.aufsiont 
il en grande conformité en Loix,couftumcs & 
langage à iceux Germains. 1.3.5.11. Et finale- 
ment deuindrent frères & vn pcujfle, auecles 
Saxons,dcpuis , la conquefte faifte d'iccux Sa 
xons par Charlcnugnc.^.eftoient au premier 
en peu de réputation 7. fvnirent aux Arbori- 
ques 7»occuperet lôg temps Gueldrcs, Cleues 



& Iulier$,dont furent appeliez Sicambres 7.8. 
feirenr leur première demeure en Holade, Ze- 
lade, & autres Iflcs de la mer gemanique 5. ou 
exerçoient le cours piratique 5. leur ancien la- 
gagejqu'ils apporteret en Gaule eftoit le vieux 
bas Allcman. Lequel ils maintindrét iufques 
au decez du Roy Loys Debonaire 3. leurs poli- 
ce,meurs & couftumes 2.}.4<5«Sont ramenteus 
de ce nom des l'Empire de Galien,ran de grâce 
deux cens fbixatç. Souftindrcnt Pofthumc co- 
tre luy en l'vfurpition des Gaules : Et après le 
decez d'iccluy , guerroyèrent les Romains, par 
l'efpace de deux cens ans 5. 6. Eurét diuers trai- 
tez à iceux Romains 8. & furent plufieurs 
François à la fouldc&feruicc domeftique d'i- 
ceux 8. ne furent onc du tout fubiuguczpar 

• eux 8. Ez affaires publiques obfcrucrcntiV- 
fagedu langaigelatin 3. Eftablircnt l'Empire 
de France ez Gaules 1.9. Eurent & ont deux 
anciennes loix , la Salique & la Gombete célé- 
brées par tout 1 i.u.ont toufiours efté gouuer- 
necs par Rois 1;. Dcfquels ils onteu fouuent 
pluralité , félon la pluralité des enfans de leurs 
Rois décédez , & les partaiges qu'ils faifoient 
entre eux 8. Ne mettoient par elcript au corn* 
mencement, leurs geftes 9. & n'impofoient 
lors qu'vn feul propre nom à leurs enfans 9. 
Les nobles ont prins leurs furnoms de leurs 
principaux fiefs 10. Er maintesfois tant iceux 
nob!cs,qucles roturicrs,lcs ont ptins des villes 
ou villages dont ils eftoient 10 

François Roy de mnce,prcmier du nom 167. 

François Roy de France, fécond du nom 169 

Francs homes de fief, font vaftaux appeliez Pairs 
M 1 

rrizon , furnom donné à Robert de Flandres , 61$ 
de Baudouin , cinquiefme du nom , Comte de 
rlandres,par ce qu'il domta les Frizons,qui cft 
à la manière que les Romains prenoient fur* 
nos nouueauz , des peuples par eux fubiuguea 
146 , 

Funérailles &enrerremens des Rois & Roines de 
France 136. 140.1 41. Et ecrimoniesy obfcr- 
uees 141.143.z44.x45.146.i47.148.149.250 

Furcticr 305. 



ArdederauriflammcduRoy 200 
Gardes fpeciaux des enfans de France, quand 
la Régence a lieu 199.101.101 t. 
Gaulois ilfirent de leurs pays,fur Tcftrangcr pour 
pareilles occafions que les Germains 5. Aupa- 
rauant qu'ils fulTent conquis par les François 9 
& eftans foubs les Romains , vfoient de la lan* 
gued'iceux Romains 11 
Geneuicfue. fain&c Gcneuiefuc du mont ï Paris 
fondée par Hlouis Roy,dc France, foubs le tit- 
tre de fain& Pierre & iaindk Paul 17. 
Gentilhomme delà chambre du Roy, & ce qui 

appartiens 
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appartient audift Eftat 295. 

Germains, c'eft autant comme tous hommes , ou 
totalcmct hoipmcs 6. cft nom de gcnr,nôn de 
nation,inuété par les vaincus, reccu par les vain 
cueurs 6. Se font côfcrucz par armes en liberté* 
1. ne furent onc du tout fubiuguez par les Ro- 
mains i.ontabbatul'Eftatde Rome,icelle vil- 
le arfc & dcftruidfce 1. aboly l'ancienne police, 
loix , meurs, coufturacs & inftituts d'iceux Ro* 
mains 2. 3.4. 

Geronc,Duchéau pais de Catalogne 139. 

Ge(în,ou Ge(ind,en allemâd,fignifie famille 287. 

Gicm, recouurc à la Couronne , par le Roy Phi- 
lippes Auguftc , pour acquidt du rachapt , que 
Mahaud Comrefledc Neuers , mariée à Her- 
uicu,fils de Geoffroy deGicmjdcuoit 86. 

Gombete, cft lVne des deux anciennes loix des 
Fraç ois 3. faite fouz Gôdcbaut Roy des Bour- 
guignons . Laquelle Sigifmond fon fils aug- 
mentait maintenue parles Roys de France 
audiét pais de Bourgongne après la redu&ion 
faite de la Bourgongne à leur Courônc cft ain- 
fi appellcc du nom dudidfc Gôdcbaut accourcy 
enGombault 11. 

Gondebaut& par fincope du mot,Gombaut Roy 
des Bourguignons auteur de la loy Gobctc ix. 

Gouuerneurs de villes, comme de la Rochelle, 
Pcronc & fcmblablcs,fôt offices de Baillifz ou 
Sencfchaux , fouz le nom de gouuerneur 353. 

Gouuerneurs étlieutcnans généraux du Roy es 
Prouinccs de France & leurs droi<5fcs,pouuoirs 
& prééminences 311.312.313.314.315.3f3. 

Grand. Ce tiltreeftoit par les anciens attribué à 
ceux qui cft oient grans terriens & riches 1 28. 

Grand Aumofnicr du Roy, & ce qui cft dudiét 
Eftat 310.3 21. 

Grand Bôuteiller defranre, & ce qui eft dudi<5fc 
Eftat 290. 

Grand Chambellan 295.300. 

Grand Chambner de France, & de tout ce qui eft 
en droiâs, prééminences & autres choies d'i- 
ccluy Eftat 295. 1 9 6. 297.198.299.300.301.39 2. 
303. Eft la grand Chambric de France,fief à vie 

Grand confefleur du Roy 310.32I. 

Grand Efcuyer de France,droi£ks Prcrogatiues & 
authoritc à iceluy Eftat competans 304. 

Grands iours de Ttoyes,ou Champaigne,fai& te- 
nir tous les ans par les Roys de France, pour 
Confcruerla création du Palatinat au Comte 
de Champaigne depuis qu'il fut venu à la Cou- 
ronne 153. 

Grand Maiftre de France ( qui anciennement 
cftoit appelle Scnefchal de France, 74. 119. & 
fouucrain maiftre de France 80. ) & de tout ce 
qui compete à iceluy eftat 286. 287. 288. 289. 

Grand Maiftre Enquefteur& gênerai Reforma- 
teur des eauës & forefts de France, & de tout 
ce qui appartient audiâ office 305. 

Grand Marcfchal dïfcuric 304. 



Grand Panetier de France , & de tout ce qui cft 
dudiâ office 290. 

Grand Qucus de France & de tout ce qui appar- 
tient audiét office 290. 

Grand Qucus héréditaire de Champaigne 291. 

Grand veneur & Fauconnier de France^ tout ce 
qui eft audiét Eftat appartenant 305. 

Grimoald Maire du palais, puny à Paris comme 
crimineuxdé Lcfe majcftc,pour auoirinter- 
ucrty la fucceffion de la Couronne d'Auftrafie 
à ceux du fang de France 31.39. 

Guerres des François & Roys de Frâce contre les 
Empereurs Romains i3.contreIes Hunnes 14. 
contre les Gaulois 13. 14. 15. contre les Allcmâs 
17. contre les Bourguignons 18. contre le Duc 
d'Acquitaine 20. Entre eux mefracs pour la 
couronne 21. 23. 

Gundcmairc, dernier Roy de Bourgongue, fouz 
lequel TEftat des Bourguignons fut abbatu 
12. 

Guntran fits du Roy Clotaire.Roy d'Orléans 21* 
régna trente trois ans 23. 

Guyenne Baillée en appanage, cntiltrc de Roy- 
aume 29. 

Guyenne érigé en Comte 95.9^ 

H 

HAnouars de Paris , qui font brifeurs de fcl, 
ontparpriuilege droift de porter pardef- 
(buz &à couucrt,rcffigie& cercueil des Roys 
de France décédez à la pompe & honneurs fu- 
nèbres d'iceux 245.Au lieu d'eux* vingt gentils- 
hommes, portèrent ceux du Roy Charles hui- 
6ticfmc24{. 
Hardy,furnom donne àPhilippes de France Duc 
de Bourgongne fils du Roy Ichan, pour les 
grades armes qu'il feit à la iournee de Poitiers 
pour la defenec de fondift perc 140. 
Hafting, fut l'.vn des principaux chefs des Nor- 

mans qui enuahirent la France 127. 
Haut Bannier du Roy , & des droiéb & facultcz 

d'iccluy 297.29 8. 
Haufc Theutonique , c'eft focicté Thcutoni- 
quetf. 

Hcligaft croniqucur,eft hiftoirc forgée à plaifir 9. 
Hendins eftoient appeliez les Roys des Bourgui- 
gnons 15. 

Henry cinquiefme du nom, Roy d'Andetcrreja- 
vant efpoufé Catherine de France,filîe de Char 
les fixiefme, fut par le traite de Troycs fait R c- 
gent & héritier du Royaume de France, exhe- 
redé Charles fcpticfmc vray héritier de la Cou 
ronncitfi. 

Henry Empereur natif de Saxe, fintituloit Roy 
& Empereur de France , & non de Germanie 
ne de Saxe 63. 

Henry premier du nom, Roy de France 64. 6x. 

Henry fécond du nom,Roy de France 168. 

Hcraux feruans à bailler le guefpillon&Afper* 

B 
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gcs,pres 1 «ffigie& cercueil du Roy decedc,ont 
de leur droiéfc, le mâteau Se chaperon de pour- 
pre que porte le Roy fucccflcur , quand il va 
dôner de leau benifte au corps du Roy dcccdc 
244. 

Hlouis(commc es vieux Hures il Ce crouuc efeript 
& eftoic anciennement prononce, ainfi que le 
Chcth des Hebrieux) cft dégénère en ce mot 
Louysitf. 

Hoirs en fai<5t d'Appanage de Francc,eft expliqué 
des mafles fans plus 209. 

Holandc & autres Ides de la mer Germanique, 
furent les premières demeures des Fraçois con* 
querans les Gaules 5. 

Homagc que faiéfc l'Admirai de France, pour rai- 
fon de fon office 284. 105. 

Homagc de Boulognc,Guyncs , & faind Pol de* 
meurez à la feigneurie d'Artois , érigée en Cô- 
té pour Robert de France, frère du aoy Sainéfc 
Loys 96. 

Homage que fai& le grand Boutcillcr de France 
291. 

Homage que fai£fc le grand Chambrier de Fran- 
ce 295. 

Homage lige que le Conncftable de France faift 
au Roy, pour la garde de l'efpec de fa Majcfté, 
laquelle par manière de pofleffion luy eft corn- 
mifc276. Et pour autre confideration enco- 
res, 281. 

Homagc que faiA le grand Maiftre de Frace 288. 
Homage que les Marefchaux de France font au 
Roy 281. 

Homage & ferment que font les Princes,Prclats, 
& vaflaux de la Courône, c'eft du Roy, à laifiic 
de France Roy cftant mineur,prefent le Rcget 
du Royaume 200.202. 

Homage du grand Queus de France 290. 

Hongrcs,ayans Marie pour Roync , pourafloi- 
gner le bruiû qu'ils fiiflent dominez & régis 
par vnc femme , iappclloicnt , le Roy Marie 
110. 

Hongrie tenue en tiltre de Royaume, par Bran- 
che venue de la maifon de France 110. 

Hoftcl de Cluny fis à Paris,iadis appelle les Ther- 
mes, fut vendu à l'Euefque de Baicux, par Iehâ 
de Courtenay 89. laquelle vendition , les en- 
fans d'iceluy ratifièrent l'an mil trois cens 
vingt & quatre. 89. 

Hue Capet 59. 60. De Maire du Palais deuient 
Roy. ij. 

Huiflîcrs d'armes^ de tout leur Eftat 282. 
Huifficrs de la Chambre du noy 282. 
Hunibalde Croniqueur,cft hiftoirc forgée à plai- 
fir9- 

Hunncs fc difôiét cftre engendrez des Diables 8. 
Huon c cft Hugues 129. 
Hutain,c'cft teftu, ou mutin 134. 

I 

IEhan dcMonfortjContrcl'arrcft donc du Roy, 
par l'aydc des Anglois querelle & cmpéchc|c 



Duché de Bretaigne à Charles de Blois 83. Lc- 
didfc Duché demeure au fils dudit de Monfort 
par trai&é fai&auccla veufue d'iceluy Charles 

s?. ; n 

IehanDuc de Bourgongne, tué à Monftrcau ou 
forc-yone , & porté enterrer aux Chartreux de 
Dijon 155 

Ichan. Roy de France 140. 

lehanne d'Arc, di£te la Pucellc d'Otleans, nati.ue 
de Dompremy fur Mufe, diocefe de Toul 162. 
a(fifta& côduyfit Charles fcptiefme à fon fâcre 
& courônement , portoit vne enfeigne ou Ie- 
fuschrift eftoit figuré,tenant vne fleur de lis en . 
lamaim 161. futprinfe parles ennemis à vne 
faillie i<>2deliurce au Roy d'Angleterre 163. 
à iccllc fut faiû en la ville de Rouen le procès 
parleuefque dcBeauuais,Anglcfchc de facti- 
on 153. par luycondcnncc comme forficrc& 
forueftuc en nomc,àabiurer,& à perpétuité 
de pnfon 163. par luy, comme relapfc, huiû 
iours après, deliuree au bras feculicr, par la fen- 
tence duquel fut bruflee au vieux marché du- 
dit Rouen 1 63. lcfdides procédures par après 
déclarées nulles par les déléguez du pape Ca- 
lixtc tiers 163. par la fentence defquels fur éri- 
gée vne croix au lieu ou elle auoit elle excquu- 
tee 173. 

lehanne Roync de Sicile, première du nom,faid 
cftangler fon premier mary, Conuole à fécon- 
des & tierces nopecs, ne donnantàfon mary, 
que le tiltre de Duc de Caiabrerpuis à quartes 
nopccs,fut nriuce dudidt Royaume par Je Pa- 
pe vrbain nxicfmc,fut faiûc mourir parceluy 
qui par la priuation d cllc,fut inuefty d'iceluy 
Royaume m. 

Ierufalem, Royaume, & les Roys qui l'ont te- 
nu 96. 

Ingomarc,ou ingomere, fils du Roy Hiouis 16. 
Interdit fur le Roy PhilippesAuguftc& furie 

Royaume 95. 
Ioigny,Comté,le Conte fc prétend Doyen des 

Pairs du Comté de Champaigc 133. 
Mues de diuerspeuplcs de Germanie caufees par 

ocafions diuerfes. J. 
Iurifdi&ion du grand Bouteiller de France 291. 
Iurifdidhon du grand Chambrier de France 
Iurifdidfcion du Conncftable de France 281.282. 
lurifdidion du grand Maiftre de France 289. 
Iurifdi&ion des maiftres d'hoftel du Roy 289. 
lurifdidtion des Marefchaux de France 281.282. 
. 283. 

Iurifdi&ion du grand Panctier de France 29;. 
Iurxfdidtion des Prcuofts des Côncftablc & Ma- 
refchaux de France 283.284. 

K 

Karles fignifie homme magnanime 10. 



Ancc de faindt Maurice,cft Tefcigne du Roy- 
ê aume delà haute Bourgongne 57. 
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Lantielde, fille de Childcrîc Roy de France, Se de les baftàt ds mais aducue les baftardes 9}.a fre- 

Bafinei6. quente les nomsde Loys & Charles, plus que 

Laodiflaé,c'eft Lancelot in. comme filvenoit de nuls autres 9. 10. 

laridiftac- lorraine orent fon nom de Lothairc 45. Lorraine, 

Lendit foire au preau de fainft Denys en Fran- Comte ijr. 

( ce par qui, quand, & pourquoy,a cfté inftiçué Lothairc, fai&Roy par la faucur du Duc Hugues 

235. Le portier moy ne, de l'A b baie Saindt lcgrand$8. 

Dcnys^iioic droid de venir armé,aucc fes ges, Louuain,c*eft Braban 95. 

à la proceffion de la beniflbn d'icclle foire 135. Louuctier 305, 

Languedoc (qui doit eftrc didt languegoth ) Du- Loy Sali que cftoit originairement en langue ger- 

ché , appelle Septimanie 48. Ce pays & autres main 3. elle cft inuiolablement gardée en Frâ- 

du droiâ: efeript cftans adiouftezàla Courô- ce 103. 114.115. 

ne de France , retindrent le droiâ Romain en Loy Gombete j.faidcfous Gondebaut Roy des 

vfâgc. 5. 1*. . Bourguignons j.xi. 

Lâgucs vulgaires ont cfté fai<5tcs,par meflage des, Loys,fignifie homme de valeur eminen te au peu- 

langaiges du vaincueur & du vaincu 1. pie 10. 

Lettres d'Aumofncs 30c Loys Debonairc, Roy & Empereur $.44. 

Lettres de Bénéfices 300. Loys le Bcguc, dernier Empereur desRoys de 

Lettres d'Eftat ne peuuent eftrc données par les France 50. 

Maréchaux de Francc,nc par autre que le Roy Loys cinquicfmc du nom dernier Roy de France 

181.300» delà lignée des Charliens 59. 

Lettres de grâce d'Offices & de Roys 300. Loys le lcune,Roy de France 91. 

Lettres de grâce & commandement d vn Roy dé- Loys hui&iefme,Roy de France 10 1. du viuant du 

fundt ne font exécutées du règne du fucceflèur Roy Philippes Augufte fon pere,fur déclaré Se 

(ans confirmation. Et la caufe pourquoy cela receu à Londres Roy d'Anglctcrre^ar les fub- 

fe obfcrue ainfi iof . ic&s , au lieu de lehan fans terre, puis rcnuoyç 

Lettres de Iufticc 300. o&royccs par vn Roy qui en France 101. 

lôic dcccdc font exécutées du règne du Roy LoysHutin,Koy de France 134. 

fiicceflcur,fans confirmation , & la caufe de la Loys vnzicme du nom,Roy de France 164, 

decifion de cela 205. 1 Lojrs douzième du nom, Roy de-France \6G. 

Lettres mifliucs,ou clofes, du Roy, ne (ont de nul LoysDuc d'Orlcâs frète duRoy Charles fixicfme, 

cfgard en faiâ: de Iufticc jo 1. rut aflafinc près la porte BarbcteàParis par cô- 

Lettres de Rcgence,dpiucnt contenir amplement fpiration du Duc de Bourgoiîgne 158. 

les pouuoirs & facuhez du Regét 105. En faut Luitmeier fignifie , propofe au peuple , lequel 

deux,lcs vnes amples, corne di<5t v pour le faid mot a par corruption de prononciation dege- 

deiTftat, les autres fuccfci&espour lanotificr neréen ceftuy,Clodomire, qùi fet Roy d'Or- 

iceux du Royaume 105. Icans 18. > 

Lettres qui touchent argent 300. Luit Vvich,mot entier à cfté deftonic par Vice de 

1À& deluftice des Roys de France autrement di<5t prolation en ceftiiy corruropu Clodouec,& fi- 

throthe Royal des Roys de France, ordre,fcan- gnific homme excellent du peuple 10. 

ces, ûntrecs, cérémonies obferuces en iceluy Lyon figuré fur la porte de la grand chambre du 

: 177. liû de Iufticc tenu pat le Roy 300.338. Parlcmét de paris ayant la tefte & la queue en* 

Liâ de Iufticc tenu au parlement en la ville de vé- tre fes iambes,fîgnifiancc que la puiftance & la 

• dofme l'an mil quatre ces cinquâte hui#,pour force cèdent à la iufticc 456 

: iclugcmcntdu procesde monficur d'AlcnÇo 

. 40^407.411 421.414.415.41^.41^ 4i8.4Z9 # M 
4}o.43t.434.435.4j6.439.440-44i-44^44J- 

447. 448.449. Autres aflîftacçs y feant leRoy yrAdamceftappcllcelafillcdcraifnédcFran- 

non en forme de li& de Iuftice 4M. 416, 417. JVl ce,à caufe de la fuccclfion prcfumptiiiél 

4*8.419.42.0.411. 448.449. Iacouronne,parfonpere 116. 

Lieutenant de, aoy aux armées , par pouuoir par- Mahieu de Montmorency, jConncftable de Fran* 

; - riculter xl6î ce 81. ~ 

Lieutenans généraux & gouuerneurs és Prouin- Madamoifelle* ce nltrc à quelle il conuient ki6. 

. cesdcFrance $11.311.313.314*31*. ■> Maioritédu Roy de France 198. 199. 201. 201 

Lignée des Merouicns prend fin en Childcriç 101.103.104.388.391.391.395.397. 

- croificfinedunomRoyde£rancc38. Maire du Palais, & de tout ce qui dépend dudift 

Lignée des Charliens commence par Pépin yjîir- 4aficeji.59.x71.171 273. 174.451.451. Eft diéfc 

pateur de la Couronne de «ance <38.40.61, Duc des Ducs 453-cftoit autremét apellé Meier 

Lignée troificfme des aoys de France, n'aduoue 271. fàid tuteur du Roy mineur 50. il cora- 

. Bij 
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mëçaàvfurpfrfa grade authoritc des le règne 
de ClotairelII. du nom ji. cômandoitabfoluc 
mec à tout le Royaume & font les Maires du Pa 
laisrecenfez parmy le Roys de France $3. $ 5.36. 
l'office rendu héréditaire 37.56.58. 59. 61. 
Maifon de Bretaigne , yfliie de la maifon de 
Dreux 81. 

Maiftre des Arbaleftriers,8c d$ tout ce qui eft d'i- 

celuy office 181. 183. 
Maiftre d'Hoftel du Roy 189.304. 
Maiftre des caucs & forefts de France 305. 306. 
Maiftrc,di& grand Maiftre de France, droi&s au- 

thoricez fie prerogatiucs à luy appartenans 

278. 1S6. 

Maiftres des Rcqucftcs de THoftel 311. 
MaIarich,François principal officier en la maifon 

de l'Empereur Confiance 8. 
MaIlobaude,Roydes François tenoit office fe- 

gnalé en THoftcl de Conftancc Empereur de 

Rome 8 fut pour l'Empereur Gratian contre 

les Lencienfcs,& les défit à Horbourg 8.13. 
Manteau de Chancellicr de France, eft manteau 

de Comte 351. 
Manteau de Conneftable de France , eft manteau 

de Comte 35(. 
March , c*eft roncin , ou roucin , en vieil langage 

bas Allcmant 174. 177. 
Marcomcr,Roy des François eft faidfc prifonnier 

de guerre de l'Empereur Valcntinian 13. 
Marclchal de France, & de tout et quicftdudiéfc 

cftat 174.179.180. i8i.181.185.i84.276. 
Marcfchal de la foy 183. 
Marcfchal del'Efcuyric du Roy 197. 304. 
Marefchaux des logis 315. 
Mariage, par degaft de bonnes meurs, eft reduiû 

à mefticr & mefnagement en France 4. 
Mariages d'aucuns Roys de France aucc femmes 

de vile condition 17.11. 14,16. 
Mariages illicites d'aucuns Roys & enfans de 

France 17. 19.11. n.diflblus par admonition de 

l'Eglifc 19. Rcprouucz parexcommunicment 

de l'Euefquc dcParis 11.8c empefehez par Ec- 

elefiaftiques 14. * 
Mariages de filles de France , à la maifon d'Efpa* 

gne,Infelices aufdi&cs filles de France 23. 
Mariages d'heritieres de grandes maifons % qui 

pouuoient incommoder PEftat du Royaume 

de Fratice,nc fc pouuoient faire fans le confert- 

tement du Roy qui eft l'vn desdroids delà 

fouucrainetci49. 
Marquis d'Italie 107. 

Mafcon,Comtc , vendu au Roy fainû Loys , par 
Ichan de Drcux,di&dcBrenne, & Alix fa fem- 
me Comtcflc dudiék Mafcon 77. 128. 

Maudcrc,fobriquet donné par les Brctos à Pierre 

* de Drcus Côte de Bretaigne à caufe de fa feme, 
par ce qu'il en feit homage au Roy de Frace 81. 

Mauricne.Comté,qui eftSauoic76. 

Médecins punis de morr , pour auoir infidelcmet 
mcdicamcntc,la Royne Auftrigildc,fcmme de 



GuntranRoy d'Orléans 22^ s 
Melgue,Coirçté 107. 
Mercuriale 449. 

Merouee régna en Germanie & en la Gaule dix 
ans 14. Dont les Romains nclcpcutctchaffct 
14. De luy eft appellee la ligne des Mcrouics li- 
gne première des trois,desK ois de Frace 14.11 . 

Meftiers créez es villes du Royaume efquelles y a 
meftiers iureç,pour les naiftancefie mariage de 
l'aifnec fille de France 218. Droiû de créer IcC* 
dits meftiers appartient à la féconde perfonne 
de France 1 10. ce faire à efté auffi permis à au- 
cuns n'eftans fecôde perfonne de France 110. 

Mets qui eft Lorraine, Comté 131. 

Meubles feruans auxfacres fie courôncmeûs des 
Roys de France 18 6.188. 189. 

Meubles feruans aux facres fie couronnement des 
Roy nés de France 197. 

Mons,c'eftHaynau, Comte 14 j. 

Monfeigneur,par Antonomafic, eft appelle, le 
plus proche de la Couronne, en France 113. 

Monftreau ou forc-yone, qu'on didt vulgaire- 
ment Monftreau fault-yonc 155; 

Monfort l'Amaulry defeend d'vn baftard, fils de 
Robert Roy de France & de la fille du Comte 
de Noyon 64.68.(19.70.71. 

Montmorccy , faift edmpere du R oy Charles le 
quint ayat tenu aux foi babtifmaux Charles de 
Frace aifne dudit Roy,qui luy fucceda à la cou 
rone de Frace , appelle Charles fixiefme 157. 

Morauie, marquifat du Royaume de Bohême 95. 

Moree, appellee iadis Achaie 109* 

Mofchouie, c'eft Ruflîe 7*. 

Morts accidentâtes fie defaftreufes d'aucuns Roys 
& Princes du fang de France fie autres. De 
Theodebert Roy d'Auftrafieparvn toreauàla 
chalTc 17. De Loys. fils du Roy Loys Je Bè- 
gue, par la roideur de fon cheual, contre vnc 
porte 51* De Carloman fils d'iceluy Roy à la 
chafle tafehant enferrer vn fanglier 51. Du fils 
de Charles II. du nom ôcEleonor de Caftille, 
Roy & Royne dcNauarrc,q fa nourriflelaifla 
tumber a terre dont il mourut 126. De Adèle 
Comtcfle de Vienne fie Mafcon, fie du Comte 
de Ceftre fon mary,fie de Guillaume Duc d'An 
gleterre fils de Héry premier du nô Roy d'An- 
gleterre,^* noyez au partage de Gatares entre 
Harefleur Se Hantone 1 18. De Ferdinand fils de 
Sanchemi. du nô, Roy deNauarrc,parcftrc 
cheut de fon cheual 132.Dc Philippes de Frace, 
fils aifnc du Roy Loys le gros ; aufli par vnc 
cheute de cheual à Paris 76. De Charles Roy 
d'Aquitaine fils du Roy Charles le Chauuc , 
queAulbin tua en lutat, fans le cognoiftre 49. 

Morts en batailles par glaiue , ou autrement for- 
cecs, d'aucuns Roys fie Princes du fang de Fran- 
ce Se autres De Guntaires Se Thibault fils dë 
Clodomire Roy d'Orléans tutz par leurs on- 
cles 18. Dudid Clodomire , en la bataille cox*- 
tre les Bourguignons en Viennois i8.D'Afca- 
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rich Se Ragaife Roys des François , que Gon- 
ftantin le Grand feic deuorer aux beftes fauua- 
gesi$. De Sonnoa Roy des François , eue par 
les fubiecs 13.De Theodcmcr Roy des Fraçois, 
occis de glaiue 15. De Chranne fils du Roy 
Cloraire ,. premier du nom , que fon pere feit 
brufler 10. De Gondouaut & Ranchinge, £by 
difansBaftards dudi&roy Clotaire ,1'vn occis 

{>ar l'armée des Roys Guntrand & Childcbcrt, 
'autre par aflàflinat 10. DeGondebaucba. 
(tard de Guntran Roy d'Orléans que Marchu- 
trndefamaraftrcfcitempoifoncr zi. DeSigc- 
bert Roy d'Auftrafic fils dudid Roy Clotaire 

f>remicr > tuc par deux aflaflinatcurs artitrez par 
a Royne Fredegondc fa femme 23. DcThco- 
debcrr,fils de Chilperic Roy de Soiflbns, pre- 
mier du nom, tué en bataille par l'armée de Si- 
gibert Roy d'Auftrafie,prcs d' Angoulcfme 14. 
15. De Merouee fils dudidt Roy Chilperic par 
aflallînat deladidteFrcdegonde fa maraftre 14. 
DcClouis fils d'iccîuy Chilperic tue eftant en 
prifonàNoccro près Marne, par Hnftigation 
deladiétcFrcdcgonde 14. De A ndoucre fem- 
me dudid Roy Chilperic tuee au pourchas d'i 
cclldBrcdegondei4. De Galfonde femme du- 
didraoy Chilperic qu'il feit eftrangler enfon 
lidk parla menée d'icclleFredegondc i5.dudi& 
Roy Chilperic tué à Chellcs au retour de la 
chadè par Fouques aflalfinateur d'icelle Frcdc- 
gondc & de Landry, 15. De Belichilde , femme 
de Theodebert IL du nom , Roy d'Auftrafic 
qu'il tua à la fuafion de la Royne Brunichilde 
fon ayeule 16.de Merouee fils dudit Roy Théo 
debert IL qucladiâe Brunichilde feit tuer à 
Mets 16. D'iceluy Roy Thcodcbertf mefmcs 
qu'icelleBrunichilde feit tuer i6.De Thierry it. 
du nom,Roy d'Orléans Se d* A uftrafie,quc ladi- 
âe Brunechilde feit empoifonner audiâ Mets 
i7.DeSigcbcrt,& Corbe Se Childebert fils du 
diétRoy Thierry IL tuez par le cômâdemcht 
du Roy Clotaire le grand 17. De ladite Royne 
Brunechilde , tirée & defmembree parcheuaux 
indôprez par fentence dudi£t Clotaire fils du 
Roy Chilperic premier du nô de Merouee fils 
duditClotairc II du nô furnômé le grad,tué en 
bataille près dïftapcs^ar l'armccdc Theodc- 
bert H.Roy d'Auftrafiei7.Dc chilperic Roy de 
Guyéiic fils de d'Aribcrt Roy deTolofe, Qucr 
cy Agcnois Perigord Xaindfcôgc & autres païs 
iufqucsaux Pyrénées, que le Roy Dagobcrc 
premier du nô feit èmpoifoncr 19. DcChil- 
deric 1 Ldu nô Roy d'Auftrafie,ruc en chaflànc 
en la foreft Lâconis près Chellcs, par Bodillô, 
qu'il auoit faift foueter 31. De VlcideouBli- 
tildc groiïc d'enfant femme dudi&Roy Chil- 
deric, & de l'enfant eftant en fon ventrc,par af 
faflînat dudi& Bodillon p.. De Beruhard Roy 
d'Italie, fils naturel dcCharlemaignc, misà 
morr,potirrcbclliôpar lpy fai&cau Roy Loys 



Debonaire 43.Dc Heribert p«tit fils dudiâ Bf 
rdhart tué par vh aflaffinatcur de Baudouin II 
Conitc de Flandres 44. Du Roy Charles le 
Chauue,empoifonné à Mantoue par Sedechie 
luif fon médecin 4^. De Robert Duc de Nor- 
mandie, vfurpateur de la couronne dcFran- 
ce,fùrlc Koy Charles le Simple, tue en la ba- 
taille de Soiftbns qu'il eut contre Icdiâ Char- 
lcs Je Simple 54. Du Roy Loys d'outremer tô* 
bé de fon chcual à terre , en picquant après va 
loup, qui s'eftoit prefente d'auanture 58. 
/ # N 

NAplcs Royaume qucrelé par le Roy Charles 
nui&iefmc,pourauoirpar Charles Com- 
te de Proucncc , fils de Charles d'Anjou , infti- 
tué fon héritier, le Roy Loys vnziefme,Pcrc 
dudiâ Charles hui&icfmc 142» 
Narbone,Duchéio6 vicomté 116. 
Nauarre, Royaume, cfchcut à la maifon dcCha- 

paigne 131. 131. 
Ncron en langue Sabine, c'eft grandement fort 
10. 

Neuftric,ou Ncuftrie,c'cft rrance orientale 30. 

Noblefle de France a conferué la conformité de 
fon ordre & Eftat,cn contractant mariages 4. 

Nom propre eftoit au premier impofé tout fcul 
par les François à leurs enfans 9. ainfi qu'il 
eftoit accourt urne toutes parts au commence- 
ment 9. puis prindrenr lurnoms des villes ou 
villages & lieux dont ils eftoient 10. 

Noms triplicques c'eft v&gc des Gafcons , Se au- 
tres nations 11. 

Noms impofez par les Grecs à leurs enfans 9. 

Noms des enfans premier nais, fécond nais, & 
fubfequens , que les Athéniens leurs impo* 
foient 9. 

Noms des premiers Romains 9. 

Noms comment doiucnt cftre impofez aux en- 
fans „ de l'aduis de Saindè Ichan Chryfofto* 
me 9. 

Normandie eft appcllee , des peuples du Nort 
afçauoir Danncmarchois, Sucflbis , & autres, 
s'eftans emparez de celle part de France 7. de- 
laiflee fut en dot pour Gillô fille du Roy Char 
les le Simple mariée auec Roi Ion Duc d'ice- 
luy païs, qu'il auoit défia occupé jj. 

Normans font de nation &exrraâion Germani- 
que 117. iadis Idolâtres 46. Emiahiffènt la 
France 51. leur Duc Rollon fc fai&'Baprifcr 
efpoufànt Gillc ou Giflon , fille du Roy Char- 
les le Simple 5). obtindrent les grans fiefs 
d'Angleterre, par odroy de Guillaumclc ba- 
ftard leur Duc , quand il eut conquis Angle- 
terre 75. 

Norucge,ceftScandic 11. 

-O 

OBfeques Se funérailles des Rois &Roynes de 
France 136.140. 14 1.& ccrimonies y obfcr 
. uces141.143.144jL45.246a47.l48.149.150* 
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Officiers do meftiques des Roys, Roynes,fils Se 
filles de France, leurs droi&s priuileges & dif- 
penfations Papales. 31j.j24.315.j16. 317.318. 

Officiers de la maifon du Roy de France , ne font 
héréditaires jSil n'eft expreflement faiéfc &or- 

_ donné 183. 

Officiers du Roy tous quelconques doiuenc fai- 
re foy & ferment àfamajefté 181. & outre par 
aucuns d'iccuxluy en doit cftrc faiâ homage 
281. 

Officiers du Parlement ez obleques honneurs & 
funérailles des Roys de France, ne vont vcftus 
de dueil 105. Se la raifon pourquoy cela fe 
faidfc 105. « 

Officiers de Champaignc qui auoient le tiltre de 
Grand 281. 

Oifcleurs 305. 

Oraifons qui (ont di&es aux facres Se couronne- 
mens des Roys de France 191. 191. 193. Se aux 
(acres,courônemcs des Roynes de France 197. 

Oraifons que l'Abbé de faind Denys en France 
di£t en liurant par luy l'oriflamme au Roy al- 
lant à la guerre 134. 235. 

Ordre delà vierge Marie, autrement del'Eftoilc, 
érigé par Ichan Roy de France 316. 453. 

Ordre du porc efpic, par Loys de France, Duc 
d'Orléans 316. 

Ordre du Croiflant d'argent porte au bras, parla 
féconde Branche d'Anjou, tenant la couronne 
de Sicile ji£. 

Ordre de faindfc Michel , par le Roy Loys vnzict 

me 3I7-354-4H- 
Ordre de la toifon d'or, par le bojti DucPhilippes 
. deBourgoigne 316. 

Ordre de la iarretierc , par Edouard troificfmc du 
nom, Roy d'Angleterre 516. 

Orcnge Principauté tenue du Comte de Prouen- 
cc 225. l'homaige rcfTort Se fouueraincté d'i- 
celle vendus à la maifon de Chalon 125. Et par 
iceux de Chalon vendue au Roy Loys vnzief» 

- me 2 15. Et parluyfoubmifeauDaulphiné 225. 
Qriflamme,ou Auriflammc, que les Roys de Frâ- 

ceallans en expédition militaire receuoient 
auec grandes ccrimonics & deuotiô des mains 
de l'Abbc de (aindt Denys en France, &fai- 
foient porter par le plus preu d'home & preux 

- cheualier de leur armeeen leurs gucrres,qu'au- 
cuns appellent la banicrefainû Dcnys,eftde 
cendal de couleur viuc flammée en or,fai&c 
ainfi que les banieres proccffionalcs 234. eftoit 
porté à lr t poin&c d'vnc lance , tout deuant le 

* Roy marchant en bataille 234. le Comte de 
V verni la doit porter du droid de fon fief.234. 
quiconque la portoit, eftoit appelle garde de 
l'Oriflâme 235. la forme de la beniflbn d'iccllc 
234.1a deliurance que ledidfc Abbé cnfai&au 
Roy allant à la guerre 235. Na cfté vfé delà, 
porter depuis le Roy Charles le quint 235. 

Origines de diuers peuples controuuces par eux, 



&fabuleufes 4. 
Orléans, dont la Branche eut commencement à 
Loys de France, fils de Charles cinquiefine 
158. 

Oftric,c'eft la France Orientale, le païs Metfin 16. 
lequel mot à par corruption dégénère en ce- 
ftuy Auftrafic 17. 30. 

Otthon Empereur, Saxon , fcintituloit Roy& 
Empereur de France,non ia de Saxe ne de Ger- 
manie 6}. 

P 

PAirs de France, Se de ce qui les concerne 252. 
253.254. 255. 256. 157. 258. ^59. 260. 161. 
262. 263. 264. 295. 266. 267. 268. 269. 270. 
27. 403. 410. 421. 436. 437. 438. Eftoient an- 
ciennement douze fans plus 377. 187. 193. 195- 
196. 219. 220. 221. Dont les fix laiz font au- 
iourd'huy par reprefentation aux facres & cou- 
ronnemens des Roys de France 221. ont grand 
iours,dont les appellations reflbrtiflcnt en Par- 
lement 267. 268. 269. les fix Ecclefiaftiqucs 
eftoient tenus anciennement fuyure le Roy en 
fes armées, auec leurs cheualicrs 257. Outre les 
douze ancies,en font & ont crée des nou- 
ueauxau bonplaifirduRoy 2ii.feloHceilya 
Pairrics anciennes 377. 378. &Pairrics nou- 
uelles 378. dont aucunes furent érigées par le 
Roy Loys le Ieune 451. font les pairs fpccialc- 
ment commis pour les facres Se couronne- 
# mens des Roys de France 453. font ferment en 
la Court de Parlemét 1 n.lequel eft leur Coure 
née 2i2.Prefentct àicclle Court des rofes al'ap 
pel des roollcs de leurs caufes 269^ a Pairs dï- 
/ ceux Pairs de France 265. 
Pairs'dcsfeigncurs, Comtes ou autres, quels ils 
. font 133. faifoient homage, à ce tiltre , aux /ci- 
gneurs,dont ils tenoientà droiû &dcuoirde 
Pairrie 253. 

Pairrie , f appelle auffi i'homage que les Pairs de 
ficf,font de leurs fiefs Se feigneuries àleursfeU 
gneurs féodaux 252. 

Palatip, Conte Palatin pour quelle raifon il eft 
ainfi intitulé 135. 

Palatinat 133. 

Pancarte noire de l'Eglifc faind Martin de Tours 

Panetier, grand Panetier de France , 8c de tout ce 
qui eft dudidfc officc.190. 292. 193.294. 

Par la grâce de Dieu tiltc que pluficurs Seigneurs 
homagiers de la Couronne de France le font 
attribuez par vfurpation & fans raifb n 452. 

Parlement de Paris,cft la Court des Pairs de Fran- 
ce 222. Aefté le Parlement fedentaire par le 
Roy Philippes de Valois 156. nantie defaiu- 
rifdiâion 256. vaauxconuois funèbres des 
Roys de France çn robbes rouges, & y-marche 
tout autour du corps du Roy decede 145. 246. 

Parole de Roy,lcs Roys de France ne font iamais 

autre 
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autre (crmét* pour le regard ne en l'endroiâ de 
leurs fubicâs que ceftuy fctttfolcmnel, qu'ils 
fontà leur (acre. Et de là en auancne promet- 
tent qu'en parole de Roy fans plus,comme pa- 
role authorifce pourfoy indubitable,par ledit 
Serment folenncl 174. 

Pépin vfurpc la Couronne de France , parexclu- 
fion de la ligne & race des Mcrouicns 3 6. Char- 
les le gras la vfurpc fur Loys Fay néant par l'ad- 
ueu Ses Auftraficns 52. 

Perdrifcur 303. 

Phanondc France qui cft porté aux excques des 
Roys couucrt de ctefpe noire, parlcprcmicr 
Efcuycr trenchant 246. 

Pharamond,ou Vvaramont, premier roy ramen- 
tu des François, combien qu'il y en ait eu atiez 
auparavant luy 13. ne domina és Gaule* 13. 
Des luy fc compte la généalogie & le catalo- 
gue des Roys de France 13. régna vintgans, 
mais ne domina es Gaules 13. 

Philippcs Roy de France premier du nom, fut fa- 
cré & couronné n'eftant que de L'aage de fepe 
ans 72. 75. fut excommunié & fon Royaume 
interdift, pour auoir abbandonne fa femme, 
& entreten ir en adultère , la femme du Comte 
d'Anjou 75. 76. Introduisit la manière défai- 
re foubfcripre aux lettres & Chartres , que les 
Roys de France commandent,leurs grands of- 
ficiers Efchançon , Chambrier , Maiftre, Se 
Conneftablc de France pour tefmoignagc Se 
authorifation de l'o&roy d'iccllcs 275. 276. 
178. 

Philippes Augufte,Roy de Francc,fcs femmcs,en- 
fads&fepulture 94. 

Philippes 111. du nom,Roy de France furnomme 
le Hardy m. 

Philippes le Bcl,Roy de France 133, 

Philippes le Long Roy de France i $6. 

Philippes de Valois Roy de France 138. 

Pieté filiale des enfans de France aux enterremens 
des Roys Se Royncs leurs peres Se mères 240. 

Poiâou , Comté retourne à la Couronne par le 
deçczd'Alphôs de Francc,frerc du Roy lainét 
Loys adiugé à Philippes III. du nom Roy de 
France,contre Charles premier, Roy de Sicile, 
par arreft du parlement 105. 

Pourpre cft la couleur du ducil des Roys de Fran- 
ce 244. 

Prélats Pairs & non Pairs, eftoient anciennement 
nommez, auant les princes dufang, les Pairs 
laiz, Ducs & autres (eigneuries de filtre 222. 
eftoient alors tous du Parlement, y ayans en- 
trée & opinion 212. 

Premier Maiftre d'hoftel du Roy 290. 

Premier Marcfchal d'Efcuyric 304 

Prerogatiues & authoritez des Roynes de France 
176. 177. 178. 179. 

Prefcnt. Ce mot quife met aux lettres patentes 
du&oy,par foubfcription du fccrcrairc, qui 



les expédié , cft au lieu de la foubfcription que 
le Roy Philippes premier, faifoit faire par fes 
grads officiers à fes lettres & Chartres 275. 176. 
17*. 

Preuofts des Conneftablc & Marcfchaulx de Fra- 
cc 283.284. 

Prcuoftdcrhoftcldu Roy,&de tout ce qui cft 
d'iceluy office 321.322. 

Prince du fang de France,portoient ahciennemëc 
fculs la cheucleure longue 218. Sot exempts de 
combats 218. Ooiuent, après la perfonne du 
Roy,eftrc exceptez en tous les cartels des fub- 
ie&s de la couronne 218. 219» ontdroidtdc 
iouïr des prerogatiues des Pairs de Frâcc-119. 
220. Sont conseillers naiz du Roy en fon Par- 
lement 220. Sont exempts de tous péages du 
Royaume 223. & du (èeldiiRoy 214. Hors la 
Court des Pairs de France , ils les précèdent, 
mais en icelle leur cèdent 220. ont droift d'af- 
fifter & opiner aueciceux Pairs, auxlugemet 
des Pairs dcFrance,ce qui eft entendu à TAu^ 
dienecà huys ouuerrs,& non à huis clos & au 
Confcil 221 Ne font ferment à la Court de Par- 
lement 221. 212. le Prince du fang plus proche 
de la Couronne après le fils du Koy,a droid de 
créer Mcftiers aux villes où y a Meftiers iurez 
210. Entre eux le Prince du fang qui eft chef 
de £1 maifon , précède le Prince du fang, qui 
n'eft chef de fa maifon , ores qu'il foit plus pro- 
che delaCourone que luy 222. de ce qui con- 
cerne iccux princes du fang 404.405. 452» 

Prince. Comment ce mot fe doit prendre en ce 
Royaume de France 214. Princes feintituloiec 
indifFcrcmmét plufieurs feigneurs en ce Roy. 
aume, aufquels ce mot &tiltren'aparrenoit 
224. 

Princeflcs du fang de France ores qu'elles foyent 
mariées à moindres maifons, tiennent ncant- 
moins leur rang 223. Sont exemptes de tous 
péages du Royaume 223. & dufcei du Roy 
2*4. 

Principauté d'Orange cftoit tenue& mouuant du 
Comté de Prouence.l'homagercfTort 8c fou- 
ueraineté d'icclle furent vendus à la maifon de 
Chalon, laquelle les vendiftauRoy Loysvn- 
ziefme,& par luy furent foubfinis auDaupJu- 
né 224.225. 

Principautez féodales, inférieures aux Comtes 
224. 225. 

PriuéConfeilpag.3ôtf*307. 308. 309. 

Procureurs du Roy ez caufes del'Hoftel 189. 

Propofition de maiftre Iehan Petit pour Tadueu 
Se fouftien du meurdre perpétré en la perfonne 
du Duc d'OrIcans,declarec crronce,& bruflec, 
par fentence,en lieu & afliftance publique 158. 

Prouence Marquifat 106. Comté 107. 

Pucellc d'Orleans,Iehanne d'Arc , natiue de Dô* 
premyfur Mcufc,audioccfcdcToul 161 
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Puifnez des Nobles prenbient leurs furnortis de 
leurs partages 150. 
. Puifnez de France , qui ont cfté chefz des Bran- 
ches de la Maifo n de France , n'ont prins autre 
furnom que de Fracc , fi ce neft par couronnes 
Royales a eux aduenuës, ou au moyen de con- 
uencions matrimoniales 120. Puifnez dcFra- 
ce de la troifiefmc lignée ont porté aucuns lez 
mctail & couleur de France, autres pour caufçs 
particulières, ont prins autres Armoiries 116. 
227. 128. 129. 230. 23 T. 

- Pyramides ou Rcpofoirs,erigetfs fur le chemin de 

Paris à fain£fc Dcnys à quelle fin ont cftéfai- 
. . £fccs 240. 

Q~ 

QVeus. grand queus de Fiance , & de tout ce 
' qui eft dudidt office 290 
QuIoTuLBlanchc de France , fille du Roy Philip- 
pes le Long, Rcligieufe à Long-champ , eft en 
fon epitaphe ,di&e fille Qulocul dudi&Roy 
Philippes & delà Roinc lehanne fa femme , 
par ce qu'après elle ils n'eurent enfant 137. 

R 

RAgaifc Roy des François, auparauant Phara- 
mont 13-eft prifonier de guerre, de l'Empe- 
reur Conftantin le grand,& par Juy faid dcuo- 
rçr aux beftes fauuagcs 15 
Rebellions fai&cs aux Rois de France, & autres. 
De Chrannc fils du Roy Clotairc premier du 
nom, contre fondid perc 20. De Gondouault 
foydifant baftarddc France, mai* defaduoiié 
: parleRoyClotaire, contre G untran & Chil- 
debert Rois, fils dudiâ Clotaire 20. Du Duc 
Ranchinec, contre iccuxmcfmes RoysGun- 
tran & Childcbert 20. De Pépin & Bcruhart 
. baftards du Roy & Emperour Charlcmaignc , 
contre leurdidfc perc 43.44. DcTaffilonDuc 
de Bauiere, contre ledift Charlemaigne 44. 
Des enfans du Roy Loys le Debonairc, contre 
lediéfc Roy leur perc 44, De Hugues baftard 
• de Lotairc , contre le Roy Charles le Gras & 

- Empereur 46.Dc Carloman fils du Roy Char- 

- Jes le Chauue contre iceluy Roy fon pere 49. 
De Loys Roy de Germanie,contre lcdi& Roy 
Charles le Chauue fon frère 49. Des eqfans du 
Duc Hugues lcGrand,côtrc le Roy Lotaire 59. 
Toutes lcfquelles rebellions , furent exitieufes 
aufdi&s rebelles 20.4j.44.46.49.59. 

Régences & Regens du royaume de France, ont 
. lieu , ou pour Minorité du Roy , ou pour Ab- 
fenec ou prifon de guerre , ou indifpofition de 
fa Maiefté 198. fappclloicnt tuteurs regens le 
Royaume 198. & tuteurs defFendeurs & eardes 
du royaume 198. 199. doibt eftre appelle à la 
Régence le plus prochain du fan g, quâd le Roy 



n'en a ordonné autrement 199. 20J. 116. De- 
pefchoient anciennemét toutes lettres enlear 
nomfeellcesdclcursfcaux,&non du feel du 
Roy 20 4. 205. Eftoient quelqucsfois plus d'vn, 
audidfc cas d'Abfencc de Roy 198.199. Leur e- 
ftoit aufli quelquesfois donné fubftitut , vn ou 
pluficurs 198. 199.201. 204. Leur eftoit or- 
donné & baillé precifement vn confeil,appellc 
Confcil du Royaume 199. 200.N'eft au Regcnt 
ce qui demeure des deniers du Royaume, les 
dcfpcncc Se charges faidcs,ains au Roy mi- 
neur 199/200. Roynes ayansla régence du 
royaume 198. tant qu'elles demeurent en vi- 
duité 199.202.203.204. Regens & Régentes 
confèrent en Regale 104. Ne dure la Régen- 
ce que iufqu'àl'aagcde quatorze ans de l'ai nA 
nédeFrancc^'cft du Roy mincur.198.199.201 
Régence pour minorité duRoy, eft fupprimee 
202 

Regcnt en France inftitué par teftament du Roy. 
71 

Regcnt Angloiscn France, pour Henry fixiefrae 
du noip Roy d'Angleterre, vfurpatcur delà 
couronc de France 15 j 

Régnante ïe/U y 011 9 Régnant noftrc feigneur Icfus 
Chrift,qui eft vnc Date appofee en aucuns an- 
ciens tiltres, comment il la cqnuicnt prendre 
& expliquer 10. 

Rcmonftrance vrayement royale du Roy Charles 
huiûiefme,à fes fauoris & priuez, de ne fe laif- 
fcrpoircdcràrauaricc 251 

Rcng & ordre des Prélats de France , tant cz Ad- 
drefles & foubfcriptions des Chartres, letres pa- 
tentes, commiflîons, que Aflfemblees dïftats 
& Dieres,Sacrcs &Couronemens,qu'auxExe- 
ques & funérailles royales, & feance 3'iccux 

3J5-33^337-33 8 -339.340.34 I -3î4-3tt; 
Rengdes Barons de France (félon l'ancienne fi- 

gnification & yfage de ce mot, pour tous prin- 
ces du fang, Ducs , Marquis, Comtes & autres 
feigneurs de tiltrc de la Nobleflc de Francc,tc- 
nans fans moyen de la Courone) 341.34 2. 343. 

344.345-34^347.348-349-35o-3Ji.3^4-3^5- 
Reng& feance des douze anciens Pairs de Fran- 
ce, le Roy tenant fon li& de iufticc 378.390. * 

Rcng &, feance des Pairs nouueaux de France 368. 
390.391. 

Rcng dcfdi&s Pairs de France en gênerai 341.342 

343-344-345-34^347-348.34*35°- 
René des grands officiers de France, Bouteiller, 

Chambrier,Maiftre,Conncftablc, Chanccllier 

Marefchaux, Admiraux,& autres 350.351.352 
Reng des Gouuerneurs & Lieutenans généraux 

du Roy ez prouinces de France 353. 354 
Rcng & feance des feigneurs de l'cftroiâ Con- 
fcil 371 

Reng & feance des Seigneurs de la grand' cham- 
bre du parlement 37 2 
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Reng & feance des Iugeurs dcsEnqueftcs 375 
Reng & feance des Rapporteurs des Enqucftes 
37* 

Rcng& feance des Seigneurs de la chambre des 
Comptes 373 

Reng & ordre des feigneurs Pairs Ecclefiaftiqucs 
Archeuefqucs , Euefques, Abbez, Rois eftran- 
gers , Princes du fang , Pairs lais, officiers de la 
courone, Comtes > Duc*cftrangcrs , Se autres 
qui affilièrent au Louure le mercredy deuant 
Pafques fleuries , mil trois cens trente vn 378. 
579. 

Reng, ordre & feance des Princes du fang Se au- 
tres du Confeildu Roy Charles cinquiefme, 

. aflemblez levingthuidtiefme iouxde Deccm- 
brc,mil trois cens foixante fix,pour donner ad- 
uis fur l'exccz de TAppanage de Philippes de 
Francc^Ducd'OrleanSjfon oncle 385.38(3. 

Reng & feance des gens des trois Eftats généraux 
de f race, aflemblez en la ville de Tours, le Roy 
Loysvnzicfme prgfent 412.413.414.415 

Reng& ordre tenu au marcher de la proceffion, 
où le Roy François premier eftoit , le douzief- 
me Iuing, mil cinq cens vingt huid 431. 433 
434 

Reng Se ordre de feance, tenus au fouper royal 

du Roy Henry H.à fon entrée à Paris 438.439. 
Reng& ordre de feanqc, en l'aflemblec des gens 
des trois Eftats de France, où le Roy Henry II. 
affiftoit,le cinquiefme lanuier, mil cinq cens 
. cinquante fept 444 

xeng des grands de France, & Ecclefiaftiques Se 
Séculiers ^n'a encor par nul Roy efté bien arre- 

. ftc,&afouuent varié 334 

Reng de l'Eglife Gallicane 451 

Repofoirs,oupyramidcs,eflcucz furie chemin de 
Parisàfainét Denys en France, pour quelle oc- 
casion ont efté érigez 240. 

Rcprefentation en ligne dircâre^n'a lieu en Artois 
104. 

Rcflbrt,n'a aucun feigneur en ce Royaume de Frâ- 
ce, autre que le Roy,& celuy , auquel il en faitl 
conceffion (pédale 268.283 

Rhodes, ville adiouftee au Comté de Tolozc, par 
le Roy Charles le Chauue ioj 

Ribauld,c'eftmauuaisgarfon 311 

Ripuaires eftoient delà gent françoife,dcfquels la 
10 y conformoitàlaloy Salique 12 

Robert Roy de France,prcmicr du nom 64 

Rollon, premier Duc Chreftien de Normandie. 

Romains capitaines généraux de l'armée de la re- 
publique prcnoîcnt furnoms d'honneur des 
peuples,qu'ils,cftans chefs de l'armée, auoient 
fubiuguez 146 

Romains femerent guerre ciuilc en France, pour 
par ce moyen, les forces d'icelic ruinées, f en 
pouuoiraifèment emparer 13 

Roman, langage introduit ez Gaules, par imita- 



tion du Romain ou Latin 3. 

RÔccuaulx,où aduint la défaire fameufe de Char 
lemaigne 181 

Rofes que les Pairs de France prefenrent à la Cour 
de parlement , & en quel temps c'eft , qu'ils les 
prefentent 169,436 

Roftures deuenu es fiefs, qui ontefténômczdcs 
noms des polTefleurs,ce que ne monftrc ancié- 
netc de gentilleflTe 10 * 

Rofturicrs au temps des premiers François qui 
conquirent les Gaules, eftoient gens de Main- 
morte 10. Et eftoient incapables de tenir fiefs 
10 

Roy, eft vn mot, qui fonne plus doux, que le 
mot Empereur 161. Eftoit appliqué par attri- 
bution, au fuperieur ou iuge de plufieurs d'vn 
eftat. Selon ce,le grand Chambricr de France 
éftdi<9:,Roy des Merciers 312 

Roy en basaagc,eft opportunité aux émotions 
ciuiles ji 

Royaume des François tant en Germanie que ez 
Gaules, a efté maintesfois partagé en plufieurs 
royaumes 8 

Royaume de France a efté tantoft partagé entre 
les enfans malles du Roy decedé, & ratoft reii- 
ny en totalité ou en partie 16. 19.20.21. 22.23. 
25. 26. 27. 28. 29. 30. )i. 32. 41.42. 4j.46.48/51 
Contenoit au temps du decez de Charlemai- 
gne , toutes les Gaules , l'Italie entière depuis 
Ausbourg , iufques à la Calabre inférieure , les 
deux Germanies , Hongrie , Ruffie , Poloigne, 
Pruflc, Lyuonie, Lithuanic, Mofchouic, Scia- 
uoniejVoldoliCjAberaffiejVvalachie, & gran- 
de partie d'Efpaigne 208. eft famé d'eftre exépt 
& franc de monftres 236 

Royaumes de diuerfes nations Se contrées. D'o- 
ftric, c'eft de Mets, dit par corruption du mor, 
Royaume d'Auftrafie. 16. 23. 24. De Bourgoi- 
gne. 16. De Bourgoignc qui contenoit la Pro- 
uece.45.Dc Bourgoignc qui paruiétàlEmpirc. 
57.D'orleans.i<5.i7.22.D orlçans,qui eft Bour- 
goignc. 26. DcProuence &delahauteBour- 
goigne.46.DeProuence.51.53.Dc Thuringc^. 
i6.DeParis.i6 > i8.2i. DcSoifibns.16.19.2^.24. 
DesG0ts.15.Dcs Oftrogots. 16.17. Des Vvifi- 
gots ij.Dcs Hunnes.ij. Des Lombards. 17. 19. 
18. De Hongrie. 110. Des François. 13.Dc Ger- 
manic.45. De Lorrainc,dôt eftoient des appar- 
tenances de Col6ignc,Trcucs, Vtrech, Stras- 
bourg , & les deux parts de Frize. 45. 4<>.d' A- 
quitainc , qui contenoit Bifcaie. 45. 49. d'A- 
ragon Sç Valence. 123. D'Italie. 43. 45. 59.14?. 
De Sicile 108. 109 De Ierufalem. 108. De Chi- 
pre ii5.Ierufalem &Chipre.i3i. 

Royaume deNauarrc cfchcu à Thibauld,fixiefme 
du nom Comte de Champaignc Se Brie.8 > 

Roysdc France ont conferué longuement cefte 
grandeur,que tous eftrangiers quelfcôques(Si 
ccn'eft qu'ils foient Roys)reccuans bienfaits 

B y , 
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<Teuls,leur en font homage , qui dure tant que 
ledidt bienfaiét continue 17 j. Ne recognoif- 
fent le fiege Apoftolique , fi n'eft pour la fpiri- 
tualïtc & conicicnce 171. Ne iuroient ancien- 
nement en perfonne les Trai&cz faidts entre 
eux & les Eftrâgicrs, ains par leurs procureurs # 
(pccialcment fondc2;lc{quels iuroient l'entre- 
tien d'iccux Traiéèez,es prefenecs & ames def- 
diéts Rois 174. A eux iculs appartient (ceHer 
en cire blanche 17 y. Ne vont au conuoy funè- 
bre & enterrement des Roysou Roines, leurs 
percs & meres décédez , ainfi qu'ils fouloicnt 
anciennement , la couftume de ce delaiflee à 
l'enterrement du Roy Charles le quint 141. 
ont neantmoins aflîfté maintesfois à ceux de 
particuliers 141. Ne font comptez au Catalo- 
gue des Rois de France , fils décèdent premier 
qu'eftre couronez 135. ont toufiours pour cftre 
raids Cheualiers choify le cheualier plus re- 
nomme en proucflTc & chcualeric & non ecluy 
qui eft de plus haut lignage, n'ayans en ce et 
gard qu'à la feule vaillance $16.317. 410 

Roy de Icrufalcin & de Sicile par odlroy des 
Roys de France , fccllc de cire blanche en fcf» 
di&s Royaumes 175. 

Roy des Ribaudz 321. 

Roy des merciers , € eft le grand Chambricr de 
Frauce 196.197.311. 

Roync defrance par fondations & œuures pies 
ont laifTc preuuc de leur vraye religion 17 j.ont 
tous les priuileges & prerogatiucs des Pairs de 
France 178. 

Roines & filles de Fracc reducs rcligicufes.Rade- 
gondc femme du Roy Clotairc premier à Poi- 
ticrs,où elle fonda Satn&e croix 19. Bertefledc 
ou Bertichilde fille du roy Charibert premier, 
au monafterc fonde à Tours parlngcltrudc 11 
Chrodiclde fille dudiét Charibert aS. croix à 
Poi&iers ii.Thcudcgildc vefuc du Roy Cha- 
ribert premier , rendue par force rcligicufc en 
Arles, par Guntran Roy d'Orlcas n.Bafine fil- 
le de Chilpcric premier , Roy de Soldons, ren- 
due par fondift percà fain&e croix de Poitiers 
14. Donc depuis il la voulut retirer pour la 
marier, mais Sainfte Radegondc ne la voulut 
laifler fortir delà religion 14.44. M* ri c fille 
du Roy Charles fixiefmc à Poifly itfc. 

Royne blanche c'eft la Roync vcfue,£cpourquoy 
elle eft ainfi appellec 179, 

Rulïicc'cftMofchouic 71. 



1 Abine langue eft deriuee de la Grecque 10 
)Sacre & vn&ion des Rois de France , a prins 
commencement de Pépin , en la lignée des 
Charlicns 37.40. N'ont tous eftclacrez en 
rocfmceghfe ne par vu mefme Prélat, ains par 
dmers&diuerfeseglifes. Loys & Carloman, 



enfans du roy Loys le Bègue forent facrez en 
l'Abbaye de Ferrieres 51% 51. Raoul vfurpa- 
teur de la courone fur Charles le Simple, à 
Soiflbns 55. Loys d'outre-mer à Laon j6. Le 
roy fain& Loys à Rhcims , par l'Eucfqucde 
Soiflbns, le fiege Archiepifcopal vacant ni, 
Philippes III. du nom a Rhcims cit. Eude 
fils de Robert Comte d'Anjou, vfurpateur de 
la courone , par l'Archeuefque de Scrts ji. 
Guy Duc deSpolete aufiî vfurpateur delà cou* 
roneà Langrcs,parl'Euefquedc Langres jz. 
Charles le Chauue facré Roy de Lorraine à 
Mc*ts,par l'Archeuefque de Trcues 46. Ceri- 
monics vfitees &obferuees aux (acres &cou- 
ronement dcfdits Roys de France 180. i8r. 
181.18j.184. 185.186.187. 188.189. 1po.191.191. 
19J.194.195.196. 

Sacre couronemec & entrée, en la ville de Reims, 
du Roy Loys vnzieme 407.408.409 410. 

Sacre & couronement delà Roine de France , & 
ccrimonies y obfcruecs 186. 187. 197.198.188. 
190. 

Sacre de l'Empereur Othon, & cerimonies que y 

furent obferuees 196.197 
Sainft Clouaut, auparauant appelle Nogent,ain- 

fi nommé de Clouaut fils du Roy Clodomire. 

18 

Sain&e Chapelle du palais de Paris, eft exempte 

de l'Archeuefque de Sens 186 
Sainâ: Gilles en Languedoc, Comté 105 
Sainû Loys Roy de France ncuficfmc du nom 

111 

Salcrne a appartenu en tiltre de Comté i Robert 
Guifcard, quieftoit defeendudes Normans. 

- 75- 

Saliens eftoient diôs les François,qui habîtoienc 
(urlariuierede Sale en Francome de là le Rin 
11. vfurperent la marche de l'Empire iufijuesl 
Toxiandrie 11.11.dont Iulian l'Apoftac les cha- 

Salingham eft le pays des Saliens , prouinec iadis 
tenue par les François 11 

Salique,loy des François 3.4.114. fut rédigée par 
efeript en langaige allemant, du règne de Pna- 
ramond , l'an de erace quatre cens vingtdeux, 
par Vvifogaft , Salogaft , Bodogaft, Se Vvido- 
gaft 11. 11. laquelle redadion ne fc treuueplus 
u. Eft ainfi appellee du nom des Saliens Fran- 
çois habitans en l'vnc des trois prouinces te- 
nues par eux 11. Comprent foubs ellc,les lotx 
des François Ripuaires, des Allemans & de 
Bauiere , conformes à peu près à iccile u A 
efte reformée, &mifeen Latin par les Rob 
Hlouis,Hildebert&Hlotaire 11. A efté exé- 
cutée & obferuee en l'endroiâ des filles da 
Roy Hildebert premier du nom 19. Er en 
Hloticldc fille vnique de Guntran Roy d'Or- 
léans , par l'adoption qu'il feit de Hildebert 
Roy d'Auftrafic, fon nepueu 21.65. mais né- 
glige» 



Digitized by 



Google 



T A B L:;E 



gligee , après le decez du Roy Loys le Bègue • 
51. 

Salogaft,cft nom d officier, IVn des quatre dépu- 
tez par Pharamonc à la redadtiondelaloySa- 
liquc 11 

Sancerre , maifon de Sancerre cft venue de celle 

deChampaigne,parlcs mafles 130. 
Saulfaie eft appelé le rnonnaftere de religieuses 
près villejuifue^fondé pour maladerie de fem- 
mes 249. aufquelles rcligieufes appartiennent 
tant le linge de corps & de table , que les feels 
d'or & d'argent, mulets, mules, palefrois, chc* 
uaux d'honneur,chcuaux des offices, & autres 
qui ont mené le chariot funèbre des Roys Se 
Koynes de France décédez, & les fommiers a- 
uec leurs harnois 250. 
Saxons appeliez (leUinguen,c'eft à dire,viuans en 
liberté de leurs confeiences 45. dcchaflcrcnt la 
NobIe(Te 45. 46. Eux & les François deuin- 
drent frères, par la conquefte que Charlcmai- 
gne feit d'iccux Saxons 63. 
Scandiec'eftNoucrguc ai. 
Seal en vieil langage bas Allemand, c'eft , fèrui- 
teut 274 

Séance des Pairs de France laiz & Ecclcfiafti- 
ques 258. 

Séance en la Cour de Parlement, du Daulphin de 
Francc,licutcnantduRoy.2ii. 

Secls dont vfent les Regens & Régentes du Roy- 
aume de France 204.205. 

Scel du fecret du Roy de France 300. 

Senefchal de France, c'eft Grand Maiftre de Fran- 
ce 74.129. qui eftoit auflî appelle fouucrain 
Maiftre de France 80.Cc qui eft des droidts & 
appartenances dudit office 286. 287- 288. 289. 
290. 

Senefchal de Champaignc 288. 

Senefchal de Prouence,a le pouuoir d'Admiral es 
mers dudit pays 284. 

Senefchaux des Prouinccs de France 287. 

Sépultures de Roys,Roynes Se enfans de France. 
DeHlouis,Hlotilde fa fille Royne desVvif- 
gots. De Thibauld & Guntairc fils du Roy 
Hlodomire. De Hlotilde femme dudidt Roy 
Hlouis, en l'Eglifc faindtc Gencuicfuc du mot 
à Paris 17.18. De Clouault, ou Hlouaultfils 
duRoyHlodomirc,àfaindkClouaud. 18. De 
Chrodefindc &Chrofbcrge,fillcs du Roy Hil- 
dcbcrt.Dudit Roy Hildcbcrt.De Vvltrogothc 
femme dudidt Roy Hildebert.DeMeroucc Se 
Hlouis fils du Roy Hilperic premier. Dudidt 
Roy Hilperic & Fredegonde fa femme. Du 
Roy Hlotaire le grand 11. du nom. DeHildc- 
ricn. du nom,& Vlcidefafemmccn labbaye 
de faindt Germain des prez 19.24.2j. 28.^2. De 
Théodore fils du Roy Hlodobcrt à faindt Dc- 
nys à Paris 25. De Dagobert premier du nom. 
De Hlouis premier du nom. De Thierry un. - 
du nom.De Pépin. De Charles le Chauuc par 



«tranflationdulieu dcVerfay. De Loys fils de 
Loys le Bègue. De Carlomani De Eude fils de 
Robert Comte d'Anjou. DeHueCapct. De 
Robcrt.Dc Henry premier du nom. De Loys 
le gros. De Philippes Auguftc. DcLoysJiui- 
dtiefmc & Blanche fa femme. Du Roy fiindk 
Loys. De Marguerite de France PuchefTç de 
Braban. De Loys de France fils de Philippes le 
hardy. De Philippes ni. du nom. De Philip- 
pesJeBel. Du Roy Loys Hutin & fon fils po- 
fturae. Dc Philippes le long. De blanche fille 
de Charles le Bel. Dudidt Roy Charles le. Bel. 
De la Royne lehanne femme de Philippes de 
Valois. Dudidt Roy Philippes de Valois. Du 
Roy Ichan. De leanne & Iuibcau de Frâcc fil- 
. les de Charles cinquicfmc. Dudidt Charles 
cinquiefme Se de la Royne fa femme. De 
Charles fils de Charles fixiefme. Dudidt Roy 
Charles fixicfme, Se la Royne fa femme. De 
Charles feptiefmc & la Royne fa femme. De 
Charles huidticfmc. De Anne de Bretaigne 
femme du Roy Loys douziefme. Dudidt R oy 
Loys douziefme. De François Premier & fa 
fcmme.DeFrâçois & Charles, fils dudidt Roy 
François.De Henry 11. du nom. De Fraçois 11. 
du nom en labbaye de faindt Dcnys en France 
2p.30.36.40.49j1.52. 60.65. 7 2.77.95.102.113. 
121. 122. 134. 155. 137. 138. 139. 141. 157.158.160. 
i6u 164. 165. 166. 167. 168.169. Delà Royne 
Ifabeau femme du Roy Philippes Augufte de 
Philippes fils du Roy Loys nuidtiefme. De 
Loys nls du Roy Charles fixicfme, en l'Eglife 
noftre Dame de Paris 94.101.160. De lean- 
ne femme du Roy Philippes le long. De Blan* 
che fille du Roy faindt Loys. De Marie femme 
du Roy Philippes m. du nom. De Catherine 
fille de Charles de France Comte de Valois, 
Dudidt Charles Comte de Valois fils du Roy 
Philippes in.du nom.De la Royneleâne fem- 
me de Philippes le Bel . De Loys de France fils 
de Philippes le Iong.De leanne femme dudidt 
Roy Philippes le long. De leanne d'Eureux 
femme du Roy Charles le Bel,De Loys de Fra- 
ce fils du Roy Philippes de Valois, en FEglife 
des Cordclicrs de Paris 104. 115.122. 123. 134. 
1*6. 137.138. De Robert de France fils du Roy 
faindt Loys. De Clcméce femme du Roy Loys 
Hutin,en TEglife des lacobins de Paris 115.135 
De Radegonde femme du Roy Clotaire pre- 
mier. De Pépin fils du Roy Loys Débonnaire, 
en l'Eglifc faindtc Radcgôdc à Poitiers 19.45. 
Du Roy Hlotaire premier du nom. De Sigi- , 
bert Roy d'Auftrafîe fils dudidt Roy Hlotaire, 
par trâflation du lieu de Lambrias près Doué, 
afaindkMard de Soldons 20. 23. De Hlodo- 
bert fils du Roy Hilperic, à faindt Crefpin du- 
didt Soiiïbns 25 .De Haribert premier du nom, 
Roy de France , en l'Eglife de faindt Romain 
de Blaye 21. De Auftrigilde femme de Hari- 
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fcert premier à Arles i i.De Guntrâ Rov d'Or- 
léans fils de Hlotaire premier en l'Eglife fainft 
Marcel lez Chaalôsparluy fonde 21. De Mar- 
guerite d'Êfcocc femme du Roy Loys vnzict 
mç, laquelle mourut premier que ledidfc Loys 
fut Roy,en l'Eglife cathédrale de Chaalôs 1 64. 
De Ingundc fille dudidfc Sigebert Roy d'Au- 
ftrafie, au païs d'outremer en Affriquc 2j. De 
Thçodcbcrt fils de Hilperic premier en l'ab- 
baye de fain£k Cibart lez Angoulefme 24. De 
Bruncchildc femme dudidfc Roy Sigebert Roy 
d'Auftrafic en l'Eglife fainft Martin d'Auftun 
27. De Haribcrt & Hilperic Roys de Guiéne à 
Tholofe 29. De Batilde femme duRoyHlo- 
uis prcmier.Dc Hlotaire m. du nom, à Chcl- 
les 30. ji. De Thierry în. du nom à faindfc 
Vvaft d'Arras jj. De Hildçberc m.du nom. De 
Dagobert 11. du nom. De Hlotaire nu. du nô. 
à Cancy en l'Eglife faindfc Eftiennc 34. 35. Du 
Roy Hilperic 11. du nom à Noion 35. De Pépin 
fils de Charlcmaigne. De Loys Empereur frè- 
re du Roy Lotairc. à Milan. 43. De Adclhaidc 
fille naturelle de Charlcmaigne. De Loys Dé- 
bonnaire, àfainék ArnouldcMets 43.45. De 
Charlemaigne à Aix la chapelle 44. DeHcr- 
mengirdc femme dudi£t Roy Loys Dcbônai- 
rc. De Loys 11. du nom, Roy dcSicile^nl'E- 
glife Cathédrale d'Angiers 45. 141. DuRoy 
Lothaire, en l'Eglife de faindfc Anthonindes 
forbourgs de Plaifance 46. De Loys le Bègue, 
De Loys cinquicfme du nom,à (ainfte Concil- 
ie de Compiegnc 50. f 9. De Raoul vfurpatcur 
de la couronne fur Charles le fimple , à fain Ac 
Colombe lez Sens 55. De Loys d'outremer, à 
fainâ Remy de Reins 58. De Alix femme du 
Roy Loys le Gros,à Montmartre 77. Du Roy 
Loys le ieune, en l'abbaye d^ Barbeau 93. De 
Alix femme dudidt Roy Loys le ieunc , à Pon- 
tigny 93. De Loys fils du Roy (àindk Loys , De 
Bonne de Bohefmc femme du Roy Iehan, de- 
cedee auant qu'il fut Roy,en l'abbaye de Mau- 
buiflbn lez Pontoife 11.140. De Catherine de 
Valois fille de Charles de France Comte de Va- 
lois en l'abbaye de Vaufery 111. De Robert de 
France fils de PhilippcslcBcl, en l'abbaye de 
Poifsy 133. De Marie femme du Roy Charles 
le Bel,en l'abbaye des rcligicufes de fainâ Do- 
minique de Monrargis 137. De Iehanne de 
France fille du R oy Philippes de Valois,cn TE- 
glife Cathédrale de Bczicrs 139. DeMariedc 
Frace fille du Roy lean, femme de Robert fils 
ainfnc de Henry Duc de Bar,à Bar le Duc 140. 
De Iehan de France Duc de Berry , fils du Roy 
Iehan,en la fainfte chappclle dé Bourges 141. 
143. De Marguerite de Bourgoigne fille du 
Duc Iehan de Bourgoignc,cn PEgmèdes Car- 
mes à Paris 155. De Iehanne Se Bonne de Fra- 
ce filles du Roy Charles cinquicfme,enl'Egli- 
fe fainâ Anthoinc des Chips lez Paris 157. De 



Loys de France Duc d'Orléans, & de Charles 
Duc d'Orléans par tranflation de h ville de 
Blois,en l'Eglife des Cclcftins de Paris if8. De 
François & loachin de France enfans du Roy 
Loys vnziefme , en l'Eglife des Cordelicrs 
- d'Amboïfc 164. DudiA Roy Loys vnziefme 

Î>ar fon ordonnance,& de la Royne Charlotc 
a femme , en l'Eglife de noftre Dame de Cic- 
ry i6y. 
Sergens d'Armes 28 t. 

Serment de l'Admirai de France 285. 2,86.44}. 

Serment des Capitaines des Archiers de la garde 
du Roy 181. 

Serment du Conneftablede France 176.180. qui 
eft ferment & homage 181. 

Scrmésdcs fidelitez des Prélats de France, &l'ar- 

1 gent deu pour iceulx fermens au grand mai- 
ftre de France 186.188.290* 

Serment du grand Maiftre de France 288. 

Serment du Maiftre des Arbalcftriers de Fran- 
ce i8j. 

Serment des Marefchaulx de France 180. qui eft 
ferment Se homage 28 c. 

Serment des Pairs de France 161. 

Serment du grand Panetier de France 293. 

Sermenr que doit faire le Rcgcnt & Tuteur du 
Royaume 101. 201. 

Serment que font les Roys de France à leur Sa- 
cre & couronnement 184.1 86. 188. 

Sicambres , qui eftoyent auffi appeliez François, 
furent transferez du païs de Cleucs Iuliers & 
Gueldres en la Gaule Belgique par Auguftc 
Empereur 8. 

Sicambrie pour ville c'eft chofe fabuleufe 8. 

Sigebert aoy d' Auftrafie fils de Hlotaire premier 
2 j. fut efleué à Roy de Soiflbns par les gens de 
guerre, contre Hilperic fon frère 2 j. fut BtiGt 
tuer par afïàflinar par laRoync Fredegôde fcm 
me dudiâ Chilperic 2). régna quatorze ans 
2}. Sigebert 11. du nom aulfi Roy d'Auftra* 
fie jo. 

Six mille diablcs,quels ils eftoyent 7. 
Somelier d'Armes 147. 

Sonnon Roy des Fraçoisfaiâ prifonnier deguer 
re foubs l'Empire de Valcntinian ij. 

Souuerain Maiftre de l'hoftel du Roy 287. 

Surnoms attribuez par fobriquet à aucuns Roys 
de France j6.38.j9.62. 

Surnom de France , ne Ce côrinue aux enfans des 
(ils puifnez du Roy 11. Ains prennent iceur 
enfans le furnom des Appanages de leurs pè- 
res 11. 

Surndms des mères ont eftéprins parplufieurs, 

f)our couurir la nouueauté de leur noblefle % ou 
a petitefle de leurs maifons & familles,laiflans 
le furnom de leurs pjercs 1 20.1 1 1.150. 
Syluain fut François couronncl de l'infanterie de 
l'Empereur Confiance 8. entreprint viurper 
l'Empire 8. 
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T Ailles & fubfidcs defmefurcz impofez fur les 
Flamens par Guillaume fils de Robert 
Duc de Normandie, Comte de Flandres, les 
contraignirent entrer en rébellion 148, 
Tané eft la couleur du ducil des Royncs de Fran- 
ce 244. 

Terre fain&e perdue pour les Chrcftiens,parla 
querelle Se côcroucrfc aduenue entre Raimôd 
leicune ,ComtcdcTripoly,&Guy de Luzi- 
gnen 106. 

Tcftamcns des Roys Se Roynes de France îfo. 

Thcodebcrt,ouThcudebert,Roy d'Auftrafic fils 
de Thierry baftard de Hlouis premier, efpou- 
fa Dcnteric natifuc de Cabricres en l'Engue- 
doc , qqoy qu'elle fut mariée à vn autre 17. 
puis la répudia 1?. & la fie mourir 17. 

Theodcberc it. du nom,Roy d'Auftrafic 16. 

Theodomer,Roy des François 13. 

Thibaut Roy d'Auftrafic fils dudiâThcodcbcrt 
mcitfin à la ligne baftarde de Hlouis 17. régna 
fepeans 17. 

Thierry fils baftard du Roy Hlouis, hérita en fil- 
tre de Roy,auec les légitimes dudidt Hlouis \6. 
s'allia à la maifon de Bourgoigne 17. Et régna 
vingt trois ans 17. 

Thierry 11. du nom , Roy d'Orléans & d'Auftra- 

t fie, commet fratricide par l'impoftlire de Bru- 
ncchildc 16. 

Thierry 111. du nom 32. 33. 

Thierry mu du nom, furnommé de Checllcs 36. 

Tiltre de fils a i n sne'd vr o y de f kau 
c e , précède le tiltre de Roy d'autre Royaume 
à iceluy àifné aduenu 175.Ce que ne fai& le til- 
tre de F ILS PV ISN E' DV ROY DE FRAN- 
C E I7J. 

Tiltrcs des Roys Se Royaume de France font 
Trcfchrcticn 170. 171. Empereur & Empire 
171. Ne tenans leur temporel d'autre que de 
Dieu 172. Pouuans difpenfer fur leurs ordon- 
nances 173. AbolilTans les couftumes pour le 
regard de leurs contradts , non pour le regard 
de ceux de leurs fubic&s 173. Iugeans en leurs 
propres caufes 174. Ne faifans en l'endrdidk 
de leurs fubicdks , autre ferment que le Solen- 
nel faidk à leur Sacre 174. Et nepromettansà 
iccux de là en hors, qu'en parole de Roy feule- 
ment 174. Ayans leur couronne Spherique 
figne qu'elle eft impartiflàblc 175. ' 

Tiltre qui fc donne au Roy decedé ou Blafon 
pour par iceluy eftre crié par les vingtquatre 
Crieurs,doit émaner du confeil du Roy, Se nô 
de la Court de parlement 245. 

Tiltre de g r a n d eftoit attribué par les Anciés, 
à ceux qui eftoyent grands terriens & ri* 
ches 128. 

Tincl , c'eft le Commun en la maifon du Roy. 
Ainfi eft diéfc l'Efcuyer du Tinel,dont l'oppofi- 



te eft l'Efcuyer du corps 304. 

Tholofc Comté venue a la Couronne de France 
par vertu du Traiâé de Paix fkidt auec Ray- 
mond dernier Comte de Tholofc 105. A efté 
premièrement iceluy Comté tenu en office, 
puis en fief appelle Comté & Duché 105. A 
contenu foubs luy les païs de Tholofc, Albi- 
gcois,Quercy, Péri gort,Carcalfone, A génois, 
Afterat,& Rhodes 105. 106. N'eftant encores 
Tholofe queEuefché, eut pour Euefquc Loys 
de Sicile qui fut Cordelier fils de Charles 1 1. 
du nom Roy de Sicile 109. Le Comte Ray- 
mond dudidt Tholofe tenoit auffi le Comté 
de fainâ: Gilles en Lengucdoc Se le Chafteau 
Monrpellcrin qu'il auoit faid conftruirc ou- 
tremer au païs de Syric,& k fèigneurie de Tri» 
poly en icelles marches 106. 

Tonnerre érigé en Comté 87. 

Tonture des cheucux pourquoy eftoit faidtc à 
ceux qu'on desheritoit du (ang 218. 

Tours futbailléàGeofroy Comte d'Anjou* par 
Thibaut ni. dunom'diâle Grand Comte de 
Blois & Champaigne,pour fa rançon 1 18. 

Toxiandre eft fitucc entre le Rhin la Meufe Se le 
liège il. 

TraiftédcTroycs par lequel Henry cinquiefme 
du nom,Roy d'Anglcterre,cft inftirué Regenc 
& héritier du Royaume de Frâcc en forcloant 
Charles de France ( qui fut paraprçs Roy,didk 
Charles feptiefme ) vray fucccfTeur de la Cou- 
ronne 16 j. 

Trcfue indi&c de Pauthorité du Pape Boniface 
huiâicfme, entre le RoyPhilippes le Bel, & 
les Roys des Romains & d'Anglctcrrc,reic6tec 
par lcdiéfc RoyPhilippes 171. 

Trcfchrctic eft vn tiltre approprié aux fculs Roys 
de France pour la manutention de la religion 
Chrefticnne Se de l'Eglife Gallicane à laquelle 
ils ont toufiours tenu la main 170. 171. 

Tripoly en Siric, tenu en tiltre de Comté par Ber 
trand, qui eftoit de la lignée des Comtes de 
Tholofe 75. 

Triftant, ou Triftan vient de triftefle impofé à 
xculx qui furent engendrez Se nays en triftet 
fe iio.iu. 

Troufteau donné à Rigoncc tat par le Roy Chil- 

f)cricfon'pere, que par les Barons de France 
ors qu'elle efpoufa le fils de Lcnnichilde Roy 
des Vvifigots 4. 

V 

"T TAlcncé Se Aragon Royaumes & Barcelone, 
V Comté , furent baillez par inueftiture à 
Charries de France comte de Valois,fils du Roy 
Philippes de France 111. du nom, par le Pape 
Martin quatriefme nj. 

Valet trenchant du Roy de France 315. 

Valois Comté m. 

Veille des futurs Cheualicrs lanuiâ dont le len- 
demain ils doiuent eftre armez Cheualicrs Se 
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rcccuoir l'ordre & i'aceolee 317. 
Vcudofmc a le fur nom & les pleines armes de la 

Branche de Bourbon , ores que le Roy tienne 

Bourbônois & Clermonc 1 25. 
Vcrmandois 71.73. reîiny à la Couronne 74* 
Vicariat de l'Empire en Tufcane Se en Lombar- 

die 110. 
Vienne Comte 128. 

Viuandicrs du Camp du Roy eftoyent exempts 
dç péages , eftans certifiez tels par efeript du 
Marcfchal de l'oft 174. 

Vniuerfué de Paris faiâ porter en tous lieux fes 
ma(Tes deuant foy 289. 

Voyages de la terre lain6te } autremcnt di&s d'ou- 
tremer , entreprins par les Roys de Fran- 
ce 284. 

Vfez , Comté 107. 

Vvandalcs,fourcc des Bourguignons 8. 

Vvaramond , cft le mefmes que Pharamond , qui 
cft eferipture corrompue pour imiter par let- 
tres cfgarccs la prolation de cefte lettre Vv 1$. 

Vvafcons,qu'on eleript & diâ Gafcons,ou Guaf- 
cons par corruption de prolation &cfcriture, 
furent îadis ceux qu'on diâ à prefent Bafqucs 
x 9 . 



Vvexin. le Côté du Vvexin eft tenu Chômage du 
marttr Cùn& Denis & de Tes compaignons. 
Auoicnt les Comtes dudidfc Vvexin droi$& 
nom de porter l'oriflamme appartenant à l'au- 
tel d'iceux martirs , quand le Roy marchoit en 
expédition militaire & en bataille 254.13 j. 

Vvidingham eft le pais des Vvindicns, prouince 
iadis tenue par les François ti. 

Vvidogafteft no d'officier, l'vn des quarre dépu- 
tez par Vvaramond à la rcda&ion de la Loy 
Salique xî. 

Vvifigots furent des le règne de Chilperic alliez 
par mariage à la maifonde France 4.16. i ceux 
Vvifigos dominans au pais de droid efcrîpc 
reccurent le Code Thcodoficn & les loix Ro- 
maines 11.15. • 

Vvifogaft, cft nom (Tomcicr^'vn des quatre dépu- 
tez par Vvaramôdàlareda&ion de la loy Sali- 
que 11. 



'cllaridc & autres Ifles delà mer Germanique 

4 fut la première demeure des François quand 

ils conqueroient les Gaules 5. 
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CHAPITRE DE LA PREMIERE 

B R A NCHE DE BOVRGONGNE. 



A ç o i t que les mariages des enfansfè traitent &: fa- 
cencparraducu&adttisdes peres &c mères d*iceux,& 
dcfaillans leurfdits percs & mercs par le confeil Se adhé- 
rence de leurs curateurs &c proches parens , & que ceux 
qui ne font tous puiflanec d'autruy , puiflent ,1a loy ou 
couftume fauuc, franchement contra&er mariage ou 
bon leur femble : ce ncantmoins ou tels mariages peu- 
uent tendre à la commodité ou incommodité de l'eftav 
I les rois & princes fouuerains ont accouftumé &: leur eft 
licite s en méfier, à ce qu'ils ne foyent faits fàni leur gré 
& confcntcmét,& à ce adftraindrc,par foy,feellé,ou au- 
trement, lefdits pcres,merc$,tutcurs & curateurs,parcns & autres pcrfonnes,eftâs 
de leurs iUbiets. Ainfi IcRoy Philippes Auguftc,print feureté de la royne Mahault 
Comteflc de Flandres ., vefuc du Comte Philippes d'ÀMatie ,qu aduenant fepara- 
tion d élie & d'Eude II I.du nom, Duc de Bourgongnc ,cilc nefe maricroit nulle 
part,fans le vouloir & bon plaifir de (a maiefté.Laditc feurcté,par traidé exprès de 
ce faid l'an onze cens quatre vingts quinze. Pour fentretenement duquel , & au 
cas quelle y contreuint , ladite Mahault Ce foubfmcitaux excommuniemens 6c 
interdit du Cardinal au tiltre fainte Sabine , Archcuefque de Reims. De Ieannc 
fille de Philippes de Bourgongnc,filsaifnéd'Eudc II IL du nom, Duc de Bour- 
gongnc , citant rendue au Roy Iean , par le trai&ç fait entre fa maiefté,& le Com- 
te de Sauoye, moyennant la fomme de quarante mil florins,qu' il en bailla à iceluy 
Comtc,futconucnu quelle feroit mariée ou plairait à fàdi&e maiefté , pourucu 
que ce ne fuit au Daulphin fon fils aifné.,En Auril mil deux cens trentefix, Ieanne 
Comteflc de Flandres & Haynau, déclara & promift par fon fcellé au Roy fainft 
Loys, qu'elle n'auoit accordé ne promis, Se n'accorderait ne promettroit maria- 
ge à Simon de Momfort , & ou elle l'aurait accordé , qu elle f en déporterait & le 
romprait. Ainfi les Prélats & Barons de Bretaigne, Tan mil deux cens vingtfept, 
pafTerent lettres d'obligation audi&Roy faind Loys , par lefqucllcs ils promirent 
garder Yoland,fîlle de Pierre (dit Mauclcrc)Comte de Bretaignc (de laquelle ac- 
cord de mariage auec Iean de France, frère de fadi&e Maiefté, auoitefté faid, 
dés le moisde Mars,l'anmil deux cens vingtfix) tant que lediû Iean de France, 
euft attaint laage de quatorze ans , ou que ledit Duc Pierre,pere d'elle, eùft baillé 
bonne feureté à ladi&c maiefté , de ne la marier au Roy d'AngIetcrrc,nc autre cn- 
nemy de France. Selon cefte règle, en O&obre mil trois cens vingtcinq,lc Roy 
Charles le Bel confirma & eut pour aggrcable le trai&é de mariage d'Alix, fille 
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d'Arthus, I. du nom, Duc de Bretaigne,aucc Bouchart Comte de Vendofinc ,qui 
fait auoitefté dés le mois d'Aouft,mil trois cens vingt. Le Roy Philippes le Bel 
en Odobre mil deux cens quatre vingts dixhuic, confirma le trai£tédc mariage 
de Marguerite de Valois,fille de Charles de France Comte de Valois , fon frère, 
auec Guy de Chaftillon, Comte de Blois. Et l'année mcfmes approuua & loua le 
contrat de mariage d'Eftienne Comte de Sanccrrc, auec Marie de la Marche, 
Ledit Roy Philippes le Bel,en lanuier mil trois cens & huit confirma auflï par fes 
lettres patentes le contrat de mariage de Iean 1 1. du nom, Comte de Dreux 
auec Pernclle de Suilly, vefuede Geoffroy de Lufignen fœur deHcnryficurde 
Suilly. JLe Roy Philippes Àugufte,en May mil cent quatre vingts treze, confirma 
au cas pardljlefdits traifltez des mariages,dc Pierre de Courtenay , Comte de Nc- 
uers auec Yoland, fille de Baudouyn, Comte de Haynau & de Flandres, & de 
Mahaultde Courtenay, fille dudid Pierre de Courtenay auec Philippes Comte 
de Namur, qui furent faits lcfdits mois & an mepnes. Icçluy Philippes le Bel con- 
firma au/fi le trai&é de mariage de Robert,fils du Comte de Boulonghc, auec Ca- 
therine fille de Iean Daulphin dcViennois en Mars l'an mil trois cens onzc.Com- 
me auflî en Auril Tan prochain fuyuant il confirma le mariage de Philippes de Si- 
cile prince de Tarentc,auec Catherine de Vaiois,Imperatricc dcdonftantinoble, 
fille de Charles de France, & faifant plus encorcs,parlctrai&équifutfaiâ:cn 
Iuillecmil trois cens treze,adftraignit ledit Philippes de Sicile impetrer briefdu 
PapCj par lequel le Pape l'cxcommunioit &c fes hoirs , fil n'obtemperoit auxeon- 
uenanecs contenues audit traifté de mariage. Et luy mefmes Tan d'après , ratifia le 
contrad de mariagede Charles de Valois Comte d'Alençon, I. de ce nom, fecôd 
fils dudit Charles de Frâce Comte de Valois fon frère, auec Ieannc fille du Corn- 
tfi de Ioigny,lcqucl par le traiâé d'iceluy mariage en Auril mil trois cens quatorze 
luy donna tondit Comté. Le Roy Phillippcs le long, en Iuin, mil trois cens vingt. 
Et en Oâobte l'an d'après, par trois lettres fiennes approuua & eut pour aggrea- 
ble, l'accord du mariage de Marguerite de Clcrmont, auecques Iean fils de Hen- 
ry fieurde Sùilly. Et le Roy Charles le Bel , en O&obrc mil trois cens vingtdeux 
aggrea $t confirma le trai&é de mariage , de Pierre , I. du nom , Duc deTîourbon 
auecques Ifabeau de Valois, la icune, fille de Charles de F race, Comte de Valois, 
fils du Roy Philippes le Hardy. De là vient que les Ambafladeurs du Roy Iean, 
par aftç du fixieme iour de lanuier mil trois cens cinquante trois , feirent offre à 
ceux de dom Piètre Roy de Caftille,de leur fournir lettres dudit Roy Iean, de 
confirmation du trai&e de mariage dudit Roy Piètre auec Blanche de Bourbon, 
qui eftoit fait dés l'année précédente. Le Roy Loys onzième par mefme raifon, en 
Nouerobrc mil quatre ces foixante cinq confirma & eut pour aggrcable , l'accord 
du mariage de Pierre, II. du nom, Duc de Bourbon, auec Marie d'Orléans , fille 
du Duc Charles d'Orléans, qui conclud auoit cfté dés le dernier iour de Septem- 
bre mil quatre cens foixante vn,& les fiançailles enfuyuies en Mars mil quatre 
censfoixate trois. Selon ceftédite rcigle,par traifté fair,entrc le Roy Charles fcpt- 
icfmc & Iean V I. du nom,Duc de Bretaigne,iccluy Duc promift à (a maiefté,quc 
le mariage de Pierre de Bretaignefon fils, auec la fille de meflîrc Loys d'Amboifc, 
nefcfcroitfanslefçeu de fadite maiefté: laquelle promette iccux Ducpere,& 
fon fils,côfirmcrct parleurs fcellcz,lcs fixiefme &c vingtcinquicfmeioursde Mars, 
mil quatre cens trente vn. Et par le trai&é de paix , fait entre le Roy Charles hui- 
tiefme & François , 1 1. du nom , Duc de Bretaignc , le dernier iour d'Aouft mil 
quatre cens quatre vingts huit fut exprefTémcnt arrefté , qu'Anne 6c Ifabeau filles 
d'iccluy Duc, ne feroyent mariées, fi n'eft par l'aduis & bon plaifîr de fa maiefté. 
Hcruicu Comte de Ncuers,au mâdement du Roy Loys huitiefmc,bailla fon fecl- 
lé à (à maiefté, par lequelilluy promettoit,nc marier Agnès fa fille, fans la per- 
miffion de fadite maiefté. Meffire Guiliaumedc Courtenay,fieur de Champignc- 
les, en Odobrc mil deux cens foixante dix, bailla fon feellé, qu'il procureroit le 
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mariage, de.Guillaume de Bourbon ; Sieur dç Bçccay , aueç Kàbeau ? fille de 
1 feierre de Çourtcnay , qûi cftcît pôûr|)àrié pair Te vouloir du Roy. En Feuricr njii 
trote Cehs vingt, eftarit mis en termes de pourparle , le mariage de Marguerite de 
•«France, aifcc le fils aifné du Corhte'de Néucrs, iceluy Comte les vingticfme 
: Feurier &r quàtriefme May mil trois cens vingt, bailla le feellé & a&ede faprb- 
" 'roefTciurpe , qu'il tiendroit la main audit mariage. LpRoy Loys XL le dernier 
lourde Mars mil quatre cens foixante fept , bailla par eferit fa promefTe, à Agnes 
' Ducheflc de Bourbon,qu' il ne la côtraindroit marier {a fille Marguerite de Boiu> 
&on,au Comte d'Armaignac. Laquelle Marguerite Tannée enfuyuant , du cofen- 
tement de fa maiefté,fut mariée à Philippes de Sauoye,Comte de Baugis,Sieur dé 
Brefle. Le droit eferit des Empereurs Romains ne veut interpofer l'autorité, 
commandement &refcrit du prince en cas de mariages, pournemettre deftour- 
bier en la franche volonté des futurs mariez,lcurs peres , merès , &: autres parens. 
Mais les Rois de Françe,qui ne tiennent de nul terrien , Empereurs cux-mefmes, 
* ou ils dominent,ont attiré à eux l'arbitre de tels mariages qui pcuuent toucher fait 
en bien ou en mal leur Royaume. Ainfi le Roy Charles V.en Iuin mil trois çeps 
foixante huic^bailla fa promefle à Arnauld Amanycufire d'Albrct,de luy donner 
qn mariage Marguerite de Bourbon,fceur de la Roy ne leanne fa femme. Et le Roy 
î-oysX 1 Len Aouft.mil cinq cés,à lcntreucuë de luy &: de Ferdinâd Roy d'Eïpai- 
gnc,qui fut en la ville de Sauone^uv promiften mariagç Germaine deFoix: pour 
laquelle accorder iceluy Ferdinancicnuoyatoft après les ambafladeuK aucepou- 
uoir,& la fiança en O&obrc enfuyuant.Ces promcfles,dira quelquVn, ne font pas 
- dumodelle desrçfcritsdontles Empereurs Romains ont entedu parler. Soit:màis 
lespricrcSjremonftranccSjConfeilSjaduïSjperfuafiosde nos Rois/onteneffed ref- 
cirits. Selon ce., on peut amener à ce propos la bulle du Pape Boniface VIII. 
par laquelle il requift le Roy Philippes le Bel d'induire Catherine Impcratrixdc 
ConftantinoblcàcfpouferleRoyFedericde^Sicilejfrerede Iacqucs Roy d'Ara- 
gon. Et corne l'Empereur Albert enuoya en ambaflfade par deuers ledit Roy phi- 
lippes le Bel pour le requérir du mariage de Fcderiç,fon fecond fils,aucc l'vnc cïes 
fillçs dudit Charles de Francc,Comte de Valois,fon frere,auec offre de luy bailler 
les Comtcz de Holande:Zelande,& la {eigneuric de Fri^e, qu'ilqucrelloit contre 
Ieàn de Haynau*Et cornent Baudouyn,Empcreur de Grece,par fes lettres, en date 
' des Nonesd'Aouft,l'an 1243. «quift la Royne Blanche,mere du Roy S. Loys,pcr- 
fuader & induire le Sieur de Montagu , beaufrerc dudit Baudouin , d'accorder le 
mariage de l'vne defes filles, aucc le Souldan d'Ycon -.laquelle indu&ion fautcy 
endroit interpréter pour confentement & permiffion,commc dit cft.Car tant ont 
; vfé de ce droit & pouuoir les Rois,que voire les enfans de Frace,en ont vfé en plus 
1 , forts tcrmes,qui eft L'interdiclion: car Loys de France, fils aifné du Roy Philippes 
Àugufte par Ces lettres patentes, feit inhibition &deffcnfe à Eyrard dcBrennc, 
Sieur de Rameru,& à la fille du Roy de ChiprCjqu'ils n'euffent à contra&er maria- 
ge enfcmble: par ce que tel mariage eu-ft efté preiudiciablc au Royaume. Le Roy 
Philippes de Valois donna permiflion & congé de traiter le mariage de Marie , fil- 
le aifnée de Ican de Francc,fon fils aifné , Duc de Normandie, auec Dom Piètre, 
Infant de Caftille,fils aifné d'Alphons X I. Roy de Caftille.Ne prçnoycnt les Rois 
tant feulcmét la promette des peres & raeres^U des futurs mariez, ains plcigcsàc 
cautions de icurditc promcfTc. Ainfi Matthieu de Trie,cheualjer y intcruintplcige 
, pour Mahault ComtefTe de Bonlongne enuers le Roy faind Loys , & luy en pafia 
lettres obligatoires fan mil deux cens trentequatre, que ladite Mahault tiendroit 
les accords faits pour le mariage de leanne de Boulongnc fille de Philippes de 
France, fils de Philippes Augufte & délie, aucc Gaucher de Chaftilion, fire de 
faind Aignen , nepueu de Hugues de Chaftillon Comte de Blois& auffi de faind 
Pol . Ledit Pape Bonifaçe huitiefmc , s'ingéra d'vfurper & entreprendre ce- 
fté autorité & puiflânce,furle4it Roy Philippes le Bel,lc requérant par fa bulle,. 
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ne marier fes deux filles nubiles, fans l'en aduertir &,luy en commupiqucr,& toft 
après par autre bulle prohibant à fa maiefté, de marier fes enfans , frères & fœurs* 
aucc Sanche 1 1 1 1. du nom, Roy de Caftille,ou fes enfans,fans auoir autre difpen- 
cequela générale obtenue par fadite maiefté. Mais neantmoins Marguerite dtf 
Francc,fillc aifncc de fadite màicfté , fut en l'an mil deux cens quatre vingts qua- 
torze , mariée à Fernand , 1 1 1 1. du nom , Roy de Caftille , fils d'iceluy Sanche. 
Trop mieux en Pape , le feit Clément cinquiefme, lequel par fa bulle, exhorta 
gracieufement ledit Roy Philippes le Bel, qu'il vouluft paracheuer le mariage d'I- 
fabcau de France fa féconde fille auec Edouard , 1 1. du nom , Roy d'Angleterre. 
Les approbations, confentemens & interucntionsduRoy en tels mariages, qùe 
defTus, ne font pas feulement vlitecs, voire requifes, pour la raifon que dit eft, ainsi 
aufli pour obuier à Hntcruerfion des chefs fiefs , maintesfois tenus en appennage, 
dont en tels contra&s de mariages eft fouuentfait delaiflemcnt & tranfport , bri- 
fure 5£defpeccment, ou autre altération par nouuelle charge , fi que le feruice du 
Roy en fes armes , en peut cftre altéré voire diminué. Et voyla pourquoy,le Duc 
de Berry, voulant bailler en mariage à Marie de Berry fa fille, future cfpoufc de 
Bernard Comte d* Armaignac^ccrtaines terres, fifes en Poi&ou , iufques à quatre 
mil liures tournois de rente' obtint de cepermiffion du Roy Chadcs cinquiefmc: 
lequel en Fcurier,mil trois cens foixante neuf, luy en ottroya fes lettres. Au traité 
de mariage de Ican I.du nom, Duc de Bourbon, auec Marie de Berry, du quin- 
zicfme iourdu mois de Ianuier,ranmil quatre ccns,intcruintla permillîondu 
Roy Charles fixiefmc ,du tranfport & deîaiflcment des Duché d'Auuergne & 
Comté de Montpenficr , fait en faueur d'iceluy màriage, au mois de May enfuy- 
uant. 

Sur le chapitre. Tiltres ^grandeurs^ excellences des 
Rois & Royaume de France. * 

T trois eves q^v e s nommez. Qui font les Euefques de 
Nifmcs,d'Agdc, dq Lodeue. 

Q^vand vn cardinal. Le Pape Bonifacc huitiefmc, 
anime contre le Roy Philippes le Bel , auoit dcfpcfché exprès ce 
Cardinal au tiltre de faindc Marie in porticu, par dèucrs fa maie- 
fté pour le brauer par l'indi&iond'icclle rrefue: qui fut le com- 
mencement de la noife,laquclle rermina par le voyage que le Baron de CaluifTon 
en Languedoc, feit à Rome. Ledit Bonifacc auoit voulu maiftrifer fadite maiefté 
en ce qu'il Tauoit interpellé par fa bulle, de ne marier fes filles,fans l'en aduertir,& 
luycncommuniqucr,&cncequeparautre fienne bulle il auoit prohibé à fa ma- 
iefté de marier fes énfans,freres & fœurs, aucc dom Sanche, 1 1 1 1. du noth , Roy 
de Caftille ou fes enfans, fans nouuelle difpcnfe: En quoy il fut peu bbey , car on 
n'y eut efgard,comme dit a efté cy deuant : ains fes Decrctales mcfmcs en deuin- 
drent hayneufes, fi qu'en ce Royaume l'authoritc en eft prefqucs nulle. De luy eft 
cmané vn dire, qui monftre le peu qu'il acquift onc en l'opinion des hommes , In- 
trauit vtvulpes } regnauit vt Leo> mortum ejl vt canis. 

Par bvlle. Laquelle commençoit, par ces mots, VN ~4 M S *A N- 
CT *A M. 

En qjtoy il fvt fortement contredit. Eftant ce diffide en- 
tre le Roy Philippes le Bcl,& ledit Boniface, pluficurs officiers de fa maiefté,pour 
le deuoir de fubic&ionf efforcèrent, luy donner par eferit plufieurs aduis&con- 
Teils, contenans les moyens deftru&ifs de l'cntreprinfe d'iceluy Boniftcc. Entre 
autres tant maiftre Pierre du Bois , aduocat'dc fa maiefté au bailliage de Colhn- 
tin , qu'vn autre perfonnage de grande literaturc légale , luy defduircnt par 
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cfcrit, ce que fa maiefté pôuuoit & deUoitrcfpondreàladite bulle d'iceluy Boni- 
face. 

Brvslee. Ledit Cardinal de fain&c Mârie in ponteu porteur de cefte bulle, 
voyant ce qui en eftoit aduenu , cfcriuit lors à Robert Duc de Bourgongne , fe 
complaignànt de ce que ledit Roy Philippeslc Bcl,auoit fai& brufler en ùl prefen- 
ce ? dc fes princes $ç confeilj icelle bulle. 

Bvlle expresse. En date des Calendes de Feurier , Tan premier de fon 
ponrificac 5 Iaquellç portoit déclaration pour tous Les Rois de France^ 

Départit. Par lettre exprefie. 

Ordonna» Parles mefmes lettrés de déclaration, il feit part te raifonl ladite 
Royne teanne fa femme , de là moitié des conqutfts faits conftant leur mariage, 
auparauant fon aduenement à la couronne, 

Corps. C'eft que les deniers des Roynes foyëntpriuilcgic2,Comme cèuxdu 
Roy. 

Valant. Il f en trouue trois , faits par ledit Rôy Philippes de Valois à ladite 
Royne Jeanne fa femme* Tvn en Nouembte Tan mil trois cens trente : l'autre en 
May , l'an mil trois cens trente deux : le dernier en Décembre l'an mil trois cens 
quarante fepr. Il f en trouue aufli d'autres Roys prcdeccflcurs &c déuanciers dudie 
Philippes de Valois, foies aux Royncs leurs femmes. 

Plaident. En Parlement. 

Des roynes. De France. 

Sur te chapitre des Sacres & Couronnemens des 
Roys Roynes. 

A raison d' icelle. Autres en allèguent vne autre , qui 
cftquetoutainfiqueie bouclier oupauois,eft h tuition &tm* 
parement du corps du combatant,cn mefme forte le Roy par 
cftrecflcué& porté fur vn pauois ou bouclier , eftoit par les gens 
de l'ârmée tfn èefte cerimonie,tcfmoigné tel , quela prouefle , Vi- 
gilance, &fcicnce de l'art militaire qui cftoit en luy,& pourlcA 
quelles vertus il eftoit exaulccpardcllus tous autres , le rendoyent fi fpc&ablc Se 
de telle efti me, qu'on s afleuroit que toù t loft &c tout le Royaume pouuoycnt de- 
meurer à clos & à couuert & en tdutc feurcté, foubs fon aifle & conduite, & com- 
me tel recogneu par les gens de guerre , ils l'eflifbyent à fouuerain commandeur: 
la caufe de l'cle&ion & déclaration, & de la cerimônic d'icelle , eftant fondée fur 
les armes: parce qu'iccllcs armes tiennent en dcuoir & deu eftat , ce qui eft cris là 
Royaume,& l'cmparent contre l'inuafion de leftrangcr. 

Porter la despence. Il fe trouue par regiftrc,l' Archcuefque de Reims 
auoirpayéauRoy Loys huitiefmc , quatre mil liures parifis,pour le desfray de 
Ton couronnement,& vn mandement d'iceluy Rdy , à ceux de Reims demourans 
enlaiufticedudit Archcucfquc,de contribueraux fraisparluy faits audit cou- 
ronnement, en date du mois d'Aouft Tan mil deux cens vingt trois, enfemblcvri 
règlement & accord fait entre les dénommez en iceluy , touchant la dcfpencc du 
couronnement des Rois de France pour l'aduenir,qui futfaiten May mil trois 
cens vingtdeux,& en Ianuier mil trois cens vingtquatre. 

Loys HviTiESME. Les Archcuefqucs de Bourges , de Sens j Euefques dd 
Bcauuais,dc Noyon,de Chartres,lcs Comtes de Boul5gne,dc Blois,de Montforr, 
les Sieurs de Coucy, de Bourbon, de Necfle,& de Sancerrc, après le trefpas d'ice - 
luy Roy Loyshuitiefme(qui mourut le Dimenche d'après les o&aucs iiclaTouf- 
(âinfts,! an mil deux cens vingtûx) efcriuircnt aux Eucfqucs de Neucrs,d'Auxerre 
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&deTroyes, comme le Mardy d'après ladite fefte de Touflainds, ledit Roy 
Loys, cftant malade à Montpenfier, après les auoir mandcz,en la compagnie d'af- 
fez d'autres feigneurs du Royaume, les pria , & de ce print d'eux leur promefle & 
ferment, que le décez de luy adûcnu, le plu s toft quil leur feroit poflible, ilsfe- 
royentçouronner Loys fon fils aifné , (qui après fut canonizé a faind,) & luy 
rendroyent , comme à leur Roy , leurs hommages. Et pôurce que l'acquit de leur 
dite promefle & ferment importoit à l'èftat, lesprioyent & exhôrtoyent eux ren- 
dre & trouuer enda ville de Reims , pour entendre audit couronnement,qui de- 
uoit eftrefaid le Dimanche précèdent le iour faind André lors prochain venant. 
Ce mefmes efcriuirent-ils,àrArcheuefque de Rouen &c à fes fufFragans,aux Euèf- 
ques d' Auftun,de Mafcon,& Chaalons: au Conncftable de Normandie, Richàrd 
de Vernon , à Richard de Harcourt , Foulques Payriel , Rorbcrt Bertrand , Ro- 
bert Malet, au Chambellan de Tancaruille, à Guy de Mortemcr , Guy de Suilly, 
Richard le marefchal ,& Robert de Corcy. Et par autres lettres, au Comte de 
Vendofmc , aux Vicomtes de Tottars, Beaumont, Chafteaùdun , à Hugues de la 
FcrtéjGcoffroy de Pons , Geoffroy de Luzignen , Thibault de Blafon , Dreus de 
Mellou, Guillaume de Chauny, & à la dame de Sabley & à fa fille , comme 
Sencfchallc d'Angiers. Lefquels feigncurs Ecclefiaftiqucs &: Séculiers , & plu- 
fieurs autres , qui fe trouuercnt à la maladie & decez dudit Roy Loys huiticfme: 
ledit mefmciourde Mardy d'après la Touflainds , an fufdit rédigèrent leurdite 
promefle & ferment par eferic, aflauoir qu'ils eftoyent tenus par foy & parole iu- 
réc donnée à faditemaiefté, de faire au plus toft couronner à Roy de France le- 
dit Loys fon fils aifné, & luy faire leurs hommages, & ou cas quiceluy aifncdc 
France vint à décéder, faire le fcmblaBle à Robert de France Comte d'Arthois, 
tiers fils dudit Roy Loys huitiefmé. Dequoy l'Archeucfque de Bourges , le tre- 
ziefme iour de Nouembre audit an , feit déclaration fcmblable. 

Covron nemenTi Lcfquellcs font d'or, garnies de riche pierrerie, baillées 
en garde &depos à l'Abbaye faind Denis en France. Auparauant eftoyent gar- 
dées au trefor des Rois. La petite couronne cftoit portée parle Roy à fon difner, le 
iour qu'il auoit cfté couronne. 

Obligation. Laquelle porte fommiflion de les garder au trefor de ladite 
Abbaye faind Denis , cnfemblc les ornemens royaux, feruans audit couronne- 
ment, & les parcmensdeftinez pour aflbrrir l'autel és grandes folemnitcz,&dc 
les rendre, au bon plaifir du Roy. 

Dvc de bovrgongne.Au facre du Roy François premier du nom , le 
dernier Charles Duc d'Aiençon, féconde perfonne de France ,ièruit au lieu du 
Duc de Bourgongne. Dont fut fait ade deux iours après ledit Sacre , le vingtfept- 
iefmc de Ianuicr, l'an mil cinq cens quatorze. Les Feudataircs feculiers de la cou- 
ronne de France, qui feruoyent pour l'excellence & dignité de leurs fiefs, és ceri- 
monies des facres des Rois , ayant iceux fiefs rentré en ladite couronne , ne font 
plus qu'imaginaires &parreprefentationentclsades. 



Sur le chapitre , J)es Régences du Royaume 
de France:. 



de France* 

L 1 x mere. Icelle Alix & Guillaume Cardinal , à ce tiltre de 
Regens, en l'an vnsc cens quatre vingts & dix adiugerent àl'E- 
ucfque d'Auftun,le fief & hommage de la ville de Flauigny. 
, Ordonnance dv roy. Ceftc ordonnance de dernière 
volonté fut certifiée & tcfmoignée par les Archcuefque de Sens, 
... _ _ Euefqucs de Chartrcs,& de Bcauuaistlcfquels l'an mil deux cens 
vingt fix( qui fut l'an du dccez du Roy Loys huidicfmc) incontinent après le tref- 
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pas d'iceluy Roy , tcftificrcnt, que fa maiefté , eftant atterrée de maladie audit lieu 
de M ontpenfier, auoit ordonné Iadi&e Royne Blanche fa femme tutrice à fes en- 
fans, Et Raymond Vicomte de Thouars,par fon fcellé en Iuin mil deux cens tren- 
te , promift & iura à ladite Roynejqu'il luy aideroit à garder & conferuer fon bail, 
durant la minorité du Roy fiunft Loys fon fils. 

Phi lippes tiers. Tannée précédente , mil deux cens foixante dix,le Ieu- 
dy après la faind Rcmy,luy eftant oultrcmer , & au camp près la ville de Cartha- 
gc. Il auoit fait vne ordonnance prcfques fcmblablc à cefte cy de Décembre mil 
deux ces foixâte onze,pour le regard delà tutelle,gardc & deffence de fes Royau- 
me &:cnfans. Mais elle demeura en nuds termes & fans vcfture d'effed , comme 
le recite ccft autheur toft après. 

Svbstitva. en ladi&e Régence. 

Ev agréable. Car voulut , ledit Roy Philippcs le Bel, que les principaux 
feigneurs de fon Royaume i'approuualTent & s'en trouuc treize lettres d'approba- 
tion d'icclle Régence attribuée à ladite Royne,auec promcfTe de la faire entrete- 
nir & garder: aflauoir de Robert Archeuefque de Reims : dcThibauld Eucfque 
de Beauuaisrde Iean Euefquc de Chaalons : de Charles de France , deflufdit : de 
Loys de France Comte d*Eureux,de Robert Comte d'Artoys : de Robert Duc de 
Bourgôgnc,de Iean Duc de Brctaigne, de Iean Comte de Dreux,de Hue de Cha- 
ftillon,Comtc de Blois,dc Hugues le Brun Comte de la Marche,de Robert Com- 
te de Bolongne,& de Guy Comte de faind Pol , fait par eux és années , mil deux 
cens quatre vingts dixneuf,& mil trois cens. 

Feit a melevn. par ordonnance de ces mois & an , qu'il confirma par a- 
pres par fon teftament. 

Philippes de france. fon frère puifné,furnommélo Hardy. Et cepàr 
fubftitution à Loys de France Duc d'Aniou fon frere plus prochain d'aagc , &: aif- 
né d'iceluy Philippcs.Car il fe trouuc vne lettre dudid Roy Charles le Quint, dcA 
dits mefmes mois d'O&obre & an mil trois cens foixantç quatorze, par laquelle il 
fait & ordonne ledit Ducd'Aniôù fon frète, Regent , &: luy fubftituc ledit PhiKp- 
pés Duc de Bourgongnc,aufli fonfrere,mais puifné.La raifon dé naiflânec aUffi le 
requeroitainfi. . . • 

Av q^vato rzi es me an. deleuraagc. 

Le vingtième may. oubicnlcvingtvnicfmcMay. 

Pvbliee en parlement. L'original de laquelle fut mis au trefor des 
Chartres de France:& la coppie ou Duplicata d'icelle, (celle du grand ftel,fut mis 
entre les mains des religieux de l'abbaye de fatnâ: Denis en Frahce,pour le garder 
en leur trefor aiofi comme original,pour la confcquencc qui en dependoit à def- 
mefler fouuent fur ledit lieu,& afin de mémoire perpétuelle en lieu fi folehnel fi£ 
fïgnalé. 

Feit govvernevr monsievr loys de fr a NCE.Ilfeit gouver- 
neur du Royaume de France , lediéfc Duc d'Orléans fon frcre.-ce qui fut fait audit 
mois de Ianuier mil trois cens quatre vingts & douze. 

Appelle roy. ccft à diré(comme il met toft aprcs)facré & couronné Roy, r 
& le RQyaumcadminiftrécnfonnom. 

Les faits p v.ro y a vme. ccft à dite tous les affaires du Royaume. Car, 
corne dit a efté cy deflus,il ne voulut que la Régence; qui appartfenoit au plus pro- 
che du fang,habileà fucceder à la couronnc,euft lieu. Par ainfi ce; ne fut propre- 
ment introduire vn regent bailliftrc,exclus le légitime, car tout fé gèroit &c faîfoic 
au nom du Roy en fa minorité. 

Povvoir insère'* Qui eftoit contraire à ecluy de ladite Royne; 

N'y/Evt reqence. Car il Voulut que delà en auant , n ? y çuft plus de Re- 
gent en France -, pour minorité de Roy. Et à cefte caufeparla mefme ordonnan- 
ce, il preferiuit la forme du confeil d'eftat, qui pendant le bas aage du Roy deuroic 
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manier & conduire les affaires du Royaume, au nom & fouhs l'authorité d'iceluy 
Roy: laquelle forme Faucheur explique cy après. La loy Saiique eneftoic aucune- 
ment forcée: en confequencc& par interprétation de laquelle les Régences ont 
cfté introduites &affe£tees aux maflesdu fang plus proches & habiles à appré- 
hender la fucceflion de la couronne , le mauuais mefnage & dangereux déporte - 
mens d'aucuns dcfqucls , a fouuent donné occafion à l'intcruerfion des Régences 
légitimes: mais en ce faifant on a chaftié ladite loy laquelle n'en pouuoit mais , & 
en eftoit innocente,& non ceux qui auoycnt abufé de la faueur qu'elle leur faifoit: 
ce qui cft vnc mauuaifc,& indifercte geftion de Republique. Si bien les fieft, 
pour la dignité qui eft en eux , attribuent beaucoup aux nobles , & la garde noble 
empiète beaucoup fur les biens du mineur qui cftfoubs telle gàrdexe neantmoins 
lesdefordres &defrciglécs a&ions de tels gardiens, font fubiets à rcccrche & 
amendement judiciaire. Or chacun a cognoifTancc de la grande faculté & puif- 
fance que la Régence apporte au Rcgcnt du Royaume : mais qui luy euft annexé 
vn fyndicat à la queue , dés le commencement de l'inftitution d'iccllcs Régences, . 
& contrainfit iceux Regens , après l'authorité de Rcgcnt depofee , cfter par quel- 
que temps àfyndicat àlateftedu procureur gênerai du Roy fait maicur,il leur 
euft mis vn frain en la bouchc,qui les euft tenus fi fubiets & arreftez ^que l'cntrctc- 
ncmcntdefditcs Régences légitimes euft incefTamment eu lieu. 
Davlphin. EtDucdeTouraine. 

L i evtenant general. Pour en l'abfence ou empefehement j de fa 
maiefté, entendre aux affaires de fon Royaume , prefider en fon confeil , & faire 
tous autres aûcs necefTaires. 

Revocation. Laquelle n'eftoit nomméement portée pat lefdites lettres 
du quatorziefme Iùing , ains par celles du fixiefme iour de Noucmbrc. 

Qv inziesme ivillet. Qui fut la première Régence de ladite dame; 
Laquelle fut prefque fur le champ amplifiée par ledit Roy, par autres lettres pa- 
tentes de mcfmedate. , 

Dovz iesme ao vst. Qui fut lafeconde Régence d'icellc dame. 

Rjeçev roy. Ce qui eftoit vnc demiflion du feeptre & de la couronne, en là 
faueur de monfieur le Daulphin fon fils, qui d'ailleurs eftoit futur Roy , aduenant 
leprcdccezduditRoyfonperc. 1 

Laroyne blanche. Fille d'Àlphôns huittcfme Roy de Caftillc,mcrfc du 
Roy S.Loys. Laquelle en qualité de Régente, auoit conféré quelques prébendes 
de lcglifc àt Soiflbns , vàcatis en Regale : lefquclles le chapitre d'icellc eglife 
debatoit , prétendant n'y auoir lieu de Regale : mais finalement , l'an mil deux 
cens quarante neuf,& mil deux cens cinquante vn , iceluy chapitre pafTa lettres de 
procuration, pour accorder de ce different,aucc ladite dame. 

Mathiev abbe'. Lequel, comme Rcgcnt bailliftre auec Simon fieur de 
Necflc, l'an mil deux cens foixante dix (ou bien comme député par le Roy Philip- 
pes tiers, pour conférer les bénéfices eftans en la difpofition de fa maiefté , durant 
fon abfcncc) conféra l'Archidiaconé & vnc prébende de l'eglife cathédrale de Li- 
fîcux, Laquelle collation fut debatue par le Pape Honorie quatriefmc,fouftcnant 
lcfditsÀrchidiaconé& prébende n'auoir vacqué en Regale ,& ce par les motifs 
&raifpnsparluydcfduitscn vhe fiennè bulle, en date du cinquicfmc des Ides 
d'Oftobre* l'an premier de fon pontificat. 

Ov régentés. Les Regeris du Royaume, comme gardiens dHccluy, pre- 
tendoyent par tout leurs nom & tiltres. Les Régentes le faifoyent auflî. Il fc trou- 
ue pluficurs arrefts des parlemens de Beaune & faind Lau rens tenus au nom de la 
Roync Ieanne de Bolongne, ayant le gouucrnement, & (fi dire lé faut) la Régen- 
ce du Duché de Bourgongne,en l'abfence du Roy Iean fon mary,en l'an mil trois 
cens cinquante (ept. Et faifoyent iceux Regens dons fito&ro is. Charles de Fran- 
ce (par après Roy cinquicfmc du nom) Regcnt, pour la détention dû Roy Iean 
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pere, prifbnnier de guerre en Angleterre, feit don à Iean de France Comte de 
Poidou , Ton frère , du Comté de Mafcon, en May mil trois cens cinquante neuf, 
Se le quatriefme dudit mois en la mefmc année, defpefcha lettres patentes en fon 
nom , aux vafTaux dudit Comté , leur enioignant par icelles , faire les hommages 
pou r leurs fiefs, audit Iean de France donataire, fon frere: Se ce faifant par chacun 
d'euxjes quittoit des foy & hommage qu'ils auoyent à luy. 

Déclara. Ledit Roy Iean confirma tout ce que Charles de France fon fils 
aifné,Regenr,auoitfait &gcré dans le Royaume durant fa détention Se abfence 
en Angleterre. Cefte confirmation cftoit bien requife, parce que différence y a 
entre celuy qui fc dit Regent en abfence du Roy , & celuy qui eft appelle par la loy 
à la Régence du Royaume pour la minorité d'iccluy Roy. Car le dernier n'a befoin 
de confirmation des a£tcs qu'il a fait, ou la loy puremeut & Amplement, fans in- 
teruention d o&roy d'homme Yp. appelle , confirmant iceux fièns a&es la loy, dés 
adonc qu'elle l'appelle* à la Régence: combien que raisonnablement ildéuft&: 
peuft fubir Se encourir le fyndicat (comme dit a efté) pour fes adiofts iniuftes: 
d'autant que la loy qui l'appelle, pour eftre iufte comme elle eft, ne l'appelle à puif- 
fanec d'exercer a&es qui foyent iniuftes, Ainfi la minorité & l'abfènce du Roy , ne 
marchent de mefmes pas. Si ne font auffi le Regent au premier cas (lequel eft 
proprement Regent, comme en France on l'appelle) &: le Regent au fécond cas, 
lequel prend par preft ledit tiltre & nom de Regent, c'eft à dire par cathaerc- 

E s c r i v i t. Qui fut vn mandement à ladite court * porté p^r lettres clofes, 
qu'elle n'euft à reccuoir ce fait &pofition,a{Tauoir, que le Roy cftant détenu pri- 
fonnier de guerre par les ennemis, ne peuft conférer, ce qui efcheoit en Régale, 

Sur le chapitre. De MeJJeigneurs fils de France, leurs 
appennages & bienfaits. 

E v r frere aisne'. Cefte charge eftoit vne marque, què 
le partage des puifncz , fortifToit nature d'appennage : car lare- 
uerfion, par l'adueu delà teneure , eftoit toute acquife , le cas e£ 
cheant qu'elle euft lieu. Et neantmoins , parce que c eftoit parta- 
ge, qui deuoit fortireffeft, ledecez du partageur aduenu,ils le 
deuoyent releucrdel'aifné de France, futur Roy: tout ainfi que 
l'appcnna^e eft reedgneu en foy & hommage du Roy pere qui le baille , pair le fils 
appennagé preneur. Ainfi Philippes de France, Comte de Bouiongnc,fcit hom- 
mage au Roy Philippes Augufte fon pere , pour raifon de fon appennage. Lequel 
aulîi , en Mars mil deux cens vingtfix, recogneut auoir eu du Roy fainâ Loys, 
fon nepucu,pour fupplémcnt de fon appennage, fix mil liures tournois de rente, 
àicelleprendrefurletrefordu temple à Paris, &ce à hommage à fa vie. Robert 
de France frere dudit Roy fainft Loys , acceptant 1 appennage qui baillé luy auoic 
efté tant par le Roy Loys huiticfme fon pere, que par ledit Roy fainâ: Loys fon 
frere , confiftant iceluy appennage en la Comté d'Ârras , (aind Orner & Hairc, 
Hefdin,Bapaulmcs Se Lens efcheus de laibeceffiort dé la Royne Ifabeau féû ayeu- 
le, Si Vdlaines, fitué au fief dudit Lens,fcft de tout hommage audit Koyfôn Frerd, 
au mois de Iuin mil deux cens trente fept. Charles de France Comte d'Aniôû, du 
Maine & de Prouence , deuenu Roy de Sidle& Naples,feit aufli hommage au 
ROy le dixfeptiefme iour de Mars l'an fixiéfmc de fon règne , pour raifon de fon 
appennage. Ce deuoir( outre ce que l'hommage eft fi inséparablement, & delà 
naifTanee du fief, attaché à îceluy fief,qiie^il eft amorti a quelque miaiii rirôftc 
comme eglife,rappenné, ores qu'il foit fils & frere deRôy,eft tenu (ubir ce détiôîr 
& le faire,felon laquelle reigle,Ie Roy S.Loys,cn Mars mil deux cens foixantè huit 
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baillant en appennage le Comté de Valois à Iean de France furnommé Triftand, 
fon cinquième fils : meit que c'eftoit à la charge de faire l'hommage deu à l'Eucf- 
que de Soiflbns , qui deflors feroit tenu payer le gifte au Roy ) fait que Ja maiefté 
de la couronne &c du Roy en eft plus refpc&éc & conferuée , veu que fes propres 
fils & frères fe déclarent fes vaffaux,& hommes de fief, tenans & fourdans de luy. 
La première teneur , ( qui eft celle que nous difons la mer c produ&rice des ficts, 
àflauoir la couronne) eft aduoùce de la grâce de Dieu : dont le Roy fait homma- 
ge à fa maiefté diuine, à tous propos, & fans ceffe: nulles patentes fiennesnefen 
taifent. La féconde, qui eft auffi vniucrfelle & fans exception, eft celle qu'il faut 
aduoiicr du Roy , par moyen ou fans iceluy , par tous ceux quelconques qui font 
tenans fief en fon Royaume, ( ie laiflc à part le franc Alleu. ) Par cela on voit , que 
les fiefs receus en appennage n'en font aucunement exempts, ains comme le 
fonds cenfier quelque part qu'il vaife, fil ne rentre d'où il eft iflii, traine toufiours 
fon cens : ainfi tels fiefs tant qu'ils ayent fait retour d'où il font emanez,nc fe peu- 
uent defaccompagner de l'hommage. Et voila pourquoy auflî pour le regard des 
dons faits de certaines fommes de rente aux appennagez , on a introduit vn quafi 
hommage, comme aucuns l'appellent. Et quafi hommage le veulent dire, parce 
que combien que telles rentes fortifTent condition d'héritage , fi eft-ce que le de- 
ecz de l'appennage les fait tourner en fumée & à néant , fi qu'il n'en refte non pas 
le trac; oucft ce difcnt ils que l'hommage proprement prinspar fon inftitution, 
n'a(fiet de fa nature le pied, fur telles rentes volants: toutesfois parce que telles 
rentes font pour la plufpart données aux appennagez pour leur renfourner leurs 
appennages trop foibles &c trop cfchars,on y a applique l'hommage, à ce que l'ap- 
pennage ne fuft bigarré. Et partat ie ne m'arrefteray àcefte primeur de quafi hom- 
mage plus auant, d'autant que l'opinion cotrairc à maintes raifons & fè peut gran- 
dement fouftenir & defFendre,& pafTcray outre aux exemples. Philippes de Fran- 
ce,fils du Roy Philippes Augufte, en Mars l'an mil deux cens vingtfix , recogneut 
auoir eu du Roy fainft I^oys fon nepucu , à hommage à fa vie , fix mil liures tour- 
nois de rente annuellc,à icellc auoir fur le trefor du Temple à Paris: & moyennant 
ce, quita la demande & pourfiiite qu'il faifoit en fupplémcnt d'appenage. Le Roy 
faind Loys ayant fait don à Robert de France, comte d'Arthois fon frère, de vingt 
liures parifis par chacun iour, à commencer du iour qu'il auoitefté armécheua- 
lier, ledit Robert, en Iuin mil deux cens trente fept, luy en feit hommage. 

Retrancher, corne innofficieus. Laraifori decc,femblceftre,parceque 
le dommaine de la couronne eft cenfé ( comme aucuns veulent difputer ) dom- 
mainc public pour le regard de la propriété. Duquel l'vfufruift, fans plus eft efti- 
mé (felon leur opinion )eftfc fait priué& particulier du Roy régnant, tant que 
il eft ep vie. Si que combien qu'il vienne à ladite couronne,par proximité de fang 
& aifnéefTe , ou reprefentation , qui la vaut : ce neantmoins , difent-ils , n'eft veftu 
de tel vfufruift, fi n'eft comme Roy, fans autre droiâ ne tiltre queleonquerlequel 
vfuftuid f efuanoiiit quant & (à vie, & plus n'eft à aucune perfonne par droiâde 
hoirie , luy decedé. La couronne taiféementfc le reconfolide ,le conferuantau 
futur Roy &: fuccefTeur du decedé, parère fans plus, qu'il y eft appcllé, & fait Roy: 
Mais d'autant que reiettée l'ancienne façon décompter les règnes des Rois de 
France, (qui eftoit du iour de leurs facres & conrônnemens ) nous les comptons 
pieça , du iour que la couronne leur eft efcheuë , & d'autant que le mort (aifit le 
vif, cefte reconfolidation feroit vne chimère : car l]çfcheute de la couronne eft au 
plus prochain habile, au mcfmes inftant que le Roy rend le dernier foufpir. Us di- 
fcnt que le domipaine de la couronne eft inaliénable , que c'eft vne reftitution ou 
bien delaiflèmeni neceflairc que l'apprehenfion d'icelle couronne : & par eux la 
forme & teneur de l'hommage qui naturellement eft attaché aux appennages eft 
mife en auant pour preuue, au moyRi de la claufe du retour à icclle couronne en 
défaut d'hoirs mafles. Eftant iceluy hoçim^ge jendu au Roy , pour raifon de 
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cliofequ'ilpoflcdecavfufruiftj&quil baille à fappenné aufli en vfufrûi<9:,fans 
interuçrfion de la nature , qualité & condition d'icelle. Car fi bien l'appenné, (au- 
près fondecez) dclaifTanthoir$ : niafles, ne fait par fon decez ouuerture audit reir 
tour à la couronne , ccft ( comme il femble ) à caufe de la reprefentation à 
cuxacqujfercar félon la loy Saliquc habiles font àfuccederà la couronne , Idur 
bonne aduenturef offrant, décédez ccuy.qpî les deuancent en proximité. Selôn 
ce, il femble, que Tappennagc fubitla difpb£tion & vfance de la loy Saliquc, ainfî 
que ladite couronne & fondit Dommaine., cftas tous deux naïfs & purs vfuFrui&s, 
Et cefte cy peur eftre la caufe que les puifnçz' de france , n'ont loy de demander à 
leur pere, n'a leur aifné venu à jadice couronne, certaine part & quotité en ce qui 
cft du Dommaine ancien ou incorporé d'kellc. Lefquels en baillent aufdits puif* 
nez ce qu'il leur plaift,& au mefmc tiltre qu'ils le tienncnt,c'eft à dire en vfufruuâi 
Lequel vfufruidqiieiquc longue traînée qu'il ait en vnc branche, à laquelle Jes 
mafles ont donné Içngue durée, fbiidain 'il rencontre laquenoille,rcbouehe 6c 
remonte contremonr, d'où il cft ifliu au pçcrtuer. Par cefte mefme raifon les Roy- 
nes ne pcuuent prétendre communauté és ^cquefts faits par les Roys leurs maTis 
depuis leuraduenement à ladite couronne. Aucuns dient qne c'eft d'autant que* 
tels acquefts font cçnfez cftrefaics des ddniers d'icelle couronne,& tomber en na- 
ture de Dommaine. Les Roys aufli en baillant lcfditsappcnnages , font telles re- 
ferues que bon leur femble. Ainfi quefeitle Roy Loys Hutin, lequel p^rfes let- 
tres patentes du mois de Décembre mil trois cens quatorze, par lcfquellcs eftoie 
mandé, mettre Charles de France Comte de Bigorrc, fon frerc , en poflcflïon des 
terres de Crecy, Bccoyfel, C?ciiccoeur,& Colomiers, auquel les auoit baillées 
en appennage, fe rçfçrua les hommages & la garde des eglifesdudit Colomiers. 
Toutcsfois en Iuin l'an d'après, mil trois cens quinze , il les dclaifla audit Charles. 
Il aduient quelques fois neantmoins que les Rois f adftraigncnt de promefle, à li* 
urer en certaine portion & quantité lefdits appennages. Ce qui les oblige , & non 
leur fuccefleur à la couronne: coiftmcfcitid Roy Pbilippesle Bel : lequel voulant 
moyenner le matiage dudit Loys Hutin , fon fils aifné,auec Marguerite de Bour- 
gongne, par le traiàé d'icclùy , en Fcurier mil deux cens quatre vingts dixncuf 
accorda, que,decedant leditXôys Hutin, premier qu'eftre Roy de Francc,delai£ 
fez hoirs mafles, chacun puifnc aura vingt inil liures de rente d'appennage, f ils 
n ont le Comté de Champaigflc. S'y adftraigncnt aufli quelques fois par leur or- 
donnance, comme feit le Roy Charles le Quint, ordonnant par fes lettres en 
O&obrc mil trois cens foixante quatorze que Loys de France fon fécond fils , euft 
pour appennage, douze mil liures de terre en tiltre de Comté, & quarante mil 
francs, à vne fois payer, pour fe mettre en cftat: & fi fadite maiefté auoit autres 
enfans mafles, que chacun d'içcux euft pareil appennage & femblable fomme de 
deniers: & que ce qui feroit par luy fourniront lieu à fon fils aifné. Laquelle ordo- 
nance il confitma par fon teftament , defdits mois & an, qui ne (ont obligatoires 
& moins exécutoires fur le Roy fuccefleur. Il a efté dit cy defliis que retrenche- 
ment & modération a lieu és appennages immoderez. Ledit Roy Charles le 
Quint , trouua exceflif, Tappennagc fait à^Pliilippes de France, Duc d'Orléans, 
fon oncle ,fils du Roy Philippcs de Valois, meit l'aflaire en délibération en fon 
confeii,ouquei le vingthuitiéfmciourde Décembre , mil trois cens foixante fix, 
luy fut donné aduis délibéré, fur la modération d'iceluy appennage. Duquel re- 
tranchement , par après en Ianuier l'an mefmes , ils vindrent a accord & tranfà- 
dion, moyennant cinquante mil francs d'or , que fadite maiefté promift à iceluy 
Philippes. Lcquelaccord,enFeurier , mil trois cens foixante huit fut ratifié par 
Ieanne de France, Royne de Nauarre. Le Roy Charles fixiefme,en Nouémbre 
mil quatre cens fept, retrencha par rcuoeation, le don par luy fait à Loys de Fran- 
ce, Duc d'Orléans, fon frère , en accroiflement dappennaee exceflif. ( ce qui fût, 
le meurdre d'iceluy Loys aduenu par Tembufclic du Duc ae Bourgongne, ) &cn 
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oftale Cote de Dreux, les terres de Chnftillon fur Marne,Môntargis, Courtcnay, 
Crecy en Bric, Chafteau-thierryjcs Domaines de Soiflbns, Ham en Vermâdois, 
Pinon,Montcornet , Origny en Thicrafle , Se le vinage de Laon : qu'il réunit à la 
couronne, laiflant, fans plus, auxenfans dudit Duc d'Orléans , le Comté d'Ango- 
lcfme, & autres terres dudit appennage. Or auoit iceluy Duc d'Orléans eu le Du- 
ché de Touraine, en fon premier appennage. Dont le fixiefme Iuillct mil trois 
cens quatre vingts Se douze , il auoit délai (Te à faditc maiefté, tonte l'artillerie qui 
cftoités places d'iccluy Duché, moyennant le réciproque delaiflcment &tranf- 
port,que fàdite maiefté luy feit de celle qui eftoit ésplaces dudit duché d'Orléans. 

Retovr a la covkonne. La raifon de ce a efté déduite cy deflus. Et 
combien que cecy ne requière aucuns exemples : fi f en trouue-il lefquels pcuuent 
bien en ce lieu. Le Roy Loys huitiefmc,cn Feurier mil deux cens vingt trois , feit 
appennage à Philippes de France, Comte de Boulongnc, fon ftere, à la charge du 
retour à la couronne en deffaut d'hoirs, {qu'il faut éntendre , mafles). Ceftuy mef- 
mes Philippes de France, en Décembre mil deux cens vingtfix,rccogneut par 
fon fccllé,auoir eu du Roy fainâ Loys,fan nepueii ; , les forterefles de Mortaing Se 
l'Iflcbonnc, Se l'hommage du Comté de fain£t Pol ténu de celuy de Boulongnc, à 
la charge du retour à la couronne, defËùllans les hoirs. Ledit Roy Loys huitiefme 
parfonteftament du mois de Iuin mil deux cens vingteinq, laiflant Artois à fon 
fécond fils, Aniou& le Maync au tiers, Poidou Se Auuergne au quatriefme,'pour 
leurs appennages, ordonna que tant ledit appennage d'Arthois, que celuy dudic 
Comte de Boulongne fon frère, retournaflent à la couronne. Le rov faind Loys, 
en Mars mil deux cens foixantehuitappennagea Ican de France , furnommé Tri- 
ftand,fon cinquicfme fils , du Comté de Valois , à la charge du retour à la couron- 
ne,endeffautd'hoirs,&d'en faire l'hommage qui en eftdeu. Sadire maiefté, en 
Feurier mil deux cens foixante neuf, ordonna par fon teftament,que les appenna- 
ges par luy faits, à Robert, Pierre Se Ican de France fes enfans puifncz , retournaf- 
lent à la couronne en deffaut d'hoirs. Or auoiHl , és mefmes mois Se an, fait don 
à Philippes de France fon fils aifné, des terres de Lorry Se autrcs,à la mefme char- 
ge du retour à la couronne,luy defFaillans hoirs. Cette claufe n'operoit en ce don, 
fi n'eftau fcul cas que ledit Philippes predecedaft, car fon pere mourant le pre- 
mier, il dçuerioit Roy , & à cette caufe , fans vigueur d'icclle claufe , le retour fc 
trouuoit fait. Le Roy Philippes tiers , furnommé le hatdy, le Mercredy auantla 
my Carefmc mil deux cens quatre vingts & quatre, par fon ordonnance appen- 
nagea Charles &: Loys de France, fes tiers Se cinquicfme fils, de deux mariages 
chacun de dix mil liures parifisdcrentecntiltre de Comté, à la charge dudit re- 
tour à la couronne leurs deffaillans hoirs. Le Roy Philippes le Bel bailla en Dé- 
cembre mil trois cens onze , à Philippes dit le Long fon fécond fils, le Comté de 
Poi&ou en appennage,auec promette de luy parfournir iufques à dix mil liures de 
terre, tefaufdepouuoir prétendre par luy, fa part en lafucceflion de laRoync fa 
mere. Et parce que ladite claufe du retour, y auoit efté omife , par fon ordonnan- 
ce en Novembre mil trois cens quatorze, voulut que ledit Comcé de Poictou , en 
deffaut d'hoirs mafles d'iccluy appenné, feit retour à la couronne. Maisilpout- 
ucutneantmoins aux filles dudit appenné, au cas que ledit retour euft lieu , en ce 
qu'il ordonna que le Roy qui lors fèroit régnant , fuft tenu marier lefdites filles au 
dire de certains perfonnages y nommez, Se qu'a elles fuflent lesautres biens de la 
fucceiïion de leurdit pere. Cette claufe du retour à la couronne a çfté quelques 
fois nonchalue par les Roiséschofcsd'appcn nage. Gomme quand Je Roy Char- 
les fixiefmc,accorda audit Duc de Berry, qu'il peuft donner les Duchéd'Auuer- 
gne Se Comté de Poidou eftans de fon appennage à Marie de Berry, fa fille, en fa- 
ucur du mariage d'elle auec Iean premier , Duc de Bourbon , Se aux enfans à nai- 
ftre, d'iceluy mariage. Car eftoyent lcfdits Duché Se Comté, fubicts au retour àla 
couronne: Se ne pouuoycnt , de la nature de l'appennage , pafler en quenoille: car 
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comme dit a cfté cy deflus, ce mot indefiny H ô i r s , f entend en tel endroit, des 
ma{lcs,(àns plus. La côfequence qui dépend de ladite claufe de retour à la couron- 
nent qu a caufe de ce les appennez ne peuuent charger , hypothecquer, ne afler- 
uir leurs appénages au preiudicc delà couronne,& fifaidl'ont,&: le cas du retour 
efchcoit, toutes icellcs charges, hypothecques & (èruitudes f efuanoiiiflent , Se 
retourne l'appennage à la couronne franc & deliurc d'icclles , & comme il eftoit 
lors qu'il fut baille. Car ne la totale propriété dudit appennage (à le prendre au 
plus fubtil point) ne fut oncà rappennéjnefvfufruid d'iccluy ne demeure en fa 
maifôn, ledit cas de retour aduenu, Ainfi le Roy Loysonziefmc,lefeptiefme 
Mars, mil quatre cens quatre vingts & vn, bailla fon confentement que fur les ter- 
res tenues en appennage par la maifon d'Orléans, fut faite aflïette de quatre mil 
liures de rcntc,pour le douaire de la Duchcfle doiiairiere d'Orléans. 

Qjy ereler levrs tortions. Et neantmoins n ont-ils laifle de ce fai- 
re^ fur ce fondement baftir maintesfois de grands troubles & émotions en ce 
Royaume. Philippes de Francc,Comte de Boulôgnc,fils du Roy Philippes Àugu- 
fte,ne fe contentant de l'appennage à luy fait par le Roy Loys VIII. fon frere,cn 
Feuricr mil deux cens vingtcrois,nedcsfortcreflesdc Mortaing& Liflcbonne,& 
de l'hommage du Comté de S.Pol,à luy baillées en accroiflemec d'appennage par 
" le Roy S. Loys fon nepueu, querela plus grand appennage. Finalement ledit Roy 
S. Loys,en Mars mil deux cens vingtfix,luy fupplea,fix mil liures tournois de rcte 
annuelle à les prendre fur le trefor du temple à Paris: & ce à hommage à fa vie , & 
parmy ce iceluy Philippes,rcnonça à demander plus grand appennage. Le Roy S* 
Loys eftant oultremer,& en fon camp,pres de Carthage,à la remôftrancc de Pier- 
re de France fon tiers fils,quc lappenhage qu'il luy auoit fait en Mars mil deux ces 
foixante huit,qui cofiftoit en ce qu'il auoit és Comtez du Perche & Alçnçon ne- 
ftoitraifonnablc,luyaccreut,en Aouft mil deux ces foixante dix,fondit appénage, 
de deux mil liures tournois de rente en aflîete. Lequel appenagé luy fut depuis re- 
hauffé par le Roy Philippes tiers,furnômé le hardy , fon frere, taot en Odobrc mil 
deux cens foixante dixfcpt,par le don qu'il luy feit des hommages de S. Celerin & 
Hauteriue (combien que les lettres d'iccluy don portent, que leïdits hommages 
cftoyent des appartenances dudit Comte d'Alençon)qu'cn îanuier mil deux cens 
quatre vingts vn,par le delaiflem^nt que fadite maiefté luy feit des Iuifsrefidans 
efdits Comtez de fon appénage ( iaçoit que ce fuft fait par déclaration de fa maie- 
fté,qu'iceux Iuifs cftas efdits Comtez, lors que ledit Pierre en fut appenné,luy ap- 
partenoyent.) Le Roy Philippes tiers, auoit en Feuricr mil deux ces quatre vingts 
quatre,appennagc Loys de France,fon V. fils, de dix mil liures parifis de rente, en 
tiltre de Comté.Mais à fa remoftrancc,luy fut fait fupplémét d'iccluy appennage, 
de cinq mil liures de rëte:defqucls affictte luy futfaite,cn Odobre mil deux cens 
quatre vingts dixhuit,& en Àuril mil trois ces fept,& le fupplémcnt& parfait d'i- 
celle,luy fut fait par le Roy Philippes le Long,en Odobre mil trois ccnsdixfept. 
Loys de France Duc d'Orleans,frere du Roy Charles V I. querela à tout propos, 
fupplément & refupplémcns de fon appennage, & ne pouuoit cftrc afTouuy ; aufli 
fut fon appennage grandement rctranché,tout aufli toft qu'il fut mort,commc dit 
a efté cy deffus. Sadite maiefté luy augmenta fon appennage de quatre mil liures 
tournoisde rente(pour acquit de partie de laquelle luy furet baillées le douziefmc 
Mars mil trois cens quatre vingts treizc,les terres de la Fertebenard,Fortcmaifon, 
les Chartres & Trcsfours , confifquecs par meflîre Pierre de Craon &c Pierre de 
Tresfours) & de cent liures parifis de rente, à lesauoir & prendre fur certaines au- 
tres terres d'iceluy de Craon. Et le v i. iour d'Odobrc l'an d'après , mil trois cens 
quatre vingts quatorze,luy fut faite la parpaye de ladite augmétation d'appenna- 
gc,par le don que faditc maiefté luy feit du Comté d'Angoulcfme,àla charge de lé 
rendre en luy baillant,ou aux fiens,autre afliette de ladite parpaye , qui eftoitde la 
fomme de deux mil trois cens foixante quinze liures tournois de rente. Il conuinc 
le luy augméter encores,cc que fodîte maiefté fcit,par le do qu'il feit audit Char* 
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Milkargis > GouBtcnay > & GrecyJBt encore* n y euwliin Jjedit Roy iohiy accreut 
cpcores, par le don qu'il luy fcic , dc /cê quiappartenoitrà fa marcftéaaŒdiiat&Élfe 
Soiflbns. Ledit .Roy Charles V L ayant le douzicfmc IuBlct mil quatre cens kvi y 
appennagé lean de France , fon fécond fils, du Duché de Tourainc, luy donnai fe 
injefmes ioiirien aecroi/Teajet dappennagc,les Duché de fier ry &c Cotraédc P<tô- 
&oa,pour en iouir jà la fuite de fés hoirs maflcs,farts plus, que Icàii appennov 
* gç chargé en eftpit)apre$ le trefpas du Duc Ican de Bcrry. Le Roy Loys XL bail- 
la en Nouembre,mil quatre cens foixante vn^le Duché de Bcrry eti ap^ci>nageî,à 
Chdrlcs de Fracc fon frere^pour luy Se (çs hoirs maflcs.Lccfat Charlds tie fea Vou- 
lue tenir à tanc,dont fourdirent mefeontentemeris d' vne pa tt & d'autrc:& (bufcrte 
prétexte ledit Gharles^qui eftoit pouflepar mauuais côfcil à proiecter fon> but plus 
baut,qu'à augnKntation d'appennage (commcappcrtcment le déclara au Roy lè 
Sencfchal Brefcé,en la tournée de MotThery) feruit de couuerturc àccux qiri,potir 
cftrc malfatisiàits des a&iions dudit ;Roy,vouloyent brouiller Se mutiner. Finale- 
ment peu aprfcs la bataille de MontThcry, it en Gûobrc mil quatre cens foiKattœ 
einq,fuyu5t le traité de paixfait au bois de Vincennes efdirs mois & an , ledit* Rô|r 
luy feit doh dû Duché ae Normâdie,donril f appennagea & fes hoirs mafle^abec 
pouuoir d'tmpofcr audit Duché de Normâdic,taiilcs, aides, impofitions; gtttiifetfe, 
gabellcs;& autres fubfidcs: &c retira de fondit frerc,à la couronne , ledit Dtiçilé & 
Berry, Augmentant lequel appennage iceluy Roy audit temps mefmfcs , dfctttt&Ia 
fondit frerc Charles de France,pour luy te fes hoirs roafles les Cotez dè Momtoi* 
& LongucuillcJesfeigneurics de S.Sauueur,Leftlclin,&: autres tenues par te Ibûc 
d'Orléans en Normâdie. Mais Fimmcnfité d'iccluy appennage meit toutauflHôft 
des tintouins en la tcjfte du Roy. Si qu'il faillut que les eftats généraux de Fï&fc#£ 
fernblez en la ville de Tours,fen cmpcfchaflcnt: lefquels en Auril mil quatrô settt 
foixante fept auant PafqueSjdonnercfct leur aduis fur les offres faites par ledit Rdjr 
coti chat lappënagê dudit Charles de France fon frerc. Dont enfuyuit , qu'en ÀUtfl 
mil quatre cens foixante neuf,fadite maiefté luy bailla en nouueau appëiiage^pô t ûr 
kiy ic fes hoirs mâfles,lc Duché de Guyenne outre la riuicre de Charente,les pays 
d'AgcnotSjPcrigordjQuercyjXainâongejgouuernement de la Rochelle,& bail- 
liage d'Aulnis.Pour lequel appennage faire publieront en la court de Parlement 
qu'en la chambre des Comptes,dcfpcfcha fes lettres patentes du x. Iuillct audit an 
1469. à maiftre Ican de Popincourt,prcfidcnt en ladite châbrermandant àfcfdites 
court & chambre,retcnir les lertres audit dernier appenage , tant que fondit frere 
euftrendu celles des autres precedens appennages,& fait les renôciations que mc- 
ftier eftoit. Encoresy eut-il adefmcfler,pour le regard des limites dudit appenna- 
ge. Duquel différent finalement fut fait accord , qu'iceluy Roy ratifia le xviij. Se- 
ptembre oudit an 146p. & ledit Charles de France deux iours après. Déclarant fa 
dite maiefté en oultre,que lcfdites terres baillées à fondit frerc en appennagc,fùf- 
fent en tel cftat,qu elles cftoyent au temps du decez du Roy Charles V I L & met- 
tant au néant toutes cxemptiôs & priuileges ottroyez du depuis par luy en icclles 
tcrrcs.Encores ne fembla à iceluy Charles que tout ce fuft bié bafti,&voulut auoir 
ladite ratification du Roy expédiée en finances.Et parce , qu'elle auoit cfté fignéc 
par Guillaume de Cerifay,commc fil fuft fignant en finances: le Roy par fa lettre 
du 8.Noucbre oudit an i4^.autorifa fadite ratification ainfi defpefchec & fignée. 

Erigez en pairrie. Les cre&ions en Pairric , oultre les douze tant ra- 
menteuës & célébrées toutes parts, font gracieufetez & bienfaits des Roys: & par 
tant le nombre d'icelles,qu'on pourroit nommer extraordinaires , n cft rédigé ne 
confiant, ains font ores plus,ores moins. Le Roy Iean,faifant le fixiefmc de Scpte- 
bre mil trois cens foixante trois,don du Duché de Bourgongne,cnfemblc du droit 
qu'il auoit au Comté de Bourgongnc,àPhilippçs de France fon fils puifnc,le feit 
premier Pair de Francc,à la charge toutesfois du rctouràlacourone defraillancla 
lignée d'iccluy .Ce que le Roy Charles V. côfîrma le fecod iour de Iuin ij^.pour 
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ledit Philippes de France fon frère, & fes héritiers en ligne d'eftoc. Le Roy Char- 
les lixieme,en luin mil trois cens quatre vingts dixncur,o£h oya à Loys de France, 
Duc d'Orleans,fon frere,que luy fes fem me &c enfans tinfent tous les acquefts par 
ledit Loys faitSjCommerappcnagcd'iccluy ,&en Pairrie. Et le vingcdeuxiefme 
May mil quatre cens quatre,iceluy mefmes Roy déclara que ledit Duc d'OrIcàns 
fes femme &: enfans malles, tinfent Coucy , le Comté de SoifTons , Ham en Ver- 
mandois,Pinon,Montcornet,Origny en Thicrafle, & le vinage de Laon , auffi en 
Pairrie.Luy mefmes,le vingtcinquiefme de Septëbre mil quatre cens dix,o&roya 
à Loys de Fr£ce,Duc de Guyenne,fon fils aifné,qu'il tint routes fes terres en Paie- 
rie. Ce qui eft à entendre d'autres terres,que dudit Duché de Guyenne: car défia 
dés le dernier iour de Feurier mil quatre cens vn, il auoit rendu fon hommage à (a 
maiefté pour lefdits Duché de Guyenne,& Pairrie de France. Ledit Roy Charles 
fixiefme,le quinziefme Auril mil quatre cens fept, déclara que Iean de Frâcc,Duc 
de Tourainc,fon fécond fils,tint Mortaigne en Pairrie. Or luy auoit il auparauanc 
alfigné ledit Duché de Touraine, pour fon appennage, fans le luydeliurer: &en 
attendant, ioiiiffoit de fix mil liures tournois de rente , à icelle prendre fur la rece- 
pte de Noyon. Mais le vingtquatricfme May mil quatre cens quatorze luy en feit 
la deliurance,auffi en tiltre de Pairrie, & moyennant ce fut fa maiefté defehargée 
defdits fix mille hures tournois de rcnte.Le decez duquel Iean de France aduenu, 
& le quinziefme Iuillet mil quatre cens feize , ledit Roy donna iceluy Duché de 
Touraine,aufli en Pairrie,à Charles de France fon troifiefme fils (qui fut Roy, VII. 
du nom) à le tenir par prouifion en attédant fon appennage. Auquel aufli par après 
le dixfeptiefme May,mil quatre cens dixfèpt,luy eftât demeuré feul enfant taafle, 
il donna les Duchédc Berry & Comté de Poi&ou en Pairrie par appennage,pour 
luy & (es hoirs mafles. Maints autres exemples y a-il de ce que dira efté au com- 
mencement de cefte Annotation, mais ce peu peut fuffire. Les Pairs dont vient 
le mot de Pairric,fe trouuent auffi en moindres fiefs,que ceux dont lefdits exéples 
font, & portent l'adion&ion des feigneurs dont ils (ont vafTaux Pairs : comme les 
fept Comtes vaflfaux& principaux membres & Pairs du Comté de Champaigne, 
eftoyent appeliez iadis , les fept Pairs du Comte Palatin de Champaigne. Il y a 
auffi des Pairs en beaucoup moindres fiefs que celuylà, mais ils ne font ici à 
propos. 
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CHRONIQUE ABBREGEE 

DES FAICTS ET GESTES POLITIQVES ET 

MILITAIRES DES ROYS DE FRANCE PAR 
REVEREND PERE EN DIE Y MAISTRE IEHAN 
du Tillct Eucfquc de Meauls. 

AuLeéteur. 

kA plus importante doctrine ,dont les feigneurs de tou- 
tes robes, mamans les affaires £cfiat doiuet eftre naptis, 
efi t entière cognoiffance des affaires Politiques & mili- 
taires qui fefontpaffés grdansle Royaume } Principau- 
té ou Potentat \dont ils font minières & enuers les peu* 
pies & Princes efirangcrsallie^O* non alliez cticeluy* 
Car d'autant que le plus requis appareil pour deuèment 
tenir tel rengaupres de ceux qui ontpuifjanceabfolue\efi 
la Prudence laquelle ils ne peuuent entièrement pojjeder 
fans ne rien ignorer de ce que diClefi , indubitablement s' ils font défectueux de la 
caufe Je feront aujji deteffe£l,& confequemmettoufiours inutiles, &* maintesfois 
preiudiciables aus affaires defiat dot ils fe méfient. Ce fie cognoiffance d'affaires fe- 
ra accomplie en eux ,s 'ils en font inftruitts& fçauans depuis les langes &* le ber- 
ceau de tel Royaume Principauté ou Potentat iufques à l'aage d'iceluy auquel ils 
s'y trouuentfaifans fèruice.Ce que bhiftoirecocernantl'e fiât dont ils font minifires 
leur peut feule & abondamment fùggererJLaquelie,ou pour le grand aage & Ion- 
gue durée Audit cfiat, ou pour l'cxceffiue multiplicité des affaires de toutes fortes 
aduenusjen iceluy,ou pour la numerojîté des hiftories quife font empefche^d 'en fai- 
re le récit, e fiât pour U plus part de jt logue recherche & prolixe lecture ( comme l efi 
celle de ce Royaume) qu'au cotinuel & rauiffant cours des affaires de fiât, tel mi- 
nifire n'a le loifîr de la reueoir es prejjiues occurrances quife prefentët à toutes heu- 
res non pas mefmes de je recogno'iftre , te me fuis bien voulu emploiera leur faire ce 
jeruice,de leurdreffervn Abbregc de tatde volumes que &nos deuaciers &maUs 
de ce temps encores ontremply des chofes aduenues en toutes fortes en cefie tant ad- 
mirable M anarchie de Frace,depuis l'ereElion d'icelle iufques à puis naguère s. Au 
quel comme par points & merques Jeur fera reprefenté envnmot, le difcours de 
plufîeurs lignes >& en vne ligne le narré de plufieurs pagees, & par l'aide duquel, 
comme d 'vn porter oolle leur mémoire fera f courue és endroits des longues narra- 
tions autresfi'is par eux leue's 3 qui en feroient efcoule^par labilité cttcellc. Or n'y 
verront ils tant feulement ce que nos François en ont mis par efcript ,ains aujji ce 
que les annalles d'autres nations à qui nous auons eu à faire en ont rédigé chacune 
en fon regard: négligeant lefquelles ne peut on faire en cefie manière d'efcripts œu- 
urequi deument foitaccomply. le ne vueilpas nier que les plus adui fendes anciens 
& Hebrieus ,& Grecs, gr Latins, & Barbares mamans affaires die fiât n'ayent 
tenu tels abbrege^au rag des regiftres & papiers priue'^pr domèfliqud & nejhi- 
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fans à publier par main de leurs efcriu ains & Libraires y njoiremefmes ri efire hérédi- 
taires a leur pofterite\eflimansiceux anciens >&aïufie caufe y que ïacqueft de la 
prudence qui Je rapporte de la leélure^'y ne entière hifioire,nefe peut faire y de la 
feule letfure de tels abbrege^fans phts y & quils ne peuuent bonnement duirc>fi 
riefl a celuy qui lifant les hiftoiries plantureux >en àfaicl ïabbregêluy mefmes pour 
s'en preualloir a fon befoingfc que par tant y t héritier ne fe doit arrefler a celuy du 
predeceffeur ains entreprendre la leélure diffufe defdiéls hifioriens & les fommaires 
Àlafueurdefonej^ritenperfonne.Àùffivoiton y au tout le mode, 

le mal irréparable qui à fuccedé de la publication de tels cpttomes,pourferuiratous 
en gênerai comme par forme de lieutenance des bons Auteurs dont ils ont efié rc- 
dige^.C ar ce* grands &facre^jnonumens laiffe^ parCaton,parTite Liue y & 
Troge Pompée ,en font aliéna vau de route y nous refiant ce queV tgecejcque Flore 
& luflin ,nous ont defeéîueufement hailléau lieu ,par eux trop moins que bien> rt~ 
digêpar efcript. Maints auteurs G recs tenans des premiers rengs entre les leurs y & 
plu fteurs autres Latins encorcs>ontfouffertpareiUedefconfiture,eftantl % euerfion& 
ruy ne des efcript s de ces admirables lurifconfultes Romains aduenue par occafion 
Jemblable:ayant ces abbrege^rencontré la parejfeja negleéJion de l'honneur & de 
bien faire Ja nonchallance de le fiât & bien public y qui efioyent es hommes de ce teps 
la & ont continué depuis y & en ce fie difio/îtion de cerueauxaifeement trouué lien 
& grâce en leur endroit y retete% ou nonchallus les bons Volumes dont ils efioyent 
prins>ontfinablement efié caufe de ïadirement & totale perte de trop meilleurs 
queux.Quin'efilc feul incouenient qui en efi procédé: ains nous en ont apporte vn 
autre encores y pour efire le iugement>de chacun qui lifi tels epitomes , contrain&c- 
ment renfermé és chofes par eux narrées ^dans les mefmes tenans & aboutijfans du 
iugement de tels artifans de fommaires 3 qui peuuent aifement ne lauoir eugueres 
bon en les ftifant nier dy-te>ne veus cela\mais icferay bien dire y que celuy mien efi 
t d,qu 9 il } peut commodément feruir en public à plufîeur s &fans perte ne dom- 
mage des auteurs dont il efi extraifl.Carcflantl'l>fage de tels priue^ abbregé^ 
du tout & defpieça négligé grprefque s incognu y cefiuy cy en pourra efire le formu- 
laire a qui en voudra reprendre le fiile & parce au refie qu'il efi fîfuccint y & pour 
le dire ainfiji defcharné y que celuy qui ri a leu les hifioriens parlans de nofire natïo 
ne pourra ia pourtant s*en tenir pour exempt par ce fimmaire & quiconque ayat 
fueilleté ce fie immefitéde Chronique s y ri a le temps ny le loiftrde les relire >en pour- 
ra tirer grand feruice. Pour le moins fi me demeurera-il toufiours>que ïintetion que 
tay eu a mettre en auant ce petit porteroolle,a efié bonne & tendant au bien & 
feruice des feigneurs que diéleflfans toucher a l'intereft & dommage d'aucun , qui 
ayt efcript de ce y dontles poinfîs y merqucs y & prefquesrenuoysfevoyenten cefi in- 
dice. A Dieu. 
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PREFACE. 

' A V T A N T que mon intentiô à efte de comprendre en ce petit fommai- 
re , ce qui appartient à lcftat du Royaume de France, il ferok hors du pro- 
pos & ne feruiroit de rien pour cefte heure,dc faire long difeours de l'origi- 
ne des anciens Gaulois , des pays qu'ils ont tenus , ou de leurs conqueftes: Gal,(fe * 
auflî le veux-ic referuer en vn autre lieu,qui parauenture fe prefentera bié 
toft,& amènera comme au iugement des ges fauans, beaucoup de lieux des 
autheurs Grecs, qui en ont le plus fouuent eferit, par ce Qu'ils en auoyent 
ouy dire,ou entendu des Galatcs leurs voifins. Auec ce, qu'ils comprenoyent fous le nom des 
Celtes la plus grande partie d' Alcmagnc:cn forte que par eux ou autres hures Latins approu- < 
uez^nous ne pouuons bonnement iuger deuant le temps des Romains , quel a efté le cours Se 
la façon de viure de cefte nation fi renommée par après aux armes ,&cogneuëpar tout le 
monde. 

Mais pour venirà noftrc propos nous trouuons,quc le pays enclos entre l'OccanJes Monts 
Pyrcnécs,& les Alpes,a efte au premier nomme Belgique,Celtique & Aquitainc.Gaule diuifee La Gaule. 
au commencement en trois parties principalcs,Aufquclles depuis le temps d'Augufte fut ad- 
ioufté Lyon ou Lyonnoife pour la quatrième. Les Romains par Iules Cefar l'au oyent réduite 
en Prouince,& latindrent en leur obei(Tance,iufques a ce qu'elle fut occupée par les Franques Les p ran ^ 
qui lailferct,eftabliflans le royaume qui dure encores auiourd'huy, à leurs fuccefleurs ce nom q Hes% 
Se Couronne de France.il eft merueillcufement difficile de dire au vray, d'où ils fortirent , & 
auoir certain tcfmoignage de leur commencement : d'autant que tour ce qui s'en trouue par 
eferit, deuant le temps des Empcrcurs,cft plein defables & menfon£cs controuuées à plaifir. 
Corneille Tacite, deteriuant fongneufement les peuples d'Alemagnc , defquels fans doute ils 
ont cfté,n'en fait mention aucunc,n'autre liure ancien,quc ie fâche. Car au lieu des Epiftres de 
Ciceron qu'on allegue,ils font feulement nommcz,encorcs qu'il ne fuft corrompu.Et en d'au 
très lieux il fe peut voir clairement qu'ils n'eftoyent alors gueres cognus. 

En quelque forte que ce foit,au temps que les Gothsjcs wandales,& autres nations barba- 
res,s'cflcucrent en diuers lieux contre l'Empire Romain, ccux-cy Ce plantèrent près du Rhin, 
& peu à peu s'emparejréc deHollâde Se Frife:dcfqucls pays quelque teps après parleur vcrtu& jj s Fran- 
pr ouctre,ils paiïerent maugrc les Romains en la Gaule.le trouue en Vopifque quAurelian en q Hes ditter- 
print trois cens prifonniers , qu'il vendit comme efclaues :& au Panégyrique de Max imian,^^ agi 
qu'vnbien petit nombre d'eux fut confiné par Probusauffi Empereur auprès de la mer Ma- f^. 
îour,duquel lieu fe prefentant quelque occafion,ils fortirent auecques bien peu de nauircs,& 
après auoir couru toute la Grecc,& vne" partie de l'Afîc-.pafferent à la fin le deftroit de Gibral - 
tac & s'en retournèrent en leur pays. Conftance leur fift par force repaflfer le Rhin , Se Maxi- 
mian en cnuoya vne partie en Artois , Se au pays de Trcues, où il les contraignit viurc fous les 
loix Se couftumes desRotnains.Conftantin le Grâd print deux de leurs Rois prifonnicrs , Af- 
carie,& Regaife, lefquels il fit deuorer aux bettes , félon Eutrope , & repouua les autres bien 
aiiant en Alemagnc.Pu temps de Confiance fon fils, ils s'efpandirét des deux coftez du Rhin, 
& prindrent la ville de Coulpgne.Iulian l'Apoftat en attira vne partie , par promefle & bien-. 
faits,à faire ligue auecques les Romains,& parle moyen deccux-larecouura Coulognc,& fit 
defloger les autrcs,des limites ou confins de la Gaulc.il auoit cognu leur vertu & proueflc,en 
la bataille qu'il gaigna contrclcs Alemans,aupres de Strasbourg,l'an trois censfoixante Se vn 
félon faindfc Hicrome,qui fut fi grande quedepuis,les Grecs,par alluiîon à leur nom,lcs appe- 
loyent. phrases, c eft à dire armez couuerts& difficiles à pénétrer , non pas pour la façon de 
leur armure ,- quieftoit ("comme eferit Agathias ) légère & de peu de pièces, mais pour la 
grandeur de leur cœur qu'on cftimoitinuinciblc. Auflî depuis ces mcfmcs Grec* en difoyent 
vn proucrbe,Aye le François pour amy,& nullement pour voifin, 

Enuiron X L. ans aprcs,ap, temps d'Arcade Se Honorie Empereurs , ils payèrent à grandes 
troupes en la Gaule , retenans neantmoins le pays de là le Rhin , qui toufiours depuis àgardé 
d'eux le nom de Franconie. Mcrouée leur conducteur Se chef, ou fi le voulons ainfi appeler, 
leur Roy,firâcÇord auecques les Romains,& fe trouua en la bataille cotre Attila, fous la char Francome. 
ge d'Aëtie:lcqucrdcpuisValcntinian fit mourir.Ils continuèrent ainfi,orescn amitic,orcs,& le 
plus fouucnt,en guerre contre les Romains, iufqucs à ce que Iuftinian , comme ilfcvoid en 
Procopie, pourauoir paix auecques eux & tant plus facilement mettre fin , par ce raoyen,à la 
guerre qu'il auoit contre les Goths Se vandales, leur permit demeurer en la Gaule. 

Ces Franques fe tenpyent la plufpart auprès du flcuueSal, qui fe dégorge dedans le Mcin, 
quieftauffi vne grande & profonde riuierccn Alcmagnc ,&delà s'apeloyentJ*//>/,& leur 
villeprincipalle ^/g-fff^combien que Strabon au quatrième liure , mette les Salies entre les 
anciens Gaulois:& certatnertient,il ne fe peut fauoir,fi tous s'appeloyent ainfi,ou nô.En quel- 
que forte que ce foit,les loix faites par cux,furent nommées J4//y«*/,defquclles eft fait mentiô 
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. • r en Vne glofe du f>ecret,& au Uure des Feudes , le Cardinal Cufan efet «les auoir !eucs,& mef- 
Ui* Sait- racmen °^ rtic i cqucnous tenons en Franco, QueUs femmes ne fanent fucceder *U Cmr,n»e.lcn 
av auffi veu quelques chapirres. Conrad Empereur en fesritres fe nommoit Salique , par ce 
qu'il eftoit de l'ancienne raaifon des Franques : qui eft tout ce que i en ay peu trouncr pour 

" Par ce que les noms des premiers Roys de France font Alemans , & que le langage duquel 
nousvfons auiourd'huy , eu fansdouteLatinouRomaincotrompu,commcfonr l'Italien, 
l'Efpagnol & le Valaque, il ne fera point hors de proposai en peu de parolesnous deduifons, 
quelle langue il y auoit au parauant en la Gaule: qui eft à mon lugerocnt ,auez difficile. Iules 
. ^^»- Ccfare f cri f en f es Commcntaires,quelcsCeltes,Belges,&Aquirains eftoyent differensen 
gue ily *- mœurs en façons & couftumes de viure , & aufli en langage. Strabon dit, que les Aquitains 
mt m par cnt prins \ z cou l cur du vifage,& le fon de la langue des Efpagnols , & qu entre les autres 
«utnttn h -, J J Boit ^ ien peu de difterence.Corneillc Tacite fait le langage des ancics Britannes fembla- 
C4uU ' ble au noftrc. Et toutesfois tout le monde s'accorde a ce qui eft eferit par leurs Annallcs , que 
lefdits Britannes , dechartez parles Saxons , furnommez Anglois.le portèrent en a Gaule , & 
que fans doute c'cftceluy-mcfmcs duquel les Bretons Brctonnans vfentauiourd huy. Com- 
me ie ne voudroyeaffeurer.qu'vnc feule langue fuft commune àtoutes les Gaules au temps 
pafle,& moins defehiffrer, qu'elle différence il y auoit;auffi ofcrot-ic bie maintenir par beau 
coup de raifons percmptoires,queles parties des Gaules confinantes à l'Italie , & aux Alema- 
encs parloyct mefme langage.ou bien peu différent de celuy duquel encores auiourd'huy les 
Slerâans vfent.Car ie voy toutes les phrafes Se manières de parler, qui ne font tirées du Latin 
& les mots mefmes.qui font demeurez entiers,eftre Alemans.fans qu ils puiflcnt eftrc denuez 
neformezd'autrelanguc.quifoitauiourd'huy cognuc en l'Europe. 

Ces mots Pain,Vin,Chair,Homme,Femme , font paroles Romaines corrompues 8c que 
/ • l'Italien & l'Efpagnol ont anflî tiré de mefmefource que nous,miis Fdtiyt«dddt t ffc*Mme,C<trc*, 
^ M Zi > J\' R,nieM«.C&mP U n,EfptrM,P»t,FLf^ 

miUe au ; ccs defquds nous vfons,fans doute motsTudefques.que nous auos retenu de noftrc 
mM ' première langue. Lesautheurs anciens, qui ont fait mention de quelques motsGalh- 
ques donnent tefmoignage fuffifant de ce que ie di.Comme au nom de Brcnne.que Srrabon 
eferit par aucuns auoir efte appelé Braufe,Plcmmerate, Eporedix , Marga en Pline , Bcco , & 
Galba en Suctone,Gefrates en Polybe.Pour reuenifdonc aus noms de nos premiers Rpis,ils 
fignifienrtous quelque chofe,& font volontiers compofez comme les Grccs.Merouée,Mmr- 
(W»/r.c'eft.qui eft par deftus les autres en réputation. 

De ce raot,M««- eft venu,que nous auons dit Maire du palais , qui eftoit corne gouuerneui 
delamaifonduRoyMarcomire^fMrtVc'cftgouuerncurdVnpays. - ... 

Louis ou Clouis que nos maieurs efcriuoyent & pronoçoyent Hlouis àla forme du cheth 
des hebrieus s appeloit enAlemâ L*tmig,8c fignifioit autant comme.Fort ou Repute des hora 
mes-car r-/jrenancien Aleraan fe difoitdeforterefTe & puifTance.ou félon les autres, De repu 
tation.Les Saxons leporterent en Angleterre,d'où font venus les noms de KerWich,varoch, 

& tout plein d'autres. 

Pharamond,r*ww»«i,homme véritable. 
Charles,lQmk,gentil compagnon & forr. 
Dagobcrt.rkg-waiwéfjrenommé aux armes. 
Chilperich,»^^,qui a puiflance d'aider. 

Henry Htnitn rticbjcott vaiflant.ou sertntreieh,homme digne d honneur. 
Childebert,ffeW«»*v£,ou HeUe»r»ert, honoré entre les champions , ou gens de 

FrSerich,F«faw^,paifible,ou quiàpuiiTancc de donner paix:&ainu des autres. 
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CHRONIQVE ABRE- 
gee DES ROYS DE FRANCE. 

PMARAMOND PREMIER ROT 

DE FRANCE. 

O V S commençons les Annales à Phara- 
mond d'autant que ce fuft le premier qui 
feitviure lesfrançois foubs certaine rei- 
gle & police. 
Soubs luy commencèrent lesfrançois 
d'vfcr de loix en eflifant fur eux quatre nobles de leur 
nation pour iuger de leur differens. 

Ëncetempsfùftfai&c laloy que les anciens pour 
dpUX;rclpecls ont nommé Salique,ou Ripuaire. 
. ïifutfaictgoUuerneur dcsfrançois J l , an4io.oufelon 
les Chroniques d'AlemagneJan 417. 
. S.frljcrofme redit lefpxit en Bethjehem^aagé de 9i.an, 
le 30.de Septembre. 

Le concile d'Ephefefc tint lors, contre Neftorius & 
les Pclagiésjfoubs le Pape Celeftinj.& 45x11 fon ordre. 
Eniceluy an le Pape commença principalement à ré- 
gler. 

Rcgnaxi.ans.Selon les autres. <>.ans. 

' ' ' . 

Clodion le Cheuelu z.Roy de France. 

I LS de Pharamond^pour fa longue cheuclure 
fuft no'ihmé le Cheuelu. 
Il fubiuga les Thuringiens puis àuec grande 
armée aflïegea Câbray,qu'il print àforce,decofift en ba 
taille les Romains fur la Riuiere du Rhin , après pafTant 
ladite rïuierc, ôdaforeft Charbonnière, piintlavillede 
Tournay. * 

S. Auguftin Euefque d'Hyfponenfe , mourut le 18. 
d*Aouft,enl an 76.de fon aage & le 4o.dcfon pontif. 

S.Germain Euefque d'Auxerre , & lean Damafcene, 
& Orofehiftorien viuoy endors. 

Voyant les Romains bic èmpefchez en Aphriquc 
coiitreGenferichRoy desWandales,pafTa en la Gau- 
le , de laquelle les \iTifigothstenoycnt depuis Loire 
iufqu'cn Efpaighs , & les Bourguignons depuis Au- 
ftun iùfqu'à Lyon , & encores plus bas des deux 
• aa iij 
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CHRONIQVE ABREGEE 

codez du Rhofnc . Et les François prindrent touc le 
pays d'entre l'Elcau & Somme, ou font auiourd'huy 
Tournay,Valcncicnncs,Mons & Cambray. 

</Etic fut cnuoyé contre les Bourguignons , & Ce 
voyant prefTé des François, feit paix auec lefdits Bour- 
guignons, & courut fus aux autres en fi grand' force, 
qu'il les rôpit: toutesfois ilnelespcutchaflcrdutout 
de la Gaule. 

En ce temps, la puuTancc des Romains , commença à 
diminuer en Gaule. 

Clodion vint en France , Se continua la guerre aux 
Royaumes voifins,&conquift fùr eux Bourgongnc, 
&c tout le pais de Angoulclmc, Aquitaine, &Tho u- 
loufe 

Il ordonna lors , que les François porteroyent lon- 
gue cheuclurc en figne de pleine liberté , contre le 
décret de Carfar , lequel après la conquefte du pays de 
Gaule ord onna qu'on porteroit petis cheucux en fignç 
de feruitude. 
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La ville de Budc en Hongrie fuft premièrement 
édifiée. 

Il régna dixhuit ans. félon autres zo. ans. « 
Merouee. 3. Roy de France, 

Erouce obtint le Royaume l'an 446. ( félon 
aucuns hiftoriens) toutesfois les hiftoircs ne 
s'accordent point s'il cftoit fils de Clodion, 
ou non. 

Attila Roy des Huns, marchant par la Germanie ac- 
compagné de cinq cens mil hommes, ruina pluficurs 
villes, & vnc grande partie de l'Europe . Finalement il 
afliegea la ville d'Orléans. 
Èn ce temps viuoit S- Agnan Euefique d'Orléans. 
S.Loup EucfquedcTroycs,& faindrNicaifc martyr 
Archcuclquc de Rhcims,noriflbycnt alors, &tout ce 
qu'on lift de faincte Vrfulc , & toutes les vnze mil 
vierges martyres cft aduenu de ce temps. Incontinent 
qu'Attila euft lcué le fiege de deuant Orléans , Etius 
icutenant de l'Empereur és Gaules, luy liura bataille 
près de Chaalons, accompagné de Merouee Roy des 

François 
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François , aucc fon fils Childcric, &TheodoricRpy 
dcsWifigoths,cnfcmbIcThorifmûdus fon fils,lcfquels 
firent bien leur dcuoir . En cède bataille furent occis 
d'vne part & d'autre cent quatre vingts mil hommes 
expers à la guerre , & puiflans : entre lefqucls Thcodo- 
ric mourut, & Meroucc auiïi (félon quelques vieilles 
Chroniques. ) On ne s'accorde point du temps que ce- 
la aduint, car d'aucuns hiftoriens cfcriuent que ce fut 
l'an 4jx. Toutcsfois Attila vaincu ,cuada par la négli- 
gence d*Etius, & s'enfuit en Hongrie: qui fut caufe 
que lcdi<Sfc Etius fuft aceufé vers Valcminian Empe- 
reur^ par luy mis à mort. Aufli Maxime feit tuer Va- 
lentinian quelque temps après , & fe voulut faire Em- 
pereur, ce qui troubla tât l'Empire Romain par la prin- 
fe de la ville que feit Genferich Roy des Wandales, 
que les François & Wifigoths eurent bon loifir de s'ac- 
croiftreenla Gaule. Thorifmundus fuccedaàfonpere 
Roy des Wifigoths. 

L'an precedent 3 ou(fcIon aucuns l'an 45Z. & mefmc 
félon Sigi(bcrt)fut célébré le 4 .cocile gênerai en Chal- 
cedone. 

En cctcmps,lavillede Vcnifcprint fon commence- 
ment. 

Sain&cGcncuiefuc, vierge Parifîcnne viuoit lors à 
Paris. 

Il régna io.ans. 
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Childcric premier, 4.Roy de France. 




HILDERIC fucceda au Royaume après 
la mort de Mcrouce , il fuft fort impudique, 
& plein de lubricité, addonné à tout genre 
de luxure, après auoir opprefle fon peuple degrostri- 
but« & fubfides par vn long temps pour entretenir 
ïon orgueil, & fa paillardife ,-fut chafTé par foninfo- 
lence,reccuant le loyer qu'il auoit mérité , & s'enfuit 
en Thuringe,(ou félon aucuns) à Mcts,vcrs Bafin Roy 
de Thuringe, maintenant appcllee Lorrainejors Gil- 
lon(ou Gillcsj citoyen Romain qui eftoit gouucrneur 
de Soiflbns pour les Romains,wcceda en fon lieu Pef- 
pacede8.ans. 

Auant le parlement dudiâ: Childcric Guynemault 
ou (félon aucuns Vidomarc) qui luy eftoit entier & 
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parfait amy & luy auoit perfuadé d'euadcr & Jaiiicr' 
pafTer la fureur des François , luy auoit promis que 
s'il pouuoit ilappaiferoit leurire,&lé feroic rappeler, 
& pour plus grande fcurté,'il partit vn anneau d'or en 
deux parties, & luy en bailla la moitié ,& luy dift,quc 
quand il luy cnuoy croit l'autre moitié de l'anneau,il re- 
tournait hardimer, & cela fcroitfigne de recôciliation. 

Le Roy Childieric par la grande diligence de fori amy 
Guyhemaultfuft appelé en fon Royaumerau deuât du- 
quel ilalla iufques à Bar, auec -grade côpaignie degétils- 
hommes François &<li£t onqueBafîne(ou BifineJ fem- 
me deBafin Roy de Thuringe lahîasô mary pourlefuy 
urc, laquelle félon quelques vnsfuft mere de€loui s . 
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Iceluy Childeric, eltant de retour , & ayant prins pof 
feflion duRoyaume,fe gouuernafagemenr, & fe mon- 
ftra vaillant &cheualeurcux, car auec grande compai- 
gnie il vint aflaillir le fufdit Gillon fon ennemy qui 
auoit vfurpé le Royaume, & encores s'efForçoit de le 
tenir par force,le pourfuyuant iufques à Cologne furie 
Rhin,& là L'aflicgea. 

Cologne a(TaUiei& prife parle Roy Childeric, & l'ar- 
mée de Gillon defFaite. 

Ledit Gillon efchappa,& s'enfuit iufques à Trcucs,oiï 
ledit Childeric l'alla derechef a(Tieger,& print la ville, 
par force, &occill grand nombre de fes gens, mais il 
cfchappa encores de la, & vint faire fa retraite à S oif- 
ons,& la demeura iufques àfontrefpas. 

Les Anglois fortans de leur ifle,lors appellee Albion, 
maintenant Angleterre, & cherchas nouucaux fieges, 
s'efforcèrent de chafferles Poiteuins, Angcuins,Man- 
ceaux,& Angoulmois , & vindrent iufques en Aquitai- 
ne,laqucllc lors vfurpoient les Wifigoths. 

Childeric print & brufla la cité d'Angiersj & tua Paul, 
lequel eftoit Romain, & en eftoit Seigneur , & eflargit 
fort fon Royaume , car il conquift Qrleans , & tout le 
pays le long de la riuiere de Loyre , iufques à Angers. 

Gillon decedé,Syagrius fonfilstenantlelieudefon 
perc à Soiffons,afpirë au Royaume de France. 
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Childeric régna 30.ans félon PauiEmile où(leion au 
cunsjré.ans. 
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fi^|§\jg LOVIS .1. Roy de France, & premier Chrc* 
$P$Pï|. ftien vint à la couronne en l'an 471. ou ( félon 
aucuns)48i. 
Enuiron ce temps florifloyent Fulgcntius 
Eucfque & D o6teur,Boéce Poète & Philofophe & Mer 
lin Prophète de la grande Bretagne. 

Il chafla Syagrius fils de Gillon ^gouucrneur de Soif 
fons, lequel s'enfuit àThouloufe,vcrs AlaricRoydcs 
WifiVoths,qui lcrcnditauRoyClouis,&le feitmourir 
Rr n^r ai nfi les Romains exoulfez<»& defconhts en Fran- 
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fur le Royaume. 
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U cfpoufa Clotilde fille de Chilpcric,qui eftoit fils de 
Gondebauld Roy de Bourgogne, laquelle eftoit Chre 
(tienne , & tafehoit par tous moyens d'induire le Roy 
fon mary à fc faire chreftien, mais elle n'en peut venir à 
chef.Ce Gondebaud auoitfaiâ: mourir deux de fes fre- 
res,Ghilpcric & Gondemarc , & mis en religion la feeur 
aifnce delaRoyne Clotildc,nommee Trôna, autremét 
a ux Chroniques d'Alemaigne Mucutima. 
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Clouis fubiuga le pays de Thuringc , & amplifia fon 
Royaume depuis la riuicrc duRhin , iufqucs à Jariuicre 
de Seinc,&eftcndit fes limites iufques à Loire. 

Il print auflipar force le ChafteaudeMelcun fur la 
riuiere de Seine. 

Les Allemans qui eftoy ent lors vn peuple, aflTcmblez 
de plufïeurs cndroi&s de la Germanie, defeendiret vers 
Cologne en volonté de pafTer le Rhin,& chalTcrles 
Frâçois de la Gaule. Aduint toutesfois(Dieu le permet- 
tant ainfi ) que le Roy Clouis gagna la bataille contre 
eux àTolbiach près du Rhin, ouf félon aucuns à Toul 
vers les Vbiesj & les affoiblit tellemét,que depuis ils ne 
peurent faire entreprife d'importance. En celte bataille 
Cîlouis fe voyant en grâd peril,& aufli fc deffiant de fes 
idoles , foudain feit vn veu de fc faire Chreftien s'il en 
rapportoitla vi&oire,cc qu'il feit incontinant après, & 
fe feit baptifer à Rheims parS.Remy Archeuefque du- 
dit lieu,&reccutla loy de IcfusChrift , fa féme Clotilde 
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cftanc venue au deuant de luy pour le gratifier de la vi 
ctoirc obtenue contre les Àlemans,defqucls il auoit tué 
le Roy, & les auoit rendus tributaires : lors ilprint les 
fleurs de lis en fes armes , au lieu des trois diadèmes ou 
couronnes de gueules en champ d'argent. 

LanticldefcurduRoyClouisfeconuertitlors,&lai£ 
fal'hcrefic Arriennc, en partie en faueur de Théodore 
Roy des ltalicns,lequcl auoit enuoyé ambaflade au Roy 
Clouis , cependant qu'il eftoit en vn concile ecclcfiafti- 
que qu'il faifoit tenir à Orléans: en partie aufli à raifon 
de la religion Chrcftienne nouucllementreccuc. Clo 
uis defehargea lors les Alcmans de gros tributs & autres 
dures loix, qu'il leur auoit impofez lors de la vi&oire 
obtenue contre eux. Aucuns onteferit que ce Concile 
d'Orléans fut tenu l'an 512. 

En ce temps commença la guerre contre Alaric Roy 
des Wifigoths,de laquelle fourdirenr grandes & alpres 
inimitiez entre les Princes & le peuplc.Godebauld Roy 
de Bourgongnc & oncle de Clotilde,apres que par l'in- 
ftigation de Théodore , il fe fuft efforcé de mettre d'ac 
cord Alaric auec Clouis,côme fi en ce faifant il euft plus 
fauorifé à l'autre, le Roy Clouis le delpouilla de la moi- 
tié dudit Royaume de Bourgongnc, cftant poulfé par 
Odefillus Ton frère puifné , auquel il bailla ladi&e moi. 
tié. Peu après Odefillus cftant cire onuenu par Confrère 
en trahifon , & finabiement afliegé fuft mis à mort. A 
raifon dequoy Clouis ayant plus grande occafion con 
tre ledit Gondcbauld le pourfuit auec gr ofle armée , tât 
qu'il quitta le royaume & le pays. 



^Ou iu 
mnit. 



4461.. 



Depuis que le Roy Clouis eut prins la foy Chrefticn- 
nc,le royaume de France ne cefla d'augmentcr,& l'cm- 
pire de Conftantinoplc diminuer. 



Le Roy Alaric & les Wifigoths furent deffai&s de- 
uant Poi&iers,en vn champ appelle Vogledin.Les murs 
d'Angoulefme quialloyent en ruine &decadencc,tom 
berent par terre deuant Clouis qui vouloit afliegcrla 
ville,ce qui fuft eftimé vn grand miracle. Delà il pour- 
fuit fes ennemis iufques à Bordeaux. Thedore baftard 
du Roy Clouis,enuoy é deuant en Aquitaine, fubiug uc 
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&met en lafubieétiô du Roy des Albigeois,les Kodcts, 
Auuergnats,ThoIofàins , & le pays de Gafcogne . Les 
Auucrgnats fc rendirët tous les derniers au Roy i v oyat 
leur Roy Appolinairc mort, lequel eftoit parent de l'E- 
ucfque Sidonius,Amaury fils d'Alaric efchappa de la 
bataille,& s'enfuit en Elpagnc,& fucceda à fon perc. Le 
Roy Clouis ayant entendu la mort de GondebauId,réd 
la partie de B ourgongne qui eft outre la Saône à Sigi£ 
mondfonfils,afin d'appaifer l'efprit de Théodore na- 
uré,pour raifon de la mort d'Alaric fon gendrc,& print 
pour Iuy l'autre parti c,qui eft deçà la Saône. Le Roy te- 
n oit pour lors prefque toutes les Gaules & toute l'Ale- 
maigneenfa puhTancc. 

Le Roy Clouis defeonfift Raguiere Duc de Cambray 
& d'Aftois,auecfesfrcres,&toutefafamille,par ce qu'il 
fe difoitvray héritier du Royaume,Clouis ayant entre 
fes mains Raguierc,rcndu par la trahifon de fes dome- 
ftiques,leur bailla de la'monnoye de mauuais aloy, au 
lieu de bonne monnoye.En ce temps l'Empereur Ana- 
ftafccnuoyaauRoy Clouis vne couronne auec le titre 
de Patrice &Conful,laquclle couronne eftoit enrichie 
de plufieurs pierres prccicufes,& riches, laquelle il ren. 
uoy a à Rome offrir a PEglife S.Pierre. 

De ce cftantmarryTheodoricRoy des Oftrogoths, 
gendre de Clouis,fans auoir efgard à leur alliance , en- 
tta en fi grande crainte de la grandeur & réputation des 
François,ioint qu'il eftoit de nouueau prouoqué par 
ladefïài&edes Vifigoths,& la mort d'Amaury leur 
Roy & fon gédre,qu'il enuoya le comte Ilba, auec qua 
tre vingts mil hommes contre Iuy,pour pourfuyure les 
François qui eft oient en garnifon en Aquitaine, & cn- 
uoyapat tie de fes forces en Pr ouence,où en vn conflift 
furent tuez plus de vingt mil François,& remit Narbo- 
ne &Thoulouze en la main d'Amaury fon nepueu, fils 
d'Alarich,& la Prouente en fon obenTance.Sigibcrt 
gouuerneur de Cologne eft mis à mort par fon fiîs,afin 
de plus toft fucceder à fon pere:auquel parricide le Roy 
Clouis feit la vengeance, & feit tref-iuftement punir 
l'autheur.Chararic & fon fils furent aufli punis, pour a- 
uoir mal parlé du Roy, & pour punition furent con- 
traints de ferendre moynes. 

Le Roy Clouis fe mettant en équipage pour fe ven- 
ger,mourut l'an ji^quinze ans après Ion baptefme,& 
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fix ans après la vi&oirc contre les Wifigoths. Il fut en- 
terré à Paris,cn vne Eglife qu'ilauoit faid: conftruire en 
l'ho nncur de S.Pierre & S. Paul , maintenant eft appelée 
S.Gencuiefuc du Mont. Il auoit chafle de Bourgongnc 
Gondebauld l'an 509. parce qu'il auoit n'aguercs tuéà 
Vienne Odefille fon quatrième, & lors vnique frerc . Il 
bailla aufli le pays de Bourgongne à Sigifmond fils du- 
di& Gondebauld , auec la charge de quelque tribut , & 
de l'hommage. 
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Les quatre fils de C louis y dont le premier 
eftChildebert. 

ChildebcrtRoy de Paris 
Clodomire Roy d'Orléans. 
Clotaire Roy de Soiflbns. 
Clouis laifla^Thcodoric baftard,Roy dcMcts. 
4.fils,&deux 

filles. Clotilde fut mariée auec Amaury ( 

Roy dcsWifigoths* 
^Sichilde fuft rendue religieufe. 
Sigifmond Roy de Bourgongnc, pour les mauuais 
traî&cmens que fon fils Syagrius faifoitàfa belle merc 
qu'il aymoit grandementJefcitmourir.LaRoyncClo 
tilde foubs celle coulcur,& ayant toufiours en enuie de 
fe venger de la mort de fon percChilperic, feit tant en- 
uers Clodomire fon fils, qu'il feit guerre à Sigifmond, 
& le pourfuiuit li viucmcn^qu'eftant pris il luy feit tran 
cher la tcllc.Ie ne puis fçauoir quel il fuft,tant les Chro- 
niques d'Alemagne en parlent mal ,toutesfois il cft te- 
nu comme feinâ^&fcomme il eft recité) il guarift de 
plusieurs maladies à S.Maurice en Valois. 

Clodomire pourfuyuant la victoire contre Gode- 
mar fils de Sigifmond, fut tué dVn coup de traict , & fa 
tefte mife au bout d' vne lance. LesAnnales d'Alemagnc 
difentquc Godemar cftoit frerc de Sigifmond. 

Cbildebert 6. Roy de France. 




ERoy Childcbcrt départit le Royaume auec 
i fes frères, comme il eft defTus mentionné ,& 
incontinét après ils feirent paix auec Amaury 
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en luy baillant vne de leurs fœurs,nommée Clotilde,& 
Sichildc fut nonnain. 

En ce temps Clochilairc Roy des Dannois , fut 
defeonfit parles François, lcfquels, il auoit aflailli par 
vnecourfcnaualc. 

Theodcbert fils de Thcodoric retourne victori- 
eux à fonperc. 

Hermefroy,Roy de Thuringe, maintenant appelléc 
Lorraine .occilt fon frere Bertere , depuis ne cefla iuf- 
quesà ce qu'il eufttuéBalderic,ouBaldcrichquiafpi- 
roit au royaume. 

Gondemarfrcrc du Roy de Bourgongnc cfchappé 
de la bataille , occupe ledit royaume de Bourgongnê, 
toutefois il fut chafle puis après. Le royaume de Bour- 
gongnê tenoiten ce temps làd'Arle iufqu'à Gencue, 
tout le pays de Vallois,Montbeliard,Sollcurc,Bafle, & 
iufqu'en Lorraine. - 

Clodomire fucceffeur du Roy de Bourgongnc, fe 
glorifiant de fa vi<Stoire,retournc en Bourgongnc,pour 
poufuyure Gondcmar , duquel faignant s'enfuir, fut 
enuironné,&tuécn la bataille, il lai(Ta trois fils,Thi- 
bauld,Gonrairc,& Clodoald. Les deux premiers furent 
tuez parleur oncle, & le troifieme fe iàuua, &fe feit 
moine. 

En ce temps viuoit S. Brigide , vierge d'Efcofle , la- 
quelle fonda beaucoup de Conuents. 
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Thcodoric, voyant que Hermcrroyne luybailloit 
point fa part du butin,voyant (a commodité, &: fans au- 
tre raifon luy courut fus , & vn iour faignant de vouloir 
parlementer auccluy,leiertadu haut en bas d'vne mu- 
raille, & le tua, & demeura par ce moyé feigneur & mai- 
(tre de Lorraine. 

ClotaircfrcrcdeTheodoric, emmena Radcgondc 
fille de Bcrtairc, &niepce dcHermefroy enfrance, & 
l'efpoufa. Lors l'Empereur Iuftinian enuoyaBelil'airc en 
Italie contre les Goths,& pour faciliter fon entreprinfe, 
ecercha lesRoys de France, defquels toutefFois il ne 
peut tirer fecours, faueur,ny ayde, comme pour le bien 
de leurs affaires il n'eftoit pas raifonnable. 

Childebcrtfaift guerre contre Amaulry Roy d'Efpa 
gne , & le tue , par ce que lcdict Amaulry eftant infecté 
de l'herefie Arricnne , laquelle eftoit du tout en hor- 
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Clotaire en haync de la mort de Clodomirc fon frère 
meit le fiege deuant Autun,& pred & emmené laRoy- 
nedeBourgongnecaptiue,Gondemar,fonmaryeftant 
defpouillé&chaflfé s'enfuyten Elpagne, & delà ( pour 
eftrc plus fcurcmét)trauerfe iufques en AfFrique,&Chil- 
deberc & Clotaire parthTent la Bourgongnc enfemble, 
fansauoir refpedt aux enfans de feu Clodomire. 

Pendant que Childebert Roy de Paris cftoit occupé à 
faire guerre en Efpagnc, fon frere Theodoric Roy de 
Mets,printfurluylacitédc Clcrmont, & plufieurs au- 
tres places,qui eftoyent des limites du Royaume. 

Les François oftent la domination de toute la Gaule 
auieune RoyAtalaric, qu'auoit tenu fon grand pere 
Theodoric Roy d'Italie. Amalafunta fa mcrc& tutrice 
baille Prouence à Theodebert Roy de Mets. 

Clotaire après auoir tué de fa propre main fes deux 
ieunesnepueusey deuant mentionnez, fortit inconti- 
nent de la ville de Paris. Dequoy Clotildc leur ayeule, 
qui les auoit toufiours nourris auec elle, ayant horreur 
de tel mefehant a<Sfce,fe retira à Tours:cela faiéfc la domi- 
nation demeura à Childebert,& àClotairc,lefquelscô- 
mcnccrcnt de régner enfemblcment. 

Ladi<5teClotilde,auantquede foy retirer en la ville 
de Tours,feit recueillir les corps de fes petis enfans, & 
les feit enterrer en l'Eglifc S.Geneuiefue,à Paris,pres du 
feu Roy Clouis leur grand pcrc.En la mefmc année 
j 3 3.ou(fclon aucuns 5 3 7 .Theodoric mourut, &lahTa 
vn fils nommé Theodebert, lequel s'allia incontinent 
auec Childebertfon oncle, & pour quelque différent 
qu'il auoit auec fon autre oncle Clotairc,entrcprint luy 
faire la guerre:& ainfi qu'ils eftoyent prefts à venir aux 
mains,&r combattre,il feit telle pluye & tempefte , que 
non feulement ils fe départirent, mais auflî ils s'accor- 
dèrent du tout. 

I/inftitution & création du petit royaume d'Iuctot, 
vers Rouen fuft lors faide pour les hoirs de Gautier d'I- 
uctot,lequel le Roy auoit tué de fa propre main dedans 
l'Eglifc. 

Theodebert Roy de Mets tref puuTant,& Prince fort 
ambitieux paffa en Italie auec cent mil hommes , & ga- 
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fta toutlc pays, fans auoirefgardàriéquiioit:dequoy 
$elifairc luy fitrcmonftrance,&parainfï s'en retourna 
e)iFrance,maisnonobftantiI emporta de grands bu- 
tins & dcfpouilles, & aux autres il impofa tribut fort 
grand.En ce temps S.Benoift mourut. 

Childcbertauecfon frerc Clotairc contraignent la 
ville deSarragofTe en Efpaigne defe déporter de l'hcre- 
fie Arrienne,&conqucftent plufieurs villes d'Efpagne. 

En ce temps fuft commencé le 5. concile gênerai en 
la ville de Conftantinople,foubs le Pape Agapit. 

Lors florifToyent en France S.Mcdard, &S. Gildard, 
freres,lefquels,nafquirent tous deux en vn iour,& furér 
facreztous deux en vn iourj'vn Euefque de Noyon, & 
l'autre Archeuefque de Rouen , & trefpalferent en vn 
mefmeiour. f 

Prifcian Grammairien & Aratus Poetc,rîorhToyenr 

Theodebert aflemblant gens & argét de tous coftez 
pour alleralfaillir Iuftinian iufques à Conftâtinople, vn 
taureau le tua,& mourut fans enfans , & fuft héritier de 
fon Royaume Clotaire,Pvn de fes oncles . Le Royaume 
de Mets ou d'Auftrafie.coprenoit toute Lorraine , vne 
partie de Bourgongnc,toutes les Ardennes,& par delà 
le Rhîn,iufques en Saxe & Bauiercs,ledi& Theodebert 
eut deux femmes, Wifegarde fille du Roy Baces de Lô 
bardie,&Beudricd'Aquitaine,ccfte cy entra en ialoufie 
de fa propre fille,G auât,qu'ellc la feit tuer fecretement, 
qui fuft la caufe pourquoy elle fuft répudiée ,&que 
Theodebert print ladite Wifegarde. Dendric donc e 
ftoit mere de Theodebal ou Thibaùld , deuers lequel 
l'Empereur Iuftinian enuoya fes AmbafTadcurs, pour 
luy demander fecours contre les Gots , ou, en deffauâ: 
de cc,qu'il rédift ce que fon pere auoit occupé de l'Em- 
pire Romain,cn la riuiere de Gencs . Thibauld feit pa- 
reille refponce qu'il auoit au parauantfai&e aux Gots, 
que pour leurs differens il ne vouloit en rien greuer fon 
peuple.Toutesfois ily eut deux gransfeigneurs Alcmâs 
Leuchare & Buldin qui amenèrent aux Gots foixante & 
dix mil hommeSjlefquels après auoir couru quafi toute 
ritalie,& defpouillé toutes les Eglifes, furent deffài&s 
par Narfes l'Eunique,vaillant & fage capitaine. 

Childebert par le confeil de S.Germain,qui fut Euef- 
que de Paris,fondaen l'honneur de S. Vincét, l'abbaye, 
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laquelle eft deprcfentappcllee S. Germain des prez, à 
caufe dudift S.Germain qui y fuftenterre.il fonda pa- 
reillement l'abbaye du mont S. Michel , & S. Germain 
de l'Auxcrrois à Paris. 

La Royne Clotilde trelpafle à Tours, & fon corps 
porté à Paris. 



Clotaire ayant entreprins vne grofle affaire cotre les 
Hcfnes& contre les Lorrains, par grande cruauté met 
toutàfeu&àfangparoùilpafle, nnablement il fut fî 
enferré^qu'il y cuyda demeurcr,& eftre tué. 



Childebert meurt fans enfans,& eft enterré en l'Egli- 
fe de S. Germain des prez,laqucllc il auoit edifiée,&de- 
diée au nom deS.Vincent,à fon retour d'Efpagne. 

Or il faut entendre que les Wifigoths tenoy et depuis 
le Rhofne iufqucs en Efpagne.Lc demeurant de Proué- 
ce eftoit auxOftrogoths,qui le donnèrent de franche 
volonté aux François,qui eft le pays que Procopie di& 
auoir efté donné par Iuftinian aux meîmes François^qui 
fut l'an 538.Dcpuis ce temps là, on ne parla plus de Gau- 
lerais tout eftoit de la couronne de France . Le Roy 
Childebert régna 45.ans. 

Clotaire y. Roy de France. 

E Roy Childebert eftant mort fans hoirs, ( co- 
rne il eft di£t cy dcuantjla monarchie demeu- 
ra à Clotaire fcul,lequelfuft premier du nom. 
Il voulut prendre le tiers dureuenudes Ecclefiaftiques, 
mais PArcheucfque de Tours luy contredicl: franchc- 
ment,enluydenonccâtquelcRoyferoit depofledé de 
fonRoyaume,s'il oftoitoudiminuoit le bien des pau- 
ures. 




Ilfeit brufler fon fils baftard nommé Cran,ou( félon 
aucuns) Grannie,auec fa femme Calta,fille du Duc d'A- 
quitaine^ fes enfans,& toute fa famille, Pay ant defeô- 
ht en gucrrc.il auoit faidt beaucoup de mal en France, 
&fut fortdefobei{Tantàfonpcre,eftantincitéàcc fai- 
re parfon oncle Childebert,pour le mefeontentement 

qu'il 
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u'ilauoiCjdcquoy, il eftoic priué de la fucceffion de 
ibnncpueu.&fouftenuparfon bcauperc le Duc d'A- 
quitaine^ finablement-Cenabut Roy de Bretagne le 
receut & defïèndit.pcu s'en failluc que le Roy ne feit 
bruflerledi&Roy d'Aquitaine,ayantfaï& tuer le Roy 
de Bretagne vn peu deuant qu'il feit mourir fon fils. 

Le Roy ayant régné 5^hs,trefpaffa à Compicgne , & 
cft enterré à StMedard de SôuTons 4 laquelle vn peu de- 
uant fa mortilauoitcommencé à cdifier.Illaifla quatre 
enfansmaslcsjChcrcbcrtjGontran, Chilpcric, & Sigi- 
bert-Aufli vne fille nommée Clotofiende,cjui fut ma- 
riée auec Alboin Roy des Lombards ,& trois baftards, 
Grannic,Childcric,& Gottard. . . . 



ÇhmhertyAÙ trement kA ribcrtfi.Roy de France. 



m 



' PRESladiutfiohdu Royaume entre les qua- 
Wjclrf tre freres,le Royaume de Paris efchcut à Chc- 
Sr*^ reberr:A Chilpcric celuy de SoûTons: lequel a 
près auoirprins les thrèfo'rs defon pere^uec grade for- 
ce d'argent cuidoit attifer a luyj& gagner les parifiens: 
Gontran fut Roy d'Orlcari:àt& Sigibert Roy de Mers, 
aucuns difent que Aribcrt a peu vcfcu,par ce que eftant 
addonné a toutes fortes de voluptez qu'il fc pouuoit 
aduifcrchafTafafemm<;lcgitimc J & entretint pluficurs 
concubihes,& mourut l'an $.de fon règne, fans hoirs, 
l'an 573.Chilperic& Gontran n'efloyent gueres meil- 
leurs que luy. 



Sigibert eftant Prince vertueux & plein d'honneur, 
defFeitlcsHuns,qui cftoyent venus contre luy à grand 
puiffanec du cofté de la Lorraine.il y auoit fi peu d'ami- 
tié entre les Roys Chilpcric & Sigibert que à toute oc- 
cafion,tantpctitcfuftelle,ils aflailloyent les autres en 
guerre. Aucunefois ils faifoyent accord cnfcmble,mais 
il cftoit fimulé & fein<5t,afin qucrvnfurprintl'autre,en 
ne fe donnant pas garde. Gontran au contraire ne taf- 
choit qu'à nourrir paix.En ce temps les Lombards def 
cendans en Prouencc,furentrepou(TezparMimoIe ca- 
pitaine de Gontran. 

Sigibert donne auxSofncs ou Bourguignons, les 
terres des Saxôns qu'ils auoyét lacées pour aller en Ita- 
lie,pour y habiter:&cut grand débat pour la fucceflion 
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CHRONIQVE ABREGEE 
deChcrcbert,quiduraquafitoutlc temps de la vie de 
fes trois frercs.Lors Chilperic feit diuorce aucc fa pre- 
mière fcmmc,nomméc Sordorée,& la répudia 'd'elle il 
auoit eu trois cnfansjThcodebcrtjMcroucc & Clouis, 
& contraignit faditc femme d'entrer en religion , en va 
monafterc du Mans. 

Sigibert cfpoufa Bruncchilde fille aifnéc d'Atanagil- 
dc,ou Antagilde,Roy des Wifigoths 'eti Efpaignc , & 
Chilperic print Galfondcla puimée; laquelle ne pou 
uât endurer Frcdegôde,qui eftoit follement ayméc du 
diâ: Chilperic fut trouuéc morte au li& de fon mary. 




Ckilpencp.Roy de France. 

E Roy Chilperic au commencement de fon 
règne, ne tenoit pas tout le Royaume, & fi n'e- 
ftoit pas le plus fort. 



^tns du 



L'Empereur d'Orient rend aux François la Prouencc, 
pour laquelle cependant le différent de Gontraq & Si- 
gibert,les Lombars la pillcnt:adonc les frères furent en 
difeord touchantlc Royaume 

Cepédât que Sigibert eft en Germanic,outre le Rhin, 
occupé àdifpofcr de fes affaires , Chilperic luy courut 
fus,& afTaut la ville de Rhcims,& court & gafte vne gra- 
de partie de la Châpagne,& fit grand amas de gcns,& fc 
prépare pour Ieuer la plus groffè armée qu'il pourra aucc 
fon fils/Thcodebcrt: dequoy Sigibert fut tellemct offé- 
fe, qu'il ne cefTa iamais iufqu'acequ'ilcutrccouucrtlc 
ficn,ayant dclaifTé toutes autres entreprinfes,& print fur 
fon frerc la ville de SoifTons,& Thcodcbcrt fon nepueu 
prifonnier. 

Sigibert fut depuis cotraint d'aller défendre fon pays 
contre les Huns^defcendus au pays de Thuringc : icf- 
quclss'cftoyentrcuoltcz,& menant guerre contre Sigi- 
bert furet prcfque vi£toricux,& ce à raifon de quelques 
enchantemcns,ou phan tofmes,dcquoy ils vferent en la 
bataille:au moyen dequoy ils firent vn grand trai&é de 
paix lequel dcuoit long temps durer aucc Sigibert . A- 
presfon retour Theodebert eftant prifonnier fut deli 
uré,ayanr feulement promis la foy que iamais il ne por 
te roit les armes contre fon oncle,&lcrenuoyaà fon pe 
rc Chilpcric.OndidqueGontran feit l'appoin&emét 
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entr'cux,enuiron l'an 571. lequel ne dura guercs . CarSi- 
giberc fut encoresvnc fois, & n'y eut plus de remède 
qu'il ne cobatiflent à bon efcicnt,pres Angoulcfme,où 
Thcodcbert ayatfaulfé fon ferment prouoquéparfon 
perc fut tué.Chilpcriç deftitué de toute clperâcc,fc fau- 
ua à Tournay,auec fa fémc,cftât pourfuiui de fon frère, 
& l'ayât affiegé quelque tcps,dcpuis Sigibert s'en alla à 
Paris aucc grande pôpe,accôpagné dcfafemmcBrune- 
childe,où il futreccu fort hônorablemet.Vn peu après 
cognohTantauoirlafaueurdes Princes, & qu'il leur e- 
ftoit plus agréable que fonfrere,dclibcra no feulement 
d'ofter les bies de fon frere,mais aufli lavic mefmesrpar- 
quoy parles promcfTes & remonftrances deFrcdegode 
cnuers deux ieuncs homes de la ville, il fut tué par eux 
en fon camp l'an J78.& le 15.de fon règne. Quad Brune- 
childe quieftoit lors à Paris fçeutlamort defonmary, 
foudainement cnuoyc fon fils Childebert, qui n'auoit 
que 3. ans en Auftrafic : de laquelle chofe indigné Chil 
peric,luy ofta toutes fes richcnes J bagues,& ioyaux,qui 
cftoyét en grand nombre , & auec feure garde l'cnuoy a 
en exil à Rouen, & fes filles menées à Meaux en Brie. 

Merouce filsdeChilpcric & de Audonnerc fut telle- 
ment cfprins delà beauté de Brunechilde, & l'aymafi 
ardamment que fans auoir refpc&au commendement 
& volonté de fon pcrc,refpouîà,cc approuuant Prétex- 
te Archeuefque du lieu.Dequoy le père aduerti, trouue 
moyen de le tirer hors delà,&dc f emmener auec luy. 
Lequel incontinent après par l'inftigation de Frcdc- 
gonde (à maraftre,il fut rendu en vn monafterc. 

Prétexte Archeuefque de Rouen à la fuafiô de Frcde- 
gôde fut cnuoy é en exil,dc ce murmuras les autrtsEuef 
Childebertfitlorsinftanceà Chilpcric de luy rendre 
(à mere,ce qui fut faict pour cuiter querelle. 

Merouée s'enfuit, & par la trahi fon de fes gens mef 
mes futprins en Champagne , lequel pour ne tomber 
entre les mains de fon pere ,fift tant auec Garlone vn de 
fes feruiteurs,qu'il fut par luy mis à mort : toutesfois fé- 
lon aucuns le Roy l'occit luy mcfmc.Mais Gontran qui 
s'eftoittoufiours rcfpofé, durant le temps que Albois 
Roy des Lombards fon beau-frere viuoit ( lequel fut 
tué par Rofemonde fa femme) fut lors contraint de 
s'armer contre les Lombards : & Mumole leur fit rc 
Ipaffer les monts , & ayans prins fur eux les villes 
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de Sufc & Thariti , les contraignit dcbailler tribut 
de douze mil ducats. DccetempsGontrau ayant cfté 
longtemps (ànsfe marier, àlafin printvne femme de 
laquelle ifeut deux fils , qui ne vefquirent pas longue*- 
ment , & par ce il fit Childcbert fon héritier. Chilpcric 
& Gontran auoient vnc fcur,appeléeNigonde, laquel- 
le ils marièrent auec Hermengildc fils de Hangilde 
Roy des Wifigoths en Efpagn'e:Mais le perc qui eftoit 
Arricn fit tuer fon fils en prifon , & Nigonde f enfuit en 
Sicilc,où elle mourut. Cnilpcric pour le venger de l'in- 
iureallaen Elpagne, & ruina la plus part des terres de 
Hangilde. On dict que ce fut Childebcrt. Elle eftoit 
•appelée aulfi Iugondc. 

Fredegonde faicl; mettre (us à Louis ou Clouis fils de 
Audomere,qu'il auoit empoifonnéfes frètes du fécond 
mariagc,& foubs ce faux donner à entédre le feit mou- 
rir en prifon. 

Chilpcric fc voyant fans enfans , fit promelTe à Chil- 
debertfon nepueu de le faire héritier, & parce moyen 
le fit départir de l'amitié &i alliacé qu'il audit auec Gon- 
tran fon oncle:auquel(dilfimulantChildebcrt)Chilpe- 
ric courut fus, & luy feit la guerre. 

En ce temps Fredegonde fc trouua encciri&c, & eut 
vn fils qui fut nommeClotaire, ce que voyant Childc- 
bert, & que l'elperancc de la fucceflion eftoit perdue, fe 
retourna du cofté de Gontran fon oncle. 

Dieu ne voulant pas laûTcr tant de maux & cruautez 
impunies, que Chilperic auoit commifes, vn iour vou- 
lant alleràlachaife,ilentra dedans la chambre de Fre- 
degonde , & la voyant encores couchée j la frappa en fe 
iouantd'vnc baguette, elle penfant que ce futLandry 
fon feruiteur , & fansfe tourner deuers le Roy , luy de- 
manda en fcmoquantjpourquoy il la frappoit derrière, 
qu'il donnait audeuant fil en auoit enuie. L'vn& l'au- 
tre cogneut tout incontinent la faute. Le Roy f en alla 
aux champs bien fafché. Elle pour euiter fa fureur prati- 
qua cependant auec Landry , que le foir reuenant de la 
chalTe,il fut tué dedans fa chambre,cc qui fut executé,& 
mourut à Chcles près Paris,ayant feulement régné qua- 
torze ans. Son corps fut porté cnl'Eglife S.Germain des 
Prcz lez Paris , & illec cnterréJauTant fon fils Clotaire e- 
ftant aagé de quatre moys. 

Clotaire 
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E Roy Chilpcric eftant mort , Fredegondc re 
gnaaprcs luy aucc fon fils Clotaire treize ans, 
&Gontran Ion Onclc,Gouucrneur de France, 
Iuy baill apour tuteur Landry, Maire du Palais , voulant 
quilfut nourry aucc fa merc. 

Encores l'an n'eftoit point pafle , que Childebcrt 
Roy de Mets, cflfayoit par armes d'auoir le gouucrne- 
ment du Royaume , voulant aufïi qu'on luy liuraft Fre- 
dègonde, pour la punir des maux par elle commis, ce 
qu'il ne feeut obtenir. Gotran pour l'appaifer l'adopta, 
& le fit fon héritier, mais Gontran ne vefquift que 10. 
ans après la mort de Chilpcric. Childebert accreut grâ- 
dementfon eftatpar lafucceflion qu'il eut de fon on- 
cle. Il tenoit vne partie de laProuence iufques à Lyon, 
toute la Bourgongnc, Lorraine , les pays qui font fur le 
Rhin,SunTe, Anxois,Tirol, Bauieres,Thuringc, Mifnc, 
Hcfs, &ce que nous appelons auiourd'huy Franconic. 
Gôdouault faifant femblant d'eftre fils du premier Clo- 
taire, finalement fut dcfcouuert , & trahy par les fiens 
mefmes, &puny aucc eux. L'Empereur Maurice fit de 
grands prefens à Childebert, & luy fournit argent pour 
chafTcr les Lôbards hors l'Italie, mais il ne peut rien exé- 
cuter, car vne fois ileftoit vaincu, l'autre fois il faifoit 
jaix auec eux. Que s'il aduenoit que quelque fois il de- 
meurait vi£torieux,eux fe rctiroient es villcs,chafteaux, 
& fot terelTes, & s'y entretenoient ayfcmcnt. 

Prétexte Archcucfque de Rouen, rappelé d'exil, fut 
tuéle iour dePafqucsen l'Eglifc parles menées dcFre- 
degondc. Cefonticy les mutations qui fc font fai&cs 
du commencement du règne de Clotaire. 



Le Pape Gregoire,furnommé le Grand futeeluy qui 
jremier fc fit eferire feruiteur des feruiteurs de Iefus 
Chrift. 

Childebert en mcfprifant Auçherc Roy desLobards 
baille fa fœur en mariage à Richard Roy des Wifîgoths 
ce que voyât Authcreefpoufa la fille deCharualdcRoy 
de Bauiercs,qui fe nomoitThculinde, &fut caufe que 
es lombards fe firent Chrcftiens , & pour ce la guerre 
entre les François & ceux dcBauicrcs commença,Chil- 
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debert en haync de ce, le chafla,& en fon lieu ordonna 
TaffilfouTalfilonJRoy deBauieres,les vns difent que 

ce fuit l'an 5 8 9. 

Quelques feigneurs & gentilshommes fubie&s de 
ChildebcrrconfpirerêYcontreluy,& entre autres Luit- 
frid Duc de Sucue,mais il les feit griefuement punir. 
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Childcbcrt pert la bataille à Soiflfons , en laquelle y 
demeurèrent bien vingt mil hommes.Landry maire du 
palais cftoit chef de l'armée du Roy.Enccfte guerre fe 
trouua toufiours Fredegôde,femme audacieufe & cou- 
rageufc,laquellcportoit entre fes bras fon enfaiit pour 
donner courage aux genfdarmcs. 

Childebert mourut toft apres.,& fa femme tous deux 
en vn iour,& ce ayans cfté cmpçifonnez par Fredegon 
defeomme l'on eftimc),cn l'an 600.8c de (on aage le 15 
de fon règne d'Alemàgnc le 2 3-& de Bourgongne le 4. 
Brunechilde demoura tutrice des deux enfans Roys, 
afçauoir Theodebert de Lorraine , & Theodoric de 
Bourgongne,lefquelseftoycntdemeurczbicn ieunes. 

Fredegondc tant pour la haine plus que mortelle 
quelle portoit à Brunechilde, que pour faire fon fils 
monarchc de Francc/ufcita CacannusRoy des Huns, 
d'entrer en Auftrafié,& mener guerre cotre les héritiers 



droift des au tres,luy firent receuoir vne glande perte, 
& encores plus grande honte de l'entreprinfc qu'elle a 
uoitfai£te:car elle mourut au bout de i'an } laiâant fon 
fils Clotairc aage de 14. ans. 

Theodebert & fon frère firent partage des biens du 
perc,& à Theodoric fut donné le Royaume de Bour 
gongne en appennage. 



La France fut en ce temps fort opprefTée de guerres, 
& Theodebert & Theodoric Roys,font vne grande 
pIaycàClotaireàSens,cn forte,qu'il fut contraint d'ac- 



luellcs il ne feeuft entretenir. 
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Theodebert Roy de Mets,& Theodoric Roy d'Or- 
léans, afTemblerent grande armée, & allèrent contre les 
Gafcons,qui s'eftoy ent rcbcllez,& les fubiuguerent, & 

elia- 
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Thcodoric & Thcodcbcrt fc préparent de faire la 
ruerre l'vn contre l'autre , par le confeil de Brunechildc 
eurayeulc., laquelle aym oit vn Italien nommé Prota 
dius,& par ce que Theodebert l'auoit chairé.,elle fe rct i- 

m \re»re T , hf*r\Ar\ri/~ pn RrtiircmfKrne Rs vnvanr nii'elle 1 
ra vers 1 ucuuuiic tu uuuii'UHiîiiv j ut vuyoïiiuu ^uv. 

eftoithayede lanoblefle, efmcut guerre , oùProtadius 
Maire du Palais fut tué, parvnefcdition populaire des 
Bourguignons: ce que voyant Theodoric accorda la 
paix aucc fon frerc. j 
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Ces deux frères meirét fus à leur coufin Clotairc, qu'il 
n'eftoit pas legitimc,& luy firent la gucrre,& gagnèrent 
vne bataille contre luy à Eftampes, lequel pé&ntrecou- 
urer fon honneur cft plus affligé qu'au parauant par 
Theodoric,Bcrtoauld toutcsfoisLieutenant de l'armée 
de Theodebert d'Auftrafie.y mourut.On di<5t qu'en ces 
guerres y moururent plus de trente mil hommes. En ce 
téps Difier Euefque de Vienne fut martyrizé par Theo- 
doric, & lapidé. Mais nonobftant tout celafi ne furent 

île î^imîiîc t\nccc\Y<\ pnrr'fMiv A/ Pn^fTpr^r rriinin i<i f^m- 
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me fans caule , Theodoric Hem berge, fille deBertich 
Roy desWifigoths,& Theodebert Bithilde vne damoi 
felle de la nourriture de fa grand mere.AucunesAnnales 
racontent qu'il la tua de fa propre main. 
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S. Colombain cft enuoyé en exil par le Roy Theo- 
doric , par ce qu'il difoit que fes baftards qu'il auoit eus 
de quelques ribaudes , ne fuccederoient iamais au 
royaume. 

Theodoric demande la paix auec fon frcre,craignant 
Clotaire,& les autres Roys eftrâgers, afçauoir ceux d'E- 
fpagnc,& de Lombardie, lelquels luy vouloyent grand 
mal, & afTembloient leur puiflance pour luy faire la 
guerre , la confpiration rompue, & Clotairc par pre- 
ïens & promefles perfuadé Ôc appaifé , il alTaut en 
guerre fon frère Theodebert , &les deux frères s'e- 
ftans batus enfcmblc , Theodebert perdit la bataille 
nresdeToul & s'enfuit à. Mavence de là à Colon cnr. 
y ayant eu grande tuerie à la bataille. Il perdit en- 
corcs vne bataille à Tolbiach , & eftant prins prifon- 
nier a Colongnc , fuft mené a Chaalons félon Paul 
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Emile : aucuns difent qu'il fuft tué en la bataille ; les au. 
très racontent qu eftant affiegé dedans Colongne, fes 
gensmefmes luy coupperent la tefte,& mirent la ville 
entre les mains de Thierry , & que ce fuft l'an 6\j. On 
diéfc que Brunechilde fuft caufe de cefte guerre,& qu'el- 
le mcfme tua de fes mains Mcrouée fils de Theodebert: 
lequel auoit aulfi laiflc vnc fille , de laquelle Thierry fut 
amoureux, & la vouloit cfpoufer. Mais Brunechilde la- 
quelle auoit auparauant fai<5r. chaflfer Hcmbcrgc , ne 

f>ouuoit endurer qu'il s'alliaft de celle qui à bon droidr. 
uydeuoit eftre ennemie. Toutesfois tenant eclafoubs 
filence,ellc mettoit en auant feulement, qu'il ne fe pou- 
uoit faire que l'oncle cfpoufaft, fans grand peché, fa 
niepce.Thcodoric eftant tranfporté d'amour & de ch o- 
lerc , luy reprocha comme autre fois elle luy auoit faidt 
entcndrc,quc Theodebert eftoit fils d'vne iardiniere,& 
que des deux coftez tant du pere que de la mere,il ne luy 
eftoit rien. Brunechilde qui eftoit bien aduiféc, crai- 
gnant qu'il ne luy ioiiaft vn mauuais tour, ayma mieux 
preuenir , que le mal aduenu fc plaindre , elle le feit em- 
poifonnér : toutesfois félon aucuns il mourut de difen- 
terie.il lanTa quatre fils , Sigibcrt,Chorbe,Thcodebert 
& Mcrouée : &Brunechilde le prenant entre mains , re- 
gnoit le tenant en tutcle. Toute la noblefTc lors confpi- 
ra contre elle, & mefmcment Vcrnarc maiftre du palais, 
lequel fe retira deuerslc Roy Clotairc,& feit en forte, 
queSigibert, Chorbc& Merouéefurcntmis entre fes 
mains. Dcfquels aucunes Annales racontent qu'il feit 
tuer les deux, & fauuer Merouée, Theodebert eftant ef- 
chappé. BruncchiMcfutaufli prife, &fi nous croyons 
ce qui enefteferit, attachée à la queiic d'vn cheual, & 
traifnée par tout le camp de Clotairc, iufques à ce qu'el- 
le rendit l'ame. Les Annales & hiftoires font métion en 
ccftendroi&dcla mort de Brunechilde ,& racontent 
d'elle des mefehancetez & malheureux adtes par elle 
commis, lelquelsiepenfc eftre controuuez, au moins la 
plus grande partie. S. Grégoire, Boccace, &a(Tez d'au- 
tres autheurs , en efcriuent comme d'vne bien (âge & 
vertueufe dame , Aimoine Chroniqueur raconte les 
grands biens & les aumofnes qu'elle faifoit aux pauures 
&auxEglifès. Cclaaduint l'an 618» félon le conte deSi- 
gibert, lequel cft à mon iugement le plus véritable. Au- 
tres difent que Brunechilde fonda plufîeurs Abbayes, 
&(îgpan- 
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& fignament l'Abbaye d'Efnay,qui cft hors les murs de 
la ville de Lyon,cn l'honneur de faind Pierre,& vné au- 
tre en la cité d'Aucun, en l'honneur de faincT: Martin. 
Ainfi Clotaire demeura feul Monarchc,dc toute la Gau- 
le, &d'vne partie d'Alemagne, Roy paifible, aggrea 
ble, & aymede fes fubiets. Et parce qu'il eftoit be- 
foin qu'il euft plufieurs officiers & gouuerncurs pour 
contenir en obehTance tant de terres, il créa Rathon 
fon lieutenant en Franconie,Vemare maiftre du Palais, 
&Eppon gouuerncur du Royaume deBourgongnc. 

Alechcus cft condamne à more, pour auoirconfpiré 
la mort du Roy Clotaire. Lequel euft deux femmes la 
première fe nommoit Bercrude, ( ou Bcitrade ) de la- 
quelle il euft vn fils nommé Dagobert. La féconde Si- 
chinde,quifutmere dcHeribert. Ladite RoyneBer- 
trudcC pour corrompre laquelle &fub orner à faire vn 
mefehant a&c, Lendemond, ouLeudemonde,JEue£ 
que de Sion, auoit prins la charge, ) dcfcouure toute 
l'affaire à fon mary , prudemment & véritablement. 
Toutesfois le Roy luy pardonna , & luy fauuantlavie, 
ne luy bailla autre peine,finon qu'il luy deffend de fortir 
hors de fon diocele. O grande humanité du Roy à l'or- 
dre Ecclefiaftique 1 O grande grâce faicte à vn homme 
indigne \ 

Clotaire faic"tvn grand & fôlcnnel appoinctement 
auecles Lombards , & leur quitté vne grofTefommc de 
denieisqu'iis payoiét parchacûan dctruageauxFran 
çois , par compofition qu'ik auoient pieça fai&e pour 
auoir l'alliance du Roy Gontran d'Orléans. 
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Dagobert fils de Clotaire de Bcrtrude, en fignede 
coutumelie & iniurc,rongne & arrache la barbe de fon 
pédagogue, qui eftoit trop fupèrbe , & le fit foueter 
de vcrges.On cftime que ce foit vn miracle,qu'il ait peu 
cuiter l'ire de fon pere, tac le Roy fe trouuoit offénee de 
ladte de fon fils, qu'à grand peiné luy voulut il pardon 
ncr, quâdil voyoitceft homme fi fore naurc dé verges. 

Le Roy Clotaire ayant aflbcié Dagobert au gouuer- 
ncmcnt,fleneufuieme andefon règne félon aucuns j 
luy bailla les feigneurics defranconie & Bourgongnc, 
auecvne partie d'Auftrafie, auquel il pouruoic de gou- 
ucrncurs,afçauoir de Pepin,& S. Arnould, afin qu'il leur 
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Clorairesen alla en Saxe pourfecourirfon filsDago- 4Î «! 
bcrr,& fc monftra fort vertueux en cette gucrre,laquel- 
le fut fort cruelle & fanguinolentc : il y fut aufli fort na 
uré par la tefte. 

44 Dagobcrt prin ta femme Gontrudc, ou Gcnirrudc, 459* 
fœur de Sichinde fa maraftre,par le moyen de laquelle il 
obtenoit du Roy fon perc ce qu'il vouloir : & Glotairc 
délai (Tant deux enfansde deux femmes, àfçauoirDa- 
gobert 6V Aribcrt, mourur, ayant régné 44. ans de fon 
règne, & le 16.de fa monarchie. Vn peu deuant fa mort 
il recommanda fes enfans àPepin Maire du Palais. Il fut 
en terre à S. Germain des Prcz,fez Paris. 

Dagobert premier du nom, 11. Roy de France, 

| & fé?%£jf$ ERoyCloraire mort, Dagobcrt fon fils luy M9} 
fucceda,Iequcl bailla àAriberr fon frerc lcRo- 
yaume d'Aquitaine en appennagc,fçauoireft 
le Languedoc, Poitou , Aniou & Xainrongc, Brunul- 
phe Roy d'Aquitaine , frère de Sichinde &dc Gontru- 
dc , & oncle d'Aribert le poulToità faire guerre à fon 
frere. 

6J} 1 1 Aribcrt mourut (ans enfans ( (clon les Chroniques 
d'Alcmagne)les noftresdifcnt qu'il eut vn fils nommé 
ChilperiCjqui ne vefquift gueres , & par ce moyen la 
monarchie de France vint àDagoberr.lequcl ettant feul 
gouuernant le Royaume, chaftia les Gafconsjcfqucls 4JJ)Î 
s'eftoient rebellez contre luy, & dcbella les Sclauons, 
6jf | 4 encores idolarresrremcttant aux Saxos le tribut de 500. 4t ;6 
beufs,qu'ils deuoyent par chacun an,moyennant qu'ils 
leur filfent la guerre. Toutesfois les Saxons monftrcrét 
en ccla,auoir plus de bonne volonté que de force. 
" 6)6 | f Le Roy Dagobcrt eftoit tant muliebre & luxurieux, 4557 

?iue quelque part qu'il allatt, il menoit après luy des 
emmes duTolucs.Et encores n'eftant côtét de ce,en di- 
uerslicux ileftablit collèges de belles femmes , lefqucl 
les il vouloir eftrc vcftucs & ohalcrecs comme Roy nés 
657 | 6 Saind Amand cft cnuoy e en exil , pour ce que fran 
chement ilauoit reprins relie chofe. Guagin raconte 
quil fuft reuoqué quand lcRoy fe voulut abttenir de fai 
rc telles chofes. 

Le 
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Le Roy fit lors vn cdi6t que tous les Iuifs qui ne vou- 
loyent fe faire baptizer eufTent à vuider de France. Da- 
gobert fait entièrement baftirl'Eglifc de S. Denis,pre- 
nant de tous coftés aux autres Eglifcs, & les defpoulloit 
pour enrichir celle cy. Etnefc trouue point qu'il y ait 
en aucun deuant luy , qui ait donné aux Eglifcs le reuc- 
nu de fon patrimoine fi abondamment ne fi prodigalc- 
ment. L'oyfiuetédes moyncsà compofé pluficurs fa- 
bles de luy, afin que par adulation & haut louer, ils atti 
raflfent à l'hameçon les richelTcs desPrinces.Ie penfe qu< 
Dagobertaefté bien bon homme, mais 116 pasfifainft 
qu'il penfaft que le but de fonfalut confiltaltcn dona- 
tions auxEglifes, ou enbaftimensd'icelles commeceux 
cy luypcrfuadoicnt. Les menterics de telles gens font 
caufeque les eftrangers n'adiouftent aucune foy à nos 
hiftoires. En ce monafterc de fainct Denis ic ne doubtc 
point qu'il n'y ait eu beaucoup de gens de grande fain- 
c> été Se religion, qui ont faift plus d'hôneur à leur cou- 
uent , que tels çfcriuains. Ce monafterc eft le grand fc- 
pulchrc des Roys de France. 

Il répudia fa première femme, par ce qu'elle cfloit 
ftcrillc. Delafeconde nommée Nanthilde il eut deux 
filsSigibert &Clpuis. IlfitSigibert Roy d'Auftrafie, 
afin qu'il defendift lepays contre les Sclauons,& Clouis 
dcBourgongne. 



Iudicail( ou autrement Nidicail) Roy de Bretagne, 
fait alliance & contracte amitié auec le Roy. Ega étroit 
lors Maire du Pallais. 

Sifenaud, parle moyen & ayde du Roy Dagobcrtfut 
crée Roy des Wifigots,& Santille chafTé.Paul Emile ef- 
crit qu'il a régné feze ans , mais il en compte deux, en 
Auftrafie , lors que fon perc viuoit : Toutesfois nos An- 
nales difent qu'il ne regnacn tout que 14 . ans. 

Le Roy Dagobcrt mourut par vn flux de ventre, au 
lieu d'Efpinay, près de Seine, le vint neufuicme iourde 
Ianuier,& fut enterré en l'Eglifc faindfc Dcnis,qu'il auoit 
faict édifier. 
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1 


5jjJjÈ§| E Roy Dagobcrteftanttrcfpa{Té,fon fils Clo- 
j|||5|S? uis, ou Loys,(car c'cft vn mcfme nom en Alc- 
)jjgçi&til mand)regnaenfonIieu,Sigibert fon frere fc 
contentent du Royaume d'Auftrafic . Céftuy cy fut le 
premier qui fut appelé Loys,lc nô deClouis demeurant 
feulement à ce premier grand Roy,qui à cfté Chrcfticn 
le premier de tous les Roys de France. 

Grimouault fils de Pépin , cftoit pour lors Maire du 
Palais d'Auftrafic:aucuns le nomment Grimenald. 


• 46071 

1 
1 




2 


4608 


648 


} 


Archinoaultfou ArchambaultJ cftoit auffi Maire dû 
Palais de France. 
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Le Pape Martin aflemblc vn Concile contre les Pa- 
triarches de Conftantinoplc. 
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Sigibcrt Roy d'AuftraficjVoyant qu'il n'auoit point 
d'cnfans,adopta le fils de Grimouault Maire de fon Pa- 
lais , lequel elloit appelé Childebert , ou Hildcbcrt. 
Quelque téps apres^dc la fille du Duc de Sueue il en euft 
vn,qu'ilnommaDagobert,lcqucl à fà mort il recoman- 
da fur tout audit Grimouault,mais la cupidité de régner 
luy fit oublier tout debuoir, & honcur. Il efleuafon fils 
au Royaumc,& fit mourir Dagobcrt. Il y a deux Chro- 
niques d'Alemagne qui difent qu'il le fit Eucfque de 
Poi<Sfciers,aucunes des noftrcs qu'il fenuoya en Efcolfe. 
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Clouis fut bien toften campaigne, pourvcngèrJa 
mort de fon nepueu. Aucuns efcriuent qu'il ïù mourir 
Grimouault & fon fils.Lcs autres veulent que le perc " 
mourut en prifon aParis,& fon fils Hildcbcrt ou Chil- 
debert occis en guerre. Les autres qu'il fut enuoyé en 
exil,lcs François ncpouuans endurer ccftcdcfloyauté & 
trahifon. 
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. Chiideric fecond fils de Clouis eft fai& i.Roy d'Au- 
ftrafic,pour la gouucrncr après la mort de fon oncle. 
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En ce temps y eut très gran de famine en franec, pour 
obuier àlaquelle Clouis arracha & ofta l'or& l'argent 
duquel Dagobcrt auoit faid fumptueufement & ma- 
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gnifiquemcnt décorer J'Eglifc de S.Denis,& humaine- 
ment le diftribue aux pauures.Ilenlcua aufli le threfor 
qui eftoit es chafles & cofrrets,& ropt le bras de S.Denis 
& 1 eportc,pour lequel a£te on di£r,que par vengeance 
diuine,il deuint enragé & hors du fens tout lerefte de & 
vie.Certainement fipourfuruenirauxpauures &indi- 
gens,il à ce fai<5t,ilà fagementfaid & en home de bien, 
nonobftant qu'il ayent mis en auant qu'il eftoit fol, 
craignans que par cy après les Princes ne prinflent cefte 
exemple pour eux,quand ils auroyent befoin de pren- 
dre les biens de l'eglifc,pour ayder aux pauures , & non 
fculemétpourlespauures,raaisauflî pour eux mefmcs. 
Aucontraire,ficftant meu d'autre ambition &conuoi- 
tifc,que de fccourirla nccefllté de ceux qui fôt en voye 
de mourir de faim, il departoit tels biens qui ont cité 
dédiez &a(fignez à l'eglife,pourfecourir les fouffreteux: 
certainement iereputerois cela cftrevn facrilcge mal- 
heureux &mefchant,& ne pourroit on en nulle autre 
chofe mieux monftrer qu'il feroit fol & enragé. Les 
fain&es reliques des fain£ts,&precicux images^ont efté 
fouucntesfois vendues pour fubuenir à la neceflité vr- 
gente.Etdeuons auoir cela pour perfuadé que fi lef- 
di&s fain&s cftoyent encores viuans eux mefmcs fc vé- 
droyentpour deliurer le peuple de la faim,& de tant de 
maux dont il efttourmcnté.A ma volonté que le bien 
de l'eglife ne fuft point prins ny oftépour autres caufes 
que pour cefte cy. 

Le Roy Clouis mourut au bourg de Chcllcs près 
Paris,ayant rc^né i7.ans,ou félon aucuns ié.ans, &fon 
corps enterré à S.Denis.Il laiflfa trois fils Clotaire, Chil- 
debert ou Childeric,& Thierry. 

Clotaire $Ju nom i$.Roy de France. 

E Roy Clouis tre(pafTé,Clotaire3 du nom,fut 
le principal heriticr,& feit au commencemét 
de fon règne Errich maire de fon palais, & de- 
puis ( iceluy mort) Ebroim. Beaucoup des Chroni- 
queurs Italiéspcnfcnt,qu'iI n'auoit au parauat efté par- 
lé des Maires du palais^mais ils fc trompcnt.Biécft vray 
qu'en ce temps là,cefteftat fut efleue' en fi grande au- 
tnorité,quc quafi toufiours depuis ils commandèrent 
auxRoys. 
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Clocairc ne régna que 4.ans,& mourut fans hoirs. 
En cefte mefmc année Theodoric fils de Clouis,(au- 
trcmcntdit Thierry ,)puifné de Childcric , régna après 
fon frcrcClotairc,moy énant& par l'authorité d'Ebroïn 
Maire du Palais, mais à raifon de fon incontinence & 
autres viccs,Iuy cftâtRoy fut chaffé hors de fon Royau- 
me, & félon aucuns fut fai&moyne a S. Denis, comme 
Ebroïn Mairç de fon palais à caufe de fa cautcle & cruau- 
té fut auflî rendu moyne à Pluuicrs:& fut rappelé Chil- 
dcric qui regnoit en Auftrafic. En ce temps les Roys c- 
ftans pufilanimes & pareffeux, & totalement addonnez 
à luxure & paillardile, en dégénérant de leurs anceftres, 
le fioy et du tout & de leurs pcrfonncs,& de lcurRoyau- 
mc , aux Maires du Palais. Ils fe retiroyent en leurs mai- 
fons à part,& hors la veuc du peuple & aucc les femmes 
s'cnglouthToicnt en délices, gourmandifes & paillardi- 
fes. Et ne fe mon (Iroyent iamais au peuple auec Pompe 
& Royal appareil,quc le premier iour de May,& ce afin 
qu'en faluant, & eftans faluez, ils donnaient à cognoi- 
ftre au monde qu'ils feroient leur office, & deuoir de 
Roy : Lors le Royaume de Paris & de Normandie c- 
ftoyent toutes leurs ditions. Le refidudcla Gaule, 
cftoit en controuerfe,& y en auoit plufieurs qui ne vou- 
loycnt plus tenir d'eux, ny cftrc en leur obciflàncc , lors 
que les Maires du palais auoient la fuperintendenec de 



tout. 




Childertcz. du nom, 14. Roy de France. 

Hilderic z. du nom , fut mis au lieu de fon frè- 
re , & print pour fon Maire du palais, Wolfra- 
dc, ou Walfroy. 



Theodoric eftant chafTé & rendu moyne,&fonmai 
rc du Palais Ebroïn en Bourgongnc, Childeric fut r'ap- 
pclc par le confcntcmcnt de tous,ayans grande efperâce 
de luy,mais il furent fruftrez,car tout fon temps il régna 
orgucilIcufcmêt,&auecvnc cruauté nompareillc,&fit 
maintes iniuftiecs & griefs à fes Barons. 

Thomar, Sarazin , fucceda en ce temps à Mahomet. 

Il 
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lladuintquccc ieunc Roy en cholere reit attacher 
Bodile, (icquel eftoit vn Seigneur de Franconic ) à vn 
pofteau,&le fcitfouëtetpubïiquemcnt,cnquoy faifant 
il fc met en la maie grâce des tiens. Ccftuy Bodile ainiî 
vilainement iniurie, délibère de fc Vcngcr,& coniura 
contre le Roy>en forte que le Roy cftant à la chatTc , en 
vnc foreft qui eft à Chcles près Paris, il Faflàut feerctte- 
ment au foir,& le tue, & foudainapres il en fai<St autant 
à la Royne Bithilde Gi fcmme,qui eftoit enccin<5fce,l'vn 
& l'autre font enterrer en l'eglifc S.Germain des prcz< 
Cependant W*alfroy Maire du palais cuade,&s'cn re- 
tourne en Auftrafie,&Theodoricèft rappelé & remis 
cnfonRoyaume^auqucl fut baillé pour Maire du Pa- 
lais,Landregefîc,fils d'Archinouault Childcric régna 
douze ans. 

Thcoâoric i i$.Roy de France* 



le fut. 




HILDERIC eftaiit mort Tkcodoric fut 
remis en fo fiege royal,ccquc voyât Ebroïn, 
délibère fortir hors du monaftere , & reaa- 
gner (a première plàce de Maire du Palais, 
mais il ne s'ofe du premier coup mettre au hazard,il téte 
toutes cho(ès.& finablcment cnuoye fectetement let- 
tres à fes anciens amys qu'il auoità la court, fçauoir le 
moycn,&s'il y faifoitbon pour luy,quiluy refpondi- 
rcnt,Souuienne toy de Fredcgondc. 

EbroïnlahTantleconuent& la religion après auoir 
afTcmblé vnc grande compagnie de mefehans gens par 
lafecrette admonitiô d'Aonyn,Archeuc(que de Roué, 
court de grande ardeur fus fes cnncmys,& les dcfcôfit^ 
& prend tous leurs threfo rs finablemét il prend la char- 
ge du Roy & du Royaumc,aptscs qu'il euft tué Landre- 
gefîc en trahifon cndeuifantauccluy,&r'étre en plus 
grand crédit auec le Roy,quc iamais il n'auoit cfté. Au- 
cuns difent que ce fuft l'an 681. En ce mefme temps plu- 
fieurs Eucfqucs font cnuoyczen perpétuel exil, &en 
feit mourirplufieurs afin que fon courage futraCulié d 
(àng.S.Legicr Eucfquc d'Autun fut decapité,ayant efté 
long temps prifonnicr,& après qu on lijy euft crcué 8i 
arraché les yeux hors de la tefte , & miferâblement dé- 
chiré & mutilé fon corps.Son frerc nommé Guerin* vn 
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peu au parauant auoit efté lapidé.S.Lambert cnuoy é en 
cxil.S. Amand aufli mourut en cxil,apresauoir efté ban- 
ny quelque temps. 



^Ant in 
mtndt. 



L'armée de Pépin & de Martin ,D ucs d'Auftrafie, cft 
deffai&cparEbroym à Laon.Ebroym met à mort le 
D uc Martin cruellement & contre {a foy en le faifant 
venir parler à luy à feurcté . Pépin fils d'Angcfilde fut 
faift Maire du palais,auqucl Ebroïn donnoit plufieurs 
trauerfes.Parquoy en vengeance de ce Hermefroy ( ou 
Hcrmcnfridejlequcl cftoit Comte d'Auftrafie, fecretc- 
ment entre de nuiâ: en la chambre du mcfchât Ebroïn, 
& le tua en fon li£t:&foudain s'enfuit vers Pépin .Et en 
fon lieu cft créé Warato(ou Warade)lieutenantdu Roy 
en Franconie,& Maire du Palaisjcquel femblablemcnt 
en fut chafle par forcc,(non pas long temps après ) par 
fon fils mefme,lequcl cftoit vn mefenant garfon, nom- 
mé Gislemaire,& lequel aufli après tel malheureux a<Ste 
perpctré,peu de temps iouyftd'icélle dignité parla per- 
mifllon de Dieu,qui voulut venger le mefehant fai&. 
Son pere reftitué en fon eftat ne vcfquit gueres après. 

BcrtairefongendrCjhommcdc peu de courage, & 
peu apte à manier telles affaires eft conftitué Maire du 
jalays,^ feit plufieurs confpirations contre Pépin ,par 
e confcntemétduRoyThcodoriCjlcquelPcpinprint, 
&puisledeliura,dcquoyil acquift grand honneur de 
tout le peuple toutesfois félon aucuns il fuft mis à mort 
parles îîens propres, &TheodoricderTaiâauec fon ar- 
mécàTexicrc. 

Pépin Maire du palais augmenta grandement la Frâ- 
ce luy eftant rappelé en Auftrafïc dclailTa Nardcbert 
Maire. 

Drogo fils aifné de Pépin, Duc de Champagne. 
Le Roy Thcodoric mourut, & fut enterré à Arras, en 
leglifcdeS.Waft.Illaifla trois fils Clouis.ClotairCjChil 
debert.il régna i4.ans. 

Clouis $.du nom, 1 6.Roy de France. 



Louis fils de Theodoric fucceda à fon pere, au 
Royaume de France. 
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Les Frizons font induits & perfuadez de fe faire Chre- 
fticnsparPepin,eftant leur Duc Roboalde deffai& en 
guerre^ufqucls^fillcbrotZjqui cft d'aucuns appelé Pa- 
pe Clément, faifoit fouucntesfois fèrrnon de fa parole 
de iefufchrïft,&lesinftruifoit.LcRoy Clouis régna 4. 



ans. 



Childekrt l.du nontiiy.Roj) de France. 
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Hildebert fils de Clouis le puifne' des enfans 
fucceda à fonpcre,il cutlefculnom &titre de 

Roy,car toutes les affaires fe dclpechoyêt par 

l'ordonnance du Maire du Palais. 

Saind Lambert Eucfque du Traicl:, rappelé d'exil, 
après que nonobftant cela il neuft point craint repren- 
dre Pépin de fon adultère, lequel auoit aucc fa femme^ 
vncamyenôméc Alpaide, de laquelle nafquit Charles 
Martel & cftant reprinspar ledidS.Lambert,cuidantlc 
corriger,&luy faire recognoiftre fonpech^futincon 
tinent taille en picccs,parDodonfrcre de fa coCubine 
Le meurtrier & ceux qui en eftoyent coulpables furent 
punis dedans l'an,& par la volonté de Dieu moururent; 
Tous aagés ont eu leurs vices , bien-heureux font ceux 
qui font nez au temps des Princes humains &mo derez. 

Il auoit de fa femme Pletrude deux fils,Drogon Co- 
te deChampagne,& Grimcnale lequel depuis fut faift 
Maire du Palais du Roy Childebcrt,au lieu de fon pere 
qui efpoulà la fille de Raoul Duc de Frife. 

Les ^Egyptiens ne voulans plus eftrefubie&s à la do 
mination& puuTancc des Grecs efleurent vn Roy fur 
eux,qu ils nommèrent le Caliphc. 

Durant ce temps les Roys eftoyent que feulement 
Roys de nom,car toute la puhTance & authorite'dc do- 
miner eftoit vers les Maires dcPalais,car d'autant que 
Iesprcedcns Roys s'fforccoint d'acquérir gloire ôtkon 
neur,& à dilater leurs limites, d'autant ceux cy eftoyent 
ils nonchalans,& s'eftudioyent tantfeulemcnt à volup- 
té'. Au contraire les Maires du Palais receuoyentles ara- 
bafTades des Roys,&des Empereurs, rendoyent relpô- 
ce,ilsfouftenoyentl'esgucrres,ilsfaifoyent les appoin- 
<Stcmcns,& accordoyent les trefucs,& eftoyent média- 
teurs & gouuerneurs des loys,couftumcs & ordonnan- 
ccs.Et d'autant puis que les Roys fe defehargeoyent de 
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celle fouueraineauthorité,commc pefante & molefte, 
d'autant pluslefdi&s Maires augmentoyét leurs forces 
& puiflanecs par le moyen de telle charge. 
Grimouaulc au pays du Liège deuant l'autel S.Lambert 
eft mis àmort,par vnaduenturcs en Frifon:& Pépin faict 
fon nepue u Thibauld Maire du Palais. 

La mort de Pépin le Gros. Il auoit inftitué Charles 
Martel fon fils,qu'il auoit eu de fa Concubine Alpayde 
Duc d'Auftrafie,mais fa vefue Pleftrude le faid mettre 
enprifon a Cologne, efperant de iouyr du tout auec 
fon nepueuThibauld,nls de Dtogô Comte de Cham- 
pagne. 

Pendant ce temps mourut ChiLleberr,& fut inhumé 
a Nancy en l'cglife S.ElliencJe nom desRoys fufdidls, 
& le catalogue d'iceux par ce qu'ils eftoyent feulement 
Roydc nom, font auez incertains, & mal ordonnez, 
car les Historiographes mefmcs de ce temps la, ne les 
mettent point quafi au rang des Roys lors en France y 
euft grands troubles Jufqucs à ce que cefte manière de 
Roys fut eftcindte,& que l'adminiftration du Royau- 
me futdcuolueàlafamillcde Charles Martel fils de Pé- 
pin. Les François ne fc voulans iamais rendre fubie&s 
ny obeiflans à la domination de cefte femme Plcftru- 
de , cependant en crée des Roys à plaifir,lc droift & di- 
gnité dcfquelscftoitgardé,&deffendu de ceux là feu- 
lement qui les auoyent nez Roys, les motifs de tout 
cela elloyent Thibauld, Maire du palais de Dagoberr, 
& Kainfray Maire du Palais de Chilpericl'vn& l'au- 
tre faifoyent cefte guerre domcftiquc,& inteftine l'vn 
contre l'autre. 

Il régna dixfeptans,ou félon aucuns dixhuict. 

Dagobert z.du nomjt.Roy de France. 

Agobcrt fils aifné du Roy deffun& fucceda à 
fon pere , auquel fuft donné Thibauld pour 
Maire du Palais,aucuns, ( & fignamment Sigi- 
bcrt.JLe nomment Clouisdors les François voyansïes 
desbordemens de Pleftrude,& le peu d'efpcrancc qu'ils 
auoyent en leur Roy,efleucrcnt au Royaume vn nom- 
mé Danieljlequel auoit cftéauparauantmoync,&rap- 
pellercnt Chilperic,Iuy baillèrent auffi le Côte Ramen- 
fride pour Maire du Palais. 
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Il y eut vnc cruelle guerre auprès de la foreft Char- 
bonnière. Thibauld cfchappacpar fuir , qui fut caufe 
qu a grand peine Dagobcrt peut garderfon Royaume 
contre Tes ennemis ^quand Charles Martel fut efchappé 
des mainsdefamaraltrc, ilfeit tout ce qu'il peut pour 
eftrc remis en fon cftatj&s'cftmefléparmy tous fes af- 
faires icy. 

Au commencement eftant le plus foible fut vaincu 
par Roboalde Duc de Frizc en vnc cruelle bataille , & 
perdit beaucoup de fes gens: fon courage toutesfois ne 
fut point vaincu,car il pourfuyuit Chilperic iufques à 
Albis Jequcl il print en dcfarroy,& le pilla,puis le vain- 
quit le 3 o.iour de Mars,au lieu de Vinciat près la ville 
de Cambray. Et en s'en retournant print Cologne & y 
entra,lcRoy Dagobert mort & enterré à Nancy , Mar- 
tel feit couronner Roy,par deflus.luy vn nomme Clo- 
tairc,lequcl affectant le Royaume, s'efforce de s'en làifir 
&roccupcr:maisilnepcutauoir aucun lieu en l'ordre 
des Roys,par ce que Paul Emile ne l'y met point. 

Chilperic vaincu prend alliance auec Eude , Duc 
d'Aquitainc,& l'appelé pourluy venir donner fecours 
en Champaignc. 

Charles va au deuant deux,& les met en fuite, & tant 
courut après qu'il attaint Kainfroy à Angers. Apres la 
mort de Clo taire , il rappelé Chilperic, &Ie fait Roy, 
pour dominer foubs fon nom,& odroya la paix à Eu- 
de.Dagobert régna quatre ans,& laifla deux fils Chilpe. 
rie &Theodoric,lcfquclscftans bien fort icuncs furent 
fai&s moynes. 

Chilperic x.du nom, 1 9. 
^ Roy de France, 

Lotairc mort, Charles Martel rcmeit Chilpe- 
ric z.du nom auRoyaumc,oiiil vefquift iuC 
ques en l'an yztf.foit qu'il fuftdc fangRoyal 
ou nom,tantauoitdepuiflancc vn Maire du 
Palais,aucc les opinions des homme. Ccftccluy qu'on 
nommoitauparauant Daniel, qui cil eftimé auoir cfté 
preftre. En ce temps Charles Martel permit à Kainfroy 
ou Ramcnfride de viurc en la ville d'Angicrs,auec quel 
que authorité qu'il luy bailla &s'cn allaà Tours com- 
batte les Sarafînslefquclscftoycnt entrez d'Efpagnc en 
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France^ auoyent défia couru la plus part du Royau- 
mc.Il en defeit trois cens feptante cinq raille , compris 
lespetis enfans &les femmes . Leur Roy fenommoit, 
Abridam.La douceur de la gloire de celle bataille l'ani- 
ma d'aller aufli en Frifc,pour réduire ce pays la à la foy 
Chrcftiennc. 

Athim Roy des Sarazins d'vn cofté vint iufques à 
Vienne en Dàuphiné, fut afliegé en Auignon.. puisa 
Narbonne.Amorrée autre Roy des infidèles le vint af- 
fronter à Charles Martcl,& fut par luy deffait & tué . A- 
thim fc fauua,les François brufl erent Nifmes,Bezicrs & 
Narbonne. 

Charles debellc les Saxons. 

Charles dompte ceux de Bauieres. 
LcsAllemans eftans efpouùantezde la grande puif- 
fance&dcs armes de Charles, il prend & ramené Plc- 
ârude & Genichilde fa niece,lefquelles s'en cftoyentla 
fuyes pour la crainte qu'elles auoyent de luy* 

Il régna cinq ans. 

Charles Martel Prince des Françoif. 




mtnde. 



Chilpcriccft enterré a Noyoti. 

■Tkeodorici.dunom i io.Roy de France. 

ERoy Chilperic morr,Theodoric i.decc no 
fils de Dagobert fut appelé au Royaume , & 
régna en mafquc comme les autres, 
La guerre d'Aquitaine & des Sarazins. 
Eudc Duc d'Aquitaine voulant recommencer la 
gucrre,& fçachant eftre en toutes fortes plu* foible que 
Charles MarteUnuite à fon ay de les Sarazms , qui pour 
lorsoccupoyent i'Erpagne,lefquels iufques au nombre 
de quatre mille s'en vindrent auec leurs fcmmes,cnfans 
&feruiteurs comme pour occuper & tenir tout & en 
quelque lieu qu'ils pafTalTent fut il facré ou prophane, 
fans différence aucune hoftilement ilspilloyent & ra- 
uilToyenttout,Eudeleur hofte fortcmpefché pour leur 
arriuée,facilements'cft confenti à faire paix, & certes 
luy s'eft retiré de noftre cofté en cefte guerre ayda 
beaucoup àauoir la vi£toire,& gagner la bataille, qui 

fut en vn lieu appelle le champ S.Martin le. Bel près de 

Tours, 
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Tours,& en ccfte guerre demeura des noftres enuiron 
mil cinq cens. l'eulTe cftimé eftrc vne chofe côntrou 
uéeàplaifir, vne fi grande victoire de nos gens con 
trelesSarrazinsjfin'cufteftéquc les cfcriuains Se hifto- 
riographes eftrangcrs,onc celle noftre vi&aire cou- 
chée en leurs eferits , aucc vne grande fignifianec de 
ioye,dequoy vne nation fi barbare, d'vne fi mefehan- 
te loy & religion , & laquelle par cy deuanc ne pouuoit 
trouuer fon parcil/ut prcfque totalement ruinée & dc- 
ftruite. 



Eude va de vie àtrefpas.Walde & Gayfer les enfans 
pour recouurir Aquitaine,appcllent à leur ay de les Wi^ 
iïgoths & Arriensjlefqucls vindrent au fecours, en de 
gaftantoe brullantprefquctgut iufquesà la Bourgon- 
gnc. 

Martel accourt au deuant d'eux, &fai& tout fuir de- 
uantluy. 

Apres auoir rebellé les Frizons,defmolit,rompt Se o 
(le tous leurs idoles, afin que tous enfcmble hono- 
raflent Icfufchrift,& prinflent fa loy. 

La féconde guerre des Sarrazins derechef fortans 
d'Efpagne , reuiennent en France pour fe venger , font 
alliance aucc les Gothsen baillant oftages d'vne part & 
d'autrc.Ils prennent Auign on partrahifon. 

Subitement après Charles Martel aucc fa gendarme- 
rie debcllcla vilfe,& la prend d'alfault . Anthimcs Roy 
des Sarrazins fc ictte en vne naiTelle Se s'enfuit à 
Narbonnc. Amorrens vn autre Roy des Sarrafins, 
penfant fecourir les liens près le flcuue de Brife, 
fut tué aucc les autres. Anthimcs dclailTant Nar- 
bonne s'enfuit. Martel pourfuit ceux qui eftoyent 
efchappez de la guerre , en brufiant plufieurs vil- 
les. Deflbubs ce Prince à grand peine auoit vn 
gendarme ou auanturier loyfir de prendre fon aleinc, 
qu'il ne fut toufiours à la guerre, a raifon dequoy la 
noblefTc eftoit beaucoup meilleure & plus excel- 
lente. 



^fm Je 
fe/us. 



Enuiron ce temps L'empereur Conftantin fixicme 
fcitalTemblervnCôcilc de33ô. Euefques à Conftanti- 
nople,lcs Empereurs &lcs Papes n'eftâs gueres bié d'ac- 
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cord, tant pourraifon d'aucuns articles de la religion 
qu'ils mettoyent en controuerfe,mcfmes des images 
que les Grecs ne pouuoyent fournir aux eglifes, que 
pour aucunes feigneurics d'Italie , que le Pape 
foubs couleur de maintenir la foy fc vouloit appro 
prier. ' 

Luitprandequi eftoit Roy des Lombards, d'autre 
cofté pretendoit le duché de Rome,qu'ilsappclloycnt 
alors les iuftiecs , & depuis le patrimoine de fainft 
Pierre , auec la feigneurie de Rauuennc , le Pape 
Grégoire tiers voyant qu'il s'en alloit eftrc afliegé,pria 
Charles Martel qu'il luy pleuft le fccoùrir. L'amitié 
eftoit fi grande entre ces deux Princes, que Luitpran- 
de tout incontinent futiaduerti par Charles Martel, 
leua le fiege,& delà print là naitfance l'amitié que le fie- 
geApoftoliquc& la maifon de France ont toufiours 
depuis eu enfemble. 

Le Roy trelpafTc au moys de Iuillct,& eft enterré à 
(àin<5t,Dcnis le xi. d'Octobre, ayant règne 15. ans ou 
félon aucuns 14. le Prince Charles Martel trcfpafla à 
Vermcne,pres Ifoyre,& eft aulfi inhumé à fain& 
Denis à l'ordre des Roys, On faia& qu'il eft damné 
en cnfcr,pour ce qu'il print quelque partie des déci- 
mes pour aucunement fatisfairc aux nobles qui a- 
uoycntfouftcnulcfaixdc la guerre à leurs defpens, & 
ccpourleslabcurs,pcrils& perte de leurs biens qu'ils 
auoycnt encourus à fouftenitla guerre contre les Sar- 



razins. 



ChilâerictinfenJe ? tiersdunomi\. 
Roy de France. 

Teodoric cftant mort, fon frère Childeric tiers 
de ce nom luy fucceda. 
Charles Martel cftant mort aufti, laiflfa quatre fils, 
afçauoir Pépin & Caroloman t .tous deux Maires du 
Palais,qui firent venir les Suenes & Bauarois à la raifon: 
auffi Gilles Archcucfque de Rouen, & Griphon fils 
dcHunahildc de la maifon de Bauieresf lequel fe rc- 
uolta contre fes frères ) fut vaincu & prins par deux 
fois , neantmoins à la fin on luy donna douze 

fois, 
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Comtez pour lappaifcr : toutesfois félon aucuns il 
fut priuc de l'héritage. Il auoit au commencement 
prins & occupé Laon, pour illec tenir bon & fc defen- 
dre^mais peu après il fc laûTa aller à la volonté de fes 
frcrcs,lcfqucls l'cnuoyercnt à Chaftcauncuf vne ville 
en la forcit d'Ardenne. 



Il y eut merucilieufè diuerfité de natures & com- 
plexions en ces quatre frères. Les autres affe&oyent 
finguliercment les richeflfes mondaines. Mùs Car- 
loman à fon retour de Rome , ddlahTant toutes ri- 
cheffes , fe va rendre & enfermer en vn monafterc, 
lequel il aùoit fai£fc édifier en la montagne de So- 
rax , ayant entendu que fon pere eftoit damné. Et 
cft faid grand cftat de la patience qu'il auoit à por- 
ter du bois à faire lacuihnc , & endurer des coups 
de ballon des autres moynes. Et encorcs par ce que 
ledit lieu eftoit trop fréquenté & dcfcouucrt(au mir 
lieu du chèminde Rome ) il s'en alla au mont Caffirt, 
aucc fa tonfurc & habit Monachal. Rcginon en cf- 
crit bien au long. 

Son frère Griffon toujours machinant chofes 
nouuellcs, dcfqucilcs il ne pouuoit trouucr aucune 
uTuc , en pafTant les Alpes cft occis par Thcodin^ 
gentilhomme Tranfiuran , c'eft à dire , habitant 
pardelà le mont iura maintenant di<Sfc le mont faincT: 
Claude. 



Çhiidcriceftantchaflédu Royaume cft contraint de 
fc rendre moync,ayant règne ^.ans^ pour ainfi depuis 
Pharamond iufques à Pépin y a, 331. an. Depuis Mero- 
uéc 3io.Dcpuis Clouis premier Roy Chreftien*;o.ans. 



Pépin kbrefïz.Rfy . 
de France. 




Epin fut par le eonfentement des nobles, siuec 
la faueur & àlTcntemçnt du Pape de RorfiCj 
oinâr&fecréRoy le prtfmicrde fa race. Ledit 
Pçpin enttoya Bonchard Euefque de Wirtzbo ùrg de- 
uersle Pape Zacharic,pour luy faire donner là feiitcn- 
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ce contre le Roy Childcrich,comme indigne du tilcre 
de Roy &adminiftration du Royaume.Le Pape luy ac- 
corda ce qu'il deman doit, toutesfois (félon aucuns ) il 
mourut dcuantque (afentence fuft exécutée. 

Le PapcEftiennc luy fucceda ,qui conferma tout 
& luy mcfme vint en France , pour facrer le Roy 
nouueau, & pour rendre Childcrich moine lors Pé- 
pin ehuoyaaudeuantfesenfansjlc mena par larénede 
Sa mule , figne du plus grand honneurqu'il luy pou- 
uoit faire. 

Boniface eftant Eucfquc de Mayence , Pépin aflaut 
l'Italie contre AftulphcRoy des Lombards. 



Caroloman print la deffenfion de Haiftulphc Roy 
des Lombards,quc le Pape aceufoit. A la fin Pépin pafla 
les Monts, & par deux fois le meit en telle extrémité 
qu'il fut contraint laifler au Pape les iuftices de fainâ 
Picrrcjlafcigncuric de Rauéne jk. tout ce qu'il deman- 
da en la Romagnc,dequoy l'Empereur de Conftanti- 
noble qui querelloit- comme àJuyvrayemét apparte- 
nantes lefdi&es terres ne fut pas content: mais il n'y 
eut remede,& de peur que celte grande largefle ainfi 
fai&c parles Princes de France à i'eghfe Romaine ne 
luy fuft pour caufes friuolçs ou autrement iuiufte+ 
mcntoftée,il feit telle donation au nom de l'Empe- 
reur Conftantin.Et voulut outre le gré dudid Empe- 
reur de Grèce, que telle pofleffion de la iurildidion 
des Empereurs. De là Pépin tout le premier print la 
mode, qu'on obfcruc en l'cglifc Romaine , & les cé- 
rémonies du chant,& les apporta en France. Et la char- 
ge de nous y accouftumer , fut baillée à Gilles ( aucuns 
rappellent RcmyJArchcuefquc de Roën. Cccy clcrit 
Paul Emile & autres, lors le Pape Efticnne donna à 
Pépin le nom & honneur de Patrice en la ville de 
Rome. 

Le Roy Pépin inftituc4cParlcmcnt en France. 



47li 



Haiftulphc mourut.toft aprcs,'& luy fucceda DÏÏicr. 
Enuiron cesans icy,ce qui eft cfcricauoircfte fai& con- 
tre Qayfer fut faicVcn Aquitaine ; car Pépin allant en 
Gafcognc contre luy ,1c feit venir à compofition,qui 
ne fortit toutesfois poiritd'cfFcctyufqucsàla mort du- 



47'4 



47M 



4716 



4717 



47i8 



47'? 



4710 



47*i 



Digitized by 



Google 



j4tud» 
m*ade. 



47** 



47M 



47*4 



47*5 



47x6 



47*7 



47*5» 



473° 



473' 



475* 



DES ROTS DE FRANCE. iy 

di£t Gayferou Waytajre,carilfc reuoltoit à toutes les 
occafions qu'il pou uoit prendre. 
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Les Turcs natifs de Scy thie, commencèrent à" courir 76* 
en Afie , pillans ceux du pays , & lors tenoy ent vne loy 
fcmblable à celle des Sarra(ins. 

La fable de Robert le Normand, autrement di& le 
Diable,cft racontée cftre de ce temps. 



Il fit tenir vn finode a Bourges contre les Grecs. 

Gayfcr cil tué des iiens.Le Roy trelpalla à Paris le 24. 
iour de feptembre. Il eut de Bcrte ou Bertradc, filfc 
d'Herarçhtc Empereur de Conftantinople,trois enfans 
maflcs,dcfqucls Pépin mourut en l'aage de deux ans. 
Charles & Carloman furent fes héritiers , & les auoit 
fai&facrcrRoys par le Pape Efticnne , cinq ans deuant 
fa mort,afçauoir Charles Roy de SouTons & Carlo- 
man deNoyon* 

Il régna i8.ans>ou félon les autres 17. 

Ckarlemtgne i$.]{oy 
de France. 

Harlcmagné eftoit natif de Ingclheim,par de- 
çà le Rhin près de May enec , le Roy Pépin e- 
ftant mort ces deux frères cftablircnt leurs fie- 
ges de leurs Royaumes, (comme deuant cft di& ) l'vn à 
Soi(Tons,& l'autre à Noy on. 

HunauldDucd'AquitainefeyouIut efleucr contre 
Charles, auquel eftoit demeuré pour fon partage le 
pays de Guyenne, ce qui le contraignit tout inconti- 
nent d'y faire yn voyage, quoy que fon frere Carlo- 
man reçulaft <le le lccourir , à l'inftigation d'aucuns 
çonfeillcrs qu'il auoit . En peu de temps tout le pays 
fur reduidten fon obeiflance, & Hunauld qui s'en e- 
ftoic fuyen.Ga(cognc,fiH: par Loup, qui en eftoit lors 
Seigncur,mis entre les mains de Charlcmagne, depuis 
fut dcliuré,& s'enfuit deuers le Roy Dificr en Lombar- 
die,où à la fin il fut lapidé du peup}e,comme ecluy qui 
eftoit caufe de leur ruine. 

Peu après le Roy Carloman 'mourut à Salmoncc là 
femme duquel nommée Bertc/c retira auec deux petits 
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enfans qu'elle auoit,accompagncc de Aony n, vers Di- 
fier Roy des Lombards. 

Charles feit vn voyage contre les Saxons, & les con 
traignit bailler oftages,quieft le moyen de tout temps 
vfite,pour contenir en debuoir les peuples dont la foy 
& parolc,n'cft point de durée, & Iefquels aifement fc re 
bcllcnt & mutinent. 

AfonretourilrrouualesAmbafladeurs du Pape Â- 
drian,àThionuillc,quii'cnhortercnt& prièrent pour 
i'h6neurdcDicu,qu'il vouluft paner en Italie,pourde- 
liurcr tant l'cglifc que le Papc,des iniurcs & extorfions, 
que IcRoyDifierleur auoit fai&cs, Entre autres caufes 
de l'inimitié d'entre ces deux^rinces il fut par eux allé- 
gué que le Roy Dificr auoit longuement fai&inftancc 
qu'il couronnait vn des fils de Carloman Roy de France 
Charlcmagnccondefccndit volontiers aux prières du 
Papc,pafTa les Monts,dcrTeit les Lombards* Iefquels s'e- 
ftoycntcampezàla defeentedes Alpcs,pour le garder 
de palTer^ affiegea Dificr à Pauie. Durant le fiege il al 
la faire fes Pafqucs àRomc.Afon retour il printle Roy 
Dificr,& la ville de Pauie,mcit foubs fon obenTancc les 
Lombards,& par ce moyen fe feit maiftre & Seigneur 
de toute l'Italic.Le Roy Dificr fut cnuoyé à Liège pri- 
fonnier.Aucûs de nos Chroniqueurs ont çferit qu'il luy 
feit trencher la tefte. 

Ilprintauflîlafcmmcdc Carloman , mais les hiftoi- 
res ne parlent point de ce qu'il en fuft faift & de fes en- 
fans encores moins/culcmcnt Paul Emile eferit, qu'ils 
s'eftoyent rendus au parauant à Vcronc,& qu'ils furent 
bientraiâ:czenFrancc,ilnc refehappoit allors gueres 
de tclsprifonnicrs. 

Adalgifc fils du Roy Dificr s'enfuit àConftantinople 
depuis il fut tué par les François ayant aflèmblé quel- 
que nombre de gens., pour recouurcr (on Royaume. 
Par les anciennes Annales d'Alcmagne il fé trouue qu'il 
mourut Patrice à Conftantinopiel ''. ^ 

Les Saxons faifoyenttous les iours de cruelles cour- 
fes fur les François, & s'eftoient rebellez &defbordcz, 
en forte fur les pays de Charlcmagnc, qu'il fut con- 
trainty retourner pour la féconde fois, mais d'autant 
qu'il fut aduerti que Rotgand s'eftoit reuolté cnuers 
luy en Frint, il fc côtenta de prendre oftages d'eux & rc- 
palTa en grande diligence en Italie. 
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Il fit trcnchcr la tefte àRotgand en la Ville de Treués> 
en laquelle & en toutes les autres qui ne luy obeiflfoient 
pas voIonticrs,ii meit bonnes gàrnifons i & retourna en 
France. Aucunes Annales portent quoRorgand mou- 
rut au combat qui fut entre luy & les gens dcCharlcma- 
gne lequel s'en alla pour la troificmefois en Saxe ,& en 
fat vnc bonne partie Chreftienne. 

Les Sarrasins tenoyent la ville de Pampelune en Na- 
uarre , Charlcmagne conuiepar les Efpagnols & par les 
chefs de ces infidèles mefmes, aflèmbla toute fa noblcf- 
fc & paflfa en Efpaignc , il fut vaincu là première fois , & 
pcrditiufqucs àtrente mille hommes. Entre lesautres 
Milort Palatin, pere de Rolâd, fort renomme aux armes 
& bcaufrere de Charlemagnc y mourut; Au fécond 
voyage > il en rapporta la victoire , maisles Gafcons au 
retour coururent fus à fes gens, & en deffirent grand 
nombre. Roland y mourut, il eft ainfi eferit aux Chro- 
niques d'Alemagnc. Celles d'Elpagnc en parlent au 
trement. 

Apres la ruine de Pampelune, Sairagoce fut rendue 
à Tbnabala,le petit Roy, les Efpgnols font contraints de 
fe faire Chreftiens & de payer tribut. 

Charlemagnc cfpôufa Helcegardc , fille de Hildc- 
brandRoy dcSueue de laquelle il eut trois fils & trois 
filles, ceftafçauoir, C U aRles, Pbpin, LovY$i 
Rothnvnde, qui fut promife a Conftantin fils de 
Hélène, Empereur de Conftantinoble, (lesautres la 
nomment Rothrudej Gisèle &BeRte. Aupara- 
uantil àuoiteu deux autres femmes, afçauoirGalienne 
fille du Roy de Tolcte,& Hirmin garde fille du Roy Di- 
ficr. Paul Emil efcrir,qué ce fut Théodore fœur de Di- 
ficr. 

En ce mcfmc temps les Saxons derechef furent def 
confits. 

Il fit facrer par le Pape Adrian , Pépin Roy d'Italie * & 
Louys d'Aquitaine. TaffilonDuc dcBauieres vint de- 
uers luy pour faire fon hommage iura d'eftre toufiours 
bbeifTant & fidèle,, & de ce meTme temps Hildegârdc 
mourut , puis efpoufa Faftrade fille de Raoul Conte de 
franco nie. V 1 

Vn GafconSarraziri^nomméTerfinus,quicftoitfei- 
gricur de Thouloufe/vint deuers Charlemaghè,& fc fit 
oaptifer , & par ainfi ledit Charlcmagne luy reftitua les 
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citez & fcigncutics deThouloufe, Bordeaux, Narbon- 
nc & Proucncc, que fes fucceflfeurs ( qui cftoient Sarra- 
fïns ) auoyent poffedez, & lefquelles fes gens auoienc 
prinfes fur luy , & érigea la (èigneuric de Thouloufe en 
Comté, &fut ledit Terfinus le premier Comte Chrc- 
ftien , lequel Terfinus alla mettre le fiege deuant 
Bayonne. 

Cette année qui eftoit le 30. an de la guerre commen- 
cée contre les Saxons , Charlemagne les fubiugua du. 
tout.Et après les auoir tous faits Chreftiens,eftabiit cer- 
tains magiftrats pour les differens de la religion, & pour 
les contenir en obchTance. Emile did que ce fut en l'an 
34 . mais Charlemagne y retourna au boutde 4. ans, ce 
qui luy a faict prendre v n voyage pour l'auter. 
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Charlemagne voyant qu'il auoit à luy fubmis toutes 
les nations voifines de luy qui luyauoyent efté rebelles, 
& mis fon royaume eh paix , fe délibéra d'aller à Rome, 
tant par deuotiô que pouracheuerde remettre à là fub- 
iection ce qui reftoit du Royaume dcLombardie,& fi- 
gnament la Duché de Bencuent. Ce que voyant le Duc 
Aragifle fefubmetàluy, &pour feureté luy cnuoycen 
oflagedeux de (es fils. En ce temps Taflilon DucdeBar 
uieres induiâ: par fà femme Luitgarde qui eftoit fille du 
Roy Difier, fe rebella. Charlemagne le vainquit, & par 
les eftatsdu pays le fit condamnera mort. Toutesfoisil 
ne voulutiamais permettre, que la fentenec fut execur 
tée&fe contenta que fon filsThcodon & luy fulTent 
moines. Faftrade mourut, il efpoufa Luitgarde de la 
maifon de Sueue. Lors les François furent en Angleter- 
re , & la pacifièrent. Auffi furent par eux vaincus les 
Sclauons& Wandales, qui tenoient les pays que nous 
appelions auiourd'huyBrandebourg,Mechelbourg& 
Pomeranic.Lors les Auarcs fuyuans les entreprinfes des 
Homs leurs voifins, panèrent par les pays qui font au-r 
iourd'huy aux Mofcouites,& auRoy dePologne, & oc- 
cupèrent le Royaume de Hongrie, par ce que de là ils fe 
refpandoient fur l'Alçmagne & faifoient beaucoup de 
maux en Auftrichc & Bauieres , Charlemagne alla con-^ 
trccux & les vainquit. Pour les contenir en paix,& affai- 
blir par mefinc moyen les Saxons , il meit d'y-n cofté yn 
grand pornbre dcfdits Saxons fur les frontières de Hon- 
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griç, dcfqucls font defcendus les Alcmans qui tiennent 
ençores auiourd'huy la Tranfyluanie , qui eft vn pays 
confinant à la Walachicjcfquellcs on nômoit au temps 
patte lesDaces &lesGctcs, &dc l'autre code ceux qui 
habitoient où à prefenteft le Comté de Zips, furies 
frontières de Pologne. 

La guerre des Huns a coutinué huicl: ans.Charlemai- 
gne inftitue & ordonne l'vniucrfitc & cfcholcs de Paris, 
Boulongne , & Pauic , par la diligence & moyen d'„:l- 
cayn, & de Claude Clemcnr. 

En ce temps,fut célébré le fepticme Concile vniucr- 
felen la ville de Nice, auquel les Grecs demourcrent 
d'accord auec les Romains, touchant d'auoir des ima- 
ges des faincts > & auflï touchant la proceffion du faind 
Efprit. 



Charlcmaigncfaid encorcs guerre aux Saxo ns,qui 
derechef s'eftoient rebellez contre luy. 



Charlemaigne Empereur Auguttc. 
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Jft'A n huicî cens & vn , le iour de 
Noël, Pape Léon mit lacourone 
fur la tefte à Chatlemaigne, & au 
lieu dutiltre de Patrice qu'il auoit, 
le proclama Empereur & Augufte. 
Auparauant il luy auoit enuoyé les clefs de FEgl 
fc fainâ Pierre : & en recompenfe auoit receu les 
_ufticcsdc Rommc, oudefainâ Pierre fainfi ils 
appeloiét la Seigneurie de la ville. ) Parce ne faut 
il point qu'on parle en celadç Conftantin. Les 
Papes ont eu la plufpart des feigneuries qu'ils 
tiennent dtfîa mayfon de Francc.Au commence- 
ment de fon règne , le Soleil demeura dixfept 
iourscouuert d'vnenue'c; prcfagedelaruinedc 
l'Empire de ConftantinoblcAaron Roy de per^ 
fe cnuoya ambafladeurs , & prefens magnifiques 
àCharlcmaignc. 

Les enfans de Charlcmaigne prennent de luy 
Prouinces a gouuerncr : Charles l'aime' prend la 
Pannonic , Pépin , le Royaume d'Italie , ^oys, 
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Aquitaine , Charles & Nicephore départirent 
l'Empire, & accordèrent cnfcmble, que ceux qui 
fuccedcroicnt en la famille des Ccfars, & au nom 
des Auguftes Ment di&s Empereurs l'vn d'O- 
rient, l'autre d'Occidcnr. 



Irenéc Impératrice de Conftantinoblc , qui e- 
ftoit,comme eferit Nauclcrcdc la maifon de 6a- 
uiercs,cnuoya aufïi Tes AmbafTadcurs pour faire 
trai&é de confédération' & alliance d'amitié en- 
tre les Empereurs de Grèce & la maifon de Fran- 
ce. Elle pratiquoit fcçretcmcnt de fe marier auec 
Charlemaigne:dcquoy Nicephore l'accufa, & la 
fit chaffer par le peuple. 

Les Saxons toufioursfe rebellent, & toufiours 
font vaincuz , finablement furent contrainds 
prendre la manière de viurc,& religion de Rom- 
me. La fin de la guerre des Saxons. 

Charles fils de l'Empereur Charlemaigne def- 
confit derechef les Boefmcs^qu'on appeiloitEf 
clauons, qui s'eftoient rebellez cotre l'Empereur 
fon pcrc,& tua leur feigneur nommé Lethon. 

Pépin auoit conceu haine mortelle contre les 
Veriltierist lesperfecutoit parmcr & parterre: il 
rtiouf url'an huiéleens & dix. Et vn an après ou 
enùiron mourut àuflï Charles fon frerc. 

Charlemaigne retournant de Hongrie voulut 
entreprendre vn canal nauigablc du Rhim au 
Danube , & cohfcqûcmment de la mer màior en 
l'Océan. Il y a deux petites riuicrcs qui font cnui- 
rbn à dix licucsl'vhe de l'autre qu'ils nomment 
Rcguetsen Alcmand.i'vnc tombe dansleDanu- 
bcu'aùtre dans le Rhin^On voit encorcs en quel- 
ques endroits les leuées qu'il fit faire pour fonder 
de qûelle hauteur éuft deu eftrc le canal par le- 
quel Ion fut aile de l'vne à l'autre. Tacite raconre 
qu vn Romain nommé Vêtus en voulut faire au- 
tant dé Saône aiiéeques la Mofelle, delquellcs l'v- 
ne cotribe en l'Occah , l'autre en la mer Méditer- 
ranée. Le Roy François premier du nom auoit 
âuffi chtreprins ;de tendre aufli ces deux mers cÔ- 
mercablcs par tirer vn canal de Garonne à lari- 
uicrcrd'Agdc : dont encorcs le dcfTeing cft entre 
les 
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les mains d'aucuns* 

On trouuc en aucunes Annales d'Alemaigne 
qu'il fut en la terre fain&e. II cft bien certain que 
les clefs du fainâ Scpulchre luy furent en- 
uoyées. 

L'Empereur ordone & veut qu'vn nepucu qu'il 
auoit de Pépin , nommé Bernard, foit Roy d'Ita- 
lie, il retient auccques luy fon fils Loys, & veut 
qu'il foit Empereur. Il a fait en fon temps tenir 
cinq Conciles pour l'eftat de l'Eglifc , l'vn a Ma- 
yenec, l'autre à Reims, l'autre à Tours, l'autre à 
Chaalons, l'autre à Arle.U eftoit fçauanten Grec, 
en Latin, &Hiftoircs,& en Aftrologic : prenant 
au demeurant grand plaifir à la Rhétorique* 

Charlcmaignc fitaufll vn voyage contre Go- 
defroy Roy des Danois ou Normans. Il fît Loys 
fon fils Empereur, & Bernard fils de Pépin Roy 
d'Italie : puis il mourut à Aix le vingt & huitiè- 
me iour de Ianuier : de fon règne le quarante fep- 
tieme:de fonaage le 7*. Il y eut deuant fa mort 
vne cclypfc,&le beau pont qu'il aûoit fait à Ma- 
yenec, brufla. Son Scpulchre fc voit à Aix en l'E- 
glife dcnoftrc Dame édifiée par luy fomptucu- 
tement, & enrichi de beaucoup de marbres & 
antiquité* de Rommc. 



Loys le Débonnaire Empereur Augufte x^.Roy 3 
Tring&'fixtns. 

E grand & vertueux Empereur Charlcmaignc 
mort, Loys fon fils furnommé Débonnaire 
_ ^ fc fit facrer par Pape Efticnnc quatriefme, Em- 
pereur Auguftc, & puis coronner à Aix parluimcfmes. 
Apres la mort duquel, Pape Pafcal ayant accepté l'elc- 
dtionau pontificat faifte de faperfonnefans le confen- 
tement de l'Empereur, vint en France pour s'exeufer. 
Loys fc contenta de l'admoncfter feulement , que de là 
en auanr il ne fut rien entreprins par luy,fur l'autorité de 
l'Empire. 

La première femme qu'il eut , fc nommoit Hcrmin 
garde de la maifon de Saxe, de laquelle nafquirent trois 
fils. 
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rLothaire qui fut faid Roy d'Italie , au lieu de Ber- 
1 nard fils dePcpin,qui auoit cfté accu fé d'auoir con{- 
1 < piré contre fon oncle : par ce fut aflez légèrement 
j condemné à mort: & laifla trois fils,Herberr,Pcpin, 
iBcrnard. 

Ç Pépin Roy d'Aquitaine, qui mourut deuant lepere, 
1 ^&IaiflavnfiIsdcmcfmesnom. 
3 { Loys Roy de Bauicrès, & feigneur de la Germanie. 

Vinomarchus, qui seftoit faid Roy de Brctaigne,eft 
defFaid. 



L'Empereur remet Hcrial,lc Roy des Danoys,cn fon 
fiege.Sigibert dit qu'il enfutchaffelan huid censfeize, 
qui cft l'an que les autres difent auoir efté reftitué. 



^ins du 
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Lothairc du viuant de fon perc paflaen Italie, pour 
receuoirla couronne impériale du Pape Pafchal, & pre- 
dre poffcflion de fes terres.Drogo frerc baftard de l'Em- 
pereur cft faid Eucfquc de Mets. 

Le pays de Saxe fut pacifié par Pcpin^'Angletcrrc 54 la 
Gafcognc font rcmifescnobcifTancc. Dcrautrecofté 
il y eut v ne cruelle fedition àRome,cfmeuc fecretemét, 
comme on difoit, par le Pape , &y moururent Thé- 
odore & Léon deux des plus affedionnez feruitcurs de 
Lothairc, & pluficurs autres. Toutcsfois l'Empereur ne 
voulut iamais rien croire de ce qui luy cftoit dit contre 
le Pape : mais au contraire luy quitta le droit del'elc- 
dion des Papes, & la confirmation des Euefques qui a» 
uoit cfté donnée en la perfonne de Charlemaignc à 
tous les Roysde France, faifant au furplus déclamation 
des villes d'Italie qu'il entendoiteftre de l'Empire de là 
en auant , & de lai flanc les autres au Pape. Les villes Im- 
périales furent Arreze,Piftoye, Cluzc,Volterre,Floren 
ce, Luque, Pife, Perufc, tout le refte dala l'Apennin de 
mcuraauPape, auccla feigneuriede Raucnne. jEn ce 
mefmes temps les Sarrazins coururent vne partic^e I'eC 
paigne,& les Bulgares vne partie de l'Hongrie, 

Michel Empereur de Conftatinoble enupya fes Ain- 
bafTadcursdeucrs l'Empereur Loys le Debonnairepour 
confirmer paix & alliance. Ce qui fut fait. Et cnuoya le- 
dit Michel audit Loys pluficurs grands dons , & entre 
autres les liures de faind Dcnys,e(cripts de fa main,de la 

Hiérarchie 
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Hiérarchie des Anges, & autres prefens* lefqu els il don- 
na à l'Abbaye fainft Denis. 

Gcftc mefme année il plut du bled du ciel fembîa- 
blc à eeluy duquel nous vfons : dont enuiron neuf ans 
après les Sarrazinsfaccagerent Rome; 

Hermingardc femme de Loys vient à mourir i aù 
lieu de laquelle il efpoufe Iudith, fille du Comte l'Al- 
torf, de laquelle il eut vn filz Charles, furnommé le 
Chauue, 

Les enfans de l'Empereur Loys procréez du premier 
mariage confpirent contre leur pere àucc les gro^ Sei- 
gneurs de France, & principalement des Euefqucs: les 
enfans pour trois raifons:la première pour la vie desho- 
nefte de Iudithrla féconde pour le mauuais traictemét 
qu'elle faifoit faire à fes fubie&s : la troifieme qu'il a- 
uoit baillé trop d'autorité au Comte de Barçelonne: 
Dequoy Loys certifié répudie ladite femme : laquelle 
toutesfois il reprent par après. Les Euefqucs & autres 
gens d'eglife d'autorité Confpirererit contre luy d'au- 
tant que l'Empereur auoit à coeur, & eftoit en propos 
de roigner & abatre la fupcf fluité,& pompe trop excef- 
fiuedesEcclefiaftiqucs.Etdcfaicl: ilfittenirvn Conci- 
47J(l le à Aix , auquel furent défendus aux gens d'eglife les 8 3° 
habits fupernus,comme lesexcemfs ornemens de ba- 
gues,anneaux,pierreries,& la trop grande curiofite', & 
abondance en or,argent & eftoftcs,& façons d'habits 
trop élaborées, ô Loys Empereur, à ma volonté que tu 
fulTcs maintenant en vie! laques Vnymphclingius . En 
laquelle mefme année en vn Concile que fit aiTcmblcr 
le Pape Grégoire, l'Empereur ordonna quen France, 
& en Germanie fut célébrée la fftté de tous Saincls , le 
premieriour dcNouembre. 
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des Eclefiaftiques, fut paracheué deux ans après prefent 
Pape Grégoire. Et Charles le Chauue fils de l'Empe^ 
reur , & de Iudith reçoit en partage la Bourgongnc & 
Sueuc. 

Quoy voyantlcs enfans dujpremier mariage & d'au- 8jj | 1? 
tre part qucleur maraftre Iudith auoit efté reprinfc, fef- 
4795 leucrent contre l'£mpereur leur pere, lequel mal foi- «h *° 
gneux de fon affaire,cft prins par eux,& par fa nochalan- 
cc,outre fon e{poir,cft expulfé defon Empire,& par eux 
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enfermé dedans rn cloiftrev Iudith chaflec, &r Bernard 
Maire du Palais. Aucuns efcriuent qu'il àuoitprins l'ha- 
bit à faind Denys,auand fes amis le firent deliurer : qui 
puis après eftânt reditué en fbn Empirc chafla tothairc 
en Italie : &reprint encorcs derechef fa femme Iudith 
l'Emperiere. ' "■■ 



*4m d» 
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Les Normands font grandes oppreflions en France. 

Pépin, fils de Pépin, le va faifir des pofTcflions de fon 
feu pere , en Aquitaine , fans impetrér ne demander au- 
cune permimonde ce faire afon aycul> komme certes 
trefdcbonnaire,& ayfé à manier. 

Cefte année voyant Loys la fin de fes iours approcher, 
il r appclla Lorhairé , & le fit Roy d'Auftrafie, & Empc 
reur , luy baillant la tutelle de Charles fon fils, auquel il 
lailToit le demeurant de la France , iufqucs en Dauphiné 
&Prouence. Loys demouroit Roy deBauicres. Pépin 
eftoit mort,& auoit laifle vn fils de mefmcs nô,qùi s'e- 
ftoitfaifi cefte mefme année,d'Aquitainc&quiàlafin 
fc fit moine, à S. Marc deSonTons', forcé par Charles 
lcChauue :quieftantle plusicunc de fes enfansfut fait 
Roy de Normandie. ' 

Loys mourut l'an huit cens quarantc,le vingt & vnic- 
me iour de Mai, le vingt & fixieme an de fon Empire, & 
le feptante quatrième de fon aage. Paul Emile. Il fut en - 
terré à Metz. 



Charles le (%mue l>int cinquième Roy, 
>'tre%ehuiélans. • 

A guerre entre les frères fut cruelle d'vnc 
, part & d'autre, & plaine de fang. Accord tou- 
||ij|*g| tesfois fut faiéfc à Fontenay en l'Euefché d'Au- 
xerrele iour de Pafques: c'eft afçauoir, que Charles le 
Chauue fer oit Roy de la France , qui eft entre la mer O- 
ceane Britânique,& la riuiere de la Meufe. Le Roy Loys 
auroit toute la Germanie, aucc le pays des Huns : & Lo- 
thaire Tltalie,auec l'Empire de Rome & tous les Royau 
me de Lombardie,Prouencc,& vne portion de France, 
qui eft maintenant diète Lorraine à caufe de fon Roy 
Lothairc, parauât appellée Auftrafie, & le Royaume de 

Metz. 
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Mets. Pépin & Charles nepucuz furent fruftrez en Mie-; 
ritage paternel, puis. tondus & mis çn vn motuftere.: 

Gilles lé .Ghauue c'cft lcprcmi^ 
cç^à^jifep'arçiiaiçntcft cfçhçu &aduenulc Royaume^ 
lequel cft maintenant véritablement appelle le Royau- 
me deFfanee. Çv'Chprltf magne &autrçs fes predcceË 
fç^s, auoit enrçmhlemçnt quelque petite part de la 
Germanie. Ççsîtrois frères s'aflemblçrét à Verdun pour 
parlementer qnfgmble.ouils déclarèrent auoir& tenk 
pour bonne .^i^reable.kpartagc.faicl: entr'eux com- 
me il a cft é dit, de l'héritage paternel! 

Loys Rôy de Germaine contraignit douzëDucsde 
Boefmc à eux faire baptizer. 

Toutincohtinentque leRoy Cbàrles leChauucfut 
aduerti de la mort de l'Empereur Loys fon pere , il paf 
fa les Monts , & fe fit couronner pat le Pape Jean ving- 
tième, y.: .i 

Régi non l'aceufe d'auoir baillé de l'argentau Pape, 
qui n'eft pas à croire. ._ „ 

Son frère le Roy Loys de Germanie mit fus aùflî 
deux armées : En fît palTer lvne par le Comté de Tiroî^ 
en Lombardiei laquelle mcnoit CaroIoman fon fils; 
il s'en alla aucc l'autre cnperfonnc.fcfaifift du pays de 
Aultrafîe. ' 

Charles le Chauue pour mieux cftablir fon cftat en 
Italie , faift efpouzcr Hcrmingarde fille de l'Empereur 
Loys fon pere, à Bofon frerc de Richildc fa femme. 

Charles reuint jdc Rome en France , habillé du tout 
à la façon Grecque, & ayant toute autre contenance 
qu'il ivauoit accouftumé tenir. Il commença à braucr 
fon frere, &luy manda qu'il meneroittant dç gens de 
guerre contre luy,qu'ilferoitcfpuifcrtoutesles eaux de 
Alemagnc.Ccpandant Loys meurt. 

Charles paffe en Lorraine auec vnc armée de cin- 
quante mille hommes pour faire la guerre à fon frerc 
Loys : les enfans duquel eftoint cinq, quatre fils, & vne 
fille:afçauoir. 

Loys Roy de Franconie, Saxe, Turingc & Frifc. 

Caroloman Roy de Bauicrcs, Auftriche , Carinthc, 
Sclauonie J Boefmc,Morauic,& vnc partie d'Hongrie. 

Charles furnômé le Gros Duc de Sueuc & Lorraine. 

Du quatrième quiauoitnomPepins'cntrouucbien 
peu par les hiftoircs, en forte que la plufpart n'en met- 
____ , ec ij 
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tcnt que trois. 

T a fille nommnic HilarcTarde. 

Le icune Roy Louys auec le fecours de fes frères ren- 
contra fon oncle auprès d' Andernac fur le Rhin ét gai- 
gna contre luyvnctrefgrande bataille. 


846 
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Les Normands Pirates gaftent le pays de Charlcs.P. 
Conftanrin,Phrygien en fa Chronique à rédigé enX. 

nnc rrinr*» la miertv* nne (^Karlrc le Cnanue ( non noinr 
tron henrenfcment^àfai&e contre les Bretons. 

^ciaïutcauicqu iintiapaixauccics ircpucus rus ac 
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ramine il grande.par toutes terres t o&, 11g nam ment 
es Allcmaignes, que l'enfant s'effoi ce dedeuorer le 
perc. 
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L>es rsorman js 1 irates aucc grana rrayeur auaiiicnt 
ceux de Nantes, les courfes defquels,& rauages fâcheux 
durèrent long tempsen Aquitaine & en Gaule. 
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Lotnaire le rena moync,« uciauic les enrans. 
Louys Empereur d'Iralic,Charlcs,Roy de Proucncc, 
&Lothairc,Roy de Lorraine. 
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T ouvs R ov de frcrmanir eutprand cruerre cotre les 
w anQaieSjOc pnntixeiute leur ixoy priionnicr,oc iuy ni 
crcuerles ycux,pource qu'il au oit trop de fois (à foy 
fauflee. 
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La mort de Neonietricus . Detit Rov de Rretaitrne 
riir la n n rte la cr lierre Rrtrannifinp frinfiic IcT^nr I-Terîi-. 
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pons fe réconcilie aucclcRoy,& luy fait foy & hômai- 
gc,& le Roy fc mec^ en fa fauucgarde. 
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LesNormands fous la conduicte du Duc de Bretagne 
entrent en France,& aflîegcnt la ville d' Angicrs. 

Charles le Chauue eut deux femmes Hermingardc, 
& Richildc.Les Annales ne s'accordent pas quelle fut la 
premicre.De Richilde il eut deux fils qui ne vefquitent 
gueres.- 
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De Hcrmingardc quatre. 
LoyslcBcgue. 
Lothaire qui mourut ieune. 
Charles Roy d'Aquitaine , qui mourut aufli ayaht 
aflailly vn cheualicr fort Vaillant nommé Alibuin , qui 
ne le cognôïfToit point , d'autant que ce ieunc Prince 
vouloitfairepreuue feulement de fa force, & parcene 
fevouloit faire cognoiftre. 

Caroloman le quatrième fils , s cflcua contre fon pè- 
re, qui à la fin le fit priuer de la veuë , & renfermer pour 
4c refte de fes iours dedans vn cloiftre. 

Il auoit auflï vne fille nommée Iudith,quiefpoufa en 
premières nopees le Roy d'Angleterre. Apres vn beau 
gentilhomme & de b onne grâce , mais de bas lieu , & 
pauure, nommé Balduin, ou Baudouyn Foreftier d' Ar- 
dcnnes,Iarauit 

Le Roy luy fir gracel la fin: & luy donna laifandres, 
qu'il érigea en Comté, eftât lors vn pays deshabité plein 
de bois , & du tout fterilc. De luy font defeendus plu- 
fieurs comtes de Flandrcsayant efté luy le premier. 
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Le Roy eftantez régions mefmcs,clquelles les Nor- 
mans faifoyent & auoyent faifts de grandes courfes, ap- 
pointe auec eux. 

Les Sarrafins dépendirent & coururent en la Comté 
de Beneuêt, qui eft en la Pouille. Charles alla delà les 
Môs contreux à la requefte du Pape , l'Empereur Louys 
aufll alla conrre eux,& auec luy à ton ayde fon frère Lo- 
thairc,Roy de Lorraine,mais la mortalité' fe mitert fon 
oft,tellement qu'il fut contraint de s'en retourner. Lo- 
thaire en s'en retournât de l'armée paiTa parRome,& al- 
la deuers le Pape Adrian,foy exeufer de la répudiation 
qu'il auoit fai&c de fa femme , mais en s'en reuenât paf- 
(a par Lombardie,ou il mourut en la cité de Plaifance, 
& y fut enterré en l'eglifc Saind Antoine. 



Robert Comte d'Angicrs,&Ranulphc Duc d'Aqui- 
taine furent occis contre les Normans. Salomon Roy 
de Bretagne, qui auoit fuccedé à fon pere Herilpons 
vient fecourir les François. 

Charles le Chauue ne prifepas tât l'incertaine vi&oi- 
de la guerre,comme il faicl: 1 argét cotant des Normâs: 
pour celte caufe,en prenant argent d'eux, il leur donne 
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permifllon de leur en retourner. «, . - 

i. Charles le ChauuejEmpereur Auguftc^yàntamaf 
fé beaucoup d'or & d'argét fc dele&oit enchofes excef 
fiuerncntfuperftues,^ en vn amour de fey mefmes. Il 
pottoit fut la tefte vnp courônc ; & yn diadefîne trop pô 
ipeufement^fier-emeM.D'auamftgcilvfôit d'vne dal- 
matique,qui luy venoit iufquefcaux talons,& qui cftoit 
beaucoup plus longue que les autres Roys fe$ predeceÊ 
feurs n'auoyetportc:plus propt a toutes fortes depom- 
pes fuperflues,quc hardy & codant à faire & donner or- 
dre à fes affaires. 

Pour mônftrer fa puiflance il voulut créer des Roys & 
fit Roy de ProuenceBolTo,lc frère deludithi'Emperic- 
refafcmmc,& mary d'Hemcngarde,, fille du deffunét 
Empereur Louys. 

Aufli il efleua deux gentilshommes de Rome en bié 
.grande dignité, Guy,& Berengàire,lcsfaifànt Duçs,lVn 
de Fruil,i autre de Spolete . Les Chroniques Italiennes 
font mention de quelques autres. 
t. Charles le Chauuc demourc malade à Mantouë \ & 
y mourut empoifonnéfeomme on dit)par vn Iuif , fôn 
mcdécin,qui fc nommoitScdcchic-.enuiran le xi n 1. 
iour d'O&obrc.Il régna trente fix ans:fuc Empereur en* 
uirondéuxans. 

. Louys le Bègue Ertipereur/y'mgt 
fixieme Roy deux ans. 

Ouyslc Bègue au -commencement de fon rc-< 
gncayma vnc belle damoyfellc nomec Anf- 
gardede laquelle il eut deux fils baftards,Louys 
& Caroloman.Ie trouue toutesfois en quelques Chro- 
niques d'Allemaignc,qu il l'auoitefpoufée bien qu'elle 
fuft de bas & pauure licu:Toutcsfois ils font tenus pour 
baftards : & elle pour l'amie & concubine de Louys. 
Commcntquece foit ilfut contraint la répudier , & 
efpoufer Adelheidc. Il fut couronné Empereur par 
Pape Ican huitième, qui eftoit venu par deuers luy à 
Lyon,pour demander fecours contre Lambert & Hel- 
brand deux Comtes en Italie^qui occupoient les biens 
dufiege Apoftolique. 

Iitrefpaflaà Compiegnc n'ayât règne' que deux ans. 
Il fe tua luy mefincs pouffant fon cheual en vne maifon 
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bafic, ou cftpit famie.rll rendit. i'cfprit: le x%\ t. iom 
d'Auriljlc Iourdu Vendredy Sainét, & dclaiflafa fem 
me encein<5tc,laquclls.apres Ton tfcfpas enfanta Char, 
les Iefimple,auqucl L'Empereur bailla pour tuteur, en 
cfpcrancequclcfrui&du ventre de fa meré viendroit. 
à maturité,Odo,lefils!dcRobcrr,Comtc d'Anioa&Vne 
Eclypfe de la lune précéda fa mort» le feziéme ioutf 
d'Oâobrc,&vne du Soleil au mcfmes mois, qui fut fi 
grande,quaplcin mydi on voyoit les cftoilesXes fauâs 
aux Mathématiques difent,que d'autant que les Eclyp- 
fes ne fe fôt pas toufîours aux neùds du cercle , ou nou* 
mettons latefte &la queue du dragon,mais quelques- 
fois en aucuns degrez,plusauant.ou arrière, il peut ad- 
uenir qu é quinze iours le folcil & la lune font eclipfez. 
Bauldouin le Chauue^Comte de Flandres. 

Louys & Caroloman/vingtfe^tiemesKoys V.an$. 

Ouys & Garoloman fils baftards. d'Anfgarde 
première femme pretéduc dcLouysleBcguc 
s'emparèrent Sdù Royaume pendant l'enfance 
de Charles le.fimple leur petit frere pofthume; &firét 
d'afles belles choies; Car à peu tint que le Royaume ne 
reto urnaft vers les Germains.Boffo d'autre part fc pré- 
pare pour occuper la tyrannic,& nom de Roy de Fran- 
ce: mais ces deux baftards l'emportèrent , & demeure 
rent maiftres àiaparfin. Et certes à leur entrée ils font 
bien leur dcuoir, & heureufemêt contre les Normands 
& Danoys , lefquels auecvne bien grande armée d'vn 
grand coeur gafterent cinq ans durant toute la Gaulccn 
mettant cruellement tout àfeu &àfang par oiîilspaf- 
foient/uftehofefacrée ou prophane,au(quelstoute£ 
fois ils baillèrent en fin de l'argent pour auoir paix.Go- 
defroy & SigiÛFroy,Roy des Normands. 

LesNormands fc faififient de Trcues & de Metz. 
Loys trefpafTe de ceftevie. En ce lieu icy lesHiflo- 
riens font mention d'vn Loys{urnommcFayoeant,ain- 
fi appelle parce qu'il n'a fait en fon temps chofè digne 
de memoirc,lcquel fut fils & héritier de Caroloman. La 
confufion qui eft interuenuë,à raifon de la mutation 
du téps & des chofcs,fai£t icy que de peu de gcns(voire 
dcceusqiu" regardent de bien près) l'hiftoirc eft enten- 
due.Parauanture en ceft endroid a cfté interpofée d au- 
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euns la fimplcflc & lotte bontéde Charles*fils nay apres 
la mort de ton perc Loys le BegueJequcI puis après ayât 
fon aage competant ôi iuÂc,regncra. 

Les Normans fe ddfbordcnt fur Hollande & Frife, 
ôc delà paflent à Aix. » . ' 

Caroloman meurt par vn femblablc accident , que 
Loys le Bcguc fon perc. 

Charles le gros Empereur: z% Royjinqans. 
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N Tan fixieme de fon Empire pour les 
moleftations & fafcherics ,courfes &dc- 
gafts que faifoient les Normas par touts 
les endroits de la France , fut rappelle d'Italie par 
luy rendue paifible & afleurée en France: & leur 
vint audeuant àMetz,aucclefquels n'ayant pas 
eu du bon, ilfe retire. Il donne à GodcfroyRoy 
des Normans jEgidie fille de Lothaire fon on- 
cle,& en dot le pays de Frize faifant treues pour 
douze ans aucc eus. 

Hugues fils baftard de Lothaire ayant cnuahi 
la Lorraine pour s y maintcnir,enuoye pratiquer 
Godefroy mary de fa foeur, donnant en «dot a la- 
dite fœur vne partie de Lorraine. 

Charles le Gros aduerti de toutes ces menées 
fit bonne rcfponcc aux ambaffadeurs de Gode- 
froy qui demandoint argent pour la foulde de 
luy & de fes gcns,& l'attira à parlementer: & aucc 
vnde fes Capitaines nommé Henry le fait faifir 
& tailler en pièces: Et peu apres fit creuer les yeux 
à Hugues, ayans les Normands rôpu les treues, & 
rauâgé & brufié la Ncuftrie pretendans n'auoir 
plus de lieu leur Roy mort. 

Cependent ils aflîegent Paris. Et Henry cn- 
uoyc par l'Empereur auec forces pour la garde 
d'icelle , fut prins faifant vne faillie fur eux & at- 
trapé dans dcsfofTes couuertcsvn peu de menu 
bois & de terre, fut faccagé des ennemys en ven- 
geance de la mort de Godefroy. 

Ncuftrie cft baillée aux Normas pour habiter. 
Et delà cft venu qucnoftre Normandie à prins 
tel nom. 

i Charles le Gros deuint fol,& fe tourmentoit 

pour' 
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pour quelque ialoufie qu'il auoit de Richarde (à 
femme, de la maifon d'Efcoffc eftant entré en 
foufpeçon cotre l'Efucfque dcVerfel pour quel: 
ques carefles qu'il luy auoic veu faire à ladite fem- 
me: laquelle fc iuftiha facilcment,d'autant qu'on 
trouua qu'elle cftoit entière &nctte. Elles'cftant 
iuftifiéc ,{è reflentoit grandement de la honte 
qu'on luy auoit voulu fairer&ferengeanonain en 
vn monafterc y partant le demeurant de fa vie. 

Tout le monde dclaiflace pauurc Prince, en 
forte qu'a grande peine pouuoit il auoir à viurc. 

Arnoulphc fils baftard de Caroloman Roy de 
Bauieres fon frère fut appelle en France poure- 
ftre fon curateur,& regent de France : en laquelle 
année il eut en fes mains le foucratn gouuernc- 
ment de lcftat, foubs le nom dudit Charles. 

Odon vingtncufiejmc Roy, neuf ans. 



Rnoul eftant faluc ÈmpcrcurAuguftc s'effor- 
ce d'enuahir le Royaume : mais les Françoys 
ordonnèrent que Odon fils de Robert Com- 
ted'Aniounutcur du petit Roy Charles , qui 
n'eft oit point du fang de Charlemaignc, regneroit. Et 
fut ledit Odon facre & oint par Gautier Archeuefque 
de Sens. Odon fait que Robert font frerc Comte de 
Paris, foit maintenant recogneu Conneftable. 

LesNormans ne ceffent de pourfuiure leur inimitié 
contre les Françoys. Toutcsfois tant Odon Roy,quc 
Robert fon frerc les combatirent fi furieufement , qu'ils 
furent contraints de leucr le fiege, & tourner leur tem- 
pefte vers ceux de Sens , où Odon les defeonfit aucc 
grand butin. Bcrcngaire, & Guy qui auoit eu mcrueil- 
leux crédit auprès de Charles leChauue,font confpira- 
tion entt eux de fe partir l'Empire,quc l'vn fc faifirok de 
l'eftat d'Empereur en Italie,& l'autre en France, l'Arche-, 
uefque de Reims y tenant la main en haine d'Odon. 

Deux ans après qu'Odô fut falué Empereur les plus 
grands feigneurs de France craignant Odon , combien 
qu'il fut homme de bien & recogneu pour tcl,parcnuic 
qu'auoitles parties les vnes contre les autres , par arreft 
& ordonnance cxprcfTe ils le renuoyerent en Aquitaine 
pour tenir ce Royaumc,en prenant pour Roy deuant le 
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tempsiCharlesle ftm pie «ne ores icune adolcfcent , par 
vn appétit de noaûelet^vnclegcrBtc dtfpfic,: Et cuit 
mefmes allamoyentles hTirrritiez de iVnc & dc t l'autre! 
part,hiatcelânt le '^apil contre Ton tutcur.Çharlcslefim* 
pie fut oin&Roy forage de douze ans.Icy Sigifbert 
fc mefeonteenlafupputiitibTidesanSi en mettapthui& 
cens nortâte quatrc.ie nevèux icy paffer à eicîirc,qu'Q* 
don apporta en Çfance ceOtfnoble kannierc , toute Cc-r 
mée&peinftjrée de fleurs de lys ^laquelle àxhiré iu£ 
ques au temps dé Charles fixieme. ' ■ 
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Encetcmpsprint vne maladie à Arnoul Empereur 
de Rome,tcllemenr qu'il dèuiut fi plein de poux , dont 
il fut affligé qu'il luy conuint mourir,& ne fecurêt Mé- 
decins, y donnerremede. 

L'Empire eft tranfporté de la race de Charlemaignc, 
&par les grands Seigneurs dcGcrmaine ConrasDuc de 
Franconie eft fait Empereur à la nomination d Otho 

Duc 



i Charles auecl'ayde d'Arnoul Emjjefcur,ratçla^uerre J^T^. 
là O Jon,mais pour ncani^Enuiron ce temps j Berno fils 

du Comte de Bourgongne fe fit moynç,& fut Abbé de ~~ 
Gi^ny qu'il auoit fondé. Et fcmbJàblement du don 
de fa Comteflc Yucfonda premièrement l'Abbaye de 
Clugny. 

CharlesîeJtmplefilscleLottysleBegue, 
trentième RoyiX Xy i I ans. 

Don aucommeiicemétdudîxicme an de foh 
rcgnG»cftant au licl de là mort, dcuâtlcsgrâds 
feigntursdc France commande qu'on rende 
le Royaume à fon pupille, l'adminiftratiô du- 
quel il auoit pi insauec le nô & authorité de Roy &ce 
àbon droit pourles grades affaires qui pour lors eftoiér 
au RoyaumcCbarles le fimple,le viay heriticr,regne en 
fa grande ieuneiîe ignoramment:& imprudemment. 

La guerre domeftique,caufée par les radions, remuc- 
mens & partialitcz de Robert trcred Odon commen- 
cèrent alors,pretendât cftre légitime & vray (ucccfTcur 
d'Ôdon au Royaume, fele&ion duquel il difoit eftrc 
autfi vallable que celle de Pépin. 
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Letrcfpasd'Alain.Duc de Bretaigne, auquel iucce- 
derentludicael&Collcdocfes fils, qui après faillirent 
de vie de nouuoir&£ de lignée. 
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Charles le Simple fait paix iolennelle auec Raoul 
DucdcsNormans:quifc fie baptifer par Françion Ar- 
chcuefquc deRoucn,& fut nommé Robert du nom de 
fonparrin Robert Cbnneftable frère de feu Odon. Il 
recogneut tenir la Duché de Normandie du bénéfi- 
ce & des mains de Charles lefimple après auoir donné 
la foy de cofté & d'autre. 

Ceftluy auflï qui à fai<St cette trcfbonnc & fain&e 
conftitution & ordonnance touchant les polTeflions & 
facultczdel'eglife, de laquelle il nous conuient faire 
métiqn:parce que défia de long téps les gros Seigneurs 
de France iouifloyent &occupoyent les Abbayes , & 
autres groffes maifons.& rcuenus des eglifes par permif 
fiondu Royjmcfmcs ils voulurent eniamber & entre- 
prédre fur les droits &rcuen 9 des Eucfques.Quoy voyât 
le Roy affembla vn Concile làoùilfouftint la caufe& 
droit des Eucfques & Abbcz, & y les confirma pour 
l'aduenir,ayantefgard que bien toit il les remetroit en 
pleine liberté puis que cela ne fe pouuoit bonnement 
faire à l'heure. Lefqucls ordonnance & delTcing il fit a- 
lors, non pas feulement efmcu de pieté & religion, mais 
aulfi d'autant que Robert Conncltablc, & Hugues fon 
frère en entretenoyem beaucoup de foldats à leur de- 
uotion-.au moyen dequoy il tachoit défia d'enuahir le 
R oy aume auec fes partilans. 

Bauldouin Comte de Flandres eftoit Chef de la 
faction contraire,grand ennemy de Robert, d'autant 
qu'il eftoit marry que luy eftantarricrcfilsdeCharlemai- 
gne, l'autre tacha de fe faire Roy. Dont il maintenoit 
vaillamment la caufe du Simple. 

Raoul Duc des Normans refueillc la guerre, eft tue j 
parHubeitfrcrc de Bauldouin.Foulqucs Archcuefquc 

J A Ty A {fv%r (\" M1# fi 1 * r\ ÇÇf*\-\ I g\ rallie CTV*\ i\ C N*/»! CT M 1T<* 

de ixCirns en eue eu i aueDice acs pius graus ocigneurs. 
On foupçonneRobert J & Bauldouin chacun pour di 
uers efgard,& les charge on.quc Ivn ou l'autre à fufeite 
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le meurtrier à faire le coup. 

Charles le fimple par la puiiTancc des fiens gaîgnc la 
Lorraine,qui luy efleue & enfle le courage. 

Henry filsd'Otho Duc de Saxe eft crée Empereur. 

Charles le fimple fe fie pl us aux Aljemans qu'aux Fra- 
çois:dontil eft forthay:mefmcseftant fpupçonne d'a- 
uoir refolu d'afluietir luy & tout fon Royanmé à Hen- 
ry Roy de Germanie tant pourn'eftre tourmenté par 
les Allemans,quc pour eftreaydé de leurfecours cotre 
Robert,dontlanobleflefereuoltedcluy. 

Herue Archeuefque de Reims facreRobert:d ont ce- 
la fut tenu pour mauuais prefage audit Robert , qu'il 
mourur trois iours après. 

Il y à tant de différents en France depuis Louys le Bè- 
gue iufquesàla mort de Charles le Simple, qu'à grand 
peine peut on fçauoirau vrayqui c'eft qui principale- 
ment a régné. Arnoul legrand.Comte de Flandres. 

La bataille fut donéc à SoifTons entre Charles le Sim- 
ple & Robert, en laquelle Robert fut tué auec bien peu 
de perte defon armee:& leSimpleayant prefque per- 
du toutes fes gens fut fi eftonné & defpourueu d'enten- 
dement qu'il fc niit entre les mains de Hcbert frerc de 
Robert Comte de "W'ermandoîsfoubs couleur de par- 
lement &compofition des troubles,lçquel le fit faifir & 
mencrprifonnierauChafteaudePcronne. , 
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Charles le Simple eft contraint de bailler & refigner 
fon Royaume à Raoul,fils de Richard Duc de Bourgô- 



g 



ne. 



Apres auoïrfouftert innumerables miferes, il mou- 
rut en prifoh a Pcronnc:SdauTavn fils nommé Louys, 
d'AlgincCa femme, qui l'emporta pour le fauuer à 
Edouard fon perc Roy d'Angleterre. 

RaouldcBourgongncXXXl. 
I{oy t deuxans. 

g L fut couronné Roy à SoilTons le trentième 
iour de Iuillct , & ne régna que deux ans , félon 
les Chroniques de faind Dcnys,Sigift>ert,& du 
Phrygicn.MaisP.Emil,Robcrt Gaguin,&plufieurs au- 
tres 
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très afferment qu'il à régné xij.ans prefques accomplis 
iufques a Pan 937. Il auoit efpoufé Berte fille du Duc de 
Sueuc,&parccayantefpcrâcedc fe faire Empereur par 
force, pana en Italie,ou il vainquit Bercngaire.Maiscô- 
mc il fc trouue en aucunes Chroniques d'Allemaigne,il 
ne fit rien contre les Sarrazins,qui alors defeendoient 
bien fouuent à Naples & en Sicile. 

Hugues Roy d'Arles s'accorda auccques luy, & luy 
bailla la plufpart dccequiltcnoitcnFranccjmoycnnât 
qu'il ne qucrclaft plus l'Italie. 

L'Empereur Henry delà maifon de Saxe fitaufli paix 
auecques luy,toutesfois il le contraignit bailler la croix 
auec les clous de noftrcScigneur,quc luy oufes prede- 
ccfTcurs auoienteue de Conftantinoplc. 

Loys D'outremer quatrième, trentedeuxi eme 
Roy/vintfytans. 

Oys eft appelle d'ôutfcmcr, pârce qu'après la 
mauuaife fortune defonpere il s'en eftoit fuy 
auec fa mere, vers le Roy d'Angleterre fon 
oncle.il eft fàcré Roy à Laon le vingtième de May. 
Il y a débat pour le Royaume entre Loys,àfon retour 
d*AngIctcrrc,& Raoul de Bourgongne. 

Les Hongrcs,qui eftoint encorcs Sarrazins pafferent 
parAuftrafie & AUcmaigne & gafterent par feu & par 
glaiueles villes cVcitcZj&paflercnt le flcuuedu Rhin, 
& vindrent en France , & commencèrent à gafter la 
Bourgongne,Champaigne, & laFrancc,& trauerferent 
tous les pays iufques à la merOceâne. 




Raoul de Bourgongmc mourut à Auxcrrc le fèix* 
ieme iour de May , & fut enterré à Sens . Loys de- 
meure tout fcul. 

Aucunes Annales portent qu'a fon aduenement 
il fit prendre Hébert , & le iugea par mort par fa 
propre bouche , & fit pendre au mont Hébert , de 
lez Laon. 



Lé Roy entre en Lof raine,cotre l'Empereur Otho,iuf 
ques àBrefac.Cc qui fit que Héry Duc de Bauieres fe re- 

ff 
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bella contre Ton frcrc Othon Empereur. Gilbertl}uc 
de Lorraine, &,Ebrad Palatin cftoitde la partie ,dUfans 
tous qu'Othon n eftoit point légitime Empereur, & 
faluereut Henry pour tel,qui s'en port oit auflï.En fin ilz 
attirèrent le Roy iufques en Auxois où il fît paix & al- 
liance auec Othon :print fa fœur Geberge, veufuede 
Gilbert defundt , & qui&a par ce moyen tout ce qu'il 
pouuoit prétendre en Lorrainc,& s'en retouna enFrâce. 

La fœur de Gcbergc,norrimée Adelheide fut mariée 
auecques Hugues Comte de Paris fils de Robert. Paul 
Emile la nomme Auide par faute dentendre le mot Ale- 
mant. Ce fut la mere Hue capet. Cette alliance luy enfla 
le cœur: ioint que d'aillieurs il eftoit délibéré depour- 
fuy ure de droift prétendu de fa mayfon. 

La Gaule cftmerueillcufment affligée & tourmentée 
pour la famine & pour les contentions qui y régnent: 
Plufieurs fignes fe voyent au ciel & mefmement vnc 
Comète apparut quatorze iours cnticrs.Huges le Grâd 
filsde Robert Comte deParis,quifuttuéàSoHTons,fc, 
declaire ennemy du Roy , & renouuelle la guerre qui e- 
ftoit au précédant pour le debac du Royaume. 

LcDuc Guillaume deNormâdiefut tué par Arnauld, 
aliàs Regnault , Comte de Flandres. Le Roy Loys fous 
quelque autre couleur,s'en alla à Rouen pour fe faifir de 
Richard fils du Duc Guillaume. Ofmunde qui en auoit 
la charge^lc fit porter fecretemét au Comte Bernard,qui 
eftoit vn grâd Seigneur en Normâdie,& par ce moyen, 
oftant au Roy l'executiô de fon defleing, qu'il penfoit 
fi fecret, le fit retourner par force, ayant pluftofl declai- 
re & nommé Richard Duc de Normandie. 

Hugues fecourutlesNormansj&d'aduenturc le Roy 
Aigrold de Dannemarc chafTédefon pays & réfugié 
entre les Normâs s'y trouua auec quelques autres n'aui- 
rcs,en forte que Loys perdit la bataiile,& par la trahifon 
de fes gens,futprins,& mené prifonnier en la prifon pu 
blique de Laon. Othon Empereur entre bien auant en 
France, aflîn qu'après auoir vaincu Hugues & les Nor- 
mans, il remette le Roy en fon cftat, qui fait qu'a la fin 
Hugues leCôte fit deliurer le Roy,lai(Tant Lothaire fon 
fils& deux Eucfques en oftage. Othon s'accorda auec 
Loys de tous leurs differens. Ils firent tous deux tenir vn 
Synode de trétc Euefques à Indelheim près de Mayécc. 
Hugues derechef fe rebella , dont ledit Othon vou- 
lut 
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lut retourner en France auec plus grande forée quciar 
fnais: & l'eut d'aduanturcfaift, fi Hugues cftanr près de 
la riuiere du Cher ne fe fut fubmis a l'Empereur 
confclTé eftre en fa puiflance craignant fon retour en 
France. .-. 




Odoh vient cneores en France pour fccouïir le Rp^. 
LesNormans toutesfois chaûerent de leur pays l'Em- 
pereur Othon& le Roy de France» 

Loys ëft enterré à Reims.auquel heu fut couronné fon 
fils Lothaire le trentième iour de Nouembre. , 

Lothaire , irtntetroifieme Roy, XXX 7* arist 

E premier iour de Iuillet Hugues le Grand tref- 
paltà,chargé d'annécs,& fut enterré en l'abbaye 
fain&Denys.Hue le Grand Comte de Paris lait 
fa trois fils qu'il auoit engendrez de Adclhcide dernière 
femme qu'il auoit eu, fœur de l'Empereur Othon, & de 
Goberge femme dudit feu le Roy Loysmcre de cedit 
Lothaire. CeftafiTauoir HueCapct, qui fut Comte dé 
Paris,& depuis Roy de France,lcqucl il laiûa en la garde 
de Richard, Duc de Normandie, fon gendre, iufquesà 
ce qu'il fut en aage de terre tenir & gouucrncr. Le i.fut 
Othon, qui fur Duc de Bourgoignc , à caufe de fa fem- 
me.Lc.3* tut Henry , aufli Duc de Bourgongne après lé 
trcfpas de Othon & fa remme.LahTa auffi vne fille nom- 
mée Agnc qu'il eut de (a première femme, laquelle c- 
ftoit mariée audiâ Richard. v 

Baudouin le ieune, fils d'Arnoul, Comte de Flandres 
mourut deuât fon perc. Arnoul petit nepueu d'Arnoul 
Comte de Flandres* 

L'Empereur Othon à la requefte du Roy Lothaire 
fai& aller fes deux feeurs Gebcrgc , Ôç Adclheide auec- 
ques leurs enfans pour entretenir plus fermtmcnt l'a- 
mitié des Françoys auec les fils de HugUcs,& pria Bru- 
no Due deLorraine d'aller en France, pour du tout les 
accorder* En fin le Roy par le moyen des entremeteurs 
d'accord donna à Capet le Comté de Poifiou. 
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-chard , Doc de Normandie. - Ledit Duc aflfetnhla vn 
grand ofty & courut & gafta tout le paysxJe Chartres & 
5e Duno^fc. Semblablemcnt iceluy Thibaut print fus 
ioeiuy Duc la citéd'JBurcùx: parquoy ledit Duc s!cnrc- 
tourna de fa courfe,&fceut que ledit Thibaut eftoit ve- 
nu Cm fa terre le long de la riuiere de Seine iufques à 
Rouen,& :s'eftoit logé du cofté du pont,entre la . ville & 
laforeftdeRbuuray. Si tira droit à luy-& ; eurét bataille, 
Stffut Thibaut aùeè toute fa gendarmerie dëfcônfit > & 
yen eut huict cens quarante mors: mais il feTâuua & 
s'enfuit iufques à Eurcux^puisfe retira^n fa terre. Ri- 
chard fe craignant que le Roy-de France ne preftaff la 
main & fournift aux plus grands frais 'dè cefté giièrre, 
voyantque ledit Comte n'eftoit pointpour luy, neant- 
moins il l'aûîaillok fi vigoureiifcmcnt^àchant d'autre 
part que le Roy de France, ne tachoit que d'exterminer 
là race des Ducs de Normandie, &faireperdre du tout 
ieftat , appelle les Danoys fes parents a fon âyde. Au 
m oyen dequoy le Roy retenu ht rcndrcla cité d'Eureus, 
-& mit fin à toute ce/le guerre. 
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'■ Charles deuxième Empereur , donne à Charles frère 
de Lothaire appetlé de France,tout exprès, la Décrié de 
-Lorraine pour la tenir en foy & hommage desOefars, 
aux conditions qu'il quitter oit du toutleparty duRoy 
& des Françoys. Cela fut càufe que Lothaire afTaut de 
guerre l'Empereur à i'improuifte,dont àpéuil faillit de 
l'attraper a Aix ne perifant aucunement à la guerre. En 
reUenchë dequoy l'Empereur depuis le premier iour de 
O&ob.rc iufques au premier iour de Décembre pour- 
fuyuant le Roy , il abbat tout & raze toutpar où il palTe 
iufques à Paris , excepte les cglues & les chofes facrées: 
mais après il fut contraint de s'en retourner auecla perte 
des plus vaillans de fon armée,& du meilleur de leur ba- 
gage , qu'il fit en rcpalfant Saône. 



Othon &le Roy parlent cnfemble fur la riuiere du 
Cher , où ils iurerent tous deux de garder la paix en- 
tr'eux accordée. Lorraine demeura à Charles-.mais il cn- 
fut d 2 tn 5b ré beaucoup de Comtez& de villes, qui fu- 
rent données partie aux eglifes de Liège, & Coulogne, 
partie à laRoyne<3ebcrgc.Entre les autres elle eut An- 

uers 



49*9 



.493° 



49ÎI 



495* 



49*3 



4934 



493Î 



493 6 



4937! 



493 8 



4939 



494° 



4941 



Digitized by Google 



Jttui» 



494* 



494* 



4944 



4*4Î 



494« 



DES ROIS DE FRXnCÉ; 



-35 



37 



uersqui fut érigé en Marquifat de l'Empire: 



Le Roy eltoit marry que lcnouucau Empereur Ô- 
thon troiuemc > iouhToit de la Duché de Lorraine : le- 
quel après qu'il l'eu ft aflailly , peu après s'en aceorderét; 
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LcRoy meurt a Reims, Loys Ton fils fut le dernier 
des Roys du lang de Charlcmâigne,& des Franconsjc- 
qucl âpres qu'il eut régné vn an, & quelque peud'ad- 
uantage > fut empoifonné & mourut, & rut inhumé à 
Compiegne dclaiflant la mémoire de fon nom feule- 
ment. Depuis Pharamond iufqucs à Hue Capet il y a 
cinq cens foixante hui& ansj depuis Glouis premier 
Roy Chrcfli'en ,quatrc cens quatre vingts & fept, & de- 
puis Pépin deux cens trente fept. 

Loys cinquième, trcHtcquatriefîne 

g C Y commence la troificme lignée des Roys 
de Francc,laquelic dure encorcs iufques à main- 
tenant. 





Hue Capet, trentecinquieme &* premier de nation 
Gauloijè, Roy des Gaulois > neuf ans. 

V E Capet citant encorcs Comte de Paris , par 
fapuidance Se par la faueur de fes genfdarmes 
fut premièrement falué Roy àNoyon, puis 
facré & oinct à Reims. Dantc,poête Florentin en fon 
purgatoire efeript que l'ayeuldudit Capet ( parle cofté 
du pere) fut boucher. Iln'cftpas à croire que tant de fi 
nobles branches fufTcnt produites d'vnc fi petite & ob- 
feure fouchc. Charles Duc de Lorraine & de Brabant 
oncle par tcrnel de Loys defunéfc, citant entré en France 
pour fe (âifir du Royaume , puis ettant deuenu noncha- 
lant en fes affaires pour le mcfpris qu'il faifoit de fon 
cnncmy,fc lailfe aflîegcr auec fa femme en la cité de 
Laon,oùilfut prinsde Hue par la trahilondcl'Eucfquc 
Anceline,& fut cnuoyé en garde à Orléans. 

Celle guerre dura quatre ans, pour cette caufe lediâ 
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Duc de Lorrainefut deicté parles Nobbs, pourcoqu'il 
fauorifoit trop les Allcmans,cz mains dcîqucls ii^raT- 
gnoient detomberderechef : & aduiemquau toujours 
que les Princes eftrangcrsf combien qi&lz-ayent gran- 
des richciTes& crédit Jfoicnt moins fau brifez que ceux 
du pays : nonobftant qu'ilz ayent moindre puhTance. 
Ccquicft trefoigneufementobferué des Ailemans ,lef- 
quels ont de couftume deflire les Empereurs d'entre 
ceux de leur nation, craignant perdre leur liberté s'rls a- 
uoient donné à manier leur èftat à quelques puilfrris 
Princes étrangers & de haut courage. Mais cecy eft eh 
paflfanr. 

Hue cnuoyc en prifon à Orléans Arnulphc , Arche- 
ucfquc de Reims, &frerc baftàrddu defUncïRoyLb- 
hairc,par dépit 8c en haine de la maifôn,&dëla nation. 
Hue fit aflembler tous les Euefques de France à Reims, 
pour depofer ledit Archcuefquc Arnolphe. Ce qui fut 
: ait: & Gilbert Philofophe Aquirfin précepteur de Ro- 
bert fils de Capctfut mis en fon lieu. Depuis le Pape fit 
annullcr tout cela: & remonftraà Hue Capct que pour 
"enuie qu'il auoitde ruiner du tout le fang .de Çharjc- 
maigne, il ne dcuoït pas courir fus aux membres prin- 
cipaux de l'Eglifc. Gilbert puis après par rinduftric 
de l'Empereur fut Pape. Seuin,lcsautrcslàppéllcntSer- 
guis ArcheuefquedeScnSjcftcqnfhtuéprifonnierauec 
luy iufques à trois ans ^pouirce qu'il n'auoïtpas approu- 
ue'ccfte priuation d'Arnulphe. Finabjemeht l'vn & l'au- 
tre Archeuefquc eft remis en leur ancien eftat, & à leur 
Eglife. Gilbert citant contraint qûiter fon Archcucf- 
ché audit Arnulphe: en recompenfe de laquelle il fut 
depuis faidrEuefque deRaucnne:& depuis créé Pape & 
nommé Sylucftrc fécond, onl'accufoitdeflre demau- 
uaife vie, combien qu'il euftde bonnes Ietres,& qu'il 
vfoirde l'art de Necromancc. Nauclere eferit letraicle' 
qu'il fit auec le diable poureftre Pape: mais ce font cho- 
fes controuuées. 

Quand Hue eut luy (cul régné vn an il fit couron- 
ner à Orléans fon fils Robert , lequel il auoit tresbieri 
fai& inftruirc és arts liberaus.Car certes iamais luy mef- 
mesn'vfa de courone Royale ne d'cnfcignes,efcu(Tons, 
ou armoiries Royalesimais feulement à vfé de force & 
d'armes.Le pere fait premièrement la guerre contre fon 
aduerfaire Arnulphc, Comte de Flandres prochain de 
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l'antique lignée des Françoisy qui contredifoit to- 
talementà ceftenouueautéleRoyrauquelfutoftéc par 
force la Comté d'Artoyst mais puis après reftituée par 
les prières de Richard Duc de Normandie, & fut la paix 
ainîi fai&c & accordée entreus* 

LamaifondcSauoye au pays des Ailobroges pre- 
mièrement eft érigée en Comté. « 

. , Il mourut cnuiroo le commencement du ïieufieme 
an de fou regne,& fut enterré à fainâ: Dcnys. 

Robert t ScHl,treme/txieme Roy, 
XXX IIIJ.ans. 

Ô B E R T eft oit homme fçauant , humain & 
debonnaire. Il compofa beaucoup d'hymnes 
qu'on chante en l'eglife. 
Venant à 1 açourônc, il mit ordre à toutes fes affaires 
de fon Royaume^ mémement aux particuliers diffe- 
rens d'entre Tes fuiets:fit rendre Melcun au Comte Gui- 
chard,que le Comte de Chartres auoit occupé. 

Iltumbcduciel des grains comme de froment, & de 
peth poifTons auec la pl uyc. 

Le Roy va par deuotionàRomc. ~ 
Henry Duc de Bourgongnc , à caufe qu'il nauoit 
point d'enfansfe voyant près de la fin, par fon teftamét 
donne au Roy la Duché de Bourgongne, laquelle il 
dôna à fon fils Robert incontinent après qu'il eut pr ins 
pofTcfliony&l'enuoya contre Landry ComtedeNcuers 
qui eftoit bien fortaymé des Bourguignon qui fe por- 
toir pour Duc lequel neantmoins fut vaincu & liuré par 
ceux d'Auxerre. 

BauldouinleBarbu Comte de FlâdresSeuin -Archc- 
ucfquede Sens meurt, l'Archeucfché duquel pour le 
débat qui en aduint,vacqua vn an entier. 

Sens fut deliuré par le Roy de la tyrannie du Comte 
Rcgnaiilt,qui y eftoit entré par force . Et neantmoins 
pour la rébellion & defobeiflanec commife en faueur 
audit Comte contre fa maiefte le Roy la confifqua & 
adioufta à fon patrimoine. 

Apres la mort de Charles frète du Roy Lothairc, qui 
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trefpafla à Orléans en prifon,Lorraine fut bâillée à vn 
nommé Othon,que Sigibert ditauoir cftéfon filsitou- 
tesfois les plus certaines Chroniques luy en attribuent 
deux autres,qui furent cmpoifonriczJ'EmpcreurHcn 
ry auoit fait l'inucftiture au Comte Godcfroy d'Ardcn- 
ncs.LeRoyprctcndoitqucpardroi<Sr dcfucccflion el- 
le luy dcuoitcftre donnéc:&par ce fufeita le Comte de 
Flandrcs,contrc l'Empereur* 

Le Roy marche droit a Valencienncs aucc Richard 
DucdeNormnndie,pourayderà Bauldouyn, Comte 
de Flandres à fouftenir & défendre ladite ville contre 
l'Empereur Henry ,fur lequel il auoit vfurpé. Ccftcan 
née aduint vnc incroyable famine & pefte. 



Ce Roy Robcrt,ainfi qu'on lift en ce qui eft eferit de 
fcsfai&s décora grandement fon Royaume d'cglifès, 
&fain&s édifices: entre lcfqucllcs il fonda Peglifc de 
fain et Nicolas des champs, lez fon palais de Paris.Et e- 
ftoit fondit Palays au lieu ou eft de prefcjn le monafte- 
rc,& cloiftre de faindt Martin des Cbamps,il fonda auf- 
fi l' eglife de noftrc Dame des Champs,prcs Paris. A Or- 
léans l'cglife de noftrc Dame de bonnes nouuelles , & 
l'abbaye fainét Aignan près les murs d'Orléans, fain& 
Hilaire à Poi<5ticrs,fain& Lcgicr en Yuelihc, (àinft 
Marc à Vidry,& fit faire le chaftel dudit lieu, & celuy 
d'Eftâpes,l'eglifc noftrc Dame audit licuj'cglifc (âinét 
Rieule à Senïis,à Oftun fainft Caflia & plufieurs autres. 
Il enrichit mout l'abbaye fainft Dcnys en Francc.C on- 
ftance fafcmmcfondarcglifc de noftrc Dame,àPouTy, 
&y meitmoynede l'ordre de fain&Auguftin.mais de- 
puis Philippes le Bel à faift refaire leglilc de nouuclc- 
dificc , & augmenter grandement le monafterc & y 
meitreligieufes de l'ordre fain& Dominicquc. 



Le Roy &: l'Empereur s abouchèrent au lieu d'Enol 
près du Cher, & là parlementèrent enfcmble tant des 
affaires de lcglife,quc de leur eftats. Valcncicnnes de 
meure au Comte de Flandres. Godcfroy garda aufti la 
Lorraine. 

Le Roy fait couronner fon fils Hugues à Coropic- 
"' g nc . 
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gne,& régna fix ans auecfonpere,toutësfbis il mourut 
deuahtluy. r - " 

Ënuirofl cetenpkpSjGùillâumç Bras-dé- fer fils <ie Ri- 
chard Ducde Norinandie,(-h:.qu.eI aucunes Annales no- 
rriontTancrede)aùeeques fes frères pafla,-dn Italie", ôs Ce 
fitparforce Seigneur de Naples'& de Sicile. 

• Enuiron ce ccmpsaufli mourut Baul.douin Comte 
de Flandres fumotaiiné Bellcbarbc , auquel fucceda 
Baudouyn fon fils qm eut à femme Attile, fille d u Roy 
Robert.de-laquelkilcut Bâudouyn «juifut Comte de 
Heriault,&RobercGomte dcFrife J & vne fille nom- 
mée Matildc,quifut mariée à Guillaume baftard :ii Duc 
de Normandie. 

Lenombredesansdurcgnedu Roy Robert à efté 
négligemmet obfenié par Gaguin, & autres Hiftoriés, 
lefquelsfans y prendre garde ontquafipar tout cofon- 
Hû les temps.Lé Roy mourutiMelùn , le corps duquel 
fut porté iàfainâ;Denys,irinumec. Il auoit raicl cou- 
ronner a^5a*auan*ftoy àjRieiros,fon fils Henry s lequel 
il ordonna fon héritier par fon teftament. 

H4nry,trentefepticmeli6y, 
«'*•" trente àns> . 

E Roy Robert trefpa(fe,RobeTt & Flenry frè- 
res d'vne mefme mere felô les anciénes Chro- 
nrques,ièlon les nouùelles de deux furent en 
différent pour la.fucceflion du Royaume. Robert, Duc 
de Normandie,tient le party de Henry:Odon de Châ- 
paigne,& Baudouin Comte de Flandres, celuy de Ro- 
bert.BouchetredarguantGaguinjafFerme que Robert 
eftoit le puifiié : auquel Conftauce fa mere n'a iamais 
porté faueur,laquellcmoiïfutIcV.andu règne de fon 
mary,qui en printvn autre en fon lieu, laquelle eftoit 
fille du defund Comte de Noy6:par ainfi tous enfem- 
ble faudroyentrmais paraduâture ce correcteur icy s'a- 
bufeluvmcfmes. 




Celte année aduintà Paris vn grand feu. Odon & 
Bauldoyn font vaincusde Henry.Les frererà la fin s'ac- 
cordèrent^ demeura le Royaume à Hènry,c6mmc il 
auoit efté ordonné par le père. 
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Raoul de la haute Bourgongnc après auoir règne 
trente ansjelon le vouloir desBourguignonsf comme 
attefte J:mylc)donna fon Royaume à Conrad fils de 
rEmpercur.Odon,Comtc de Champaignc, cftimant 
que tel Royaume luy apparrenoit par droit de fuccef- 
fion,demandc qu'on l'en laùTciouir. Ce qui luy fut rc 
fufé.VoyantcclaiU'afTaut par armes. Parce moyen ce 
Royaume fut diuifé en deux parties , c'eft aflauoir en 
Duché & en Comté,en forte que la Comte appartien- 
droit à l'Empire & la Duché an Roy. Le fécond règne 
des Bourguignons iufques à luy à duré plus de cent tren- 
te ans,&auoitprins fon commcnccmcnr foubs l'Em* 
pereur Arnulphc. 
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Odon Comte de Bcauuais, baille & tranfporte ladi- 
te Comté àRogerJbn frere,Euc(quc dudit lieu , en re- 
compenfe & efchangc du chaftel & ville de Sanxerre 
qui appartenoit audit Euefquc : lequel Euclquc donna 
ladite Comté & Seigneurie deBeauuaisà l'eglife dudit 
licu,&àfcs fucccu r cursEucfqucs,pourcn iouyr à tou- 
iourfmais. • 

Bauldouyn de l'Ifle Je bon Comte de Flandres. 

Odon fcrcuolta vue autrcsfois > & fut chafle par le 
Duc dcLorrainc,dcla ville de Bar,& des autres qu'il a- 
uoit prinfes. 

Henry fucccdaàConrad,qùi perfecuta longuemét 
Godcfroy Duc de Lorraine. 

Eude rut rué,par Gothelon , Duc de Lorraine :il de- 
laiflc (es enfans héritiers de luy. 
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PourcequeGallcran,Comtc de Meulanc clloit re- 
belle & dcfobcuTant au Roy Henry JcditRoy alla con- 
tre luy,& le déshérita & ioignit fa terre à fon domaine. 
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Gcofroy Martcl,Comtc d*Aniou,lurprend Thibaut 
Comte de Chartrcs,& eut ledit Comte d'Angiers pour 
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(à rançon la cité de Tours, & plufieurs Chaftcaux. Ro- 
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bert Duc de Normandie s'en allant en terre fain&c en 
pclcrinage,fit Guillaume fon fils baftard héritier. 

-Guillaume Duc dcNormandic, baftard moyennant 
l'ay de du Roy Hcnry/urmontc les Normans, & les cô- 
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trainft de faire leur deuoir enuers luy les Normans qui 
auoyentpafle les monts,& s'en eftoyent fuys en Italie 
foubs la conduire de Guillaume Côte de Monftreuil, 
puis après petit à petit s'augmentèrent : & fous la con- 
duire de Robert Guichard, conqûefterent grand re- 
nom,& grandes richcfTes,& les Duchez de la Pouillc & 
deCalabre,que Robert retint pour foy baillant à Roger 
fon frère le comté de Sicilerdeliura la terre de Lauaro,& 
la ville dcCapue,desSarrazins:cha(TaBagelhard qui a- 
uoitfuccedéàGodefroyfreredcDrogon,&fe fît Sei- 
gneur de Naples. 

Le Pape & Robert à la fin s'accordèrent. ABcnoift, 
quiauoitinuadéparfîmoniela Papauté de Rome, & 
qui eftoir ignare des lettres latines,fut baillé coadiuteur 
vn nomme Sylueftre , lequel fut facré Pape,& pourec 
qu'encotes n'eftoit point agréable à aucuns, en créa 
Ion encores vn autre nommé Grégoire. 

r , Il y àrroisPapesàRomeen vnmcfmetéps. 
Lherejiede Acc ft ccaufc l>Empereur Henry alla à Ro- 
e anger. mc ^p ar \ c confeil lcsfcitcanoniqucmcnt 
depofcr,&y rut mis Sindiger,Euefque de Beaubourg, 
quifutfacré&appelléCleme-nt,& iurcrcnr & promi- 
rent les Romains de non iamais édite Pape fans le con- 
fentement de l'Empereur, mais deux ans aprcs,lediû 
Clément mourut, &efleurcnt Bruno, qui fut nommé 
Léon. Ledit Empereur ne fut pas cotent de fon élection 
parce qu'il n'auoitpaseftéappcllé, &le dechaflà:Par- 
quoy il s'en vint en France à refuge , & tint côcile à Aix, 
ou il reforma plufieurs grands abus qui eftoyent en i'e- 
glife. 

Les vns difent que ce Roy n'a régné que vingtfept ou 
vingthuitans. 



Henry crée fon fils Philippe Roy„& le faidfc créer & 
facreràReims.En mourant vers la fin de celle année, il 
metfes enfansPhilippes,quiauoit près de neuf ans, & 
Huefonpuifnéen la garde & tutelle de Bauldouyn, 
Comte de Flan dres.il fut enterré à faind Dcnys. 

Pbilippeytrente huiéîieme Roy 
XLIX.ans. 
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Audouyn le iufte tuteur du Roy,faignant vou- 
loir aller faire la guerre contre les Sarrazins, 
tout exprès faifant feiourner Ton armée en A- 
quitaine,par ou cftoit le paflage,à reprimé les courages 
audacieux des nobles qui ne le vouloyent gueres ren- 
dre obeiflansauRoy. 

LeRoy Edouard d'Angleterre trefpafla, & fit lcdi& 
Duc Guillaume le baftard,fon héritier, parce qu'il n'a- 
uoit point d'enfans & pour luy recognoiftre les plaifirs 
reccus de luy pendant fon bannmemçt en la Norman- 
dic,mais Harald Seigneur Anglois fut efleu Roy pour 
cuiter la dominatiô des eftrangcrs,& tint le Royaume 
deux ans. 

Godcfroy Martel Comte d'Aniou, fonda l'Abbaye 
de Vendofmc en l'honneur de la Trinité,& mit les reli- 
ques defain&c Larme de Icfus Chrift^qu'il auoit appor- 
tées d'outremer. 

Soubs ce Roy font hTucs de France deux trefhobles 
lignces,c{quclles ont érigé &conqucfte fur ies eftran- 
gers deux trcspuilTansRoyaumes.GuilIaumc le baftard 
fc fait Roy d'Angleterre après auoir defeonfit & tué le 
Roy Harald: & Godcfroy de Buillon,qui puis après 
gaignerala terre fainc"te,& la ville de Hicrufalcm Phi- 
lippe prend à femme Berte,fille de Baudouyn , Comte 
de Hollande &Frize. 

Il aduient vne fi grande famine en AngIeterre,qu'on 
vient à manger,cncores de la chair humaine. 



^€»t du 
mutât. 



Arnulphc,fils de Baudouyn ,Comtc de Flandres. 
Robert Frizon,apres auoir eu victoire contre fes nc- 
ucusyoccupc la Comté de Flandres. 



Inftitution première des moy nés de Grandmont par 
Eftichne d' Auuergnc. 

Le Pape Grégoire alTcmblcvn Concile auquel il ex- 
communie & anathematizeles fimoniaques,& ofte du 
feruicc diuin les preftres mariez. 

L'ordre des Chanoines réguliers à fain& Quentin 
dcBeauuais. 



<GodefroylcBaibu,& Fouqucsl'Afprc viennent en 
débat pour la fuccemon de leur oncle Godcfroy Mar- 
tel 
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tel Comte d'Angiers. L'Afpfrc, que d'aucuns appellent 
Rechin, donne fa Comte de Gaftinoys au Roy, pour ne 
fauoqfe;à fynfl'a l'autre* Le Barbu jçft ; furprins defon 
rrëre,& cnuoye fnprifon perpétuelle* . 

Pour aucuns griefs queRpperr^Djuç de Normandie, 
filz de -Quillaumc; le baftard Roy d v Aqçleterrc „■ faifoit 
auxNormands, ils fen allèrent plaindre audiâ Guillau- 
me fqnpere qui luyauoitdpnpéladicV Duchéjcquel 
cfmeut guerre centre fon^t.filx&' eurent bataille cn- 
fcmble,Robcr£i;epcpntra Guillaume fonpere, & de fa 
lance îabbatit par^rre, : tpuçesfpû neuf aucun mal* par 
ce qu'il fut fecouçîi. 1, 

.fcyŒ9P^<5W^Ï9rf^4# Chartrcurs: Dclaquclle 
furent inue^teursj auteurs Rruno_ t citoyen de Çoloi- 
gne, & maillrc d'cfcolc & chanoine de Rcin^^ 
gue^ej^d^;Qeppbl<? ?î ; ; . •■).■■'•_ 



jfnt de 

ItpUk 



Philippcrep^s ^qrfbq 4 §Uc de Baudouyn Comte de 

Gros.6ç fafoeuïÇoi^ançc^ à 
Mon^cjjiljvnc, ^ jjjçqui çftfelaîn !ic^4çteflm c ^ 

ftraitd'auec fonmary Fouques l'A(pj$ fi Du fpj^enfour 
<k bgpcjlc , Icftogeftote tan$ *tfc£gjé que toutes les 
grands ^res, : duj Rpy^me, efibo^nt gouuççtvÉes & 
admjn$rcç$ jilpxi>Ufantaïjc & plaife ^ clic durant ccft 
adultère il eut d'elle Philippe JFloryj^&QççUc» ^idçpuis 
n/eufl^omt rcuo 

cal ne l'enflent cxcohimunié.Icy les H^orien? ont opi- 
nion différé > le$flB& 'oHfe g^qçlic op jtir pas rappellëc 
totalement fou^jyfbain, maisfoubsPjafcal ; ' ( , ; ; 



•• t. ' • 



" - ■•■ i -iijj^ .. iittjLui vïr-uurn y. ilncw > . >. V 
Retrod Comte de Victry erfPartoys, aflemejaplu- 



Robert Comte de^^^^irc^ Ccfi, {Çciqy Oui fut au 

vo y a g c de Hierufalem )^5f ^m^^^Py'^jf^^f?-- :" 

LeCoctledeClermot lousle Pape Vrbâïny auquel les 
ch ofes ccclcfiaft iqucs furcrrefbrmecs & mifes en ordre. 
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On délibère d'aller en la terre foinetc contre les Sar- 
ràzins. 

Le catalogue des Seigneurs de France, de ceux qui 
ont efté conducteurs & chefs quadde toute l'armée. 
Pierre d'Amiens THcrmite; . rLa guerre 

AonincucfqucduPuyehAuucrgric. <cohtre les 
Guillaume eUclqucd'Orcnge. ' :î i (-Sarrasins. 
Hue le grand frété du Rb^Godefroy 1 Duc de Lorrai- 
ne. Euftache & Baudouin frères , enfans d*Euftachc 
Comte de BoùlbigricBelgique. Godcfroyarm que rien 
ne retardaft pour fournir aux frais du dit; voyage, vendit 
la cité de Mets aux citoyens d'icefté y & la Ûuéhé dc 
Buillon à Oùbert , eucfquc duLtc^e.Robert Ducde 
Nornlandic ençàigefcôùt fbn bien à 'les' frères , pour 
parfaire le Voyage. - :J 

Robert Comte de Flandres , Ttàymohîd Comte de 
Thouloufc, Efticnnc Comte de Bloys, Hcrpin Comte 
de Bourges pbur ce faire,venditBpûr^ci , auRby Soi- 
xante mil efeus d'br.Bohemond &Tancret(bnrrère,& 
plufieurs autrés:de : Gcr^nîéyïta^Èfcbffç; &: autres 
Chréftiens. Il y auôit en la compaigHic' énuirbn fîx Cens 
mille-hommes^c pîed.O tho 1 cuel^ôé y mctS? qîs cens 
miffécombabr». : 7 ^ r T : .r rrt ;*', : ;; jfc " L ' : ;\ : ' 
Les Françoysô^ïla fùpermtédénéetfc touteltirméc, 
par lé commun cpnfentémcht de Coûtes \cî nations de 
Occident, & ce a raifori de là gra^tttpcriericcy Qu'ils 
ont quant au faléï des amies. i ) . * ^ 
Hugues furptfns par Alexis Empereur de Cohftanti 
(plci&puisdeliurc. 1 

LcRoy Philîpbes^cut d'àbfoultiéPàpcPafôdj* J 
Robert de Lorraine fcbmmet^blc /pùiiTantV & de 
grandes !ettrcs,delaiflantlcs honneurs & richclfcs-poui 
fuyure Iefus Chrift & pauurcté. inftitua l'ordredePrct 

motirtré; _ >1K ' ' 

Lé commencement dé'fiof dre <jés CiftéauxV 

m " 
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dcfroyRoy de la tefre Taihd|téXà riiôrt dudit 

dé%lcdîxÊuicto 1 - • 30o;1 

BauddùynRpy dcl^r^ m^^ ï 
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DES ROYS DE FRANCE. 

{■ Loysle Gros en la grande leunefiedeuant qu'il fuft 
couronne Roy,du viuant de fon Pcre,&âinfilc permet- 
tant, à réprimé les feditïons qui cft oient au Royaume, 
& à défendu lcdr oit de l'eglifc contre vn Parificn nom- 
mé Bouchard Seigneur de Montmorency, Drouetfêi- 
gneut de Montlay, Elbon Comte dcRoufcy, Lconriet 
de Malcon^c Matthieu de Bcaumont. • 



Le Roy donne en mariage fa fille Conftance à Bohc- 
mond, quand il fut de retour en Francc,il promcâl'au- 
trc,nomméc Cccille, qu'il auoit euë de Bcrtradc à Tan- 
cretabfent,& la luy cnuoyc. Puis après Taûcrct fc mou 
rant la recommande à Ponce Tripolitain > & luy fait cf- 
poufer. ■ 

; Lecoricilc de Tcoy c fous le Pape Pafcal qui eftoit ve- 
nu en France demander fecours au Roy, contre la me- 
née de ltEmpcrcur, auquel il rcnouucla& enfuyuitï'in- 
fltittLtio£i& décret du Pape Grcgoirc,cn prohibant aux 
preftres le mariage , 6c excommuniant les fimoni» 
aques. 



Le Roydcccdc à Meleun le vingtneufieme de lui! 



r 1 ~ ^ Sens, nonobitant les oppoiinoHi 
Loysle Gros tren- 1 , _ . rr .. r 

uLiùme Roy, q« firent ceux de Rdms.difans» 

■>mg&Hi(t *m. «oirfeulscedtou. 



parlcRoyd'Anglctcrre,& luy firent parleipace de long 
temps beaucoup de peine. Finablcment, toutesfois il 
les vainquit. Entre les conipiratcùrsy eftoit Philippe 
frère baftard du Roy, qui auoit cfpoufé la fille du Com 
te de Montlchcry. Baudouyn dict la Cognée, Comte 
de Flandres. 



Enuiron ce temps cômencerent les ordres des Tcm 
plicrs& des Chartrcus. 

Robert fils de Guillaume Roy d'Angleterre refufa le 
Royaume de Icrufalcm , & s'en retourna en France, 
foubs eipcrancc de fc faire Roy, fon frère Guillaume 
mort. 
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CHRQNiQVE ABREGEE 

Son autre frère Henry > qui eftoit này -du. temps 
que le Duc Guillaume fon pere tetioit icRoyattmç,ptc- 
tendoit d'en eîltc feiil heritief, doutant <jui'l cftak 
fils de Roy, & les autresfibdcDuc fculcment.Jls fcnn- 
renc aux champs aucc leurs.force^àlacntreucnanslcurs, 
jatnys s*acc ornèrent >fique Henty/dcmeiMfctoit Roy 
j d' Anglctetrc,Roberr Duc de Normandie. ; . , : ■ . 
" Quelque" temps après Henry pafla en Normandie: 
& mit fônfrerc en prifon: fe fit maiftre du pays ; \b rc- 
-coignatuaDt toutesfois, comme il cftoit raisoilnabie, 
de là Couronne de France. .. ■< :>■ • -n, m , 

Le Roy Loys , & luy turent débat pouciaiviile de 
Gifors, &la guerre cftrenouueléc nonobftancfiiocais 
appoin&emens : Ils combatirent , & le Roy Henry fqt 
vaincu , toutesfois la ville fut donnée à GuillaumcTon 

fiis., - . • :.. ■ 



i 



10 



t>c là le Roy LoysrctournaàMcaux contre les (Com- 
tes de Chàmpaigne,quicftoient alliez du Comccii' An- 
gleterre. .'. • ! • • :lv;c ; 

Thomas de Marie, homme rebelle & mutin contre 
les officiers" du Roy, & contre les gens d'Ëglifceft cx- 
CQpàmunié par lelegat du Pape j au Concile cle Beau;- 
u#is :à eaufequ'il auoit fait mourir de mprtçnuçllç Gai- 
4criç EucÉq«edeLapny Einablemeot luy mfcfccsfut 
ôccispar Rjapul Comte de Vcrmandois. Geft<kmer- 
ueilles comment prcfques chaque grand feigneurde 
fpance s'çft elcué par guerre contre Ton Roy ijù'ilz 
l'ont combatu par puiflanec prefques pareille: Mais 
i'Anglois les pouffoit & fournilToit pour ruiner le 
v Gros. ; . ; - , .... 

; - A ces fins il donna fa fille vnique MathildeàJ!Empc- 
rçur-Henry auec efperance de là fuccetiïon de la cou- 
ronne. Henry pafTa en Italie , y prend quelques villes, 
contraint le Pape de luy donner les marqucs^eJ'JEmpi- 
re:# qui .toutesfois neleuft pas volontiers cantonné 
s'ilfeutefté en fa puiflanec. AlafinHenryvient àRjo- 
me foubs couleur de faire figne'r entr'eux quelques arti- 
cles, prerendus accordez : a la lecture defquels trou- 
ble s'eftantefmcu, Henry iàifit au corps le Pape ,& le 
contrainât dé lebenir :'fi fut fait.grandmaûactcdcs 
Romains: aiiflÎPafchal fut contraint de, mette la cou- 
ronne fuî la tefte de fon cnnemy>& luy permette l'inue- 
ftiturç des habits facrez. 

Gela 
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Gelafc nouueau Pape, qui pbrtoit grande inimitié 
àl'Empereur Hcnryjs'en vient en-France demander fc- 
çours; 

Il àuoit ordonné vn Concile à Reimsrmais il mourut 
en chernin & fut enterré à Cluny.Calixtc Bourguignon 
foh fuceeffeur Papc,fài& continuer le Concile à Reims 
lévingtfizicfmed'O&obre.Pàrladclibcratiôdu Con- 
cile il déclara l'Empereur chnemy de i'eglifc:En après il 
défend que les preftres ,• diacres Ôc foudiaercs ,n'àyent 
point de concubines . Outre excommunie tous ceux 
quivculcntauoir argent des baptefmes &enterremens; 
Baudouin Roy de Hicrufalem. 

Loys le Gros fen va en Normandie , & veut mettre 
eh polfeflion Guillaumc,filz du defuncl: Robert.En ce- 
tte guerre Baudouin Comte de Fâldres, après auoir cfté 
bleffé, mourut, auquel fucceda Charles filzdeCurtct, 
Roy desDanoys. * 

L'Empereur Henry par l'exhortemem du Roy d'An- 
gleterre , foh bcaupere, vient aflaillir la France au moys 
d'Août. Luy eftantmalùouludc ceux de Reims pour 
l'iniurc & la playe qu'il âuoit fai&cà leur ville , après 
auoir cogrieùla punTance d tf Roy, & eftât aduerty qu'il 
auoit dôné bon ordre à fes âfTàires & de la bone volon- 
té & obeyflàncedefésfubiets alors auflî l'Angloys qui 
dcuoyt à point nom é fc ruer fur la France, fe retient coy 
fans plus braucr. Vn peu après il accorda le différent 
aucc le Pape , au moyen dequoy il demeura amy dû 

L'accord tenoit que l'Empereur quittoit le droift de 
dôneri'inucftiture facréc,le ballon facté & l'anneau. En 
reeompencele legat l'abfolut & remit en I'Eglife, & 
luy donna priuilege pour luy tant feulement de don- 
ner le bafton, & fans le tirer confcqucncc à fes fuecef- 
feurs. 

Sain& Bernard auVirigtcdeuxiemean de fon aage, 
aucc trente de fes compaignons en vn iour fè rendirent 
religieux de l'ordre de Cifteaux , & depuis ledit temps 
ledit ordre, qui parauant cftoit pauure, commence à 
florir & augmenter en Vertus ôc biens , & lors en e- 
ftoitAbbé vniTomméEftiennc.Ettàntoft après l'Egli- 
fe de Clercuaux fut fondée fur la riuicrc d'Aube , en 
Champàigne , ôc en fut ledit fainft Bernard premier 
Abbé. 
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CHRÛNIQVE ABRËGEE 

Charles, le bon Comte de Flandres, fut tue à Bruges 
dedans l'eglifc defainâ: Donaft,a(Tommé parlcsconf- 
piràteursdcfamort,lc vint quatrième iourde Fcurier, 
quieftoit le iour des ccndrcs,auquclliculcRoy alla & 
rengea trefrigourcufemcnt le p # arricidc,& fit Guillau- 
me de Normandie Comte de Flandres , lequel fut dc£ 
truit par Ton auarice & obftination, ennemye de tout le 
mondc.Luy occis en ce confliâ:,tous les autres qui pre- 
tendoient en ce Comté appelez, Theodorich Ahate 
faidt la foy & hommage au Roy de ladite Comté. 

En Hicrufalcm les affaires & negoccs,dcs trois ordres 
defainâ:Iehan,fçauoir eft des Hofpitaliers,dcs Tem- 
pliers, & des Teuthonicns furent trefexccllemment & 
vertueufement adminiftrées au commencement de 
leur origine. 

D'vn cofte Arnoul nepucu de Charles , de l'autre 
le Comte d' Auxois s'efleuerent cotre luy pour la Com- 
té de Flandres. 

Ils furent tous deux vaincus , toutesfois quelque 
temps après Robert fut tué. Thcodoric Comte d' Au- 
xois fut reccu de tout le mondc,(è foubmit trefuolun- 
tiers , comme les autres Comtes à faire ferment de fi- 
délité au Roy, cfpoulà Sybille fille de Fulcon Com- 
te d'Angicrs, & de Tours, qui cftoit née de celle Bcr- 
trade qui fut tant aymée du Roy Philippe. 

Loysfai&vn voyage cnBourbonnois ppurremetre 
Archembaut en fon domaine, que Hanno fon oncle a- 
uoit enuahi : ce qu'il fit en donnant partie du bien à 
Hanno. 

Loys le Gros fouftenant la caufe de l'eglifc va iufques 
en Auuergnc pour accorder l'Euefquc de Clermont 
aucc le Comte duduSt lieu. 

Guillaume Duc d'Aquitaine vint en Auuergnc pré- 
tendant qu'elle eftoit de fon domaine.En fin accord 
fut faid que les Auuergnatsobeiroientaux Aquitains, 
&lcs Aquitains aux Françoys. 

Philippe en fa grande icuneffe fut couronné & {àcré 
Roy à Reims le quatorzième iour du mois d'Auril : au- 
quel facrecftoicntprefentsIcRoy fon pere,& Henry 
Roy d'Angleterre. Ce fut le propre iour de Pafques. 

Hugues de fainft Victor, doâteur en Théologie à Pa- 
ris Le Pape Innocent fai& la guerre à Rogier de Sicile, 
en laquelle il fut prins, fon ennemy le defîura, & con- 
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gedia honnorablcmcnc pour la dignité Papale. Re- 
tournant à Rome il rrouuc qu'on auoit efleu vn autre 
Papc,appellé ÀnacletUs,pour la puifTance duquel anti- 
pape il s enfuit crt Fraticé,ou cftant reccu tres-honora- 
blemcntjyadfcmbladeux conciles j*vàï Reims , l'autre 
à Clermont » Le Pape cftant en France , dcuxRoys 
par honneur l'âllèrertt voir & vifiter, ecluy de France 
en la ville d'Orléans, & ecluy d'Angleterre à Char- 
tres. 

Foulques Comte d'Âniou Roy de Hiemfalem; Phi- 
lippe le ieunc Roy paflant le xi 11. d'o&obre par les 
fauxbourgs de Paris tombe de deflus fera cheual,à 1 oc- 
cafion d'vnc tfuye, qui fe mit entre les iambes de fort 
cheual , & le culebuta : dont il fe blcfia tant qu'il crt 
mourut.Son corps fut enterré à faincl: Denys. Platine 
& Blondeau entendent que le Pape Innocent foit vend 
en Ftancc durant ledit Roy Philippe, autrement ils s'a- 
bufcnt:qui ne feroit pas de mcrucillcs.Car c'eft en l'hi- 
ftoirc çftrangerc & foraine . Loys le ieunc au temps du 
concile deReimsquieftoitaflemb'élàdc toutes parts 
pour aduifer les.moyens d'ofter le fchifmc de l'eglifc ,1c 
xx v.d'0£tobre,par l'adueu de fort pere fut couronné 
à Reims en trefgrândc magnificence parle Pape Inno- 
centant d'eftre compaignon du Royaume aucc fon 
pere, après que le Conciledc Reims fut congédié. 

Lothairc Empereur promet au Pape , & de fai& le 
reftituc crt (on Pontificat eftant entré en Italie auee 
grofle armée.Dont Anaclctus l'antipape chafle mourut 
Dicn ion apreSi 

Le Roy pere fe monftrevrt peu aducrfàire des gens 
dcglifciComefaindi Bernard l'accufe en quelques epi- 
ftres:dont il n'eftoit gueres bien aymé deux. 
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La mort de Henry,Roy d'AngleterrCiCnNormandie. 
Le corps fut porté enterrer en Angleterre, & Iuy fucce- 
daEftienncfonnepueu de par Adelle fa fceur,qui c- 
ftoit fils d'Eftienne Comte dé Chartres & de Bloy s, frè- 
re de Thibault Comte de Champaigne, lequel eftoit 
nommé Comte de Boulongne & de Mortaignc de par 
Mathildc fa femme, fille d'Euftache Comte de Bou 
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longnc. 

Loys le icunc efpoufe a Bordeaux Eleonor la plus 
aagée fille héritière de GuilIaumc,Duc de Guyennc.In- 
continent après Coo père Loy s le Gros trefpafla .a Paris 
le premier iourd'Ao uft.Emile dic,que c'eft le trentième 
an de fon regnetmais i'eftime qu'il s'eft forfuoyc'en ccft 
endroiccommeonpèut voir par les nombres depuis 
l'an mil cent dix iufqucs à mil cent trert tcfcpt. 

Loys le Gros laifla encorcs d'autres enfans Henry 
Euefque dcBeauuais:PhilippesrArchediacre de Paris 
Pierre gendre, & héritier de Regnault de Cornuaillc: 
Confiance femme de Raymond Comte de Thoulou 
zc,& Robert Comte de Dreux .En ce temps là furent 
inftituezlesTcmpliersjlcs Chcualicrs de fainâ Ichan, 
& de Tordre d'Alemâignc. 1 

Loys le teune quarantième Roy, 
X LIIL&ns. 

I y a faute au nombre des ans de Iehan d'Eftâ- 
pes,que d'aucuns appellent mal , des temps. 
3^ Car il luy eft attribué d'auoir vcfcu trois cens 
foixante ans:& peut bien eftre qu'il à vefeu cent foixâte 
ans ou enuiron, A celcfin foit veu ^Emyie.l'ay lçu quel- 
que hiftbricn qui eftoit de ce temps la, lequel efcriuoit 
toutes les chofes qui fc faifoyent de ce temps là tant pe- 
tites peuflent elles eftre,quineuftobmisà eferire vn fi 
grand accident fiiamais telle chofe fut aduenue fur la 
fin du monde. Les François font empêchez pour la 
guerre de Matildc l'Emperiere , & de fon fils Henry 
Comte d'Aniou,contre Efticnne Comte de Bloispour 
la fucceffion du Royaume d'Angleterre.finablement le 
Comte d'Aniou s'accorda que du viuant d'Efticnnc il 
s'abftiendroit du Royaume:mais qu'après (à mon il en 
iouiroit.LeRoy Loys s'eftoit fort affe&ionnc'à Henry, 
mefme tout incontinent de cède querelle il le fit Duc 
de Normandie.il y eut vn homme qui rclïcmbloit au 

f>remier mary de Mathildc,l'Empercur Henry . Il vou- 
ur faire accroire partout qu'il viuoit encores,& que 
c'eftoitluyrla tromperie fut dcfcouucrtc, & luy mis en 
religion à Cluny. 



Le Concile François tenu à Sens contre l'hérétique 
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Breton,nommé Pierre Abagelard.il n'y àpas grand ac r 
cordentrcleRoy &leP.apc,à caufe que Icrl&pe; auoit 
enuoyéà Bourges vri quidam, nommé Pierre* pour e 
ftre Eueïqu'e du lieu,contre le vouloir du Rcfy, aùquei 
auflî contarc le vouloir; dudir Roy ThibauC/Çqmtc d 
Blois fauefrifoir. ■ ■;■■.> ■,. ■ 

Conftàncc la feur du Roy cft donnée m mariage rà 
Euftachciflls d'Efticnne Roy d'Angleterre vkgoul C61- 
te de Vcrmandois après auoir répudié fa femme, pread 

f>our femme Péronnelle la feur de la Royne Eleônor, 
efquelslc Pape cxcommunia,aucc tous les Euefques 
quiauoyentconfcntitel mariage , & par la perfuafion 
de Thibault il reictte toute lafautc fur eeluy contre le- 
quel Loyslc Gros defon viuant cftoit irrité. 

Lefloy par granddefpitfaiclt démolir le ; chaftcl de 
Vi<Sfry,qui apparten bit au Comte de Bloys,& faift bru- 
fler l'cglifeaucc bien mil cinq cens tant hommes que 
femmes de toutaage,qui fc cuy.doyent fàuucr en ladite 
eglife. 

I^e Rojr fc repentant d auoir commis telle infolchcc, 
eftant.confolé & confeillé par fai.n& Bernacd,fc délibè- 
re d'entreprendre la guerre contre les ^auàou R ' 

infidcllcs. Alors certes fain& Bernard , ?L ° °^ 
A . 1.. . 1 de HieruUUm. ' 
n auoit autre eft udc,quc d inciter les J 

Princes Chreftiens à faire la guerre contre les ennemis 
de la foy,cc que fouhaitoit auflî le Pape. 

Le RoyprendlacroifécàVczclay/aifàntprofcflîo 
dclafàin&c guerre. Le Pape Eùgcne s'en viet en France 
& ilIecalTcmblc vn Concile à Paris & à Reims. 

Saind Bernard s'en va trouue l'Empereur en Afie 
en Allcmaigne pourpref- le xv.de May lequel auoit 
cher, & pourperfuader la défia fait grand perte au 
guerre contre lesinfidel- moys deNouembre. 
lés. A la perfuafion duquel LcPapeerigcTournay en 
Empereur Conrard, auec Euefché nonobftâc qu'au 
grand nombre des Princes parauant elle euft efté bien 
prend les fain&es arnies.I- près de fix cens ans fous 
celuy Empereur fc voulât t'Euefché dcNoyô.Aucô-. 
diligéter,partit le quatric- cilc fut condemné lerreur 
medeFeuricr. de Gilbert Poréc,Euefque 

Le Roy menant fa fem- de Poi&icrs : fans toutes- 
me auec luy, chemina par fois qu'il luy fut imputé 
la Germanie & la Hogric, aucun crime,ou nore d'in- 
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famic : ppUrçe que tout fe à l'arbitre &iugemet du 
iours il (ubmettoit la eau- Concile & du Pape. 

Le moys de Ianuicr prochain le Roy n'eut guercs 
meilleure fortune A raifon dequoy luy délai (Ta ne An- 
tioche , Ôc Conrad délai/Tant l'Empereur de Grèce s'en 
vont tous deux en Hicrufalcm vers le Roy Baudouin, 
qui eftoit encores bien icune. Lors aflemblcrét leurs ar- 
mées & puiftances,& mirent le fiege deuant la ville de 
Damas, & labattér.maisà raifon de quelque diuifion & 
fraude qui furuint entreux, furent contraints leuer le 
ficgc.L'Empcrcur Conrad retourne en fon pays:les Frâ- 
çoys endurentbeaucoup de maux en Syrie. 

Le Roy dcfquclscuydaà peu près cftrc prins , n'euft 
cfté que Georges,licutcnantdcRogcrRoy dcSicilc, le 
fccourut,auflj que les Vénitiens luy enuoycrenx. fecours 
dailleurs.D'autrcs Chroniques difent qu'il fut prins par 
les Sarrafîns:& qu'il paya farançon.Tanty a qu'il s'en rc- 
uint en FranccHenry frerc du Roy moy ne à Cleruaux, 
Euefquc dcBeauuais.AprcsquelcRoy eut de fafemme 
Elconor deux fiIlcs,Maric l'aifhéc,& Alix la plus icunc, 
à fon retour au concile dcBaugcncy la répudia, & préd 
à femme Gonftâce fille d'Alphons ,Roy de Galice , la- 
quelle fut couronnée Roy ne à Orléans. Il s en alla en 
Efpaignepar dcuotionàfain&Iacqùcs,auffipour vifi- 
tcrfonbcaup<îrc. 



monde. 



; Cependant par defpit & en hay ne du Roy fc marie a- 
uccvnautrc,fcauoircft à Henry, Comte d'Aniou, qui 
deuoit fucceder au Royaume d'Angleterre, auquel ou- 
tre le gré du Roy elle apporta fon premier douaire de 
Poi&ou & de Guyenne. Ce mariage à elle la caufe de 
grandes guerres contre les Anglois. 
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Icy mourut Eftienne Roy d'Anglctcrre,& fut Roy a- 
pres luy Hcnry,Duc de Normandie Comte de Poi&ou 
&d'Aniou,lequelenran mil cent cinquante fept mit 
en fa fubie&ion ceux de la principauté de Galles & 
d'Ybcrnic. 

Le Roy Loys affranchit & exempta l'cglifc métropo- 
litaine de Sens,dcs exactions qui auoyent accouftumé 
d'eftre leuées à la mort des Archeuefques. 

Philippcs frerc du Roy Archediacrc de Paris cede l'c- 
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le&ion de l'Euefchc à Pierre le Lombard , dodreur en 
Theologic,trcfdo&e.Parla fùafion & aiithori^c dudit 
Lombard Eucfquc fut arrcftéquê les barbes fer oient a- 
batucsaux.preftres.Cc qui fut aiofifai&. 
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Le Pape Alcxandrétrok&iemt pour la crainte que luy 
faifoit l'antipape , & l'empereur jS'cnfuyt en France, 
Ioint aufli qu'il eftoît perfecuté par l'Empereur Frideric 
Barbcrpuflc. 

Il aucmbla vn concile à Gkrmont , & vn autre à 
Tours.Conftancc meurt de l'enfantement d'Adclle Fa 
plus ieune fille, laquelle furucfquit fa merc. Emile dit 
qu elle moururpluftdft,c'cft ajfauoir dcùant deux ans 
accomplis âpres fès 'nopces, tjn dclaîflàht deux filles 
Marguerite; &.Adèlle . Icy icrtfuy Fhiftoficn de ce 
temps ljLXc Roy cfpbufc la crojziéme femme Adclle, 
fille de Tnîbaùlt Comte de Ghampaigne, de laquelle 
feien toft il aura Philippe & Agnes fesenransi 
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Marguerite la fille du Roy c$ donnée en mariage au 
fils duRfôjf tfAnglétcrrc,quï&cbeda m Royaume. ï^o- 

^ Le Çdàcflc dcT'pûrsfôubs léjPâpe Àtetandrc^Cequi 
aiïoitcfte&tëtau Côhcile dê^PâUîe^utfucljirefidôient 
Vi#or : &: Federic ;fut condanïné. Saint Thomas de 
Canturble parlemente auccle Pàpc à Scns^ouil demeu- 
ra plus d'vn an dcùàfnc que dëYén;rctdurrier à Rome. 
Lanatiuitédc Philippe Auguftc le vingt deuzieme 
d'ÀbcAI.'-- ' -''l^i-'.v «!•::';.«■ :S:: ■■ 'Ml 

En ce temps 1 fci§t&k guerre' confr-cls Roy Henry 
d'Angltêcrrc & fc$trois fils Htnry, Richard & Godc- 



PhilippeComtc de Flandres. , - 
^roWÈldls'foht'veûsàu^ ; 

Saitid* Tfioma^Àrch'eûiSf^tïe de Caïuïurbic ayante. 
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BaudouynRoydcIerufalem. | figj. 

Sainâ Thomas de Cantorbic cft canonizé par le Pa-, wi 
pe Alexandre. Pour raifon de la mort duquel le Rpyl W 6 
Henry 'enuoy c fes Ambaflàdcurs à Rome pours'en ex- 
cùlèrvers le Papc,Iequèj cnuoya deux Cardinaux en 
France deuers lediâ; Henry , qui pour lors Je tenott à 
Chin o n en To urain c p pur faire information fur fon in 
nocence:lequel Henry iura & afferma par ferment (blé- Pi$ 
ncl prefens lcfditsCardinaux,quçledi&fain& Thomas 
de Çantorbien'auoit point efté tue par fon confeil ne 
de fon confentement. 

Agnes la fille du Roy en laagc de hui& ,ans cft en- j 14© 
uoyce a Ema^nuel, Empereur de Çrecc, pour eftrc et 
poufee auec fon fil? Alexis. Loy s çftat maladif fait cou- 
ronnera Reims fon fils Philippe le i.dc Nouembre» 
Au couronnement affifta Henry le icunc Roy d'Ahglçr 
terre vaffal d&Roy^dc France pot» beaucoup de terres 
qu'il tenoit en France en foy & homage dudit Roy. 
Le premier cdïft du Roy nou^^ contre les biâk 
phemateurs d*u»Qtn,de.Jî)ieu,&C9ntre ceux qui igno- 
minieufèmcnt &auecopprobrc^, pour chofts^rop lc- 
ggercs),. ôç; /rijft^iks PappÉllentcn, .tçfmoigiftgç > Par le- 
quel c4i&ilccp^mn0fe manières de gçs; 
£ eftrc içrtcz en ja riùi«W;èns w^urir la njort , te, (pi 
cond 'fut contre les icpcw&d'ijffi 
farceurs, & aut/cs pl^fantcurs^a^ifqacls i\ défendit fa 

court. ' .; ;;«;!,' "! _.j ; - : j-r::.. ', pS.-^y.\ 
4i Philippe éftant à Paris à vn iour de fàmc^y yinctfix^ 
icrae de FcuriJ:r,.cntra en. )a Synagogue ,pilla & fpolia 
les I;t|ifs le; trentième i.ou£}de Klay , iour :de l'Âfccnfîori 
de noftre Seigneur *. Philippe fut derechef couronné 
Roy,auec fa femme Elisabeth, fille de Baudouyn CÔt 
tcdcHcnaut. " "* ' ; . " . ; . ; - > ' ;' 

Philippe Ç9mte ! dc ? ^landrcs,onçt 1 e ^'Él^bcth^ruç 
autheur aSnmriagc.fcc perça veu fon fits-ïtéy vn an 
duranj,aueÇ:gç£nm^^ par^uoritr 

çftamdçrcto^r^ ^ 

^tamfeprf oC — ' " ' ~ ■ a — " L ■ " - - 
4rç&jCi r 

conitruire vn tombeau a Ion maiy > linguheren^n£ eA- 

rïchy 
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ri'chy d'or & d'argent,& de fine pierreric. 
Philippe Justifie DieudonnéXL l.feul Roy. XL ÎI l.ans 
ERoy Philippcs Auguftecftoit d 'enuiron l'aa- 
Qkj&^gc de feze ans, quand fon peremourut. Ilfut 
^^^§ gouucrné par Guillaume Archeuefquc dé 
K.cims Ion oncle.Ceux qui fe vouluret eflcuercôtre luy, 
"urent tout incontinent remis en obeyflance,& ce peu- 
île ramaffe qui couroit fus aux Eglifes,deffai£fc,queNau 
lercfcrit 
luifsfont 
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47 



: auoir efté appeliez les Cottereaux. En Iuin les 
: contraints de fo r tir hors du lloyaurae. 



Baudouyn ieunc enfant,Roy de Hkrufalen.La guer- 
re de Flandres. 

Philippe Comte de Flandres cft contraint accorder 
aucc le Roy, touchant la Comté de Vermandoys que le 
Roy pretendoit luy appartenir &appoindemêt fut fait 
entr'eux qu'elle demeureroitaudift Côté fa vie durant 
après fa' mortelles feroiét du domaine de Frâcc. Guy de 
Lufignan, qui cft la trefnoble maifon de Poi&ou , Roy 
deHierufalcm. 
Godefroi Duc de Bretaigne meurt à Paris,dclaiflant (à 
femme encein£te,laquellc foudain accoucha de fon fils 
Artus. La naiflance de Loys fils du Roy Philippe le 6. de 
Septembre. La fin du Royaume de Hierufilcm. La fain- 
de cite le 8 9. an après quelle auoit efte ofteo aus barba- 
res, fut rend uë par force à Saladin , qui la gaigna de for- 
ce le x6. de Septembre .P.Emile. » # 

Le 13. dclanuierlcs Roysdc France &d* A nglcrcrrt 
s'afTemblcrét vers Calais, & delibercrét du voyage de la 
terre fain&e. En Mars lcRoyaflcmble vn côcilc à Caris, 
auquel les décimes luy furet accordces,lefqueHcs furent 
appellées en cômun lâguage les décimes Saladiniautre- 
ment Saladines.Lcs Anglois ne tienét pas leur promefl'e 
touchant l'entrcprifeduvoyage.Le CotedeFladrescn 
retournât^ la terre Sain&e.aprcs y auoir faiâ: de belles 
& grades prouefTcs, pafTa par Efpagnc & efpoufa Matil- 
de veufue du Roy de Portugal. Les François prindrét la 
plufpart des nauircs, qui la côduifoiét en Francc,dont la 
guerre comméça : l'Anglois eft oit contre les Frânçoys, 
tan t pour l'amitié qu'il auoit aucc le Comte de Flâdrcs, 
que pour la querelle de Gifors contre le Roy. Richard 
fils du Royd'Angletcrrc,dclai(rantfoapcre,fuitlcpar- 
tydes Frânçoys. Philippe Auguftc occupe le Mans& 
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Tourainc: de laquelle chofe de courroux & de defpit le 
Roy d'Angleterre mourut à Chino le fixicme de Iuillct. 
; Henry eftant mort fa femme , fille du Roy Loys re- 
tourna deuers fon perc en France>& bien toft fut mariée 
aucc Bela Roy de Hongrie. Le deuxième filz de Henry 
fécond Roy d'Angleterre nommé Richard,fuccede à la 
courone au Heu de fon frerc. LeRoy Philippe luy bailla 
en mariage Ci focur, Adèle: & parce moy é faifant paix & 
alliance enfemble , il luy rend fes villes qu'il auoit prifes 
du viuant de fon pere, & conuiennent du v oyage parcy 
deuant entrepins entreux. Le vingticfme dc Feurierla 
Royne Ehfabeth deceda à Paris, & fut fon corps cn- 
rerré en l'eglife noftrc Dame. 

Adelîe la mere du Roy régente en France. Guillaume 
ArcheuefquedeReims,oncleduRoy,legat.Philippefc 
préparant pour le voyage de Hierufalem leur baille en 
garde fon fils,& leur laifle le gouuernemcnt du Royau- 
me. Ce Roy Philippe aprudemmcntinflituéplufieurs 
chofes en fon temps, pourrvtilitc de laRepublique. Il 
créa les Efcheuins à Paris, ilfitclorrede murailles vne 
grande partie de la ville, il fit pauer grand quantité des 
ruçsjil fit édifier le cimetière de S. Innocentai fitcôftrui- 
re les Halles, il fitclorre de murs le boys de Vincenncs. 
Le Roy monte fus la mef au port de Genes,lequel ne fut 
gueres efloigné,qu'il ne s'efleuaft vne telle tempefte que 
plttfieurs de fa côpaignic en furent noyez.Richard Roy 
dAngleterrefcvoyantventàgré,montefurmeràMar 
feilledVn & l'autre arriuerent en Sicile au moys d A ouft, 
oiiils furent contraints pafler leur Hyuer attendant 1 
temps propice pour voguer. Ces deux Roys eftans ainfi 
fans lien faire , furet debatus plufieurs propos: enrre au 
très Richard dit à Philippe , que la fœur du Roy n'eftoit 
point fa femme,& que Gengarie fille du Roy de Nauar 
re l'eftoit, dequoy commenceréc les grandes inimitiez, 
& les guerres qu'ils curenr depuis enlemble. 

Philippe s'en alla pluft oftioindre auec les autres Chrc 
ftiens que l' Anglois, qui s'amufa quelque têps à prendre 
l'ifle de Cypre : où il met à mort le tyran qui le cuy doit 
cmpcfchcr d'abordcr,& préd i'iile de force& y mer gar- 
nilon.De la il s'en va vers le Roy Philippe qui aflîegcoit 
la ville de Ptolomaïdc, laquelle ils pritid rèt,pcu de tem- 
ps après qu'ils curent affcmblé leurs forces. 

Soubs Maurice Eucfquede Paris, futedifiée l'Eglife 
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noftrc Dame : Marguerite Comteflc de Flandres. Le 
Roy Philippe voyant la pefte s'augmenter en fon campj 
laiflàla plus grande partie de fon armée i foubs la char- 
ge de Eude Due de Bourgongne , & aucc Ruffin Volte 
Ion gênerai de l'armée nauale,Gèneuoys,apres qu'il euft 
vifité le Pape à Rome en patiant * fen reuient en France, 
où il arriuc enuiron Noël; Quant à Richard, ayant faicl 
de belles chofes , il fen retourna aufli lefté enfuyuant & 
futprins en habit diflimulé parLupoIde Archcducdé 
Auftrichc. L'empereur Henry (deuérs lcquclil fut me- 
né & accuzé de quelques iniurcs qu il auoitfaides aux 
Allemansj le retint prifonnicr vingt & deux mois: à la 
fin luy fit payer rançon, comme s'il euft efté prifonnicr 
de bonne guerre^ 

Le Roy Richard vend le Royaume de Cypre à Guy 
de Lufignan, lequel à efté gardé par fes fucceflcurs,qua- 
fi toufiours iufques à noftrc temps & iufques à ce que les 
;Vcniticns ont commencé par le menu à s'en dire Sei- 
gneurs. 

Le Comte de Flandres nommé Baudouyn occupa 
(fon oncle mort fans hoirs ) les terres de Henaut & de 
Flandres : le Roy alla auee fes forces contre luy : print les 
villes d'Arras,fain& Omcr* & quelques autres; 

Deuantquele Roy Richard pouteftre deliuréd'Al- 
Iemaigne , où il eftoit prifonnicr , Philippe Auguftc 
prend Gifors,auec tout le douaire de fa fœur Margueri- 
te, répudiée par le Roy d'Angleterre, laquelle puis après 
il maria au Comte de Poidou. 

Famine» 

La femme de Baudouyn Comte de Flandres i qui 
eftoit niepec du Roy, fit tant enucrsluy, que la paix 
fut conclue entre ces deux Princes; en laquelle Artois 
fut érigée en Comté, laquelle eft baillée au fils du Roy 
Loys , premier Comte d'Arrois. Philippe après la mort 
d'Ifabelle fille du Comte de Flandres,efpoufa la fœur dé 
Cain Roy de Dannemarc nommée Engclbcrge , la 
quelle il répudia bientoft après fous couleur qucllc.e- 
ft oit fa couzinc au tiers degré du cofté de Flandres, & la 
fit mettre en prifon à la tour d'Eftâpes. Au m ois de Iuin 
enfuiuantilefpoufa,Agne fille duDuc deMorauic. Les 
Iuifs font rappeliez en France par le Roy Philippe. 

La guerre entre les Françoys & les Angîois , & 
leurs alliez afprc & douteufe d'vnc part & d'autre. Le 
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légat dû Pape environ lafefte fainâ: Michel,au Concile 
deDijon interdid fecretemet toutlcRoyaume deFran- 
c e,à l'occafion du fécond mariage du Roy. 

Apres que tcllefentence fut promulguée,lc Roy fort 
indigne' & marry pourfuit ceux qui auoient afliftéau 
Concile, & (e venge d'eux afprement. 

La paix entre le Roy Philippe& Ican Roy d'Anglctcr- 
re.Loys le filx du Roy cfpoufe Blanche fille d'Alphons^ 
Roy de Caftille,&dela (œurdelean Roy d'Angleterre. 

Par le moyen d'autres légats que le Pape cnuoya, afla- 
uoir deux Euefques O&auian & Iean > qui aflcmblerent 
vn Côcile à Soiûons, le Roy reprint Engclberge fa fem- 
me, &la ramena en trouflfefur fonmcfmes cheual:& 
Agncfutrcpudiée,&quitcc. Laquelle voyant cela, im- 
patiente de la douleur, de grand dcfpit qu'elle en eut 
trefpafla à PoifTy. ayant laiflé vn fils de ce mariage , ap- 
pelle Philippe de Clermont qui depuis fut Comte de 
Boulongnc,quc le Pape légitima , & Marie fafœurqui 
fut mariée aucc le Comte de Louuain. 

Ican Roy d'Angleterre, defeonfit en Poidtou Artus 
Duc de Bretaignc , qui pretendoit le Royaume luy ap- 
partenir, cotre lequel il auoit guerre poureela, & lequel 
auoit ia acquis grand puiflance > & le nt tuer après l'auoir 
quelque efpacc de temps fait garder eftroitement.Con- 
ftanec mere d'Artus Duichcfle de Bretaignc, l'accufa de- 
uant le Roy : qui attandu fa coutumace , fut declaréat- 
tain£t& côuaincu du crime de felonyc,& par ce moyen 
futpriué, de toutes les terres qu'il tenoit en hômage de 
la Couronne de France. Ainfi le Roy s'efforce de pour- 
fuyurele Roy d'Angleterre &dcvangcrla mort d'Ar- 
tus^ le parricide. 

Philippe Augufte reçoit toute la Normandie & cn 
iouift l'an d eux cens foixante. Emile dit deuxeensfep- 
tante, après qu'elle auoit efté baillée à Rhollo. 

Le Roy d'Angleterre fut prefques dechafle cfe toutes 
lespofTeflions qu'il tenoit en France par fa faute & la^ 
cjictc. Les Françoys fe faififlem de l'empire de Grèce le 
douzième d'Auril, après qu'ils eurent conquefté Con- 
ftantinoblcpar l'ayde des Vénitiens & autres leurs com- 
paignons, aufquels ils payèrent les frais de la guerre: 
duquel empire ils chaînèrent Alexis , & remirent Ale- 
xis fon nepueu fils d'Ifaac : lequel mort Baudouyn 
Comte de Flandres fut fait Empereur , lequel rendit l'c- 
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glifc Grecque obei'flame & d'accord aacc iEglife de 
Rome. - 

Henry frère de Baudouyn, Empereur des Grecs, Au- 
gufte. 

IeaiincComtcflc de Flandres. 

Saine* Dominique va vers les Tholôzains & Albi- 
geois pour confuter l'erreur des hérétiques; 

Amaulry Euefquc de Chartres, dece temps là homme 
de grand fçauoir,mais hérétique. Les adhéfans duquel, 
aueeles oflem ens qu'on déterra, furent brûliez à Paris. 

' ' * * * — • — — -i 
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Simon Comte de M ontfortexpediépour aller faire la 
guerre cotre les hérétiques AIbigoys,prend Beaucayre, 
Carcaflbnnc & Albi, & quelques autres villes circon- 
uoifincs. 

Ferdinand de Portugal , cfpoufc Ieanne Comtcflc de 
Flandres. 
La guerre de Flandres. 

La desfaide des AIbigeoys,cn laquelle Pierre Alphos 
( félon Emile) Roy d'Arragon, qui eftoît venu pour fe- 
courir le Roy,fut occis. Simon de Montfôrtpourfuitfa 
bonnefortune & vi&oirc.L'cmpcreur Frideric fécond, 
quicftoitamli Roy de Sicile, & le Roy Philippe firent 
alliance enfcmble. 

Philippe vainquit Othon de Saxe,qui fe difoit Empc- 
reur, &Ican Roy d'Angleterre fon oncle ducoftédefa 
merc,aupres de Tournay,ou FerdinandComtc de Flan- 
dres fut fait prifonnierjequelauparauant comme rebcl 
le,& Rcgnautauffi Comte de Môtreuil,dé Bôulôigne, 
& Dampmartin auoient cfté chàflcz par les Fran çoy^dc 
leurs tcrrcs,& lors furéoprins enfcmble. On àpellc cefté 
iouraecla bataille de Bouuines.-Othon fc fauue & préd 
la fuyte. Ferdinâd fut mené à Paris en la tour d u Lou tiré 
nôuuellemét édifiée. RcnautdcBouloigne fut mené à 
Peronne,lc Cote de Salebcry An£lois,fut mené àfairidr 
Quentin. Au précédant Othbn.& aucunsdefes adhéras 
auoient elle déclarez par le Pape, méchants & ennemvà 
de J eglife. Au ioindré des deux armées leRoy fc trouia 
en danger. A fon retour il fit crinftruirc, pres de Senlisj 
vne eglife, en honneur delà gîorieufc Vierge.MarieTeit 
mémoire de fà victoire. Gaguin erre, à mon _iugemcnt i 
en difantquc cefteguerre à efté fai&c l'an mildcux cens 
onzc.Ents mcfmcstcmpsi& comme auduris ont eferit] 
h h iij 
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en ce mcfmes iour Loys,le fils du Roy , enuoyé en Poi- 
&ou & en Guyenne, eut bataille contre Ican Roy d'An- 
gleterre: auquel affligé de tant de diuerfes fortes,PhiIip- 
pc Auguftc accorde trefues pour cinq ans. 

Conftance Duchefle dcBretaignc mortc^Guy Com- 
te de Thoars fon fécond mary, maria (à fille aimée Ade- 
le,à Pierre fils de Robert Comte de Dreux. 

Ccfte mcfmes année Ican Roy d'Angleterre pour fê 
remettre en grâce auec le Pape, & obtenir abfolutiô des 
pilleries qu'il auoit fai&cs fur l eglife rendit Tes deux 
RoyaumesAnglcterre&Hybernie tributaires à l'eglife. 

Pierre Comte d'Auxerre, Empereur de Grèce. 



Simon Comte de Montfort , aydé du Roy pourfuyt 
le droit qui luy fut donné de la Duché de Thouloufc au 
Concile de Latran contre Raymond Comte de Thou 
loufequi eftoitnouuellementreuenu d'Efpaigne,auec 
les gens de guerre qui feftoient îoin&s auec luy , & 
pourfuitpar vn mefmes moyen les Albigeois. Loys fils 
dePhilippes, appcllé parles gros feigneurs d'Angleter- 
re, en clperancc de iouyrdudit Royaume, après le fer- 
ment par eux baillé, & les oftages receus par ledit Loys, 
traucrfa& paua outre le port de Sandoch , durant que 
lefdits feigneurs d'Angleterre auoient guerre contre 
leur Roy Ican , lequel en ces entrefaites mourut fubitc- 
ment , après la mort duquel les Anglois commuans 
leur haync en amour firent Roy Henry, le fils du dc- 
funét Roy d'Angleterre. Qupy voyant Loys , fut con- 
train&parificr auec eux,à quelque fomme d'argent, & 
de s'en retourner en France en l'année mil deux cens 
dixhuict PoIyd.Virg. 

Le concile fut tenu iRome en ce temps là par le Pape 
Innocent, pour aller contre les infidèles. Il y alla de 
France, Allcmaigne, Hongrie tant de pcuples,quc Hie- 
rufalcm fut repris,^ Damiatc. 
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Robert fils de Pierre Comte d'Auxerre cflroit Empc- 
reurde Conftantinoble,& après luy Baudç>uin,& Hcn- 
ryperc & fils Comtes de Flandres. • 



Le Roy gnourut d'vnç fiçure quarte à Mante le qua- 
torzième ide Iuillet^au point du iour. Par ion teftament 
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il donna & laifla à Ican de Brenncs,Roy de Hicrufalcm^ 
quil'cftoit venu voir, cftanc près de fa fin, vne grande 
fomme d'ârgcnt.Aufli fit il pareillement anx Templiers 
& Hofpitahers,& aux indigens,il donna tousfes habits 
auxeglifes. Sô corps fut porté à fàin&Dcnys lequel fut 
enterré treshonorablemetj&r en grande pompe & bel- 
le compaignie,prefens Iean le Roy de Hicrufalcm,& le 
légat du Pape,& autres Euefaues qui eftoyent Venus à 
Paris au Concile contre les Albigois.Loys fon fils auec 
Blanche fa femme/ut facré & couronné à Reims le lî- 
xieme iour d'Aouft par l'Archcucfque du lieu, nomme 
Guillaume. 
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Louyspcre définît Louys XL //. 
Roy t troisans. 

1 Imort Comte de Montfort fut tué au fîcgc de 
> ThouloufcEn celle mcfmc année il en aduint 
m J autant à Guy fon fils,auquel(ùcceda Amaulry 
Prerc puifné.L'alfemblée du Roy,&dc Fcdcric,Em- 
percur d'Alcmaigne à Vaucoulcur en Barroys, oiifls 
ptindrent alliance & amitié cntreus.Matthieu de Môt- 
morency Conncftable de Francc.Sauaricdc Montlcon 
mal traite' parles Angloys fuit le party des François. 

Il fe fait des courtes légères en Guyenne entre les 
François & les Anglois. 

s Quelcun foy difant faunement Baudouyn , qui se 
ftoitfain&'Empcreur de Conftantinople,fut prins en 
Bourgongnc, & le fit pendre Jeanne la Comtcflc de 
Flandres,qu'il difoit cftre fa fille. 

LfrRoy chaua de Poi&ou & Xaindtongç les An- 
glois. . 

Richard frerc de Henry d'Angleterre palfa en Fran 
ce>mais il ne peut rien faire. 

Regnault comté de Montrcuil & de Boulongne 
mourut. Philippe frère du Roy du (econd mariage, 
(comme îayditjluyfucccda, qui auoit efpoufé fa fil- 

Ile. ' " - j /; 

Le Comte Amaury^Is de Simon Comte' de Mont- 
fort,ConncftabJc de France. Au mois de May le Roy 
s'en vaeontre lesherctiques Albîgois. Il deftruit Aui- 
gno,& en fait abatte les murailles. A fon retour il mou 
| rut à Montpenfierle douzième de Nouembrc>enuiron 
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e quatrième an de fon règne. Loys fon fils fut facré 
Royàl'aagc de douze ans , le vingtneufieme ibur de 
Nouembrc,parrEuefquede SouTons. 

S.LoysquarantetroiJtemeRoy 
XLJIJJ.ans. 

Lanchc la mere du Roy fille d'Alphons hui- 
diemcRoy de Caftille par le* vouloir teftamc- 
tairc du defunâ: Roy,demoura régente en Fra- 
ee,qui eftoit vne femme modérée & (âge : elle apaife 
beaucoup d'ini mitiez &fimultez, tant cachées qu'où 
uertes,qui s'eftoient leuées au commencement du re- 
gne,reconciHantà elle les Princes les vns par force, les 
autres paramour:& les autres pareillement qui s'cftoiét 
abfentcz après auoir confpiré contre fon fils.Ymbercft 
fait lieutenant pour le Roy,par Blanche la régente pour 
aller contre Raymond Comte dcThouloufe,qui maria 
fa fille à Alphons frerc du Roy, & par ce moyé demeu- 
ra en paix toute fa vie .Le iour des Roys, Ferdinand, 
Comte de Flandre5,fut deliuré,en payant là rançon, le- 
quel fut reccu à la cour, & le tresbieji venu vers (à tante 
kRegcnte^à cefte intention qu'il tint pour le Roy con- 
tre Philippe Comte de Boulongne,qui eftoit le Prince 
de laconlpirationJceluy fit auitailler Calâys, & fenui- 
ronner de muraillcs.La Régente fait paix auec le Com- 
te de Champaignc âpres que par le moyen de la mort 
delàmerç & dçfon oncle ilfutfaiâ: Roy deNauarrc.; 
; Robert Comte de Dreux & PicrreDuc dçBretaignc 
à caufe de fa fem me Adellc furent aceufez d'auoir conf 
piré contre le Roy ,& auoir mis quelques gens ;eïi em- 
bûche pour le prendre. Robert fit appoin&cmerit le 
premicr,& fc retira du nombre des confpiïatcurspôur 
fuyure le party du Roy .Pierre baillafa filles Ieân fils de 
Thibaut Comte de Champaignc .Iccluy eftanr^vtilfe- 
corid chef de là confpiration,auQir:faijSr. Verne ï&jAnr 
glôisattcclçur Roycn France: lequel neantmoins- fut 
reccu derechef en amitié en confeifant qu'il tenoit fa 
duché de. Bretagne de la couronne de France, induit 
principalement par lcsrcqucftcs & prières de fon frère 
aifné Robert Qomtc &4: Ricux. ;iàorit IcditrCierre fut 
appellé;patfc« fuiéts MaU.clerc ç'efkrà. dire homme mal 
apprins.Ge^accords forent cau&qùe la confpiratian 
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de beaucoup d'autres gros Seigneurs fut fai&e en vain. 

ThibaultComté de Ghampafgne, Roy tfeNauarre. 

Baudoûyri filsdeRobèrtjieuneenfai^Etïipereurde 
Grèce, v ; " ; - ■ ,; i •' •'. 
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Les e(éh oies de Paiisfont remifes en leur! entier par 
le Roy faihft Loys.lefquelles eftoient toutes,. prcfqucs 
perducs,àraifon des cfmeutes & injures <p*ibir faifoit 
aux efcholiers,auflî qu'on eh auoitfaitmourirplufieurs. 
Le Roy d'Anglcterre,tafchoit de les attirer à foy en An- 
gleterre , & les mettre en la ville d'Ixonne , que les An- 
glois appellent Hochsforc. 

LeRoy &fonfrercAlphonsÇx>mtcdc Poi&ou cô- 
batirent contre le Roy d'Angleterre , & fon frerc Ri- 
chard:&les Vainquirent auprès dcBlaye. Quelque téps 
après la Royne Blanche les accorda. 

Le Roy (cul prenant la charge & adminiftrarion du 
Royaume prend pour femme Marguerite 3 fille de 
Raymond Comte de Proucnce. Ledit Raymond ne 
voulant retourner à Marfcîlle pour la haine qu'il auoit 
conceue ( par ce qu'ils l'auoyent voulu deenafler , & 
appellcr le ieunc Raymond,Comte de Thouloufe ^paf- 
fa le demeurant de fa vie chez fou beaufrere , le Comte 
de SauoyeCetuy Raymond eut quatre filles, lefqu el- 
les par vn grand heur furent toutes mariées à des Roys: 
La plus aifnéc fut mariée au Roy dé FrancerEleonor , & 
SainfTc à deux frères c'eft aiTauoir à Henry Roy d'An- 
gleterre^ l'autre à Richard Empereur efleu d'Alcmai- 
gne.Le Comte de Sauoye Marie Bcatrix la plus icune- 
apresla mort de fon pcre,à Charles frère du Roy de 
France ,repudiantlë Comte de Thouloufe. Ceftccy fe- 
rapuis après Royne de Sicile. 

Iehannc fille vnique de Ray mon d Comte de Thou- 
loufe, eft baillée en mariage à Alphor.s,frerc du Roy 
& Duc dePoi&ou.-par tel fi,qu Alphos fcul feroit hériti- 
er tncantmo ins que luy'fon beaupere iouiroit toute fa 
vie durant comme vfufru&ier. 

Robertfreredu Roy,Comte d'Artois. Charles frerc 
duRoy,Comted'Aniou,du Mans & de Prouencc. 

Le voyage & expédition fur la mer pour aller en A- 
fie à l'ayde des Clireftiens , lequel entreprint Thi- 
baut, Roy de Nauarre,PierreMauclerc, Amaury Côm. 
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tedeMomfort,Henry Comte de Bar, & autres. Bau- 
douyn Ëmpereur de Conftantinoble vient en France, 
demander fccours.Par le vouloir du Roy fes biens qu'il 
auoit en France, & en Flandres , iuy furent rendus aucc 
la Comté deNamur. 

Guillaume Euefquc de Paris , meut vnc queftion, la- 
quelle fucfolennclement difputée audit lieu,&; cftoit la 
difpute deceux quitenoient plufieurs bénéfices. Fina- 
blemcntfut ordonné & décrété qu'vn fcul' homme 
n'en pouroit tenir deux fans pefché mortel. 

Les Annalcs'dc France en parlent & autres hiftoircs. 
La Couronne d'cipines , & autres facrez reliquai- 
res de la paflion de noltrc Seigneur comme le fuft de la 
vraye croix, l'efpongejlcfcr de la lance, que Baudoùyn 
auoit baillé en gage pour argent ausVenitiés/ont déga- 
gez & rachetez par le Roy faind Loys , lcfquels il fit 
mettre dedans la faintè chapelle duPalays à Paris, que 
nagueres il auoit fait edifier,& les baille là en garde. 
Il n'eut pas baillé le moindre bénéfice, ne lamoindre 
prébende de ladite Eglife,ûnon à gens trcfcxquis,& 
de bonne vie, & de Singulière dotrine. le vous de- 
mande qu'euft il fait s'il euft donné les Euefchcz:Emilc. 
L'Empereur Fcdcric s'efforce de circonucnirlcRoy ,en 
faignant vouloir parlementer auec luy.U prend aufli 
aucuns Prclatz, comme ils alloint au Concile àRom- 
mc mandez parle Pape: mais finablemcntil fut con- 
traint les remettre cri liberté parles lettres du Roy. 



Hue Comte de la Marche abatu & vaincu par le con- 
fcil & orgueil de fafemme ne voulut pour faire lafoy & 
hommage à Alphons, Comte de Poitou. Elle fait en 
France le Roy d'Angleterre fon fils pour ceft affaire , ou 
ledit Roy fit fi pauurcmentfesaffaircs,quc ledit Hue fut 
contraint de bailler le ferment de fidélité, & faire ledit 
hommage audit Alphons. 



Marguerite Comtcffc de Flahdrcs.Le Pape Innocent 
quatrième craignant l'Empereur Fcderic fécond Roy 
de Sicile après s'en cftre fuy en France,a(Tcmbla vn con- 
cile à Lyon.Lc Roy l'ala voira fon ariuée. L'Empereur 
fut par luy iugé ennemy de rcglife,cxcommunié & pri- 
ué de fon Empirc.La robe de pourpre, & le chapeau 
rouge, furent premièrement en ce Concile baillez aux 
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Palmere efcrit qu'en ce temps iî fc fendit Vne mon 
taignc ehBôurgôngncjqui engloutit&àflbmmabcau^ 
coup <lc gens. 

A près que leRoycuteftégriefuemcnt maladeàF'oh- 
toife, & qu il cutrecouuré Tante j il fc délibéra daller 
contre les Sarrazins. ; 

Différent entre les frères pour lafucceflîon durant 
la vie de leur merc Marguerite Comtcffe de Flandres^ 
Le Roy les accorda en celte forte^ceft aflauoir que Guil- 
laume & fcsfrcresiCnfans du Seigneur de Dampierre, 
du fécond mariage, iouiroietdc la Comté de Flandres, 
après la mort de leur mere,& les enfans du premier ma- 
riage ,auroient le pays de Henault 

Mamelin puiffant Roy en Afrique, fut desfaift paf 
IesFrançoys, &les AngloisenËfpaigncJa Ville de Va- 
léce reprifc.Hcnry premier Duc dcBrabantjnonobftat 
que fes anceftres eufl'ent efte Comtes de Flandres. 

Saind Loys apresauoir derechef ittftitué Blanche fa 
merejRçgcntc en Francc^aftdeMarfcille (les autres di^ 
fentqueccfut d'Aix en Prouenccjauec fes freres,Ro 
bert & Charlcsj&auflî auec Eudc,Lcgat du Pape le xxv. 
d'Aouft, lequel iour en figne de mémoire luy à cfté 
confacré,&arriua en Cyprc le xxj. de Septembre. La 
mort de Raymond jointe de Thouloufe ^retarde fort 
gendre Alphons. 

Le Roy entre en j£giptc J & print Damicte fur les Sar- 
razins après auoir gaigné vne bataille, il départit fon ar- 
mée en deux lieus:il fut furprins des enncmys,enforte 
que Robert fon frerc partant demoura & mourut en la 
bataille cotre les ^Egiptiens, nonobftât que les Frâçoys 
pommençaffent d'emporter la vi&oitc pour deus char, 
ges qu'ils auoient donné. Paul Emile diâ: que ce fut en 
alTaiUant les ennemysen leur camp, & qu'après cclalc 
Roy gaigna encorcs vne bataille. 

Alphons arriua à Damiete le premier iour deNouen- 
bre.LeRoy fut griefuement malade d'vnc maladie qui 
print en fon campées grades pauuretcs,peincs J labcurs 
&miferes :& laquelle augmentoit de iour en iour.Nos 
gens la(Tcz& rompus desgransmaus qu'ils auoient en-* 
durez,' reçoiuent vne grande perte, & defeonfiture des 
Barbares leurs ennemys .A l'occafion de telles mifercs 
plufîeurs vaillans genfdarmes furent trouués à dire & rc- 
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grctez. Ainfi donc qu'il auoic délibéré retourner auec 
les gens à Damiate, qui eftoiét fi malades , les Sarrazins 
le fuyuircnr défi presque laplufparc dcsChreftiens fu- 
rent dcsfai&s, luy enclos en Ion camp, & fes deux frères 
AlphonsôiCharlesquii'auoiétfuiuyfaicl:sprifonniers. 
Ils! furent dcli'urez par relie compofition qu'ils ren- 
droient Damiate, & bailleroicnt quelque groitc Com- 
me d'argent qui leur fut baillée , moyenantaufli qu'ils 
accordèrent trefues pour dix ans, les vns difentpour 
deux ans. Donc le Roy deliuré fen vienren Syrie auec 
peu de gendarmerie quiluy cftoitdcmourécl aRoyne 
durant la capciuit é du Roy , accouche d'vnfils, qui fut 
nommé & furriommé Triftan , mal propre & malheu- 
reux furnom. Le Roy deuant que s'en retourner rendit 
Sydôn ,Cefarée,&Ioppe. Il aflembloit tous les Chré- 
tiens qui eftoient ferf» & captifs aux Sarrazins, & les ta- 
chetoit. 

En ce temps fc leua en France vnc grande compai- 
gnie de larrons, & gens perduz & defefpcrcz, qui fc fai- 
foient appcller Pafteùrs , lcfquels incontinent qu'ilsen- 
tendirét la prife du Roy,fc mirent en armes: mais furent 
dcsfaisSts j>ar ceux de Bourges & Orléans. 

LetrelpasdcBlanche,meredefain6k Loys. 

Le retour du Roy en France. Robert inlUtue laSor- 
bonne à Paris^ en fonde le collège. 

Le Roy cnuoye Charles fonfrerc, vers Marguerite 
ComtcfTc de Flandres pour la fecourir cotre fes enfans, 
feignours d'Auignon, & Guillaume Comte de Hollan- 
de Empcreurefleu. 

Sain«5t Loys chafle de la court, bafteleurs farceurs, & 
toutes autres telles manières de gens , de nulle valeur , il 
ofta & défendit toutes brigues menues qu'on faifoiç 
pour auoir les officcs& dignitcz,& rctrâcha les vilaines 
exactions des magiftrats: tellement que depuis ils cclTc- 
rent de faire trafique de l'exercice de leurs eftats,dc faid 
qu'ils n'cufl*ent pas mefmes ofé faire aucuns acquefts 
aux dedans des cnclaues de leurs iurifdi&ions, ou ache- 
ter quelque petite pièce de terre , non pas mefmes acce- 
pter quelques bénéfices pour leurs enfans. 

Daduantage il ordonna que lesblafphematcurs,& 
ceux qui prennent le nom de Dieu en vain,cu(Tcnt le fer 
chaut imprimé au fronr.Beaucoup d'eglifes collèges & 
confrairies fe glorifient d auoir elle fondées &côftrui- 
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tes par iceluy Roy. Le Roy repara & reitiift fus le moha- 
iere S.Denys ainfi qu'il eft^ qu on lé Voie maintenant, 
eftant pour lors Abbé dudit lieu Matthieu de Veridof 
me.En ladréfce eglife il affembla les fcpulchrcs de les pre- 
decefleurs , & les fit mettre en bon ofdre , & réparer. Il 
édifia la maifon de Dieu à Paris, qui eft ioignant Pcglife 
de noftrc Dame. Albert le grand eftoit de ce tenips. 

Baudouyn , Empereur de Grèce charte hors de-pEhi- 
pire,parPa)eologus. Lors expira Ptmpire des Françôyi 
à Conftaiitinoble, duquel ils auoientiouy depuis qu'ils 
auoient prias ladite ville par lVfpacedeciiîqaiis.S.Tho- 
mas d'Aquin prédicateur. 

Les ordres des Mcndians eflctioient iufques au tiers 
ciel leur profelïïon & genre de vie 3 & fe preferoientàuîT 
autres en faindteté de vie ; & furhauflerent tant leur pau- 
ureté volontaire qu ils enaigrirent beaucoup de Prélats 
contr^eux,^ qtiaii tous-les gens fçaùans Cil Théologie. 
Guillaume du temple d amour , Dô6leur dé Sorbonne 
ic autres de grand'cruditionjmefprifent&defaprouuét 
celle mendicité publique& vulgaire,difans que ce-ft vné 
pauureté vouée fans caufe, & debacoieiu &c fôuftenoiét 
que telle efpece&r manière de viure eftoit vn prétexte de 
religion, donné à ceux qui vbuloicnt viure en toute lâ- 
cheté & oyfiueté,cn médiarit.Toutesfois à la fin ils gai- 
gnerent tcurcaufe parleiugcmcntduPâpe Alexandre. 

Lcliurcquelediâ:Do6teurenfit(quicncoresauiour- 
dhuy eft en la librairie de Sorbonnc ) à efté condemné. 

LePape Vrbain iiij. natif deTroye,de pauure lieu. Phi- 
lippe fils de Loys, leiourdela Pentecoftc, après auoir 
feeu la définition du différent de fes frontières efpoufa 
à Clcrmôt Elizabeth,la fille de Iacques Roy d'Arragon. 
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Charles frère du Roy Gôte de Prouence auec fa fem- 
me,apres eftre partis de Marfeille,& arfiuez à Rome,fu- 
rent laluez Roys de Sicile & de Hierufalem, par le bien- 
fait du Pape & partânt à luy tributaires. Charles def 
confit & tua Manfroy à Beneuent , déclaré par le Pape 
ennemy de Peglife Romaine,& entre en poffeflion def 
di£h Royaumes. 

CharlesRoy de Sicilc,Vicaire de l'Empire au no duPape. 

Lanai(fance de Philippe le Bel fils de Philippe. La ba- 
taille d'entre Charles & Conradin de Sucue en vnchap 
qui maintenant eft appelle le champ du Ly. 
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Sainû Loys ayant délibère d'aller en Afie ou Afrique 
que nous appelions barbarie fit à Paris vn folennel ap- 
poin&cmentauccHëry,Royd'Angletcrre,en.laprefan- 
cède pluficurs nobles feign eurs tant de Frace que d'An- 
gleterre. 

Les Normans,Manceaux, Angcuins, Tourégcaux Se 
Poi£tcuins,demeurerentauRoy de France. Au Roy de 
Angleterre grand fomme de deniers, & l'Aquitaine de 
par dela,auec aucun païs de celle de deçà, iufqucs à la ri- 
uiére de Charante,come le païs d'Agenoys, Cahors, Li- 
mofin,dcfquels il feroit foy & hômage au Roy de Fran- 
ce,en le recognoiflant Ton fuperieunmoycnnant lequel 
appoinc-temét Henry renonça tout le droivi qu'il pou- 
uoit prétendre auRoyaumc de France.Apres ce délibé- 
rât que Henry meneroit fon armée en Orient, & S.Loys 
iroit aflaillir Thunes. Poly. Vcrg. & quelques autres di- 
fentque cette paix fut fai&e l'an i % 5 8. La mort de Loys 
fils de S.Loys. Les chroniques d'Angleterre metét cette 
paix en l'an 11 j8.Simon Comte de Montfortfut tué par 
Edouard fils de Henry, & fc retira fon fils Guy deuers le 
Roy deNaplçs. 

Le Roy S. Loys fc refoult, àl'inftigation du Roy de 
Naples fon frere,de trauerfer en Afrique. Adonc auec fes 
trois enfans Philippc,Icân,& Pierre il partit de Marfeilic 
le premier iour de Mars (les Annales de Frâce difent que 
ce fut d'Aix en ProuenceJ pour aller en Afrique après a- 
uoirlailTéladminittration & gouuernemctduRoyau 
me à Simon Comte de Néefle, & à Matthieu de Vedof- 
mc Abbé de S.Dcnys.ll fut agité de grandes tépcftesfur 
la mcr,& à grâd peine arriuacn Sardaignc, de là palTa en 
Afrique. Il print daflaut Carthagc , & marchant plus a 
uât défit dix mille Thuncfiens par les chemins, & mit le 
fiege deuant Thunes & les contraignit de fe rendre. La 
pette eftant grade en fon camp. Iean Triftand, le fils du 
Roy,mourut le premier,fon perc le S.Roy alla bien toft 
après luy,& mourut d'vn flux de vetre le xyxowt d'Aouft 
après auoir régné 44. ans après la mort duquel incôtinét 
arriua en l'oft Charles fon frère Roy de Sicile, fit Héry le 
CotedeCornube,fils de Richard frère du Roy d'Angle- 
terre , Empcr. Philippe fils de S. Loys,demoura Roy de 
France après le trefpasde fon pere, lequel après auoir 
fait laloy aux Sarrazins&Barbares,leurimpofa tribut de 
payer tous les ans à Charles Roy de Sicile 400.mil efeus 
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d'or , s'en rcuirit en France , aucc le fuldit Roy de Sicile; 

D'autres chroniques difent quarâte mil efcuscft>r,qui 
eftoit pareille fommc,que celle qu'il auoit promife bail 
erauffi par chacun an au Pape. En leur retour furet affli- 
gez de pefte& de tempefte fur la mer.En chemin au port 
de Trappes,moururét Thibaut Roy de Nauarre,& tout 
foudain après Ifabelfa femme grofTe d'enfant, fille du 
faincl: Roy. Elizabcth aufïî ,1a nouuellc Royne,féme du 
Roy Philippe y mdurut,ce qu'efeript Paul Emiledcquel 
erre grandcmét,en difant qu'icy mourut Guillaume fei- 
gneurde Dampierre, Comte de Flandres .-Car il auoit 
cfté occis longtemps deuant, pourraifon de quelques 
querelles domeftiques : mais bien cft vrai, que Guy de 
Dampierrc , fon frère, auoit fuyui S. Ldys au voyage de 
Thunes.Le Roy auoit encores trois filles,Blâchc$qui fut 
mariée à Ferrâd Roy<le GaftilletMargucritc à LoysDue 
de Brabant,& Agnes,à Robert Duc de Bourgongnc 

Ses 61s malles furent Philippe, qui luy fucceda, Pierre 
Ducd'Âlençon. Robert Comte de Clcrmont. Ican & 
Loys eftoient mors. 

. Philifteyfils defainâ LoysXLl 1 L 




Hilippe tréifîcrhe du nom retournant par l'Ita- 
lie en France,pour ofter lefchifmcqui eftoit en 
l'eglifc , fit tant qu'vn nommé Thibaut de Plai- 
fance fut efleu Pape:qui rut appelle Grégoire. Eftant ar- 
riuc en France quand les obleques & funérailles de dé- 
funt fon pere,& de ceux qui eftoient mors audit voya- 
ge furent célébrées & accomplies, à S; Denys, lcRoy fc 
fit facrer à Rcims,par l'Euefquc de SoùTons le troifieme 
iour d'Aouft. Aucuns le furnôment le Hardy ; mais il à 
cfté de fi douce & fi amyablc nature, ojuïl ne peut à bon 
droit cftre appelle Hardy: mais ouy bien Philippe, Duc 
de Bourgongnc.; Henry fuceede à Thibaut au Royau- 
me dcNauarrc , ayant cfpoufé la fille de Robert Comte 
d'Artbys, frcrc deS. Loys, dont fortit Jeanne fille Vni- 
quc. Pareillement furent faites les nopecs de Pierre, 
Comte d'Alençdn frère du Roy, aucc Ieanne file de 
lean Comte de Bloys. 

La guerre de Foix.Raymond Bernard Comte dcFoix 
après auoir cfté vn an prifonnier eft remis en liberté. 
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Le concile de Lyon eft aflfemblé par le Pape Grégoire 

f>our terecouuremcnt de la terre faindte, & auffi contre 
es Grecs,errans touchant le faind Efprit:auquel ils fac- 
corderét auec les Latins,qu'il procède du perc & du fils. 
Euftachc Bonauéture du Baing royal , gênerai & grand 
maiftre de l'ordre dcS.Fraiiçoys fut audi&concilc fài& 
Cardinal.Emile erre qui met ce en côcile en l'an o&antc 
quatre.Le Roy premièrement alla voir le Pape. 

A la requefte du Roy Philippc,les Vénitiens & Gcne- 
uois firent treues pour cinq ans. De leur différent com- 
mença la ruine des Chreftiens. Guy fils du Comte de 
Montfort rua dans l'eglife Henry fils de Richard d'An- 
gleterre, depuis il fut prins par l'armée de Iacques Roy 
d'Arragon , & deliuré entre les mains du Roy d'Angle- 
terre. Alphôs& IeanncComtes de Thouloufe mouru- 
rent fans hoirs,lc Roy fut leur heriticr.Lc Cote de Foix, 
qui auoit tenu fort en quelques placcs,fut prifonnier vn 
an,& puis reftitué en tous fes biens.Marie fille du Prince 
d'Antioche dona fon droid & le tiltre de Roy de Icru- 
fàlcm,à Charles Roy de Naplcs. La guerre de Caftille en 
Efpaignc,pour Ferrand& Alphons,mineurs,&: pupilles 
de Blanche, feeur du Roy après la mort de leur pere Fer 
rand de Caftille, d autant queSantie leur oncle , viuant 
encores Alphôs pere de luy & du defunct Roy Fcrrand 
vouloit vfurper le Royaume fur eux: qui fut caufe que 
Blanche f enfuit auec fes enfans vers fon frère en France. 
Le Roy fc met en bon équipage pour aller fecourir fes 
nepueuz.En partant fous la conduite de Robert Comte 
d'Arras, qui mourut en la terre fain&e, Ieanne feule hé- 
ritière de Nauarrc , orpheline, fut amenée en France 
après la mort de fon pere Henry qui mourut àPampc- 
lonne.Euftachc de Beaumarays eft enuoyé auRoyaumc 
de Nauarre,prehdrc le ferment du pcuplc,& des villes& 
citez au nom de ladite leanne, quin'eftoit quvn enfant 
de mammellè.Pour ce faire,à caufe que les fsïauarrois f e 
ftoient rebellez contre luy , le Roy y enuoya pour le fc 
courir RobcrtComte d'Artoystauqucl à raizon de ce,fit 
ccfFer la pourfuyte qu'il faifoit en Caftille. LcRoyef 
poufe Marie,fille de Henry, Duc de Brabant, laquelle 
fut couronnée en la fain&e chapelle du palays, à Paris,! 
vingtdcuxiemeiourdeluin. 

En cefte guerrede Caftille il ne fit rien pour cefte heu- 
re la: Carie Roy perdit fon fils aifné Loys, qui eftoitdii 
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mier mariage, comme eftoient auffi Charles Comte de 
Valois & Philippe le Bel , qui fut Roy âpres luyi Du fé- 
cond mariagc,il eut Loys Comte d'EureuXjMârgùerite 
Royne d' Angleterre, & Blanche Ducheflc d'Aiif hichc. 
On foupçonhoitque Loysauoiteftéempoi(oriné,mef 
mes Broche premier Chambellâ du Roy,& General des 
Finances , & qui auoit le gouucrncmët dés plus grandes 
affaires duRoyaume,accu{à la Royne de l'auoir empoi- 
fonn«:5ffpourenfçauoirldvcrité,furentcnUoyezaucûs 
Prélats à Niucllc vers vnc vieille forcicre(qùicftoitvnc 
des celles qu'on»appelle Beguigncs) jjourfçauOir d'elle 
ce qui en cttôit;; Ainfi peut On voir combien foiit quel- 
qucsfoislionnefteSi& bien àpprins les feruiecs des tuef^ 
ques,&dcquoy ils fc font autresfois méfiez. 

Apres plufie-Urt allées & venues peafàgement entre 
prinfesj il fut dcfcouueft que Broche auoit intelligence 
auccques le Roy de Gaftillc «. partant il fur pendu & e- 
ftrangléà Paris , augrand plaiiir des tous les Princes & 
Seigneurs de la Court. .... 

Vnnomç Pierre Eucfquc deBcauuais,qui<$oitfon 
parant à câufe de fa femmc,s enfuit vers le PapcLLe Roy 
de Frice s'en alla à Bayonè , &> celuy de Calli Wé'au mont 
de Marfan-.lcfqucl* voy ans qu'ils né pouuoient venir au 
deffus .de leur intention* s'en retournèrent. 
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L'accident du vefprc de Sicile le iour de Pafqucs,pour 
la luxure des Françoys, & pour l'infolencc deygenfdar- 
mcs. Les Siciliens fe reuoltent cotre leur Roy Charles^ 
font vne grande tuerie de fes gens , eftant chef de telle 
confpiration Iean de Prochyte,qui l'exécuta par grande 
diflimulation s'eftant dcfguifé en habit de Cordclicr, 
allant de lieu en lieu follicitât & pouffant au maffacre,& 
constituent Roy fur eux,cn fon lieu, Pierre Roy d'Arra- 
gon. Charles fut bien eftonné quand il entédit ces nou- 
ucllcs: il fit toutes les pratiques du mondepourrecou- 
urerfon Royaume, maria la fille de fon hls à Charles 
Comte de VaIois,&luy donna Aniou pour fon doc. 

Prcfenta le combat au Roy Pierre : à la fin il fut ac- 
corde quilz combatroient , cent contre cent à chcual 
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en la ville de Bourdeaux lors cftant au Roy d'Anglc- 
tcrrc,qui eh celle guerre^ftoit neutre. Pierre ne compa- 
rut point au iouraflîgné. Cependant Charles entendit 
comment Ton fils auoit cfté prins en Sicilcrll y retourna, 
auec Pierre Comte d'Alcnçon , frerc du Roy , qui pafla 
outre en l'Italie, auec gro(Tc armée , accopaigné de plu- 
fieurs grands feigneurs , pour fecourir Charles : mais au 
grand ennuy où il eftoiten fon extrême vicillcflc il ne 
îcutpluslongucmët viure,& mourut après en laPouil- 
e. La guerre d'Arragon,cn laquelle premiercmét par le 
commandcmcnt^duPapcrcnfeign^ de la croix fut prife 
contre lés Efpàignols Chrcfticns, tout ne plus ne moins 
qu aupàrauant elle auoit cfté prife contre les Sarrazins. 
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Le Pape excornmunie Pierre Roy d'Arragon & le de 
clare énnemy de l'Eglifc,& confère fon Royaume d'Ar- 
ragon à CharlesComtc de Valloys fils du Roy de Fran r 
cc,& dolafœurducUft Picrrc,quimourut en Sicilc.Son 
frerc andî nommé Iacquespour quelques tors que luy 
auoitfaixâs Alphonsfon nepueu fils dudit Pierre, s'en 
fuit en France. , 

Le mariage & le fyetc de Philippe le Bel auec Ieanne 
I Roy ne 4e Nauarrc le quinzième d' A ouft. 

Le Roy Charles mourut Icfixicmc de Ianuier. Charles 
î le boiteux fon fils cftoit captif. Robert Comte d'Artoys 
fut délégué Lieutenant de parle Pape , Ôc de par le Roy, 
pour garderie bien que fon oncle trefpafle pofTcdoit en 
Italie cependant qu'on tireroit l'héritier hors de prifon. 
Le quatorzième iour de May, le.Roy accompagné des 
Roys , Philippe fon fils Roy de Nauarrc & de Iacqucs 
Roy de Maiorque &Menorquc, arriua en la Comté de 
Rouffillon cotre Pierre Roy d'Arragon. La ville de Gè- 
nes en là Comté de Rouflîllon fut prife d'affaut,pillée & 
deftruitc le quatorzième d'Aouft, parle moyen d'vnc e- 
j fearmouche qui fut faite de deux coftez par raddre(Te& 
rufe de Raoul Côncftable.Lc Roy Pierre d'Arrgon y fut 
tcllemét blcfle,qu*il en mourut.l; Admirai d'Arragô re- 
tournât de Sicile pour fecourir fon maiftre, trouua que 
les Françoys auoient donné congé à leur armée de mer, 
& les affaillit par mer & par terrc.LcRoy Philippe,cn fen 
retournant fau milieu de grands dangers ) tôoà malade, 
& mourut à Perpignan au moys d'octobre. Gironc que 
nous auions prife le remet cz mains du Roy d'Arragon 
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Philippe le Bel XL y Hoy de France de 
Nauarre vingt O'huiéi ans. 

L fut corifacrc à Reims le ïïzicme de Iatiùier. 

LePalaysquieftaParis,cn riflcquefai&lariui- 
*9§£ ère de Seine, à efte côftruit Se édifié treflumptu- 
eufement, &trcsmagnifiqucmchtpar le Roy Philippe. 
Engucrrand de rharigny, grand ConfcillerduRoy,& 
gênerai de fèsfinances.Dcdans ce Palays,lc prétoire de 
la Iuftice y cft, qu'on appelle le Pari ement. Dedâs iceluy 
Palays furent baillez &a(fignez defouuerains & défi- 
nitifs iugcmens.La dedans eftauflî la chambre des Cô- 
tes^ autres pluficurs fieges & diuerfitez de iugements, 
toutioignant lcfqucls eftlamaifonduRoy.Gaguin c£ 
critquela eftoit le Parlement ordinaire foubs le Roy 
Hutin. Soubs ce Roy Philippe le Bel, le collège de Na- 
uarre à efte inftitué& fondé par la Royne Iehanne fa 
femme. 
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Charles fils du Roy de Sicile deffundr, & Roy de la 
Pouille(1equel aucuns au lieu de boiteux appellent tar- 
dif,felon Paul Emilc,)procurant Edouard Roy d'An- 
gleterre fut dcliùré, baillant pour h otages fes deux fils 
Robert &Loys, par telle compofition , qu'où il ne fe- 
rait adiugerlc Royaume de Sicile à la maifon d'Ara- 
gon^ quiter auffi à Charles deValois le droi& qu'il 
auoitauRoyaume d'Arragon il retourner oit en prifon. 
Dont après cefte paix faille il s'en retourna d'Efpaigne 
en France,& de la pafla outre en Italie auec vnc belle & 
noble Compagnie, ou il défendit le party des Guelfes 
contre les Gibelins. 
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Le iourde la Pcntccoufte il fut confacfe aRomme 
Roy de la Pouille&dc Sicilcparlc Pape Nicolas, qui 
ne voulut ponit ratifier c'éft accord, Il gaigna à fon ad- 
uenement vnc bataille contre Iacques^oy d'Arragon 
quifedifoitaufli Roy de Sicile: A la fintrefues furent 
renouuellées pour cinq ans entreux. Par delpit Robert 
Comte d'Artoyss'cn retourna en Frice.Cc Roy Charles 
auoit cfpoufé Marie fille du Roy Eftiéne de Hôgrie, de 
laquelle il eut (cpt enfans maflcs,Charlcs,Loys,Robcrt, 
Phillippc,Raymond,Iean, Pierre. Le Roy Eftiéne mort 
Charles pretendoit la fucccflion du Royaume de Hon- 
grie 
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Charles Comte de Valoys auok prins en mariage la fille 
du Roy Charles le boiteus auee la Comté d'Aniou pour 
fon douaire mais puis après par appoin&cment que fera 
Boniface hui&emë Papcj il aUra là» Cpmté du Mans, 
pour quiter fon droiét prétendu au Royaume a* Arra- 
gon. 

Icy Paul Emile impofe la fin à la guerre {àin£tc fai&c 
en Orient,contre les Sarrazinstc'eft aflauoir,apres que 
la ville Ptolomaïs qu'aucuns appellent Acre ou Aconen 
fut deftruite par le Sultan.La naiflanec du Roy LoysHu- 
tin le quatriefmciour d'Octobre. 

La féconde guerre contre les Anglois commence 
adonc:Philippe faift appeler le Roy d'A ngleterre pour 
quelques courfes,quiauoicnt efté faï&es par fes gens 
fur la cofte de Normandie \ Il rie comparut point. Bour- 
deaux fut .prins J & la plus part de Guyenne. 

Arnoulaufli Comte de Neeflc ConneftabledeFran- 
cc,partit le premier pour aller côtreux: puis après y arri- 
ua aufli Charles de Valois frere du Roy qui y cftoit en 
perfonne : lcfqucls aflemblcz feirent grande boucherie 
dcfdids Anglois. Adolphe Naflau Empcreund'Allema- 
gne s'allia auecles Anglois , pour nous faire guerre, 
moyennant certaine fomme d'argent qu'on luy pro- 
mit! c • 

Edouard Roy d'Angleterre fe préparant pour ladi- 
te guerre auoit aufli appelé à fon ayde Henry Duc de 
Bar;& Guy,Comrc de Flandres. Guy s'enfuit du Roy de 
France,& fefai&fon ennemy:à la court duquel il auoit 
aimablement efté retenu auec fa fille par hne{Te,apres 
fon département nonobftant que fa fille fut bien hono 
rablement menée &cnttctenue J mourut. Le Roy d'An 
gleterre enuoya fon frere Edouard auecques fon armée 
de mer defeendre à Bayonne. LeRoy aufll pria Robert 
Comte d'Artois d'y aller, qui les desfit à Bayonne. 

Iehah Roy dîËfcolTe qui auoit efté né à Haricourt en 
France dont il cftoit Seigneur, toufiours tint le parti 
du Roy: mais peu après il fut tant tourmenté qu'en fou- 
ftenant la querelle du Roy, il fut prins par les Anglois. 
Polyd. Vcrgi. 

Gilles Théologien Rommain Archeuefquc de Bour 
ges.La guerre de Flandres meuë pour la querelle des 
Anglûis.La bataille fut donnée à Furnes que Robert 
Comte d'Artois gaigna contre l'Empereur & le Comte 
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de Flandres, en laquelle furent prins Guillaume Comte 
de Iuillicrs,& Henry de Bcaumont.Le Roy d'Angleter- 
re &lc Comte de Flandres fc retirent en leurs maifons. 
Quand le Roy Charles le Boiteux fut rcuenu d'Italie , il 
fut caufe que tref ucs pour deux ans furent accordées en- 
tre les Roys Philippe de France , & Edouard d'Angle- 
terre. 

L'impofition fus les Marchans & gens de trafique fut 
fai&e de la cinquantième & centième partie de tous 
leurs biens.Ladite impofîtion fut appellec Malatcftc. 



Saind Loys Roy de France fut canonizé par le Pape 
Boniface hui&ieme, qui auoit fubtilcmcnt fai<5fc refi- 
gner le Papat à Celeftin : fit paix entre Iacquès d'Arra- 
gon & Charles Roy de Sicile. laques quitta le Royaume 
de Sicile, moyennant que Charles de Valoys renonçait 
auflî au droift, qu'il pretédoit au Royaume d'Arragon: 
ce qu'il fit, en luy baillant lcMainc auec Aniou pour rc- 
compenfe. Le Roy d'Angleterre moy enna aufli par ac- 
cord faid auecques le Roy Philippc,de recouurcr Guy- 
enne^ efpoufa fàfœuraifncc. Poly.vcrg.Frcdericfrcrc 
delacquesRoy d'Arragon fe faififtdu Royaume de Si- 
cile. Iacqucs pour fe iuftifier enuers le Pape , offrit de fe- 
courir les Françoys contre luy. 

Philippe & Edouard s'aûemblent pour faire guerre 
contre Adolphe , homme hay de tous pour fes maluer- 
(àtions , & font tant qu'ils attirent contre luy Albert fils 
de Roux Empereur & Duc d'Auftrichc qui tua Ado\- 
phe en çuerre, qui eftoit aufli efleu Empereur : &fit ef- 
poufer a Federic fon fils la fœur puifhéc du Roy & la 

f>lus icune nommée Blançhe. Parla pourfuyte & vail- 
anec de Charlcs,Comtc dcValoys,lc Roy gaigna tout 
le pays de Flandres. Le Comte Guy eft faicïprifonnicr 
par ledit Charles , lequel auec fes enfans Robert & Guil- 
laume, eft amené prifonnier à Paris. Le Roy fut magni- 
fiquement receu dcsFlamans. Le commun peuple de 
là,toutcsfoi&aprcs auoirfoudaincmcnt changé de vou- 
loir,? cfmeut àTcncotrc de luy,& prindrent les armes & 
chef de guerre fur eux , Pierre le Borgne rexticr , &Bri- 
dan le bouchcr,fi bien qu'ils ayderent à deftruirc à Bru- 
ges Iacques le Comte de S. Paul lieutenant pour le Roy 
Philippcfils du Cote Guy, delauTc le Roy Charles, aux 
gaiges duquel il faifoit la guerre en Italie,& s'en retOUr- 
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ne pour fecourir fon pays. Le Roy Philippe fc préparant 
uymcfmes auec vn grand appareil pour aller faire la 
vangeanec des Flamans, Edouard Roy d'Angleterre les 
voulant fauuer , deftourne le Roy»de commencer la 
guerre, enfaifant courir cautclcufcmét quelques bruits 
qui vindrcntiufques aux oreilles du Roy,difant qu'il ne 
les pouuoit delaifler: Et parce le Roy ne fit rien, ayant 
aufii quelque foufpcçon ( toutesfois fans caufe) contre 
les plus grands de fon confeil. 

Charles Comte de Valoys , d'Aniou , du Maine, cf 
poufo Catherine fille de Philippe , qui eftoit fils de Bau- 
douyn Empereur en Grèce , & pafTa en Italie : deliura 
Philippe fils de Charles Roy de Sicile , qui eftoit prince 
de Tarente. Fedcric quita lé droit qu'il pretédoit auoit 
auRoyaumc de Naplcs : elpoufant vne des filles dudict 
Charles: mais bien toft après ce fut à recommencer. 

LePapcBoniface commandoit par toutes fes bulles 
au Roy comme à fon va(fal,luy manda vne fois qu'il de 
liuraft l'Euefque de Pamieres , qui eftoit accuzé d'auoir 
dit publiquement plufieurs propos contre fa maiefté, 
encores futjl fi outrecuidé qu'il ofa eferire au Roy Phi- 
lippe, qu'il tenoit le Royaume de France de luy , & qu'il 
eftoit fon fubict:Cc que pour faire arrefter aux cftats,cn 
femble les abfdudrc du fermét de fidélité qu'ils àuoient 
à leur Prince il cnuoyàyn Archidiacre deNarbonnclc 
gat en France. Le Comte d'Artoys eftant aduerty du 
côtenu en la bulle,la brufla,& fit defioger céNuncc (ans 
trompeté. Charles de Valoys/cn va en.pelerinage àRo- 
me,pourlcIubilé. 

Charles Comte de Valoys arriué à Romme fut fai<5t 
parle PapeBoniface, vicaire & defenfeur de tourcsles 
terres de l'Eglifc de Rorac,cc qu'on appcllcle patrimoi 
ne de S.Pierrc.Loys frerc du Roy Comte d'Euteux. 

La haync & inimitié du Pape fi grande contre le Roy, 
qu'il l'excommunia, & donna fon Royaume à Albert 
d' Auftriche Empereur , qui ne voulut iamais pour cela 
entreprendre la guerre. Oh / mcrucilleufe fut voyre- 
ment l'impudence d'vn tel homme qui n'a point eu de 
honte, d'affeurer que le Royaume de France eftoit tenu 
en foy & hômaige de la maiefté Papale, & fubiet à icel 
le : encore plus efceruclez eftime-ie ceux qui debatêt, à 
fcauoirfil luy cft loyfible de ce faire: En fin il excom- 
munia aufli toute la France* LesEuefques fuyuirentlç 
' party 
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party du Roy. La guerre de Courtray. Loys le tiers frère 
de Philippe eftoit Comte d'Ëureux : mais il fe parle peu 
de luy en toutes les hiftoires. Les Flamans furentaduer- 
tis du grand appareil qu'on faifoit contrc'eux : ils mei- 
rent ordre à leurs affaires^ pour auoir des chefs de tel- 
le réputation qu'il fai1loit,appcllerent deux des fils de 
Guy leur feu Comte , Pierre & Guy qui venoient d'Ita- 
lie. Robert Comte d'Artoys contre l'aduis de tousfes 
capitaines , les aflTaillit en leur fort. Il y perdit la bataille 
&y mourut.Regnaud Comte de Nécfle,IaquesComte 
de faincl Paul,& pluficurs autres gros feigneurs y furent 
occisiLe Roy bailla la Comté d'Artoys à Othelin Com- 
te de Bourgogne qui auoit efpoufé Matilde fille du dc- 
funcl Robert : fans auoir efgard à Robert fils de Philip- 
pe, qui eftoit fils dudicl Comte Robert, & lequel eftoit 
mort deuantfon perc. Ce petit fils Robert drefla de 
grande querelles après fur cefte donation & tran(port. 
Ifabella plusieunc fille du Roy fut mariée au Roy E- 
douard d'Angleterre. 

Guy Comte de Flandres aucc fon fils Guillaume a- 
pres auoir fait ferment au Roy s'en va en Flandres,pour 
tafeher d'appaifer les troubles d'iceluy païsdequel voyât 
qu'il n'aduançoitrien s'en retourna vers le Roy. Bien 
toft après il mourut à Compiegne lexxiiij de Feurier 
Par la mort de Guy Côte de la Marche, cfchcutauRoy 
la Comté d'Angoulefme.Lc Pape Boniface fut empoi- 
gne c'eft année par Sarra Columne fon enncmy,& quel- 
ques miniftres du Roy. On dit que ce fut le chef de la 
maifon dit Baron deCaluhTon en Languedoc.il fut gar- 
dé en la cité d'Anagine en fa maifon patcrnelle.Dequoy 
ileutfigranddefpit qu'il mourut ,commc enragé. On 
dicl de luy qu'il eftoit entré au Pontificat en renard, & 
auoit régné en Lion :& eftoit moit comme vn chien. 

Il fut tué quinze mille Flamans près de faincl; Omcr, 
parlés Françoisrà Aire huî&ccns: àTournay cinq cens: 
Le Roy y fut en perfonne,& gaigna encores vne batai- 
lc ou Charles de Vallois ne fit pas fort bien; mcfmesluy 
y fut bien en grand danger de (à perfonne. Ce fut fur le 
mont des peuples.Guillaume nepueu dcGuy y fut occis 
aucc fix mile desennemys. Le Roy ni perclit que 1500. 
des fiens. Ils firent à la fin paix,& furent deliurez les deus 
fils de Guy,qui eftoyent prifonniersjpar telle compofi- 
tion,que tout le pays & eux aufli fobligerent de donner 
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deux ces raille efeus d'or au Roy.Robert qui eftoit l'ait 
né & héritier delà Comté de Flâdresefpoufàlolantide 
fille d'Otlion Comte de Neuers,qui eftoit frère ,de R o- 
bert , qui auoit efpoufc Agnes fille du Roy fainft Loys. 
Le Roy auccfdn Royaume furent abfouls par le Pape 
Benoift.CcRoy icy àefte vn grand exa&eur de déci- 
mes. De fon temps y auoit peu d'argent en fon Royan- 
me,& couroit fort mauuaife monoy e. 

Quand le Pape Clément cinquieme,qui eftoit de Li- 
mofin 'auparauanuiômmé Bertrand, Archeuefquc de 
Bourdeaux fut confacré à Lyon. Les Roys de France, 
d'Angleterre, & d'Arragon s y aflemblerent.il y auoit fi 
grande affluen.ee que plufieurs gentilsjiommcs & gros 
feigneurs y furent eftouffez. Le Pape cheuauchant par- 
my les rues fut renucrie de deflus fon cheual. Le Roy 
cuydaeftre tué par laçheute d'vne vieille muraille qui 
creua & fondit pour la grande multitude de gens qui e- 
ftoient montez deflus pourvoir. Dccefte ruyne mou- 
rut Iean Ducdc Bretaigneon .Sfils Anus luy meceda. 

Robert frère de Martel, duquelle fils eftoit Roy de 
Hongrie, fut parle Pape Clément couronné Roy de Si- 
cile. Federic d'Arragôs allia auecques l'Empereur Hen- 
ry delà maifondc Luxembourg, &de foncofté prati- 
qua ce qu'il peut du Royaume. 

Le fiege Papal de Rome fut transféré en Auignon, ou 
il demoura foixante & dix ans. Trois Cardinaux furent 
enuoyezpour conduire les 1 affaires de Rome &r de l'Ita- 
lie.Lcs luifs furent pillez deftruits & Chaflcz de France. 

Loys Hutin parla mort de fa mere Ieanne, Roync de 
Nauarreeft couronné Roy dudit Royaume, à Pampc- 
lonnc. Gautier de Chaftillon Conneftable de France. 

En ce temps les Templiers furent punis de toutes pars. 

Et cependant par le confentement du Pape , le Roy fe 
faifit de la plus grand part de leur reuenu.RobertCom- 
tc de Prouence, fîlz de Charles le Boyteux, fut par le Pa- 
pe couronné en Auignon , Roy de la Pouille, ayant au- 
dift Royaume tel droit qu'auoit fon pere. Il fut cnuoy é 
deuant en Italie pour rompre le camp de l'Empereur 
Henry, quife preparoit pour y aller. Les hofpitaliers de 
faimStlean prennent Rhodes, &en chalîentles Turcs. 
Pour cefte caufe ont efté toufiours depuis appeliez les 
Cheualiers de Rhodes. 
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Le concile de Vicnne,auqucl fut dcbâtu du faîd des 
Templiers , & fut parlé du rccouurcment de la terre 
Saincîx. LcPapcaufli aboliftlehom des Templiers, le 
rcuenu defqucls fut donné aux Hofpicalicrs de S. Iean. 
Le Pape I aillant le Concile , & s'en allant à Bourdeaux, 
mourur. 

L'cfcholed'Orleâns fut inftituéeparlc Rdy&parcé 
Papcicy; On fapprefte pour faire la guerre à Robert 
Côte de Flandres. Toutesfôis toutle différent d'entré le 
Roy & le Comte, fut appaifé par lé moyen d'Engùcrrâd 
de Marigny , lequel combien qu'il fuft allez auant en la 
haync du peuple, pour auoir trouuc moyen delcucr ar- 
gent pour faire lagucrre,ticâtmoins encorcsy fut ilplus 
auant, en faifant^ue l'armée s'en reuint fans coup ferir; 
L'argent de France malmonnoy é.L'efmeutc du peuple 
de Paris voulant entrer de force en là maifon d'EUicnnc 
Barbette, Maiftrcdc la monnoyc. Le Roy mefmcs à fon 
reto ur de Flandres à Paris en fut en danger. Ldys Hutin 
àrompu l'entrcprinfe & effort de Pierre de SauoycAr- 
çheuefque de Ly on^Tcqucl auoi; ofé occuper la iurifdi- 
dionduRoy. - ; 

Le Roy Philippe pcredct:e Loys aùoit laide trois en 
fans.maflcs,Loys Hutin, Rciy de Nauarrc, Philippe qui 
fut Comte de la'Marchc, & Charles furnommé le Beau. 
Philippe àuoic efpoufé Ieannc fille de Mathilde 6c de 
Odoh Comte dé Bourgohgnc, & Charles Blanche fa 
feeur. 

Loys , Marguerite fille de Robert Duc de Ôourgon 
gné, de laquelle il eut vnefille nommée Ieannc. 

Toutes trois furent pfifès en adultère. La femme 
dé Philippe fut trouuéc innocente les autres mortes en 
prifon, parce qu'elles furent conuaincues à MaubuiC 
fon.quieft vn moriaftcrc^leNonnàins,le Mardy d'a- 

fxres Pafqucs. Philippe & Gaultier les Danoyliens^ 
eu£$ amoureux furent tourmentée en toutes fortes , & 
puispenduz. Ieannc la femme de Philippe, Comte de 
Potiers fut abfoulte. Loys , fa femme Marguerite mi* 
ferablement morte , de laquelle, il auoit vne fille , nom- 
mée Ieannc , clppufc Clémence , fille du Roy de Hon- 
gri.04 Charles aulfi répudia fa femme parle cônfcil du 
Pape y &efpoufa Ieannc, fille du Comte eTEurcux. Le 
Roy Philippe eftant àFonuinebkndy, lieude fanati- 
ùiti, mourut le vingtneuficfmc de Noucmbré, &fuc 
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enterré IGun&Denis .Loys Hutin fon fils après la mort 
de fon pere rcgnaprcfque an & demy. 

Loys Hutin quarantepxiejme Roy de France de 
Ndftarre^feulqiêafi deux ans. 

Vtin,mutin &querelcux. Engucrranddc Ma- 
rigny , Comte de LongucuilTe grand gênerai 
des finances, &de grand' autorité cftant par 
l'accufation de Iean Hauuier attainâ & conuaincu d'a- 
uoir defrobe le threfor & finances du Roy, fut pendu & 
cftranglé le dernier iour d'Àuril , parle moyen & dili- 
gence de Charles Comte de Valoys , fon ennemy capi- 
tal, àçaufe d'vn defmcntir par luy reccu dudit Énguer 
rand par iniure. Vn magicien aufli nommé Pauiotfut 
pendu, poutee qu'on difoitque la femme dudi&En- 
guerrâd f en vouloit feruir pour ettforceler le Roy.Senv 
blablemét fut bruflée vne femme boiteufe pour ce fai&. 
On trouua mefmes que fa femme auoit vne image de 
cire , laquelle comme elle faifoit fondre auprès du feu 
ainfis'aftoibli(Toit& diminuoit le Roy. l'Effigie d'En- 
guerrand fut icttéc du haut en bas des grâds degrez du 
palais à Paris. Depuis cecy le Comte de Valôys neceffa 
d'eftretoufiours maladif par punition de Dieu (comme 
on difoit) luy mefmes regretafbrt le mof t,& l'euft vou- 
lu en vie, de faid que tout le monde difoit publique- 
ment que c'eftoit à tort qu'il eftoit mort. Le Roy rappel- 
le les Iuifs en France. 

Par le moyen de Loys Hutin fut crée le Pape Iean 
vingtedeuxiefinc: lequel vefeut 16g aage plus ticheque 
faige. Le Parlement cftarrefté & ordinaire au palais de 
Paris. LcRoy trelpaffc le cinquiefme de Iuin au boys de 
Vinccnncs, &lauTe Clémence (à femme enceinte. Le 
premier iour de SeptembrcUa guerre de Flandres , non 
point totalement a(Topie,la paix fut rai&c àu palais à Pa- 
ris, le premier iour de Septembre, durant qu'iln'y auoit 
point de Roy, pacPhilippel^LOngComtede Poitiers, 
Regcnt en Francc,;& par lç Cohfcit ëftroit. Au mois 
de Nouembre la Royne accoucha d J yn fils , qui fut 
nommé Iean , lequel pourec qu'il ne vefeut que huiâ 
iours , n'c^tpo^rd£ , mis ad nombre des Roy* Il y 
eut quelque débat' & diiputes, fi Icarine fille du Roy 
deuoit fucceder, À la fin là loy Salifcue eut lieu. 
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Elle fut mariée à Philippe Comte d'Eureux, qui fut par 
elle Roy de Nauarr e. 

Philippe lé Long quaranttfeptiejmc Roy -»" ■ 
France. 

Hilippe furnommétejjdng'par ce qu'il eftoit 
de grande ftature. • 
Odon Duc de Bourgongne,debatoit que le 
Royaume deuoit appartenir à Ieaiine,fille^deia (œur& 
du dcfïun&RoyLoys, auquerPhilippeJeLongfitrai- 
fon & le contenta en luy baillant fa fille en. mariage' aûec 
la Comté de Bôurgongne. Loys fils du Roy décéda à 
Paris. * 

La paix confermée auec le Comte de Flandres : mais 
au lieu de deux cens mille efeus, que deuoiét donner les 
Flamansj il fut dit qu'ils baillcroient vn million d'or. 
LoysCoqrite deNcuefs.fils defonfitsprend en mariage 
Marguerite fille du Roy. Marie la troifiefme fillcdu 
Roy fut mariéeau Dauphin de Vienne. 
" Ce Roy icy ne peut obtenir, ny du clergé' ny du peu- 
ple layjlcs tributs & impofts qu'il demandoit. 

Iean de Pouillac , Théologien , fut contraint par le 
Pape changer de propos , & fc defdire,ilaffèrmoit qu'il 
ne failloit confeflerfes péchez aux Mendians , & que fi 
quelqu'vn l'auoit faiâ , qu'il failloit retourner à fon pa- 
fteur ou curé. Les Mefeaux & Ladres perfuadez parles 
Iuifs , empoifonnent les puys : qui fut caufe d'vne pefte 
qui commençoit de s'efpandrc: maisles vris & les autres 
furent miferablemcnt condemnez à la mort. Le Roy a- 
uoit délibère de fairçquc par tout fon Royaume , il n'y 
auroit qu'vn poids qu'vnc mefurc,nc qu'vne mcfmc cf- 
pece&prisdemôoye:mâisil nepeut mettre a chef fon 
entreprile eftant preuenu de mort. Le deuxième iour de 
Ianuier Philippelc Long deceda, & fut fon corps enter- 
ré à fainct Denis. Son frère luy fucceda , qui fut facréà 
Reimslc vingt & vnieme iour de Feuricr. 
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131} 3 Iean de Tlflc fut pendu & cftranglé au gibet à Paris ^4 
le feptieme de May. Il eft faux de dire qu'il à efté pafâ- 
ftre de Iean Pape Emile.Charlcs le Bel à efté feuerc iufti- 
cicr, en gardant le droit à vn chacun. Le Pape Iean con- 
damne l'hercfic des Frérots, qui difoicntque les gens 
d'Eglife ne dcuoient point tenir de biens , & que le 
pourpre & l'or eftoicntppur les Roys , & non pas pour 
les Prcftres. 

iji 4 4 Charles de Valoys entré en Aquitaine,donnelachaf- 5i8f 

fç àFIuc dePenfac &aux Angloys. r • : 
13*5 5 Charles Comte deVa- IfabclRoyne d'Angleterre 
loys voyant que fa mala- ne pouuant plus endurer la 
diene luy dônoit point grande authorité j que fon 
de relafcne, demanda au mary le Roy Edouard auoit 
Roy le corps d'Engucr- donnée à vn nomé Hugues, 
rant pour gratifier à fes pafTaenFrâccversleRoyfQn 
parens , lequel il fit fom- frère, fous couleur d'aller en 
ptuçufcment , & auec quelque pèlerinage. Le Roy 
grand' pompe enterrer, la fit accompaigner par le 
Au mois de Décembre Comte de Hcnaut , qu'elle 
enfuyuant, enuirô le fe- pratiqua, en forte qu Edou- 
fiefmc, Charles mourut, ard le ieunc(fon perc viuant) 
fut couronne Roy d'Angleterre , & cfpoufa' Philippe 
fille de ce Comte de Hcnaut , qui l'auoit accompai- 

gnçc. , ... V 

ijxé 6 Çeftuycy cft le premier des Roys, qui à accordé & f ig 7 
permis les décimes au Pape , afin d'auoir part en l'ac- 
queft , Se les leuoit ccftuy cy pour faire la guerre contre 
Loys de Bauiercs , trcfbon Empereur , lequel , comme 
on doit entendre , il auoit déclaré ennemy de l'Eglife. 
Maiftre Nicolas de Lyre, Docteur en Thccflogic, de 
l'ordre des frères Mineurs, homme trefdo&c en la lan 
gue Hébraïque viuoit adonc. 
1317 7 Le Roy trcfpaua au boys de Vinccnnes le premier 5x8s 
iourde Feuricrjaiflant fa femme encein&e. Ilfut enter- 
ré à fain<St Denis. Alors y eut débat entre Edou\rd,Roy 
d'Angleterre & Philippe de Valoys, lequel /acs dçux 
dcuoit eftrc regent ou fuccclTeur du Royaume. Robert 
le Comte d'Artois fouftient en toutes manières rant que 
il pcutja caufe dudicl de Valoys, par la loy Saliquc. La 
Royne après la mort du Roy , accoucha d'vne fille le 
premier iour d'Auril , laquelle fut nômée Blanche & kr 
quelle ledit Philippe dcValoys fch puis après cfpoufcr à 
Philippe 
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Philippe DuctTOricans,fon dernier fils. Don© Phrlippci 
de Valoys , coufin germain des trois precedans Roys de 
France) eftantRcgcnt jfutfacré Roy à Reims loiour de 
la Trinité , par Guillaume Archeuefque dùdiâ licù. 
Edouard pretendoie eftrclc plus prochain héritier du 
Royaume,& couronne de France, acaufe de fa merc* 

PhiiipptdefïdiouquardnteneufierHeRojy: 
Ifingtàeux ansi 

Ftilippc de Valoys appelle àla ëoùrorirte parla 
" loy du Royaume, pour eftrc fils de Charles 
Comte de Valoys is'aidbitde la loy Saliquc, & 
arce mbyenauee le oôttfcntement de tous les cftats; 
ut couronné Roy. LôysComtcde Flandres cft remis 
en fon eftat le vingt &troificmc iour d'Aouft. LesFlâ- 
mahs font dcfconfics,&àu combat fut Occis Colin An- 
necin , l'vn des chefs du peuple. Calais fut prins «pillé 
& bruflé.Guiflaumc Chanu, l'autre chef & conducteur 
du pculplcfut rendu par le Duc de Brabant,ainfi le re- 
quérant les gens du Roy , lequel fut cqndamné à la 
mort , & fut exécuté à Paris mifcrablcment. Gautier de 
Grecy, Seigneur de Chaftillon Conneftablc de France; 
Philippe retourne en fon Royaume, ilfut plaidé pour 
la iurifdi&ion du Roy côntre les gens d'Eglife* Maiftre 
Pierre du Congnct rcmonftra fort bien les vfurpations 
&les abuzque faifoient les luges fpirituels en toutes 
chofesimais le Roy ce neantmoins confentit à la fin aux 
demandes des gens d'Eglifc* 

Le Pape Iean , pour les débats & querelles cju'il auoit 
contre Pierre Ramuchc Antipape & contre l'Empe- 
reur , efmcut tout le Royaume & le troubla. A Amiens 
s'aûcmblctlcs Roys de France,d'Anglcterrc,dc Boèfme 
& de Maillorque. Illcc le Roy d'Angleterre côfcfTa cftré 
vaûal du Roy de France > & luy fit foy & hommage, taf 
chant auoir de luy ce qui luy auoit efté oftéen Aquitai- 
ne, en la guerre de Penfac. Philippe de Valoys prend la 
Croix & s'arme contre les infidèles* Deuant que partir il 
fit fon fils Iean, Duc de Norman die, auquel Ieah Roy d 
Boefme,apres eftre venu en France aucc fon fils Charles, 
baille fa fillc,nomméc Bonne. Loys Côte de Clermôt & 
de la Marche fut premier Duc de Bourbo. La pourfuitte 
& a&io qu'eut Pierre Cunay rc cotre les Prélats de Frace, 

kk iij 
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au non du : Roy: par laquelle il s'efforçoir de leur ofter 
leur tcmpotcllciurifdi&ion , & de reformer leur vie, 6c 
de tout le Clcrgé,en meilleure façon. Bertrand Eucfquc 
d'Aucun eftoit principal défendeur àl'encotre. Le Roy 
luy mefmcs mit fin a tel différent , le iour & fefte de 
faind Thomas de Cantorbic, en baillant aux Euefques 
cequ'ilz demandoient. Pourccfte caufe ils firent plu- 
(ieurs chofes à fa louange en luy rendant grâces , 6c luy 
donnèrent le nom de vray catholique. 

Philippe Comte d'Eureux , Roy de Nauarrc , à caufe 
de fa femme Iehanne^fillc duRoy Loysif utin.Eraile 6c 
Polydorcs'abufcnt en le nommant Loyv 

En ce temps feintait guerre entre meflire Iean de 
Chaalôs,& le Duc de Bourgongne, en laquelle fut met 
fire Charles d'Eureux , Comte d'Eftampcs : mais le Roy 
print la querelle en fa main,& ne combattrent point. 



mmàt. 



Benedic Tholofain pape en Auignon. Le commen- 
ce m et d'vnc grand' guerre contre les Ànglois , laquelle 
futfifuncftc, (ànguinairc & cruelle, que de toutes les 
guerres que lps Françoys auoiet fouftenucs, depuis que 
lés Romains leur auoient premièrement faiâ la guerre, 
iufqucs à huy , nulle y en à qui foit pareille à cefte cy. 
Elle fut par diuerfes fois dclailTcc, & par diuerfes fois re- 
nouucllcc. Robert d'Artoys,Comtc de Beaumôt,ayant 
perdu fon procès contre Mathilde la Duchcûe de 
Bourgongne,apres s'eftre monftré fi grand ennemy du 
Roy,&apres auoir raidtfemcrà l'encontrc de luy parol- 
les iniurieufes , par lefquelles il donnoit à entendre , que 
nonobftant qu'il cultefpoufé la feeur du Roy, il eftoit 
ceneantmoins le mal venu enuers lgy ,& qu'on luy auoit 
fai<St iniurc , s'en alla à Bourdeaux , délibéré de fuy ure le 
party duRoy d'Angleterre, 6c laiffa fa femme , 6c fes en 
fanslchan & Charles. Le Roy d'Angleterre le receut 
honorablement, 6c ltfrcmuncra de la Comté de Riche- 
mont. Les AmbafTadeurs que le Roy auoit enuoyez ce- 
pendant en Angleterre, l'aduertirent comment le Roy 
Edouard fe preparoit pour faire la guerrc,à ce l'inftiguat 
Robert fils de Philippe Côte d\Artoys,pource qu'ayant 
perdu laComté contre Mathilde (à tante,il n'auoit pour 
tout partage que lafeigneurie deBcaumont: De fai£c 
par fon moyen & pratiques, 'la guerre commença tout 
incontinent cnXain&ongc.Lc feigneur d'Albret eftok 
, pout 
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pour les Anglois: Foix & Armaignac pour France. Lé 
Roy cnuoya fccdurs à Dauid Roy d'Efcoflc pour de- 
ftourncr de ce cofté la partie des Forces d'Angleterre. 
Le Roy d'Angleterre alla à EnUe^ 6c fit alliance âucc les 
t)ucs de Gucldrcs i & de Iuilliers , & l'Archeucfque de 
Gduloiffnc. 

Le Comte de Flandres feri fuyt en France. Iacqués 
d'Artehelle homme mechanique 6c de bas lieu eut telle 
aiithorité fur le peuple de Flandres , qu'il fit faire allian- 
ce aucc lcRoy d'Angletcrre,& luy confeilla de prendre 
le tiltre & armes de France , afin que les Flamans fufTent 
foubs telle couleur a b fou s du ferment qu'ils auoient 
faietpeu de temps auparauantd'eftre tOUuours ridelles 
au Roy de France. Au fli l'Empereur Loys de Bauicres fit 
Edouard vicaire de l'Empire, pour luy donner plus de 
moyen de faire prendre les armes contre France aux vaf- 
faux de l'Empirc,& fut mis le fiege deuantCambray par 
l' Anglois, pour toufiours mieux colorer fon entreprin- 
fc.La nahTancc de Charles le Quint. Le Roy cftoit à Pc- 
ronne, auec armée de cent mille hommes. Les armées 
des Roys de France 6c d'Angleterre, trefbicri équipées, 
font vis à vis, &prefque ioignant l'vne à l'autre, (ans 
coup ferir : d'autant que le Roy fuyuant le cbnfèil des 
principaux de fa cour, &mefmcmcnt de Robert Roy 
de Sicile, ne voulut combatre. Quand Edouard veit 
que Philippe de Valoys ne fe mouuoit , il s'en retourne 
en Flandres, & lors félon leconfeil de ïacques d'Arte 
ricllc, dontnousauons parlé deflus, ilprintIenom& 
lesarmoiries de France (ce qu'il feft toufiours attribué 
iulques icy ) de là il trauerfà en Angleterre. Philippe de 
Valoys auoiten fon oft aucc luy les Roys de Bocfmc, 
d'Efcoffc , 6c de Nauarre : les Ducs Iean de Brctaigne 6c 
Raoul de Lorraine 6c ving fix Comtes , & autre grande 
compàignie de gros feigneurs. Edouard Vicaire de 
l'Empircjpar la conduire & confeil de Robert d'Artois 
fe confioit en (à force 6c au nombre de fes genfdarmes, 
Anglois,Flamans,& Allemans:mais le Roy pratiqua par 
(à niepec l'Impératrice que le tiltre de Vicaire de l'Em- 
pire luy fuft ofté,& que l'alliance d'entre luy & l'Empe- 
reur fuft par ce moyen rompue. De fai& Loys (aux An- 
nales y à Fcdcric)D'uc dcBauiercs,Empcrcur,auqucl on 
n'auott pas tenu promeiTe, fe desfaift de (à compàignie 
6c ay me mieux l'amitié 6c l'alliance du Roy de France. 
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L'armée de mer du Roy,qui auoit cfté cnuoyéc pour 
crapcfchcr le partage aux Anglois, & affin qu'il ne te 
peuflet ioindre auec les Flaraâs,fut dcffai&c en vnc cru- 
elle bataille qui fut donnée près de i'Eclufe le xxiij.dc 
Iuing,cn laquelle Edouard, à l'aydc de fon heur Se auflï 
du vent qui luy fut profperc ,tuc & defeonfit tous noz 
Capitaines qui commandoient fur'la marine,cftans en 
difeord cnfemble. Le vingtfizieme de IuilUtlléDucde 
Bourgongnc contraignit Robert d'Artoys, qui aflic- 
geoit faind Orner , de (c retirer vers le Roy d'Anglc- 
tcrrc,qui pour lors battoit Tournay , laquelle il tient 
afliegée cinquante iours où cnuiron. Ichannçîfçeur du 
Roy &mcrc du Comte de Hcnaut, qui eftoit lors allée 
auec les Flamans & les Anglois fit tant enuers les deux 
partics,qu'ils firent trefucs pour trois ans. Les trefufcs 
fai&cs & proclamées entre les deux Roys,lcs prifonni- 
ers furent renduz d'vne part & d'autre. Les Flamans re- 
çoyucnt leur Comte, lequel entièrement leur pardon- 
na.Lc Roy d'Efcoflc perpétuel ami des Françoys, cft 
conduit en fon paysXe Roy de Boëfme fe tint quel- 
que temps en France.Iehan troifiçmc Duc de Bretai- 
gne , en s'en retournant mourut en chemin. Phillippc 
Roy dcNauarrccft party pour aller en Efpaigne con- 
tre les Sarrazins,ou puis après il mourut en afliegeât Ar- 
gcfillc , vnc des villes du Royaume de Grenade l'an 
1 3 4 3. En ce temps la commença la guerre entre le Co- 
te de Montfort,qui auoit furuefcules deux frères Guy 
&IcanDucs de Bretaignc,& Charles Comte de Blois 
nepueu du Roy qui auoit efpoufé Claude fille dudit 
Duc Guy,qui cftoit mort fans hoirs malles. Le Com- 
te dcMontrort qui auoit fai& hommage au Roy d'An- 
gleterre, fut adiourné au parlementa Paris ,& com- 
parut , toutesf ois fur la fin il îc defroba,& tant àcaufe de 
fa contumace, que delà felonnieparluy commi(è,fut 
par arreftpriuc du Duche,ou à tout le moins dudroiâ 
qu'il y pretendoit.Donc il eut recours aux armes,eftant 
aydé du Roy d'Angleterre Iean Duc de Normandie 
préd Iehan de Môtfort à Nâtcs, lequel il cnuoye en vne 
tour du Louure à Parispoucle garder.Claudc (à femme 
auec fon fils khan, encoresicune enfant, défend la que- 
relle defon mary. Parle moyen du Pape illuy fut trefucs 
pour deux ans.Ccpandât elle s'allia du Roy d'Angleter- 
re en accordant le mariage de fon filsauecMarie jillc du 
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Roy <f Angleterre qui fut caufc quelle rchottuela(fccou- 
rue de luy) ladite guerre plus afprc.quc dcuant.Robcrt 
Comte d'Artois» d'vtt coup qu'il reçcutdcuant Vannes 
mourut.Elle feittât finablemét qu'elle attira Edouard à 
cefte raifon qu'il paruint luyjnefrac en perfonné&qu'il 
fat chef de toute l'armée : il aflîfcgeaNahtes - y ou eftoit 
Charles de Blois.Lc fils du Roy Iéhan Duc de Norman- 
die fut enuoyépour le feedurir : mais les Légats du Pape 
firent tant qu'ils les contraignirent de faire trefues entre 
eux pour trois ans. Clément fizicmcLimozin, fut faicT: 
Pape en Auignôù, qui rédigea le lubilé à cinqùant ans. 
Oliuier de ClnTonj Guillaume Baron,Richàrd Pcrfcil, 
& autres Gentilshommes de baflc.noblcflcjdu pays de 
Normandie, & de Ërctaigne furent décapitez a Paris., 
ppuranoir fouftenu le party du Roy d'Angleterre. G o- 
defroyde Haricourt aceufé de trahifon ne comparut 
pointimaisfurbany,& f chfoit vcrslëRoy d'Angleterre 
lequcllc fitfonGoneftable,;àffin qu'ilfuft le chcfd'vne 
mefehante &c maiheureufe guerre contre fon païs. 

Eri ce temps les bénéfices cftoient en vente: toutes 
chofes obeiffoient à l'argent. Au comméccmcnt du rè- 
gne furent leuées grandes exactions & impots,& tout 
premièrement îcy commença l'impofïtion fus le fcl , 
qu on appelle Gîibcll*. - 

Iacqucsd'Arteuclle cuydânt mettre tout le païs de 
Flandres en l'obeiflànec des Angloisfut tué par les Gâ- 
tois.Lc Roy Edouard cnuoye aucuns Ducs en Aqui- 
taine,! uy & Ton fils fe mettent aux champs auec y ne 
grone armée au terrouër de Confiances le premier iour 
de Iuillet, ou il mettdut , par oùil pafle, àfeu & à fane. 
Raoul, Conneitable de France * & Ichan Seigneur Je 
Tancarvillc fc laiflercnt prédre à Caen par les ennemys 
Le vingtcfixiefme d'Àouîr(lc vingtctroifîcfmc félon E- 
niilc ) à vn iour de Samcdy, fus le vefprc, y eut bataille à 
Crccy,la plusrcnommée& la pluspitoyable qu'eurent 
iamais les François,pour raifon des Princesses Ducs & 
quafïde toute là nobleffc-dc France, qui y fut desfaite. 
Les Annales racontent parle mcnu^u'il y auoitonze 
Princes, octante Barons,& beaucoup d'autres gentils- 
hommes & Scigncurs.Ën celle dure bataille furent oc- 
cis Ichan Duc de Luxembourg perc de Charles Empc- 
rcur,lcRoyde Boèfmc, Charles frere du Roy Comte 
d'Alcnçon, Raoul Duc de Lorainé , Loys Comte de 
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Flandres ,aucc les Comtes deHaricourt, Blois & San- 
cerre.Lc lendemain y eut encorcs plus grande tuerie, 
de ceux qui par mcfgardeferetirans à nos enfeignes to- 
b oient es mains des Angloii. De ceux. cy:& des autres 
prccedensjcnfutmisàmortenuiron trente mil. 

Le fils du Roy Duc dé Normandie fut aduerry de cel r 
le perte > & vint,àia plus grande diligence qui! luy fôt 
po(ïîble,trouucr Philippcfon pcrc:ccqui dôna moyen 
ausAnglois de courir & piller la plùîparr du païs de 
Guyenne. ' : ■■■■■■ 

Geoffroy de Harieourtimeu de defplauance & rc- 
pentanec de forifaiclî s'en vient par deuers le Roy & fc 
prefcntcàluyiacordcau col laquelle le Roy luy ofta, 
Charles de Luxembourg RoydcBoÊifme retourne en 
fa maifon,lequcl puis après fera efleu. Empereur , Loys 
le icune Comte de Flandres, . . T . • 
Le ttoizicme ionr d\Aouft l'onzième mois après que 
Calais fut afllegé; cftât deftitue de fccotirs & d'.cîperan 
cc,fut rendu au Roy Edouard d'Angleterre , par Iehan 
de Vienne de ladirc ville chef &G apitaine pour le Roy, 
foubs cefte condition que les citoyens de ladite ville 
fortiroiét à fauueté de leursperfonnçs d chacun auée fon 
(impie habillcmét.&s'cn itoiet ou bon leur fcmblcrok. 
La Royne d'Anglctcrre,eftant grofle d'ènfânt, deman- 
de & obtient pardon du Roy pour auctU genyjsjîpm- 
mes^qui au oient là première àuthorité en ladite ville , 
lefqucls auoient délibéré d*xpofer leurs Vies à tous pé- 
rils pour lefalut de tous: fie défait fçrcndircnteritrc les 
mains d'Edouard >& à fa discrétion , pour fauuer le de- 
meurât des afliegezice qui ne fe fit fans le Vouloir 4eDi- 
eu. Le Roy ordonnaque lespremieres offices vacantes 
feroient données àces pauUrcs gens qni furent chaûez 
de Calays,fclon leur eftat & vaccatiomen partie pour 
les recompenfer de leurs pertes, &au(fi en partie, affin 
que telle remuneratio fuft vn.tcfmoignage honeftede 
la ville vertueufcmét défendue. Depuis ce temps là Ca- 
lais n'a peu cftrc rccouuré de la main des Anglois. Le 
Roy Dauid d'Eicoffe perdit vnc bataille , & fut mené 
prifonnier en Angleterre. Lgstrcfues expirées entre les 
Comtes de Montfort & de Blois , la guerre recommen- 
ça en Brctaigne. Charles Comte de Blois auec fes deux 
enfans Iean & Guy, furent prins enBretaignc,& menez 
en Angleterre. Le pere par les prières de la Royne d' An- 
gleterre 
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gleterre,qui eftoit fa parente, eft incontinent deliurc & 
renuoyé. Les enfans furent retenus i lefquels furcnttrâi- 
<5tcz aflez humainement. Au mois de Décembre les 
Lombars & Italicns,Changcurs,Banquiers , &vfuriers 
furent empoignez chafTcz & bannis de France,pourlcs 
grandes vfures qu'ils exerçoient contre le droicV Le 
Royprint& faifît le fort principal de l'argent quittant 
le profit prouenu d'iceluy. 

Famine & peftilcnce. Les trefues accordées aucc le 
Roy d'Angleterre. 

Le Roy entend à célébrer des nopees. YmbertDéu 
phin de Vienne fe vouloir rédre religieux de deuil qu'il 
auoit de la mort de fon fils& donner fes terres à l'Egfife. 
Le païs aima mieux cftrc foubs la protection du Roy: 
parquoy i'acquifition du Dauphiné de Viennois, védu 
par lcdift Ymbert pour petite fomme de deniers fut fai- 
dtc alors par le Roy : après laquelle Ymbert fe rend de 
l'ordre de S.Dominiquc.Lc diâ Dauphiné fut vendu! 
la charge , que le premier fils du^Roy porteroit le nom 
de DauphinjCommcauoicnt fait auparauant leurs Grin- 
ces, &iouiroit de la feigne urie. Philippe furnomme le 
bien fortùnéj'heureux & le vrai Catholique: il ne fecut 
tautesfois iamais venir à bout ne defeorifire eux qui lûy 
eftoient rebelles & qui confpirokntcontreluy.il mou- 
rut à Nogent le Roy , le vingt hui&icmc ibur d^Aouft, 
& fut enterré à fainct Denis. 



le a ri cinquantième Roy, quatorze ans. 




Es trefues font proîàngccsXc vin^tecinquicf- 
me de Septembre il fut couronne à (Reims 
ucc fa féconde fcmmelaComteflcde Boulon- 
gne. Le drxhui&iefmc iour d'Octobre iififfdn encrée à 
Paris , auec grand' pompe. Ce Roy ïeanefut d'vn coeur 
noble & excellent, & tant loin g de fîmubkion & feux 
fcmblant, que iamais nemonftca-àhomtrtc {igtfe dfa- 
mpur, de femblant ou de paroèfe , qu'il ncïaymaft» q#i 
eft vne Vertu-à vnRo^ troj^hcioiqùe. L î ecomrriarçc- 
ment dcl'ordre dcreftoillc parlpRoy kaiHnilanoiWe 
^'ancienne maifonde Sanct Ouyn àF&fc 4*8 Crïcual? 
Kers de ccft' ordre pottoient vnccftoîlcTe pleur <hape^ 
rbn ou chapeau;; ou ewautrcheu de la robe qu'on, pou- 
tïoitfacifettibnt Voiir.tôf imitaùoft dequoyleRoy iAjl 2 
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gleterrcinftitua des Cheualliers, aufqucls il bailla pour 
leur enfcignc vn iartier à la iarabc,auec la deuifc . Raoul 
Conncltablc de France, à fon retour d'Angleterre jfu£ 
accufé de trahifon,& condcmné d'eftrc décapité à Paris 
civl'hoftel dcNecflc: ce qui fut faiét. 

Le Roy met en fon lieu Charles d'Efpaigne de la mai-J 531 
foadeCaftille,auquelild6nalcCdraté d'Angpulefmc. 
Le Roy de Nauarre,qui eftoit auflî Comte d'Éureux, & 
pretcndoitla Comté de Charopaigne fit tuer ce Çon- 
ncftable, à caufe de quelques rancunes priuées quils : a- : 
uoicntcnfemblcjcftant couché en Ion JicVà l'Aigle en 
Normadîctdecjuoy le Roy fut grandement courroucé. ' 
Le viij. de Ianuier le Roy de Nauarre ,qùi droit gendre 
duRoy ,nc voulut point venir ne comparoir en Parle- 
ment , fi pour fa feureté le Roy ne luy bailioir vn de fes 
enfans en hoftage .Leiiij.de Mars la caufe fyt playdec 
&iLfuteôdamné. Le Roy futcôtrain^t de luy pardoiv, 
ner, principalement meu des prières des Dames de la 
Coirr,lefquellc6s'eftoiétàircmblées pour fupplier pour 
luy Jacques cbBourbmi/rcre du Duc, Connclhble de 
FraaTCCjlequel lefaifit au cbrps,àla fin ilfut Fcjafcbé. 
' . ijMîoecttc viiLimofihiPapé en Auignon. 
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1 - i4ieRoydcî»iâuarre6itatcnuerfckRoy qu'il s'accor. ~7j7 
; dé écbà prendre p©ûw;le dernier ,K>ur de, Nouembrç ' 
l'impolt qu'il demandoit aux tcois eûat^fiflablcment 
jtoutcsfois il fut ottroyé au Roy. 

Le Roy anuoyafocvfik Charlc&Raqphin & Duc de 
iNormandic à Rouen . Tout le monde eftant empefché 
de le fcftoy çr &rei euojit, ChaslcîRoy ide^aurarrc^ç^t 
atftsrà la tab led uDaupHii^aiiec plufieurs gro^Seigncur* 
favpài (ànfccjû'ils'caddjinaftîdicgardele y ^dLAurihO^ 
nonsbrc^icaiùi qui fiirtot prins ylehan .Ç.oftMc de JfjJ*, 
rtep u,rt , ^m>is:atitrcs furent dccApifiea.fi*r ; lp cha$ip . 
LBRcty dçh&uartçeftjc^otyép •'.•-...« 
•fcevRoy iMnglëtewc? xmiayc zUiBHÇL^Çfeftrfi^ w 
'f^à^mïbtoùpfim^H^^^ seMm&i Philippe 
fifta»«toRoytic Na^iairc Goèefaty ^>ia^f4e Ieha^., 
dtfBWe^eHMkpuriiqui aufiît<iègUetç^ç ^eça^Kç. 
î%Wîtliémcc*a^ 

foip<*uyéncite j)Uijl|>ai!m49^f^cîWXftUJ5^ vne.pçn 
ttte^écitedaimmcngaifle çomflfa Q^<k^&4fi 5 
PoiâoU'Xtfuranre&Bofry* LcRfey.futc«.ntfainc> lai£ 
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fer vnc partie de Ton armée en Normandie, & aller au 
deuanc de cès autres Anglois qui luy gaftoient Ton 
royaume Auprès de PoiâiersEdouard voulut accepter 
toutes les conditions de paix , qui luy furent propo- 
ses par les nonces du Pape. Le Roy Ieah fe confiant 
de fes forces beaucoup plus grandes que celles de fon 
enricmy,n'y voulut entendre. 

Les. Anglois fc parquèrent à leur mbde,& mirent 
leurs chariots du cbfté qui cftoit le plus defcouuert. 

Le Roy ordonna que trois cens homes d'armes don- 
naient en furie dedans pour faire chemin aux autres. Ils 
firent bien leur deuoir : mais les aduenues eftoient fi 
malaifecs , qu'ils furent tous couûcrs de flèches, deuant 
que pouuoir ioindre Tennemy. Les autres furent aufli 
rompus en forte qu'en peu de temps les Françoys fu- 
rent desfaits & perdirent la bataille. Ce fut le vingte- 
ncufiefmciour de Septembre, à vn lundy. LeRoylcan 
y fut prins. Ccftc bataille fut faiâe quatre ietz de pierre 
ou enuiron près de Poi&icrs, ez champs qui s'appellent 
Beauuoir & Maupertuys. Le Roy d'Angleterre s'e- 
ftoit caché dedans des vignes, haycs& buy fions aucc 
petite armée. Le Roy fc rendit à vn Cheualicf d'Ar- 
toys, nommé Denis Morobrccque, qui eftoit lors eh 
Angleterre, barty de France. Philippe fon fils fpt prins 
aufli en défendant fon pere vertueufement. Le pere 
6c le fils furent menez à Bourdeaux. Edouard leur 
coufin|(Gaguin l'appelle faulfement Richard ) les trai 
ékc humainement & honorablement 6c les rrieine eh 
Angleterre, il n'y eut pas grand meurtrc(lc nombre cer- 
tes de ceux qui y furent tuez , n'excéda pas cinq ou fix 
mil ) au regard des grandes pertes 6c domaiges , que 
pourraifon de ccftc guerre, fouffrit lors toute la Fran- 
ce. Mille cinq cens, oumilfeptcehsde grosfeigneurs 
Cheualicrs & Barons furent prins , & fut le nombre des 
captifs deux foys plus grand que n'eftoit l'armée des 
Angloys noz ennemys. Gaultier Brenno, appelle com- 
munément le Duc d'Athenes,Çonneftable de France,y 
fut occis, La fortune profpere,& bonde aduentufe d'E- 
douard,Prince de Galles. 

Chartes Dauphin efchappé du conflict s'en vient en 
France, pour aûcmblcr le confeil à Paris, le quinzict 
me d'OcTrobrc. Les Ëftats s'aflcmblcrcnt à Paris. En 
tout le Royaume de France on ne voyoit que feditions 
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& menées. - — - ------ 

Charles Roy de Nauarrc fut mis hors de prifijn 1 j$âr 
ceux qui tenoiènt fon party, le derhicriour deNquérifl- 
brc. A Paris en vne aflTcmblée publiqueil fit vhé g™îfç 
plaindc contre lcRoy,difanr qui! auoitefté fort ihiurië 
de luy. En quelque lieu qu'il allait, tant par paroHcsïo- 
citatiues, & autres prefehement, que par armes , : ilè$- 
mouuoittout le peuple contre le Roy. Toutesfbfcîe 
Pape negotia fi longuement en Angleterre, que trefues 
poar.d'cux ans furent accordées & fai&cs auec les Art- 
glois en la ville deBourdeaux, pour le terme de deux 
ans.- exceptées toutesfois les querelles du Roy de Na- 
tiarre, & du Comte de Montfort en Bretaigne. Le 
Roy Dauid d'Efcoffe , qui auoit cfté neuf ans pri- 
fonnier,futdeliuré. Il promit foy &hommaige&fù- 
ietionau Roy d'Angleterre, & de payer cinq cens mille 
clcus par termes. Emile n*en met que dix mille liures: 
quin'eft pas à croire. Robert le Coq Eucfque deLaon, 
&Eftiènne Marcel, Prcuoft des Marchans, auec les ci- 
toyens de Paris foy tenans forts , & s appuyans fus les fc> 
dicions & troubles du Roy dcNauarrc,vouloicnt vfur 
per l'adminiftration du Royaume , & tenir le Dauphin 
en leur fuie&ion , tant qu'il fut„contrain£t de fc reti- 
rer en Allcmaignc par deuers fon oncle Charles l'Em- 
pereur. 

Depuis parle moyen CeuxdcLanguedoc,vou- 
despticres que luy firent lans fecourir le Roy après fê- 
les Parifiens,il s'en reuint ftre interdits tous icux & 
à Paris, mais non pas fans habillemcns fuperflus , ven- 
mettre fa vie en grand dirent tout l'or & argent, & 
danger. Car en fa prefen- autres dorures de leurs fem- 
ce dedans fa chambre mes , du grand confente- 
mcfmcs auPalais, il veit mét & volonté d'elles ,pour 
tuer & meurtrir deux de les appliquer à la deliurance 
fesplus grands & fami- du Roy,& tout cecy par Tau- 
liers amys, deux Mare- thorité du Comte d'Armai- 
chaux l'vnde Champai- gnacquieftoit lieutenant du 
gne & l'autre de Clcr- Royaudiclrpays. 
mont : lefquels par grand dcriûon furent après leur 
mort traînez iufqucs à la pierre de Marbre, ou ils de 
mourerent tout vn iour. Marcel, Preuoft dés Marchans 
baille fon chaperon au Dauphin , myparty de rouge & 
depers , quieftoit làliurée dont eftoit habillélccom- 
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mun peuple , afin que par ce moyen îi cuadaft. Le peu-! 
pie parles députez des trois eltats, auoit cflayé d'abolir 
& oftcrlcs officiers du Roy. Le Dauphin prcndluyfcul 
l'adminiftration duRoyaume,defpouillé le chaperon, 
que Marcel luy auoit mis fur la telle : fe faid publier Ré- 
gent de France , ceft à dire gouuerneur du Royaume le 
quatorziefme de Mars:rompit ceux qui s'eftoient efle- 
ucz, printConflans pour brider Paris , & pratiqua fi fa- 
gement en la ville que ce beau Efticnnc Marcel ,qui fai- 
(oitdu Roy fut tué àla portclàind Antoine, &leRoy 
de Nauarre tant efloigné de fon efperance, qu'il conde- 
feedit après à faite paix, & s'allier auecques la maifon de 
France. Le peuple & menues gens, par tout eftans ef- 
meus contre les Nobles 3prcs qu'ils veirent ladefîaidc 
de ceux de Beauuoifis , qui eftoitvnc fadion qu'on 
nommoit lalacquctic.Les autres bien eftonnez fe reti- 
rèrent chacun en fa maifon. Les Parificns tenoient le 
Roy de Nauarre quafi comme leur chef & condu 
deur contre le Dauphin. Efticnnc Marcel eft occis à la 
porte fainct Antoine. Le Dauphin Regent entre en la 
ville. 

Les trefucs faillies, l'Anglois qui n auoit iamais peu 
faire venir le Roiprifonnier à ce poind, que de reco- 
gnoiftre le royaume de luy, entra en France: &fortant 
deCalais s'en vint vers Reims, &raflîcgca,&dclàs'cn 
allaez cnuirons de Paris, & de Chartres, où il mit tout 
lcvoifinaigedefdids lieuxà feu& afang. Iltiratrente 
mille efcusdu duché de Bourgongnc. Eftantdonc à 
Chartres , fut touché fi auant de la confideration que 
tous fages Princes doiucnt auoirdc n'abufer de l'heur 
& victoires qu'ils obtiennent contre leurs ennemis, 
qu'il faccorda à la paix, qui fut arreftéc à Bretigni le 
huidieme iour de May aux conditions qui s'enfuy- 
uent. 

Que le Duché de Guyenne demeurait à l'Anglois, 
comprenant Gafcogne , Poidou , Xaindonge , Pcri- 
gort, Lymofin , Cahots , Rhodez, & Angouïmois a- 
uec la ville Blanche ( ainfi appelloient ils la Rochelle ) 
& Calais : fans qu'il fut tenu recognoiftre le Roy de 
France pour fuperieur, ne contraind,ouparluy,oupar 
fes fuccelTcurs d'en faire aucun dcuoir ny nôraage . De 
foncofté ilreponçoic à tous les droits qu'il auoit pré- 
tendus à la couronne de France, aux Duchcz de Nor- 

n ij 



le/us. 



i 



rignt. 



W9 



19 



Digitized by 



Google 



\lefis. règne. 



CHRONIQVE ABREGEE 



i}6i 



i}6% 



136} 



'4 



mandie , & Brctaignc, & aux pâïs d'Aniou, le Maine, & 
Touraine. 

Le Roy fut contraint bailler pour oftages iufqucs à 
l'accomplifTcment du trai&é, fes deux fils, les Ducs 
d'Aniou & de Berry, auec les Ducsauflî d'Alençon & 
de Bourbon: douze Comtes,aucc vn nombre des prin- 
cipaux & plus riches bourgeois dès meilleures villes: 
ainfi le Roy Iean,le quatriefmc an de fa captiuité,fut de* 
liuré & mis en liberté,àCalais,lcvingtecinquiefmed'0- 
&obre. Autrai&é de paix futadioufté &comprins le 
Roy de Nauarrc , Philippe fon frerc le voulant piéger 
corps pour corps. Toute la manière , & les conditions 
d'iceluy font contenues cz Annales. 

Le Duché de Bourgongnc fut donné à Philippe fils 
du Roy , furnomméle Hardy , qui cfpoufaneuf ans a- 
prcs,Margucritc fille du Comte de Flandres.Lc Roy re- 
tourné à Paris reftablit le Parlcmçnt,qui auoit cefTé près 
de deux ans, par la mort de Philippe Duc de Bourgon- 
gnc, auquel le Roy auoit fuccedé. 

Vrbain cinquiefme, Lymofïn, fut créé Pape en Avi- 
gnon. Le Roy va en Auignon,partie pour voir le Pape, 
en partie pour deliurcr le païs de quelques ramafTcz, qui 
tenoienttes champs, &pilloicnt tout, &aulïî pour me- 
ner toute cette ordure la hors du Royaume à la guerre 
contre les infidèles. 



13*4 *f Le Roy lean auoit entreprins de faire vn voyage en la 5**f 
terre fain&c. Deuant que le mettre à chemin , il voulut 
aller en perfonne en Angleterre vifitcrleRoy Edouard, 
ôc clfaicr de couclurre entreux vnepaix finale , pour 
mettre fes oftages en liberté, mais il ne peut ce faire cm- 
pefchépar vne maladie qui luy print,dc laquelle il mou 
rut à Londres. Charles le quint faict apporter le Corps 
de fon pcrc,cn France, à faind Denis. 

Charles le quint , fur nommé le jage, cin- . 
quanteunieme Ryy, 
fei^e ans. 

*3*4 | î É^fêîS L futfacré 4Rcims, auec laRoync fàfcmmc, u&f 

Ieannc Duchcfic de Bourbon, le dixncuficf- 
me iour de May. Luy ne partant point des en 
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ilirons de Paris j coriduifoit neilreufêment fés affaires à 
nierrèsjtaut loirig & târt t grdffes peùfférir fc'Nes eftrc^pàr 
es freres^e fc3 Lieutcnâs.Bcrtrarid de G»iefc1iri,Chcua^ 
lier Breton chafla le Roy dcNauarrc. Ghàrlèsâe Bîo^s 
fuccùé :en vnc bataille qu'il donna à Icari Comte de 
Montfidrcen Brctaignc le vingtcncufiefme de Septem- 
bre. Lé Roy y enuoya fort freré Loys Dut <fAriiou : à la 
fin paix fat fai&e. Ican demeura Duc dcBrctaignc : à la 
ve£uc,&aux enfans de Charlei fut donné le Comte de 
Pontieure, à telle condition , qu'aducriant queïcari dc- 
cedaft fans hoirs,ccux de Blois en feroient Héritiers. Fut 
àulfi accordé que l'hommaigc en feroit faid au Roy, 
qui par ce moyen ratifia tout lctrai&é. Vn peu après 
Charles de Blois fut fan ftifié & mis au nôbrc des fain&s 
par le Pape Vrbain. 

Bertrand de Gucfclin s'en va faire la gùérre en Etpai- 
gne cotre les Sarrazins, afin de purger le Royaume d'vri 
grand nombre de mefehans gens vagabonds, dont il e- 
ftoit plairi, il chatfe& dcpolFede de l'on Royaume Pier- 
re , Roy de Caftille, qui eftoit-ctiriemy des François & 
hay des fiens, & defon voifin le Roy d'Àrragori,& fai& 
couronner en forilieu le Roy de Caftilte Henry fon frè- 
re baftard,qui auparauartt en auoit efté expulfc.Le Prin- 
ce de Galles cftant venu deGafcôngne à fon fecours a- 
presauoir donné la chalTe à Henry , & prins ledit Ber- 
trand de Gucfclin rcflitua en fon fiege le Roy Pierre., 
Mais voyant que lediîk Pierre rie fdudoyoit point fcs 
genfdarmes félon fa promette , il ramena fon armée en 
Gafcongne,là ou ledit Gucfclin magnifiquement & li- 
béralement paya fa rançon,& fc meit en liberté. Depuis 
tout cecy , Henry le baftard eut nouucau fecours de 
France, & recommança la guerre, en laquelle il tuafon 
frcrc,au moyen dequoy il iouyt du Royaume. 



• Iean des Dormans, Chancelier de France Euefquc de 
Beauuois,& Cardinal. Le troifiefme iour de Décembre, 
nafquit Charles fixieme. La guerre rcnouuellc entre les 
Anglois& les François. Les villes qui cftôicntfoubsles 
Anglois,fc commencèrent fort à fafchcr, & leur obeyf- 
foient fort cnuys à caufe des mauuais traittemens qu'on 
leur faifoit , les chargeant par trop de tailles, fubfides Ôc 
autres impofts. 
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Le Comte.d'Acmaignac & autres gros feigneurs & 
Gcntilsjhommcs de Guyenne auce les bonnes villes apr 
pellercnt au Roy comme à leurfouuerain Seigiwur & a 
facourdcParleraentàP.aris. Lafourccde toutes£csfcr 
ditions procédait des grandes exactions que fàifoirlfc 
Roy d'Angleterre* eftat apauuri d'argent pour le&grads 
frais^qu'il aupit faicts en la guerre contre Henry Rby dé 
Caftille. LejVoy fit.adiourner à larequefte defesfubiers 
le Roy d'Angleterre, Les oftages foubs diuctfe couleur 
fe retircrent. La guerre ne fut pasfi toft criée , que le 
Comte de Ponthicu Cahots , &aprcs,Lymogcs fe ten- 
dirent au Roy. La Rochelle fereuolta i les païsde;Poi- 
&ou& Xain&ongc firent le femblablc. Les (eigneurs 
de Rohan,Laùal,& Cliflon dirent ouucrtcmcnt au Duc 
de Brctaigne, qu'il ne fift rien contre le fcrmcnt'dc fide- 
lité,qu'il aupit fait au Rpy:autremét qu ils feroient con- 
traints de l'abandoncr.Le vingtedcuxiefmc iour d'Auril 
furent commencez les fondemens de ta Baftillc.àParis, 
près la porte (àjn& Antoioe,par Hugues Ambriot,Pre 
uoft de Paris le tout aux defpcns du Roy.LePapccmpcÊ 
chalc mariage de Marguerite fille vnique de Lbys Cote 
de Flandres aucC Edmond le fils du Roy d'Angleterre, 
Philippe le Hardy l'efpoufa.Lc vingtccroifiefmeiour 
[ de Septembre Robin Canolle Anglois fortant de Calais 
vint aucc cpmpaignie de gens de guerre iufqucs près de 
Paris, en forte qu'il eut fes gens tous prefts & apparreil- 
lez pour marçherçn bataille , entre Paris & ville luifue, 
& là leur fit faire leur m6ftrc.De la il fen alla en Guyenne 
pour fc ioindre auec ledi<5t Prince de Galles contre ceux 
qui auoient laifle fon party. La ville de Limoges eft dc- 
iiruide & ruynée par les Anglois. 

GrcgoirconziefmeLymofin,Papeen Auignon. A- 
pres qucMoreau de Ficnnes fc fut demis de fon office, 
Bertrand du Gucfclin fut fait Conneftable de Francc,& 
pâr vn mefmesmoycn enuoyédeparleRoyen Guycn- 
ne .contre les Anglois. Luy d'autant qu'il eftoit déplus 
pauurc maifon que tous les autres Conneftables qui l'a- 
uoient précédé d'autant les furmantoitjl eh courage 
hautain & en promptitude qu'il auoit quant au faict d 
la guerre. 

Au moyen du fecoursqu'enuoya Henry de Caftille, 
les Anglois reccurent grand encombricr en vnc batail- 
le naualie à laRochellc,ou partie de leurs nauires furent 
^ prinfes 
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prinfcs, partie bruflees Ôc noyces. Les Ducs dcBourgcs 
& de BoUrgongnc frères du R Oy, font la guerre cruPoÏK 
<âoù & Xain &o ngé, & ren de n 1 1 ont fubietaû Roy^ Le? 
victoires > fortunes & triomphes de Bcrtranddu Guc£. 
clin en Aquitaine &Bretaigric, furent grantles; Caril 
print Pcdgucux, Jkrgcrac, Blaye,& aflez d autres vilFes; 
& fortércSês fur les Anglois. Du cofté dé Picardie, Phi- 
lippe le Hardy reprint la ville d'Ardrcs,afiri que ceux de 
Gâtais ne fifTcnt plus de courfesfur les François, En Bco 
taigrtc tout eftoit en l'obciflance du Roy^xceptéBreft^ 
& quelques autres forterefTes de petite confcquence;Le 
Comte de Montfort Duc de Bretaigne eftoit par arreffc 
du Parlement déclaré rebelle , & pour la felonnic corn-: 
mife contre le Roy fon fouuerain feigneur, eftoit priué 
du Duché de Bretaigne. 

DesjAngloisnul ne le parioit à îuy finon Robin Câ- 5 
nollc,lcqùcl Iehan de Motfort legendreduRoy d'AîH 
glctcrrc , Audit laiifê lieutenant gênerai en toute la Bre- 
taigne contre nous. Iean des Dormans rend au Roy les 
féaux, &remcâ: fon office de Chancelier cz mains du 
Roy i delaquellc fut porueu par le Roy fon frère Guil- 
laume des Dormans. La fuperftitieufe religion des Tu- 
reiupiâî f cjui auoient donné nom à leur fc&e , La Fra- 
ternité despauures, fut condamnée &abolyc,& leurs ce- 
remonics,liures,& habits condamnez &bruflez. 
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Trcfues entre les François & les Anglois iufqucs au 
dernier d'Aouft. 

Iehan de Vienne, Admirai de France. 

Laloy duRoy Charles le quinr,par laquelle il ordon- 
na que les fils des Roys de France ne feroient point cou- 
ronéVnc fàcrés qu'ils n'euffenr quatorze ans,fut promul- 
guées Parlement le xxi.iour de May.Le PapcGregoirc 
xi. remit lefiegcdu Pape à Rome, qui pour lors eftoit 
en Auignon. En ce temps fit fon voyage le Seigneur 
dcCoueyen Auftriche prétendant la Duché Iuy appar- 
tenir. ^ 



Lcx.cfe Iuillet mourut Edouard Prince de Galles, 
Iehan de Montfort tint en fi grande fubiction les Fran- 
çoys , mattez pour le long cfpacc de temps, que roys 
Duc d'Aniou rut contraint!: de s'en retourner. 

Pour les affaires &hcccflitcz de la guerre, Ion impo- 
fa certaines daces fur le fcl & fur le vin qui n auoient efté 
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vcuès crtiFrâce. Le Roy Charles einquic(me,en ce temps 
lavauohrinqpumantcs armées contre les Anglois,ahn 
qu'onfeache qu'il eftoit plus craint&rrcdouté,& mieux 
entendu aux affaires, que fes gendarmes ne fes Capitai- 
tfèsiLa mort du Roy pere Edouard.Richard lefils dudit 
EdùuardPrince de Galles , fils dudit Roy luy fucceda 
cftânç en aagéïlcxix.ans& par le vouloir dudit Edouard 
qui ainfi l'ordonna par fa dernière volonté.En.ce temps 
fcjrcnouucflc la guerre entre le Roy de France & le Roy 
de Nauarrc. • 

Charles iiij. Empereur, oncleduRoy dcFrâcc aucc 
fon fils Venccflaùs,Roy des Romains vindret en France 
pour faire la paix entre les Roys de France & d'An glc- 
terre.llsfurcntaucc trefgrandc magnificence reccus & 
firét leur entrée àParis le iiij.de Ianuicr,LcRoy nonobf- 
tant qu'il fùft malade, alla au deuant d'eux iufqucs àla 
porte de fainéfc Denis: mais tout lé traité de la paix fur 
interrompu 6c dilay é,a caufe du trcfpas de la Roync qui 
fut le fixieme,&vn bien peu après ecluy d'Ifabeljfa fille j 
le ncuficfmc dudit mois. Durant ce temps de deuil les 
Empereurs s'en allèrent : par le commandement def 
quels foubdainement futfai&c à Gand vnc afTcmblée 
pour trai&er kdietc paix: La commune desGantois 
mais encorcs chacun de- au pais de Flandres , prend 
rechef s'en retourna fans les armes contre le Comte 
ricri faire , pour les diui- &laNoblelTc.PhilippcDuc 
fions & chifmes caufées de Bourgongne , vient au 
pour la Papauté. fecours de fon béaupere. 

Le fchifmc dura trente ans. Vr bain vj. cxcrccoit la Pa- 
pauté à Romme , & Clément efleu par les Cardinaux 
Françoys, en la ville de Fondy, ( qui appartenoit à Iean- 
ncRoyne de Sicile) tenoitfonfiegeen Auignon, du- 
quel le Roy de France tenoit le party : A raifon dequ o y 
durant ce temps deux conciles de l'Eglifc Gallicane fu- 
rent aflcmblez à Paris. Le premier, auquel y eut plus de 
gens a(femblez,fut l'onzième de Septembre & l'autre le 
dixféptieme de Ianuier. 

Thomas d'Angleterre fort de Calais poufvcnir en 
France,&de làen Brctaignepourfccourirlcan dcMôt 
fort, ayant à fa queue le Duc d'Aniou, lequel toutesfois 
n'ofoit liurer le combat. 

Le trcficfmc de Iuillet Bertrand de Guefclin fut pre- 
uenu de mort, reftantà 1> eftroit du fiege ,qu'il auoit mis 
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dcuant Chaftcauncuf,qui fut rendu le propre iour , que 
ledit Conneftabie mourut. Il fut enterré à faindt Denis, 
au bas du fcpulcrc du Roy . Le Roy trefpaffa lexvi. de 
Septébre, au Chaftcau de Beauté', au Boys de Vinccnés 
& fut inhumé à faincT: Denis :Nicolas Orefmc, homme 
do&e ( le confeil & admonitions duquel le Roy C har- 
les cinquième oyoit&fuyuoit moult vqlunticrs ) à tra- 
duit en Latin plufîcurs liurcs d'Ariftotc , de Ciccron , & 
autres plufîcurs autheurs. Ledit Roy Charles le quint 
cftoit grand amateur des lettres, & hô m es letrez. Du- 
rant fon règne il commanda, treffoigneus des chofes 
ccclefîaftiques,&dcsfain<£lcslettrcs,quela fainte Bible 
fuft traduite diligemment & félon la verité,carles Vau- 
doyscV autres la tournoient fclonleurappetit.il n'auoit 
rien en plus grande recommendation , finon que le 
droit fuft iuftement adminiftréà vnchacun-.melmcs il 
affiftoit fouuenteffoisausiugemés ordinaires. Il cftoit 
libéral & bien faifant aus poures . A raifon dequoy à bo 
droift il aequift le furnomde Sage. Il cftoit en tout & 
par tout homme de paix, en forte que depuis qu'il fut 
créé Roy iamais ne veftit armures , n autre habillement 
de guerre. IlregaignafurlesAnglois quafitout ce qui 
auoit efté par eux ofté à fon père . Ses Licutenans de 
guerre furent les Ducs d'Aniou, Bourges, & Bourgon 
gnc.Sesfrcrcs,lcDucde Bourbon,& Bertrand Connef 
tablc de France , faifoient fes affaires trcshçurcufement. 
En toutes chofes qu'il auoit affaire, il auoit des gens 
moult exquis. 

Charles fixiemcRoy, qttarantedeux ans. 

ERoy Charles cinquiefmc mort, il y eutquel-. 
que différent entre les trois frercs^qui eftoient 
oncles du icunc Roy Charles fixicme, pour rai- 
fon de la régence & du gouucrnemét du Royaumc:à la 
fin il fut arrefté par les eftats,que Philippe Duc de Bour 
gongnc,&: le Duc de Bourbon,qui cftoit aum fon on- 
clcducoftédela mereen auroit fa tutelle, & qu'au plu- 
toft qu'il feroitpoffiblc, le feroient couronner. 

Loys Duc d'Aniou toutesfois , par ce qu'il cftoit plus 
vieil que ledit Philippe, obtint le tiltre &authoritédc 
regent en France,lc Duc de Bcrry fe contenta,dc ce qui 
auoiteft é ordonne', & s'en alla en Languedoc. 



<A»s de \A*tiu 
lefuu rtgnt. 




jtnt de L/£its in 
tefis. \ règne. 



ifil 



CHRONIQVE ABREGEE 



Au couronnement du Roy, qui fut côfacré fort icu- 
ncàReimslequatricfmc de Nouembrc pour le différer, 
de fes oncles,Philippe comme le premier Pair de Frâcc, 
ne voulut point permetre , que Loys Duc d'Aniou fon, 
frcrcRcgent le précédait . Loys Duc de Tonrainc frerc. 
du Roy.Oliuier de Cliflon Breton de nation , Cpjincf- 
tabjc de Frâcc . Les Iuifs font tourmentez & mal traitez 
par gens feditieux & defefpcrcz qui mutinèrent à Paris 
pour les grandes tailles & impofitions qu'on leuoit fur 
eux ordinairemcnt;ilz facagerentplufieurs maifons des 
plus richesde la ville :occirertt tous les Iuifs qu'ilsrcn- 
contrerent: & à peine les peut on garder de mettre les 
mains fur les femmes & petis enfans. Le feigneur de 
Coucy par douces remontrances les appaifa:ptometât 
de la en auant les foulager,autât que l'extrême neceiTité 
du Roy le pourroit comporter. Rouen & Amiens en 
auoient fai&autant. 

En Angleterre aufli le peuple s'efleua contre les gen- 
tilsjiommesà l'inftigationd'vn preftre, qui leur prêt 
choit qu'entre les Chrcftiés touteschofes dcuoient cftrc 
co mmunes . Le Comte de Flandres faifoir guerre con- 
tre fes fubic&s : entre lefquels ceux de Gâd auoiét touf- 
iours efté les premiers à fe mutiner: & lors eflcurét pour 
capitaine Philippe fils de Iacqucs d'Arteuille, duquel 
nousauons parlé :foubz la conduite duquel cftant en 
nombre de cinqàfixmille,ils deffirét leur Comte, aucc 
quarante mille hômes,& entrerét pelle mcflcauccqucs 
luy en la ville de Bruges 

Iean Duc dcBretaigne & Comte de Montfort s'ac- 
corda dcrcchefaucc leRoy,luy fit foy & hommage ,& 
promit eftrc amy de fes amys,& ennemy de fes énemys. 
Les cfcholicrs & gés d'eglife pourfuyuâts en iufticeHu- 
gues Ambriot,hômc bié venu à la cour,& lequel efiant 
Prcuoft de Paris auoit edifiéde grands & magnifiques 
baftimens , que Paule Emile expofe au long : Ce qu'ils 
firent d'autant que le dit Ambriot les melprifoit lors 
d'vnepart&d'autrejeurfaifoit la guerre par petites me 
nées 6c facicdes.L'Eucfque de Paris le déclara hérétique 
&le condamna à perpétuelle prifon.Cc Roy cy ordon- 
na que dorcfnauantlcs Roysde France ne porteroient 
que trois fleurs de Lys en leur efeuffon & armoiries . En 
ce temps les gendarmes n'cftoiét point payez ., La cpm- 
munc eftoitefmeue àcaufe des crcuës,taiilcs & impo- 
fitions 
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fitidnstnonoftantquc lc&oy dernier euftlaiflefigrand 
fbmme d'argcntjqu'ilfe montoit,fclon Emile xviijfmil 
eTcus d'or .GagUin toutcsfois^&r les grandes Annales de 
France difent qu'il en tatirâ dixhuit milions . Vcntabl 
ment iây entendu d'vri homme fidclle, & véritable la 
vrayé fontme rédigée par eferit, laquelle il auoit fuppu 
téc au cakuljpar le commandement cic Madame Loy fe 
Régente de Francejen fon viuartt mere de ccftuy noftre 
Roy Frâçoys ,laqUclle fomme ne fe trôuuoit pas moin- 
dre que ce que deflus . Au commencement de ce règne 
les deniers du Roy cftoient fort courts : t out cftoit dçf 
ordonné,pour le ieunc aage du R6y,& itératif change 
met des Gouuerneurs du Royaume. Loys Duc d'An- 
iou ,Regent de France, fils adoptif de Icannc Royne d 
Sicile,aflin de la fecourir contre le Pape Vrbain & Char- 
les Roy d'Hongrie appelé duditVrbain,il empoigna ce 
qu'il peut , fe ha! tant d'aller en Italie . Il cfTaya trois fois 
d 'impofer des tributs : mais toutes & chacunes des citez 
refuferent de les payer.Lc peuple de Paris deliurade pri- 
fonAmbriot parfedition & tumulte, à celle findel'a- 
uoirpourchef: dont pource telles gens furent appelez 
Mailtotins.Iceluys'cftantfouplemcntcfcoulén'aiamais 
cfté veu depuis En fin le Comte d'Aniou efpuifalc peu 
pie d'argcnt,& le Cierge' auffi. Car ce fut luy le premier 
qui par permifllon de Clément Antipapc,à emporté les 
difmes par l'aydedegens laiz, par force & par armes, 
mettant à mefpris toutes appelations faites la. deflus , & 
la grande efmeutc de toute 1* vniuerfité . Mais comme il 
auoit cfté mal acquis ,zu(C\ fe perdit il fort mal ,par vn e- 
uenement &fuccés d'affaires rebours éVfort peu heu- 
reux. Iamais la France en autre temps n'auoir cfté fi tour- 
mentée, que ce ieune fol Roy icy regnan^auquel, don- 
nant à large couroyc témérairement & fans iugement 
arrcftéjtantoft à l'vn, tatoft à 1 autre,toutfondoit entre 
les mains,& fe prodigalifoit. Hôte & rcuerence eftoy et 
lors bannies du Royaume : car vn chacun vouloir eftrc 
maiflxe & varlct comme illuy plaifoit . Parquoy Char- 
les feptieme eut beaucoup à foufFrir pour auoir trouue' 
le Royaume ainficmbrourllé. 4 

Les Princcscftoyent bien aifesdequoy IcRegetde 
Secours fut ordonné au France s'en alloit d'icy , afin 
Comte de Flandres con- deneftre point contraints 
trclcs Gantois à la requef- d'ofccir&plorer foubs l'au- 
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te de Philippe le Hardy thorité & maiefté de fon o£- 
fori gendre Roydcmcu- fice. Le Roy d'Hongrie, a- 
ra victorieux à Rofebec près auoir prins Icanne la 
des Flamas qui s'eft oient Roy ne de Sicile, lafift mou- 
là prefentez à la bataille: rir auât que le Comte d'An, 
qui fut donnée le xxi. de iou peuft outre^pafler en 
Noucmbrc , le Roy met Italie -lequel cftant couron- 
mesycftaut en pcrfône. né en Auignon Roy deSi- 
II fut tué du populace cilc& de Hicrufalcm ,fou- 
des Flamas plus de vingt dain pafla les Alpes auec tre- 
milllc hommes.Philippe te mil gend'armes à cheual. 
d'Arteuclle chef du Peu- Mais des gés de pied on n'en 
pie de Gand , après y a- fçait pas bonnement le con- 
uoir efté blefle , n'eut pas te. Mais le ncuficfme de Sep- 
la patience ny le cœur de tébre il mourut en la Pouil- 
fe faire pcnfer,nc de plus le.Son coprs eftant rapporté 
viure après vne fi grande en France , tous fes gendar- 
merie de fes gens, dont mes s'en retournèrent aufti 
le Roy cômada que fon par groupes trouppes (àins & 
corps fuft par ignominie faufs. 
pendu àvn gibet. Ccfte 

guerre fut menée & mife à chef dans fept ans, &fift 
perdre plus de deux cens mille hommes. 

Loys deuxiefme Duc d'Aniou , print en mariage 
Ioland d'Arragon. 

Le Roy retournant de Flandres,entra dans Paris auec 
fon armée irrité bien fort des Parificns , d'autant que, 
comme dit Froiflart & autres efcriuains, ils cft oient for- 
cis au deuant de luy en armes. Parquoy le Roy fit tran- 
cher la telle à trois cens bourgeois feulement, pour au- 
tant qu'il fut meu a compamon par les requeftes du 
peuple qui fegctoitàfcs pieds les mains jointes & te- 
lle nue:les autres n'eurent pour toute autre punition,fi- 
non qu'ils eftoient condemnez en la moytié de leurs 
biens, pour élire diftribuée auxfoldatz. Il ofla à la vil- 
le tous les deniers communs , & pourfe vanger encores 
plus il abolit les offices d'Efcheuins & Prcuoft des mar- 
chants : de façon que ces magiftrats n'ont point efté re- 
mis fus que cinq ans après. Iean des Maraiz aduoeat du 
Roy en Parlement, fauorifant le peuple au pomble fut 
décapité après qu'on luy eut faiû fon procès dans peu 
deioufs. Pierre d'Orgemont Chanccllicr. Le Pape Yr- 
bainenuoyatant de bulles en Angleterre, & permit ie- 
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lier tant de deniers contre le PapcClcment fon ennemy^ 
que les Anglois palïercnt en Flandres .les Gantais tout 
incontinét le ioignitccaucc eux.Le Roy y alla auec cent 
mille hommes (FrouTarç en met d auâtage) j3rint la ville 
de Graueline&i & les côtraignit fc retirer en Angleterre. 
LeDuç de Brctaigncs'y trouua en pcrfonnc.dcquoy les 
Anglois furent bien cmahysi. 

Cependant deceda Loys Comte de Flandres,a fain et 
Omer,lc treûtiefmeiour de Ianuicr^ Philippe le Hardy, 
fon gcndrCifutfon herîtterjcquçlappaifales Gantois le 
voulans rebeller, & pacifia toute. l'affaire moult pru- 
demment. Philippe le Hardy, Duc de Bourgongnc, 
Comte deFUndrcsj&c; 

Le Roy au oit grand' enuic dé païïcr eh Angleterre»*: 
pour faciliter fon cnttcprinfc, enuoyalean de Vienne 
Admirai en Efcoffc. Au commencement ilfuc bien rc- 
ecuràlafin les EfcolToiife mutinèrent contre les Fran- 
çoys,enfanc qu'il fut cohtràinijt s'en retourner en pran* 
ce : Il rapporta au Roy , que les £q>£ccs d'Ariglctcrrc ne-* 
ftoiçntque de foixame mil hommes de pied i &hùic*t 
milledecheual. Le Duclcan dcBcrry,rcrnâfttaauRoy, 
qu'il ne dcuoit point mettre, est danger ne f6y rie fa nor 
blélfcrfiirit tantnouf lagrande réputation que tout! 
mondcauoitdeluy,qùeïcntreprinfemtrom|)ue, < 

Le cômun populaireygens mccaniques&laboureurs 
d'Auucr£nc,LymoGni&: Poi&oufcmiatinans contre la 
nohleffc 5c le clergé, foubs la codaitcd'Vn nômé Pierre 
;des Bruyères; finirétmifcrablemétijCàr IcBucde Bcrry 
lejfit prcfqucs tous mourir lcs. fai&nt mettre au fil de 
l'efpcc * où attacher à vn gibct.Riépeu;y.crt eut qui ccha- 
peret p omr s'en retoornar labourer les châpsi Apres cette 
desfai&e le Duc de Bcrr^alla^nAuiignoinpourVoirlc 
Papc.Iceluy Duc Iean ddBcseryî oncle dufimyjcftoit ho- 
me de grand venu & moukingeotenx: ilalmôit fouue 
rainement les gens d ! e(prie vif &aiguiarîcéU<>nné au die 
meurantaux affaires de & maifon ; parce qu'il eftbittaa 
gaiûque en tontes {cs/.f»trcprinfcs, toy delpendois à 
raûrcreftdjiân demeurai» jdcmplo^ 
^ntiuiibaôimcns.&:au«sgJa!feii ; >. '■ . c • s.' \, » f 
Lafindok^aarredcJîkndrcs*' .>>; . } w\u [') . 1 
LconRojunV Armcnie,chafle par les Tuscj & infidèles 
Çmtmu&iuftâcïiïïtmetxn moult gifandhoneur, il 
paflàtdepuiarpar io pais d' Angleterre, en p.éfant faire que 
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les Roys de Firâce & d'Angleterre cftans de bon accord, 
allaucnt cnfémblemént contre les. Turcs : mais voyant 
qu'il rie pouuoitgaigner ce point sxn retourna çnFran- 
cc.Iean de Vienne Admirai de Frâcc.,cnuoyc en Efcoflc 
contre les Anglois s'en rcuiétfàns rien faircpourle dif- 
férent qu'il y eut aucc les Efcoffois,& admonefta le Roy 
d'aller contre le Roy d'Angleterre. 

Le.trcfgrand appareil de guerre qu'on auoit fait cotre 
les Anglois au port de l'Efclufe cft rompu & dclaùTcpar 
le retardement, confeil & authorité du Duc de Bcrry. 

Charles Roy de Nauarre mourut en grand langueur, 
comme il auoit trai&éfcsfuiec1:s. Le feu fc printaquçl- 
ques eaux de vic^qu'il auoit en fachambrc,& aux]inges 
trempez en icelles , defqucls il fc faifoit froter en forte 
qu'on ne lepeut fecourir qu'il ne fuft demy rofty.Entrc 
les autres malheuretez qu'il auoit cômifes,ilf oublia tât 
vne fois,'quepaur fc véeer du Comte de Foixfon bcau- 
frerc,il fit entendre aûMs d'icrluy Comte^quicftoit fon 
ncpucUjqù'il luy donnerait vnepoudrefi bien compo- 
féc & de telle vertu* que tout incontinent que Ton pere 
en auroitgbuftc,ilcohuèrtiroitcn amour laJiaynepcrr 
pctucllc qu'il auoiteué>contre.fa-femme.Gepauuccieu:- 
ne homme fut furprins & acçufe par vn fichftcrc ba- 
ftard , fc-mourut cil prifan. A Paris y eut vn combat 
d'homme ahôme entre Ican Çarouge,& laques le<3ris, 
aceufé d'adultère: lequel vaincufutpuni dcl'oiïcnce. 

Oliuierdc Gliffon Cbaneftablc de Francc;tira depr* 
fon les deux fils de Charles Comte de Blois,qui auoicrit 
cfté èironenez en Angleterre, &paya leur rançon: don- 
na vne de fes fillcsen mariage à iaifhé. LcDuc de Bré- 
taigne entra en û grand: foupç on contre luy , qu'il déli- 
béra de le* faire moulin Les eftatsde Brctaighc conud- 
quèz lc^Conneftaoi'es'y' trouùaauec les autresfeigneurs 
du paï's. I Le Dùc le couuia faignant ds Je vouloir feftier 
magnifiqucmcnt.iceluyDucaprcs ; lcsta f blcslouces,fai* 
gnant le vouloir pourmeher, Si luy monûrerla magni- 
ficéce du lbgis quil^ifait baftir^lc fitxmpoigner à Via? 
ftant &Qifir prifonnie^commeBftantfon £ubic&,d'aur 
tant qu'il auoit paye Uïïùçvmdcsl deuxetiùàs dedek 
funâ; Charles Comte.de Blayîs- ) i& auojr~cohtra6tc a- 
mitie Se aMiawec adec^euk , J écao le vi>ulrço fémaislaf- 
cher ( wonbbftaru; qoeleRoy eiïfiift fore irrité &mar+ 
ry ) iufques à cç qa'ihcut rcceu^vwgros argent; de lày, 
;r:r?f ' " ~ ' 1 aucc 
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auec quelques places que le Roy puis après luy fit rendre 
par force. Oliuier de Cliflbn,& Ican le Mercier deNo- 
uianti grand Maiftrej& Pierre de la Riuierej après que 
les Ducs, oncles du Roy , furent renuoyez en leurs mai- 
fons, obtindrent toute l'adminiftration, acquérais en 
beaucoup de manières la malegrace des gens d'Eglife; 

Le Roy allant au païs de Languedoc, vifitc le Pape 
Clcmét en Auignon,lcquclen laprefence du Roy cou- 
rônaRoy de Sicile & de Hierufalem Loys, le ieune Duc 
d' Aniou,lequel ççpendant iouiflbit de Prouence; 

Les Gcneuois fireht tant enuers le Roy, qu'il leur ac- 
corda fecôurs contre les Sarcafins pour faire la guerre 
fain&e en Afrique.Le Duc de Bourbon fut enuoyé & c- 
ttably chef de l'armécLes Anjrlois,accordées les trefucs 
pour 3. ans, fy voulurent auûT trpuucr: lefquels auec les 
VcniHenspartirentenfemblçdcGcnès& arriucréttout 
droit au port de Thunes: maisl'cxpLoit enBarbariene 
fut pas de grande confequençe. Çeluyqui eftoitcômis 
à la gardedcThunes compo(a,rendantrous les cfclaues 
Chrefticris qu'il aupit, auec quelque fomme d'argent, 
accordé aufli qu'ils fe contiendroicijt en Affrique:en 
forte que cette armée s'en rerpurnafans fien faire. 

Par lamort dëPhilippc,Ducd'Orlean,s,leRoy donna 
la Duché à Loys fon frère, lequel pareillemét par le tref- 
pas de Philippe fon frerc fuccéderoit à la Duché de Mi- 
lan , à caufe de Valentinefa femme fille de IcanGaleas. 
Pierre deLùnay,natif de CathalongnCjfutefleu Pape en 
Auign pn après le trefpas de Cicmçnt,& fut nommé Bc- 
nediâ;. Iceluy contreuenant à fa foy,& àù fcrment.qu'il 
aupit fait ne voulut iamais entendre àl'vniô de l'Eglifc, 
rie faire cclTcr le fchifmc qui y eftoit.-mais feulemétpour 
àppailTcr les Ducs,& chefs du Royaume de Frâce,qui c- 
ftoiêt indignez cotre luy,lcur permift les décimes d'vne 
année , qui fut caufe de faire gronder & mutiner tout le 
monde.Luy donc cftant ainfi hay & mal voulu,fc retira 
en fon pais d'Arragori. Ce fut le premier Êts Papes qui 
voulat(pour eftrc en plus grade feureté)qu'on portait le 
corps de hoftre Seigneur pour fa garde, deuant luy par 
tout. Alors on ne reccuoit point à la court du Pape de 
l'argét de Frâcc nullcmét du mode. Loys Duc d'Anjou, 
debatoit q le royaume d'Arrago luy appartenoit,à caufe 
d'Yolâdtmais ilfutadiugeàFerdinâddc Caftille.Iaques 
Cote d'Armaignac après auoir amafle énFrâcc vnc grade 
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tourbe de vagabonds & gens perdus tire droit en Italie, 
pour donner fecours aux Florentins , de (quels il auoit 
prins argent contre les Milannoys. Il fut vaincu en Ale- 
xandrie, & prins & peu de temps après mourut pour les 
coups qu'il y auoit rcccus.Lc quatorzième iour de Iuin 
Pierre feigneur de Craon qui cftoit ennemy mortel du 
Conneftable, dcfcouurit les amours du Duc d'Orléans 
fon maiftrCjàVelènne la Ducheffcj&parce fut chafle de 
la Court.il eut opiniô qu'Oliuicr de Cliflbn cftoit caufe 
de fa desfaucur: & arrefta en fon cfprit de s'en véger, ou 
mourir: ce qu'il exécuta bié toft après à Paris ou il cftoit 
rcuenu fccretcmcnt, cV de là(apres qu'il eut fïfortblclTé 
le Conneftable Cliffon,qu il pcnfoitl'auoirlaiflrcmort) 
il s'enfuit au païs d'Aniou,& de la en Brctaignc. ClifTon 
cftimoit que le Duc de Bretaigne feeuft bien cefte entre- 
prinfe,& qu'il en fuft.Lc Conneftable ne mourut pas du 
coup,combicn qu'au cômcnccment il n'y euft homme 
qui péfaft qu'il en deuft cfchapper.LcRoy fcfentoittcl- 
lemét ofFencé qu'il n'auoit nul repos, & cnuoya tout in- 
continent en Bretaigne fommer le Duc de rendre le fei- 
gneur de Craon,ou que luy mcfmes y iroit en perfonne. 
Le Duc s'excufale plus honneftemét qu'il luy fut poffi- 
blc:mais pour cela il ne peut fatisfaire auRoyrqui en cô- 
ceut en luy vn fi grâd appétit d'en faire la vengeâce,qu'il 
n'en pouuoit boirc,manger ne dormir. Et pour fc veger 
du fait il lcua vnc puiflante armée , auec laquelle il deli 
berc marcher, fermant les aureillesà tous ceux qui luy 
parloient d'appoin&cmét : Mais en partât de la ville du 
Mans entre neuf & dix heures du matin , l'ardeur du So- 
leil luy donna fur la tefte,ou comme aucuns ont efeript 
qu'il fc prefentaà luy vn homme habillé en hermitejuy 
eferiant qu'il eftoittrahy. En quelque forte que cefoit 
( car l'vn & l'autre peut eftrc vrai , & porter altération au 
cerucau) il entra lors en telle phrenefîc qu'il courut (us à 
fon frcrercfoeeaupoingj&àfespages.Ilcft bié a croire 
que le grâdclcfpit & rage d'e(prit,qu'il auoit furet occa- 
uon & moyé que fon cerueau s'alteraft par les grades cha 
leurs qui couroict lors. Au moyen de cefte fureur il futfi 
auâthors de luy,qu'il tua les prochains de fa pcrfonne,& 
confequemmét tous ceux qu'il rencontroit iufques à ce 
qu'il futtant laflequ'il luy conuint tomber de deflusfon 
chcuaUk eftrc rapporté à la villeduMans,&delà à Paris, 
ou il commença a fetrouucr vn peu mieux,apres que les 
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Médecins y curent befogné,& a la fin il fe recogheut 
&reuint à foy. Depuis ce temps la toutesfois nul ne 
f ofbitfier en Iuy : car il retomboit quelque fois en telle 
maladie, en telle forte qu'il ne dognoiflfoit pas fa propre 
femme. Les cftats s'afiembierenf à Psrtis,& fut ord onné 
que les Ducs de Bcrry& de Bourgongne , auroient le 
gouucrncmét du Royaume:Lcs dits Ducs eftâs retour- 
nez en la ville de Paris,reprindrcntlc gouucrncment du 
Royaume. Le Duc d'Orléans qui eftoit frère du Roy> 
vouloit auoir telle charge mais elle luy fut déniée par ce 
qu'il eftoit trop ieunc.Ccuxquiauoiét efte les premiers 
aufait&rcgimeduRoyaumc,Nouiaur,& la Riuiere fu- 
ret chafTez&defpolTedcz de leurs offices. Enfemblable 
cas le Côneftablc Cliflbn qui eftoit hay de tous fut con- 
traint de fc retirer en fa maifon, seftant enrichi à ce 
qu'on eferit , de dixfept cens mille francs, au feruice du 
Roy. 
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Charles le icune Roy de Nauarrc,auquel la Comté de 
I Nemours fut baillée en recompenfè des terres que fon 
perc tenoit en Normâdie: & pour ce faire iadi&e Com 
te fut érigée en duché. L alTemblée des Roys de Frâce & 
d'Angleterre le vingt & vnicfme d'O&obrc. Le Roy 
Charles donne en mariage à Richard Roy d'Angleterre 
ïfabcllcfa fille aagée d'huit ans. Trefucs furent accor- 
dées pour trente ans. 
Iehan fils du Duc de Bourgongne furnommé le Har- 
y , accompaigné des plus Nobles & puiflans hommes 
de Fraricc,entYe autres des feigneurs deVicnnc,dcÇoû- 
jcy,Boucicaut, &la Trimouille, paflfepar les Allemai- 
gnes, pour aller au fecours de Sigifmônd Roy de Hdn 
grie & Empereur contre les Turcs : ou il perdit tout, & 
rutprins en la ville deNicopolis:puisscn retourna auec 
bien peu decompaignic, après auoir payé fa rançon. 

Loys Comte de Sanxerrc , Conncftablc de France^ 
Iean le Maingrc, dit Boucicault, Marefchal de France. 

Meory,Ducdc Lanclaftre i banny d'Angleterre^ $'cr 
vint en France: mais vn pcuiaprcs,iànsquenuls'en dou- 
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4n France demander fecours mais autre fecours n'cAttjl 
que de parolles& de promeuves. 'V"? 
LamortdelcanDucdcBrctaigric. 
Lavcfuc du Duc de Brctàigne fc remarie à Henry 
quatricfmè, Roy d'Angleterre. Ses trois enfans Ican, 
Duc de Brctaignc,& Richard & Artus furent retenusen 
France. 

La natiuité de Charles feptiefmc , à Paris , le dernier 
ioiirdc Feuricr. Charles d'Albrct Comte de Dreux,efta- 
bly Conneftable de France, foudainement après s'en va 
faire la guerre en Guyenne. Regnault de Corbic Chan- 
celier. ' " ' 
Gènes fut par quelques années en la puiflancc du 

Roy. 
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Le vingtedcuxiclmc iour de Noucmbre Loys Duc 
d'Orléans, frerc du Roy ( il faut ainfi dire félon Emile; 
fut occis de nuic* à Par is par voleurs & mcurtricrs,pour- 
çe enuoyezparleanDucdc Bourgongne, lequel voy- 
ant fon cntreprinfccftrcdefcouucrte s'enfuit. Charles 
I Duc d'Orléans. 
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Le Duc deBourgongnctoutarmé & couronné d'v- 
ne grofle compaigniede gens armez & equippczvint 
en Parlement contre la vefue Valentine , pour défendre 
fon fai& corne licite & raifonnable , ce qui ne fut pour- 
tant ainfi trouué. Guillaume de Bauicrcs pour faire la 
paix entr'eux s'en àlla à Chartres. 

C'a efté vne guerre ciuilc pour les ditferens des deux 
maifons d'Orléans & de Bourgongne. Pour peu de 
chofclcs grands & puiffans feigneurs eftpientmis à 
mort Les grandesDames delà court JaRoyncmcfmcs 
& fa fille furenç tourmentées & chaflees puis çà, puis là, 
tout ne plus ne moins qu'en vn tumulte & péril de guer- 
re. Grandes cxaclflonsy eut , & auec ce régnant pefte Sç 

famine. '.' 1 ; 

Alexandre cinqiefme pape dcR6me,ordonm Loys 
dcuxicfme,Duc d'Anjou, Roy de là-Pfcuille voulant o- 
fter ledic« Royaume à LadiflatisJeanuuffi > fon prochain 
facccffcur Papc,fît le femblàble. A Piris y eur^rapde fc- 

dition& cfmeutede bouchers,^ 
uerfes fois , pour le Duc deBcjurgongnc , & tout cecy 

par 
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par la faction & menée de Pierre des Eûars' prcubft de 
Paris, qui leur bailla pour chefs fur eux vn efeorcheur, 
nommé Caboche ,laqucuille i & vn» nomme de Troyesj 
qui forcèrent les logis du Dauphin ScdelaRoynci .j 

Les Anglois qui cftoicntvcnUs pour fouftcnirlepar- 
ty du Duc d'Orléans , après auoir entendu cjue la paix c- 
ftoit fai&e aucc le Duc de Bourgôgnc,fircnt de grands 
maux en France:& après ce ils rctindrent trente deux ans 
en Angleterre Iean Comte d'Angouleûncfrcrc du Duc 
d'Orléans. 

Iean premier Duc d'Alençon. Loys dauphin Duc de 
Guyenne^prend le gouuernemcnt du Royaume. 

Iacques de Bourbon Comte de la Marche, prend à 
femme, leanne Roync de Naples,laquclle auparauant a- 
uoit promis mariage à Iean Roy d'Arragon : maisde- 
ccutî'vn& l'autre. Henry Roy d'Angleterre demanda 
Catherine fille du Roy en mariage. Lon n'y pou u oit 
pour cède heure là entendre. Il eilima qu'on ledefdai- 
gnoit : fit la guerre en Normandie,lequel après qu'il eut 
contraint^ Harfleu de foy rendrc,il fc retira vers Calays 
le vingtecinqiefme d'Octobre, &liurc la bataille aux 
François à Azincourt,pres Blangy.ou il eut peu de per^ 
te, fors que fonfrerc le Duc d'Eurcux y fut tué. Dix 
mille Françoys y demeurèrent aucc grand nombre de 
Gentilshommes, & prefques autant furent prHonniers. 
Les Ducs d'Alençon,de Bar, de Lorraine, & de Brabant, 
y moururent & pat eillcmcnt le Comte de Neuers , & le 
Conneftablc d'Albrct , les Ducs d'Orléans Se de Bour- 
bon y furent prins aucc Boucicault Ôc le C omte de Ven- 
dofme. Le Concile aûemblc.& tenu trois anstdurantà 
Confiance , par le pourchas & diligence de l'Empereur 
Sigifmond. Iean Hus Ôi Hicrofme de Prague y furent 
bruflez. Trois furent priuoz de laPapauté,maisfïgnam- 
ment l'orgueilleufc obftination & contumace de Bcne- 
di& y fut condcmncc , lequel ne daigna y affilier ny 
cnuoyer. Martin cinqicfme eft efleu feul Pape. Loys 
Dauphin decede,lequel foudainement eft fuyui de Iean 
fonfrerc. 

Charles Comte de Ponchicu fucceda en leur lieu : & 
fut fai&gouucrncnr de Paris. Ican Ducdc Bcrry mou- 
rut aagé de quatre vingts 6c dix ans. Jean Comte d'Ar- 
maignac , Conneftablc. L'Empereur Sigifmond vient 
; versle RoyCharles,& dclàs?cn va vers Héry Roy d'Ari- 
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gletcrre, pdur penfcr faire la paix emrcux deux, mais 
pour néant. : ; 'i ' Jiry ; 

Ame premier Duc de Sauoyc. . J ' 

La mort de LoysDue d'Aniou* 

Les difFerens renouuellez. 

La brigue du Duc de Bourgongne cft la plus puif- 
fante. 

Le Conncftable d'Armaignac,ennuyé & hay,à caufe 
dcladminittration des finances: de faict la Royne ne 
pouuoit endurer Tes deportemcns:& parce s'enfuit à 
Tours auecques iàfilleCatherine,&prialeDuc deBour- 
gongne la vouloir prendre en fa protection &(àuuc- 
garde. Cependant le Roy d'Angleterre faifoit bien fes 
befoignes en Normandie. 

Ican de Villars,au moyen d'vne ouuerturc d'vnc por- 
tc,qui luyfut fai&c par trahifon le xxix de May,cntrc 
de nui& à Paris, & raflàut aucc compagnie de gens 
armez , 6c illec auoit cfgard ou i 1 fadreûoit , ilfaiû vne 
tuerie & rnc boucherie bien grande , 6c moult cruelle 
Se prend la ville,lc Roy & toute la cour au nom du Duc 
de Bourgongne. Le Comte d'Armaignac,C6ncftablc, 
& Henry de Merle Chancelier y furent occis. A peine 
le Dauphin peut il euader.Le Dauphin & le Duc de 
Bourgongne fc trouucrent à Montcrcau faut Yonne, 
pour parlementer enfcmblc: & accordèrent qucccfuft 
lur le pont auec chacun dix hommes. Vn des Cheualiers 
qui cltoycnt choifis pburaccompaignerle Dauphin ; 
nommé Taneguy , oyant quelques parolles arrogantes 
du Bourguignon , luy donna vn coup de hafche fur la 
tcfte,dont il mourur.Philippc fils du Duc mort,cn ven- 
geance delà monde fonperc s accointa & fit alliance 
auec l'Ànglois,qui peu de temps auparauat auoit prins 
la ville de Rouen :&lùy met entre les mains le Roy, la 
Roync,la ville de Paris,& tout ce qui eftoit foubs fafac 
tion , 6c contraignit Catherine, lafille jdu Roy Châties, 
fc marier aucc luy cft la ville dcTroyc./oubs cefte con- 
dition qu'eux 6c leurs enfans fuccedefcoicnt au Royau- 
me de Frâcc 6c cependant Henry ,mary de ladite Cathc-, 
rine,fcroit Roy d'Angleterre » & Régent de France, de 
jfai<Sfc 6c de nom. Il fit d'auantage adiourner le Dauphin 
{comme à trois brefsiours^print défaut contre luy,&.par 
fesiuges apoftezlefit déclarer indigne de fucccderàla 
'Couronne. Fit âuiC ordonner, que ou Henry, s'il furu>( 
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uoit au Roy,ou fes enfans apres la mort du Roy feroiét 
tenus pour vraiz & légitimes héritiers de la Couronne 
de France. Ainfi le gouuerncmcnt du Royaume fut dô- 
né à l'Anglois » Sous ce titre de gouucrneur,il print 
Mcanx ,Melun,Scns & pluficurs autres villcsrfc retira a- 
uec fa femme en Angleterre : ou ils furent receus aucc 
grand* pompe & triomphe . Il auoit laifle en France fon 
frerc Hoffroy,Duc de Cloccftrc pour gouucrncr la 
chofe politique & ciuilc «Et Thomas Duc de Clarcncé, 
pour le fai<£t de la gucrrc,lequel fut tué àBaugé,au païs 
d'Aniou, par l'armée des Efco(Tois,qui cftoient venus 
en France , fouftenir & faire la guerre pour le Dauphin * 
Le Dauphin fe retira cependant en Languedoc : puis 
retourna en fes pais de Bcrry & dcTourainc.Ieàn Stuart 
Efcoffois,ComtcdcBourchan,futfai& parlcDauphin 
Conncftabledc Francc.LaComtcfTedcPonthicurcâui 
cftoit fille duCôncftable Cliflon,& auoit cfpouféle fils 
de Charles de Blois,print le Duc deBrctaignc.Lcscftats 
du païs firent razer toutes fes places, & les confifquerent 
Iacqucs de Bourbon cft contraint laifler Naples, ôcs'é 
retourner en France. 

La Royne Ieanne la femme adopte Alphonfc le Roy 
d'Arragonj&l'attire à foy. Le PapcMartin cftablit Loys 
iij. Duc d'Aniou Roy de Naples . Iepcnfc que Emile fe 
trompe mettant le ij. pour le iij. Ladite Royne vn peu 
de temps apres auoir conceu contre Alphonfe , rompt 
& adnulle l'adoption .Cefaiéfc elle adopte le Duc d'An- 
iou &lcfaic"fc venirà Romme,&luy baille la Duché de 
Calabrc. Apres que le Roy d'Angleterre eut entendu 
a mort de fon frère, s'en reuint en France,pa(fa en Nor- 
mandie^ de là à Paris-.mourut au boys de Vincénçslc 
xxx .iourd'Aouft, dclaiflant de Catherine (à femme, 
Henry fixicfme Roy qui n'auoit que deux ans.Sô coprs 
: ut porté en Angleterre. Il fît deuant fa mort fes frètes 
Ichan Duc de Bctfort,& HofFroy Duc de Cloccftrc Rc- 
?ens,fçauoireft le Duc de Bctfortaucc PhilippcDuc de 
3ourgongc,dc Francc,& le Duc de Cloccftrc,d'AngIc- 
terc. 

Le vingt vnicfmc iour d'O&obre Charles fixicfme tre£ 
paflà & fut enterré à faind Denis . 

Charles ftptiefme cinquanMroijîcjme 
fcty, trcntehuitltm. 
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Harles vij . aagé lors de vingt & vng an fuecc- 
daàfonpere au droiét duRoyaume. 
. • Le Duc de Betfort qui cftoit oncle du ieune 
Roy Henry, fe difoitRegent en Frâcc .A Paris la Chan- 
cellerie & le Parlement n'ufoient point d'autre titre.Les 
Anglois tenoient le Mans, Aniou,iufqucsà la riuiere 
de Loyre,&parmbcqucric appeloientleRoy de Fran- 
ce le petit Roy de Bourges .Le Roy fit le Comte de Ri- 
chemont frère du Duc de Brctaignc,Conncftable de 
Francc,& à fa requefte chafla Taneguy du Chaftel , & le 
Prcfident de Prouuence,& autres, qui eftoicntfoupçô- 
nez les vns de l'homicide fai<5t à Montcreau. les autres 
de I'empoifonnement du Duc de Bretaigne . Le pais de 
France eftoit plain d'ennemys. tous les iours lcsFrâçois 
& les Anglois furprenoient villes les vns furies autres 
faifoientembufehes : combatoient en quelque endroit 
& en quelque nombre qu'ils fc rencontraient. 

Charles fcptiefme Roy de Frâce eut à femme Marie 
fille du Roy de Sicile, Duc d'Aniou , delaqucllc il eut 
deux fils , Loys qui fut Roy après Juy , & Charles qui au 
commencement fut Duc de Berry,& depuis Duc de 
Normandie & finablcmcnt Duc de Guyennc,& iiij. fil- 
les,?/ cft aflau oit Catherine, qui par lctrai&é d'Arras fut 
fiancera Charles, Comte de Charoloys, laquelle mou- 
rutauant lacoTifommation du mariage, Yoland quifut 
mariée au Çôtc de Piedmont , qui après fut Duc de Sa- 
uôye. Ieann^,iquifutmariéàIeanDucde Bourbon Si 
d' Atrucrgnf x &Magdelcine quifut mariée au Prince de 
Nauarre. . .. 

JFr^n^oispuç dcBretaignc : Les Anglois meirent le 
fiege deuant (Orléans .Les Ducs de Bourbon,laHjrc,& 
Pqrpn eftoient dedans : Thomas de Mpntaçu Anglois 
Qomte, de Sakbry , fut bleue & mourut . Ceux d'Orlc 
ans à^la fi» furent fi prenez de la faim des continuelles 
bateries, & de la perte de leurs gens,d*autre part mifera- 
blemept deftitucz.de toute aydc,auoient délibéré de fe 
rendre au Duc 4e Bourgongnc , ce que les Anglois ne 
voulurent permctre:dont il furuintvne contention^ 
débat entr'eux pour cela, tellcmét que lachofcnçs'cxc 
cutapoint.Ccftc cy futlacaufe que iAtiglois aliéna tât 
dclon Dartyle Duc de Bourgongnc, que depuis cefter 
hcurcia,ilpçn(à touiioursàs'accordcrauec leRoy. En 
ces entrefaites vînt vne pucclle en armes appelée Ieânc 
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aagéc de dixhui& ans qui cftoit vnc fimplc bergère, 
pour fecourir les a(ficgcz,fi bien qu'elle contraignit les 
ennemys de leuer le fiege l'hui&icfme iour de May , & 
leschafta d'vnc puHfancenon puérile faifant efmcrueil- 
lablcs exploitz de guerre fus les Anglois. Depuis lors les 
affaires des François commencèrent à fc mieux porter 
& plusheureufemét. Iehanbaftard d'Orléans. La guer- 
rc dePatay en Bcaucc , en laquelle les Anglois furent 
vain cuz &dcsfai&s, & fut prins Ichan Talbot. La Pu- 
cellc en armes meine le Roy Charles facrer à Reims , & 
Icfait palTcr par beaucoup de lieux occupez des enne- 
mys , & fi prindrentpluficurs villes en chemin, entr'au- 
tres Chaafl ons Ôc Troyc en Chapaigne. Le Duc de Bct- 
fort Anglois faignant v ouloit liurer la bataillc,amufe le 
Roy,lequclcuy doit retourner droi&àParis. 

En labatcrie& fiege de Paris, la Puccllc fut naurée 
à la porte fainft Honoré , l'armée fe retire , laquelle elle 
mena ôc conduit en autres parties de la France contre les 
Anglois,ou elle befongnafi bien que pour les bonnes 
victoires qu'elle obten oit, elle acqueroit par tout grâd 
bruit & honneur. Elle feit tant par force &parrufe , 
qu'elle entre dedans Compicgnc,qui cftoit affiegée par 
les Anglois": mais à vnc faillie qu elle fit fur les ennemys 
elle fuît prinfe par Ican de Luxembourg & cnuoycc à 
Rouen au Duc de Sommcrlel, ou elle rut par cnuie, &a 
grand tort déclarée magicienne ou lorcicrc, & comme 
telle fut bruflée. Les Anglois font contraints de leuer 
le fiege de deuant Compicgne. 
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Henry vj. Roy d'Angleterre, pafTaen France, &fut 
couroneRoy de Fracccnla grand JiglilenoitrcDame 
dé paris.René Duc de Bar,fut prins en failàntla guefreà 
Antoine, Comte de Vaudcmont,& amené prifonnier 
au Duc de Bourgongne. 
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En France lors pour railon des guerres y âuoit grand 
calamité, &mjfcre<:ontinuelle: par tout les terres de- 
mcùfoicnt en frichc,famine couroitj'vn ne demandoit 
que le dommage de l'autre. 
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Ambroile de Lpre , retienne de la riyre , roton de 
Xaintrailles,chcualicrs de France. La mort de Thomas, 
Comté d* Arondcî, Angloisjcqueifutttàùré vers Bcau- 
uais à lafprterefle de Gcrbcry; 
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Charles craignant l adûentùre de la guerre & fachaïrt 
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bien cftre le meilleur moyen pour vaincre les ennemys, 
que dcfaucmbler & feparer lcsvns d'aucc les autres, s'ef- 
force de gaigner & attirer à foy le Duc de Bourgongnc 
qui cftoit mal voulu des Anglois,& lequel auoit efté 
d'eux cfconduyt &refufé de quelques chofes oiiiltaf- 
choit. La ville d' Arras fut deftinee pour faire la paix. Le 
Légat du Pape ne leur peut ofternclcs glaiuesnylcsar- 
mcs.Cariln'y auoit moyen du monde de trouuerap- 
pointementauee le Roy d'Angleterre. Le Roy donna 
au Duc de Bourgongne tout ce qu'il demandoit, voire 
plus qu'il ne pouuoit: entre autres chofes luy dônaMaf 
con& Auxerrc,&lcs villes fur la riuicrcdeSommecn 
gaige pour quatre ces mille efcus.Cc fut le trai&é d'Ar- 
ras duquel on parle fi fouuent. Les ligues & inimitiez 
qui auoient fi long temps continué, furent aflbpies & 
oftées dutout.La monde IcanDuc deBetfortàParis. 

Le Roy d'Angleterre tafche de faire faire vne cfmcute 
aux Flamans, cotre le Duc de Bourgongnc. Le Duc met 
le fiege deuant Calays : mais à raifon du fecours qui vint 
à ceux de dedans il futeotrainâ: d'abandonner le fiege. 
De là s'en alla ordonner l'eftat de Flandres. La redu&io 
de la ville de Paris , laquelle les Françoy s par leur vertu 
o lièrent de la main des Anglois au mois d'Auril . D'au 
tant que Iehan de Villars fe monftra dcfloyal & de mau- 
uaucîby àlaprin(è,d'autantfc môftra il vertueux &pui- 
fant à la rccouurancc d'icclle<Loys Dauphin,efpoufc en 
la ville de Tours Marguerite, fille de Jacques le Roy 
d'EcolTclc vingtcinquiefme de Iuin. ! 

René Duc d'Aniou, frerc de defunft Loys troificfmc 
Duc héritier teftamentaire de Ieanne Roync de Naplcs, 
deliuré, après fà rançon payée au Duc de Bourgongne, 
fut couronné Roy de Naplcs, où il eftoit allé par l'ay de 
deis Geneuois, lefquels f eftoict mis en liberté, fc vpyans 
deceuspaf Philippe Duc de Milan, lequel ne les auoit 
aucunement recompenfez d'auoir vaincu &prins pri- 
fohnier en guerre Naualelc Roy d'Arragon cnl'Iflcdc 
Pontia.Ifabel fpn e(poufe,femme de grand cœur 6f peu 
féminin eftoit arriuécpluftoft quefon mary à Naplcs, 
pour défendre fpn droit contre Alphonfe , Roy d'Ar- 
ragon. 

; :j La Pragmatique iàn&iôn, ordonnée au Concile de 
Baflcj&approuuéc parle Roy, cftantà Bourges, le fep r 
tiefineiour dcluillct, & depuis publiée à Paris le trefief 
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Charles Duc d'Orléans fut dcliuré,qui auort eitépri- 
fonnicr depuis la iournéed'Azincourr par le temps de 
zj.ans. Il paya fa rançon, & prend à femme Marguerite 
fille du Duc deGlcucs,nicpce du Û\lc dcfidurgonçne. 
On traiéta aufli le mariage de Catherine fille du Roy, a- 
ucà Charles fils vnique du Duc de Bdurgongne. La fin 
du différent d'entre les Dues d'Orléans & de Bourgon- 
gne , lefqucls fc Joignent cnfemblc par alliance & ami- 
tié. Le Dauphin qui audit cfpoufé Marguerite fille de 
lames Roy d'Efcoflc, rte pouuât comporter l'authoriré 
de Charles frerc de René Roy de Napîes , fc retira delà 
Cour , induid par le mauuais confeif d'aucuns Princes, 
entre lcfquels eftoient leBaftard de Bourbon , le Duc 
d'Alcnçdn, Antdincdc Ghabanncs, Pierre d'Amboife, 
& quelques autres Gcnrikhommcs : mefmes il fc vou- 
lut eftrangcr du pére & delaiffcr fon party : mais le perc 
le fuyuit de fi près qu'il fut contraint de fc rendre , fai- 
fant le Roy mourir le baftard de Bourbon: quant an 
Dauphin il luy pardonna de Bénignité qui eftditen 
luy, & appaifa& oftala coniuration. Amé dcSauoyc 
fut cftably & n ommé Pape Félix cincjuicfme au Conci- 
le dcBaflc. Ils'cftoit premièrement retiré en vn hermi- 
taige , laifTant la Duché à fon fils i Se depuis encores ne 
trouua il point mauuais, nyne fit difficulté de lailTer 
la Papauté à Nicolas cinquiefme. Ilcftoitfihommc de 
bien que pout ofterlc Schifmcquicftoitenl'Eglifc^ il 
fut content d'eftre fimplement Légat en fon païs. 
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René apres audir perdu NâpleS contre Alphonfc,fut 
contraind de retourner en France. 



Les trefucs furent accordées entre France & Arigle- 
terre pour cinq ans. Bien toft âpres fût conclu & àrtefté 
le mariage de Henry Roy d'Angleterre auecque Mar- 
guerite d'Anjou fille dn Roy René de Sicilc.Cependânt 
le Roy Charles à la prière & fupplîcatidn de René s'en 
alla contre ceux de Metz. Le Dauphin s'en alla Contre 
ceux de Bafle& autres Sùiflès en faueurde Sigifmônd 
Duc d'Auftriche^ui audit cfpoufé vne dès filles duRoy 
d*EfcoiTc fœur de fa femme du Dauphin* Aufli pourfaï- 
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re dcfloger le Çbncile, qui ^uoit efleu Eugène Pape, 
À «rie D lie d e Sauoyc. Lés SuhTcs £c dcfenidjrent vaillam- 
ment^! en mourut quatre mille. La ville de Mets fou? 
ftintcinqmoislc fiege^ a la fin côpofà à deux cens mil 
le cfçus. ... 

La yijlc & Gonlté du Mans fut rendue à Charlcsfrc- 
rc duRoy René de Sicile. Bernard Comte de la.Marv 
cbe. Mclïîre Guillaume Baron & feigneur de Raiz tya- 
refçhal de France fut par fentenec de condemnation 
bruflé à NanteSipour le crjmc de £orcclcrie,& forrilegc: 
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Iacqucs Cœur, citoyen de Bourges, trcropulcnt. Le 
Duc de Milan Philippe mort,lc Duc d'Orléans fon nep- 
ncu, par défaut d'hoirs mafles, prétend oit la Duché Iuy 
appartenir. Francifque Sforcc, qui auoit cfpoufc Blan- 
che fille baftardcdudi& Philippe dernier Duc trcfpafle, 
s'en fit feigneur néanmoins* cftant le Roy cmpelché co- 
tre les Anglois, & en priuele Duc d'Orléans, qui enc- 
ftoit heriticr,commc eftant Bis de {à fœur:n*ayant à cefte 
caufe moyen de faire pour cefte heure là la guerre en 
Italie. 

Les trefues doc rompues du codé des Anglois parla 
furprinfc de la ville dé FoUgicrcs le Roy le mit: aux 
champs:rcpriht les villes de Chartres, Marne* Vcrneuil, 
Nogeht &plufieurs autres villes : compoGiaUec leDuc 
dç Sbmmcrfet, pour la ville de Rouen. Dont cirât venu 
à chef de fes afîaircs en ce pays , luy victorieux entra de- 
dans Rouen aucc pompé & triomphe. 

Le quinzième d'Aurilyeut bataille à Fourmigny, & 
furent vaincus IcsAnglois.Charles vij.regaigna & reep- 
quift toute la Normandie , après que les Anglois en cu- 
rent iouy pat lcipacc de trente ans. 

Pierre Due de Brctaignc. 

Les forces du Roy font départies en quatre lieux , en 
Lymofin, en Auucrgnc, en Xaintftongc , & Gafcpgnc. 
Les villes de Bergerac, Arqucs,Rion,Caftillon,Fronfac, 
Bourg fur mer, Libou.rhe,fc rendirent. Bourdeaux re- 
ceut les Françoys. Baypnne fut prinfc.Toutcla Guyênc 
fuçrcdui&e en l'obcy (Tance du Roy. Les Anglois con- 
duits parThalbot vaillât & renôme Capitaine, reprrn 
drcntBoutdcaux &Caftillon. Les Roy yenuoyadeux 
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marcfchaux Lohchac , & Ialongcs. Le fiege mis deuanr 
Caftillon , Talbot fortit de Bourdcaux pour les comba- 
trc. Le xiij.iour de Iuillct y eut bataille à Caftillon en Pc- 
rigbrt en laquelle IeanTalbot & fon fils furet occis,& 
les A nglois toiis dcsfai&s. Le Roy alla en perfonne dc- 
uant Bourdcaux. Il accorda aueceux derechef, &yfit 
fon entrée. Furent aufli lors baftis les deux chafteaux, 
qui s y voyent encorcs auiourdhuy . Le lcigncur de 1 El 
parre fut exécuté : ecluy de Duras banni : Çuillaumc- 
Gôufficr chaffé de la Cour : Ican Duc d'Alcnçon mis en 
prifon.- laques Coeur fugitif de France. 
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Les Angiois totalement cxpulfcz de France, lcfqucls 
ncpofledoicntplus rien en tout le Royaume de France, 
que Calays & quelques lieux circ.onuoifihs. 

Loys Dauphin aage de trente deux ans ouenuiron, 
s'eftant de réchef foubftraiit du party de fon pere, le 
Roy ce voyant,luy fait la guerre & le defpouillc de tous 
bicns,& dérîend que nui ne le rctircJls'cn fuit vers Phi- 
lippe Duc de Bourgongne , qui le garda prudemment 
& difcrctemcnt par quelques années. Artus Connefta- 
ble de France DucdeBretaigne. Le mariage fut accor- 
dé entre 1 Ladiflae Roy de Hongrie, &Magdcleinc fille 
duRoy. Il mourut deuant les nopecs. 

Pierre Fregofc mit la ville dé Gènes entre les mains du 
Roy, qui y cnuoya Ican , fils du Roy René Duc de Lor- 
raine pour gouucrncur: mais il ne garda que trois ans, 
Conftantihoplc en ce tempslàfut prinfc des Turcs. 

; ! François fécond DucdeBretaigne. 
• Richard Duc d' Yorth, print leRoy Henry d'Angle- 
terre prifonnier. Le Duc de Sommerfct le deliura, & fit 
trenener la tefte au Roy Richard. Edouard fils de Ri- 
chard Vainquit le Duc de Sommerfct. Ainfi Henry 
Roy d'Angleterre, cha(Té de France, puis après par là 
confpiration des Princes, chaiTé de fon Royaume, s'en- 
fuit en EfcofTc. LaRoyne Marguerite aùcc fon fils E- 
douàrd fé retire en France par deuers fon pere, René 
d'Anjou. Le vingtcquatricfme de Iuillct le Roy deceda 
à Mcun en Bcrry fur Ycurc, & fut porté àfain& Dc- 
nvs. 
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Loys on^efme cincjuantequatriefme Roy: 

vingtetrois ans. 
Oys onziefmedunomfutfacréà Reims fur la 
fin du mois d'Aouft. Vfa tout d'vnc autre fa- 
çon en fon règne, que n'auoient accouftumé 
les autres Rois.il auoit peu d'efgard aux grands Princes: 
feferuoit plus voulonticrs des feruitcurs qu'il auoit ac- 
çouftume's en fes affaires. Il racheta les villes de Somme, 
quetenoiten gaige comme i'ay dit, Philippe Duc de 
Bourgongnc. 

L'afTemblcc & parlement des Roys de France, &dc 
Caftille , à Fontarabie. La Comté de Rouffillonengai- 
géc au Roy de France , par le Roy d'Arragon pour trois 
cens mille efeus : dont fourdirent puis après de tref 
grandes diuifrons. Magdcleinc {œur du Roy fut mariée 
auec Gafton de foix. Le Roy enuoya demander quatre 
chofes au Duc de Brctaignc : La première qu'il ne meift 
plus en fc tiltres par la grâce de Dieu: la féconde qu'il ne 
forgeaft plus de monoyc d'or .•latroificfmc que les Pré- 
lats recognculfent le temporel de leurs Euclchez delà 
courône de France. Et pour le quatriefme que le Roy Ie- 
uaft telles tailles $c impofitionsquç bonluyfcmblcroit 
en Brctaigne. f-c Duc rcfp.ondit Ègcmcnt,qu'il lcfcroit 
entendre à féseftats. ; 

Cependant il enuoya en Angleterre & deuers Char- 
les Comte de Charolois, fi fccrctcmcnr , & par gens fi 
prudens & aduifez que le Roy n'en fut aduerty^uc tou- 
tes les. pratiques ne fulï'ent drcfTces. Le Roy enuoya le 
Comte d'Eure Chancelier Moruilliçr,& rArchcuefquc 
de Narbonncdcucrs le Duc PhiIipge,pour demander la 
dcliurâcc du baftard de Rubcmpre, qui auoit efteprins 
en Hollanie;&quOliuier de la Marche luyfuft mis en- 
tre les mains,qui auoit publié paretput que lc.Rpy auoit 
cnuqyé vnc nauire, pour furprendre & emmener le 
Cpnite de Charplois. ...... . 

Le Chancelier parlai! arrogamment, & chargea tant 
le Comte Çharplpis , qu'il fut cqt\train& luy rclpon- 
dre. Aufli dift $1 £ l'Archjeuefquc de Narbqnnc , qu'on 
\\iy au ; ôit bien, j^uc la tcft c,mais qu auant qu'il fuft vn an 
le Roy s'en repentiroir. La guerre commença qu'on apt 
pc\\oi%du hicn public, laquelle fut parle confentement& 
confpïration des Princes, tafehans mettre le Roy mef 
mes en leur fuie&ion par ce qu'il oftoitles dignitez& 
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Offices aux plus vaillans &plus anciens feigneursj àuf 
quels derund fort père les auoic données* & aufli pour- 
ce qu'il àrrachoit toufiours par malignité quelque lip- 
péc desmairts des plus gros feigneurs & Gentilsjiom- 
mési Le Duc de Bretaignc & le Comté de Charolois, 
fils dû Duc dé. Bôurgorignc perfuaderent à Charles 
Duc de Bcrry , frerc Vriiquc du Roy, d'eftre le chef de la 
confpit ation & entrept infc de guerre, ceux qui eftoient 
dcfpoflcdcz de leurs dignitez & cftats les fuy uirent : les 
Pues de Bourbon, le Comte de Dunoys; de Neucrs, 
d'Armaignac , & d'Albrct eftoient àuflG de la partie. Le 
Rdy.René de Sicile tenoit le party du Roy Ton nepucu, 
& Charles Ton frerc Côte du Maine Iean Duc dé Lorrai- 
ne eftoit au commencement neutre : à la fin ilfc déclara 
coritre lé Roy. Le Roy ordonna que Tes deux oncles fit 
fent tefte au Duc de Brctaigne. S'en alla en Bourbori- 
rtois,où il print quelques places. Après qu'il fut aduerry 
de la venue du Comte de Charolois, & que les Ducs de 
Bretaigne & de Bcrry eftoient beaucoup plus forts qué 
Ces oncles jil les fit venir en diligence vers la ville de Paris 
pour ioindré & meure enfcmblc toutes Tes forces. 

A Montlchery les Bourguignons 1 aflaillirent, où il 
fit trcfbîcn fon dcuoir, ôt repoufia leur auantgardé : àla 
fin il fut contraint de fe retirer: fans que toutesfois, 
on peuft bonnement dire qui auoitgaigné ou perdu la 
bataille, la nuicT: y mettant fin* Apres la batcrieleRoy 
s'crtâllà à Corbeil, le Cdmtc de Charolois dcmouraau 
camp. Il y cur plus de bruit & de fuyte , qu'il n'y eut de 
meurtre & de playcs. Le Duc de Bourg ongne penfoit la 
Victoire cftrc de fon coite, mais toufiours depuis l'heure 
fes affaires ne ceiTcrcnt de diminuer, & aller en décaden- 
ce. Il alla au deuant de l'arméedcs Ducs de Bcrry Se de 
Bretaigne iufques a Eftampes Francifquc Sforcc, Duc 
de Milan donne fecoursau Roy, La guerre du Duc 
de fon confeil > & de fa puiflance, de Bourgongne cô- 
en armes.Il cnuoyc.cn France fon tre les Liégeois, 
fil slean Galeas. 

Le Roy pafTa à Paris: & cri diligence tira droit en 
Normandie. Les Princes fe parquèrent au pont de Cha- 
ranton: envoyèrent tant de lettres &dcmcflagcrsàPa- 
ris que les bourgeois , qui gouflioient aifez les remon* 
ftranecs qu'on leur faifbit, prièrent leur Ëuefque Guil- 
laume Chereticr, d'aller au camp des Princes , leur faire 
' nn iij 
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refponcc: dequoy le Roy fat bien eftonne: encorcs d'a- 
uantàge quand il entédit que le Duc de Bourbon cftoit 
à Rouen qui auoit prins le Chafteau , ôc cftoit reccu par 
les Citoycns^d'vn grand & amiable vouloir, au nom de 
Charles Duc de Bcrry, auquel de tous coftez la Nor- 
mandie fe vouloit rendre. Toutcsfoisil diffimulatout 
pour le mieux , & mania fi bien le Duc de Bourgongne 
qu'il le fit condefeendre à tel accord, qu'en extrême ne- 
ceflité on peut fairc.Lapaix fut fai&e à Conflans. Char- 
les eut laNormandie & Charoloys les villes aflîfcs fus 1# 
riuiere de Somme & quelques autrcs,pour toufiours. 

Loys de Luxembourg,Comtc de faincl: Pol Connc- 
ftable de France. 

Le Roy leur bailla tout ce qu'ils demandèrent en Tin 
ftant pour les feparer .& départir les vns d'auec les autres. 
Le Duc de Lorraine reccut vne bonne fomme de de- 
niers. Ainfi ces Princes fe départirent. Il n'y eut que le 
Duc de Brctaigne qui fut le plus mal fortuné, & qui eut 
le plus de pcrtc.Le Comte de Charoloys marche contre 
ceux du Liège* Peu de temps après le Roy mit en fouf- 
peçonlcs Ducs de Brctaigne & de Normandie l'vn de 
l'autre :courur.£usà tous deux: vint en Normandie , & 
fon frère panure & defnué s'enfuit derechef en Brc- 
taigne. 

Iean GaleaSjàyant entédu la mort de fon perc s'en re 
tourna en la plus grand' diligence qu'il luy nitpoflible, 
en la Duché de Milan. Laprinfc &deftru6tion dcNccf- 
lè parle Duc de Bourgongne. 
; Le trcfpaffcmerit de Philippe Duc de Bourgongne 
le quinziefmc tour de Iuin, à Bruges. Apres que ceux de 
LiCgcfurent renduz,lc Duc de Bourgongne alla droid 
à; Gand, pour fecourirfcsallicz, & pour accorder & ap- 
paifer tout 

.» Le Roy pour le rappaifer voulut parlementer à Pc- 
ronncaticcquesluy , part A: s'en va menant peu de gens 
aueç luy , pour conférer de leurs affaires , ayant iceluy 
baillé la foy au R oy.Eftans audid: lieu,lc Duc fut aduer- 
ty. c^jcccux du Liegcf'csftoient Tc'uoltcz^àcefaire in- 
duits par ceux du party du Roy. A i'occafion dequoy 
lcIVoy fut làcnclos & détenu prifonnicr , deux ou trois 
ioursi en grand péril de fapcrfontïc* En quoy il nefc 
monftrapasdlcftrcfieitconfpe<5t &prouoyant, qu'il a- 
uoit touiiours-efté tenu' de tout le monde. &c Roy fi: 
■ . voyant 
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voyât en telle neceflité,sadrcfle à aucuns des plus grâds 
Seigneurs delà compagnie du Duc,& quietloicnt fes 
plus familiers amys , & les corrompt par argent , en leur 
baillant la fomme de quinze mille cfcus.La paix fut aut 
fi accordée & iuréc, c'eft aflauoir, que le Roy baillcroit 
àfonfrcre,Champaignc& Bric. Il fut contraint fuy- 
ure le Duc iufqucs en Liège , auec trois cens homes d'ar- 
mcsrcncorcs que la plufpart du confeil de Bourgongnc 
fuftd'aduis qu'on le meiftcnla grofletourde Pcronne 
ou Hcrcbcrt auoit tenu prifonnicr Charles le Simplc.Lc 
pcnultiefmc d'O&obrc la ville du Liège fut batue , def- 
trui<Sbe,bruflée,& ruinéc:& à luy permis de retourner en 
France.Iean d'Aniou,Duc de Lorainc,fc délibère d aller 
faire la guerre en Efpaigne, mais peu après fon entre- 
prinfc, luy côuint mourir d'vnc fleure en la ville de Bar- 
celonnc .Le Roy à fon retour contraind fon frère de 
prendre pour fon appennage la Duché de Guycnnc,cô- 
prenat feulcmét trois fenefchaufTécs, Bourdeaux, Bazas 
& les Lanncs : & ce au lieu du Comte de Champaignc . 

lean Balluë, Euéfquc d'Angiers Cardinal,fut côftitué* 
prifonnicrïlon lift quelques lctrcs qu'il cfcriuoit au Duç 
de Bourgongne.LeRoy inftituc & crée les Gheuàllicrs 
dé l'ordre fàin& Michel. 

Lanatiuité de Charles, Dauphinjc xiiij.iourdeluil- 
ler. Richard Comte de Waruich, pour la feditionqui 
furuint en Angleterre , s'en vin t à refuge vers le Roy de 
France. LêRoyretiroitàfoy&rccouurôit petkà petit 
les villes quilauoircftc contraindquim& dclaiflcraù 
Duc de Bourgongnc. Il fit aflcmblcr les trois cftats à 
Tours,tôus lcfqUeTs tenoient entièrement fohpàrty, & 
afin d'au oit plus grande couucrtufe de faire lagucrré,Ic 
Roy après auoir entédu & ouy quelques plaintifs & ap- 
pellations d'aucuns Gentilsjiôtncs envoya Vcrsie Duc 
de Bourgongnc , vn huyflîer delà codrt de Parlement , 
pour l'adiourner à certain ioUr en iccllèuiôt il fut moult 
defpité. Gcux d'Arnferts fc rendirent au Roy. Le Roy 
qui eftôit fin & fc rèlTèntoic dés trauerfes qui luy àôoiét 
efté fai&cs par le Duc de de Bourgongnc , perifoit ibûr 
& nuid comment il le pouroit ruiner. Pour éftcr-lem- 
pcfchcmët qu'il auoit dedans fon Royaume dè fon frè- 
re & du Duc de Brctaignc , ilpourchàffafaircvn trâi&é 
auec le Duc de Bôû*gongnc,jjâr lequel promettoit luy 
rédre lefrvillcs de fâin& Quentin & Amiens, qu'il auoit 
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furprinfes.-moycnnant qu'il fcdepartift deTalliâccjqu'il 
auoitaucclcsfufdits Ducs de Brctaignc& de Guyenne. 
L'vn & l'autre tafehoie à tromper fon compaignon. Le 
Duc enuoya dire fccrctcmcnt à icculx Ducs , qu'il auoit 
faidfc ce trai&é pour recouurcr les deux villes , & que 
pourccla,ilncvoudroit abandonner fesamys. LcRoy 
marchoitcontrelcDucdcGuyénc &trouuoit deiour 
en iour nou uellcs exeufes pour ne redre point ces villes. 
Le Comte de fainct Pol Conncftablc de France ,fc gou- 
uernoitle plus fagement qu'il luycftoitpoffiblc crttrc 
ces deux Princes : toutesfois il ne peut fi bien faire , que 
tous deux ne s'accordaflent de lcfairc mourir. Dequoy 
cftant aduerty par Tes amys il fe faifit de fainâ Quentin, 
munit &c fortifia trcfbic fes autres v illcs.LcRoy eut peur 
qu'il ne fè rendiftau Duc de Bourgongnc: parlementa 
auecques luy,non pascomme mailtre,mais fur vng pot, 
comme Princes cfgaus &cnncmysontaccouftuméde 
faire. 

Le Roy tenant les lieux & places en fa puiffancedif- h$* 
ferc & allonge l'affaire au duc de Bourgonnc, tant qu'il 
pcut.Lc Duc entre bien auant en France & brufloit d'en 
uic de liurer la bataille au Le Comte de Waruich a 
Roy. Cepandant le Roy ucc le grand fecours que luy 
propok quelques côdi- bâilla le Roy de France ,dcli 
tionsdepaix.Ccpandanc ura de prifon Henry Roy 
le douzième iour dcMay . d'Angleterre. Edouard s cn- 
aduinttamortduDucdc fuyt verslcDucdcBoureo- 
Guycnnc , foit qu'il fuft gne fon beau frcre^equelfc- 
empoifonne, 014 autre- cretement luy dona lecours 
ment l'Abbé qu'ô foup- puis fc partit d'auccluy,& en 
çonoitluy aupit donné diligence retourna & vain- 
la poifôn, mourut en pri quit fès ennemys Se les deco- 
fon à Nantes. Le Duc de ht. Henry vn peu après , que 
Bourgogne aceufoit pu- le Prince Edouard fut mis 
bliquemcnt le Roy de la à mort fut occis luy mefmes. 
mort de fon frerade façon que cette. mort luy augmen- 
ta fon courroux & diminua fes entreprinfes. Le Roy in- 
continent entre en pofTeffion,&fc faifîft des fortes pla- 
ces , (jc retint les fcruitcurs.domcftiqucs de fon frerc , en 
leurs-eftats.Le Roy rcprjn t Pcrpignan»qui s'eftoit reuol- 
té: maria deux de fesiîllcs , Anne à Pierre de Bourbon, 
Comte de Bauieu, Ieanneà LoysDuc d'Orléans «qui 
puis après fera Roy de France. Le Duc d'Alcnçon fat 
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condamné auoir la tcftc trcnchcc & fcs biens côfifquez: 
le Duché d'Anjou fut prins parle Roy. 



Le Roy faiâ: beaucoup de fafchcric & engendre plu- 
ficurs ennemys à Charles Duc de Bourgongne qui c- 
ftoit audacieux & hardy à toutes entreprinfes. Le Duc 
deBourgongneticntvn an tout entier leficge deuant 
Nuz. 

L'Empereur venant des Allemaigncs , auec grand ex- 
creite, ne feeur on pourtant luy faire leuer le ficge,(înon 
foubz certaines conditions. Cependant le Duc de Lor- 
raine 1'auaut. Le Roy après le teps des trefues fini,lequel 
il auoit voulu prolôgcr, brufle quelques villes en Picar- 
die. Le Roy Edouard d'Angleterre induit par les grades 
pt omcfles,que luy auoit fai&es le Duc de Bourgongne 
paflfa la mer pour faire guerre en Francc.il paflfa à Calais, 
au deuanr duquel vint le Duc de Bourgongne , petite 
ment acCompaigné, & le reccut à Boulongnc , peu ma 
gnifiquemenr, & bien autremeut qu'il ne s'attedoit. Ce 
quifutcaufe que dccceftantmerucillcufcmetmarry,& 
s'en tenant desdaigné , Charles fut plusenclin à tFâi&er 
de la paix auec le Roy. Le Roy Edouatd voyant d autre 
part que l'crTed: n'éftoit refpondât aux ^arolles du Duc 
de Bo urgongne il parlcméta aucclc Roy a Picquigny, 
& furent accordées trefues pour neuf ans, pàwr eux & 
pour leurs alliés,& piour tou&ccux qui le voudraient cf- 
tre. Le Roy d^Anglcterie apresduoir receu argéç duRoy 
accorda fà fille auTteuphinx&parmermes moyen luy 
met eritrdfes mains lettres jni^fiucs,pariefquellcsil pou- 
uoitekircment voirîa coniiirarion qufauoit fai&econ- 
Itre luy le Conncftable Comtodc fain<&Pol. LcDuc de 
Bourgongne, quiàaoitcaàceàen fan efprit l?Enijpire- 
:de touille mode, p dur nçftrcempefcbéeiifes entreprît 
fes , faitièpaFément trçf ueslauefc \t Roy^, & s'en va faire 
;la guér-ré aux SuiÛcs & au Diic de Lorraine, 
'■ Lofs de Luxembourg > Comte de.fadn& P'ol Goncf- 
tablé ét -France] ayant en tôutesmaaieres offensé «es 
;itrôis puidans Seigneurs, pour lequclfàire moudfeât de 
fois le Confeil auoit efte aûamblé , fewëy ant abandon- 
né des ficnsjs'crifiiit'à Monseb Hayn&uJt. LcRojr fc fai- 
lli de fâinft Quentin. LeDucdeBoûpgongne liarelc 
Conncftable, à Pétonrie ai»pgen$ du Roy,qui leftoicnt 
venus demander,lcquel bien toft après fut décapité par 
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arrcft delà Cour de Parlement à Paris le dixneuficfme 
de Décembre. 

Le Duc dcBourgongne combien qu'il euft efte para- 
uantforccdclcuerlcfiege de deuant la ville dcNuzen 
Allcmaigne, qu'il çuft aufli perdu deux batailles contre 
les Suiflfcs, pour cela ne fc voulut tenir quoy : ains entra 
en Lorraine , & tout le pais réduit en Ton obeiflance , a£ 
fiegea Nancy. 

Alphonfe Roy de Portugal,vicnt en Francc,pour de- 
mander fecours au Roy, contre les Caftillans, Pour le- 
quel obtenir, il tafehoit à faire la paix. 

Charles Duc de Bourgongncfut par deux foisdef- 
pouilié , defeonfit & mis en fuyte le cinquicfmc de Iap- 
uier,& le douzième félon Emile. En fin il fut occis à 
Nancy, par René Duc de Lorraine , recouurant fes ter- 
res & pofieflions & ce principalement par le moyen de 
l'argent que le Roy luy auoit baillé pour luyaydcr, par 
laydc aufli de l'armée des Allemans . Icy cft la fin des ri- 
enefles délices & triumphes de làmaifonde Bourgon- 
gnc. Le Roy ayant fantafie quacaufe de ce, fes affaires 
îeportetoientafouhai(St,marchc L'affietedespoftes 
diligément en Picardîc^âfin de rc- & le logis à trouuer 
couûret touteslres villes- & places cheuaux pour cou- 
qu'il pourroitjde.cellcs dot iouit rir, furent premicre- 
foitlc defutid Dite de Bourgon- ment ordonez en 
gnc. Les Gantois comme Sci- France parle Roy, 
gneurs,gardoicnt entr'eux Marie , £eulc fille du Duc dé- 
funt, Philippcrde Creuccoeur Ce rend du party du Roy 
qui fut vn grand fupport pour le Royaume. Le Prince 
d'Occrige à peu de difficulté fubiuga & meie en l'obcit 
iàhcexlûRôy l'v;ric& l'autre Bourgongne, peu viles ex- 
ceptées rprint au fftics vHesdeiàinâQuentinjPeronnc, 
Mofttcuil, & Abcuillc. Philippe de Crcuccœui'luy mit 
entre Les mains Arcas & Boulon gnc.Lc Roy cnuoya fon 
barbier à Gandâlpratiquala ville de Tournay ôc la feit 
prendre : Ccpandaût il fe parla de pluGcurs moyens de 
pakvfiift par le mariage de Marie feule héritière de Flan 
dresauee Charlcsd'AngJaulcfmc, aueclc Dauphin ou 
autre Ptincc do France.. A lafin Maxîmilian fils de Fré- 
déric Empereur & Archduc d'Auftrichc qui eftoic ve- 
nu en Flandres, l'cfpoufa . Le vingt quartiefme iour 
d'Aouft, Iacques d'Armaignac Due de Nemours , fut 
capitéà Paris. , . 

Le 
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Le Prince d'-Orengc voyaotqu'oftncrlùytcnbifc pas 
promcflc,lai(Ta le party du Roy, & troubla toutes lti af- 
faires 4e Bourgongne : i\£m- rcuoqùédéfoh office de 
Lieutenant gênerai pour lcRoy,audiâ: pays dcBour- 
gongne. Charles d* Amboy fe , làenuoyé, ptent te met 
touten lafubicc^ior^dttRoyJcycomcnccrcnt lbîSuif- 
fcsauoirla foulre duRoy; La guerre à Therouennc 
contre Icxcrcitc du Roy.Maximilian cuydantcftre-vicw 
toricux,rcccutleplus de perte. Auffi le Roy ne.deman- 
doit qu'auoir paix te, alliance auec luy , laquelle luy euft 
cfté plus profitable qu'au Roy mcfmcs. 
IehanBallue Cardinal mis hors despriions. 
La mort de René d'Aniou, vieil Roy chaffé dcNaples. 
Le Roy fefaifitdefon héritage. • 

Marie femme de Maximilia, mourut d'vnc neurc qui j 
luy print, pour cftrc tombée de deflus vng cheual. Elle 
dclaifle Phillippe te Marguerite fes enfans. Aucûs difent 
que lors de fa cheutc elle eftbit gr oflè d'enfanté Le peu- 
ple de Gahd amené Maximilian iufques à cefte raifon 
la d'accorder auec le Roy,& luy bailler les terres & lieux 
que le Roy luy demandoit moyennant le mariage de fa 
petite fille Marguerite auec lé Dauphin. Dôtpourcfta 
plir paix entre cesdeuxmaifons^ futaccordéqueMa 
ximilîan dontieroit les Comtes d'Arcoys te dcBour- 
gonghc, auec les ScigncuricsdcMafcôjSalinSjAuxerre, 
te Bar fur Seine. 

Encoresen euflent volontiers plus faiâ donner les 
Gantois s'ils culfcntpcu,afin de diminuer & affaiblir les 
richcfTcs te putlTances de leur Prince. Ladite Marguerite 
fut amenée en Frâee eftaïuaù trôificfmc an de fob àag 
LcRoy d'Anglctefrcfutdeceupar cemoye, &'fort do- 
icniçparcè qu'on luy auoitaccordé, que le Dauphin ef- 
poufer oït fa fillc.Ce Roy icy fut dVngctil cfprir,(ùbtil 
vif > grâd,& lequel il ne poimbir arrefterv Auoit ilëii vne 
çhofe? foudain il aùoit afFecYiô d'vncautre:caché,vche- 
ment & de toutes chofes impatient. Sur toutes chofes il 
auoircèià; qu'il fc dbnhoitoïcn garde de mettreau ha- 
zard vn e chofe delaqu clic il euft peu Venir a fin ,^ du par 
aftuct'jOu par fimuiàttô.ôu^àr quelqueautrc iridbftriie: 
vouloit tout fcaubinll eftoft gracieux aux gchs'Hèbaf- 
te condition: point fapcrâù cri habits^tremotf buûricr 
de gaigtiér ceux <juiifcauô|t bien quïltfy pourb&(ét : hui- 
rc ou a^derjn'efpàrghantrtcri poureautclcufemWt^aï- 
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ueniraubut dcfcsdcflcings. Aurcftc il ne tenoit conte 
d'argcnt,il eftoie maladif* & mcfmemcnt eftànt malade 
print autres feeptre & couronne que ceux d3nt il auoit 
accouftumé d'vfcr , Il côfeilla à fon fils le Dauphin qu'il 
ne changeait point Tes anciens omcicrs,amys,familicrs, 
& feruitcurs,& luy mcfmcss'en eftoitbiéfort maltroù- 
ué. Èftat prochain de la mort deuint foUpçonneux,dcf- 
fiat,& timide,cn forte qu'il ne faifoit pas bon auprès de 
luy , luy qui autresfois auoit faift toutes chofes à luy 
polîibles pour cftre craint : ce qui le fift beaucoup 
hayr : & néanmoins il emploioit tous les moyens de pi- 
eté dont il fe pouuoit aduifer , & d ailleurs il bailloit 
aux Médecins plus qu'ils ne luy demandoient. C'cft luy 
qui le premier à contraint les poures Gentilsjiommes 
de feruir.il fc faifoit craindre au pcuplc,môftrant le che- 
min àfesfucccûcurs Roys,pourparucnirà grandesri- 
cheflfes & puifTances, iamais homme ne fut plus deuoti- 
cux.par tout baifoitaucc grande reuerence lesoflemés 
& reliques des fain&s. Il oftoitaux pauurcs pour don- 
ner aux Eglifcs. H à plus foulé fon peuple de tributs & 
détailles, que nul autre Roy defes prcdcceflcurs* Vray 
cft qu'au co mmécement dç fa maladie , il délibéra de le 
foulagcr & de le dçfchargcr. H auoitdelibcré faire vng 
cdicVllis labre uiation dcsproces,&dic totalement abo- 
lir & ofter tr î ompcrics,larcins& rapines que commettét 
de iour en iour les gens de pratique & de Iufticc. Outre 
auoit propofé de faire que tout le Royaume n'y auroit 
plus qu'yn droid & vnc coufturrtc , qui feroiét rédigées 
par eicrit en vng petit traiâc , qui pourec en feroit raid 
en lâguc vulgaire. Auflî qu'il n'y auroit plus qu'un poix 
& vne.mefure.S il n euft cfté preuenu de la mort (com- 
me ont efçrit Philippe de Gomincs & les autres hiftori- 
cns)il euft cfté caûfç de grandes vtilités en Faan ce. line 
fault oublier que luy eftant en fon vieil aage inuenta v- 
ne nouuellc forte d'habillement:car luy fe voyant orné, 
riche & magnifique cfto^t. merucilleu|emcnt jbien aife 
d'ainfifcmonftrcr. Ildonnoittousîcs mois à fon Mer 
decin, lequel luy auoit per/uadé &fai£t à croire & enté? 
drç qujilviurpit beaucoup plus lpnguçmcnt,& duquel 
(s'il fau,t ;ainfî parlef )il çftoi;fprtdcc,çu^cnc)^ntc,dU 
milefeus d'orpoui îuy pwljôgerla y Clamais pp ne yit 
home qui fciççommcndaft plus fo#t f à tant de gens , ne 
à tant de Sain£b, ; Il mourut au Plçflislcz T^uff je pc- 
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nulciefmc iour d' Aouftiaagé de foixante ans & quelque 
peud'aduantage; Il voulut cftrc enterré à Clcry enl'E- 
glifc de noftre Dame 3 après âuoir règne vingt trois 
ans. 

René Roy de Sicile luy auoit laifle par teftament la 
Comté dcProucnce & le Duché d'Anjou. 
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Charles hui&efme cinquantecinquiefmel{qy, 
quatorjfe ans. 

Elis de luy, Charles hui&îcfrric du nom, luy 
fucceda a la equronne^ert l'aagc de treize âns& 

SîbfeB ^ cux mois, ou ciiuiron. Oliuicr le Dàin bar- 
bict du Roy Loys , & Daniel fon ferukeur., furent pen- 
dus. Ican Doiac eut le nez & Icsaurcillescouppccs. Il 
fut fait aflemblée des trois eftats en la ville de Tours au 
moys de Juillet, où il fut ordonné qu'il ny auroit aucun 
Regenten France. La garde & tutelle du ieunc Roy fijt 
baillée à Madame de Bcauicu feur du Roy : dcquby le 
Duc d'Orléans ne fut pas content. îean Duc de Bour- 
bon Conncftable de France* 
Là guerre contre les Bretons» 
Ce Roy Charles cftoit de petite complexion & frefle 
nature. Son perc n'auoit pas voulu qu'on luy enfeignaft 
rien de Latin. Depuis il apprint à lire en François. Il fut 
facré & couronne au mois de Iuin ayant prclque qua- 
torze ans accomplis. 
; Hvnry fepticfmc Comte de Richemonrapres l'cxpul- 
fiondcRichardrecouura le Royaume d'Angleterre par 
l'aydc des François. 

Il pratiqua les Ducs de Bourbon,de Lorraine, le Prin- 
ce d'Orengc, le Comte de Foix, & pi uficurs autres, & 
meift depuis fus vne grofie armée. 

La ville d'Orléans luy ferma les portés: à la fin il y 
eut paix : & fans faire autre exploit , ces Princes fe dépar- 
tirent. 

Le Duc d'Orléans fe retire en Brctàigne. 

Le Roy l'année après entra en Bretaignc: printles vil- 
les principales : afliegea Nantes, oiicftoyentlcDucdc 
Bretaigneauec fes deux filles Anne &Iiabcâu, le Duc 
d'Orléans ,. les feigneurs de Lauai , Chafteaub riant & 
le Prince d'Orcnge. Loys de laTrimouillc en fon âage 
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de vingt fix an»,fut fait Lieutenant gênerai pour lcRoy. 
Lelunay vingtchui&icfme iour de Juillet y eut batail- 
le afaind Aubin'contrelcs Bretons. Le Duc d'Orléans 
& le prince d'Orengc y furent prins. 

Le fcpticfmc iour d*06robrc François Due de Bretai- 
gne mourut. 

Iulques icy à efeript fon hiftoire Paul Emile. 

La paix auec les Bretons. L'empereur Maximilian 
pourchaffoit d'cfpoufer Anne fa fille aifnée feule heri 
tiere:car Ifabeau eftoit morte. 

Le Roy après auoir répudié Marguerite fille de Ma 
ximilian , prend à femme Annejieritiere de Bretaignc, 
laquelle il ofta à Maximilian, qui l'auoit efpouféc par 
procureur. 

La guerre de l'Archcduc en Picardie,Philippc de Crc- 
uecœurluyrefifte. 

Apres que le Roy d'Angleterre fut venu au fecours 
du Duc de Bretaignc,iltiraiufqucsàBouIongnc. L'ar- 
gent qu'il difoit auoir prefte au Duc dcBretaignc, luy 
fut accord é,& par ce moyen la paix fut faidte. Le lende- 
main ceux d'Arras furent prinsen trahi fon parles genf- 
d'armes de l'Archcduc , Icfquels pareillement fe font ef- 
forcez d'opprimer ceux d'Amiens. Finablement Maxi- 
milian reprint (à fœur & le Comté d'Artois, & s'accor- 
daauecleRoy. 

Le Roy induicl: par aucuns de fes Confcillers, entre 
autres par frerc Oliuicr Maillard , qui faifoient des con- 
fcicnticux^rcndit les Comtez de Rouffillon & de Parpi- 
gnan au Roy d'Efpaignc. 

Le Senefchal de Beaucaire & Briçonnet firent entre- 
prendre le voyage de Naples. Pierre Duc de Bourbon 
demeura Rcgcnt en France. Le Duc d'Orléans eut la 
charge de l'armée de mer : desfit Fridcric d'Arragon 
& toute fon armée en la riuicre de Gènes. Les Prin- 
ces & Gentilsjiommes faifoient la guerre à leurs def 
pens. 

Ludouic Sforcc Duc de Milan aduançoit fort cefte 
entreprinfe de guerre. Le Roy fut honorablement rc- 
ceu de la Marquifc de Montferrat , des Ducs aum* de Sa- 
uoye , & de Milan : fit entrée à Pauie , àPlaifancc, à Lu- 
ques, à Pife, àFlorcncc> puis à Scnc, à Vitcrbe, & le der 
nier iour de l'an dedans Rome. 
£ Le Pape 
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Le Pape le déclara Empereur de Conftantirioblc. Le 
Roy Alphdnfc & fon fils Ferdinand £>ac de Calabre, 
fugitifs fc retirèrent en Sicile. Le Roy Charles gaigna 
le Royaume,& entra dcdansNaplcs^uec grand' pompe 
Se triomphe, 11 s'en rcuint à Romc> détaillant pour Kôf 
en ces pais là Gilbert de Moritpenficf. 

L'inftitution du collège des filles repenties à Paris. 
Tous les Princes d'Italie j & les villes s'aflemblcrcnt 
>our enclorrc le Roy à fon rctour,ch boufeharit \cè pa£ 
àiges. Le fixicfme de Iuillct il eut vncrioblc bataille & 
viâoirc,àFornouej en yn lieu appelle VirgUcrra, en la- 
quelle il desfift l'armée dulWcjdcs Vcnitiés,& du Duc 
de Milan qui enfcmblcment rauôiétaifaillhfc defendât 
tellement que fes ennemys ne luy (céurerit empefeher 1 
paiTagc. Le Roy auoit peu de gens de guerre auec luy. 

Le nom des Chefs de l'armée duRoyJc Marcfchaldé 
Gyé: Icanlacqucs TriuolcCi Italien :Loys de Luxem- 
bourg , Seigneur de Ligni,Loys de laTrimouille : Loys 
Duç d'Orléans , cftoit fort opprimé à Nouarrc par Lu- 
douic Sforcc.LcRoy s'en retourne en Fràce victorieux. 
Eftant de retour à Vcrceilfut conclu l'apoin dément a- 
uec le Duc de Milan. Loys Duc d'Orléans par ce moyen 
fortit de Nouarrc. BriflbnctEucfque de S.Malo, Cardi 
naliChancclier de France. Par faute d'argent tout ce qui 
auoit cfté conquis à Naplcs fut perdu : combien que le 
Duc de Montpcnfier feift trcfbicn fon deuoir,& fe pre- 
fentaft en tous les endroits où les ennemys fc logeoiét 
^ourles combatre : mais à la fin luy & tous les Françoys 
le rendirent au Roy Fetnand lçurs bagues fauucs:qui les 
garda fi longuement en vnç Iflc, que Te did duc & plu- 
ficurs autres y moururent: Le refte des Françoys après la 
mort dudiéfcDuç s'en retournèrent en France. 
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Le fcpticfme d'Auril , le Roy mourut de mort fubitc 
à Amboifc,ne delaiiTant aucuns héritiers, le quatorzief- 
me an de fon règne. Il fut enterré à fain& Denis. Loys 
Duc d'Orléans & de Valoys , fut (acre à Reims le vingt 
fixiefinc iour de May. 
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Loys doufiefme, cinquante fixiefme Roy, 
dixfept ans. 

L propofa reformer l'eftat <je lvniuerfité de 
Paris,& les priuileges des efcholiers,& de cor- 
^ ^ riger & ofter les abusqui regnenr en laiufticc, 
& aux iugcmens.LVniucrfité troublée fir cfmeute. 

Le Roy prend à femme Anne Duchcflc de Brcrai- 
gne vefue du Roy défunt, & répudie Jeanne fille de 
Loys onziefme , a laquelle parauantil bailla la duché de 
Berry, où elle paflale dcmourantdc fa vie : le premier 
iour du mois d'O&obrc , le Roy eftablit vn parlement 
à Rouen, au lieu de l'Efchiquier, & ce par le confeil de 
Georges d'Amboifc Archeuefquc dùdicï lieu. Il pafla 
lesmons pourrecouurcr le Duché de Milan qui luy ap- 
partenoitrprint Alcxandric,rccouuraPauic & Milan qui 
fe rendirent :enuoya Philippcs dcRauaftin pour gou- 
uerner à Gcncs. Le Roy rendit la ville de Crcm orine aux 
Vénitiens, dcfqucls il auoit eftéfolicité de paffer ôultrc 
en Italie. S'en voulantretourncr en France, laifla à Mi- 
lan Ican Iacqucs fon Lieutenant gênerai & Gouverneur 
deladideDuchéXetrefiefmciour'd'Odobrcfutlaiîa- 
riuitédela Roync Claude. Le vingtccinquiefme iour 
d'Octobre le pont de noftre Dame , à Paris tomba en (a 
riuierc de Seine. Roberr Ga^uin à efeript iufques icy. 
* Lelubilé. Milan rccouuré par Ludouic Sforccàuec 
raydcdesAllcmans,verslcfquesluy eftanrchatte;fc{loir 
retiré, mais puis après fut prins l'onziefmé iburd'Auiril 
parle feigneur de la Trimouillc, & amené en France, où 
il mourut quelques ans apres.Lé Cardinal d'Aîcaignc fit 
tant qu'il fit euader en Allemaignc fes nepucus enfans de 
fon frère Ludouic Sforce, mais luy mcfmcs fut prins 
d'vn capitaine Vénitien* & misez mains des François. 
- -Philippe Archcduc d'Auftriçhe pafla parle Royaume 
deFrancc , pour aller cn Efpaigneifutreceu àFkris fbft 
honorablement le vingrccinquiefme de NbuçmbreV v 

Le feigneur d'Aubigny Lieutenant général du Roy 
rccouura Naples de Federic , lequel fe vouloit porter 
pour Roy dudiéfc Royaume de Naples,aprcs le deces de 
fon nepucu Ferdinâd. Federic & fa femme furent prins, 
& amenez prifonniers en France , ou le Roy les ttai&a 
humainement. Parla fuafion du Pape, le Roycnuoya 
Philippe 
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Philippe de Rauartin contre les Turcs i mais par la faute 
des Vénitiens les Frânçoys furent vaincuz à Magdalain: 
lcfqucls aptes grandes calamitcz & pertes s'en retour- 
nèrent en France. 

George d'Amboifc Cardinal» legat en France. 

L'Archcduc d'Auftrichc rcucriant des Efpaignés fc 
tranfporte à Lyon,ou trai&é de paix^fraternité & allian- 
ce perpétuelle $ fut faiét entre les maifons de Frante&r 
d'Efpaigric, le Roy des Romains , l'Archeduc ; leurs al- 
liez & confcdcrcz. Toutcsfois le Roy d'Efpaigncau 
preiudice dudi&trai&édcfpefchaGonflalle Ferrandà 
Naplcs, & reconquit le Royaume : faifants les feigneurs 
d'Aubigny, de Ncuers* & delà PaliflTequafî plus qu'il 
ne leur cftoitpoflible pour le garder. Le Roy enuoya 
à Rouflillon, & afficgerSaulccs: mais U«e peut rien 
faire. 



Faminc&pcfte. 

Le Roy faid rendre Bbuloûgnc la Gra(Tc au Pàpc lu 
les, après en auoir chafle ïcân de Bentiuole: 

Les Gcncuoys fié reuoltcnt foubs la conduite de quel 
que tain&qricr , nommé Paule de Nouis , & chaflerent 
les François lcfqucls le rcprirçdrcnt bien tbft àprcs.Paulc 
fut prins fur la mer, en s'enfuyant , lcqucl.fut defeapité à 
Gcncs. 



Le dixhui&icfmc iour de May,à Caruas, fut la batail 
le contre les Vénitiens, au lièu d'Aignadcl. LcsVchi 
tiens furent defeonfits & leur capitaine Barthélémy 
d'Aluyanc prins prifonnicr. BrclTc, Bcrgâme, Crème, 
Cremonnc , & les autres places de la Duché de Milan fe 
rendirent au Roy: duquel le Pape, l'Empereur,^ le Roy 
d'Efpaignc furent fecourus àlarccouurancc des villes, 
que leur occupaient les Veniticns.La feigneurie de Vc- 
nife,& tout lcurcftat,fut prefqucs abolyc. Au Pape Iules 
furent rendues les villes d'Imolc , Facucc, Forly, & plu- 
fîcurs autres : au Roy des Romains Padoiic , Tcruis , & 
Vcrônnc. 

Le Pape Iules , fc rend du party des Vénitiens en foli- 
citant les Efpaignols, Allcmans & SuùTcs,eont.rc le Roy. 
Le Roy Fcdcric de Naplcs, & le Cardinal d'Amboifc 
moururcnt.il couroit lors vnc maladie deftourdiflemét 
de tefte en France , qu'on nommoit la Coqueluche. Le 
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Roy de France & le Roy des Romains fc mettent en dc- 
uoir pour auoir vn Concile, ce qu'ils ne peurét obtenir. 

Premièrement l'Eglife Gallicane s'aflfembla à Tours, 
puis après on efleut le lieu du Concile Lyon, Pifc, & Mi- 
lan. Gaft on de Foix,Duc de Nemours, nepucu du Roy, 
futenuoyé en Italie, Lieutenant gênerai pour le Roy, 
debella & meit la ville dcBoulongncfoubs lapuiflan- 
ce du Roy contre le Pape. Les Sûmes pratiquez par le 
Pape paffent en Italie,& s'en vont vers Milan.La ville de 
BrciTcqui s'eftoit rendue du party des Vénitiens fut in- 
continent fccouurée parle Duc de Nemours & mifcà 
feu & à fané- Le fainà iour de Pafqùes le Roy eut vnc 
forte batai!le,à Raucnnc côtrelcs exercites duPapc, des 
Efpaignôls , & des Vénitiens. Gafton de Foix Duc de 
Nemours en vne courfc qu'il fit cotre les cnncmys,s ad- 
uançantfureux en trop petite compaignic, fut iurprins 
& mis a mort.Les chefs de l'vnc & de l'autre arméc,gcns 
d'eflite furent ou prins ou occis.Raucnne fut dcftrui&c. 
Le corps du victorieux Duc de Nemours fut porté in- 
humer à Milan. 

Iules Pape pratiqua l'Empereur Je Roy d'Angleterre 
&les Suiflcs contre \ts Françoys& les enflamma pour 
faire affaillir le Roy Loyé en diuers cndrot&s de fon 
Royaume f toutcsfois il mourut dcuantquc fes entre- 
prinfes fuffent exécutées par eux : qui fut vu grand 
bien& foulagcmcnt pour toute la Chreftienté. Ferdi- 
nand , Roy d'Efpaignc , àûoir cxpulfé du Royaume de 
Nauarrclcànd' Albert, aflaut lcdift Royaume de Na- 
uarre, & l'occupe par force , n'y ayant aucun autre meil- 
leur droi£t,finon qu'il luy cftoit fort commode & vtile: 
& ccfoubs couleur de l'Anâthcme & excommunica- 
tion que le Pape Iule auoit ietté cotre ledift Roy. Hen- 
ry huicHicfme Roy d'Angleterre defeendit à Calais & à 
force d'armes entra en la Picardic,cfhnt bien afleuré d'a- 
uoir fecours du Roy des Romains & des Flamens : mais 
il fut côtrainc"fc fc retirer en fa maifon par le Roy d'Efcof- 
fc Iacqucs quatriefmc perpétuel amy & compaignon 
des,François,lequelà melmeinftant entra en fon païs,& 
gaigna vnc bataille contre les Anglois, ou toutesfois il 
mourut. Ils ne firent rie par ce moyen ne en Guyéne,nc 
enNormadie,ou ils auoiét enupyc deux armées. A Brcft 
les François & eux combatirent fur la mer. La Régente 
d'Angleterre & la Cordelière de France , qui cft oient 
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deux beaux nauires& bien cquippez s'attachèrent l'vn 
l'autre, & furent la plufpart de ceux qui cftoient dedans 
bruflez ou noyez. 

La paix entre le Roy & les Vcnitiés publiée le iij. iour 
du moisde Iuin,par le moyé de laquelle furent réuoycz 
Barthélémy d'Aluyanc& André Grittus. Les François 
quittét Milan & Italie aux SuhTcs &aux E{paignols, qui 
pour lors cftoient les plus puiflans en ce païs la.Les Suif 
fes vont affieger Diion en Bourgongnc. Loys Seigneur 
de la Trimouille, Gouucrneur du pays de Bourgongne 
leur promet argét pour la feureté duquel il baille le Sei- 
gneur de Mcziercs pour oftages , par ce moyen ils lcue- 
rent le fiege. Le Roy d'Angleterre aflïegcTcroucrtnc. 
Lacourfë &iournéedc bataille vulgairement appelée 
laiournéc des Efpcrons: en laquelle les François le por- 
tèrent fort mal. Le Duc deLongucuille,Bayard J & Bufly 
furent menez prifonniers en Angleterre. Ceux de Té* 
rouêne.,&<lcTournay fe rendent au Roy d'Ànglctetfp; 
fous certaines conditions. . ; 

LaRoync Anne va de vie à trefpas le ix. iour de làn- 
uier , delailïat deux filles, Claude &Rcnée.Le dfxhuic- 
ticfmc iour de MayiFrancoys de Valoys,Duc d'AngOu- 
efmc, efpôufe,à laihâ: Germain en Layc,Claudc la plus 
âagëç fillc<Iu Roy.par le moyen du Dtic de Lôgueûillci 
qui eftoit captif en Angleterre* fut faite la paix entré tes 
Roysjfoubsceftc condition que le Roy dèFranccefi 
pOuferoit Marie, la fœûr.du Roy d'AngleterreiLcsnbp 
ces cri furent faites à AbcUillc le neufiefmc d •Odtob'rcl 
Le Roy iloys trcfpaifalc premier iour delan^ic^, ; & ftii{ 
porté àSàindt Dchis,&là enterré aucc là Roync. H fût 
appelé pere du pcuplc,qui cft vn nom quepeu dfcRo^ 
auoicntcu deuant. :r - • • • 



Trançoys deValoys premier de ce nom cïnquan- 

tejèptiefmeRoyjrantedeuxansjràïr 
- ■• - mois , fix tours. 



■ ; 



^Rançoys deValoys premier dcfcc;nom,Duc 
d'Angoulefmc comme plus proche , en ligne 
collatcrallc & mafculinëjfucccdà à Loys doû- 
ziefme,dcecdéfanshoirs maflcs defon mariagerll fut fa- 
cré àRcirrre le vintcinquicfme iour de ïahuiér mil cinq 
cens quatorze. Il demeura à Parisiulqucs après Pa{quës, 
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cependant qu'on traittoic l'app ointement auec l'Archc- 
duc Phillippc fils de l'Empereur Maximilian. Le Comte 
Henry de Naflfau fut accordé, &depuiscfpoufé auec la 
fœur du Prince d'Orenge.Auffi audit temps Charles de 
Bourbon futfaict Cônneftablc dcFrancc.&futfaVi* 
coté de Chatelleraut érigée en Duché&vnieàlaCou- 
ronc de France. La Royne Marie vefue de feu Loys ir . 
fut mariée auec leDuc de SufFok, laquelle fut emmenée 
en Angleterre. 

Ces chofes faictes IcRoy cnuoya quérir Pierre deNâ- 
uarre,qui cft oit prifonnier à Loches : auquel après plu- 
sieurs grands dons,il bailla charge des genfd'armes. 

Le premier iour de May le Roy, la Royne, & M ad a 
me merc du Roy , s'en allèrent à Amboife , auec toute 
la Scigncuric:ou le Duc de Lorraine cfpoufa la fœur du 
di£t Seigneur de Bourbon,Conneftablc. Audict temps 
Ic Roy délibéra recouurcr le Duché de Milan , qui luy 
appartenoit à caufe de la Royne fon cfpoufe: & de faire 
guerre aux Suiucs , qui eftoient venus courir biépres de 
Brian çon en Dauphiné.Et pour ce faire drefla grofTc ar- 
mécilaquellc il fit rédre à Lyon. Apres que le Roy y eut 
é*\6L fon entrée laiûaau Royaume Régente (à merc: or 
d onna de (es affaircs,pour là guerre qu'il auoit délibéré 
| defairf delale,s monts , & y aller en perfonne. Puis s'en 
vint à Qrcnobic, où il fut quelques iours pour laiflcr 
ga.flcr fon arméc:ccpédant mourut le fils de Federic,qut 
fg^difoic Royale Naples-Au départir de Gréoble le Roy 
pj^tfonxfocmin par Ambrun, nonobftantquela plut 
p^cdcfagçnd'armcrics'cn allaft par le Bourg Duiflant. 
^Ambrun le Roy s'en allai fain# Paul: puispafTa auec 
fon, armée par vn chemin qu'on difoit impoffible à paf- 
feh& fut partie de l'artillerie defmontée,pour pafTcrpàr 
ledit chemin. 

Les cnnemysn*cuffcntpenfé,quclcRoy euftprins ce 
chcmin:Car Profperc Colonne , qui auoit cfté cnuoyé 
par le Pape Léon, auec quinze cens hommes à cheual, 
pourfecourir Maximiliâfils de Loys Sforcc, qui tenoit 
Milan,s'en allarçfraifchir auec fa côpagnie à Villejfran- 
chc,ouils furent furprins,ainfi qu'ils vouloient difner, 
pat le Seigneur de Hu^entcourt,qui entra enladite vil- 
| [ç:aprcs que fes gens curent rué les porticrs,commcncc- 
rcnt.à crier par les rues dcJadite ville, France, France: al- 
| lerent au logis dudift Colonne, ou ils trouuercntgran- 
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dcrefiftance. Maisfuruindrentlc Marcfchal de la Pali- 
ce, le Seigneur d'Aubigny, & autres François qui prin 
drent ledit Profpcrc Colonne , & pillèrent tout leur ba 
gagc:& fut ledit Profpcre prefenté auRoy^qui l'cnuoya 
en France foubs bonne & leurc garde. , 

Les Suiflcs qui eftoient à Suzc à Villane & a Mole fu- 
rent tous eftonnés de la prinfe de Profperc Colonne, 
pourec incontinent commencèrent à marcher à grade 
diligence vers Milan,& les Françoys qui les fuyuoient 
dcpresvindrcntiufquesàThurin, ou IcDucdeSauoyc 
receutle Roy -car ils eftoient fort proches païens. 

Les Suides alloicnt iour & nuicî: , &r paflerent la riui- 
cre du Pau fans bateau , aucc ponts faiéh de cordes, fur 
lefquels ilspaficrcnt l'artillerie & allèrent à Chinaux vil- 
le qui appartient âuditDuc de Sauoyc,laqucllcilspi!li- 
rent en partie & occirent plusieurs deshabitans, ncàrit 
moins plufieurs des Suiflcs y furent occis. 

Le Seigneur de Pricaccompaigné des Gcneuoiscn 
venant à l'armée du Roy pafla par la ville d'Alexandrie 
qu'il pilla pour les grandes trahifonsque ccuxdelaviU 
c auoient auparauant fai& aux Françoys. Les Suiflcs qui 
marchoiét s'en allèrent à Nouarre,& le Roy à Verfcl ou 
: ut pourparlé de trai&cr paix entre le Roy & les Suiflcs. 
Ce ncantmoins le Roy faifoit toujours marcher fon 
armée après lcfditz Suy flès,qui s'en alloient vers Milan. 
Cependant vint renfort auRoy dtync grande compai- 
gnic d' Allcmans,qu'on appel oit la bande n oirc. Le R oy 
ht marcher fon armée vers Nouarrc,qui fut aflïegée 
par Pierre dcNauarre & incontinent rendue par ceux 
de dedans. 

En ce temps la Royne accoucha à Amboifc d'vnc fil 
lequrfut nommée Loyfe. 

Les Françoys partirentde Noùarre, & s'en allèrent à 
Bufferolre. Cependant le Roy eut nouuéllcs, qu'entre 
luy & les Suiflcs lappointcment auoit efte faicï & ac- 
cordé, moyennant certaine grolTc fomrrie de deniers 
qu'il fit deliurcr pour leur chUOyerpaf fcSeigncur de 
Lautrcc.Et comme ortlcUrportoit ledit argcnt,lcfdiâ:s 
Suiflcs furent prêchez par le Cardinal dë Sy on iqùite- 
noitlç party duditMaximilian ,&per{uàdcz parledit 
Maxirriilian J & lcsCy toyens deMilânieâfôrtc qu'ik de- 
libèrenr de fùrpf eridre le k$y 8ç fon arméc^fcpendàht 
qir ôtiféur porterait ce cpâ 4feùr au oit efté promis. 
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Le Roy futaduercy dcccftc cntrcprinfc&fceutà la 
vérité qu'ils cft oient ia près de luy, pour luy liurer la ba- 
taille, & iaçoit qu'il ne feuft que de t'aage de dixncuf ans 
feulcmét délibéra de les attendre,^ d'eftre le premier au 
danger. Et le quatorzicfme de Septembre enuiron trois 
ou quatre heures après midy \ les Suiûes accompaignés 
des Milannoisvindrentfraper fur l'armée des Françoys 
audift lieu de Marignan,autrcmenr dit Sainde Brigidc. 
Les Françoys combatirent fans eux eftonner fors aucûs 
qui tournèrent le dos, pcnfantquclc Roy euft intelli- 
gence aucclcsSuiflcs.Lcfquclsincontinentaprcs,aducr- 
tis de la vérité, fe meirent à frapper fur les Sui(Tcs:lcs au- 
tres bandes fe mirent à frapper fur la bataille ou eftoit le 
Roy ,& s'attendoyent bien de mettre en defarroy les 
Françoys, côme ils au oient fai& à Nauarrc l'an mil cinq 
cens treze.Mais l'artillerie befongna fi bien auec les hô- 
mcs,quc les Suy (fes ne furent les plus forts.il y eut gran- 
de tucric:& entrèrent cz camps l'vn de l'autrc.Lc Roy 
ne perdit fon artillcric,& fi alloit de lieu en autre, don- 
nant toufiours courage à fes gens. 

Le lendemain bien matin, le refte des Suiflcs retour 
nerent au camp de Sainâe Brigide,donner fur les Fran- 
çoystmais ils eurent dommage par l'artillerie: & de l'au- 
tre part les Françoys fe voyans plus forts,augmenterent 
leurs courages, & occirent grand nombre defdits Suif 
fesjlcfqucls voyanslcur dcfarroy,tournercnt le dos vers 
Milan. Les Vénitiens vindrent au fecours du Roy fous la 
conduite de Mcflîre Bartholomc d'Àluyanc, Se aufli le 
fils du Comte Petillane,qui donnèrent fur la queue def- 
di&s SuifTcs.Pluficurs Princes de France furent occis en 
celte féconde tournée : & entre autres ledit fils dudit 
Comte Petillane, Françoys Monûeur puifnc dudit Duc 
de Bourbo : le ficur Charles de la Tri m oui lie, fils du Sei- 
gneur de IaTtimouillc.Vnc bande dcfdi&s Suiflcs,qui 
s'eftoient retirez à 1 auantgarde, que conduifoit ledit 
Duc de Bourbon, fe mirent en vnc cafllnc, ouleditSei- 
gneurlcs fitbrufler. Le Cardinal de Syon qui fut caufe 
delà perte de tant de gens, fe retira donnant à entendre 
' audit Maximilian,qu'il alloit quérir du fecours. 

.Iûcontincntaprcs cefte iournée,les cytoyens dejtf i- 
lan enuoyercnt; au Roy les clefs de la ville &fc fubmi- 
rét à mifcricorde:à quoy il les reccut. Et au regard du 
chafteau que tmoitlc Seigneur Maximilian,fut tens dc- 
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meure aflïcgé & miné par Pierre de Nauarre: dont il en 
fondit grande partie quifut caufe que ledit Maximihan 
demanda appointement au Roy ,qui à ce \t rèccut,& fut 
l'appointemcnt tel^que Maximilian fe rendit à la mercy 
du Roy,& luy liura le chaftcàuXedit Maximiliâ. fut én- 
uoyé en France auec eftat de Prince que le Roy luy d on- 
na. Et quand le Rby cutfai& fon entrée dedans Milan 
les Citadins de Paûic trouuerent moyen par a m y s & ar- 
gent de faire la paix auec le R^cômmcâufïî firent ffu- 
cuns Cantons' de SuhTes, moyennant certaine pacliôn 
dargent,qui leur eftliuréc par chacun an.- Le Roy pa 
rcillcmcnt fit paix-, & fc réconcilia auec le Pape Léon ij . 
Ils traitèrent de l'abolition de la pragmatique failli 
on,& fut accordé que les aflemblées cV (ynode des gens 
d'Eghfe tantfcculiersquc réguliers, qui auparauant fe 
faifoiét pour cflire les Prélats & autres Ettefqucs & Ab- 
bczpourgouucrncr les Eglifcs, cefTcroient: & toute la 
puifiance de côfcrer cesdignitczfcroit atribuécplcnc- 
ment au Roy , donc tout le Clergé en fut fort efmcu& 
mal content. Le Pape donna auffi pardô gênerai de tdus 
péchez à tous ceux qui s'enrolleroient & fc reng croient 
de la ligue fai&e pour aller contre le Turc. 

Durant lefquelles chofes , Mctfire Bartholome d'Al-; 
uyane, Licutenat gênerai des Vénitiens alla devïe à tref- 
pas en ladite ville de Milan, 

Le Roy cftant à Lyon, enuiron la fin de Carcfinc au 
dit an mil cinq cens quipzeJ'Emperçur Maximilian tira 
àfoy vn des Cantons des SuhTes , & la ligue Grifc, aufli 
pratiqua feerctement aucuns descytoyens de Milan , & 
autres gens, & auec grofTe armée, en laquelle il mena le 
frète de Maximilian,quieftoit en France/alla dcfccndrc 
fecretement en la plaine de Vcronnc , & Lodc , dont le 
Duc de Bourbon,cftantàMilan,futaducrty,&s'en alla 
au deuant des ennemys, iufqucs à la riuiere de Bade , ou 
ils eftoient iadefccndus.Et voyant que fon armée nef- 
toit de la moytié fi puiflfante que celle de l'Empereur , fc 
retira auec elleaffcs toft en ladite ville de Milâ,& aduer- 
ty que de trantefept Citadins,qui parauant eftoient par- 
tis de Milan , pour aller vers le Roy de France à Lyon , 
en eftoient retournez trentetrois, pour l'intelligence 
qu'ils auoient auec ledit Empcreur,lcsfift prédre cV def- 
capiter ou partie d'iceux. Voyant l'Empereur que l'ar- 
mée des Françoys s'en eftoitfoudain allée, penfa les a- 
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uoir ia vaincuz,& lesfuyuit.iufqucs à Marignan,ou il fc 
lpgta.^es SuifTes alliés des Françoys s'auancercnt,& pair 
le chafteau entrèrent en la.y il) c de Milan jlaqucllc fut af- 
fiegée pàc'lo&ç Ernpereurj.ou rien ne gaigna. Car fans 
rien faire s ? çn Alla à la ville de Lode , qu'il fit piller & def- 

truire. .. - . • • • • 

L'An mil cinq cens fêize niburuc leRôydc Nauarrc 
lsduScigneurd'Albretiquiauoiteftémis hors defon 
Royaume par Ferdinand Roy d'Efpatgne & d'Arra- 
gon _ :: . :. -, . •. 

Enuiron lc.rnois de Iuillet y eut trai&é de paix entre 
le Roy de France & l'Archcduc Royd'Arragon , pari 
m. pyé du mariage de Madame Loyfe fille du Roy , & le- 
dit ArchcduC i lequel fut conclu & ar.refté en Ja ville de 
Noy on,ou les Âmbafladcurs defdi&sfcigncurs fc trou- 
ucftent:lcqucl mariage fut depuis rompu & fcparé.Ccf- 
te; paix fut proclamée à Paris le vingtetroificfmc iour 
d'Àpuftenluyuant. . 

I«a Pragmatique fàh#i6 fut abolie.Cc qui ne fut fai& 
fans grand trouble &cfmotion& murmure de tout le 
Clergé de France.Lc. pardon de planiere remiflion, dô- 
né & public par toute la Chrcftientc,pourccux qui dc- 
pàtriroient de leurskienî^pouï aller £ iirc la guerre con 
tre lcsTurcs.Ledit pard& fut nommé lacroifadc,àloc- 
cafion de quoy l'argent des (impies &deuoticux gens 
fut attiréj&cammit/m beaucoup de beaux & infignes 
larcins, contrciefqucls Luther princedeceux quiïbnt 
nommez Luthériens t commença premièrement à fou- 
droyer en fes fermons. 

Le dernier de Fe.urier,IaRoync accoucha d'vn fils 
premier Dauphin de ecregnequi futbaptiféà Amboi- 
fele vingpcèinquiefme iour du mois d'Auril cnfuiuant, 
& fut nommé Françoys. 

. La natiuiréde Hertry fécond fils du Roy, àS. Ger- 
main en Layc,où il fut baptifé.Ladiflaë Roy deHongric 
& deBohefme meurt, auquel fucceda Loys fon fils. 
, Famine par toute laGcrmanic. 
L'EmpercurMaximiliandeccde.CharlcsRoydcs Ef 
paignes, fut cfleuEmpereur, à Francfort. Henry d'An 
glctcrrc Roy d'Angleterre traitta par Ambafl'adcs eu 
uers le Roy de Fricc du mariage dudit fieur le Dauphin 
de France auec. fa fille. 
Aucuns notables pcrfonnagcstraittcrcntrcntreucuë 
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& aflcmblée dcfdi&s Roys, qui fut aflignée au irioys de 
May en vn appelle Ardrcsappartenât au Roy près Guy- 
ncs & Hainc,tcrrc Anglefc , ou ils fe trouuerét en grand 
magnificence & pompe,& là parlementèrent enfemblc: 
& firent alliance & certain trai&é de paix, Charles Roy 
des Efpagncs & Henry d'Angleterre. 

Belgrade, cité de Hongrie , qui eftoit le boulcuart & 
defenfe des Chrcftiens, cil prinfc des Turcs. 

Charles d'Auftrichc Roy d'Éfpaignc pout quelque 
haine qu'il auoit cpnceûe contre Robert de la Marche, 
entra auec grofle armée en la Picardie, pour, foubs om- 
bre dudiét de la Marche, guerroyer les Françoys. 

Les gens de l'Empereur efleu s'entendent & font con 
fpiration auec Loys S force, & auec le Papc,au moyé dc- 
quoy ils deftruifirent tout ce qui appartenoit aux Fran» 
çoys en Italie.Car ils firent que lesMilanois fc rcuoltcrét 
cotre le Seigneur de Lautrcâ gouuerneur pour le Roy 
audi£fc païs:lcquel par faute deïccours& d'ay de làifla le- 
did païs,& s'en rcuint en Fraticd,cé fut par le moyen du 
Pape Léon contraire aux Françoys: duquel on di&que 
ayant entédu que Milan auoit cfté prins fur le Seigneur 
de Lautrcâ: , s'eifiouit fi fort qu'il tomba en vnc fîcure 
véhémente, dont il trcfpafTa foudain. Le Roy pourfuit 
l'Empereur , & le chafle iufqucs en Flandres. Les Fran- 
çoys,dcfqucls eftoit chef le Duc deBourbon,prenncnt 
Hcfdin près Thcrouanncdc chafteau toutesfois fc laifTa 
battre d'artillerie & canons , finablement fe rendit. Les 
francs archers d'autour de Paris & d'ailleurs furent leuez 
en Frâce,& pour lors les Françoys cftoiet guerroyez par 
les Elpaignols en Italie , & par les Anglois en Picardie. 

La guerre auui fut ouucrtc à Mcficrcs en Châpaigne, 
ou fc monftrercnt vaillants entre autres Anne de Mom* 
morancy,& Capitaine Bayarcl Chcualicr. Et fut ladicte 
guerre commeneemét de plus grands maux au Royau- 
me de France : Car au moyen dïcclle le païs fut pillé par 
les gens de pied & de chcual , de forte que pour y reme- 
dier,le Roy manda à fes Ballifs & fenechaux rompre le£ 
dictes bandes, & faire punition des delinquans. 

Apres la mort du Pape Léon Adriân cftât à SarragofTe 
en Arragon gouucrncur pour le Roy d'Efpaignc , fut c- 
fleu & proclame Pape, & nômé Adrian vj.du nom.Mef- 
firc Guillaume Goufficr Admirai de Francc,par le com- 
mandement du Roy mefn^rolTc armée à Fontarabic, 
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laquelle il conquit fans perte de Fcs gens. 

Les Impcrialiftcs rcçoiuentà compofition ceux de 
Tournay après auoir tenu long temps le fiege deuant, 
ne pouuât le Roy y pouuoir faire paflTcr du fecours em- 
pêché du grand dcfbordcmcnt des eaux quifuruint. 
Dontils l'afTuietircntàComté de Flandres. 

Les brigâs & voleurs qui marchoiet en façon de gens 
de guerre, & pillans tout de collé & d'autre foubs la cô- 
d uicïc d'vn nome Mactou, qui fc difoit le Roy Guillot, 
font en fin vaincus &prins. IccluyMaclou eutla tefte 
tranché à Parv,& les mains pluftoft coupées, & le tronc 
de fon corps mis à quatre quartiers. Adrian Pape meurt, 
au lieu duquel eft cfleu Clcmét 7. Le Roy eftât en Bour 
gongne,aduerty que les Anglois vouloient defeédre en 
Picardie,y enuoya meflîre Loys de la Trimouillc,Gou- 
uerneur dudict pais de Bourgôgne,pour fecourir le fei- 
gneur de Vcndofme gouucrneur de Picardie : lefqucls 
après auoirauitaillela ville de Therouéne,a(Tcmblerent 
les garnifons à caufe du bruit qui coutoit, que les Ale- 
manspour le Roy d'Efpaignc fe prcparoiét de defeendre 
en Bourgongnc.Le Roy eftant à Paris,aprcs auoir mâdé 
edicl: feigneur de la Trimouillc qui eftoit en Picardie, 
l'enuoya en Bourgogne pour donner ordre audift païs. 
Quoy feachans lefdi&s Allcmans ne l'oferent a(Taillir:& 
ceifa pour lors leur cntreprinfe. mais d'autre part les An- 
glois certains queledift feigheur de la Trimouillc s'en 
eftoit allé en Picardie ioincîs auec les împerialiftes , & 
ayant faicl: amas de trente mille hômcs,cntrerct auec les 
Flamans&ArtcfiensaudiclrpaïSj&mirétlefiegedcuant 
Hefdinrdcquoy le Roy ad uerti pour donner fecours au 
dict feigneurde Vcndofmc,renuoyaaudi6tpaïslcdi<Sr 
feigneur de la Trimouille, auec les marefehaux de Foix 
& Mommorency,& les feigneurs de Meficrs & de Bau- 
ge auec leurs bandes: qui leur firent leucr leficge,quils 
auoientmis deuant le chafteau, par ce qu'ils ny auoient 
fceuqucfaire,pillent,deftruifent & gaftent grande par- 
tic des limites & frontières de la Picardie. 

Le mois de Septembre le Roy eftant encof es à Lyon 
ouyt nouucllcs que Caries Duc de Bourbon auoit prins 
l'alliance de Charles Empereur, & s'eftoit retiré en la 
Franche Cômté.Et ad onc furent prins plufieursperfon 
nages feruiteurs dudi&de Bourbon Si emprifonnez, 
entre lcfquels le feigneur de &in<5t Valierfut amené en 
la conciergerie du Palais à Paris.Les bleds gelez en terre 
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cnuiron la Sainâ Martin, donts'en cnfuyuit famine. 

Troyes en Champagne fut bruflée. La noble &fa- 
meufe Ifle de Rhodes fut rendue par compofitiôn à So- 
liman, douziefme de la famille d'Othoman, Empereur 
des Turcs^apres cjuil eut longuement tins le fiege deuât 
icclle, pendant que lesRoys Chrefticns-n'entendoient 
qu a fc ruiner i'vnrautre,nayansfoucydcdoncrfecdurs 
n ay de aux maiftre & cheualiers d'icellc. 

Les affaires du Roy & du Royaume crohToient tous 
es iours : car le Roy auoit contre luy Charles efleu Em- 
pereur, le Roy d'Angleterre, l'Archeduc d'Auftriche 
frère dudid Empercur,les Flamés,Hannuycrs,certaines 
bandes d' Alemâs,& la plufpart des Allcmaignes:enfor- 
te que pourfe défendre d'eux fùjtcôtrain&dreflergrof 
fesarmées tant par mer que par terre. Encercmps l'Ar- 
cheduc d'Auftriche fe maria auccAnne fœur deLoys 
Roy de Hongrie. 

Le Roycftant à Lyon receut le héraut d'Angleterre, 
lequel luy fignifia la guerre à feu & àlàng, auquel ledicl: 
feigneur fit rcfponcc. 

Les Anglois,Hannuyers, &Flamens préparent vn re- 
tour en Picardie : & le Roy difpofoit de l'autre part aller 
en Italie auec groffe armée, & cnuoyer vnc autre armée 
en Picardie, & fi cftoit force de fe donner garde du païs 
d c Guyenne. Et fit le Roy drefler fon armée pour le pais 
dePicardieàlarequeftedudicT: Seigneur de Vendoîmc 
gouuemeur du païs. Ce faiéfc le Roy retourna àLyoft, 
délibère d'aller en Italie , mais l'cntrcprinfc fut rompue. 
Le feigneur de la Trimouillc lieutenât gênerai du Roy, 
ayant quelque temps feiourné en Picardie en la ville de 
Monftreuil , le D uc de Suffolk qui auoit efpoufé en fé- 
condes nopees la vefue du Roy Loys douziefme âucc 
grofle armée audift païs, &fc vint ioindreaueele Sei 
gneurDiftain,lieutenant gênerai de l'Empcreur:& pre- 
nans leur chemin à Boulongnc, furent aduerti du bon 
ordre > que ledift feigneur de la Trimouillé y auoit mis: 
parquoyncroferétaffaillinmaisprindrentvn petit châ- 
ltcau non pourueu de gens ne d'artillerie:tircrcnt oultre 
iufques à Terouenncjqu'ils n'oferét parcillemêt afTaillif . 

Le Capitaine Picrrcpont Lieutenant du Duc de Lor- 
raine qui eftoit chef dedâs la villc,fit pluficurs faillies fur 
lefdi&s Angloisà fon grandbôncur, & à. lapertc & do- 
mage d'iceux Fiâmes, Hannuycrs & Anglois,qui furent 
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contraints d'abandonner la place &fc retirer pour al- 
ler à Dorlens,qu ils n'oferent approcher n'afTaillir. 

De Dorlcnslcs Anglois,Hannuycrs & Flamans prin- 
drentlcur chemin tout au long delà riuicrcdcSomc, 
fans entrer cz pais du Roy : vindrent àBraye qu'ils prin- 
drcnt& paûerentlariuiere pourpaûerà\Roye,&Mont- 
didicr, qu'ils prindrent:dequoy les habitans de Paris fu- 
rent tresforteftonnez. Durant ces entrefaites, ledit 
Seigneur delà Trimouille, voyant lesennemys auoir 
paffela riuiercde Some, enuoya le Comte de Damp- 
martin à Noy on, qui aflcmbla ce qu'ilpeut des gens du 
païs,& repara la ville à fon poflîble. 

Le Roy eftant à Lyon , enuoya à Paris le Seigneur de, 
Brion pour fecourir ladite ville , & aduifer fur les affai- 
res de Francetlcquel en l'hoftel de la ville & en la pfefen- 
cc des Ecclefïaftiqucs , Prcfidcns , Confeillcrs , Nobles , 
Bourgeois & Marchans d'icellc là aflemblcz , les remer- 
cia pour le Roy de leur fidélité enuers ledit Seigneur, 
les priant de Tauoir toufîours ferme: & demanda à ladi- 
te ville la fouldc de certain nôbre de gés pour repouf- 
fer les Anglois,qui, comme dcfTuseft dit, cftoicntà 
Môtdidicr, Royc,& par la Picardie, qui luy fut accordé. 
Et ottroy a ladite ville deus mille homes de pied payés 
pour vn mois. 

Cepandant que ces chofes fc faifoient, l'armée que 
le Roy faifoit pafTcrcn Italie,pour rccouurerla Duché 
de Milan, occuppée par Maximilian Sforcc foubs l'e- 
fleu Empcreur,s*en alloitàLyon pourpafTcrlesmontz. 
Et en la fuyuant,lcRoy palla par Moulins, ou cftoit 
Charles de Bourbon Conneftablc de France, malade 
d'vne fleure quartc.Ils parlèrent cnfemble les affaires 
du Royaume. Et difoit on communément que le Roy 
le vouloitlaiflcrcn Fiance pour le gouucrncment du 
païs : toutefois dix ou douze iours après , ledit Sei- 
gneur de Bourbon s'en alla en Allemagne versl'cfleu 
Empcrcur.Et bien toft après fut fait Lieutenant dudit 
Empereur en Italic,& fe mit dedans Milan. 

Le Roy futcofeillé qu'il ne deuoit aller en Italie, mais 
garder fon Royaume, au moyen des feerctes entreprin- 
les dont on fc do ut oit en ce temps ;parquoy y enuoya 
Mcfliré GuillaumcGouffier Admirai deFrace,lcqueUcs 
monts paffez auec l'armée de Frâce, afficgcaMilan:mais 
ne profita rien : car ledit de Bourbon cftoit deiadedâs. 

L'Admirai 
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L'Admirai commanda au capitaine Bayarc^ de s'aller 
mettre dans vn village nome Rebet, où n'y auoit aucu- 
ne forterefle ; lequel par faute de fecours après gros cô- 
bat, fut contraind de fc fauucr: car les Elpagnols ne dc- 
mandoient que luy. 

Apres laprinfc dcRebet, l'Admirai fe Voyant à fau- 
te de viurcs,print confeildc s'en retourner en Francc.Lc 
feigneur de Vaudemont , & le feigneur de Vaudeuefle, 
ledid Bayard le dernier & au lieu plus dangereux : lef- 
qucls furent fuyuis par lcdicl: Bourbon. L'armée faifoit 
faretraiâe cftant condui&e parle fieur Admirai, le fei- 
gneur de Vaudcucflfe,(quitoft après en mourut)& ledit 
Bayard qui cftoit au derrière futaufli frappé d'vn coup 
dehaquebute parle corps. Dont après cftrc defeendu 
de fon cheual fe mit fous vn arbre , ou bien toft après il 
trefpalTa. a VuW 

Son nom cftoit Pierre Tarait, natif de lamaifon de 
Bayard au pais de Dauphiné. 

En ce temps le Cardinal de Mcdicis, qui appelle Clé- 
ment feptiefme du nom,fucccdaà Adrian fixiefmc 

Le vingtiefme iour de Iuillct,madame Claude Roy- 
ne de France , alla de vie à trclpas au chafteau de Bloys. 
Elle cftoit fille de Roy , femme du Roy , DuchcfTe de 
Bretaigne& de Milan , de bon renom, & delaûTa du 
Roy,& d'elle trois fils & deux filles. 

Audi&an enuironla fin dcl'efté, Charles de Bour- 
bon auec grofle armée de l'Empereur defeendit en Pro- 
uence pour mettre le fiege deuant Marfeillc 3 où le Roy 
enuoya Philippe de Chabot feigneur dcBrion, le fei- 
gneur Raucc, & autres. LcRoy drefla fon armée pour 
aller leuer lcdift fiegc,& d'icellc fit fon Lieutenant Ge- 
neral lcmarcfchal de Chabannes feigneur de laPalice. 
Et pour quelque difficulté que le Légat d'Auignô feift 
de remettre la ville entre fes mains. Le Roy cftant à 
Tournô, y enuoya laTrimouille, lequel fit en forte que 
les clefs des portes d'Auignon furent mifes entre fes 
mains. Apres que lcRoy futarriué en Auignon& que 
le cap eut marché iufques à Cauaillon,Charles de Bour- 
bon,voyant qu'il profitoit peu deuant Marfeillc, & fea- 
chant l'armée du Roy approcher de luy , lcua fon fiege, 
& fe retira en Italie le pluftoft qu'il pcut,& en allant per- 
dit grand nombre de fes gens & fon artillerie. Le Roy 
fuyuant fon armée & cognoiffant qu'il ne pouuoit 
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approcher de ceux qui fuy oient , s'en alfc à Aix en Pro- 
uencCjOii en fin fut conclu qu'il iroit en perfonne en Ica- 
lie^&y feroit marcher fon armée. 

Audictan le Pape Clemec ottroya vne bulle au Roy- 
aume de Frâce pareille au iubilé: & fut publiée à Paris la 
paix entre ledid Papcje Roy,lcs Vénitiens & Florétins. 
La délibération prinfe,commc deflus eft diâ:, le Roy fit 
marcher fon armée foubs la condui&e du marcfchal de 
Chabannesjpour recouurcr les villes de Milan détenues 
par l'efleu Empereur. Et après auoirrcduicl: en fes mains 
le Duché de Milan , le Roy alla mettre le fiege deuant 
Pauic, des la fin du moys d'0£tobre: ou il fit drefler fon 
camp. Ceux de deuant Pauic,defquels Antoine de Lcuc 
eftoit Chef & Capitaine, s eftoict bien fortifiez tant de 
viures qu'autres munitions. 

Lc'Roy Françoys,pardiligetcinduftrie,trouuamoyé 
de diuertir la riuiere du Thcfin, afin qu'elle ne fut propi- 
ce aufditsEfpaignols.Puis il enuoya,foubs la conduire 
du Duc d'Albanie à Naples , quatre cens lances auec fïx 
mille hommes de pied.ee qui afîoiblit fon armée. 

Et comme ces chofes fc mettoient à fin , Charles de 
Bourbon au commencement du mois de Feurier auec 
le viceroy de Naples & le Marquis de PcfqùaireafTcm- 
blcrent les gens de la ville deLode, pour venir donner 
furlesFrançoys. dequoy aduerty le Roy, manda le fei- 
gneur de la Trimouille , & autres feigneurs , Princes & 
Capitaines lors cftans à Milan, lcfquels à fon mandemet 
tous en ordre & comme prefts àcombatre, vindrent 
vers luy le quatriefmc dudift Fcurier,& cuydans bien a- 
uoir bataille on différa tant que Icfdi&sEfpaignols fu 
rct fortifiez de viures & gens , au moyen du fecours qu'y 
enuoya l'Archcduc d'Auftriche. Le vingt quatrieime 
de Feurier , fuyuant la délibération des dcfTufdi&s de 
rEmpercmvdeux ou trois heures deuant le iour vne par- 
tie de l'armée dudid Empereur foubs la conduire du 
Marquis de Pefquaire, après auoir fait brcfche en la mu- 
raille du parc des chartreux de Pauie, pourpalTcr cent 
hommes de front, & que l'armée dudid Empereur eut 
palTépar làjnonobftantlc bondeuoirdc l'artillerie de 
Frace, quiertdommagea fort lcfdi&s ennemis, les gens 
de cheual de rauantgarde des François voyants reculer 
leurs ennemys, allèrent après ( malgré l'armée Impériale 
que conduifoit le Duc de Bourbon ) qui recula ladite 
• auangarde 
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auantgarde. Quoy voyant le Roy aucc la fleur de fa chc- 
ualcrie > alla donner fur les ennemys, de force qu'ils eut 
fent efté desfai&s n'euft cfté que le Marquis de Pcf- 
quairc Chef de l'auâtgardc de l'Empereur , qui auoit af- 
femblé fes gens de pied Allemans & Efpaignols cnvne 
.vallée, ou l'artillerie de Frâce ne les pouuoit endomma- 
ger, fe prefcntaaû front de la bataille de Frâce aucc huift 
ces harquebûficrs,par lefquels furet tuez plufieurs bons 
& anciés Capitaines & autres qui auoy cht fuyui le Roy. 
Les gens de pied de 1 armée <Je France eftoient en deux 
bataillons] Tvri des SuuTes, & l'autre des Françoys & Al- 
lemans. Le Marquis de Pelq uaire auec fes Allemans & 
capitaines donnèrent fur les SuuTes du Roy : & le Mar- 
quis du Guaft auec les Efpaigrlbls fur les Allemans & 
Françoys. 

Antoine de Leuc capitaine de Pauic , fortit de la ville 
par la faufle porte auec deux cens hommes d'armcs,cinq 
mille hommes de pieds Allemans, & fix pièces d'artille- 
rie, lefquels allèrent rôpre les ponts du Thcfin : & fe ioi- 
gnirent à l'armée de l'Empereur en ce mcimes tcmps:par 
le moyen dequoy larrriée de Frâce fut desfai&c. Il y eut 
moule de prifonniers, & gens qui fe noyèrent cuydans 
fe fauuer par la riuiere du Thefîn,pltlficurs occis & tuez 
Le Roy citant en la mefléc aflailli, choquaDom Fcr- 
rand de Chaftribnte:& voyant les ennemys la hardiefle 
d'vn Prince fe mettant en tel danger , coururent fur luy 
&nonobftât toute dcfFcnfe,lcRoyfut,lcditiour vingt 
quatriefme de Feurier aûdit an , prifonnier du Viceroy 
de Naples, qui le mena envng Chaftcau ditPicheton 
presPauie. 

Et furent occis audit conflicl: le Duc de SufFolk, qui 
quereloit le Royaume d'Anglctertc cotre le Roy Hen- 
ry huic-ticlmc de ce nom , Françoys monfîcur Duc de 
Lorraine,Mcflîrc Loys Seigneur delà Trimouillc,Mef- 
fire Iacqucs deChabanncs,MarcfchaldeFrâce,&leSci 
gneur de laPalicc^& plufieurs autres trcfuaillans Princes 
Seigneurs, & Capitaines & Gentilsjiommesidcfqucls 
àcaufe deBriefuctéietairay les noms. 

L'Empereur eftâtaduerty de cefte victoire le vingti 
efmeiour dudit mois d'Auril,enuoya vers la Régente, 
mere duRoy le Seigneur de Rcuxfon fécond cham- 
bellan-^ auflî vers le Roy pour leur déclarer fon inten- 
tion fur \é trai&é de paix,& des demandes qu'il faifoit: 
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redemandant par rançon foncoufîn le Prince d'Orcn- 
gc prifonnier en France. 

Par le confeil de ladite Dame & des Princes de France, 
fut cnuoyéc cnEfpaignc vers l'Empereur, la Duchcne 
d'Alcnçonfœurdu Roy, accompaignéc depluficurs 
gens notables & de confeil , pour traiâcr enuers iceluy 
Empereur la deliuranec duRoy,&pour ce faire plus cô- 
modément, ledit Empereur fit amener le Roy par mer 
enEfpaignc,parMemrc Charles de Lanoy Chcuallicr 
delà toifon d'or,& Viceroy dcNaples,& ce faid furent 
commis & députez pour vuider les différents d'entre 
l'Empereur & le Roy,lc Chancelier d'Efpaigne pour 
l'Empcreur,& pourleRoymcffirc Iehan de Sclua pre- 
mier Prcfidcnt de la Collr de Parlement de Paris. 

Apres pluficurs refons dictes dVn cofté & d'autre de- 
meura la matière fans conclufion. 

Le Dimcnche quatorziefmc de Ianuier fut le trai&é 
de paix conclu à Madric en Efpaignc par Mcfïîrc Char- 
les de Lan oy Viceroy de Naples , Hugues de Montcade 
Chcuallier de l'ordre faincl: Ican de Hierufalem, & Iean 
l'Allemand Baron & Seigneur de Boucals Trcforicr& 
Secrétaire d'eftat de l'Empereur députez dudit Charles 
Empereur d'vne part & reuerend Pcrc en Dieu Fraçoys 
de Tournom Archcucfquc d'Ambrun & de Bourgcsile» 
diâ: Meflire Ican de Sclua Cheuallier,& Phillippe Cha- 
bot Cheuallier, Seigneur de Brion & Maire de Bour- 
deaux députez de ladite DamcRcgétc d'autre part . Par 
lequel traicïe' entre autres articles fut accordé & promis 
que le Roy dedans fix fepmaincsde fa deliuranec feroit 
tenu reftitucr,rcndrc &dcliurcraupouuoir dudit Em- 
pereur la Duché de Bourgongnc , la Comté de Charo- 
rolois,la Seigneurie de Noyers ,& Chaftcl Chinon, de- 
pendant de ladite Duchc,la Vicomté d'AufTonnc & ref- 
fort de faihd £aurens en la Frâche comte de Bourgon- 
gnc, &toutccquc d'Ancienneté fouloiteftre du fief, 
rcffort& appartenances dcfdites Duché & Franchccô- 
téen toute fouucraincté , fans aucune referuation de fu- 
periorité , régale ou autre droift quelconque . Et parce 
quele Roy ne pouuoit accomplir ce que oi&cft, qu'il 
nefuften fon Royaume, auoit efte accordé qnc ledit 
Seigneur feroit dcliuré& remis en fon Royaume du co- 
fté de Fontarabie le trezicfmc iours de mars lors pro 
chain. Auquel iour le Roy baillcroitpour oftagcsfcs 
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deux fils feulement, ou Monfcigncur le Dauphin &a- 
uecques luy le Seigneur de Vandofme, les Seigneurs 
d'Albauie,dc faint Paul, de Guife , Lautrct , de Laual 
en Bretaigne,lc Marquis de Salufles ,Ic Seigneur de Ri- 
cux,lc grand Sencchal de Normandic,lc Baron dcMôt- 
morericy,le Seigneur de Brion,& le Seigneur d'Aubi- 
gny,au chois & élection de ladite Dame Regentc,pour 
cftre&demourcr en oftagesdeuers l'Empereur iufqucs 
à la reftitution de ladite D uché de Bourgongne, & au- 
tres pièces deflus déclarées 

Fut traite aufli après plufieurs autres articles, que 
l'Empereur & le Roy ne donneroient partage par leurs 
Royaumcs,terres& Scigncurics,foit par mer ou parter- 
re, à quelque perfonne que ce (oit , qui les voudroit in- 
quiéter , ou guerroyer es chofes rcfpctiuemcnt quit- 
tées & tranfportéespourladefcnccd'icellcs ,qui l ; cn- 
tendoient contre les communs ennemy» . Et pour ren- 
dre ladite paix indiflolublc traitèrent le mariage du 
Roy de France auccDame Alicnor Roync dduairicre 
de Portugal,fœur aimée dudi£r.Empercur,qui (croit ré- 
duë&côduite aux dcfpâsdudit Empereur aumcfmes 
téps &: cfpacc que lefdits oftagcsfcroiét baillez. Eftoit 
dit pat ledit traité de paix que le Prince d'Orégc nô- 
mé Philcbcrtdc Chalon feroitdcliurédeprifon, &lc 
dit Roy de France tenu de rendre à Charles de Bour- 
bon la Duché de Bourbonnois & d'Auuergnc , & tou- 
tes les terres & Seigneuries qu'il auoit auparauantfon 
partement de France, & fa perfonne exempte de la puif 
fanec & fubietion du Roy, & tous ces feruiteurs & a- 
mys , & abolitions de tous crimes. La fouueraincté de 
Flandres & d'Artois quittées auec plufieurs autres cho- 
fes qu'on accordapourr'auoirla perfonne du Roy pri- 
sonnier. 

En ce temps enfuyuât ledit accord de Madril laRe- 
gemeauec le Dauphin & le Duc d'Orléans, accompai- 
gnezde Henry d'Albrct Roy de Nauarrc, le Duc de 
Vandofmc,lcCardinal de Lorraine,la Duchc(Tc d'Alen- 
çon , fœur du Roy , & autres Princes & Princefles , Sei- 
gneurs & Dames, après auoirpa(Té Saint Iean de Lus 
vindrent à la tiuicre d'Andaye , qui départ le Royaume 
de France, & la Bifcayc depandant delà Couronne de 
Caftillcrou lefdits Seigneurs enfans de France pafTcrét 
le Bac entrans ez marches d'E(paigne; & le Roy teurpe- 
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rc entra en France le dixicfmciour de Mars & fut cn- 
uoyé auec luy de par rEmpereur,Charles de Lanoy, Vi- 
ccroy de Naplcs pour entendre le confentement des 
cftats & confirmation dudicfc accord de Madric.Lcqucl 
traitté mis en tcrmes,lcfdic~ts cftats afTemblés prefent Ic- 
di<5fc Viceroy de Naplcs, le Roy fit déclaration duvou^ 
loir des Princes, Barons & trois cftats n'accorder iceluy 
traitté, comme forcé,& au grand preiudice du Royau- 
me de Francc:priâtlcdi<5t Viceroy dcNaplcs^u'il vou- 
lut eftre moyen enuers ledift Empercur,quc ce qui non 
feulement n'eftoit honnefte , mais auflincfc pouuoit 
parfaire, en fut ofté,& qu'en lieu dcce,futfubroguée 
fomme raifonnablc de denierspour fa rançon, & que la 
paix & concorde tant defirée fut parfaire & fes enfans 
baillczcn oftages luy fufTent rendus. Etqu'aucun cm- 
pcchemçnt ne fut donné à Madame Alienor fa fiancée 
laquelle l'Empereur auoit promis rendre en France, fi 
tort que le Royyferoit. Quoy entendu par ledit Vice- 
roy de Naplcs/cn retourna à faire le raport audicl: Em- 
pereur 

Afainft Germain enLaye(ou le Roy s'eftoit retiré a- 
uant que d'aller à Par isjfurent fai£tcs & célébrées les fo- 
lennitcs du mariage duRoy de Nauarrc, & Marguerite 
Ducheffe d'Alençon fœur duRoy .Et de puis le Roy en- 
tra à Paris en grand refiouiflancede fon peuple. 

Le Turc auec grolTc armée defeendit au Royaume de 
Hongrie,print,pilIa,& mcitàfeu & à fang le païsda vil- 
le & cité dénude, prinfe. Le Roy Loys de Hongrie vain- 
cu & occis en bataille.FerdinandArcheducd'Auftrichc 
frerc de l'Empereur fut crée Roy audidt Royaume de 
Hôgrie & de Bohême : & cnuiron ce temps l'Empereur 
cfpoufa lfabcaufœurduRoy de Portugal. 

L'armée de l'Empereur que co duifoitChàrlcs de Bour- 
bon en Italie, & le Prince d'Orengc auec grande com- 
paignie deLanfqucnetz pour trouuer moyen de recou- 
urer argent, dont ilseftoient mal garnis, s'aduiferent 
qu'ils iroient piller la ville de Florence tenât le party du 
Roy : quoy feachant le Papc,lcs Vénitiens & leurs alliez 
pour défendre Iadicte ville mirent au chemin ou l'ar- 
mée de l'Empereur deuoit pa(Ter,leur ligue qui deftour- 
naladi&c armée. Ledi&de Bourbon pour aller faire à 
Romc,ce qu'il auoit attenté à Florcncc,arriua auprès de 
Rome auec fon armée le Dimanche matin cinquicfme 
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iour de May,fcit drclfcr les efchcles contre les murailles 
de Iadi&e ville, liura l'aflaut d'vn cofté & d'autre. 

Les Elpaignols gens defcfpercs entrèrent dedans par 
labreche , & ainfi cjuc ledict Seigneur de Bourbon des 
premiers montoit a la muraillc,fut frappé d'vn faucon- 
ncau,dont il mourut. Le Pape Clément s'eftoit retiré a- 
uec pluficurs Cardinaux, &c le Seigneur Rauceau cha- 
fteau faind Ange, fut prifonnicr ez mains du Prince 
d'Oregc,& du Viceroy de Naplcs, & mené en vng cha- 
fteau vers lediâ: Royaume de Naplcs. 

Onpourfuyuitcn France ceux qui auoient defrobé 
les finances du Roy. 

Iacques de Blois Seigneur de Semblâcay,perfonnagc 
des premiers en crediâ: , fur fa dernière vieillcfTc fut pé- 
du cftant conuaincu de larcin.Laquellc peine craignans 
les autres threforiers & financicrs,s'enfuientcn cxil-.du- 
quel cftant retiré Pochct Gcntiljiommc de bon Iieu,& 
de grans biens fut puni de mcfmc peine ne pouuanta- 
uerer fon innocencc,commc il auoit promis,au moyen 
que parla fraude duPrefidcnt Gentil Italien onluy a- 
uoit efgarélcs lettres, dont il pretendoit la vérifier. Le 
Roy d'Angleterre répudie (à femme tante de l'Empe 
rcur,cfprins de l'amour d'vn autrc,nonobft ât que le Pa- 
pe & les Théologiens ne le trouuaffcnt point bon. Le 
Cardinal d' Yorc en Angletcrre,Euefquc vint trouucr le 
Roy à Ambrû enuoyé en AmbafTadcdcla part du Roy 
d'Angleterre en toute pomoc, magnificence &fuper- 
bc. L'alliance eft rcnouuelléc entre les Roys de France 
& d'Anglctcrre.LesRoys de Frace & d'Angleterre dé- 
noncent la guerre àl'Empercur par leur héraut. 

Le Roy aduerty de laprinfc du Pape,& des Romains 
fes alliez, feit drclïcr grofle armée en France pour leur 
deliurancerdelaquellc il feit Chef &Lieutcnant gênerai 
Odct de Foix Seigneur de Lautred : lediâ: Seigneur de 
Lautrcâ conduifant fon armée oultre & deuant la ville 
de Naples,print le Palais qui eft hors ladi&e villc.Ety 
fut le iîegc dcfpuis Pafqucs iufqucs au vingtfixicfmc 
d'Aouft. 

Auquel tcmpsjtoute l'armée defolée pour la pefte qui 
la tourmentoit, laquelle André Capitaine des Galères 
qui s'eftoit reuolté &enfuy vers les Imperialiftcs,per- 
dit le Seigneur de Lautrc&fon chef: le corps duquel a- 
mené en France. 
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Trcfues de hui<5t mois furent accordées entre les 
Roy s de France^d'Anglcterre^ l'Empereur. 

Vn peu après arriua à Paris le icuncDucdc Fcrrarc, 
qui cfpoufa Madame Renée fille du feu Roy Loys dou- 
zicfme. Vintaufli à Paris le ieudi dixicfme de Septem- 
bre TAm^afladc de Hongrie qui fut reccuë par le Roy, 
eftantcnlagrandfallc du Palais de Paris àccompaigné 
de tous lcsPrinccsdc France: il demandoit fecoursen 
faucur du Vayuodc contre Ferdinand. En ccmefmes 
temps le Hérault de l'Empereur fut receu en la grâd (ai- 
le du Palais,à Pâris:& pour ce faire le Roy feit drefler au- 
di&lieu vn Thcatrc,pour luy & pour ceux de fon fang. 
Lcdid Hérault n'euft point d'audience , par ce qu'il n'a- 
uoit point aucunes de l'Empereur. 

LoysBercJuin homme do£te Se de noble maifon,c 
ftant côuaincu du crime d'herefic, eft bruflé. En ce teps 
pendant que les trefucs d'entre ces trois monarques du 
roient, la Régente mere du Roy pour le rceouurcment 
des enfans de Francc,parlementa en la ville dcCàmbray 
aucc Madame Marguerite de Flandres tante dudid Em 
pcrcur,& pour donner quelque ordre au trai&é de Ma 
dric. Apres plufieurs propos tenus fut conclu le traidé 
dcCàmbray parlcsDamcsïufdi&es lccinquiefmciour 
d'Aouft. 

La paix eft cftablie entre le Papc,rEmpcrcur,les Roy s 
de France, d'Anglctcrre,dc Hongrie. Ce faict le Roy Se 
la Roy ne vindrent à Paris , & de la à fainâ: Germain en 
Laye,ou ils feiournerent quelques iours attandâs le cou- 
ronnement Se entrée d'iccllc Damc,qui fut fai<5t à faindt 
Denis en France,lc cinquiefmeiour de Mars. 

Le Roy commence de dreffer de trefmagnifiques Se 
trefnobles baftimensen plufieurs endroi&s. 

A Paris vn pendart cftant conuaincu d'auoir tué fon 
maiftre , fut pendu à la Place Maubert:& defpuis vefeut 
encorcs n'ayant eu bien le col rompu. 

Maximilian Sforcejdcuantfaprinfe Duc de Milan, e- 
ftât trcfpa(Té àParis/ut enterré en ladi&e ville en l'Egli- 
fc des Carmcs.Ce temps pendant Charles fut couron- 
ne Empereur par le Pape Clément à Boulongnc la fefte 
fain€t Mathieu. 

Alienor fœur de l'Empcrcur.,quiauoit efté fiancée au 
Roy , vient en France aucc les enfans du Roy rachetez 
à deux milions d'or : Se eft reccuë auec grande refiouif. 
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fancc & applaudifliment de toute la nobleflc & du peu- 
plé. Le Roy trefaffectiotiné ajux bonnes lettt es & feien- 
ces inftituc à Paris parla fuafion de Guillaume Budéc,& 
Iean du Bellay,dcs profeflfeurs publiques,gcns de grand 
fçauoirtant aux lettres Hcbraiqucs, que Grecques, & 
auflî aux Mathématiques , leur donnant gaiges honne- 
ftcs,lc tout à celle fin qu'il cfpandit le plus qu'il feroit 
pofliblc au long & au large lacognoiflancé desfeien 
ces à l'ornement incomparable de Ton feeptre, & au pro 
fit des tous les mortels. Lequel deflaing voyant cftrc 
receude bon cœur, & prendre vn heureux accroifle- 
menc, par le confeil de Pierre Chaftclain il àdioufte cn- 
cores aux precedens d'autres profefleurs aux lettres Lati- 
nes , en la Médecine & la Philofophic , accroiflant ainfi 
dcnouucau le nombre des premiers. Dont àduint que 
l'vniuerfité de Paris fut réduc par luy dans peu de temps, 
comme vne trefriche boutique & bienfournyc détou- 
res bônes lettres pour chacun s'en pourroit pouruoir. Il 
deffaigna aufli vn lieu,de notable cftandue,qu'il fit me- 
furcr parrlelà la Seine vis à vis du Louurc, là ou il deuoit 
baftirvn logis pour l'exercice des gens de lettres plus 
grand qu'on ne euyderoit pas,proiettant de luy donner 
cent mille francs de rente annuelle: En iceluy les princi- 
paux , profefleurs , préfixes , & ieuncs enfans efleus iu£ 
qu'au nombre de plus de fix cens , qui eutfcnt efté nour- 
ris aux lettres. Mais cftan t prefledes guerres continuel- 
les, il ne le p^cut mettre à chef: lequel honneur cft refer- 
ué à Henry régnant àprcfenrràcclle fin que comme il 
entretient les profefleurs des fcicnccs & autres loua- 
bles entrçprinfes defon pcrcconfcicncicufcment,aut 
fi qu'il drefleceft exercice, pouri'oppofcr àl'aducnir 
à fes ennemis comm'vn boulcuard des bonnes let- 



lefki. 



très. 



Florence fe rend aflicgécdu Pape par les fecours de 
l'Empereur. 

Le Prince d'Aurie meurt d'vn coup d'artillerie. Le Pi- 
pe Clément faid mauuais traitement des citoyens de 
Florence les puniflànt in humainement. 

Marguerite tante de l'Empereur Régence de Flan- 
dres trcfpafla le vingt deuxiclme du mois de Septem- 
bre^ la Roy ne Louy fc merc du Roy malade d vne lon- 
gue maladie, s'en allant de FontcnebicauàRomoran- 
tin trefpafla au lieu de Grcs: & fut depuis fon corps por- 
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té à faind Denis en France. 

Les Chcualicrs de Tordre de fainct Ican de Hicrufa- 
lem prenent Modon cnla Morée, qui auoit efté occupé 
par les Turcs, & le pillent. 

L'Empereur tache d'eftaindre en Allcmaigne lcsdi- 
ucrfcshcrcficsquiscftoient eflcuécsau grand domage 
dcl'Alicmaigne&dctoutc la rôdeur de laChrefticnté, 
mefmesquircicttoientplusfortdciouràautrc , ayantà 
ces fins alfigné vne diette générale de tous les eftatsdc 
l'Empire : mais ce fut en vain. 

Le Roy pour retenir & chafticr la forccdclanoblefle 
du païs de Poi&ou & du Mans,& autres lieux prochains 
& voifïns de ceux cy , afligne extraordinaircment les 
grands iours iuridiques , d'autant qu'ayant violé les 
magiftrats , & mcfprifé les loix elle cnuahiffoit làns au- 
cune reprimende les pofTcffions d'autruy tantEcclc/îa- 
ftiquesque prophancs:& furent plufieurs Gentilsjiom- 
mes décapitez, après auoirrabatu leur outrccuydéctc 
mérité , ayant mis des compagnies de genfdarmcs pour 
la feureté des iugemens, & Cnandieu citant ordonné le 
grand Prcuoft pour exécuter les fenteritiez. 

Il fut fai& vn edi&, & publié cotre ceux qui diroient 
faux tcfmoignagc , & fauflfaires de cotra&s & de lettres. 
Madame Louyfc,mcrc du Roy,trcfpafTc. 

Les Roys de Francc,[& d'Angleterre s'aflcmblcnt de- 
rechef: Premièrement à Boulongne.puis à Calais, où ils 
rcnouueïïcnt leurs anciennes alliances, & j'entrereçoy- 
uent Tvn Tautre chez eux , fans laùTcr en arrière aucune 
forte de magnificence. 

Lamonoyc cftant fort corrumpuc & gaftéc parl'a- 
uaricc des fuperintedans des monoyes, cft rcdrcflcc par 
cdi& du Roy. Et quant & quant en fut publié vn autre 
portant pene de mort contre ceux qui marcheroient ar- 
mez^ vferoient de force. 

Le Roy d'Angleterre auoit commencé la tragédie de 
la religion , cômandant d'eftre tenu & dict pour chef de 
rEglife,raclc de toutes les Eglifes & fain&s lieux la mé- 
moire du Pape de Romc,dcipouille tous les moynes de 
leurs poueulonSj&leschaftiedebannifTement. Iladiu 
ge tous leurs biens partie à fon fifquç,partie à la noblcf- 
ïc, à celle fin qu elle luy preftaftayde & fupport à lade- 
fenec de ce droid fi en pretendu.-lequel pour ces raifons 
le Pape anathematife de fà puùTancc ccclcfiaftiquc le ré- 1 
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dant exécrable à vn chacun,& luy ofte fon RoyaumCjlc 
donnant à celuy qui premier le pourroit occuper. Les 
Turcs affiegent Vienne auec trefgrand armée foubs la 
conduire de Solyman , auquel Charles l'Empereur alla 
au dçuanc àuec tous les Eftats de l'Empire, le côtraignit 
lesTurçsdc lèucr le fiege^ reculer ayàt tué vingtquatrc 
mille des auanteoureurs, qui demeurèrent fus la place. 

En efte le Roy eftant à Montpellier, entrepont par 
ambaflfades de parlementer aUec Pape démet en la ville 
dc Marfèille , au mois d'Octobre : ou ledicl: PapcCler 
ment arriua : en laquelle vèuë & affemblce fut traité & 
faict mariage de Henry Ducd'Prlcans fécond fils du 
Roy, auec Madame Catherine de Mcdicis ComtelTc de 
Boulogne niepee, cJudicT: Pape Clément. Les lcgiouai- 
res font ihftituez du Roy en fept diuers endrbicts du 
&oj3Ujne 4 e France à l'exemple des Romains, & en e- 
feriuit-nicfmes le Rqy pluficurs liurcs touchant la difei 
pline^ijitaire. 

. Au-mois.4e Septembre enfuyuant le Comte de Na£ 
faa ajoeç le prince d'Orengc fon fils palfaparlc Royau 
mç de-grance, venant des Efpagnes, & retournant en (à 
majfofl£h Flandres. On difoit qu'il auoit charge de pa 

l'EmgÇgejirde * ra *& CT k mariage du Dauphin auec la 
£tf5rau$Ét £mpÉréur,& de fon fils auec vnc des filles de 
frawçe;; , . . V 

.-.Le Pape Clément fepticfmc meurt, au Iicuduquclcft 
fubftijtuç & eflcu au conclu au conclaue de Rome , vn 
CardinalRomain nommé Farncfe,qui fut nommé Paul 
tiçrs4e ce nom. Solyman Empereur des Tucrs,aprcs a- 
uoif beaucoup de grandes prouëflcs, àlaparfincft 
vaincu & mis en route en la Perfc par Sphi Roy de 
Perfc./ 

Placards & libelles diffamatoires font affichez en la 
cour du Roy à gros tas dans la ville de Paris , & plufieurs 
autres villes de France en vnc mcfmesnuiârau mois de 
Odobre à l'cncontrc de facrofain&c Euchariftie, & 
fainct Sacrement de l'autel , le tout par quelques facre- 
mentaircs qui marheurement auoient faid confpira 
tion enfcmble : pour de laquelle méchanceté faire làtif- 
faction cnuers Dicu,le Roy commande qu'on face pro- 
cédions gencralcs.aufquclles affiliât luy mefmes en per- 
fonne,il marche deuotement à nue" tefte dcfpuirfl'Eglife 
S. Germain près du Louure, portant vn cierge ardant en 
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fcs mains ,iufqucs àl'Eglifc noftre Dame aucc grand fo- 
Icnniccz de luminaires âccôpaigné d'vn grand nombre 
dcCardinaux,Eucfques,& GcntilsJiommcs.En ce met 
mes iour quelques Luthériens furent bruflez tous vifs. 

Au mois de Noucmbre le Roy eftant à Chalftelcraut 
yarriuavnambaiTade du Turc Solyman, pour deman 
der alliance: les AmbafTadeurs furent critfoyez à Paris 
où ils furent feftoyez tant qu'ils y furent; 

Le lundy premier iour de Mars,lc capitaine Ionas gé 
ncrai des galleres du Roy à Marfcille,ayât fai&plufîeurs 
notables volerics & traiclis de piratc,d'autrc part eftant 
côuaincu du crime de lefe maiefté fut décapité aux hal 
les à Paris , & fon corps mis en quatre quartiers, fa tefte 
portée à Marfeillc , pour cftrc eilcuée fur vn port eau au 
haure de ladicte ville. •'' ,; 

Antoine du Prat Chancellicr meurt, Thomas Moins 
Ghanccllier d'Angleterre, homme de grades lettres fut 
décapité à Lôdres en Anglcterrelc premier iour de lait- 
ier. Antoine dcBurgc cft mis en la place du Chancellicr 
du Prat. En cefte année l'Empereur, qui longuement à- 
uoittcnulc (icgc deuant la ville de Thunis contre Bar- 
bèrouiTe & fon armée, au mois de Iuillet par laftuccdu 
marquis du Guaaft, & d'André d'Aurie,print& ^àigria 
laGoulerte, defence principale deladfôe vifltkle Tnu- 
nis,oii furet morts ou prins de trois à quatre milleTuris 
& quatre cens Chrefties reniez". Et ladite Gbulcttc prin- 
fe,l armée de l'Empercucprint & gaignaladi&c ville de 
Thunis,& en chafla les ditts Barbarouflc & Turcs! 

Pardon gênerai publiquemét fut donné duRoy tre£ 
débonnaire à tousceus quieftoient accufczdu Luthe- 
ranifmc qui en eftoient conuaincus,& pour cefte ràifon 
bannis,pourucu qu'ils fercpcntiiTcnt,& abiuralTent leur 
erreur. Il fut ordonné contre les voleurs & brigands à la 
feureté de tous les pèlerins & faifans voyage, cm* après 
qu'on leur rompu & brile,les pieds , les bras l'clpine du 
dos, & le col, il fcroiét mis en vie eftendus fur vnerouc, 
pour y rendre l'efpritcn langueur. 

Le Roy enuiron ce temps s'en alla à Lyon pour don- 
ner à l'armée qu'il entendoit cnuoyer en Italie , où il fit 
durant I'hyucr grand preparatif de guerre, manda par 
tout le Royaume fcs hommes d'armcs,garnifons,legio- 
naircs,&artillcric,mefmes deParis,qui en partit enuiron 
la my Ianuier. Et fit marcher l'auantgarde foubs la con- 
duire 



S49S 



- > 



Digitized by 



Google 



monde. 



DES ROIS DE FRANCE. 



97 



duidx de l'Admirai, fon lieutenant gênerai, délibère de 
lefuyurefilancceffité lerequeroir,& conduire la batail- 
le. Ladi£be armée en bon poincl: paflarit parle pays de 
Bre(Te& Duché dé Sauôye contraignit la plufpart des 
bonnes villes de Breflc & Sauoyc,&prcfques toutes les 
fortcrc(Tes,entre autresTurin,àfoy rendre en l'obeilTan- 
ccduRoy. 

Charles Empereur, qui longuement auoit tenu en 
doubte ceux de la ville de Rome, attendant qu'il fit fon 
entrée en içellc, après qu'il eut difpofé de fafuyte & co- 
paignic, cnuiron le cinquiefmc iour du mois d'Auril,à- 
uantPafques, entra àRomc. 

Françoys Dauphin de Franee,fils aifné du Roy meurt 
à Lyon, empoifonné en beuuatd'vn poltron &forfand 
Italien parla folicitation d'Antoine de Lcue. L'empoi- 
fonneur fut tiré à quatre chcuaux.il mourut àTournon. 

Le Marquis de SallulTesrompfà foyauRoy, &fcrc- 
uolte vers l'Empereur. La guerre s'enflamme entre le 
Roy & l'Empercur.L'Empcreur aucc grand armée tira à 
Aix en Prouence & là s'arrcfta, non fans peur & grande 
crainte : car il n'ofoit trop efearmoucher. Le Roy ço- 
gnoilTant la délibération dudiôl Empereur, fit drelTer 
vn autre camp près d'Auignon : l'Ordre y.fut donné par 
l'aduis &côfeil de meflire Anne de N4ommorency pour 
lors grandmaiftre de France. Lceftantadtferty que fon 
camp eltoit drelTé, partit de Lyon pour y aller faire 
reculer l'Empcrcur.mais il ouït les trifles nouuelles à Va 
lence de la mort du Dauphin fonfils aifné.Lc Roy neât- 
moins ne celfa pour cela d'aller à fon camp,aucc fon au- 
tre fécond fils le Duc d'Orléans : lequel ayant planté en 
vn lieu fort commodc,apics auoir coupé àfon ennemy 
tout moyen d'auoirviures, & ofté toute cfpcranccde 
pouuoirpalfer plus outre, le Roy met en delefpoir fon 
ennemy, que la meilleure partie de fon arrnpe eftat per- 
due pat légères efearmouches, par faim, ô^ d' vne dyfen- 
terie prefquc générale, il fut côtraincl: de reculer jirrieie 
en Italie fans auoir rien fai£t, & depuis fe mettre fur la 
mer & s'embarquer pour retourner cz Efpaignes. 

Le Côte de NalTaueltoit venu en cefte meime faifon 
en Picardie pour ledid Empereur, faifant grand' guerre 
audict païs,& aidé des Bourguignons & Flamands qu'il 
auoit menez , auoit mis le liège deuant la ville de Pe 
ronne.il donna maints alfauts à tadi&e ville-mais fi har- 
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dimcnt & vcrtucufcment fur défendue par le fcigncùr 
de la Marchc,& aurres feigneurs, Capitaines & chefs de 
guerre, que lcdicT: Corme Naffauauec fesBourguignôs 
Se Flamands furent contraints de s'en départir & leuer 
le fiege le mcfmc iour, que l'Empereur auoit cfté forcé 
de reculer fon armée en Italie. 

Iacqucs Royd'Efcoffc pour reprendre l'ancienne a- 
mitié , qui auoit efté le temps démenée entre les Fran- 
çois & Efcoflbis,cn France,defircux aufïi d'autre part de 
voir le Roy & de prendre alliance auec luy : ainfi Mag- 
dclcinc fille du Roy luy eft donnée en mariage , en vnc 
fort remcrquable affembléc de noblefle de toutle Roy- 
aume & auec vn luftre, enrichi(Tement, appareil, & ma- 
gnificence incomparable. Lcdi£t Roy d'Efcoffe paffa 
bien toft après la mer, & emmena fa di<5tc cfpoufc en 
fon païs. 

Alexandre de Medicis Duc de Florence , gendre dc- 
l'Empcreur, eft tué de nuicT: par Laurens fon proche pa- 
rent en vn lieu fecret & efgaré. Le Roy prend a compofi- 
tion le chafteau de Hcfdin trcsfort,& bien muny,aprcs 
l'auoirbatu longuement. 

Il fortifie fain& Pol qui n'eftoit trop eflongne de là, 
leremparantdcfofi'ez,plateformes,boulcuards,&pui£ 
fante garnifon.Lc prefident Gentil Italicn,eftant aceufé 
d'eftre faùifaire, & d'auoir defrobé les finances du Roy, 
futietté en prifon,& quelque temps après fut pédti haut 
& court au gibet publique. Leslmperialiftcs ayant a- 
mafTé grofle armée afiiegenc faincl Pol, le prenent d'af- 
faut , mettant au fil de l'efpée tous les Françoys , qui y a- 
uoientefté laifTcz en garnifon.Puis reçoiuentàcompo- 
fition Moriftreuil , bruflans l'vnc & l'autre ville. Apres 
mirent le fiege deuant Theroucnnc par leipacc d'vn 
mois ou cnuiron , durant lequel temps le Roy fit leuer 
vh autre fecôd camp foubs la conduite du Dauphin. En 
iceluy temps le fecoùrs fut donné à ceux deTherouen- 
ne , dans laquelle quelques chefs des plus grands fei- 
gneurs amenèrent des viurcs & des freches côpâignics, 
où ils furent prinsprcfqucs tous des Impcrialiftes à leur 
retour, entre autres le Chcualier d'Annebault. Les gens 
de l'Empereur voyans c'eft effort faift par les Françoys, 
demandèrent trefucs pour dix mois, qui furent accor 
dées auec la publication d'icellcs au camp du Roy , qui 
fut ro mpu à l'heure & lcué:&parcillemcnt leuerent leur 
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fiege les Impériaux de deuantThcroucnnc. 

Magdelenc fille du Roy, Royne d'Efcoflc meurt d'e- 
drefie. 

L'Empereur continuant fesentreprinfes, fit dre/fer 
vn autre armée en Picdmont,que côduifoit le Marquis 
de Guaaft.En cefte manière prindrent les Elpaignols la 
ville de Quicrs: mais le Roy cnuoya de la les montz fon 
armée,& la conduifoit le Dauphin.Ccla fut faicSt afin de 
donner fecours aux villes dupais , ou les Françoys prin- 
drent la ville de Suze auec le chafteau de Vilane,dont les 
ennemys furent cfpouucntez , ce qui les fit retirer de la 
riuierc de Pau. 

Lors les Françoys qui pourfuyuoientlcurcntreprnv 
fegaignerent la ville de Montcailier,quifut des enne- 
mys abandonnée.Pendant ce teps le Roy paflaen Pied- 
mont venant en fon camp & armée: & adonc furent fai- 
tes trefucs pour trois ans foubs couleur de faire paix. 

L'Empereur cognohTant les forces d'Efpaignc fort 
matées, fit traitter aucunes chofes de la paix. Anne de 
Montmorency cft créé Conncftablc de Frâcc.La Tour 
de guerre, nommée deBilly,quieftoit àParis près de 
la porte fainâ Antoine , en laquelle cft oit grand quan- 
tité de faIpctrc,foufFre & de poudre à canon fut cfbran- 
fléc & fendue iufques aUs fonds,d'vn coup de la foudre, 
duquel beaucoup de grofTes piercs furent iettez çà & là 
àlcnuiron,voirc par delà Seine, d ont plufieurs baftimés 
furent abbatuz & brifez. 

Au mois de May le Pape, l'Empereur & le Roy fc 
trouuercnt ( ainfi qu'il auoit efté conclu ) près de Nice: 
ce fut toutesfois en diuers lieux:& parlèrent lefdidh Sei- 
gneurs au Pape par diuers iours, eftant l'vn ou l'autre 
abfent comme feul à feul.là ou après plufieurs & longs 
propos debatus en vain , voyant que la paix ne fc pou- 
uoit accorder , trefucs de dix ans furent publiées alli- 
ée folennelcment : puis chacun d'eux fc retira : mais les 
dcuxPrinccsfevcircntàAiguefmortcsj&feiournerent 
cnfcmblcmcnt quelques iours, parlans de leurs aflàircs: 
puis fc départirent d'enfcmblc en amitié. Antoine de 
Burgc Chancelier meurf.cn fon lieu fut fubftitué le Pre- 
fidcntPojct,& fut fai& Chancelier. La femme de l'Em- 
pereur trelpaua 

D'autant que les Françoys eftoient pourmenez au Pa- 
lays côme dans vn Labyrinthe, dont nepouroit fe def- 
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ueloper, & ce à la perte de leurs biens par les gros volu- 
mes de procès & plains de mile efchapatoiies tant des 
Procureurs que des Aduocats, qui remplifoient toutes 
leurs eferiptures de calonies & medifanccs,il fut fait vne 
ordonnance touchant l'abbreuation dés procès iufqucs 
à la fentcnce,afin que dans brief on en peut auoir i'ifluë. 
D'auantage vne autre ordonnance futfaicle touchant 
les Magiftratz & autres qui adminiftroient la chofe pu- 
bliquc,à celle fin qu'ils refidaflent fur les lieux de leur 
charge : lefquclles ordonnances font eftéaneantiès co- 
rne deuant par la mefehanecté & fraude des hommes,& 
l'obferuancc d'iccllesàcftémife arrière au grand dom- 
mage des hommes. 

Ceux de Gand gens hauts à la main & fcditicux,pour- ^ Q o 
penfent de faire quelque no4juelleté,feplaignans que 
Madame Marie Royae deHongric fœur de l'Empereur, 
Régente de Flandres apartenant à l'Fmpereur , auoit o- 
ftéàlcursEfcheuins les vieilles parquantes de leurs pri 
uilegcsrs'cflcuent contre laRoync:punifentdemort ces 
Magiftrats:fe mettet en deuoir de fe reuolter de l'Empc- 
rfcur vers le. Roy de France : les AmbafTadeurs defquels 
ayans eu audience du Roy, & efeonduitz de leurs de- 
mandes pour lamour de l'Empereur , fontrenuoyezen 
leùrroaifori. 

m .L'Empereur, ayant entendu la fidélité duRoy,pa(Te 
d'Efpaignceh Flandres par la France fans aucun train & 
ornement royal,mais en habit plufquc moyen d'vn ho- 
me priué. Auquel le Roy , Mcîrcigneurs ces enfaiïs , & 
toute la NoblefTe alla au deuant iniques au pied des mô- 
tagnés Pyrénées : lequel ayant cfté recuilli par toutes les 
belles villes du Royaume de France, en pompe, hon- 
neur^ magnificence, mcfmes aucc de grands prefens 
& dons , aucc grand applaudhTemét &rcfioui(Tancede 
tout le peuple de France, vfant en tous lieux tant qu'il 
voulut a" vine puiflànçe plus que royale, fut en fin con- 
duictauec graqdfuyte de beaucoup dcSeigneurs iuf- 
ques à Valericiennes. 

* Le Ro^ efpcroit que fa venue , & ioieufe réception 
qujlluy aiioit fai&c, feroit caufede la cpnuerfion des 
trefûcs de dix aps en paixconftantç & pcrdurablc. 

Ardres qui eïloit le bouleu3rd contre les Anglois & 
Flamands , eft munie & fortifiée de foflfés profonds , de 
'muraiUes,&; platesformes non faûs trefgrahds frais dans! 
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peu de mois. 

L'Empereur apVes âuoir faidfc aux citadins dcGand par 
Tes Capitaines en toute douceur de langage qu'il leur 
faiiloit mettre bas les armcs,& implorer fa mifericorde, 
entre dans la ville de Gand àuec vne fuffifante armée de 
gens de pied Aljcmans,& de gens de chcual Bourgui- 
gnons & du païs d'ArtoiSjfâi&rigoureufc information 
& pôurfuytedcs fediticux,&faidfc trancher la tefte aux 
chers principaux : quant au demeurant qui cftoit en 
grand nombre il commande qu'ils fe vinfent ictter à fes 
pieds la corde pendue aucol,& euflent a implorer fa 
mcrcy,& pardon.il adiuge à fon fifquc tous les édifices 
publiques, artillerie, tableaux, vaiflcllc d'argent, mo- 
noyc, &poûcflîons de tous lès artilàns defquelsilyà 
foixante deux fortes : & finablement ayât opprimé tou- 
te la liberté', dont il auoient vfcdctoufîours,ilfai&c- 
(îeucr& baftirà leurs defpensau monaftére (àincl: Ba- 
uonvnc citadelle de gradeurinufitée pour mater la fie- 
retc farouche d'iccux. 

Le Duc de Cleucs,quc ceux de Gucldres après le tref 
pas de leur Duc tant luyuant fon tcftamentquc de leur 
franche volonté, auoient appelé pour leur protecteur, 
& pour leur Duc, vient vers l'Empereur à Gand,apres 
que Ferdinand frerc de l'Empereur luy euft dôné la roy: 
duquel cftànt recuilly quafi auec mc{pris,s*en pan fans a- 
uoir rien fai& de fon affaire:. 

L'Anglois clpoufc en quatriefmc nopecs Marie de 
Cleues fœur du Duc de Cleues : & peu après la répudie, 
efpoufant encores de nouueau vnè autre cinquicfme 
femme de trcfgrand beauté eftât du (àng d'Angleterre, 
laquelle il condanna à perdre la tefte non long temps a- 
pres pour auoir elle aceufée d'adultère, non plus ne 
moins que fa fccôdc,laquellc cette yattouchoit depro- 
ximité de {àng. 

Philippe Chabot Admirai cft contraint de venir 
luy mcfmcs en perfonne plaider facaufc,&feiuftificr 
cfauoir defrobbé l'argent duRoy en vne trcfhonorable 
aûamblée des iuges affemblés de toutes les prouinecs 
du FLoyaumc de France • ce que le Roy luy ottroya par 
vne fauèur fingulicrerpàrlc iugement dcfquclscftant 
defpouîllé de tous honneurs , par après par le bienfait 
du Roy fut reftitué & mis en fon entier. 

Iean de Vayuode Roy de Hongrie meurt lahTant vn 
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enfant dcluyfoubs la tutelle de Guillaume le Moync, 
lequel quant & quant contraint toute laTranfyluanie, 
Budc , Pcfte , & ce qui reftoit au pais de Hongrie , & o- 
beyrtbit parauant à Vay uode le perc , de prefter ferment 
entre les mains de l'enfant. Ce qu'entendand Ferdinâd, 
laiflant l'aflcmblée des eftats de Henaut, où il prefidoit 
au nô & en la perfonne de fon frère , vient aflîeger Bude 
auec armée, dclaqucllc il futchafle& mis en route par 
rarmceTurqucfquctrefpuifsâtcquifuruintjaprcsauoir 
coupe la gorge à toutes les gens au pafTagcdu Danube. 
Le Turc ayant,mis en fes mains Budc ,rcnuoyclefils de 
Vayuode auec fa mere en la Tranflfy luanie. 

L'Empcrcurdenonce vnc autre dicte à Ratifbonnc. 
Il eft traitté d'acejorder les points dont on eftoit en co- 
trouerfe touchât lâreligion,aux quelles fins trois perfo- 
nages furent choifis de chaque part, lequcls ne pouuâts 
fctranfporter là, toute l'affaire fut remile au futur Con- 
cile. La guerre contre le Turc par mer & par terre eft là 
conclue poureftre fai&c aux depâs de l'EmpircLe Duc 
de Cleues fc tranfporravcrs le Roy de Francc,& faid al- 
liance auec luy,& luy accorda on & promit en mariage 
Ichannc fille vnique des.Roy &RoyncdcNauarrc. La 
gabelle fut de nouueau moyen impoféc adiournant en 
iugcmcntjCeux qui auoient eu charge parauant de la lc- 
ucr,qui en après furent condemnez, parce qu'en faifant 
leur procezonprifa leurs biens. Cefar Fregofc, & An- 
toine Rincon AmbafTadeurs font mis à mort cruelle- 
ment parles Impériaux contre tout droi&dc gcns,ain- 
fi comme ils s'en alloicnt en bafteau à Vcnifc le long de 
la riuiereduPo. 

L'Empereur faiâ: vn voyage vers Argcr en Affriquc, 
auquel il fit grand perte fur mer de fes nauircs & de fes 
gens. 

L'armée des Allemands quiauoit eftécnuoyéevcrs 
Budcen Hongrie pour larcprcndrc,foubs la conduire 
du Marquis deBrâdcbourg,fut réuerféc,mifeenfuyte, 
& vau de route auprès de Peftc parla gourm r idi(Tc,& lâ- 
cheté des chefs d'iccllc , ayant aufli d'ailleurs mis à non 
cheloir toute ladifeiplinedufaid de guerre. 

Le Chancelier Poyet,cftant aceufe de conculfions, 
corruptions, & rapines, fut enfermé en prifonàBour 
ges:& en fin condemné fut dcfpouillédc tousfeshon- 
neurs, & de fes bien fut appriîe & adiugé cent mille 
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francs au fifquedu Roy foubs tiltrc d'amande :& de là 
cinq ans après futencorcs derechef mis en prifon:&à 
fin de femettre en liberté il fe ccde& tranlporteprcf- 
ques toutes fes pofTefiionsauRoy.Etcnfon lieu Mon- 
tclon Prcfidcn t en la Cour de Parlement à Paris exereca 
l'eftat de Chancellier. " 

Le Roy enuoyc des Ambafladeurs Vers l'Empereur 
à celle fin d'auoir raifon de la mort de fes légats deman- 
dant réparation de tel acte, aufli qu'il luy fit raifon fur 
le droit qu'il auoitàMilan.Sur quoy les Ambaffadeurs 
ne pouuant rien impetrer , s'efmeut trefcruelle guerre 
entr'eux. 

Ainfi que ces chofes fc patifoient , vingt mille Cleuois 
& Gucldrois arriucrent, dcfcéduz pour donner fecours 
au Roy. Ces gens eftoient pa(Tcz par le pais des Braban 
çons,& nonojjftant tout empcfchemcnt,fe joignirent 
aux Françoys , & amenèrent pluficurs captifs & prifon- 
niers.aucc quelques pièces d'artillerie .Ces Gueldrois & 
Clcuojs arriuerent à Meficrcs,& pour leur Chef & con- 
ducteur ils auoient le feigneur de Longucual,qui cftoit 
Lieutenant duRoy> lequel eftoitallé au deuant d'eux,- 
& de leur couronnel lcMareschal de Cleùcs,qui de 
ftruict villes &Chafteaux,& met degros impolis &a- 
mendes fur les lieux les plus fortifiés. Ceux de Loti 
uain& d'Anuersfont par luy bien effrayez :&mcit en 
fuyte le Prince d'Auric,ayant tué ou prins trois millcAl- 
lemans. 

Les Impetiaux degaftent tout le domaine du Duc d 
Clcucs,mcttât tout à feu & fang, pillent de toutes parts, 
prenentlcs villes &Chafteauxles mieux mùnis:Ils furet 
dechiaflez par GuillaumcDuc de Clcucs, après qu'il eut 
amafTé compagnies de gendarmes à Rurcmond,tclc 
ment que de toutes les placcs,ilsncn peutent retenir 
que Hymbcrg 

Le quinzicfmc iour de May Charles, Duc d'Orléans, 
parle commandement du Roy fut conducteur de l'ar- 
mée de France: il eftoitaccompaigné dcsfcigncursdc 
Vcndofmcjdc Guifc, & d'aucuns autrcsnobles Princes. 
Euxaccreus & animez cnprouëflc marchera en auant, 
v indrent deuant vnc petite ville, qui auoit nom Dan- 
uiliers, laquelle fut toft prinfc,& pourautapt que ceux 
qui eftoient dedans, nes'eftoient pas voulu rendre , ils 
turent ou tuez ou ruinez : & fut toute la ville abandon- 
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née au pillage. 

Apres ccla,allcrent mettre le fiegedeuant Yuoy.Ccl- 
le Ville pour peu de temps fit grande rcfiftcncc , mais fi- 
nàbîemcntfe mitcnlamcrcy diidi^ feigneur^qui y mît 
bonne garnifon^'car il vouloit faire marcher plus oh 
trc (bn armée , & pourtant il tira vers aucuns fortz cha- 
ftcaux , qui bien foudainement furent deftruis auec 
tyOfnmedit& Villcton,& Ardelon. On approcha Lu- 
xcmbourg,qui cft vnc ville de tout le païs la principale. 
Apres qu'elle cuftcftérendue,bonnc garnifon y fut mi- 
fc. LeRoy pcnfantàfes afraires,côtrcmanda par lettres le 
Seigneur d'Orléans, & le Seigneur de Guifc demeura 
gouuerncur de fon armée. 

Le Duc de Vendofmois, Licutenantpourlc Roy,cn 
Picardiéjprcnd d'aflautTouruehan, vn fort chafteau & 
moult biérenommé & le feit rafer &abatrc.-il print auf- 
fi quelques autres chafteaux , & quelque nombre de 
bourgs aux enuiron d'Aire, & de S.Omer. Monfieur du 
Rcux eftoit à y ne licuë de Montroye,logc en vnc place, 
accopaignédequinzcoufcizccnfeigncsdcgésde pied, 
& de cinq à fix cens cheuaux: mais entendant que ledict 
feigneur de Vcndofmc eftoit pour les aller aflaillir, pair 
tithaftiuement, &leuafon camp, lailTantle chafteau de 
Montroyc. Ledift feigneur de Vcndofmefciournacii 
ce chafteau quatre ou cinq iojurs. Et au quatricfme iour 
de mois d'A ouft,lcdi<St feigneur cnuoya audic*t duRéux 
trois Capitaines Gctitilsjiommes , auec cinq enfeignes 
de fa troupe ilcfqucls laflaillirent, de manière que dc$ 
gens dudict Sieur du Rcux plufieurs furent occis , vnc 
partie noyée en l'eau auec leurs chefs & conducteurs.il 
print auffi Lilier,qui eft vnc petite villc,&plufieùrs cha- 
fteaux en Artois .... 

Le Roy afliege Perpignan,qui cft aux frontières d'Ef- 
paigne & de France,ayant enuoyé deuant le Dauphin a* 
ucc grandes forces y faict donner aflaut & batre du ca* 
nô,5c luy mcfmcs fc met à fuyurc auec la principale par- 
tie de l'armée.Iccllc ville nepeut il prédrc,eftant défen- 
due par dix mille Efpaignols,quiauoientefté mis dedâs 
à la defrobée des Françoys par des bois &forefts,ou ny 
auoit aucun fcnticr > & eftant le camp du Roy. fort trar 
uaillé des eaux qui fur la fin <îc l'autumne s'eftoient def- 
bordées à toute refte 
Le Roy va vers ceux de la Rochelle & des Ifles dcMc- 
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rétines aucc trbupcsde gendarmerie, courtciucé cori- 
tr cux,d'autant auoient efrheu fedition,& faidfc quelque 
remuement pour la gabelle: toutefois il leur pardonna 
àlarcqucftc &c pleurs des petits enfans, & du menu pd- 
pulaue defarme qui luy demandoit merejr > ainfî il eftai- 
gnit la femence de rébellion auffi toft qu'elle commeri- 
ce de fc monftrcr hors» 

La guerre fc faiâ entre les Anglois & Efeoflbis & pat 
mer & par terre. 

laques cinquiefme Roy d'EfcofTc meurt, ayarit laiflTé 
vnc fille héritière du Royaume , par la mort de laquelle 
ils'efmcutdesfeditions&dcs troubles en Efcoflcj qui 
furent bien toft àppaifez. 

Les Impériaux voulans mettre dedans jHtymbcfg in 
Clcucs des viures,ôi dcsfoldats tous fraiz,combattirent 
aucc lcsGleUois en vnc bataille furicufc:& ayant tourne 
en fuyte leur chcualcric, perdent totalement leur ihfan 
tcrie> qui fut mife horriblement au fil de l'cfpéc , & d a- 
uantage toute leur artillerie & auitaillcmeht qu'ilz âp 
portoienc, donnant ainfi entre les mains vnc trefnoble 
vi£toric à gaigner aux Clcuois. 

Le Roy fai<Sfc leuer extraordinairement fur chacune 
ville duRoyaume de Frâcc,chacu*nc félon fa portée vnc 
grofe fomme d'argent pour fatisfaire au payement de 
cinquante mille hommes de pied : commandant fc? 
gens d'ordonance ban & arrière!)! Ce tirifferit tous prcÛs 
à certain iour, & après auoir amaffé vnc grofTe armée, il 
marcha iufqucs en Rourgongnc, il print Ladrecy, non- 
obstant la forte garde qui cftoit dedans , & la fortifie dé 
fo(Tcz,platcformcs, murailles,bouIeuardsj & d'vne for- 
te garnifon qu'il y laifTa. 

Elle n'eft pas fort diftanre de faindt Quentin d'Vn co^ 
fté, & de Cambray de l'autre. 

Pendant le temps que le Roy cftoit là, & alloit de 
lieu en lieu, on fit bruit de quelques nouueliès dutrai^ 
Oté de la paix,& difoit on que le D uc de Lorraine rftoye- 
noit icefle £aix , & qu'il alloit par deuets l'Empereur, & 
reuenoit au Roy , tachant faire conuenir ces deux Prin- 
ces en bonne alliance. 

En ceft an le prefident Gentil fut pendu à Montfaul- 
con j en iceluy temps auflï la valeur des teftons monta 
iufqucs à onze fols. 

Le Duc de Clcucs par layde & fecours duR<ty , faii 
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leuer lcfiegc, que l'Empereur venu d'Arragon en Ef- 
paigne,& ayant prins porc à Gcncs, eftoit pafle en Alle- 
maigne auoit mis deuant la ville de Dure à la grande 
perte des gens de l'Empcrcur,dont il auoit amafle grand 
nombre : néant moins, fuyuant ce qui auoit efté trai&é 
à Nurcmbergjà vnc diète par Granuellc,aucc le Preuoft 
dcFlattcn & autres duÇonfcil du Duc dcClcucs, à ce 
tenans la main quelques Confcillers , fe tira du cofte du 
dict Empereur , comme l'armée de France, après auoir 
couru tout le pais iufq-ics aux portes de Louuain , fe de- 
liberoit d'aller fecourit ledift DucdeCleucs. Les Fran- 
çois reprindrent la ville de Luxembourg furies enne- 
mis: laquelle le Royfittrclbien fortifier .-mais il ny eut 
ordre: Car la ville de Dure prifc,cftant lcficgc de l'Em- 
pereur deuant Venlo au pays de Gueldrcs, le Duc de 
Brunfuig alla parletriariter auec le Duc de Clcues à Duf- 
feldorf,dclaleRhin,dcfortc qu'il le mena deuers l'Em- 
pereur . où après auoir demandé pardon rendit le Du- 
ché de Gueldrcs , auec le Comté de Lutphcn , ôc les for- 
terelTes de Hcn(bcrg,& Sittart,pour en diipofcrau plai- 
iîr de l'Empereur. 

L'indignité & gràuitéde ce cas fut de tel regret à la 
merc dudiét. Duc de Clcues , que peu après elle en dé- 
céda. 

L'Empereur après auoir rompu les forces , &|'armée 
du Duc de Çleucs, par la manière fuldi&c, print délibé- 
ration de venir en France. 

Ilmenacii Belges vnc armée la plus grofle qu'il peut 
amalTer d'Italie *d'Efpagnc, d'Angleterre, Germanie & 
Flandres. 

Le Roy Henry d'Angleterre , luy fournit grand 
nombre d'Angelotz , au moyen de leur nouucllc con- 
fédération. 

Ferdinand Gpniage, chef de l'armée de l'Empereur 
laiflàjGuyie qu'il auoit efperance d'aûaillir.& prendre, 
& fe «étira au camp deuant Landrecy.lcs bandes d'Ef- 
pagnols & Allemands periflbient de faim : & encorcs 
luruindrent les pluyes du temps d'Automne & telle in- 
fection eftoit aduenue au camp des Françoys lors qu'ils 

cftoientàMaroles; 

Durant ces guerrerde Belges vint aux Françoys gran- 
de multitude dcGallercs fur la mer Mediterranéc,loubs 
là conduite d' Altiadcrc Bàrbcramîc, lequel auec fon ar 
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mée print la ville de Nice , fit jaiflant le chafteau , par la 
nature du licù imprenable ; fc retira âu port de Tholon j 
où il fc tint iufqucs cnuirort la fin d'Autbnirtc:attendant 
y pouuoir cxploitcrâucune chofe à l'éricontre de l'Em- 
pereur fon ennemy > ayant intelligences continuelles a- 
ucclcsGcncuois. 

Or continu oit le fiege de Landrecy en grande perti- 
nacité d'vhe part & d'autre : Car les affiegez cftoienr cri 
Ci grande ncccflitédcviurcs, qu'il n'eftoitplus poflible 
de diflSrri ulch D'autre part les ennemys cftans dcuàrir, 
rielcuoyent leur ficgc,pour quelque froidure & mau- 
uais temps qu'il fit. 

L'Empereur voyant qu'il ny aùoit plus d'efperancc de 
prendre Landrecy,delibcra de fie leuer fôh fiege, ains fe 
Fortifia de rodez & remparts, pour hyuerncr,& pluftoft 
mourir au fiege. Les Françoysaducrtis de cette dclibc^ 
ration,& que par autre moyen ne (croit pofliblc d'enui- 
taiilcr la ville, que de pàfler par dedans l'armée des enne- 
mis à forçcs d'armes, fut propbfé de bailler la bataille 
pluftoft, que de jperdre la ville de Landrecy : car le camp 
cft oit auffi près de la ville de Cambray, laquelle ("com- 
bien qu'elle fc die neutre ) toutesfois fauorifoit plus à 
l'Empereur qu'aux Françoys l'aidant de deniers & de 
viures. 

Pour ces confiderations le Roy en perfortne fc mit 
ën chemin, pour feedurir ceux de Landrecy , lefquels c- 
ftantalfiegés par plus de trois mois cftoient incertains 
duquel ils auoict plus de molette, ou de maladie, ou dè 
faim. 

Les geris de l'Empereur cftoient courageux à raifon 
de la prinfe de Dure , qu'ils auort puis peu de temps 
prinfe. 

L'aduenue duRoy & defon armée donna grande af- 
furanceàccux de Landrecy , & parce les camps apro- 
chezl'vn de l'autre, le cœur des François fut tellement 
renforcé, qu'à peine fcpouuoïcnt ils contenir chafeun 
cnfoncnfcignc. , 

Lors furent cnuoycs parie Roy mille cinq cens enc- 
uaux légers foubs la charge des feigneurs de Briflac , & 
des Cars* pour voir l'ordre Se contenance des ennemys, 
& après qu'ils curent fai& raport que l'armée de l'Em- 
pereur cftantfcparéc en deux, feraportoità vnc pour 
combatte , le Roy ordonna fa bataille non à la manière 
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des anciens : mais vn peu confultcment pour circuir & 
enclorrc le camp des ennemys. 

L'Empereur en Ton camp ne dormoiepas. Car aflem- 
blanc Tes gens, il s'efforçoit toudours d'entrer d'aûaut 
dedans Landrccy: mais les Capitaines la Lande & de 
Dccc , chefs des afliegez , neceflerent de faire bon guet 
fans dormir : portèrent de la terre aux remparts rom 
pus & abatus , faire diligenter les œuuriers , abatre 
& ietter les ennemys taenans à monter par cfchcllcs, 
aflbmmer de pierres ceux qui eftoient delïbus : faite 
dcuoir d'artillerie & n'oublièrent rien pour leur de- 
fenec. 

Le Roy eftantà moins de deux lieues des ennemis, 
ayant ordôné, en laquelle le Dauphin tenoit 1 auantgar- 
de, & après luy cftoit MonficurFrançoys de Bourbon 
Duc deTouteuille, le feigneur d'Anncbaut maréchal 
de France, & le Roy en la bataille auec les Gcntilsjiom- 
mes de fa maifon & (a garde , pouruoyant que s'il adue- 
noit que la bataille fut longue à cette armée rompue , il 
ordonna vnc tierce partie d'i celle fe tenir à lefcartprcftc 
& fraiche pour fecourir les autres , & feruir de triaires a 
la manière des Romains : & par ce moyen cftoit or- 
donnée cette armée en trois batailles contre la cou- 
ftoume. 

L'armée de l'Empereur fut fai&e beaucoup plus 
grande par la venue des Anglois : & fe monftroit en 
plus grande apparence. 

Toiitcsfois le Roy fit mettre des viurcs dedans Lan- 
drecyauec pionniers , portefaix , & autres gensnecef 
faircs,& entre autres fubrogcaau lieu du Capitaine de la 
Lande, lequel y auoit bienfait fon dcuoir, le Capitai- 
ne Varuin. 

Les affaires de la ville de Landrecydrcfrécs,ccux de 
dedans pourueuz des chofes à eux ncccuaircs pour la 
defence de la place, le Roy pour retirer & (àuuer fon ar- 
mée & la mener vers Guyfc, donna cfperancc de batail- 
le aux Impériaux, par grand bruit & feuz. Cependant 
retiroit fon armée du Pays de Cambrcfis. Et à cette 
caufe Ferdinand de Gonzague chef dé l'arme'e de l'Em - 
percur , fit fçauoir à fes genfdarmes que le lende- 
main ils auroient la bataille , & fe retira chacun à fon 
enfeigne. Voyant l'Empereur qu'il n'y auoit plus c- 
fperance d'auoir la bataillc,encorcs moins de prendre la 
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ville de Landrecy, il fuy uit les François cUjydant donner 
bataille. 

En cé temps Guillaume Comté de Fuftcmberg hom- 
me variable , ayant aiïcmblé vne armée de gens per- 
dus, vint aflicgcrlcchaftcauArnôul, &lc Mont faind 
Iean au Pays de Luxembourg pour faire plaifir à l'Em- 
pereur , & acquérir fa gracè : Mais pour y refifter y fat 
enuoyé Iean Caracciol Prince de Mclphc , & auiîi y fu- 
rent cnuoycz les feigneurs de BrilTac & de Dampierrc 
non pas pour repoufTer ccft amas, que pour refraichir 
de viures le feigncùr de Longucual lors afliegé dans Lu- 
xembourg. 

Les Anglois font de terribles carnages au païs de 
Boulongne. ' 

Au commencement de l'hyucr le Roy fut aduérty 
qu'aucunes villes de Piedmont auoient efte prinfes 
par les Impériaux cuydans chafTer les Frànçoys du 
chemin d'Italie , & y firent fort pour garder les limi 
tes. Au moyen dequoy lcRoyyenuoyavne armcccn 
diligence pour leur rompre leur entreprinfe. 

En ce temps le Duc de Lorraine délirant ces guerres 
prendre fin, n'cfpargnaricn pour moyener paix entre 
ces deux grands Princes. Aum* le Pape Paul ayant 
intereft en ces dûTenfîons , & voyant ques les pais de 
la Chrcftientc cftoient cfmcus & concitez d'innu- 
mcrables haines & oppreffi ons pour les rédiger en con- 
corde, cnuoya fon nepueu le Cardinal Farncfc , legat 
par deuers le Roy , & l'Empereur , les exhortant à 
paix. 

Le Dimanche dixiefmc iour de Fcurier l'aimé de 
Monficur le Dauphin , Henry de valoys & de Madame 
la Dauphinené au chafteau de Fontainebleau cinq ou 
fix iour auparauant fut baptifé en la chappcllc dudid 
lieu en triomphe. 

Au commencement du mois d'Auril Frànçoys de 
Bourbon Comte d'Anguicn Lieutenant gênerai pour 
le Roy , & Gouerneur de Piedmont fut aduerty au lieu 
de Carmagnolcs,que les Efpaignols eftoient en la cam- 
paigne. 

Sur l'heure dudid aduertiflement faict, lcdi& fei- 
gncùr d'Anguicn fit fortir de ce lieu tous les gens de 
pied. 

Le camp fortide cedid lieu, eftant aux champs pour 
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V marcher droid, & trouucr le* ennemys, ledid feigneur 
d'Anguicn aflcmbla fon confeil. 

Suyuant la conclufion d'iceluy , marchèrent les gens 
de chcual, &trouucrcnt les ennemys à vn fort nommé 
Scrifollcs,diftant dudid lieu de Carmagnoles de quatre 
millcj&aufli toft que lesEfpagnolslcs apperceurcnr,fe 
meirent en la campàgnc,fc rengerent en bataille. 

Lors Iesauat courc«rs commencèrent à efearmou- 
cher d'vnc part & d'autre. 

Durant ce temps qu'on efearmouchoit, lcdi& fei- 
gneur d'Anguicn demanda aux deflufdids de fon con- 
feil s'il enuoycroit quérir les gens de pied. Lcdid con- 
feil conclud,rcmonftrant qu'il feroit nuid deuant qu'ils 
fulTcnt venuz, mais qu'on fe retirait & que le lende- 
main de grand matin l'on retourneroit pour les trou 
uer. 

Le lendemain à vnc heure du matin on fit fonner ta- 
bourins & trompetes, de forte que tout le camp des 
François fut en bataille aux champs à fix heures du ma- 
tin & mis en trois bataillons : l'auantgarde eftoit menée 
par le feigneur de Boticrs pour les gens de chcual , & a- 
uecques luy fa compaigniç. 

Le Sieur deTais menoitles gens de pied François, le 
feigneur d'Anguicn menoit la bataille , &auec luy les 
compaignies des feigneurs d'Acier , Cruflbl , dcMon- 
ftrcuil, AufTun , & autres là venuz en pofte pour fc trou- 
uer en celte iournéc. 

L'arriercgardc eftoit menée par le feigneur de Dam- 
pierre, & auec luy le feigneur Charles de Dros, Gouucr- 
neur de Montdeuis, les Gruericns & les Italiens. 
- Voyant les Impériaux que l'artillerie des François 
faifoità leur defauantage vnc fort grande occifion, fi- 
rent marcher leur auantgdf de, qui eftoit le bataillon de 
neuf mille Lanfquencts,vindrcnt lestcftesbaifTécs, & 
firent abandonner au* François leur artillerie , tuant les 
cheuaux & partie de leurs canonicïs, & brûlèrent entiè- 
rement leurs poudres. 

Les auantgarde, bataille, &arricregarde de France 
s'aflfcmblcrcnt de fi près l'vncdc l'autre, que tout n'e- 
ftoit qu'vn. 

L'auantgarde & bataille Françoyfc marchèrent droit 
aux ennemys la tefte baiflec vers lcfdi&s Lanfquencts,lc 
lundi quatorfiefme d'Auril le lendemain de Pafques cn- 
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uiron dix heures de matin :& dura la furie de la meflee 
enuiron vne heure, & l'efcarmouchc cnuiron quatre 
heures , & eftoient leurs premiers râgs de piqùicrs & les 
Fràçoys çiquiers & harquebufierzentrejneflez^qui ioi- 
gnirent fi fièrement les Lanfqucncts ( ayant fur les aiïles 
entièrement toute la gendarmerie & cheuaux légers de 
France ) qu'ils renuerlercnt le premier, deuxiefme, & 
troifiefme râgs Jefquebreuucrfezja gendarmerie Fran- 
çoife entra par le flanc dedans Iedid Bataillon fi furicu- 
femér^ & les SuiflTcs d'autre cafté, qu'en moins d'vne bô- 
nc heure furent lefdidts Lanfquencts mis en pièces par 
les Françoys: & la refte de l'armée en route & ruyte. Les 
Françoys pourfuyuirét tellement qu'on trouua de leurs 
ennemis mors de neuf à dix mille & de prifonniers blc£ 
fez & non blcflfés enuiron deux mille cinq cens, voire 
plus. Les Françoys gaigncrentfcizc pièces d'artillcrie,& 
bcauoup de poudres,& tous les vi ures qu'ils menoient 
pour cnuitaillcr Carignan. Ils trouucrent enuiron qua- 
tre mil cadenats àenchainer gallcriens & forfaires:& 
difoient les Efpaignols prifonniersde guerre , que Al- 
phôfe Duc de d'Aual,Marquis de Quaaftauoit délibéré 
d'enuoyer tous les François' cz galères, s'il eut eu la vi- 
ctoire. 

La ville de Carignan fut rendue parcompofitionau 
fcigneurd'Anguicn,LicutcnantgeneralpourlcRoy en 
PicdmontjCn cefte façon. 

Premièrement que le feigneur Pctro Columnarc- 
mcttant(commé il promit en effc&)le lieu de Carignan 
auec l'artillerie & munitions en lapuiflance dudicï fei 
gncurd'Anguié dedans le lendemain.Dimanchc vingt 
deuxiefme de Iuin à vne heure du folcil ,ledi& feigneur 
d'Anguierilcurpcrmettoitfortir dudiâ: lieu auec tous 
les gens de guerre & tous les-feruiteurs, de quelque na 
tion qu'ils fulTent enfeignes ployées & fans fonnerta 
bourinsjiufqu'à ce qu'ils euflent ^afle la riuicre du Po •& 
promirent en gênerai & en particulier de ne feruirau 
cun Prince fut par terre ou par eau contre le Roy de Frâ- 
cc,fes alliez & confcdcrcz: & ce pour le temps de cinq 
mois lors prochainement enfuyuans,excepté la perfon 
ne dudi&Columna, lequel pour les conditions qui e 
ftoient en luy,lcdi£fc feigneur d'Anguié en tend oit qu'il 
s'alaft prefenterau Roy dedans le terme de deux mois 
lors eufuy uâs,& ne partir fans le congé dudiâ feigneur 
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de huiâ: mois prochains, comprenant lcfdi&s deux 
mois. 

Pourcc qucladi&e iourne'eà eftéde noftre temps 
mémorable, nous auons prins peine à la deferire plus au 
longqu'vn fibref fommaire ne requeroit. 

Cepcndantaprcs que l'Empereur eut procuré que le 
Roy fut déclaré ennemy de l'Empire en plains eftats te- 
nus à Spire, non fans grand débat, & puis Henry Roy 
d'Angleterre ayant faiéfc ligue auecluy poqr ruyncrle 
Roy,apres auoir amalTé leurs grofTcs armées , fe icttent 
fur laFrancc. Dont cependant qu'on faifoit toutes ces 
chofcscnPicdmot, l'Empereur palfa par Luxébourg, 

3ui fe rendit à luy , la garnifon qui auoit cfté laifTéç de- 
ans,nayant dequoy viurc , défait quilsmouroientdc 
faim , alla aflîcgcr Ligny enBarrois ou le Roy auoit deux 
ou trois Capitaines dedans auccccrrain nombre d'Ita- 
liens^ combien qu'ils euucnt peu rcfiftcr& défendre 
ladite villc,& que le Roy eut grande confiance en eux, 
toutesfois ne firent refiftance telle qu 'ils dcuoienr. Au 
moyen dequoy les Impcrialiftcs prindrent aifément Li- 
gny:iointaufïi qu'eftartt entouré de montagnes au bas 
d'vncvalléejilucpouuoitcftrcbonnementdefcndu.Et 
marchant plus auant alfiegcrcnt la ville de faind Difier, 
où cftoit pour le Roy le Comte de Sanxerrc , lequel & 
ceux qui eftoient aucc luy,refifterent & tellement fe de- 
fendirent,quc le camp de l'Empereur recula auec perte, 
attendant le renfort defon armée qu'on luy cnuoya des 
AllcmagneSjlcqucl renfort vcnu,dercchef vindrent ba- 
tre la ville de faind Dificr,où ils culfentpeu faid,n'euft 
cfté que ceux de dedans auoient faute de viurcs & mu- 
nitions. Au moyen dequoy lcdicl: domtc de Sanxerrc, 
après auoir aduerty le Roy qu'il ne pouuoitplus tcnir,& 
eu fur ce rcfponcc, il fortit , & toute fa gendarmerie par 
compofition telle, qu'il s'en allerét Ialanccfur la cuy(Te, 
leurs bagues fauues, & ne fut la ville pillée. 

Le Roy cftoit fort empcfché:car il auoit trois armées, 
l'vnc en PicdmôtJ'autrc contre les Anglois,qui auoient 
prins Boulongnc fur la mcr,l'autrc pour fe défendre des 
forces de rEmpcreur,qui cftoit en la Champaignc,on 
peu foie lors qu'il allaft aflieger lavilledcChaalons bié 
remparée dcforccdc gcns&de viurcs pour ladcfcn- 
dre:toutcsfois l'entreprinfe de l'Empereur cftoit autre, 
c'eft qu'il auoit délibéré laiffer Chàalons &pa(fcrlari- 
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uicre de Marnc,pour aller droi& à: Paris, & pour la con 
dui&cdc cette encreprinfe fecrctcc le Comte Guillau- 
me de Fuftébcrg , qui auoit laide le feruice du Roy s'en 
alla en habit diflimulélc long de la riuicrc de Marne 
pour fonder les pafTagcs par quelque intelligence qu'il 
auoicauec aucuns dupaïs,oûilfutcogneu &prinspar 
les Françoys,qui le menèrent prifonicr à Paris. 

Or pour entendre ce que depuis cft aduenu.c'cft afla- 
Uoir que la riuiere vient defeédre de Champaignc à co- 
fté de Bric,cn defeendant elle a vne partie defpuisChaa- 
lons iufqu'a Chafteau Thierry, laquelle cft large & plai- 
fante,ou d'vne partHay cftaflîs, & Efpargnay de l'autre 
part. Le camp du Roy marchoit de la& ccluydel'Em- 
percur marchoit deçà , & n'y auoit que les prez entre 
deux ,& la riuiere de Marne cft oit comme vne lice entre 
ces deux armées & chacun iour les gendarmes fe voy 
oient de fi pres,quc les Impériaux parderifion difoient 
aux Françoys qu'ils allàflTent à Perpignan,& les Françoys 
difoient qu'ils allàflTent à Carignan.Ils ne tiroient pour- 
tant ny d'vne part n'y dautre feur artillerie. 

• Les Impériaux cft oient à demie petite lieue' d'Efpar 
gnayj ou les Françoys n'auoiét puiuance de refifter, par 
ce que leur camp qui marchoit en ordre, cftoit quelque 
peu au derrière du camp de l'Empereur^ n'auoient les 
Françoys que leur auantgarde qui cftoit l'arricrcgardc 
de l'Empereur. Parquoy aduiferent que pour affamer le 
camp de l'Empereur on brufleroit tous les viurcs ,& la 
ville d'Efpargnay qui cftoit vne des riches & gentilles 
petites villes du pais. Ce qui fut par cux faid foudain. 
D onc la pitié fu t trcfgrandc & la chofe cruclle,car on ne 
donna terme que de deux ou trois iours aux habitas d'i- 
ccllc pour defplaccr leurs perfonnes & biens. 

Apres ainfi auoir ruiné par feu Efpargnay,lcs Frâçoys 
délibérèrent garder le Chafteau Thierry , & y mettre 
quelque nombre de gés de gucrrc^antdcpicd queche- 
ual: mais ne le pcurcntfi toft fairc,à faute que l'artillerie 
n'y peut eftre menée,tiy affife àpoint,àtcmps,& heure, 
& que les Impériaux tendans par furprinfc fupprimer la 
force des Frâçoysjfurcnt plus diligens,6c telcment s'ad- 
uanecrent que Chafteau Thierrv Fut prins par l'aduant- 
garde de PEmpcrcur,& fut la ville pillée des trefors tant 
des citoyens que de leurs voifins , lefquels y auoient re- 
tiré leurs richeffes & meubles. 
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Les Allemands ne demandoient autre chofe que 
d'entrer à Paris. l'Empereur fc voyoit prefle & renfermé 
des Françoys , & s cftrc trop légèrement cflogné de la 
frontière. Les Françoys eftant en plus grand nombre* 
& mieux equippez que les Impériaux, ne demandoient 
que combattre. Mais l'Empereur entra en voloté de ve- 
nir à paix fans la vouloir demadend'autre part le Roy a- 
uoit defir de traider quelque paix & concorde. 

Il y eut vn moyne de l'ordre des Iacopins, lequel par 
le comandement du Roy des Romairts,commc aucuns 
ont voulu dire,ou d'autres , fetranfporta vers le confef 
feur de l'Empereur. 

Ce moyne fut ouy par l*Empcreur,& tant alla vers luy 
& vers le Roy toufiours en poftc,que ces Princes furent 
d'accord & firent paix. 

L'Empereur inconcinant après fe retira aucc fon ar- 
mée, & auflî partie de l'armée du Roy,l'autre s'en alla en 
Boulongnefurlamerfoubsla Conduire du Dauphin 
pour rccouurer la Ville de Boulogne fur la mer tant haut 

3uc bas,quc les Anglois auoient prins par compoficion s 
urant le temps que la pefte y eft oit , & que la gendar 
meric de France cftoit cmpcfchéc contre l'Empereur, 
comme di&eft. 

Le vingtiefinc iour de Septembre dudi&an , ladi&e 
paix fut publiée en la ville de Paris en grande folcn- 
nité. 

Le Roy d'Angleterre ne voulut entendre à la paix, 
fors en luy laiiTant la villede Boulongnc, qu'il auoit oc- 
cupée plus par négligence & coulpe des chefs & gens 
de guerre qui eftoient en iccllc de par lcRoy, que faute 
de munitions, viurcs, & autres chofesnecefiairespour 
ladcfcnccd'icellc. 

Le Roy vers la fin de Iadi&e année faid drefler vne 
armée par terre pour l'entretenir au païs de Boulonnois. 
Et en outre fit equipper & auirailler nombre de nauires, 
galliôs,galleres & autres vaifTcaux, tant en la mer de Po- 
nant,qu en celle de Leuant pout faire vne arme'c de mer 
aflfcz forte &puhTante non feulement pour garder les 
Anglois de courir fur la mer, & outrager les Françoys 
pouraflfeurer le train & commerce de marchandise par 
ladi&c mer, mais auffi pour faire dcfccntc ez païs d'An- 
gleterre Ôccxecuter certaines entreprinfes domagcablcs 
au païs 
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Et fi auoit faid lcucrlc Roy grand nombre de gens 
de guerre pour garder ladide mcr& preferuer fes au- 
tres pais des domagcsquclcurpouroitportcrlcpaflagc 
defdidts gens de guerre. 

Plus auoit enuoyé arget & gens en Efcoflfc,pour cou- 
rir fus audid Roy d'Angleterre. 

Apres les armées du Roy & de l'Empereur feparées & 
rompues au moyen de la paix fai&c entr'eux, le pais de 
France & entr'autres le païsde Poi&ou fut rcmply de 
gens perduz & abandonnés, quifaifoient plufieurs vio- 
lences, pillcrics, & exactions fur le peuple, qui en eftoit 
grandement vexé & tourmenté. 

Le Roy eftant au Plcflis lez Tours en fut aducrty,& le 
vingtvnicfmc iour d'Auril audict an fit expédier fes let- 
tres patentes à FrançoysDupatantfèigneur dclaVoul- 
tc , Preuoft de fon hoftel & des Marcfchaux de France, 
pour prendre & punir Vn nommé Balabre,Vilicrvicux, 
Ican de Tanicrs , & autres leurs alliez & complices , le£ 
quels tenoient les champs cxcrccantlcfdic-b maléfices. 

Ledi&laVoultc fuyuât la commilfion aduc;ty qu'il 
y auoit quelque bande de voleurs tenas les champs vers 
CKcfboutonnc,& à douze licuësprcs de Poi&icrs, qui 
faifoient plulicurs forces & violences fur le peuple, fc 
tranlporta audidt lieu accompaignédes Archers de fa 
compagnic,du Preuoft des Marcfchaux en Poi<Stou,dc 
fon Lieutcnât& Archers,d'aucuns Gentilsjiommcs, & 
commune dudiâ; païs,iufqucs au nombre de deux cens 
hommes à chcual,& autant ouplusdc picd,& rencon- 
trèrent le Capitaine laTour accompagné de quatre ces 
cinquante hômes tant à pied qu'a cheual,qui fortôient 
auccenfeigne 4ç(ployée dudid bourg de Chcf.bou 
tonne, icfqucls femeirent en defenec contre ledi&la 
Voulte , ôc fa compaignie , mais furent dcsfai&s & 1 cn- 
feigne dudi&laTourprinfc, & trente hommes de fes 
gens occis en ce combat, & quatre vingt ou cnuiron 
prins & enferrez , dont ledi&la Voultc ht pendre & c- 
ftranglcr trente, les autres furent menez prifonniers en 
la ville de Poi&icrs , & tous condamnés à mort ou cftre 
menez aux gallcrcs aubon vouloir &c plaifir du Roy. 

Le Roy mcfmes s'en va à Boulongnc auec trcfgroiTc 
irmée. Mais voyant qu'il n'y auoit cîpcrancc de la pren- 
dre^ fit drclTcr vn fort bien muny ,remparc &garny 
ur le bord de la mer pour empefeher les courfes des An- 
glois, 
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glois/&cy dedans vnc grofle &puhTante garnifon. 

Charles le Duc d'Orléans mourut au mois de Septem- 
bre d'vne pleurefie,ou autrement d'vne fieurc peftilen- 
ticufc,dc la mort duquel non fculcmét le Roy,mâis auf 
fi l'Empereur fut fort defplaifant, lequel s'attendoit de 
luy bailler en mariage fa fille^ou fa niepee la fille de Fer- 
dinand Roy de Hongrie. 

Au mois dcFeurier le Ducd'Anguien eniouant a- 
ucc les ieunes Princes de la Cour, vn coffre qu'on icttoit 
d'enhaut tomba fur fa tcftc,dc telle forte qu'il en mou- 
rut en peu de ioûrs. 

A la fin du mois de Mars enfuyuant Monficur Henry 
Dauphin de France eut vnc fille fa première néc,nom- 
méelfabeau. 

Peu de temps après le Roy cnuoya fes ambalTades 
<T Annebaut , le Prcfidcnt, Raym ond & bouchetel vers 
le Roy d'Anglcterrc,lcfqucls trai&crent la paix entre les 
dcflufdi&s Roys de France & d'AnglctcrrcJaqucllcfut 
publiée à Paris le treziefme de luin. 

Auec ladi&e paix furuintfi grande cherté de bleds, 
que les poures endurèrent grandement. 

La paix ainfi publiée les Allcmans fortans du camp 
de Boulongne fuyuircnt l'Empereur, quifaifoit grand 
appreftpourYcn aller faire la guerre en Allemagne, co- 
tre les Princes d'Allemagne, & les citez Impériales, qui 
cft oient fuyuantes le party des party des Protcftans, des- 
quels eftant afliegé auprès de Ratifbonnc trefcftroitc- 
mcnt,il fe tronua en grand danger : en fin ayant receu 
lesforces des Flamands qui venoient à fon fecours, def- 
quclles citaient conducteur le Comte de Bure, d'autre 
part Ferdinand s'eftant mis aux champs auec les Bohé- 
miens & Maurice de Saxe tirans vers le Duché de Saxe, 
l'armée des Allemands fut efeartée & mis en route,cftât 
de plus de foixante mille hommes combattas, dont de- 
puis l'Empereur ayant dcfpouillé & priué de tous hon 
ncurs&fàcultezlcDuc deVittemberg, &prins captifs 
les Ducs de Saxe,& le Lantgrauc de Hc(Ten,& ayant co- 
demné toutes les plus grandes villes qui auoient porté 
les armes contre luy , à groffesfommes de deniers , il fe 
faiâ maiftre de la plus part d'Allemagne. 

Lefixiefme du mois d'Aouft la ville de Malines fut 
a(Taillie de foudres & tonnercs^fi bien du feu qui f y mit 
enuiron caques de poudre à canon fureut bruflées , que 
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les citoyens de ladite ville auoient dejiberé enuoyer à 
l'Empereur en Allemagne. Et d'aduantage pires de qui- 
tte vingt maifons furent brufléçs & fort grand nombre 
de gens que tuez que bleflcz. 

En ce mois alla de vie àtrcfpâs Marie de Luxem- 
bourg douairière dç, Vendofme , & grandmerc du 
feigneur de Vendofme aagée de foixante & feize ans. -, 
Audi&mois lapaix futiurée entre les Roys de France 
&: d'Angleterre après auoircnuoyéambafladeursd'vne 
part & d'autre; - 

Françoys de Bourbon Duc deToutcuillc & Comte 
defainci: Polaagé detrefe ans futpreuenu de mort au 
moys de Septembre. 

Au moisde Ianuier le Roy d'Angleterre Henry hui- 
cliefme trefpafia, dclaiflTant fon fils vnique Edouard, 
qu'il auoit eu de fa troificme femme aagé de neuf ans, 
lequel deuant fon trefpas il conftitua héritier de fon 
Royaume /auquel par commandement du Roy on fit à 
Paris fes obfcqucs en telle pompe & magnificence qu'il 
mcritoit. Iccluy mort, les Anglois renouuellcntlcsfc.- 
manccsdcsdiuerfcshcrefics , &rcnucrfcnttqut ce $t{- 
fus deflbus après auoir ictté des ternples les imagcs,& ç- 
fteint le refte des vieilles ceremoniesde l'Eglifc , & pror 
phânél'vfage des Sacrcméns. 

Françoys Vatablc homme dpc^e es trois langues & 
Ic&eurdu Roy à Paris, en langue Hébraïque , laques 
Tufanauifi lecteur du Roy en ladidte ville en langue 
Grecque, tout ainfi qu'én mefme iour ils auoient com- 
mence cède charge , aufli trelpafl'erent ils tp us deux en 
vn mefme iour,c'eft à fçauoir le treziefime de Mars. 

Le dernier iour dudid mois le Roy cftant mipé , & 
tourmenté de la véhémence d'vnc fieurc contiriuë, qui 
(c termina en flux de ventre , après qu'il eut faitft péni- 
tence incroyable & confcfïion de tous fes péchez com- 
mis, &quc outre le faindt Sacrement de l'Euchariftie 
ileuft jrcccullsxtrcm'ondtion, & qu'ileutadmonefté 
fon fils 1 Henry fon fucceiTeur en la Couronne > des cho- 
ies concernantes le faiét du Royaume , & qu'il luyeufl; 
recommandé fesferuiteurs & officiers ^mourut au cha- 
fteau djc Rambouillet l'an dc x fon règne trente trois , & 
dixhuicliiefmc iour dc/puis.lc commencement defa 
maladie. N 

f f 



.✓fi»/ de 
Jffft. 



yAnst 
règne. 



Digitized by 



ou. 



! ^O&ibiksra^ïts Cotittépaiifècùtyï fùt^Mé'MènV 

de Paris en l'Eglifc noftre Dame de champs:en la'cjueffié 
par le commandement duRoy,furent amenez Us èêtps 
' ^rilhçbis ^ 
fpaflc àuthafteàu dfc Tbùrnon Fan i f$ ! ë le dixie$l!ft 



i^or cPÀoufttcVde Charles fon frerc Duc d'Orleas, *6£ 




>rps de leur pcrc en la pomperurtcrjri 
mânferë-ïe'vingtdeuxieFmcd'Àuril les tibis cbrpyfurcrj 
portez aued magnificence &{blcnne,Ile popcaugf'ànMj 
templcde Paris. 1 *^*M ; 

Duquel tieu le lendemain en pareille pompcfurpnt 
p ortez à fàiiià Dcnïs en France 1 ' ' ' ' u 




nry de V (dois deuxitfnc de ce nom, cinquante 
; - : ' luuiàïeme %1g reliai ' , ; 



fcnry dcûxiefme der ce nom , fiji 'du defôr?< 
Roy' ^François de Valois , demeura Ro^ïc 
Prantcch Tan de fon aage vingt neufîcftne > , ïc ! 
q\ielbicnVoftaprcïsîé decez prihcpbffcffiôh duRiôyiju 
me.eftatfon percâppcllé d'vn cHacunTcïeftà'urateuT^ 
bohcsFettrés &fcicnces libérâtes :llc^mtbcafàliW^4i 
uernenjent par cdits, qu'il fit quant & quanVhVfemai 
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autre chdfe que? toute piété ;parlcfqudsgricfùépen<} 

- J 
màgmficente^ôirn-; 

fec^-irfôpcrbrfc^ïrtj^ lê v!fi|;t quaMefm^'^è'iu^Irtl 



fu'timbôfcV$ ideux;quîblafphcmeroiêtpar < 
&reniemehs, ,L 
Il fit fon entrée aRëimsch toute 



l^ndeinainihfùt'fâcr^ 
anciennes eouftumes & cèrernbiiics ^tfaupatàuatfti, 
combien que de toute ancienneté ils foièhtcôurdtfrlc^ 
iftiritVDenis en France * ( " .'.or. *t> my.-/ vA j 

rÉmJ)ereuréftanten Ailcmaigné brdfavt^^2!2è6c 

pais cftrangç, euffentacux retirer au pajs ëtfëêrn&fai- 
râlidc", fur peine' de perdre leurs biens & pftafctWr (ai- 
cjuellc ordonnance plufieurs <^fuébrkc^û^'^&fétû6 
lA'cbt r>unis, & entre autre il fit t rahehet la rèftié en îa vit 
? ! l le d'Aulx 
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le d'Àufbourg au Ca^jaine Scl?ai^cyoIgcïpcrg,jQ^u- 
ronncl des L4nlqucnca^uix:icu feruitcur de la maifon 
de France. ' ■■ ,' \ ,'. , -•, . • •-• , 

Ai) ittois dApuft rétpur&erenj: d'Efcduc ics gallcrcs 
de France ,jdc(quelcs eftoit Couronne! le Prieiir.dc 
poue,Florcntin de la maifon de Scro^zi:dedans icdi&cs 
gallcresYut app ptte grand burin àuec plufîcursorifpnj 
niers Efcoflfo|s j& Aoglois, lefquels auoient vfoepe le 
cKiueaudc faind André, &parcfpccial cçluy qqiai?ojt 
occis le Cardinal d'Albrot. . . 

La Roy ne A lien or douairière de France auec.lccon^ 
tcritçmcnt & pcrrniflipndu Roy fcretirala par ou l'Em- 
pereur fon frète eftoit. , 

.Pierre Loysparnczc Duc de ^arme & de F*lairancc fut 
tuct'& dom Fernand Gonzâgue Licutenanr de l'Empe- 
reur en Lombardic palTantic Po fc faifift de Plaifance. 
ntoyeS^leid4h» ......... .. . 

L'Eucfqut de Fan o, Nunce du Pape fc vanèoit tenir la 
cortfcicncc dci'EmpercÙTcnfa main, ne fçait faire par 
(fes pratiques^ menées que lcdiâ: Empereur voufift en- 
tendre àla reftitutionde Plaifance, prenant fut façon 
fçi^nce le cpnfeil d'vn fien confcflcurEfpagnol de l'or 
dre des lacobins , lequel requis donner fur ce fon aduis 
dift> qu'en toaçicrc àourèufc & en obfcurité dedroid, 
la condition du pofTcficur dpibt eftrc préférée comme 
la meilleure/ . . 

r Charles hmçlicfrne eh l'an mille quatre cens Testante 
dcuxfe autrcment, car à la fîm pic fuafion de Frcrc Ôli r 
uicr Maillard Cordclicr rendit au Roy d'Àrragon les 
Comtczde RouGllon & de Perpignan, &.aucc ce qui- 
tta cinquante mille efeus que Je Roy Loys onziclme 
fpn perç auait paiHcz audicl: Roy d ? Arragon,.en l'art 
mille quatre cens foixante dcui,pour l'engagement d;ii 
ceux Comte?. ; ( . . 

Au mois de Septembre le feigneur d'ËÏTay , jtiçute-j 
nanepour le Roy de Franceau pais d'Efcpflc, accëmpa] 

f nédcpluficursGcnrils^hommes François fît pïùjSçut$ 
eaux raids d'armes fur les Anglois* iufques àgaigncj 
jrne bataille fur eux. 

Lcdid feigneur d'Elfay princ daflfaut la fprtfc place 
Thcbidclfunes Anglais. 

Vcrsiafindumôisd'Qàobrçfut oublicç lacpnÈr- 
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mat ion de )a paix entre les Françoys & Anglois , par ce 
qûechafcun d'eux rendit l'vn à l'autre tant par mer que 
par terre ce qu'ils auroiententreprins l'vn fur l'autre. 

Le Comte de HontcUarchcf de l'armée des Efcof- 
fois fut rompu par les Anglois près de l'Iflcbourg. 

11 fut fai& v n edift au mois dcNoucmbrc,qu'aucun 
citant des luges en Parlcmcht,ny auChaftcllct foit fai& 
Preuoft des Marchants, ou foyt autrement aduanec à 
aucune charge bourgoilc. 

Au mcfme moisnafquit vne fille au Roy à Fontai- 
ncbîcau^ppellcc Claude: laquelle les fuy (Tes rindrent au 
fous du fainâ: Baptcfmc, auec la fille du Roy de Nauar- 
re,& Madame de Guyfc. 

Au mois de Décembre la Seine s'enfle d'vne groiïc 
rauinc d'eaux^quifuruint d'vne façon inufitéc,don telle 
fe defbordç,.& cft portée de telle roideur, qu'elle cf- 
branla tous les pilous qui fouftenoient le pontfaindr 
Miçhel ,& fiç changer de place ,' de façon que lamoitic 
dcsbaltimcns fai&s furlcdicT: pont tombèrent, & val 
l'eau, fans qu'il y euft perfonne noyé ou meurtri. 

En Ianuicr le Comte d'Aumalc rut érige en Duché & 
pairric de France. Françoys de Lorraine fils de Duc de 
Guyfc, fut le.prcmicrilluftrédccctiltre. 

En ce temps quelque bon nombre de cheuaux 1c- 
gcrs,enupyez par l'Empereur defcouurir les partages de 
Suy fle,furcnt desfaids parles SuylTes près le lac deCon- 
ftance, lçiïjucls il rç'a.ôilîeilefpuis aflaillit. : ; 1 : > ' 

\ Le premier i.wï PoAurilimourut Sigifmond Rôy die 
Poulognç^'temicf de. ce nom,aagc de quatre vingts 
deux ans, tkàcÇqn règne le quarante deuxicfhie. 

Au mois de N-fay, l'Empereur de Trapczonde,filsaif- 
nc du grand Turc Sultan Soliman i cftanwnarry decc 
que fon perc prcfejroit fon puifné àiluy en l'Empi- 
re de Conftantinoblc, mena grande guerre à fon pc 
rc, à l'aydc d'Ifmacl Roydc Perle. : ■ 

Lqrs Sultan SolymWfut connainol d'amafler trois 
cens milfô Hommes p^ur combattre fondid fils, par 
lefqujçls il fijt retirer les Perfcs. 1 i 

Au'mefmc mois l'armée de mer Fxariçbifc, en la- 
quelle y audit grand nombre de noblçfie & vaillans 
hommes , s'embarqua de Normandie ver* ËfcoiTc; de 
laquelle furent par cllcehaflcz les Anglois après grolfe 
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defconfiturc. Il fut fai&vn fort rtouueau comme vn 
boulcuard flir le fin bord do la mer près du port de Boii- 
longnc , aux fins d'empefeher rentrée aux Anglois dans 
ladite ville,au baftiment duquel eftoit conftituc le fe'i- 
gneur de Chaftillon pour chef & furintendant. 

Vnc cfmcutc fort grandi fut fai&c à Paris deseftu- 
dians& hantant l'vniucrfité cotre lcsmbynesdcfain& 
Gcrmain,fur le reftabluîcment de l'ancien droict du pré 
aux Clercsquelqucs maifons qui aubichtefté baftïcs en 
iceluy i ou qui edoient tout ioignant furent renuerféès 
& démolies: Pcntour& clos desmuraillcs des moines 
fat rue par tcrre,les moyncs mefînes furent chaïfez dans 
leur cloiftre , bref toute la ville fc mit en armes pour 
rembarrer cefte furieufe charge des cfclioliets. 
. Au mois de Iuin vn loup ceruicr, & autres beftescru- 
cllcs fôrtircnt de la foreft d'Orléans , lefquels fc rcfpan- 
dirent par le païs de France , dcuorans hommes & fem- 
mes &enfans , de forte qiic pour les exterminer lespai- 
iànsfe mirent en armes. 

Ariadcnc fils de BarbcrouflfcRoy tsà Àfriqué,grand 
Corfairc du Turc , deceda j lequel auoit éfté autresFois 
Roy de Thunes, dontil auoit eflédechaflepar J'Erhpc- 
reur Charles d'Auft riche. ''. •> r.- •■<;.. 

Au mois d'Aouft quatre galleres de Vtpkce'j pâtfàns 
parla bande du Oiftminchcfairiâ: Gcorgc^côuduirent 
en France la Roy ne Marie fille vnique & héritière de la- 
ques ou lames Stuuard cinquicfmc de ccnoRoyd'EÊ 
cofle, aagéedefixans, laquelle defeendue en Bretagne 
fut menée àlaCourduRoy pour eftre adftdée à Fran- 
çois Dauphin de France. " • 

Commotion de la commune au païs de la Guyenne, 
laquelle commença près d'Angôulcfmcp'âT lehombre 
dé trç.ntle hommes , & tant multiplia , qu'elle excéda en 
peu de temps en trcfgrandc compaignie du coftç du 
Poi&ou, fans autres non moindres compaignies fbubs 
enfeignes militaires de la part de Bburdeaux » iefqùefs 
fcmbïôicnt tendre à rébellion pour l'impofition de la 
gabelle, &tributs extraordinaires, &non accouftumez 
audict païs pour laquelle rébellion réprimer fut enuôyé 
leDucdçMommorcncy Conneftablc& Pair de Fran- 
ce : lequel à fon arriuécappaifa la fedhioiv, pendant la- 
quelle, le feigneur de Monejnb de grande maifon eu 
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^carnaAoicjefté.oialtraidé.&.miS'à-]norrXç.corpsinon 
dugujéLayanoeûc dctçr ré à bcllesonglcs de l'Eglifc des 
Carmes par toute la Cour de Parlcmcnt,lcs Iurats la vil- 
le,^: grand troupe dcbourgois>portans le deuil,& mar- 
chât^ pues teftes , & porrans m ieurs mains vu cierge 
ardant chacun , implarans pardon & mercy au Roy, fur 
tranfportéà l'Eglifc fainct André ,& là cnfcucly auec 
graods,cçrcmonies : mcfmcs fut ordonné qu'on feroit 
chaque année vnferuice en fon honneur pour répara- 
tion du. crime. Quant & quant après que lésant h cars & 
chefs delà fedition furent punis par dernier fuplicc de 
mort, les cic oyensdoBourdeaux, & des autres villes & 
bourgades complices furent priuez deicurs priuilcgcs, 
immunités, clochcs,armcs&artillcric:lamaifon de vil- 
le fut démolie, & taféc, toutes les cloches greffes & pe- 
tites furent dépendues & iertées de haut des clochcrs,& 
dcflinécs pour fondre artillerie : au demeurant furent 
enuoycz quelques luges des Cours de Parlement de Pa- 
ris, Thouloulè & Rouan, pour décider leur procès & 
differens en droit. 

Le vingts vnicfmeiour d'Aouftau païs deXaintori- 
ge,& d'Angoumois s'efleua la communeàraifondc la- 
dite gabelle de fcl,en fi fortc.compaighie , qu'elle mit 
à mort quelques reccueurs & officiers duRoy, faccàge- 
rent maifons.fortcs,villcs & chafteaux,& mirent cn.rou 
te pluficurs compaignics de gens d'armes couoyez par 
le Roy dcNauarrc gouucrncur pour le Roy audid pais 
de GuycnnCjpour réprimer leur fureur. Celte commo- 
tion dura trois mois entiers pendât que le Roy cftoit en 
Picdmont, & autres eflognées parties de fon Royaume. 

Le Roy & la Roync firent leur entrée au mois deSe- 
ptembre dans la ville de Lyon entrefmagnifiqueairoy; 
où fut donné plaifirdc voir vnc bataille .naùale, le icu 
des efer jmeurs , farces, danfes , momerics, banquets ap • 
preftez a la royalc,brcf toute forte de fpe&aclc. 

L'Empereur pafle d'AIcmagne en Flandres , &menc 
auec foy comme en triomphe le Duc de Saxe & lcLant- 
grauedcHcflen. 

Il fut ordQRné,qu'vnc feanec extraordinairefe feroit 
des luges à.Patis , pour cognoiftre particulièrement du 
fai& des hérétiques, cniccllc quelques mifcratylcs fu- 
rcncpunisdetrcfcïuelsfuppliccsàtoutcrigucur. 
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Au mois d'Oâ:bbrc,le R oy eftant àMoulirts , fut en 
: rrandc magnificéce Célébré le mariage Centre Antoi- 
nede Bôurbondeuxiefnicj DucdeVcndôfmè àPair 
de France , 6c Madame leanne d^Albret , Princefle , fille 
vnique & héritière dcHcnry d'Albert Roy deNauarrcj 
&dc Marguerite de Valois foturvnique du RoyFràn- 
çoysdcfunft. 

Le Dimanche troificme iourde Fcuricr,na{quitâu 
chafteau faind Germain en Layc , MonfieUr Loys de 
Francc,buc d'Orlcaris fils du Roy Henry ;lcqucl fut ba- 
ptifé le dixneufiefme de May cnfuyuant,lcs parrins furet 
le Roy de Portugal & le Duc de Fcrrare : & la parrine la 
Roync d'Efcoflc vefue. 

Le lundy après la Pentccofte dixiefrric de Iuin mil 
cinq cens quarante neuf , la Roync Madame Katherine 
de Mcdccis cfpoufc du Roy fut facréc & couronnée 
Royric de France en grande pompeà5ain& Denis ciï 
France. 

Audid mois & le fcizieftnê ioûr,tc Roy fit fon entrée 
à Paris, & la Roync le lendemain apres^cn fi pôpeuxar- 
roy qu'il furpaffoit l'admiration des homrricsrau deuant 
duquel tous les ordres allèrent cntrcfgrad compagnie, 
magnificence, & bràuetc iufques à l'Eglife Sain 6b Lazâ 
rc hors la ville:& luy entra par la porte Sainct Denis en 
tichie & couucrtc de toute forte de tapiflerics^&pauil 
Ions en brodcrie,& de toutes couleùrsjde toutes fortes 
de pein&ures,(tituês de mpnftres 6c réprefentationsde 
toutes façons d'antiquité , les trompettes 6c clairôs fon- 
nans deuât luy à haute voix, 6c l'artillerie de l'arfcnal, 6t 
autres endroitz delà ville recutez lâchée menant fi gros 
tintamarrc,qu'il fembloit à voir propremet qu'il tonaft: 
ainfi en la façon il fut mené 6c conduit au Palais, 6c là 
luy donna on vn fouper vrayement royal:& de la à trois 
ioursil eut de plaîfir de voir l'admirable reprefentatiori 
d'vnc bataille nauaic qui dura iufques à la nu ic^ ferm< 
hors la ville près des Cclcftins. En ce mcfmcs temps ou 
ire l'attente d'vn chacun la guerre fuCTcprinfecontrc les 
Anglois en' grand foudain etc.- durant iceluy tous les 
chaltcaux & lieux munis qui eftoïent au païs deBouloiï- 
n ois furent recouurés des mains des Anglois, qui pour 
lors eftoient en fcdition& trouble au dedans du Roy 
aume. 
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Quelqucpeude temps apres le feigncur»d'Euay Li- 
eutenant pour le Roy au pays d'Efcoilc , & Nicolas de 
lifte Adam Chcuallicr de L'ordre, forcerentr& emportè- 
rent d'vnc aftaut la Roquctte,autrement di&c auxChc- 
uaux, fituéecnlamcrà vnc petite lieue de l'Iilcbourg 
d'Ecofltalaqucllc Roquette les Anglois auoient n'ague- 
rcscnuahic& fortifiée empefehans par la le commerce 
& nauigation dudicl: pays d'Efçoflfe. 

Audi&moisdeluin, lacques dcCouffifeigncurdc 
Vcruin, gendre du Marefchal du Biez,fut décapité à Pr 
ris,&foncorps mis en quatre parties -.Icfquelles auccla 
telle d'iccluy furent portées afficher furies rempars & 
places fortes du paysdcBoulonnois, pour auoir rendu 
aux Anglôis la ville & chafteau de Boulonçnc cftans 
pourlors dcuëment munis po«r refifter. Erpourccquc 
Françoys de Raucc n'àuoit peu cftre appréhendé , il fut 
en effigie décapité en ladi&e ville de Paris. La mémoi- 
re auffi du Seigneur de Samblimont, qui eftoit mort en 
prifon,fut déclarée infâme, & tous fes biens confifquez 
au Roy. 

Au mois de Iuillct la commune d'Angleterre s'arma 
contre le icune Edouard vij.lcur Roy.Et par iccllc com- 
motion , ladite commune endomagea fore le territoi- 
tcd'cnuiron Norwys en Angleterre, ayant fai&gran 
dca(Tembléc d'vncôfté& d'autre en plufieurs lieux du 
Royaume, fc renconrrerent aucc grande effufion de 
làng tant de nobles que de la communc.Icellc commu- 
ne portoitpour enfeigne vn calice auec vne hoirie. La 
cayfed'efmouuoiricaic't commun pcupleàfedition e- 
ftoit,qu'on l'auoit priué de leur ancienne religion. 

Lebaftard dcla Mirandole conducteur de quelques 
Italiens, cftans à lafouldeduRoy lahTale party duRoy, 
&aucc quelques gens de là farine donafur l'arricrcgar- 
dedes Françoys, & voyant quHl n'cftoitlc plus fortfe 
relira dedans le fort de Montlambért, combien que de 
fes gens yeacut beaucoup de prins, qui furent incon- 
tinent pejiduz en yn Heu nommé Audanton. 

Le Roy fit aflG eger le fort deSallàrd & y bracquer dc- 
uant quelque artillerie, dclaquelledcdici fort fut telle- 
ment battu,.qu'il fut prins 

Depuis par le confeil &conduidc des Ducs de Ven- 
dofmc & de Mommorcncy , le canon futplanté deuant 
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le fort d' Ambrcteuil , auquel le Meillord Iean Sor Co u- 
ronneldcs Angloistcnoit pourlaièurctédc la place fix 
enfeignes, lequel oyant le tonetre de l'artillerie de FraiH 
ce, rendit la place au Roy. 

Lelundy onzicfmc iourde Iuillct partirent du Haurc 
de Grâce doufe gallcres à la conduire du Prieur de 
Capouë. Au mois d'Aouft enfuyuant combattirét vail 
lamment contre rarméed'Angletterrc,& à coups de ca- 
non la firent fondre en l'Iflc de Greuczay , ou il y eut 
plufieursnauircsdes Angloisprinfcs,brifées & enfon^ 
drées. 

Au mois d'Aouft la guerre Fut publiée & ouucrtcen- 
tre les François &c Anglois , combien qu'auant ladite 
publication,nonobftant les trefues, ils ne laiffbient pas 
fctrai&erhoftillement Ivn l'autre tant par mer que par 
terre. v 

Philippe Roy des Efpaignes fils de Charles c^Auftii- 
che Empercur,accompagné de grand nombre de naui- 
rcs vint des Elpagnes en Flandres pour voir fon dic-r pè- 
re, cftât abordé à Gènes, & pafla par l'Italie & l' Allemai- 
gne : Au lieuduquel Maximilian le ieunefut enuoyé en 
Efpaignc Viccroy, luy ayant promis en mariage & faicl 
fiancer lVniquc fille de l'Empereur. 

D'autant que les foldats viuoicnt aux champ aucc 
grand foule du pauurc laboureur, quirauagoient tout 
en guyfe d'hoftilitc, ainfi comme les garnifons eftoient 
congédiées, bref que le pauurc peuple en reccuoit tref- 
grand domage, il fut défendu par edict royal & bien 
ncceflaire,quc dcz cefte heure là ils viuroient à leur pro- 
pres coufts ôddcfpans: aucc defence de toucher rien des 
biens du laboureur,finon qu'il l'cuflènt acheté d'eux; & 
aux fins que cela fc peut mieux exécuter, les gages leur 
furent acercus de la moy tic. 

En Septembre les Cantons de Suyflc &des Grifons 
rcnouucllercnt l'alliance ancienne aucc le Roy de Fran- 
ce, ccquclcs Impériaux s'efforcèrent partousmoyens 
d'cmpcfchcr. 

En octobre Marie d'Albret Princcffc vcfuc'du de- 
funcl: Duc de Ncucrs, dcccdacn fon hoftel àPàris. 

En ce temps y eut grofle guerre contre les Tartarcs 
&lcsMofcouitcs. 

Roy de la Barbarie, nomme MolanMchcmct,cftant 
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Lieutenant foubs fon frerc chctif,fe monftrafi belli- 
queux cri fes entt eprinfcsjfii en la faucur & crédit qu'il a- 
uojt acquis des Maurcs,il s'empara du Royaumc,& tant 
exploita qu'il mit foubs Ton obeiflanec autres plufieurs 
Royaumes circonuoifîns & les chafteaux, foncrcfles& 
ports que ks Portugalois &Efpaignols tenoient en la 
icoftc intérieure de-Barbarie. 

.; Toft après que Sultan Solyman fut retourné de l'ex- 
pédition dcPcrfe, il mourut après qu'il eutparl'cfpacc 
de trente ans affligé la Chrefticnté & dilaté les limites de 
fo n Empire. 

Le neufiefme iour de Noucmbrc Paul tiers de ce nom 
Papc,chcfdc lamaifon dcFarnezc,aagéde quatre vingts 
dix ans deceda à Rome , auquel fucceda au mois de Fc- 
uricr enfuyuant Iules 3. auparauant nommé Iean Maria 
de Monte, Cardinal Sypontin EuclqucdcPalcftrinc. 

Le quatorzicfme de Décembre deceda de ce ficelé 
Marguerite de Valoys Royncdc Nauarrcfœur vnique 
de Frauçoys Roy dcfunft. 

Trefues furent accordées entre le grand Turcd'vnc 
partJ'Empcreur & le Roy de Hongrie d'autre. 

Au mois de lanuier la Cour de Parlement de Bour- 
deauxfuttcmife J &lesConfeillersd'icclle ) qui pourn'a- 
uoir donné en temps deu ordre à la fedition populaire 
dudiët lieu,lors que le fcigneur de Moneing y fut occis 
par )a furie delà comUne , au oient cfté interdits & fuf- 
pendus de leurs cftats,furcnt reuoequés pour y admini- 
ftrer iuftice. Les priuileges , droidts & immunitez des 
Boutdclois reftituez auec permiflion de pendre leurs 
cloches, moyennant quelque fomme de deniers qu'ils 
payèrent par forme d'amande. 

Durant lequel tumulte fe gouucrnafagemcntla vil- 
le de Saindlcan d'Angcly, &pourcc nefuteomprinfe 
à la correction qui depuis s'en eftcnfuyuie. 

La monoye courte, faufle ôc roignéc fut condamnée 
à cftrc cizaillée & mife au billon. 

Le Roy deb outc de la Cour de Parlement de Paris les 
PrefidcnsLifct,Françoysdc faindt André, & Antoine 
Minart.En laquelle depuis furent reuoquez &rcftitu- 
cz les derniers quelque temps après. QuantàLifetayât 
cfté defigné Abbé de fain& Viàor, qui eft hors la ville, 
il renonça librement à fon magiftrat, au lieu duquel 
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r ut fubrogéBcrtrand troiziefmc Prcfident. I ' ~ • * 

Le vingriefmciour de Feurierl» feigneur deTherf 
mes CheuallierdeTordcç , Lieutenant pour le R o y «c ri 
Efcoffc, auec bonne compaigniede Ffançoysioteikà-: 
■uec les Efcolîois prindrent daflaut vnfort d admirakitf 
ftru&urc nommé Brotignac,lequei auoit cfté bafti t fôri 
tific & tenu par les Anglois au territoire d'EfcoiTey > « >;i 
André Alciat excellent IurifcOnfultc mourut i^ftiois 
dcMars à Pàuic, lequel tant pour fes lectures publique*, 
que par Hures mis en lumierc,ailluftréle droi&Giiîili& 
les lettres humaines. ; • y ^ < 

Le icune Edouard Roy ^Angleterre accorda la paix, 
laqucllcfut publiée à Paris le vingt ncuficfmc deMars^ 
Par le moyen de laquelle les Anglois rendirent la ville 
& chafteau de Boulongnc , & tous autres forts par eux 
occupez au Comté de Bo ulonnois àùec les artilleries & 
munidonsqui cft oient dcdans,moy ennant quatrecent 
tttille efeus d'or^que le Roy leur promettoiepayer moyà 
tiécontant,moytiéàla(àinc"fc Ican Baptiftc enfuyuanç 
& par ce moyen la pertfion annuelle que les Anglois 
pretendoient leur cftre dçuefuf lepays de Normandie 
demeuroir cftainde. 

Le dixhui&icfmc d'Auril après Pâfqucs Claude de 
Lorraine premier Duc de Guyfc, Pair de Francë & Gou 
uerncurpourlcRoy en BourgongnCjdcccda. 

Le vendredy vintcinquicfmc d'Aurille Meillord^qui 
cftoit dedans Boulongnc pour le Roy d'Angleterre fit 
ouurir lcsportes de la ville de Boulogne au fieùr de Ro- 
chcpotjequel au nOm du Roy de France en printpof 
feflion , accompaighé de bon nombre des Gcntilsjiô- 
mes tous en armes. 

Le quinzicfmc de May 1 enfuyuant le Roy entra crt la- 
dite ville de Boulongnc. ' * i 

Le Roy cnuoya quelque nombre de foldats pour rui* 
ncrlc fort de Linchant depuis doufe ans bafty ez Ar- 
dennes*, pourec qu'on difoit la garnifon dudict Lin- 
chant endomager les pàflàntz, & ce fît il en faueurde 
l'Empereur, auquel il nuyfoit beaucoup. 
La prinfc d'Africa & de Monaftery^vitics fortes fîtuces 
en la cotte d'Afrique du trauers de la Sicile par Dragut 
Reis grand pirate dU.TuK: fur Vrt Roy de Baibaric fut 
annoncée en France^ . . , 
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Au moisdcluin le Roy fitpubliervnedicl: contre Jc's 
petites dates de la Cour de Rome. Monfieur Charles 
Maximîlian de France Duc d'ÂngouIcfmc froifièfhYe 
fils cf â Roy nafquit à faind Germain en Làyc au mois de- 
Iuiîlet,& fut baptizéle dcrnicriourd'Aoulténfuyuan!: 
Maximilian Roy de Boëfme , par fon Lieutenant ; & le 
Roy de Nauarre;furefit fcs parriris:& Renée fillc<lu Duc 
de Ferrarc, & femme de Monfieur de Guy fe fa marri ne. 

Au mois de Septembre le Viceroy de Sicile aflemÉ>1a 
les garnifons du Royaume de SieilcjN3ples,Mi!an,Plâi"- 
fàncc,Gcncs, des Chcualicrs de Malte, & lefecours dc 
Portugal : 6V eux montez en mer vindrent aflaiîlirDra- 
gut Reis, autrementappelé Guolgos, général pirate du 
grand Turc en la mer du Lcuant,eltant Icdiâ Dragut en 
vnc ville nommé l'Afriqua $ autrement di&c A phrodi- 
fîènihquellc ville aucc vhc autre di&c Mënaftery icc- 
luy Draguf fteis auoit n'aguercs prins fur vnRoy de fA- 
friqueA'çant exploita lêdidt Viceroy de Sicile & (à cô ' 
paignic que le fixiethede Septembre lefdi«5tcs places -fii'-î 
rent prihfcs & mifes en la'ma^n des Chrefticns. • \ ' 

En ce temps la Rbync d'Efcotfe filMu Duc de GttjM 
fc accompaignée du Comte de Hé**ïfên , & de la no > 
bleltc d'ÉfcotTeJvintcn France", ou fut honorablcrricnt 
receùe.' • ' ; .; 

Ican Caracciol Ncopolitain Prince de Mclphé, Lieu- 
tenant pour le Roy en Piedmont dcceda,aulieu duquel 
fut fubititué le îeigneur de Brifac. 

L'Empereur Charîes aflfembla en Allcmàignelesc 
ftatsià Âufbourg^ou les Prindcs de ÎEmpirç ayant cfté 
plufieurs fois appelez, âucclcs citez dés Saxons refusent 
de s'y trouer: fcplaignans que plufieurs chofes auoicnr 
eflte commifcs'Corttrcla foy qu if auoit iuréeil y auoit 
quatre ans: d'autre part que celle conùoeation cftoit 
contre la nbUuellc religion qu'ils auôicnr iuréc:Efdi&s 
eftafs fit tarit l'Empereur , que le Concile fut afligné à 
Trente de houucau par vnebuHédiiPapeîa celle fin d'e- 
ftàblir iafeftgiôn. A cfuoy rcéutens les ville de Saxoriie, 
s'appreftans de refifter par afmésjà guerre fut denou- 
ûeàu deeferée pararçft desEftawyelïmpif e,dohts'cn- 
ftryuit fc- fiçge de Niagdcbdûrg &ùqucHes aflîegez F«- 
fant vnc faillie furent tUcz iofqwt^ an nobredé trois mil- 
lc:aprcsoncffayade la prédre d'afiaut aucé peu d'heur. 

Maurice 
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Maurice Elc&eur eftant chef de toute l'entreprinfe. Les 
affiegéq font fort prefTcs, mais attendant fecours de 
leurs alliez, ne voulurent pourtant admettre aucunes 
conditions de paix. Parles mcfmes cftats fut tenu pro 
pos par l'Empereur de créer fon filsRoydes Romanis, 
la chofe fut remife en autre temps > d'autant que Ferdi- 
nand frerede l'Empereur rccufoùr de luy refigner fon 
droid. 

Sur la fin du mois de Septembre le Roy auec la 
Royne,& tous les grands Seigneurs du Royaume fit 
fon entrée à Rouen ou ilfutrccuilli en pompe vraye- 
ment Royale, laquelle obfcurcift toutes les magnifi- 
cences des autres villes. Là furent exhibez des icux ma- 
gnifiques, & de chofes in ufitccs,& inouyes çy-deuant 
tant ez pays des terres neufucs,quçen tout rOccan,aucc 
l'admiration & cftonncmcntd'vn chacun: 

Au mois d'Octobre l'armée de mer de l'Empereur 
faifant voile du port de Gcncs pourfuyuit DragutReis 
grand pyratc du Turç^qui toùrmentoit de continuelles* 
pillcrics la mer Mcditerrancc prcs des Iflcs Maiorquc & 
Minorque,Seuille,Sardcignc,&toutc la cofte de la mer, 
ayant entendu qu'il s'en eftoit fuy en Afriqua ville d'A- 
frique: laquelle il affiegea tout àl'entour:& s'cflant 
luy fauuéfouplcmcnt pour aller demander fecours des 
Roy teletz d'AfriquCjcllc fut prinfc d'alTaut & ruinéepar 
les Chcuallicrs de Rhodes. 

Le Roy alla à la ville Françoyfc de Grâce , laquelle il 
fit couper & accourfir du cofte de Harfîcur,pource que 
ladidc ville eftoit de figure triangulaire. 

Le Roy donne fa fille baftarde en mariage au feigneur 
Horace Farnczc , laquelle luy auoit efte promife du vi» 
uant du defunâ: Roy Françoys. 

Gaftauus Roy de Suéde deceda , lequel par quelque 
dextérité auoit cfté au preiudicc de Chrcftierne Roy de 
Dannemarc,du confentement des habitans de Suéde 
eflcu,rcceu,&rccogncupour Roy. & depuis s'eftoit fi 
bien & iuftement maintenu enuers fes fuicts,qucd' 
ceux il eftoit rcgrcté:auqucl a fucccdc Eric fon fils. 

Au mois de Nouembrc Loys fécond fils du Roy 
meurt à fainér Germain en Layc. 

Au mois de Décembre le iour de la Coccption de la 
vierge Maric,vn certain frénétique touchéde la rcueric 
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Gcncuc, s'efforça de couper la tefte delà vierge ayant 
dcfgainé Ton eipec*deuant grand afTemblée de peuple, 
il fueprins ,& mis en prifon : &nc Ce repentant point, 
mefmcs difant tout haut qu'il y en auoit bien d'autres 
quiauoient iuré le mefme a&c, fut brufle trois iours 
après fa prife tout vif, & ayant eu la langue coupce,tout 
deuant la porte dcrEglifc. 
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